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PRÆFATIO. 


Hoc tertium ultimumque volumen continet libros XI, XII, XIII Elementorum 
Dataque Euclidis, necnon duos libros de quinque Corporibus qui Hypsicli 
adscripti sunt. 

Euclidis operibus duos Hypsiclis libros ideo adjeci, ut a veteri consuetu- 
dine non recederem. Neque tamen negaverim eo commendari priorem quod sit 
quoddam antique geometriæ monumentum ; quod ad alterum attinet, longe 
aliter sentire me fateor. Etenim demonstrationes hujus libri incompletæ sunt, 
et in illis severitas ac elegantia desiderantur; itaque censeo non solum hos 
libros eidem non esse adscribendos, verum etiam alterum altero esse multo 
antiquiorem. 

Hoc volumen comprehendit permultas lectiones varias majoris minorisve 
pretii, quas cuique, attento animo, perpendere licebit. 


Lectio varia propositionis 1 undecimi libri simpliciter eleganterque ostendit, 
si duæ rectæ partem communem habeant, illas inter se congruere. Hæc pro- 
positio quæ corollarium esse posset propositionis XIV primi libri, collocata esta 
Proclo in axiomatibus cum demonstratione consimili demonstrationi hujus lec- 
tionis variæ quam non admisi. 

Propositio XVII duodecimi libri, una ex ïis quæ sunt maximi momenti, 
incompleta huc usque habebatur ex alinea paginæ 196 usque ad corollarium 
paginæ 205. In notà quæ est in infimà paginà 200 ostendi hanc demonstrationem 
esse completam in omnibus suis partibus, figuram autem omnino esse in- 
conditam. 


Si quis dicat Archimedem pervenisse directius ad scopum, qui erat inventio 
rationis duarum sphærarum magnitudine inæqualium, fateor equidem.Etenim ex eo 
quod Archimedes demonstravit sphæras æquales esse duabus tertiis partibus cylin- 


drorum circumscriptorum, manifestum est sphæras inter se esse ut cubi suarum 
diametrorum, 
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Ce troisième et dernier volume renferme les livres XI, XII, XIII des Éléments, 
et les Dounées d’Euclide, ainsi que les deux livres des cinq Corps attribués à 
Hypsicle. 

Si j'ai joint aux OEuvres d’Euclide les deux livres attribués à Hypsicle, c’était 
pour me conformer à l'usage établi. Je ne veux pas dire pour cela que le pre- 
mier livre ne soit un monument précieux de la géométrie ancienne. Quant au 
second , il en est tout autrement : les démonstrations de ce livre sont incomplètes, 
sans rigueur et sans élégance ; ce qui me porte à croire que non-seulement ces 
deux livres ne sont pas du même auteur, mais encore que l’un est beaucoup plus 
ancien que l’autre. 

Ce volume renferme un très- grand nombre de variantes plus ou moins pré- 
cieuses. Je laisse au lecteur le soin de les apprécier à loisir.. 

La variante 4 de la piupusition I du onzième livre; démontre d’une manière 
simple et élégante que deux droites ne peuvent pas avoir une partie commune 
sans se confondre. Cette proposition, qui pourrait être un corollaire de la propo- 
sition XIV du premier livre, est placée par Proclus au nombre des axiomes, avec 
une démonstration semblable à celle de cette variante que je n’ai pas adoptée. 

La proposition XVII du douzième livre, qui est une des plus importantes 
d’Euclide, avait été regardée comme incomplète jusqu’à présent, à partir de 
l'alinéa de la page 196, jusqu’au corollaire de la page 205. J’ai fait voir dans 
une note placée au bas de la page 200, que cette démonstration était complète 
dans toutes ses parties, et que tout l'embarras ne provenait que d’une figure 
mal construite. 

On pourrait peut-être dire qu’Archimède est arrivé plus directement au but, 
qui est de démontrer le rapport de deux sphères d’inégale grandeur; cela est 
très-vrai. En cffet, Archimède ayant démontré que les sphères sont égales aux 
deux tiers des cylindres circonserits, il suit évidemment de la que les sphères 
sont entre elles comme les cubes de leurs diamètres. 

HI. a 


iv PRÆFATTFO. 


Sed mihi liceat adnotare Euclidem non potuisse ad propositum suum pervenire 
eâdem vià quà Archimedes, ni usus fuisset quatuor principiis vel postulatis 
quæ &dsunt in principio libri primi de sphærà et cylindro ; atqui Euclides non 
admiserat hæc quatuor postulata. Quapropter Euclides, qui demonstravit circulos 
inter se esse ut quadrata suarum diametrorum, non demonstravit circumferentias 
circulorum inter se esse ut suæ diametri, et circulum æqualem esse triangulo 
cujus basis æqualis est circumferentiæ, et alitudo ædqualis radio ; oportuisset 
enim ob eam rem ut Euclides admisisset, sicut et Archimedes, summam duarum 
tangentium ab eodem puncto ductarum majorem esse arcu ab iis comprehenso, etc. 


Propositio LXXXVI datorum, quæ est LXXXVII editionis meæ, doctissimum 
virum Gregory non leviter intricaverat. Ille in suà dicit præfatione hoc theo- 
rema esse pervalde vitiatum, et se non potuisse illud restituere ope manuscrip- 
torum. Existimo ejus errorem orlum fuisse ex eo quod non noscebat lemma 
illud quod subsequitur propositionem LXXXVI meæ editionis, et quod hic 
modo non planè simili exponam. 


E A A A Ὲ A 
PÉ 
E 2 αἴ 
Θ T © |B à 
FA Z 


Sit parallelogrammum Ar; per punctum B ducatur recta EZ perpendicularis 
ad ΒΓ; producatur ipsa AA; ponatur ΒΖ æqualis ipsi BA; compleantur rectan- 
gula TE, TZ, et a quovis puncto H ipsius AB ducatur ΗΘ perpendicularis ad Br. 
Ergo ut parallelogrammum ra, hoc est rectangulumTE ad rectangulum ΓΖ ita erit BE 
ad ΒΖ. Ut autem BE ad ΕΖ, hoc est BE est ad BA, ita sinus ΗΘ anguli ΑΒΓ ad ra- 
dium BH; ut igitur parallelogrammum ΤᾺ ad rectangulum ΓΖ :: sin ΑΒΓ : ἢ, 
Ex hoc manifestüm est quæcumque sint longitudines Jaterum 4B, Br paralle- 
logrammi Ar, rectangulum ΖΓ datum fore magnitudine, quamdiu angulus ΑΒΓ 
idem manebit, οἱ quamdiu parallelogrammum Ar non desinet esse æquale 
superficiei datæ. 
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Mais qu’il me soit permis de faire observer qu'Euclide ne pouvait arriver à 
son but par la même voie qu'Archimède, sans faire usage des quatre principes ou 
demandes qui se trouvent à la tête du premier livre de la sphère et du cylindre ; 
or Euclide n’admettait pas ces quatre demandes. Voilà pourquoi Euclide, qui a 
démontré que les cercles sont entre eux comme les quarrés de leurs diamètres, 
n’a pas démontré que les circonférences de cercles sont entre elles comme leurs 
diamètres, et que le cercle.est égal à un triangle ayant pourbase une droite égale 
à la circonférence, ct pour hauteur une droite égale au rayon; car il aurait fallu 
pour cela qu'Euclide eût admis, comme Archimède, que la somme de deux 
tangentes qui partent du même point, est plus grande que l’arc qu’elles 
embrassent, etc. 

La proposition LXXXVI des données, qui ést la LXXXVII de mon édition, 
avait singulièrement embarrassé Grégory. 1] dit dans sa préface que ce théorème 
est grandement vicié, et qu’il n’a pu le rétablir à l’aide des manuscrits. Je 
pense que son erreur provenait de ce qu'il ne connaissait pas un lemme qui: 
se trouve après la proposition LXXXVI de mon édition, et que je vais exposer 
d’une manière un peu différente. 


Γ 
» 
LB 
> 
τί 
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- Soit le parallélogramme ar; par le point B menons la droite EZ perpendicu- 
laire a ΒΓ, prolongeons 44; faisons ΒΖ égal à BA ; achevons les rectangles TE, ΓΖ, 
et d’un point H quelconque de ΑΒ menons ΗΘ perpendiculaire à Br. Le parallé- 
logramme rA, c’est-à-dire le'rectangle TE sera au rectangle ΓΖ comme BE cst 
ἃ ΒΖ. Mais BE est à ΒΖ; c’est-à-dire BE est à BA comme le sinus ΗΘ de l’angle ΔΒΓ 
est au rayon BH; le parallélogramme ra est donc au rectangle ΓΖ :: sin. ΑΒΓ: R. 
D'où il suit que, quelles que soient les longueurs des côtés ΑΒ, Br du parallé- 
logramme ΑΓ, le rectangle ΖΓ sera donné de grandeur, tant que l’angle ΑΒΓ restera 
le même, et que le parallélogramme Ar ne cessera pas d’être égal à une surface 
donnée. 
III. τῷ 


tj PRÆFATIO. 


Hæc est solutio algebrica theorematis LXXXVIT, quod quidem in nullà 
suarum partium vitiatum erat. | 

Duæ rectæ x, y contineant superficiem datam c:, in angulo dato B, et sit 
“at quadratum x* præter superficiem datam αὐ ad y* ila recta data m ad rectam 
datam σι; dico rectas æ, y datas fore. ; 


Inveniemus superficiem æqualem rectangulo sub rectis x, y contento, ope 
ἌΣ ΟΣ 

sin. Β ? 

R ea 

Sin Due 


hujus proportionis, sin. B : K τ © : 


Ponatur quadratum à? æquale rectangulo 
PERTE 0" 
Sed' 2 "4" γον m 5 uj 


Érgo πα" — na = my. 


a 


His duabus æquationibus resolutis, invenietur, 


τᾶς a? 4 mb# + nat 
F—. ES τὰν 4h 

#3 2 na? ÿ 4 πη δὲ -- nat 
5.55 V 2m " V A 1? j 


Talis est algebræ agendi modus ; hic autem Euclidis. Utar signis abrevia- 
toribus nostris, ut pro certo habeatur eorum utilitas in comprehendendis arduis 
quæstionibus antiquæ geomelrise. 


A 


B Δ ἐν 


Ponatur rectangulum Br X ΒΔ æquale superficiei datæ a:. Quoniam ΒΓ" = ΒΓ 
X BA ΕΒΓ X AT; €ergO BI — a = Br°.— BI X BA = ET X.Ar, 
Sed Br? — a : AB: δὲ mm: ni; 


Ergo (A) Br X AT : AB° :: m:n, 


PRÉFACE. vij 

Voici à présent la solution algébrique du théorème LXXXVII, qui certes 
n’était vicié dans aucune de ses parties. 

Que deux droites æ, y comprènent une surface donnée c*, dans un angle 

donné B, et que αὐ moins une surface donnée a* soit à y? comme une droite 

donnée m est à une droite donnée πὶ; je dis que les droites x, y seront 


données. 
Pour avoir la surface égale au rectangle sous les droites æ, y, je fais 


᾿ Ξ τ #50 
celte proportion, sëre ΒΕΣΟΝ ἐς ολῖτιισε τος 


Roi: e 
2 um . 
Que = SIT B IA τ 


On Au 2} ἘΞ δ", 


Donc 7153 — na = my». 


Résolvant ces deux équations, on trouvera 


4 -- NET ETS na 


Ν 
na? ΞῈ 4 γενέ + τι αἱ 
an 2m 4 m? 


Tel est le procédé de l’algèbre; voici celui d’Euclide. J'employerai nos 
signes abréviatifs, pour faire sentir combien ils sont propres à faciliter l’intel- 
ligence des questions difficiles de la géométrie ancienne. 


“πε 


Supposons que le rectangle ΒΓ X ΒΔ soit égal à la surface donnée as. Puisque 
ΒΓ" — ΒΓ X BA + BI X AT, On aura ΒΓ" — @° = ΒΓ" = BI X BA = BI X δῖ. 


. 


Mais ΒΤ" — αὐ : AB: πὶ πὶ; 
Donc ΓΑ ΒΤΝ ΔΕ Ὁ AB "τ γεν πὶ 


vi PRÆFATIO. 


Sed rectangulum ΑΒ X Br datum est (lemma), nec non rectangulum ΒΓ ὡς ΒΔ; 
ratio igitur ipsius ΑΒ x ΒΓ ad ipsum ΒΓ X ΒΔ data est. Sit autem ratio ipsius 
AB X ΒΓ ad Br X Ba eadem quæ ratio ipsius σὲ ad ὁ; 

Ergo AB X Br : Br X BA :: m : ©. 

ΘΟ AS CET DB ABS BA: 

Ergo AB :Ba: πὸ Ὁ; 


Ergo AB° : Bas :: m° : 0° : m ° p. 
Sed Br AT 2 AB 5 we: ἢ. (A); 
Ergo Br X ar :B4 : m:nxpm:gq; 
Ergo 4 Br x ar : BA! 4m: σὰ; 
Erso er ATH BA BA ES Ame gs qe mr Se 
Sed 4 8r X Ar + 8a° = (8r + Er) (lib. I, prop. VIII); 
Ergo (Br + ar) : Ba* :: m° : ΩΣ 
Ergo ΒΓ + AT: Ba: m5; 
Erso Br + ar + Ba, c’est-à-dire 2 BT : BA‘ mæ+s:5s; 
Ergo (B) ΒΓ : ΒΔ :: MTS SSI ele 

5 ΠΣ BA SET XX BA: Das 

Ergo (C) 8r X BA : Ba° :: m° : 1. 

Sed ipsum ΒΓ X BA datum est; ipsum igitur Bas datum est; recta igitur ΒΔ 
est data ; quare et ipsa ΒΓ data est. Sed ipsum ΑΒ X ΒΓ est datum, nec non 
angulus B ; quare et ipsa AB est data; rectæ igitur AB, Br daté sunt. 


Ex hoc manifestum est nos habituros esse valores rectarum incognitarum ΑΒ, 
Br ope duarum proportionum Z et C. Etenim si, in proportione C, substituamus 


. . at - 
superficiem datam αὐ pro rectangulo ΒΓ X ΒΔ, habebimus ΒΔ = ----, et si 
. . . . . . am 

substituamus hunc valorem ipsius ΒΔ, in proportione B, habebimus ΒΓ = FR 


Ex libris Hypsiclis, complures mendas crassissimas et solo ictu oculorum 
évidentissimas ejeci, quæ tamen in tribus codicibus 190 ,2542 , 2545 *, etin 
editionibus Basiliæ Oxoniæque repcriuntur. ( Vide Lectiones varias.) 


* Hitres codices, codice 2542 excepto, defectuosi sunt et lacunis scatentes. 


PRÈFACE. x 

Mais le rectangle AB x ΒΓ est donné (lemme), ainsi que le rectangle Br X ΒΔ; 
la raison de ΑΒ X Br à ΒΓ X BA est donc donnée. Que la raison de ΑΒ X ΒΓ 
à Br X BA soit la même que celle de mao, Son 
On aura AB X BIT : Br X BA !: m°:°0. 
Mais AB X BIT : BT X BA :: AB : BA; 
Donc 48: BA m0; 
Donc AB° ; BA‘ ::.m" : os : m.° Ἢ, 
Mais Br X ar : AB" :: m : n (A); fa 
Donc ΒΓ X ΔΙ : Bas mn Xp # mg; | 
Donc 4 Br X AT : BA 4m :q; à 
Donc 4 8r X ar + Bat : Bat! 4 m4 g τὰ τὸ m°! &. 
Mais 4 Br X 4r + Ba? = (Br + ar} {ΠΥ II, prop. VIII); 
Donc (Br + ar) : BA* 28 m°:s; 
Donc ΒΓ + ar: ΒΔ ὃς m°s; 
Donc ΒΓ + ΔΙ + BA, c’est-à-dire 2 Br : BA: m+s:!s; 

7 5 


Donc (B) 87: ΒΔ T7 à s δ γα τ ἢ, 


Mais ΒΓ : BA ὃ ΒΓ Χ BA ! BA’; 
Donc (C) ΒΓ X BA : Bas ἐς m° : ἐν] 


Mais Br X BA est donné; BA+ est donc donné aussi ; la droite BA est donc 
donnée; la droite Br est donc donnée aussi, Mais ΑΒ X ΒΓ est donné, ainsi que 
l'angle B; la droite AB est donc donnée aussi; les droites ΑΒ, Br sont donc 
données. 

Il est évident, d’après cela, que l’on aura les valeurs des inconnues AB, ΒΓ 
par le moyen des deux proportions B et C. En effet, substituant, dans lo pro- 


at 


portion C, la surface donnée αὐ au rectangle ΒΓ X ΒΔ, On aura ΒΔ = —, et 


substituant cette valeur de ΒΔ dans la proportion B, on aura Br = ——. 


Dans les livres d'Hypsicle, j'ai fait disparaître une foule de fautes grossières 
qui sautaient aux yeux, et qui cependant se trouvaient dans les trois manuscrits 
190, 2542, 2345 *, et dans les éditions de Bâle et d'Oxford. (Voyez les Variantes.) 


# Ces trois manuscrits, si l’on en excepte 2342, sont défectueux et remplis de lacunes. 


x ‘ PRÆFATIO. 

‘Propositio 1] Hibri 1 Corruptissima erat in tribus codicibus, in editionibus 
Basiliæ , Oxoniæque, necnon in versionibus Zamberti et Commandini. Ex integro 
hanc demonstrationem restitui. 

Lectio paginæ 516 mea est. Codiçes et editio Basiliæ versionesque Zamberti 
et Commandini omnino erant inintelhgibiles ,; et emendatio Gregory non fausta 
mihi videbatur. | 

Lectio varia primæ lineæ paginæ 531 imprimis notanda est. Hæc erat τῆς AB pro 
τῆς; hâc mendà manente, quod Hypsicles dicit illudest impossibile; et hæcmenda 
adest tamen in tribus codicibus, in editionibus Basiliæ, Oxoniæque, necnon 
in versionibus Zamberti atque Commandini. 

Cum Euclides meus terminatus sit, sine ullà morà prelo sum subjecturus 
Apollonii opera conjunctim cum Pappi Lemmatibus Eutochiique Commentariis, 
nec non cum Sereni duobus libris de Cylindro et Cono. ( Wide præfationem 
secundi voluminis). ἐπ 

Hoc tertium ultimumque Euclidis volumen editum fuisset mense octobri 
novissime præterito, ni moram attulisset miserandum filiæ meæ primo genitæ 
fatum, quæ postquam fuerat per viginti et octo annos, dulce vitæ meæ 
solamen , in complexu meo immaturè γιὰ decessit decimâ nonà die septembris. 
Heu! non potuit, pene dixi, noluit superesse natæ suæ in ipso matris gremio 
præreptæ, duodecimä ejusdem mensis die, exacto nondum tertio ætatis anno. 

Omnibus ærumnis confectus, nec putans me posse tam diris repentinisque 
cladibus esse superstitem, obsecraveram clarissimum virum Delambre, perpetuum 
Academiæ scientiarum secretarium, ut si quis ingrueret casus, impressioni 
operis mei absolvendæ attendere vellet. Itaque D. Delambre adjuvante, ne 
mors quidem ipsa mea ullam integræ Euclidis operum promulgationi moram 
attulisset; et ea jam pridem fuissent edita , ni extitissent calumniæ, vexationes 
semper renascentes, quibus sexdecim ab hinc anuis et amplius sum objectus. 
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La proposition I1”du livre II était entièrement altérée dans les trois manus- 
crits, dans les éditions de Bâle, d'Oxford et dans les traductions de Zamberti 
et de Commandin. J’ai rétabli cette démonstration dans tout son entier. 

La leçon de la page 516 est de moi. Les manuscrits, l'édition de Bâle, et 
les traductions de Zamberti et de Commandin, ne présentaient aucun sens 
raisonnable , et la correction de Grégory ne me paraissait pas heureuse. 

La variante de la première ligne de la page 55: est très-remarquable. Il y 
avait τῆς AB pour τῆς ; ce qui faisait dire à Hypsicle une chose impossible , et 
cette faute se trouve dans tous les trois manuscrits , dans les éditions de Bäle, 
d'Oxford , et dans les traductions de Zamberti et de Commandin. 

Mon Euclide étant terminé, je vais faire mettre incessamment sous presse les 
Œuvres d’Apollonius, qui seront accompagnées des Lemmes de Pappus, des 
Commentaires d'Eutochius, et des deux livres Sn et du Cône de 
Sérénus. ( Voyez la Préface du second volume.) 

Ce troisième. et dernier volume des OEuvres d'Euclide aurait paru au mois 
d'octobre dernier, sans la fin déplorable de. ma fille aînée, qui, après avoir 
fait le charme de ma vie pendant vingt-huit ans, expira dans mes bras le vendredi. 
19 septembre, n’ayant pu, ou plutôt n’ayant pas voulu survivre à sa fille unique, 
qui était morte presque subitement sur le sein de sa mère le vendredi de la 
semaine précédente, dans la troisième année de son âge. 

L’âmetbrisée par la douleur, et ne comptant pas pouvoir survivre à des pertes 
aussi cruelles, arrivées coup sur coup, j'avais prié M. Delambre, secrétaire 
perpétuel de l’Académie des sciences, de vouloir bien, en cas d'événement, 
surveiller l'impression de la fin de mon ouvrage. Ainsi, grâces à ce savant 
illustre, ma mort même n'aurait apporté aucun retard à l'entière publication 
des Œuvres d'Euclide , dont le public jouirait depuis long-temps , sans les calom- 
nies, et sans les persécutions sans cesse renaissantes, auxquelles j'ai été en butte 
depuis seize années révolues. ᾿ 
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DDITIO OXONIÆ, | EDITIO BASILIÆ 
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Ds 0: ΒΕ lets. ττἤηον 10000) ΖΑ, +10: DE BE 
FD DA PR he ere cale re os io se te Qes El TA 
Gr, περιεχόμενον . ..|250, 21 ; Idem. , . . .} περιεχόμενος 
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IN præfatione volumnis primi dixe- 
ram Oxoniæ editionem nihil aliud esse 
quam meram fere transcriptionem edi- 
tionis Basiliæ. Hæc quidem addere po- 
tuissem, scilicet mendas crassissimas 
quibus scatet Basiliæ editio adesse ple- 
rasque editione Oxoniæ, et in hâc 
editione mendas hujusmodi permultas 
reperiri quibus caret in Basiliæ editio. 
Quod omni procul dubio ostendetur ope 
tabulæ subsequentis. 

Vocabulum zdem quod videre est in 
columnâ editionis Basiliæ, significat 
hanc editionem concordare cum Oxoniæ 
editione ; ubi hoc vocabulum abest, ibi 
abest et menda. 

Littera à indicat lineas ab infimä pa- 
ginà esse computandase 


J'avais dit, dans la préface du pre- 
mier volume, que l’édition d'Oxford 
n’était guères que la copie de celle de 
Bâle. J'aurais pu ajouter que la plûüpart 
des fautes les plus grossières de l’édi- 
tion de Bâle, se retrouvent dans celle 
d'Oxford, et que celle-ci en renferme 
un très-grand nombre dont l’autre est 
exempte. Le tableau suivant prouvera 
d’une manière incontestable, ce que je 
viens d’avancer. 

Le mot idem de la colonne de l’édi- 
tion de Bâle, veut dire que cette édi- 
tion est conforme à celle d'Oxford ; 
l’absence de ce mot veut dire que la 
faute n’existe pas dans l'édition de Bâle. 

La lettre à indique qu’il faut compter 
les lignes à partir du bas de la page. 
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EUCLIDIS 
ELEMENTORUM 
LIBLA UNDECIMUS. 


SE RES CSS + FUN - 
OPOI DEFINITIONES. 
a. ΣΤΕΡΕΟΝ ἐστι» τὸ μῆκος καὶ πλάτος 1. Sozinux est, quod longitudinem et lati- 
καὶ βάθος ἔχον. tudinem et altitudinem habet. 
β΄. Στερεοῦ δὲ πέρας, ἐπιφάνεια. 2. Solidi autem terminus, superficies. 
γ΄. Εὐθεῖα πρὸς ἐπίπεδον ὀρθή ἐστιν. ὅταν 5. Rectaad planum perpendicularis est, quando 


“ρὸς πάσας τὰς ἁπτομένας αὐτῆς εὐθείας. δά omnes rectas contingentes ipsam, et existentes 
καὶ οὔσας ἐν τῷ ὑποκειμένῳι ἐπιπέδῳ. ὀρθὰς in subjecto plano , rectos facit angulos. 
ποιῇ γωνίας. 

δ΄. Ἐπίπεδον πρὸς ἐπίπεδον ὀρθόν ἐστιν 4. Planum ad planum rectum est, quando 
ὅταν αἱ τῇ κοινῇ τομῇ τῶν ἐπιπέδων πρὸς ὁρ- rectæ, quæ communi sectioni planorum ad rec 
θὰς ἀγόμεναι εὐθεῖαι ἐν ἑνὶ τῶν ἐπιγίδων τῷ os et in uno planorum ducuntur, reliquo plano 


λοιπῶ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθὰς ὦσιν. ad rectos sunt. 
É p ρος 0P 


LE ONZIÈME LIVRE 
DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 


DÉFINITIONS. 


1. Un solide est ce qui a longueur, largeur et profondeur. 
2. Un solide est terminé par une surface. 
5. Une droite est perpendiculaire à un plan, lorsqu’elle fait des angles droits 
avec toutes les droites qui la rencontrent, et qui sont dans ce plan. 
4. Un plan est perpendiculaire à un plan, lorsque les perpendiculaires menées 
dans un des plans à leur commune section , sont perpendiculaires à l’autre plan. 
11. | I 
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, Ve “ἀπ ἢ , SA «“ 
ἔ, Εὐθείας πρὸς ἐπίπεδον κλίσις ἐστὶν» ὕταν 
9 \ “ # , 27 1. / TS 
ἀπὸ τοῦ μετεώρου πέρατος τῆς εὐθείας ἐπὶ 
NE ΜΙ , 3 »" NES ἃ δὲ 
τὸ ἐπίπεδον κάθετος ἀχθῇ. καὶ ἀπὸ τοῦ γενο-- 
ÿ. Fe 3 - ἊΨ mn 2 » , , 2 - 
μένου σημείου ἐπὶ τὸ ἐν τῷ ἐπιπέδῳ πέρας" τῆς 
᾽ “ ε , > ἡ 
εὐθείας εὐθεῖα ἐπιζευχθῇ", ἡ περιεχομένη ὀξεῖα 
« \ “ 3 / Ἂς “ > , 
γωνία ὑπὸ τῆς ἀχθείσης καὶ τῆς ἐφεστώσης. 
΄ \ 5 £ u > \ 
ς΄. Ἐπιπέδου πρὸς ἐπίπεδον κλίσις ἐστὶν. 
ε E de e 4 « \ La A 3 θ \ 
ἡ περιεχομένη ὀξεῖα γωνία ὑπὸ τῶν πρὸς ὀρθὰς 
mn -“ FE , A “ ᾧ à / 
τῇ κοινῇ τομῇ ἀγομένων πρὸς τῷ αὐτῷ σημείῳ 
9 ε ’ “᾿ 2 ed" 
ἐν ἑκατέρῳ TOY ἐπιπέδων, 
\ 3. ΄' € 7 f 
ζ΄. Ἐπίπεδον πρὸς ἐπίπεδον ὁμοίως κεκλίσ- 
+ SL n. a a e 
θα, λέγεται, καὶ ἕτερον πρὸς ἕτερον» ὅταν αἱ 
Le 7 κα, ” > | à 
εἰρημέναι τῶν κλίσεων γωνίαι ous ἀλλύλας 
ὦσι- 
lé 3 [A , 3 \ > 
ἡ. Παράλληλα ἐπίπεδα ἔστι τὰ ἀσύμ- 
FTUTA 
, \ F LA >» \ € \ 
θ΄. Ομοια στερεὰ σχήματά ἐστι τὰ ὑπὸ 
ὁμοίων ἐπιπίδων περιεχόμενα ἴσων τὸ πλῆθος 
ὁμοίων ἐπιπίδων περεεχόμ : 
! \ ! 2 
4. τσὰ δὲ καὶ ὕμοια στερεὰ σχήματα ἐστι 
Le \5 e / 2 ἐδὲὲ / »” “ 
τὰ ὑπὸ" ὁμοίων ἐπιπέδων περιεχόμενω ἴσων τῷ 


“ὦ, φ' 
πλήθει καὶ τῷ μεγέθειε 


9. Rectæ ad planum inclinatio est, quando 
a sublimi termino rectæ ad planum perpendi- 
cularis ducitur, et a facto puncto ad terminum 
reclæ in plano recta jungitur, contentus acu- 
tus angulus junctà rectà et insistente. 


6. Plani ad planum inclinatio est contentus 
acutus angulus rectis, quæ ducuntur ad rectos 
communi sectioni ad idem punctum in utroque 
planorum. 

7. Planum ad planum similiter inclinari di- 
citur, atque alterum ad alterum, quando dicti 


inclinationum anguli æqueles inter se sunt. 


S. Parallela plana sunt quæ inter se non 
conveniant. 

9. Similes solidæ figuræ sunt quæ continentur 
similibus planis, æqualibus multitudine. 

10. Aquales vero et siuiles solidæ figuræ 
sunt quæ continentur similibus planis, æqua- 


libus multitudine et magnitudine. 


5. L’inclinaison d’une droite sur un plan est l’angle aigu compris par cette 
droite et par la droite qui joint le point du plan que la première droite rencontre, 
et le point de ce plan que rencontre la perpendiculaire menée à ce plan de l’ex- 


trémité supérieure de la première droite. 

6. L'inclinaison d’un plan sur un autre plan est l’angle aigu compris par les 
perpeudiculaires menées d’un même point de la commune section dans l’un 
et l’autre plan. 

7. On dit que des plans sont semblablement inclinés sur d’autres plans quand 
les angles des inclinaisons dont nous venons de parler sont égaux. 

8. Les plans parallèles sont ceux qui ne se rencontrent point. 

9. Les figures solides semblables sont celles qui sont comprises par des plans 
semblables, égaux en nombre. 

10. Les figures solides égales sont celles qui sont comprises par des plans sem- 
blables, égaux en nombre et en grandeur. 
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» \ 1 » \ ΔΑ ἐν ᾿ ἢ 
14, Στερεὰ γωνία ἐστὶν ἡ ὑπὸ πλειόνων ἢ, 
’ » , * Les 
duo γραμμῶν ἁπτομένων ἀλλήλων καὶ JAN ἐν 
LA 7 3 -“ ε LA 4 
τῇ αὐτῇ ἐπιφανείᾳ οὐσῶν n° πρὸς πάσαις ταῖς 
ων ᾿ \ / 3 À 
γραμμαῖς κλίσις. ΑΛΛΩΣ, Στερεὰ γωνία ἐστιν 
ΓΝ ΜΩ͂Ν , À ’ 00 , À 
ἡ ὑπὸ πλειόνων ἢ δύο γωνιῶν ἐπιπέδων) περι- 
΄ A 3 27 » -“ 3 “2 ’ \ 
ἐχομένη, μὴ οὐσῶν ἐν τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ. πρὸς 
ax ’ 
ἐνὶ σημείῳ συνισταμένων, 
Τὰ τ -" \ , 
“(΄, Πυραμίς ἐστι σχῆμα στερεὸν ἐπιπέδοις 
La ΕΣ \ Tee à > Ÿ. \ 4 Ἃς 
περιεχόμενον. ἀπὸ ἐνὸς ἐπιπέδου πρὸς ενὶ ση- 
/ 
LA 
μείῳ συνεστώς. 
’ # » \ ΩΣ A 3 (δ 
y. Πρίσμα ἐστὶ σχῆμα στερεὸν ἐπιπέδοις 
, ΓΝ Ἢ) RE / ” \ 
περιεχόμενον. ὧν δύο τὰ ἀπεναντίον ἰσα τε καὶ 
’, A A \ 
ὅμοιά ἐστι na) παράλληλα. τὰ δὲ λοιπὰ πα- 
τ 
ρβαλληλογραμμα. 
, CORTEX | “ ε ,ὕὔ , 
sd", Σφαῖρά ἐστιν. ὅταν ἡμικυκλίου μενού-- 
“ # \ \ e F 
σὴς τῆς διαμέτρου. περιενεχθὲν τὸ ἡμικύκλιον 
3 \ 2 \ a # -“, ὲ Ν 
εἰς τὸ αὐτὸ πάλιν ἀποκατασταθῇ. ὅθεν ἤρξατο 
, \ \ 27 
φέρεσθαι. τὸ περιληφθὲν σχῆμα. 
A \ D / 3 \ e , 
it, Αξων δὲ τῆς σφαίρας ἐστὶν ἡ μένουσα 
᾽ LT 4. ὁ se , / 
εὐθεῖα περὶ ἣν τὸ ἡμικύκλιον στρέφετα!;. 
, \ “, / 3 \ \ > \ 
IG. Κέντρον δὲ τῆς σφαίρας ἐστὶ τὸ αὐτὸ 


a \ nm € , 
ο καὶ του ἡμικυκλίους 


Ἵ 


11. Solidus angulus est plurium quam dua- 
rum lincarum, quæ sese conlingant et non in 
câdem superficie sint, ad omneslineas inclinatio. 
Arxrer. Solidus angulus est qui pluribus quam 
duobus angulis planis comprehenditur, non exis- 
tentibus in eodem plano, ad unum punctum 
constitutis. 

12. Pyramis est figura solida planis compre- 
hensa, ab uno plano ad unum punctum cons- 
tituta. 

15. Prisma est figura solida planis compre- 
hensa, quorum duo adversa et æqualia et si- 
milia sunt et parallela, reliqua autem parallelo- 
gramma. 

14. Sphæra est figura comprchensa, quando 
circuli manente diametro, conversum semicir- 
culum, in eumdem locum rursus restituitur a 
quo cœperat moveri. 

15. Axis autem sphæræ est manens illa recta 
circa quam semicirculus convertitur. 

16. Ceütrum vero sphæræ est idem quod 


et semicirculi, 


΄ 


11. Un angle solide est l’inclinaison mutuelle de plus de deux lignes qui se ren- 


contrent, et qui ne sont pas dans une 


même surface. AUTREMENT. Un angle 


solide est celui qui est compris par plus de deux angles plans qui ne sont pas 
dans une même surface, et qui sont construits en un seul point. 
12. Une pyramide est une figure solide comprise par des plans construits en 


un seul point au-dessus d’un plan. 


13. Un prisme est une figure solide comprise par des plans dont deux de ces 
plans sont égaux, semblables et parallèles, et dont les autres plans sont des pa- 


rallélogrammes. 


14. Une sphère est la figure comprise sous la surface décrite par un demi- 
cercle, lorsque son diamètre restant immobile, le demi - cercle tourne jus- 
qu’à ce qu’il soit revenu au même endroit d’où il avait commencé à se mouvoir. 

15. L’axe de la sphère est la droite immobile autour de laquelle tourne le 


demi-cercite. 


16. Le centre de la sphère est le même que celui du demi-cercle. 
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“ Ν᾿ ταν SEX 2 2 
10. διάμετρος δὲ τῆς σφαίρας ἐστὶν εὐθεῖα 
3 , ἣν ,ὔ 
τις διὰ τοῦ κέντρου ἠγμένη. καὶ περατουμένη 
δι “ἂν e , \ La € À Ὡ“ 3 ͵ὔ -“᾿ 
ἐφ᾽ ἱκάτερα τὰ μέρη ὑπὸ τῆς ἐπιφανείας τῦς 
à 
σφαίρας. 
, 1 3 LA 2 ’ 3 
il, Κῶνός ἐστιν. ὅταν δρθογώνιου τριγώνου 
-“ -“ Log \ A , \ 
μενούσης μιᾶς πλευρᾶς τῶν περὶ τὴν ὀρθὰν 
\ \ \ Sr: 
γωνίαν, περιενεχθὲν τὸ τρίγωνον εἰς τὸ αὐτὸ 
,ὔ 3 θῃ 0 3] ἕξ ΄ ἢ 
πάλιν ἀποκατασταθῇ. θεν ἤρξατο φέρεσθαι. 
\ \ 4 Ὰ \ R , 3λ- Ὁ 
To περιληφθὲν σχῆμα, Κἀν μὲν ἡ μένουσα εὐθεῖα 
s n mn “ Ἂς δ » } , 
Ton ἢ τῇ λοιπῇ τῇ περὶ τὴν ὀρθήν περιφερομένῃ» 
« 17 “ἊΝ TPE 
ὀρθογώνιος ἔσται 09 κῶνος" ἐὰν δὲ ἐλάττων. 


’ " \ 4 τὰ 
ἀμξλυγώνιος" ἐὰν δὲ μείζων, ὀξυγώνιοςς 


\ € , 
19", Αξων δὲ τοῦ κώνου ἐστὶν n μένουσα 
Ὁ à , 
εὐθεῖα περὶ ἣν τὸ τρίγωνον στρέφεται, 
’ "ἃ \ “4 , ε € \ LU 
κ΄, Βάσις dé, ὁ κύκλος ὁ ὑπὸ τῆς περιφερο- 
’ 
μένης εὐθείας γραφόμενος. 
! , HOME) 11 € 3 4 ἐν 
καὶ, Κύλινδρός ἐστιντ1ϊ., ὅταν ὀρθογωνίου πα- 
μαλληλογράμμου μενούσης μιᾶς πλευρᾷς τῶν 
ι \ 
περὶ τὰν ὀρθὴν yuviar?, περιενεχθὲν τὸ παραλ- 
\ LA 3 \ 02 
ληλόγραμμον εἰς τὸ αὐτὸ πάλιν ἀποκατασταθῇ, 
3 \ \ “ 
ὅθεν ἤρξατο φέρεσθαι; τὸ περιληφθὲν σχῆμα, 


17. Diameter autem sphæræ estrecta quædam 
per centrum ducta, et terminala ex uträque 
parte a superficie sphæræ. 


18. Conus est comprehensa figura, quando 
rectanguli trianguli manente uno latere eorum 
quæ circa rectum angulum, conversum trian- 


gulum, in eumdem locum 


rursus  resli- 


tuitur a quo cœperat moveri. Et si quidem 
manens recta æqualis sit reliquæ rectæ quæ 
circa rectum angulum convertilur, orthogonius 
crit conus; si vero minor, amblygonius; si au- 
tem major, oxygonius. 

19. Axis autem coni est manens recta circa 
quam triangulum convertitur. 

20. Basis vero, circulus ἃ conversä rectà 
descriptus. 

21. Cylindrus est figuracomprehensa, quando 
rectanguli parallelogrammi manente uno latere 
corum quæ circa rectum angulum, parallelo- 
grammum conversum, in eumdem locum rur- 
sus reslituitur ἃ quo cœperat moyeri, 


17. Le diamètre de la sphère est une droite menée par le centre et terminée 
de part et d’autre à la surface de la sphère. 


18. Un cône est une figure comprise sous les surfaces décrites par deux côtés 


d’un triangle rectangle , lorsque l’un des côtés de l’angle droit restant immobile, 
le triangle tourne jusqu’à ce qu’il soit revenu au même endroit d’où il avait com- 
mencé à se mouvoir. Si la droite qui reste immobile est égale à l’autre côté qui 
tourne autour de l'angle droit, le cône s’appèle rectangle; si elle est plus petite, 
le cône s’appèle obtusangle; et si elle est plus grande, le cône s’appèle acutangle. 

19. L’axe du cône est la droïte immobile autour de laquelle tourne le triangle. 

20. La base du cône est le cercle décrit par la droite qui tourne. 

21. Un cylindre est un solide compris sous les surfaces décrites par trois côtés 
d’un parallélogramme rectangle, lorsque le quatrième côté restant immobile, ce 


parallélogramme tourne jusqu’à ce qu’il soit revenu au même eudroit d'où il avait 
commencé à 85. Mmouvoirs 
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3 Ἂν ε , 
20. Αξων δὲ τοῦ κυλίνδρου ἐστὶν ἡ μένουσα 
- “ ΠῚ \ , , 
εὐθεῖα περὶ ἣν τὸ παραλληλόγραμμον στρε- 
φεται- 
ε ε \ 27 3 
κγ΄. Βάσεις δὲ, οἱ κύκλοι οἱ ὑπὸ τῶν ἀπε- 
, Υ, -“ , 
ναντίον περιαγομένων δύο πλευρῶν γραφόμενοι. 
nm / “- J 
κδ΄, Opcros κῶνοι καὶ κύλινδροί εἶσιν, ὧν οἱ 
-“, ’ > , 
re ἄξονες καὶ αἱ διάμετροι τῶν βάσεων avu- 
λογόν εἰσι. 
, 0 3 Ἂ a \ νὐξόπο ΧΕΙ ἢ 
κέ, Κύξος ἐστὶ σχῆμα στερεὸν ὑπὸ ἐξ τε- 
, 
τρωγώνων ἴσων περιεχόμενον. 
7 1 ’ 
no Τετράεδρόν ἰστι σχῆμα στερεὸν τεττάρων 
: ε 
τριγώνων ἴσων καὶ ἰσοπλεύρων περιεχόμενον! 5, 
" ’ La 2 - \ « Ἂν 9 A 
κζς Οκτάεδρόν ἐστι σχῆμα στερεὸν ὑπὸ ὀκτὼ 
: ? 
τριγώνων ἴσων καὶ ἰσοπλεύρων περιεχόμενον, 
, ᾽ y > a ᾿ LL 
κή, Δωδεκάεδρόν ἐστι σχῆμα στερεὸν ὑπὸ 
’ , 3) Ἀν ἐδ , >” 
δώδεκα πενταγώνων ἴσων καὶ ἰσοπλεύρων καὶ 
A 
ἰσογωνίων περιεχόμενον" À. 
’ ὅν a , 3 »οο \ e \ 
κθ΄, Εἰκοσάεδρόν ἐστι σχῆμα στερεὸν ὑπὸ 
LU 4 35 % 3 ’ 
εἰκόσι τριγώνων ἰσὼν καὶ ITOTAEUPOY σπερι- 


ἐχόμενον. 


22. Axis autem cylindri est manens recta 


circa quam parallelogrammum convertitur. 


25. Bases vero, circuli a duobus ex adverso 
circumactis lateribus descripti. 

24. Similes coni et cylindri sunt, quorum et 
axes et diametri basium proporlionales sunt. 


25. Cubus est figura solida sex quadratis 
æqualibus comprehensa. 

26. Tetraëdrum est figura solida quatuor trian- 
gulis æqualibus et æquilateris comprehensa. 

27. Octaëdrum est figura solida octo trian- 
gulis æqualibus et æquilateris comprehensa. 

28. Dodecaëdrum est figura solida duodecim 
pentagonis æqualibus et æquilateris et æqui- 


angulis comprehensa. 


29. Icosaëdrum est figura solida viginti trian- 


gulis æqualibus et æquilateris comprehensa. 


22. L’axe du cylindre est la droite immobile autour de laquelle tourne le 


parallélogramme. 


25. Les bases du cylindre sont les cercles décrits par les deux côtés opposés 


du parallélogramme qui se meuvent. 


24. Les cônes et les cylindres semblables sont ceux dont les axes et dont les 


diamètres des bases sont proportionnels. 


25. Un cube est un solide compris sous six quarrés égaux. 
26. Un tétraèdre est une figure solide comprise sous quatre triangles égaux ct 


équilotéraux. 


27. Un octaèdre est une figure solide comprise sous huit triangles égaux οἱ 


équilatéraux. 


28. Un dodécaèdre estune figure solide comprise sous douze pentagones égaux, 


équilatéraux et équiaugles. 


29. Un icosaèdre est une figure solide comprise sous vingt triangles égaux et 


équilatéraux. 
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HPOTASISS ἃ, 


ΟἹ ᾽ὔ 2 , , » PA 3 

Εὐθείας γραμμῆς μέρος μέν τι οὐκ ἔστιν ἐν 

“ ε , 3 , | d Ψ' 3 
τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ. μέρος δὲ τι ἐν μετεω-- 
ρύτέρῳ!. 

\ " > nd "“ 

Εἰ γὰρ ϑυνατὸν, εὐθείας γραμμῆς τῆς ΑΒΓ 

’ ” > “ 
μέρες μίν τι τὸ ΑΒ ἔστω ἐν τῷ ὑποκειμένῳ ἐπι-- 


πέδῳ, μέρος δέ τι τὸ ΒΓ ἐν μετεωροτέρῳ", 


PROPOSITIO I. 


Rectæ lineæ pars quædam non est in sub 
jecto plano, pars autem quædam in sublimiori, 


Si enim possibile, rectæ lineæ ΑΒΓ pars quæ- 
dam AB sit in subjecto plano, pars vero quæ- 
dam ΒΓ in sublimiori. 


Ectas δὴ τις τῇ AB συνεχὴς εὐθεῖα ἐπὶ eu- 
θείας ἐν τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ, Ἑστω ἡ ΒΔ" 
δύο δὴ δοθεισῶν εὐθειῶν τῶν ΑΒΓ. ΑΒΔ κοινὸν 
τμῆμα ἰστιν ἡ AB, ὕπερ ἀδύνατον" εὐθεῖα γὰρ 
εὐθείᾳ οὐ συμξάλλει κατὰ πλείονα σημεῖα ἢ 
καθ᾿ ἕν" εἰ δὲ μὴ. ἐφαρμόσουσιν ἀλλήλαις αἱ 
εὐθε)αιί, 


> "κα ΕΣ Ν [A : - 
Εὐθείας pa, καὶ Ta ἑξῆς. 


Erit igitur quædam ipsi AB continuata rectain 
directum in subjecto plano. Sitipsa BA; dua- 
bus igitur datis rectis ABl, ΑΒΔ commune seg- 
mentum cstipsa AB, quod impossibile ; recta 
enim cum reclà non convenit in pluribus punctis 
quam in uno ; si autem non, congruent inter se 
rectæ. 

Rectæ igitur, etc. 


PROPOSITION PREMIÈRE. 


Une partie d’une ligne droite ne peut être dans un plan et une aulre partie 


au-dessus de ce plan. 


Car, si cela est possible, qu’une partie ΑΒ de la ligne droite ΑΒΓ soit dans 


un plan et l’autre partie Br au-dessus de ce plan. 
11 y aura, dans le plan inférieur, un prolongement de ΑΒ; soit BA ce prolon- 


gement ; les deux droites ΑΒΓ, ΑΒΔ auront une partie commune ΑΒ, 06 qui 
cestimpossible, car deux droites ne peuvent se rencontrer qu’en un seul point, 
sinon elles se confondraient. Donc, etc. 
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ν᾽ 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ β΄. PROPOSITIO IL. 

Edr δύο εὐθεῖαι τέμνωσιν ἀλλήλας. ἐν ἑνί Si duæ rectæ se muluo secent, in uno sunt 
εἰσιν ἐπιπέδῳ, καὶ πᾶν τρίγωνον ἐν ἕνί ἐστιν plano, ct omne triangulum in uno est plano. 
ἐπιπέδῳ. 

Δύο γὰρ εὐθεῖαι αἱ ΑΒ. TA τεμνέτωσαν ἀλ- Duæ enim rectæ ΑΒ, ΓΔ se mutuo secent in 


λήλας κατὰ τὸ E σημεῖον" λέγω ὅτι ai AB, TA  punctoE; dico ipsas AB, l'A in uno esse plano, 
ἐν ἑνί εἰσιν ἐπιπέδῳ, καὶ πᾶν τρίγωνον ἐν évi et omne triangulum in uno esse plano. 


» 9. LA 
ἐστιν ἐπιπέδῳς 


Α Δ 
E 
H 
r Θ᾽ K B 
Εἰλήφθω γὰρ ἐπὶ τῶν ET, EB τυχόντα ση- Sumantar enim in ipsis ET, EB quælibet 


μεῖα, τὰ 2. H, καὶ ἐπεζεύχθωσαν ai TB, ΖΗ,  Puncla 2; Η, οἱ jungantur ipsæ TB, ΖΗ, et du- 
καὶ διήχθωσαν αἱ Z@, ΗΚ’ λέγω πρῶτον ὅτι  cantur ipsæ ΖΘ, ΗΚ ; dico primum ΕΓΒ trian- 
πὸ ἘΓΒ τρίγωνον ἐν ἕν! ἔστιν ἐπέπέδῳ, Εἰ γάρ gulum in uno esse plano. Sienim est ETBtrian- 


ἐστι τοῦ ΕΓΒ τριγώνου μέρος ὅτοι ro 210. guli vel pars ΖΓΘ, vel HBK in subjecto plano, 


à τὸ HBK ἐν τῷ ὑποκειμένῳ émimédwt, τὸ δὲ  reliqua auteminalio, erit et unius ET, EB rec- 
λοιπὶν ἐν ἄλλῳ. ἔσται καὶ μιᾶς τῶν ET, EB larum pars quædam in subjecto plano, altera 


᾽ 72 LA - ε ’ 2 
εὐθειῶν μέρος μέν τι ἐν τῷ ὑποκειμένῳ ἐπι- 


PROPOSITION II. 


Si deux droites se coupent, elles sont dans un seul plan ; tout triangle est aussi 
placé dans un seul plan. 

Que les deux droites ΑΒ, TA se coupent mutuellement au point E; je dis que les 
droites ΑΒ, ΓΔ sont dans un seul plan; et que tout triangle est aussi dans un seul 
plan. 

Car prenons dans les droites ΕΓ; ΕΒ deux points quelconques Z,H;joignons TB, ΖΗ, 
et menons les droites 2Θ, ΗΚ; je dis d’abord que 16 triangle ErB est dans un seul 
plan; car si la partie Zr@ ou la partie ΗΒΚ du triangle ΕΓΒ est dans un plan, et l’autre 
par tie dans un autre plan, une partie de l’une des droitesEr , EB sera dans un plan 


she. 


᾿ς 
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4 \ ’ 
πέδῳ. τὸ δὲ ἐν ἄλλῳ. Ei δὲ τοῦ ETB τριγώνου 
\ u LA El n € pi > LS 
To ZTBH μέρος N° ἐν τῷ ὑποκειμένῳ εἐπιπεόῳ. 

\ > # μὲ N 2 LA 
τὸ δὲ λοιπὸν ἐν ἄλλῳ, ἔσται καὶ ἀμφοτέρων 
“ , -“ 2 , -) n € 
τῶν ET, EB εὐθειῶν μέρος μὲν TI ἐν τῷ υπο- 


! > / \ NS 5! La ” 
κειμένῳ ἐπιπέδῳ τὸ δὲ ἐν ἄλλῳ. ὅπερ ἄτογγον 


Α 


vero in alio. Si autem ΕΓΒ lriangali pars ΖΓΒΗ͂ 
sit in subjecto plano , reliqua vero in alio, 
erit et ambarum rectarum ET, EB pars quæ- 
dam in subjecto plano , una vero in alio, 


quod absurdum demonstratum est; triangulum 


A 


/ ᾿ | PAR Ὁ 
ἐδείχθη" τὸ ἄρα ETB τρίγωνον ἐν ἑνί ἐστιν 
κ , À ÿ: > 
ἐπιπέδῳ, Ἐν ᾧ δὲ ἔστι τὸ ETB τρίγωνον - ἐν 
2 NL Ω “Ὕ p° ᾽ Φ δὲ e LA 
Touré καὶ exaTépx τῶν ET, EB* ἐν ᾧ de ἐχκατερῶ 
“Ἤ Ἂν ε 
τῶν ET, ΕΒ. ἐν τούτῳ καὶ αἱ ΑΒ. ΓΔ’ αἱ AB, 
9 3 , \ 17 
TA ἄρα εὐθεῖαι ἐν ἑνί εἰσιν ἐπιπέδῳ. καὶ πᾶν 


ε 9, δ 
τρίγωνον ἐν ἕν! ἐστιν ἐπιπέδῳ, Οπερ ἔδε; δεῖξαις 


igitur ETB in uno ést plano. In quo autem est 
triangulum ΕΓΒ, in hoc et utraque ipsarum 
ET, EB; in quo autem utraque ipsarum El, ΕΒ, 
in hoc et ipsæ AB, l'A ; ipsæ igitur AB, l'Arectæ 
in uno sunt plano, et omne triangulum in uno 
est plano. Quod oportebat ostendere. 


et l’autre partie dans un autre plan. Mais si une partie ΖΙΒΗ͂ du triangle ἘΓΒ est 
dans un plan et l’autre partie dans un autre plan, une certaine partie des deux 
droites Er, EB sera dans un plan et l’autre partie dans un autre plan; ce qui 
a été démontré absurde ; le triangle ErB est donc dans un seul plan. Mais l’une et 
l'autre des droites Er, ΕΒ sont dans le mêine plan que le triangleErs, et les droites 
AB, ΓΔ sont dans le même plan que les droites Er, EB (prop. 1. 11 ); les droites 
AB, TA sont donc dans un seul plan, et tout triangle est donc aussi placé dans un 


seul plan. Ce qu’il fallait démontrer. 
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HPOTASIZ y. PROPOSITLO ΤΠ 

Ἐὰν δύο ἐπίπεδα τέμνῃ ἀλληλα, ἡ κοινὴ Si duo plana se mutuo secent, communis ip=" 
αὐτῶν τομὴ εὐθεῖά ἐστι. sorum sectio recta est. 

Δύο γὰρ ἐπίπιδα τὰ AB, ΒΓ τεμνέτω! ἀλ- Duo enim plana AB, ΒΓ se mutuo secent, 
Anhe, κοινὴ δὲ αὐτῶν τομὴ ἔστω ἡ AB γραμμή" communis autem ipsorum sectio sit ΔΒ linea; 
λέγω ὅτι ἡ AB γραμμὴ εὐθεῖά ἔστιν. dico ΔΒ lineam rectam esse. 

B 
mi ei 
E||]Z 
rL_ |} 
A 
AE 
Εἰ γὰρ μὴ, ἐπεζεύχθω ἀπὸ τοῦ Δ ἐπὶ τὸ Β, Si enim non, jungatur ἃ puncto À ad B, 


ἐν μὲν τῷ AB ἐπιπέδῳ εὐθεῖα ἡ AEB, ἐν ΦδῈ ἴῃ plano quidem AB recta ΔΕΒ, in plano autem 
τῷ ΒΓ ἐπιπίδῳ εὐθεῖα ἡ AZB* ἔσται δὴ duo ΒΓ recta AZB; crunt igitur duarum rectarum 
εὐθειῶν τῶν AEB, AZB τὰ αὐτὰ πέρατα, xai  AEB,AZBiidem termini, proptereaque contine- 
περιέξουσι δηλαδὴ χωρίον. ὅπερ ἄτοπον" οὐκ ἄρα bunt spatium, quod absurdum; non igitur AEB , 
ai ΔΕΒ, AZB εὐθεῖαί εἶσιν. Ομοίως du? δείξομεν»  AZB rectæ sunt. Similiter utique demonstra- 
ὅτι οὐδὲ ἄλλη τὶς. ἀπὸ τοῦ Δ ἐπὶ τὸ Β ἐπι-  bimus, neque aliam quamdam, a puncto Δ 
ζενγνυμένη. εὐθεῖα ἔσται, mar τῆς ΔΒ κοινῆς ad Β ductam, rectamecsse, præler ipsam AB com= 
τομῆς τῶν AB, ΒΓ ἐπιπέδωνς munem seclionem ipsorum AB, ΒΓ planorum. 
Ἐὰν ἄρα, καὶ τὰ ἑξῆς, 


PROPOSITION TIL 


Si deux plans se coupent mutuellement, leur commune section est une ligne 
droite. 

Que les deux plans ΑΒ, Br se coupent mutuellement, et que leur commune 
section soit la ligne AB; je dis que la ligne ΔΒ est une ligne droite. 

Car si cela n’est point, dans le plan ΑΒ menons du point A au point Β la droite 
ΔΕΒ; et dans le plan ΒΓ menons la droite 478; les extrémités des deux droites 
ΔΕΒ, AZB seront les mêmes, et ces droites renfermeront un espace, ce qui est 
absurde ( dém. 6); les lignes AEB, ΔΖΒ ne sont donc pas des lignes droites. Nous 
démontrerons semblablement que toute autre ligne menée du point Δ au point B 
n’est point une ligne droite, excepté la commune section ΔΒ des plans ΑΒ, ΒΓ. Si 
donc, ec. 

HT. β 2 
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ΠΡΌΤΑΣΙΣ, δς 


. L: 4 
Ἐὰν εὐθεῖα δύο εὐθείαις τεμνούσαις ἀλλήλας 
“ρὸς ὀρθὰς ἐπὶ τῆς κοινῆς τομῆς ἐπισταθῇ. 
Ἂν “Ἢ > 3: ψῷ EL LA \ 3 \ LA 
καὶ τῷ di αὐτῶν ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθὰς ἔσται. 
9 , »“ 
Εὐθεῖα γάρ τις n ἘΖ δύο εὐθείαις ταῖς AB, 
, \ ἊΝ 
TA τεμνουσαις ἀλλήλας κατὸ τὸ E σημεῖον ἀπὸ 
τοῦ E πρὸς ὀρθάς ἐφεστάτω" λέγω ὅτ, ἡ EZ καὶ 
“ \ 7 > , \ 3 Ἂ Φ 
τῷ διὰ τῶν AB, TA ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς ἐστιν. 
, \ ὅ , 
Απειλήφθωσαν γὰρ αἱ AE, ΕΒ. TE, ΕΔ ἔσαι 
δ ; 
ἀλλήλαις. καὶ διήχθω τις διὰ τοῦ E, ὡς ἐτυ- 
χεν, ἡ HEO©, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ ΑΔ. ΓΒ. 
\ > \ "à 27 > , ε 
καὶ ἔτι ἀπὸ τυχόντος τοῦ 2 ἐπεζεύχθωσαν αἱ 
ἂν, 3 \ 
ZA, ZH, ZA, ZT, ΖΘ, ZB. Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ 
D 7 
ΑΕ. ἘΔ δυσὶ ταῖς ΤΕ. ΕΒ ἴσα, εἰσὶ. καὶ 
3, ε 
γωνίας ἴσας περιέχουσι. βάσις ἄρα ἡ ΑΔ βάσει 
“ 3) \ 
Th TB ἴση ἐστὶ. καὶ τὸ AEA τρίγωνον τῷ TEB 
, TA LA . € Ἂν 4 ce Φ' \ 
τριγώνῳ! ἴσον ἔσται" ὥστε καὶ γωνία ἡ ὑπὸ 
Ὧν es | LU » \ 
AAE γωνίᾳ τῇ ὑπὸ EBT 164 ἐστίν), Eori δὲ καὶ 


ἡ ὑπὸ AEH γωνία τῇ ὑπὸ ΒΕΘ ἴση" δύο δὴ 


ΠΟΡΟΘΒΙΤΤΟΣ Τὺ: 


Si recta duabus rectis se mutuo secantibus 
ad rectos in communi sectione insistat, et per 
ipsas plano ad rectos erit. 

Recta enim quædam EZ duabus rectis AB, 
TA se mutuo secantibus in E puncto ab ipso E 
ad rectos insislat ; dico ΕΖ et per AB, ΓΔ 
plano ad rectos esse. 

Sumantur enimipsæ AE, ΕΒ, TE, ΕΔ æquales 
inter se, et ducatur per E ulcunque recla HEO®, 
et jungantur ipsæ AA, TB, et adhuc a quolibet 
puncto Z ducantur ipsæ ZA, ΖΗ, ZA, ZT, 
Z® , ΖΒ. Et quoniam duæ AE, ΕΔ duabus 
TE, EB æquales sunt, et angulos æquales 
continent , basis igitur AA basi ΓΒ æqualis est, 
et triangulum AEA triangulo ΓΕΒ æquale erit; 
quare ct angulus AAE angulo ΕΒΓ æqualis est, 
Est autem et AEH angulus ipsi BE© æqualis; 


PROPOSITION IV: 


Si deux droites se coupent mutuellement, la droite perpendiculaire à ces deux 
droites, à leur section commune, sera aussi perpendiculaire au plan de ces deux 
droites. 

Que les deux droites AB, TA se coupent mutuellement au point E; du point E 
élevons une droite ΕΖ perpendiculaire à ces deux droites; je dis que la droite ΕΖ 
est aussi perpendiculaire au plan des droites AB, ΓΔ. 

Faisons les droites AE, EB, TE, ΕΔ égales entr'elles ; par le point E menons 
d’une manière quelconque une droite HEO ; joignons AA, ΓΒ, et d’un point quel- 
conque Z menons les droites ZA, ZH, ZA, 2Γ, ΖΘ, 28. Puisque les deux droites 
AE, ἘΔ sont égales aux deux droites TE, EB, et que ces droites comprènent des 
angles égaux (prop. 15. 1), la base ΑΔ sera égale à la base rB( prop. 4. 1 }, le 
triangle AEA égal au triangle TEB, et l’angle AAE égal à l'angle ΕΒΓ, Mais l'angle 
AEH est égal à l’angle ΒΕΘ (prop. 15. 1 ); les deux triangles AHE, BEO ont donc 
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τρίγωνά ἐστι τὰ AHE, ΒΕΘ τὰς δύο γωνίας 


3 ὴς ͵ὕ ” El Ἐν ri : 
ταὶς δυσὶ γωνίαις ἴσας ἔχοντα <xaTépay 


ε ΄, Ν / \ ss mn 
ÉXATEPE καὶ μίαν πλευραν μιᾷ πλευρᾳ ἐσὴν 
τὴν πρὸς ταῖς ἴσαις γωνίαις τὴν ΔῈ Τὴ EB° 
καὶ τὰς λοιπὰς ἄρα πλευρὰς ταῖς λοιπαῖς 
ο » LA »»Ἤ LA ε \ “ 
πλευραῖς ἰσας ἐξουσιν" ion ἀρῶ n μὲν HE τῇ 
ἘΘ. ἡ δὲ AH τῇ ΒΘ. Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ 
AE τῇ EB, κοινή δὲ καὶ πρὸς ὀρθὰς ἡ ZE, 
βάσις ἄρα à ZA βάσει; τῇ LB ἐστὴν ἔσηΐ" did 


Di > 


τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ ZT τῇ ZA ἐστὶν ἴση. Καὶ 
ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ ΑΔ τῇ IB, ἔστ, δὲ καὶ à 
ZA τῇ ZB ἴση" δύο δὴ αἱ ZA, AA δυσὶ ταῖς 
ZB, ΒΓ ἴσαι εἰσὶν. ἑκατέρα ἑκατέρᾳ. Καὶ βάσις 
ἡ ZA βάσει τῇ ZT ἐδείχθη ἴση" καὶ γωνία ἄρα 
ἡ ὑπὸ ΖΑΔ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ ΖΒΓ on ἐστί. Καὶ 
ἐπεὶ" πάλιν ἐδείχθη ἡ ΑΗ τῇ ΒΘ ἴση. ἀλλὼ 
μὴν καὶ ἡ ZA τῇ ZB ion δύο δὴ αἱ ZA, 
AH δυσὶ ταῖς ZB, ΒΘ ἴσαι εἰσί. Καὶ γωνία ἡ 


ΕΣ a 
duo igitur triangula sunt AHE, BE© duos an- 
gulos duobus angulis æqualeshabentia,utrumque 
utrique, et unum latus AE uni lateri EB æquale 
ad æquales angulos; et reliqua igitur latera 
reliquis lateribus æqualia habebunt; æqualis 
igitur quidem HE ipsi ΕΘ, ipsa vero AH ipsi 
ΒΘ. Et quoniam æqualis est AE ipsi EB, 
communis autem et ad rectos ipsa ZE, 
basis igitur ZA basi ΖΒ est æqualis ; propter 


2 


eadem utique et ZT ipsi ZA est æqualis. Et 
quoniam æqualis est AA ipsi ΓΒ, est aulem 
et ZA ipsi ZB æqualis; duæ igitur ZA, AA 
duabus ΖΒ, ΒΓ æquales sunt, utraque utrique. 
Et basis ZA basi ZT ostensa est æqualis; et an- 
gulus igitur ZAA angulo ΖΒΓ æqualis est, Et 
quouiam rursus ostensa est AH ipsi ΒΘ æqualis ; 
at vero et ZA ipsi ZB æqualis; duæ igitur ZA, 
AH duabus ΖΒ, ΒΘ æquales sunt. Et angulus 


deux angles égaux à deux angles, chacun à chacun; et les côtés AE, EB ad- 
jacents à des angles égaux seront égaux entr’eux; les autres côtés de ces triangles 
seront donc aussi égaux eutr’eux (prop. 26. 1); HE est donc égal à ΕΘ, et AH égal à 
ΒΘ. Et puisque AE est égal à ΕΒ, et que la perpendiculaire ZE est commune, la base 
ZA sera égale à la base ZB( prop. 4. 1 ); par la mêmeraison, Zr sera égal à ΖΔ. Et 
puisque ΑΔ est égal à ΓΒ, et ZA àZB, les deux droites ZA, AA seront égales aux 
deux droites ΖΒ, Br, chacune à chacune. Mais on a démontré que la base ΖΔ est 
égale à la base ΖΓ; l’angle ΖΑΔ est donc égal à l’angle ΖΒΓ ( prop. 8. 1 ). Et de plus, 
puisqu'on ἃ démontré que AH est égal à ΒΘ, et ZA égal à zB; les deux droites 
ZA, AH sgront égales aux deux droites ΖΒ, Be. Mais on a démontré que l’augle 
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ζ 
ὑπὸ ZAH ἐδείχθη ἴση τῇ ὑπὸ ZBO* βάσις ἄρα 


ἡ ZH βάτει τῇ 2 ἐστὶν ἴση. Καὶ ἐπεὶ πάλιν ἴση 
ἐδείχθηθ ἡ. HE τῇ ΕΘ, κοινὴ δὲ ἡ EZ, δύο δὴ 
αἱ HE, ΕΖ δυσὶ ταῖς ΘΕ. ἘΖ ἴσαι εἰσί. Καὶ 
βάσις ἡ ZH βάσει τῇ ZO ἴση" γωνία ἄρα ἡ 
ὑπὲ HEZ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ @EZ ἴση ἐστίν" ὀρθὴ 
ἄρα ἑκατέρα τῶν ὑπὸ ΗΕΖ. ΘῈΖ γωνιῶν" ἡ 


ZE ἄρα πρὸς τὴν ΗΘ τυχόντως διὰ τοῦ E 


Α 
Η 
Δ 


᾽ -“»“ 2 » 8 ’ \ , LA 
ἀχθεῖσαν ἐρϑὴ ἐστιν. Ὁμοίως δὴ δείξομεν {τι 
ε N 4 \ ε , ex 
1 LE καὶ πρὸς πάσας τὰς ἁπτομένας αὐτῆς 
9 4 € LA 3 “ὦ, ε + > a 
εὐθείας καὶ cUous ἐν TO ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ 
3 Ἂ. , ne \ Al > / 
ὀρθὰς ποιήσε, γωνίας. Εὐθεῖα δὲ πρὸς ἐπίπεδον 
4 \ \ ς LA 
ὀρθή ἐστιν.» ὅταν πρὸς πάσας τὰς ἁπτομένας 
5 “ὦ, 2 # \ »” 2 ΄-ὦν » -᾿΄3 LA 
αὐτῆς εὐθείας καὶ οὔσας ἐν τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ 
3 ΩΣ 4 ε ΕΣ “ ε A 
ὀρθὰς ποίει γωνίας" ἢ ZE ἄρα τῷ υποπειμένῷ 


ἐπιπέδῳ πρὸς ἰρθάς ἐστι, To δὲ ὑποκείμενον 


ZAH ostensus est æqualis ipsi ΖΒΘ: basis igitur 
ΖΗ basi ΖΘ est æqualis. Et quoniam rursus 
æqualis ostensa est HE ipsi ΕΘ, communis au- 
tem ΕΖ, duæ igitur HE, ΕΖ duabus ΘΕ, ΕΖ 
æquales sunt. Et basis ΖΗ basi ΖΘ æqualis ; 
angulus igitur ΗΕΖ angulo @EZ æqualis est; 
rectus igitur uterque angulorum ΗΕΖ, @EZ ; 


ergo ZE ad ipsam ΗΘ utcunque per E ductam 


Ἢ 
NE 
B 


recta est. Simililer utique demonstrabimus ZE 
ctiam ad omnes rectas contingentes ipsam et 
existentes in subjecto plano rectos faccre an- 
gulos. Recta autem ad planum perpendicularis 
est, quando ad ommes rectas contingentes ipsam 
et existentes in codem plano rectos facit an- 
gulos ; ipsa igitur ZE subjecto plano ad rectos 


est. Sed subjectum planum est quod per ipsas 


ZAH est égal à l’angle 280; la base ΖΗ est donc égale à la base 2Θ (4. 1 ). Mais 
on ἃ démontré encore que HE est égal à ΕΘ, et la droite ΕΖ est commune ; 
les deux droites HE, ΕΖ sont donc égales aux deux droites ΘῈ, ΕΖ. Muis la base ΖΗ 
est égale à la base ΖΘ ; l'angle HEz est donc égal à l’angle @Ez (8. 1 ); les angles 
ΗΕΖ, @EZ sont donc droits l’un et l’autre ; la droite ZE fait donc des angles droits 
avec la droite ΗΘ, de quelque manière que la droite ΗΘ soit menée par le point Ε. 
Nous démontrerons semblablement que la droite ZE fait aussi des angles droits avec 
toutes les droites qui la rencontrent et qui sontdans le plan inférieur. Mais une 
droite est perpendiculaire à un plan , lorsqu'elle fait des angles droits avec toutes 
les droites qui la rencontrent et qui sont placées dans ce plan (dcf.5. 11); ladroite 
ΕΖ çst donc perpendiculaire au plan inférieur. Mais le plan inférieur passe pa 


- 
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; ᾿Ξ are 
ἐπίπιδόν èors τὸ dial τῶν AB, ΒΓ εὐθειῶν" ἡ 
ZE ἄρα πρὸς ὀρθάς ἐστι τῷ διὰ τῶν AB, TA 
ἐπιπέδῳ. ; 


A » pe \ \evn 
Ἐὰν ἄρα εὐθεῖα. καὶ τὰ εξῆς. 


HPOTASIE €. 


: \ 3 ε , ; , 
Ἐὰν εὐθεῖα τρισὶν εὐθείαις ἁπτομέναις ἀλλή - 
\ > λ ΕΣ Ν «ὦ; ni 22 Ψ 
λὼν πρὸς ὀρθὰς ἐπὶ τῆς κοινῆς τομῆς ἐπι- 
D € e » La 3 € 7 Ἣν > ΄ 
σταθῆ. αἱ τρεῖς εὐθεῖαι ἐν £vi εἰσιν ἐπιπέδῳ, 
ΩΣ ε % > 7 - 
Εὐθεῖα γάρ τις ἢ AB τρισὶν εὐθείαις ταῖς 
\ > \ - ASS “Ὁ δ \ 
ΒΓ. BA, BE πρὸς ὀρθὰς ἐπὶ τῆς κατά τὸ B 
ε ΩΝ e ε 3 δ 
ἁφῆς ἐφεττάτω" λίγω ὅτι αἱ ΒΓ, BA, BE ἦν &ri 
εἰσιν ἐπιπίδῳ, 


rectas AB, TA; ipsa igitur ΕΖ ad rectos est 
per plano ipsas AB, ΓΔ. à 


Si igitur recta , etc. 


PROPOSITIONV: 


Si recta tribus rectis sese tangentibus ad rec- 
tos angulos in communi sectione insistat, tres 
illæ rectæ in uno sunt plano. 

Recta enim quædam AB tribus rectis ΒΓ, 
ΒΔ, BE ad rectos in contactu B insistat ; 
dico ipsas ΒΓ, BA, BE in uno esse plano. 


t 
ΠΡ N" 


λα PT] 4 3 ε \ 
Μὴ γὰρ, ἀλλ᾽ εἰ δυνατὸν. ἔστωσαν αἱ μὲν 

5 n € ΄ LA ΄ e A 
BA, BE ἐν τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ. ἡ δὲ ΒΓ 


. 
ἐν μετεωροτέρῳ! , καὶ ἐκξεξλήσθω τὸ dia τῶν 


Non enim, sed si possibile, sint quidem ipsæ 
BA, BE in subjecto plano, ipsa vero ΒΓ in 
sublimiori, et producatur per ipsas AB, ΒΓ pla- 


les droites 4B, ΒΓ ; la droite ZE est donc perpendiculaire au plan des droites 4B,r4. 


Si donc, etc. 


PROPOSTETON Υ: 


Si trois droites se rencontrent, et si une droite leur est perpendiculaire à leur 
commune section, ces trois droites sont dans un seul plan. 

Qu’une droite ΑΒ soit perpendiculaire aux trois droites Br, BA, BE au point de 
contact; je dis que les trois droites ΒΓ, BA, BE sont dans un seul plan. 

Car que cela ne soit pas; mais, si cela est possible , que les droites BA, BE soient 
daus un plan, et Br dans un autre plan élevé au-dessus du premier; faisons passer un 
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\ Ἵ À # 
AB, ΒΓ ἐπίπεδον" κοινὴν δὴ τομὴν" ποιήσει 
᾽ n € , > ’ > h« / 
.- τῷ UTTOHEIIAEV ἐπιπέδῳ εὐθεῖαν. Ποιείτω 
τὴν ΒΖ. Ἐν ἑνὶ ἄρα εἰσὶν ἐπιπέδῳ τῷ διηγμένῳ 
διὰ τῶν AB, ΒΓ αἱ τρεῖς εὐθεῖαι αἱ ΑΒ. ΒΓ, 
ὍΔ». - à 2 ,» Ἔ 7 \ CS à 3 
ΒΖ. Καὶ ἐπεὶ ἡ AB ὀρθή ἐστι πρὸς éxaTepar 
“ “ \ “ » 
τῶν BA, BE° καὶ τῷ διὰ τῶν BA, BE ἀρα ἐπι- 
» ᾿ \ \ - 
πέδῳ ὀρθή ἐστιν ἡ AB. To δὲ διὰ τῶν BA, BE 
\ e Le 3 € »! 2 » 
ἐπίπεδον τὸ ὑποκείμενόν ἐστιν" n AB ἄρα ὀρθή 


num ; communem igitur sectionem faciet in 
subjecto plano rectam. Faciat ipsam BZ. In uno 
igitur sunt plano ducto per ipsas AB, ΒΓ tres 
rectæ AB, ΒΓ, ΒΖ. Et quoniam AB perpen- 
dicularis est ad utramque ipsarum BA, BE; 
et per ipsas BA, BE igitur plano perpendi- 
cularis est AB. Planum autem per ipsas BA, 
BE subjectum est; ergo AB perpendicularis 


I] 


2 \ ae , EN, La Ν ᾿ 

ἐστι πρὸς τὸ ὑποκείμενον ἐπίπεδοι" ὥστε καὶ πρὸς 
\ ε > δ᾿ 5. 

πάσας τὰς ἁπτομένας αὐτῆς εὐθείας καὶ οὔσας 
> »Ἥ € , ᾽ , ᾽ \ , , 

ἐν τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ ὀρθὰς ποιήσει γωνίας 

ε δὲ RL he ᾽ ἊΣ 

n AB. Απτεται de αὐτῆς n BZY οὐσα ἐν τῷ 

2 δ € LA € ᾿ / 

ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ" ἡ ἄρα ὑπὸ ΑΒΖ γωνία 
A \ ε € \ 3 

ὀρθή ἔστιν. Ὑπόκειτωι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΑΒΓ ὀρθή" 

» e € A nm € \ 
ἴση ἄρα ὁ ὑπὸ ΑΒΖ γωνία τῇ ὑπὸ ΑΒΓ. Καί εἰσιν 


᾽ EUX is , “ τ Υ ΝΣ nn’ ᾽ 
ἐν ἐνὶ ἐπιπέδῳ, ὅπερ ἐστὶν" ἀδύνατον" οὐκ 


est ad subjectum planum; quare et ad omnes 
rectas contingentes ipsam et existentes in sub- 
jecto plano rectos faciet angulos ipsa AB. Tangit 
autem ipsam ipsa BZ existens in subjecto plano ; 
ergo angulus ABZ rectus est. Supponitur autem 
et angulus ΑΒΓ rectus; æqualis igitur angulus 
ΑΒΖ ipsi ΑΒΓ. Et sunt in uno plano, quod 
est impossibile ; non igitur recta ΒΓ in subli- 


plan par les droites ΑΒ, Br; la commune section de ce plan avec le plan inférieur 
sera une ligne droite ( prop. 3. 11 ). Que cette droite soit ΒΖ. Il est évident que les 
trois droites 4B, Br, ΒΖ sont dans le plan qui passe par les droites ΑΒ, Br. Puisque 
la droite AB est perpendiculaire à chacune des droites BA, BE, la droite ΑΒ 
sera perpendiculaire au plan qui passe par BA, BE ( prop. 4. 11). Mais le plan 
qui passe par BA, BE est le plan inférieur; la droite ΑΒ est donc perpendiculaire 
au plan inférieur ; cette droite sera donc perpendiculaire à toutes les droites qui 
la rencontrent et qui sont dans ce plan( déf. 3. 11 ). Mais la droite ΒΖ est ren- 
contrée dans le plan inférieur par la droite ΒΖ; l’angle ΑΒΖ est donc droit. Mais on a 
supposé que l’angle ΑΒΓ est droit ; l’angle ΑΒΖ est donc égal à l'angle ΑΒΓ. Mais ces 
angles sont dans un seul plan, ce qui est impossible (ax. 0); la droite Br n’est 
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? 3 ἌΣ , 
ἄρα ἡ ΒΓ εὐθεῖα ἐν μετεωροτέρῳ ἐστὶν ἐπιπέδῳ" 
e -»- 2 
αἱ τρεῖς ἄρα εὐθεῖαι αἱ BF, BA, BE ἐν ἑνί εἰσιν 
ΝΕ δ, 
ἐπιπέδῳ. 
3 Ν \e ” 
Ἐὰν ἄρα εὐθεῖα. καὶ τὰ ἑξῆς, 


HPOTAZIS ς΄, 


Ἐὰν δύο εὐθεῖαι τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ πρὲς pe 
θὰς ὦσι, παράλληλοι ἔσονται αἱ εὐθεῖαι. 

Δύο γὰρ εὐθεῖαι αἱ AB, TA τῷ ὑποκειμένῳ 
ἐπιπέδῳ πρὸς ἐρθὰς ἔστωσαν" λέγω ὅτι παράλ- 
ληλός ἔστιν ἡ ΑΒ τῇ TA. 


e 
Συμξαλλέτωσαν γὰρ τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ 
» 
κατὰ τὰ B, Δ σημεῖα, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ BA εὖ- 
re ” \ ἐς δν 
θεῖα, καὶ ἤχθω τῇ ΒΔ πρὸς ὀρθὰς ἐν τῷ αὐτῷ" 
[4 ε Ἂν “Ἥ 
ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ ἡ AE, καὶ κείσθω τὴ AB 
ε ν" L 
ἴση ἡ ΔΕ, καὶ ἐπεζεύχθωσαν ai BE, AE, AA. 


miori est plano; tres igitur rectæ ΒΓ) BA, BE 
in uno sunt plano. 


Si igitur recta, etc. 


PROPOSITIO VI 


Si duæ rectæ eidem plano ad rectos sunt, 
parallelæ erunt rectæ. 

Duæ enim rectæ AB, ΓΔ subjecto plano ad 
rectos sint ; dico parallelam cesse AB ipsi ΓΔ, 


Occurrant enim subjecto plano in B, A 
punctis, et jungatur recta BA, et ducatur ipsi 
BA ad rectos in eodem subjecto plano ipsa 
AE, et ponatur ipsi AB æqualis AE, ct jun- 
gantur ipsæ BE, AE, AA. 


donc pas dans un plan élevé au-dessus des droites BA, BE; les trois droites Br, BA, 
BE sont donc dans un seul plan. Sidonc, etc. 


PROPOSITION VE 


Si deux droites sont perpendiculaires à un même plan, ces deux droites seront 


parallèles. 


Que les deux droites AB, ΓΔ soient perpendiculaires à un même plan; je dis 


que ΑΒ est parallèle à ra. 


Que ces perpendiculaires rencontrent un plan inférieur aux points B, A ; joignons 
la droite BA; menons dans le plan inférieur la droite ΔῈ perpendiculaire à ΒΔ; 
faisons ΔῈ égal à AB, et joignons BE, AE, AA. 
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\ Vue 
Καὶ ἐπεὶ ἡ AB ὀρθή ἐστι πρὸς τὸ ὑποκείμενον 
" , ΕΣ Ν . , 
ἐπίπεδον" καὶ πρὸς πάσας ἄρα" τὰς ἁπτομένας 
»“,ἷ > \ ἢ > “ La ’ 
αὐτῆς εὐθείας. καὶ οὔσας ἐν τῷ ὑποκειμένῳ 
3 2 » \ , , CR 
ἐπιπέδῳ , ὀρθὰς ποιήσει γωνίας. Απτεται δὲ τῆς 
“Ὕ LA ,» n € 
AB ἑκατέρα τῶν BA, BE, οὖσα ἐν τῷ ὑποκειμένῳ 
᾽ LA » ι Ν , L 1 e ,ὔ 7 ε AY 
ἐπιπίδῳ" ὀρθὴ ἄρα ἐστὶν" ἑκατέρα τῶν ὑπὸ 
ι \ » \ \ ἌΝ 
ΑΒΔ. ΑΒΕ γων μῶν. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἑκα- 
Ἂς Ἂ 
τέρα τῶν ὑπὸ TAB, ΓΔῈ ὀρθή ἐστι. Καὶ ἐπεὶ 
»Ὕ 3 ΕΥ̓ € mn \ \., 2€ a \ ε 
ion ἐστὶν ἢ ΑΒ τῇ ΔΕ; κοινὴ δὲ ἡ BA, δύο δὴ αἱ 


LA LA / 
AB, BA δυσὶ ταῖς ΕΔ. AB ἴσα; εἰσὶ. καὶ γωνίας 
, # e , -“ 
ὀρθὰς περιέχουσι" βάσις ἄρα ἡ ΑΔ βάσει τῇ ΒΕ 
“ > ἝἜ 
ἐστὶν ἴση. Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ ΑΒ τῇ ΔΕ, ἀλλά 
ε »"Ἢ ε \ D 
καὶ ἡ AA τῇ BE, δύο δὴ ai AB, BE δυσὶ ταῖς 
3, ἂν, A ν᾿ Ἂ ΟΣ "“, x 4 
EA, AA ἴσαι εἰσὶ. καὶ βασις αὐτῶν κοινή ἢ 
ΛΕ’ γωνία ἄρα ἡ ὑπὸ ΑΒΕ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ EAA 
9 e RL 3, 
ἐστὶν Dont, Ορθὴ δὲ ἡ ὑπὸ ΑΒΕ’ ἐρθη ἄρα καὶ 


Εἰ quoniam ABperpendicularis est δα subjectum 
planum ; et ad omnes igitur rectas conlingentes 
ipsam, el existentes in subjeclo plano, rectos 
facietangulos. Contingit autem ipsam AButraque 
ipsarum BA, EB existens in subjecto plano ; 
rectus igitur est uterque angulorum ABA, ABE. 
Propter eadem utique et uterque ipsorum ΓΔΒ, 
ΓΔΕ rectus est. Et quoniam æqualis est AB 
ipsi ΔΒ, commuuis autem BA, duæ igüur AB, 


BA duabus ΕΔ, AB æquales sunt, et angulos 
rectos continent; basis igitur AA basi BE est 
æqualis. Et quoniam æqualis est AB ipsi AE, 
sed et AA ipsi BE, duæ igitur AB, BE duabus 
ἘΔ, AA æquales sunt, et basis ipsarum com 
munis AE; angulus igitur ABE angulo EAA 
est æqualis. Rectus autem ABE; rectus igitur 


Puisque la droite ΑΒ est perpendiculaire au plan inférieur, elle est perpendi- 
culaire à toutes les droites qui la rencontrent et qui sont dans ce plan ( déf. 5.11). 
Mais cette droite ΑΒ est rencontrée par chacune des droites BA, BE qui sont 
dans le plan inférieur; les angles ΑΒΔ, ABE sont donc droits l’un et l’autre. 
Par la même raison, les angles TAB, TAE sont aussi droits l’un et l’autre. Mais la 
droite ΑΒ est égale à la droite AE et la droite BA est commune ; les deux droites ΑΒ, 
BA sont donc égales aux deux droites ἘΔ, AB; mais ces droites comprèuent des 
angles droits ; la base ΑΔ est donc égale à la base BE (4. 1). Puisque AB est égal 
à ΔΕ, et AA égal à BE, les deux droites AB, BE sont donc égales aux deux droites 
ΕΔ) ΔΑ; mais la base AE est commune; l’angle ABE est donc égal à l'angle ΕΔΑ 
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αὶ ὑπὸ EAA° ἡ ἘΔ ἄρα πρὸς τὴν AA ὀρθή 
ἐστιν, Ἐστι δὲ καὶ πρὸς ἑκατέραν τῶν BA, AT 
ὀρθή" ἡ ἘΔ ἀρα τρισὶν εὐθείαις ταῖς BA, ΔΑ. 
AT πρὸς ὀρθὰς ἐπὶ τῆς ἁφῆς ἐφέστηκεν" αἱ τρεῖς 
ἄρα εὐθεῖαι αἱ ΒΔ. AA, AT ἐν ἑνί εἰσιν ἐπιπέδῳ. 
Ἐν ᾧ δὲ ai AB, ΔΑ, ἐν τούτῳ καὶ ἡ AB, πᾶν 
γὰρ τρίγωνον ἐν ἑνί ἐστιν ἐπιπέδῳ" αἱ ἄρα AB, 
BA, AT εὐθεῖα,5 
ὀρθηὴ ἑκατέρα τῶν ὑπὸ ΑΒΔ. TAB γωνιῶν" παά- 


den res > / \y 
ἐν ἐνέ εἰσιν ἐπιπέδῳ, Καὶ ἔστιν 


ράλληλος ἄρα ἐστὶν ἡ AB τῇ TA, 


Ἐὰν ἄρα δύο, καὶ τὼ ἑξῆςς 


ΠΡΌΤΑΣΙΣ ζ΄ 


Ἑὰν ὦσι δύο εὐθεῖαι παράλληλοι. ληφθῇ δὲ 
ἐφ᾽ ἑκατέρας αὐτῶν τυχόντα σημεῖα" ἡ ἐπὶ τὰ 
σημεῖα ἐπιζευγνυμένη εὐθεῖα ἐν τῷ αὐτῷ ἐπ;πέ- 
δὼ ἐστὶ ταῖς παραλλήλοις, 

Ecrocay δύο εὐθεῖαι παράλληλοι αἱ ΑΒ. ΓΔ» 
καὶ εἰλήφθω ἐφ᾽ ἑκατέρας αὐτῶν τυχόντα συμεῖα 


(8. 1). Mais l'angle ABE est droit ; 
droite EA est donc perpendiculaire à 


aussi perpendiculaire à chacune des droites BA , ΔΙ; 


perpendiculaire aux trois droites BA, 


17 
et EAA ; ergo EA ad AA perpendicularis est. Est 
et ad utramque ipsarum ΒΔ, AT perpen= 
dicularis; ergo ἘΔ tribus reclis BA, AA, AT ad 


aut 


rectos in contactu insistit ; tres igitur rectæ 
BA, AA, AT in uno sunt plano. In quo autem 
ipsæ AB, ΔΑ, in hoc et ipsa AB, omne enim 
triangulum in uno est plano ; ergo AB,BA, Ar 
rectæin uno sunt plano.Atque est rectus uterque 
ΑΒΔ, ΓΔΒ angulorum ; parallela igitur est AB 
ipsi ΓΔ. 
Si igitur duo, etc. 


PROPOSITIO VIl. 


Si sint duæ rectæ parallelæ , samantur autem 
in utrâque ipsarum quælibet puncta; puncta 
conjungens recta in eodem plano est cum pa- 
rallelis. 

Sint duæ rectæ parallele AB, ΓΔ, et su- 
mantur in uträque ipsarum quælibet puncta 


l’angle EAA est donc droit aussi; la 
la droite A4. Mais la droite ΕΔ est 
la droite ἘΔ est donc 
AA, AT à leur point de contact; les 


trois droites BA, AA, AT sont donc dans un seul plan (5. rt). Mais la droite 
AB est dans le même plan que les droites AB, AA, car tout triangle est dans un 
seul plan (2. 11); les trois droites ΑΒ, BA, Ar sont donc dans un seul plan. 
Mais les angles ΑΒΔ, ΓΔΒ sont droits l’un et autre: j la droite ΑΒ est donc parallèle 
à la droite ra ( 28. 1). Si donc, etc. 


PRES LRERON VII. 
» 

Si deux droites sont parallèles, et si l’on prend dans chacune de ces droites des 
points quelconques, la droite qui joindra ces points sera dans le même plan que 
les parallèles. 

Soient AB, ΓΔ deux droïics parallèles, et prenons dans ces droites des points 

11. ” 
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«a ΜΡ ἐπ \ \ - 
τὰ Ἑ. 2" λέγω ὅτι ἡ ἐπὶ τὰ E, Z σημεῖα ἐπι- 
LA > LS > “» > n ? 2 9 L 4 L,2 
ζευγνυμένη εὐθεῖα ἐν τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ ἐστὶ ξεῖς 
παραλλήλοις. 
X εὴ 3 3 Ἀ τ 
Μὴ γὰρ, ἀλλ᾽ εἰ δυνατὸν ἔστω ἐν μετεωροτέρῳϊ 
+ € ἫΝ , A 2 
ὡς ἡ ἘΗΖ, καὶ διήχθω διὰ τῆς EHZ ἐπίπεδον" το- 
\ À δ : δε , 2 # » LU 
μὴν δὴ ποιήσει ἐν ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ εὐθεῖαν, 


τς 


E, Ζ; dico rectam puncta E , Ζ conjungentem 
in codem plano esse cum parallelis. 


Non cnim, sed si possibile , sit in sublimiori 
utipsa EHZ, et ducatur per ipsam EHZ planun ; 


sectionem igitur faciet in subjecto plano rectam. 


B 


« \ , ῳ ; 
ἸΠοιείτω ὡς τὴν EZ* duo ἄρα εὐθεῖα; αἱ EHZ, 
LA 
EZ χωρίον περιέξουσιν, ὕπερ ἐστὶν ddUvaroy* 
3 2 4 ἢ" ἃ “ Sn À \ ΠῚ 2 
οὐκ ἀρὰ ἢ ἀπὸ του E ἐπὶ τὸ Z ἐπιζευγνυμένη 
δ. » FACE CRE Ὧν ᾽ ΝΝ 
εὐθεῖα ἐν μετεωροτέρῳ" ἐστὶν ἐπιπέδῳ" ἐν τῷ 
09 b. 3 \ 3 LA 
διὰ τῶν AB, TA ἄρα παραλλήλων ἐστὶν ἐπιπέδῳ 
4 \ “ Ἂς > + , 3 LU 
ἢ ἀπὸ τοῦ Ἐ ἐπὶ τὸ 29 ἐπιζευγνυμένη εὐθεῖα. 
\ # \ ES ΤΟΣ 
Ἐὰν ἄρα) καὶ τὰ ἑξῆς, 


Faciat ut ipsam EZ; duæ igitur reclæ ΕΗΖ, 
EZ spatium continebunt, quog est impossibile ; 
non igitur a puncto E ad Z juncta recta in subli- 
miori est plano ; ergo in plano per parallelas 
AB, ΓΔ esta punclo E ad Z juncla recla. 


Si igitur, ete, 


quelconquesE, 2; je dis que la droite qui joint les points E, Ζ est dans le même 


plan que les parallèles. 


Que cela ne soit point, et si cela est possible, que cette droite soit dans 


un plan supérieur, et qu’elle ait la position EHZ; par la droite EHZ menons 
un plan; ce plan fera avec le plan inférieur une section qui sera une ligne droite 
(3. 11). Que cette section soit Ez; les deux droites ΕΗΖ, EZ renfermeront 
un espace ; ce qui est impossible (dém. 6); la droite menée du point E au point z 
n’est donc point dans un plan supérieur ; la droite menée du point E au point Ζ 
est donc dans le plan des parallèles ΔΒ, ra. Si donc, etc. 
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ΠΡΟΤΑΣΙΣ ἡ. 


ε Δ e ἢ 
Ἐὰν ὦσι δύο εὐθεῖαι παράλληλοι, ἡ δὲ ἑτέρα 


» “᾿ > 2 \ \ » \ œ * e \ 
αὐτῶν ἐπιπέδῳ τινὶ πρὸς ὀρθὰς n° καὶ ἡ λοιπῇ 
-“ LD τῳ ’ \ > PRE ἡ 
τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθᾶς ἔσται. 
4 LA LA ΄ ε 
Ἑστωσαν δύο εὐθεῖαι παράλληλοι αἱ ΑΒ, ΓΔ, 
-“7΄ “ € LA > L 

ἡ δὲ ἑτέρα αὐτῶν ἡ AB τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ 

“ NO \ ε ra 

πρὸς ὀρθὰς ἴστω" λέγω ὅτι καὶ ἡ λοιπὴ ἡ TA τῷ 


39. ὦ 3 , τ 1208 
αὐτῷ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς ἔσται. 


Συμξαλλέτωσαν γὰρ αἱ AB, ΓΔ τῷ ὑπόκει- 
μένῳ ἱἐπιπέδῳ κατὰ τὰ B, Δ σημεῖα. καὶ 
ἐπεζεύχθω ἡ ΒΔ' αἱ ΑΒ, ΓΔ, ΒΔ ἄρα' ἐν tvi 
εἰσιν ἐπιπέδῳ. Ἡχθω τῇ ΒΔ πρὸς ὀρθὲς ἐν τῷ 
ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ ἃ ΔΕ, καὶ κείσθω τῇ ΑΒ 


ἴση ἡ ΔΕ, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ BE, AE, ΑΔ. 


PROPOSITIO VIII. 


Si sint duæ rectæ parallelæ , altera autem ip= 
sarum plano alicui ad rectos sit; et reliqua 
eidem plano ad réctos erit. 

Sint duæ rectæ parallele AB, TA, altera 
autem ipsarum AB subjecto plano ad rectos 
sit; dico et reliquam TA eidem plano ad 
rectos fore. 


ἐν 


Occurrant enim ipsæ ΑΒ, ΓΔ subjecto plano 
in B, Δ punctis, et jungatur ipsa BA; ipsæ 
AB, TA, BA ïigitur in uno sunt plano. Du- 
catur ipsi BA ad rectos in subjecto plano 
ipsa AE, et ponatur ipsi AB æqualis AE, 
et jungantur ipsæ BE, AE, AA. Et quoniam AB 


PROPOSTLTETON. VII 


Si deux droites sont parallèles, et si l’une d’elles est perpendiculaire à un plan, 
l’autre sera aussi perpendiculaire à ce même plan. 

Soient ΑΒ, ΓΔ deux droites parallèles, et que ΑΒ l’une de ces droites soit per- 
pendiculaire à un plan inférieur ; je dis que l’autre droite ΓΔ sera aussi perpendi- 


culaire à ce même plan. 


Car, que les droites 4B, rA rencontrent le plan inférieur aux pointsB, a. 
Joignons ΒΔ; les droites AB, TA, BA seront dans un seul plan (7. 11). Menons 
dans le plan inférieur la droite AE-perpendiculaire à ΒΔ; faisons ΔῈ égal à ΑΒ, 
et joignons BE, AE, ΑΔ, Puisque ΑΒ est perpendiculaire au plan inférieur, elle 


) 
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NET) re 


?. + \ e 
_ Καὶ ἐπεὶ ἡ AB ὀρθή ἔστι πρὲς τὸ ὑποκείμενον 


2 u \ \ ’ 3 \ ε , 
ἐπίπεδον, καὶ πρὸς πάσας ἄρα τὰς ἁπτομένας 
3 # Li / \ 3 3 ΄-ς © ΄ 3 
αὐτῆς εὐθείας, καὶ οὔσας ἐν τῷ ὑποκειμένῳ ἐπι- 
4 x , 
πέδῳ, πρὸς ἐρθάς" ἐστιν ἡ ΑΒ" ὀρθὴ ἄρα or 
e # “ Led \ 
ἑκατέρα τῶν ὑπὸ ΑΒΔ. ABE γωνιῶν. Καὶ ἐπεὶ εἰς 
Σ : 
παραλλήλους τὰς AB, ΓΔ εὐθεαί ἐμπέπτωκεν ἡ 
La > e 
ΒΔ; αἱ ἄρα ὑπὸ ΑΒΔ. ΓΔΒ γωνία; δυσὶν ὀρθαῖς 
À δὴ e 3 \ 4 Ἄν παι 
ἴσαι εἰσίν. Ορθὴ δὲ ἡ ὑπὸ ΑΒΔ' ὀρθὴ ἄρα καὶ ἡ 
« R \ io » ES \ 
ὑπὸ TAB* ἡ TA ἄρα πρὸς τὴν BA ὀρθή ἐστι. Καὶ 
“ \ δα : ’ 
ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ AB τῇ AE, ποινὴ δὲ ἡ BA° δύο 
\ ω » Ν 
δὴ αἱ AB, ΒΔ δυσὶ ταῖς EA, AB ἴσαι εἰσί. καὶ 
a LR \ A n € δ » 9 4 
γωνία ἡ ὑπὸ ΑΒΔ γωνία τῇ ὑπὸ EAB 101, ὀρθὴ 
: - 
γὰρ ἑκατέρα" βάσις ἄρα ἡ ΑΔ βάσει τῇ BE ἐσ- 


Ἂς 4 4 NTM 3 \ ε À -“" € 
τὶνδ ἴση. Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν à μὲν ΑΒ τῇ ΔῈ. ἢ 


[ 
δὲ BE τῇ ΑΔ' δύο δὴ αἱ AB, BE δυσὶ ταῖς ΕΔ. 


ΔΑ ἴσαι εἰσὶν ἑκατέρα ἑκατέρᾳ. καὶ βάσις αὖ- 
τῶν κοινὴ ἡ AE* γωνία ἄρα ἡ ὑπὸ ABE γωνίᾳ 
τῇ ὑπὸ EAA ἐστὶν ἴση, Ορθὴ δὲ ἡ ὑπτὸ ABE* ὀρθὴ 
ἄρα καὶ ἡ ὑπὸ EAA° ἡ ΕΔ ἄρα πρὸς τὴν ΑΔ 
ἐρθή ἐστιν. Ἐστι δὲ καὶ πρὸς τὴν ΔΒ ὀρθή" ἡ 
ἘΔ ἄρα καὶ τῷ διὰ τῶν BA, ΔΑ ἐπιπίδῳ ὀρθή 
ἐστι" καὶ πρὸς πάσας ἄρα τοὶς ἁπτομένας αὐτῆς 


perpendicularis est ad subjectum planum, et ad 
omnes igitur rectas contingentes ipsam , et 
existentes in subjecto plano , ad rectos est 
ipsa AB; rectus igitur est uterque angulorum 
.ABA , ΑΒΕ. El quoniam in parallelas AB, ΓΔ recta 
incidit ΒΔ, ergo ΑΒΔ, ΓΔΒ anguli duobus rectis 
æquales sunt. Rectus autem ΑΒΔ; rectus igitur 
et TAB; ergo ΓΔ ad BA perpendicularis est. Et 
 quoniam æqualis est AB ipsi AE, communis 
autem ΒΔ; duæ igitur AB, BA duabus EA, AB 
æquales sunt, ct angulus ABA angulo EAB 
æqualis, rectus enim uterque ; basis igitur AA 
basi BE est æqualis. Et quoniam æqualis est 
quidem AB ipsi AE, ipsa vero BE ipsi AA; 
duæ igitur AB, BE duabus ΕΔ, AA æquales 
sunt utraque utrique, et basis ipsorum com- 
munis AE; angulus igitur ABE angulo EAA 
est æqualis. Rectus autem ΑΒΕ; rectus igitur et 
EAA ; ergo EA ad AA perpendicularis est. Est 
autem et ad AB perpendicularis ; ergo ΕΔ et 
plano per ïipsas BA, AA  perpendicularis 
est; et ad omnes igitur réctas contingentes ip- 


sera perpendiculaire à toutes les droites qui la rencontrent, et qui sont dans ce 
plan ( déf. 3. 11 ); les angles ABA, ABE sont donc droits l’un et l’autre. Et puisque 
la droite BA tombe sur les parallèles ΑΒ, ra, la somme des angles ΑΒΔ, ΓΔΒ scra 
égale à deux angles droits (29. 1). Mais l'angle ΑΒΔ est droit; l'angle ΓΔΒ 
est donc droit aussi; ΓΔ est donc perpendiculaire à ΒΔ. Et puisque la droite AB est 
égale à la droite AE, et que la droite BA est commune, les deux droites ΑΒ, ΒΔ 
seront égales aux deux droites ἘΔ, AB; mais l’angle ΑΒΔ est égal à l’angle ΕΔ}, 
car ils sont droits l’un et l’autre; la base ΑΔ est donc égale à la base BE (4.1). 
Mais AB est égal à AE, et BE égal à 44 ; les deux droites ΑΒ, BE sont donc égales aux 
deux droites ἘΔ, AA, chacune à chacune ; mais la base AE est commune; l’angle 
ΑΒΕ est donc égal à l’angle EAA (8. 1). Mais l’angle ABE est droit; l’angle EsA 
est donc droit aussi; ΕΔ est donc perpendiculaire à ΑΔ, Mais ἘΔ est aussi per- 
pendiculaire à ΔΒ; la droite ἘΔ est donc perpendiculaire au plan des droites ΒΔ, 
ΔΑ (4.11); la droite ἘΔ est donc perpendiculaire à toutes les droites qui Ja 
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εὐθείας, καὶ οὔσας ἐν τῷ διὰ τῶν AA, AB ἔπι- 
ride, ὀρθὰς “ποιήσει γωνίας ἡ ἘΔ. Ἐν δὲ τῷ διὰ 
τῶν BA, ΑΔ ἐπιπέδῳ ἐστὶν à AT, ἐπειδήπερ ἐν 
τῷ διὰ τῶν BA, AA ἐπιπέδῳ εἰσὶν αἱ AB, BA. 
Ἐν ᾧ δὲ αἱ AB, ΒΔ ἐν τούτῳ ἐστὶ καὶ 4 ΔΙ" 


ἡ ἘΔ ἄρα τῇ AT πρὲς ὀρθάς ἐστιν" ὥστε καὶ 4 


A 


TA τῇ AE πρὸς ὀρθάς ἐστιν. Eors δὲ καὶ ἢ 
TA τῇ ΒΔ6" ἡ ΓΔ ἄρα δύο εὐθείαις τεμνούσαις 
ἀλλήλας ταῖς AE, ΔΒ ἀπὸ τῆς κατὰ τὸ À το- 
μῆς πρὸς ὀρθὰς ἐφέστηκεν" ὥστε καὶ ἡ ΤΔ καὶ 
τῷ διὰ τῶν AE, ΔΒ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς ἔστι" 
τὸ δὲ διὰ τῶν AE, ΔΒ ἐπίπεδον τὸ ὑπο- 
κείμενόν ἔστιν" à TA ἄρα τῷ ὑποκειμίνῳ ἐπιπέ- 
δῳ πρὸς ὀρθάς ἔστιν, Οπερ ἔδει! δεῖξαι. 


sam, et existentes in plano per ΑΔ, AB; 
rectos faciet angulos ipsa ἘΔ. In plano autem 
per BA, AA est ipsa AT, quoniam in plano 
per ipsas BA, AA sunt ipsæ AB, BA. In quo 
autem ipsæ AB, BA in hoc est et ipsa Ar; 
ergo ΕΔ ïipsi AT ad rectos est ; quare 


E. 


et ΓΔ ïpsi AE ad rectos est. Est autem et 

TA ipsi ΒΔ; ergo ΓΔ duabus rectis AE, AB se 
mutuo secantibus in communi sectione Δ ad 

rectos insistit ; quare et ΓΔ et plano per AE, 

AB ad rectos est; sed per AE, AB planum 

subjectum est; ergo TA subjecto plano ad. 
est. Quod oportebat ostendere. 


rencontrent, et qui sont dans le plan des droites ΑΔ, AB. Mais Ar est dans le plan des 
droites BA, AA, parce que les droites AB, BA sont dans le plan des droites BA, AA 
(2. 11);et ar est dans le même plan que les droites ΑΒ, ΒΔ (7.11); ΕΔ est donc 
perpendiculaire à Ar; la droite ra est donc aussi perpendiculaire à AE. Mais 
ra est perpendiculaire à BA; la droitera est perpendiculaire aux deux droites ΔῈ, 
ΔΒ au point Δ où elles se rencontrent; la droite ΓΔ est donc perpendiculaire “ἃ 
plan des droites ΔῈ, ΔΒ (4. 11); mais le plan des droites AE, ΔΒ est le plan 
inférieur ; la droite ra est donc perpendiculaire au plan inférieur. Ce qu’il fallait 
démontrer. 
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MPOTASIS ὅδ᾽, 


Αἱ τῇ αὐτῇ εὐθείᾳ παρόλληλοι. καὶ μὴ οὖσαι 
αὐτῇ ἐν τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ. καὶ ἀλλήλαις εἰσὶ 
παράλληλοι, 

Ἑστω γὰρ ἑκατέρα τῶν ΑΒ, ΓΔ τῇ ΕΖ πα- 
ράλληλος", μὴ οὖσαι αὐτῇ ἐν τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ" 


λέγω ὅτι παράλληλος ἐστιν ἡ ΑΒ ἰῇ TA. 


Β 


PROPOSITIO ΙΧ. 


Rectæ eidem rectæ parallelæ, et non existentes 
cum illà in eodem plano, et inter se sunt paral- 
lelæ. 

Sit enim utraque ipsarum AB, ΓΔ ipsi ΕΖ 
parallela , non existentes cum illà in codem 
plano; dico parallelam esse AB ipsi ΓΔ. 


À 


: 


Δ 


Εἰλήφθω γὰρ ἐπὶ τῆς EZ τυχὸν σημεῖον τὸ 
H, καὶ am αὐτοῦ τῇ EZ ἐν μὲν τῷ διὰ τῶν 
EZ, ΑΒ ἐπιπέδῳ πρὲς ὀρθὰς ἤχθω ἡ ΗΘ, ἐν 
δὲ τῷ διὰ τῶν LE, TA τῇ EZ πάλιν πρὸς ôp= 
θὰς ἤχθω ἡ ΗΚ. Καὶ Ἐπεὶ ἡ ΕΖ πρὸς ἑκατέραν 
τῶν ΗΘ, ΗΚ ὀρθή ἐστιν, ἡ ΕΖ ἄρα καὶ τῷ 
διὰ τῶν HO, ΗΚ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς ἐστι. Καί 


ἐστιν ἡ EZ τὴ AB παράλληλος" καὶ # AB ἄρα 


A 


L 


Sumatur enim in EZ quodvis punctum H, 
et a quo ipsi EZ in plano quidem per EZ, AB 
ad rectos ducatur ΗΘ, in plano autem 
per ipsas ZE, ΓΔ ipsi ΕΖ rursus ad rectos 
ducatur HK. Et quoniam EZ ad utramque 
ipsarum ΗΘ, ΗΚ perpendicularis est. ergo ΕΖ 
et plano per ΗΘ, ΗΚ ad rectos est. Atque 


PILOPOSETITON Ἐπ 


Les droites qui sont parallèles à une même droite, sans être dans le même plan 
que cette droite, sont aussi parallèles entr’elles. 


Que les droites ΑΒ, ΓΔ soient parallèles l’une et l’autre à EZ, sans être dans le 
même plan ; je dis que AB est parallèle à ra. 


Car prenons dans ΕΖ un point quelconque H, et de ce point menons dans le plan 
des droites ἘΖ, AB la droite ΗΘ perpendiculaire à EZ, et dans le plan des droites 
ZE, TA, menons aussi ΗΚ perpendiculaire à ZE. Puisque la droite ΕΖ est perpendi- 
culaire à l’une et à l’autre des droites ΗΘ, ΗΚ, la droite ΕΖ sera aussi perpendi- 
culaire au plan des droites ΗΘ, ΗΚ (4.11). Mais est Ez parallèle à ΑΒ; la 
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τῷ dià τῶν ©, H, K ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς ἔστι. 
Διὰ τὰ αὐτὰ δὰ καὶ ἡ TA τῷ διὰ τῶν ©, Η, K 
ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς ἐστιν" ἑκατέρα ἄρα τῶν 
AB, ΓΔ τῷ διὰ τῶν ©, H, K ἐπιπέδῳ πρὸς 
ὀρθάς ἐστιν. Ἐὰν δὲ δύο εὐθεῖα, τῷ αὐτῷ ἐπι- 
πέδῳ πρὸς ὀρθὰς ὦσι, παράλληλοί εἶσιν αἱ 
εὐθεῖαι" παράλληλος ἄρα ἐστὶν ἡ AB τῇ ΓΔ. 
Οπερ ἔδει δεῖξαι:- 


# 


HIPOTAZIZ je 


> , \ 
Ἐὰν δύο εὐθεῖα, ἁπτόμενα; ἀλλήλων παρὰ 
Φ > 
δύο εὐθείας ἁπτομένας ἀλλήλων ὦσι. μὴ ἐν 
LU 3 -“Ὕ 2 , 5», / # 
τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ" ἴσας γωνίας περιέξουσι. 
" ε 3 ’ 
Δύο γὰρ εὐθεῖαι αἱ AB, ΒΓ ἁπτόμενα; ἀλλή- 
A! « L 
λων παρὰ do εὐθείας τὰς AE, EZ ἁπτομένας 
> ’ » \ 3 “ ? = 9 LA 
ἀλλήλων ἔστωσαν. μὴ ἐν τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ" 
» LA La ΕΣ Ἂς « ε \ / - ε \ 
Ayo CTI Non ἐστὶν ἡ U70 ΑΒΓ γωνία τῇ υπὸ 
ΔΕΖ. 


est EZ ipsi AB parallela ; οἱ igitur AB plano 
per ©, H, K ad rectos cest. Propter eadem 
utique et ipsa ΓΔ plano per ©, H, K ad rectos 
est; utraque igitur ipsarum AB, A plano per 
ipsas ©, H, K ad rectos est. Si autem 
duæ rectæ eidem plano ad rectos sint, pa- 
rallelæ sunt rectæ; parallela igitur est AB 
ipsi ΓΔ. Quod oportebat ostendere. 


PRO POSITIONX. 


Si duæ rectæ sese contingentes duabus rectis 
sese contingentibus sint parallelæ, non in eo- 
dem plano; æquales angulos continebunt. 

Duæ enim rectæ AB, ΒΓ sese contingentes 
duabus rectis AE, EZ sese contingentibus sint 
parallelæ, non in eodem plano; dico æquaiem 
esse angulum ABT ipsi AEZ, 


droite AB est donc perpendiculaire au plan qui passe par les points Θ, Η, Κ 
(8. 11). Par la même raison, la droite ΓΔ est perpendiculaire au plan qui passe 
par les points 6, H, K; les droites ΑΒ, ΓΔ sont donc perpendiculaires l’une et l’autre 
au plan qui passe par les points Θ, Η, K. Mais si deux droites sont perpendicu- 
laires à un même plan, ces deux droites sont parallèles entr’elles (6. 11}; 
la droite ΑΒ est donc parallèle à la droite ra. Ce qu’il fallait démontrer. 


PROPOSITION X. 


Si deux droites qui se touchent sont parallèles à deux droites qui se touchent, 
sans être dans le même plan, ces droites comprendront des angles égaux. 


Que les deux droites AB, ΒΓ qui se touchent soient parallèles aux deux droites 


AE, ΕΖ qui se touchent, sans être dans le même plan; je dis que l’angle ΑΒΓ est 
égal à l'angle AEZ, 
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Απειλήφθωσαν γὰρ αἱ BA, ΒΓ, ΕΔ, ΕΖ ἦσαι 
ἀλλήλαις, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ ΑΔ, ΓΖ. ΒΕ. 
AT, AZ. Καὶ ἐπεὶ ἡ ΒΑ τῇ ΕΔ ἴση ἐστὶ καὶ 
παράλληλος, καὶ n ΑΔ ἄρα τῇ BE ἔση ἐστὶ 
καὶ παράλληλος, Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ TZ 
τῇ BE ἴση ἐστὶ καὶ παράλληλος" ἑκατέρα ἄρα 


τῶν ΑΔ, ΤΖ τῇ BE ion ἐστὶ καὶ παράλληλος, 


Αἱ δὲ τῇ αὐτῇ εὐθείᾳ παράλληλοι καὶ μὴ οὔ-- 
σαι αὐτῇ ἐν τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ" καὶ ἀλλήλαις 
εἰσὶ παράλληλοι" παράλληλος ἄρα ἐστὶν ἡ ΑΔ 
τῇ TZ καὶ ἴση. Καὶ ἐπιζευγνύουσιν αὐτὰς αἱ 
AT, ΔΖ καὶ ἡ AT ἄρα τῇ ΔΖ ἔτη ἐστὶ καὶ 
παράλληλος, Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ AB, ΒΓ δυσὶ ταῖς 
ΔΕ, ΕΖ ἴσαι εἰσὶ. καὶ βάσις ἡ AT βάσει τῇ 
AZ ἴση" γωνία ἄρα ἡ ὑπὸ ΑΒΓΊ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ 
AEZ ἐστὶν ἴση. 
Ἐὰν ἄρα δύο. καὶ τὰ ἑξῆς. 


Car faisons les droites BA, Br, ΕΔ, ΕΖ 


Assumantur enim ipsæ BA, ΒΓ, ΕΔ, EZ 
æquales inter se, et jungantur ipsæ AA, ΓΖ, ς 
BE, AT, AZ. Et quoniam BA ipsi ΕΔ æqualis 
est et parallela , et igitur AA ipsi BE æqualis 
est et parallela. Propter eadem utique et ΓΖ ipsi 
BE æqualis est etparallela; utraqueigitur ipsarum 


AA, ΓΖ ipsi BEæqualis est et parallela. Sed rectæ 


B 


eidem rectæ parallele, et non existentes eidem 
in eodem plano, et inter se sunt parallelæ; paral- 
lelaigitur est AA ipsi ΓΖ etæqualis. Et conjungunt 
ipsas ipsæ AT, AZ ; etigitur AT ipsi AZ æqualis 
est et parallela. Et quoniam duæ AB, ΒΓ duabus 
AE, ΕΖ æquales sunt, et basis AT basi AZ: 
æqualis; angulus igitur ABT angulo AEZ est 
æqualis. à 


Si igitur duæ, etc. 


égales entr'elles; et joignons ΑΔ, TZ, BE, 


AT, AZ. Puisque BA est égal et parallèle à ΕΔ, ΑΔ sera égal et parallèle à BE 
(55.1). Par la même raison, la droite ΓΖ est égale et parallèle à ΒΕ; donc les deux 
droites ΑΔ, TZ sont égales et parallèles chacune à la droite BE. Mais les parallèles 
à une même droite sont parallèles entr’elles, sans être dans le même plan (0. 11); 
la droite ΑΔ est donc parallèle et égale à ΓΖ. Mais ces parallèles sont jointes 
par les droites AT, 47; la droite Ar est donc parallèle et égale à Az. Mais les droites 
AB, ΒΓ sont égales aux deux droites AE, ΕΖ, €t la base Ar est égale à la base 
ΔΖ; l'angle ΔΒΓ est donc égal à l’angle ΔΕΖ (8. 1 ). Si donc, etc. 
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TIPOTAYSIS τ 


\ v , , , ns { 

Απὸ τοῦ δοθέντος σημείου μετεώρου ἐπὶ τὸ 

"À 5 D 

δοθὲνι ὑποκείμενον ἐπίπεδον κάθετον" εὐθεῖαν 
ἂν C2 
γραμμὴν ἀγαγεῖν. 

\ \ \ - , « 

Ἑστω τὸ μὲν δοθὲν σημεῖον μετέωρον τὸ À, 

\ ave \ 

τὸ δὲ δοθὲν ἐπίπεδον τὸ ὑποκείμενον: δὲὶ δὴ 

SAN “ / SEEN CIBLE / as 

ἀπὸ τοῦ Α σημείου ἐπὶ τὸ ὑποκείμενον" ἐπί- 


; ne de Ἐς 
πέδον κάθετον εὐθεῖαν γραμμὴν ἀγαγεῖνε 


, ἢ , , ἂν. € , ᾽ ἫΝ 
Διήχθω γάρ τις ἐν τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπίδῳ 

LU € 5») € ” > “ 
εὐθεῖα ὡς ἔτυχεν ἡ ΒΓ. καὶ ἤχθω ἀπὸ τοῦ A 
ς ΠῚ 
σημείου ἐπὶ τὴν ΒΓ κάθετος ἡ ΑΔ. Εἰ μὲν οὖν 

€ ; 9 + ᾿ € 

ñ AA καθετός ἐστι, καὶ ἐπὶ τὸ ὑποκείμενον 
ψ' TE χὰ 5 ιν 5 y IN 
ἐπίπεδον. γεγονὸς ἄν ein τὸ ἐπιταχθέν" ei δὲ 
5 \ “ LA 01 
οὐ, ἤχθω ἀπὸ τοῦ Δ σημείου τῇ ΒΓ ἐν τῷ 


e 4 3 / \ \ 
ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ πρὸς Cpôès ἡ ΔΕ, καὶ 


PROPOSITIO XI. 


À dato puncto sublimi ad datum subjectum 
planum perpendicularem rectam lincam du- 
cere. 

Sit datum quidem punctum sublime 4, 
datum vero planum subjectum; oportet igitur 
a puncto Α ad subjectum planum perpendi- 
cularem rectam lineam ducere. 


Ducatur enim quædam in subjecto plano 
recta ut libet BT, et agatur a puncto Α ad Br 
perpendicularis AA, Si quidem igitur AA per- 
pendicularis est, et ad subjectum planum, 
factum erit quod proponebatur ; si autem non, 
ducatur a puncto Δ ïipsi ΒΓ in subjecto 


plano ad rectos ipsa AE , et ducaiur ἃ 


PROPOSITION ΣΙ: 


» 


D'un point donné au-dessus d’un plan donné mener une ligne droite perpen- 
diculaire à ce plan. 

Soit donné un point A, soit donné aussi un plan inférieur; il faut du point A 
mener une ligne droite perpendiculaire au plan inférieur. 

Car dans le plan inférieur , menons une droite Br d’une manière quelconque, 
et du point A menons ΑΔ perpendiculaire ἃ Br (12. 1.) Si la droite AA estencore 
perpendiculaire au plan inférieur, on aura fait ce qui était proposé; si cela n’est 
pas, du point Δ et dans le plan inférieur menons la droite AE perpendiculaire à ΒΓ 

ll. ή 
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ἤχθω ἀπὸ τοῦ A ἐπὶ τὴν ΔῈ κάθετος à AZ, 
καὶ διὰ τοῦ 2 σημείου τῇ ΒΓ παράλληλος 
ἤχθω ἡ ΗΘ. 

Καὶ ἐπεὶ ἡ ΒΓ ἑκατέρᾳ τῶν AA, ΔῈ πρὸς 
ὀρθάς ἐστιν, ἡ ΒΓ ἄρα καὶ τῷ διὰ τῶν EA, AA 
ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθές ἐστι, καὶ ἔστιν αὐτῇ πα- 
ράλληλος ἡ ΗΘ. Ἐὰν δὲ ὦσι δύο εὐθεῖαι παράλ- 
ληλοι, ÿ δὲ μία αὐτῶν ἐπιπέδῳ τινὶ πρὸς ὁρ- 


E 


\ Ψ NUE \ -“ LATE 4 
θὰς 1, καὶ ἡ λοιπὴ τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ pos 
2 » Ἂς € A nm \ mn 
ὀρθὰς ἔσται" καὶ à HO ἀρα τῷ διὰ τῶν ἘΔ, 

> à \ > R. > Ἂς \ V4 
AA ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς ἐστι" καὶ πρὸς πάσας 

593 5 \ € , 2 ν > fi \ " 

ἄρα" τὰς ἁπτομένας αὐτῆς εὐθείας. καὶ οὔσας 
mn \ 7 > , Ε 

ἐν τῷ διὰ τῶν ἘΔ. ΔΑ ἐπιπέδῳ. ὀρθή ἐστιν 

ε ( > € μὰ > “ 

ἡ ἨΘ. Απτετὰ, δὲ αὐτῆς 4 ΑΖ οὗτα ἐν τῷ 
»" ΕῚ ’ e δ ΕΣ ᾿ 

διὰ τῶν EA, AA ἐπιπέδῳ" ñ ἨΘ ἄρα ὀρθὴ ἐστι 


ἧς € , 3 
“πρὸς τὴν LA‘ ὥστε καὶ ἡ ΖΑ ὀρθή ἐστι πρὸς 


puncto À ad ΔῈ perpendicularis ΑΖ, οἱ per 
punctum Z ipsi 87 parallela ducatur ΗΘ. 


Et quoniam BT utrique ipsarum AA, AE 
ad rectos est ; ipsa ΒΓ igitur et plano per 
EA, AA ad rectos est, atque est ipsi 
parallela ΗΘ, Si autem sint duæ rectæ paral- 
Iclæ , una vero ipsarum plano alicui ad 


l 


A 


reclos sit, et reliqua eidem plano ad rectos 
crit; et Θ᾽ ïgitur plano per ipsas ἘΔ, 
AA ad rectos est ; et ad omnes igitur rectas 
contingentes ipsam, et existentes in plano 
per ipsas ΕΔ, AA, perpendicularis est ΗΘ, 
Contingit antem ipsam ipsa AZ existens in plano 
per ipsas ἘΔ, AA; ergo ΗΘ perpendicularis 


est ad ZA; quare et ZA perpendicularis est 


(11.1), et du point A la droite Ez perpendiculaire à 44 (12. 1), et enfin par le 


pointz menons ΗΘ parallèle à Br. 


Puisque ΒΓ est perpendiculaire à chacune des droites AA, AE, la droite 


Br sera perpendiculaire au plan des droites ἘΔ, AA. Mais H© est parallèle à ΒΓ 
(4.11), et si deux droites sont parallèles , et si l’une d’elles est perpendicu- 
laire à un plan, l’autre droite est aussi perpendiculaire à ce même plan 
(8. 11); la droite ΗΘ est donc perpendiculaire au plan des droites ἘΔ, ΔΑ, et par 
conséquent à toutes les droites qui la rencontrent et qui sont dans le plan des 
droites ΕΔ, δὰ (déf. 3. 11). Mais la droite ΑΖ, qui est dans le plan des droites ΕΔ, 
ΔΑ, rencontre la droite ΗΘ; la droite ΗΘ est donc perpendiculaire à ΖΑ; la droite 


Ν Ἢ \ 3 , 
τὴν HO. Ecrit δὲ à AZ καὶ πρὸς τὴν AE ὀρθή" 
12 > , 
ἢ AZ ἄρα πρὸς ἑματέραν τῶν ΗΘ. AE ὀρθή 
Ἂς ᾽ , ᾿ 
ἐστιν. Ἐὰν δὲ εὐθεία δυσὶν εὐθείαις τεμνούσαις 
> La ΕΣ Ν “-»“Ἅ Θ La \ > b \ > θῇ 
αλληλᾶς ἐπὶ τῆς" τομῆς πρὸς CPAS ETICTAUN 5 
\ a > Sn > , Ἀν τῆς θὲ χ τῷ 3 
καὶ τῷ δὲ αὐτῶν ἐπιπίδῳ πρὸς ὀρθὰς ἔσται 
7 “ Ἂν [A \ 
ἡ ZA ἄρα τῷ διὰ τῶν ΕΔ, ΗΘ ἐπιπέδῳ πρὸς 
17 3 / 
ὀρθάς ἐστι. Τὸ δὲ διὰ τῶν ἘΔ, ΗΘ ἐπίπεδόν 
Ὡ Ξ à ae , 
ἐστι τὸ ὑποκείμενον" ἡ AZ ἀρα τῷ ὑποκειμένῳ 
> 2 \ 2 , » 
ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς ἐστιν. 
ss ὦ , , ᾿Ξ 
Απὸ τοῦ ἄρα δοθέντος} σημείου μετεώρου τοῦ 
’ > L 2 
A ἐπὶ τὸ ὑποκείμενον ἐπίπεδον κάθετος εὐθεῖα 


γραμμὴ ἧκται ἡ AL, Οπερ ἔδει ποιῆσαι. 
TIPOTASIE 40. 


» n " \ D ee 
TO δοθέντι ἐπιπέδῳ, ἀπὸ τοῦ πρὸς αὐτῷ 
LA \ 2 \ ᾽ À 
δοθέντος σημείου, πρὸς ὀρθὰς εὐθεῖαν γραμμὴν 
2 “ὝἝ 
ἀναστῆσαι. 
᾿ \ \ SPORE al ἢ RL ! 
Ἑστω τὸ μὲν δοθὲν ἐπίπεδον τὸ ὑποκείμενον. 
“ LD \ ΩΣ \ 2 \ re 
τὸ δὲ πρὸς αὐτῷ σημεῖον τὸ Α" δεῖ δὴ ἀπὸ τοῦ 
LA δίς € LA 3 F \ » \ 
A σημείου τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθὰς 


> es Ν » “Μ 
εὐθεῖαν γράμμῆν αναστήζαίςς 
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ad À©. Est autem AZ et ad AE perpendicu- 
laris; ergo AZ ad utramque ipsarum ΗΘ, ΔΕ 
perpendicularis est. Si autem recta duabus 
rectis 5856 secantibus in sectione ad rec- 
tos insistat, et plano per ipsas ad rectos 
erit; ergo ZA plano per ipsas ΕΔ, ΗΘ ad 
rectos est. Ipsum autem per ipsas ΕΔ, ΗΘ 
est planum subjectum; ergo AZ subjecto plano 
ad rectos est. 

A dato igitur puncto sublimi Α ad subjectum 
planum perpendicularis recta linea ducla est AZ. 


Quod oportebat facere. 
PROPOSITIO XII. 


Dato plano , a puncto in ipso dato, ad rec- 
tos rectam lineam constituere. 


Sit datum quidem planum subjectum, punc- 
tum vero Α in ipso; oportet igitur a puncto 
A subjecto plano ad rectos rectam lineam 
conslituere, 


ZA est donc perpendiculaire à ΗΘ. Mais ΑΖ est perpendiculaire à ΔῈ ; la droite Az 
est donc perpendiculaire à chacune des droites ΗΘ, ΔΕ. Mais si une droite est 
perpendiculaire au point de section à deux droites qui se coupent, elle est aussi 
perpendiculaire au plan de ces deux droites (4. 11); la droite ZA est donc perpen- 
diculaire au plan des droites ΕΔ, He. Mais le plan des droites ΕΔ; ΗΘ est le plan 
inférieur ; la droite 4z est donc perpendiculaire au plan inférieur. 

On a donc mené du point donné 4, pris au-dessus d’un plan, une ligne droite 
AZ perpendiculaire à ce plan. Ce qu’il fallait faire. 


PROPOSITION: ATI 


D'un point donné dans un plan donné, élever une ligne droite perpendiculaire 
à ce plan. 

Soit donné un plan inférieur, et soit A le point donné dans ce plan; il faut 
du point 4 élever une ligne droite perpendiculaire au plan inférieur. 


= 
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, LD À 

Νενοήσθω μετέωρόν Tr σημεῖον τὸ Β᾽, καὶ 
3 nm 3 \ \ LS / 3 à A Ψ' 
ἀπο τοῦ Β ἐπὶ τὸ ὑποκείμενον ἐπίπεδον κάθετος 
* ε \ αὖ 1 = 
ἤχθω ἡ ΒΓ. καὶ διὰ τοῦ À σημείου τῇ ΒΓ mra- 

" € 

ράλληλος ἤχθω ἡ AA, 


s x / 
Ἐπεὶ οὖν δύο εὐθεῖαι παράλληλοί εἰσιν αἱ AA, 
Ψ' 27 € 72 € 
TB, 4 δὲ μία αὐτῶν ἡ ΒΓ τῷ ὑποκειμένῳ ἐπι- 
Ne. . AN € 
πέδῳ πρὸς ὀρθάς ἐστι" καὶ ἡ Χοιπὴ dpa ἢ AA 
nn € ,ὔ 3 , \ > / 2 
τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς ἐστι. 
mn 1 , 3 “ τ 
Τῷ ἄρα δοθέντι ἐπιπέδῳ, ἀπὸ τοῦ πρὸς 
9 »“" / »“ ᾿. Le + 3 ,’ € 
αὐτῷ σημείου τοῦ A πρὸς ὀρθὰς ἀνέσταται à 
J δὰ 
Αδ', Οπερ ἔδει ποιῆσαι, 


Intelligatur sublime aliquod punctum Β, et 


a puucto B ad subjectum planum perpendicu- 


. laris ducatur ΒΡ, et per punctum A ipsi ΒΓ 


parallela ducatur AA. 


Quoni am igitur duæ rectæ parallelæ sunt AA, 
TB, una autem ipsarum ΒΓ subjecto plano ad 
rectos est; et reliqua igitur AA subjecto plano 
ad rectos est. 

Dato ïgitur plano , a puncto A in ipso ad 
rectos constituta est ipsa AA. Quod oportebat 
facere. 


Imaginons un point quelconqueg ; du point B menons Br perpendiculaire au 
plan inférieur (11.11), et par le point ἃ menons 44 parallèle à ΒΓ (31. 1). 


Puisque les deux droites ΑΔ, TB sont parallèles, et quer , l’une de ces droites, 
est perpendiculaire au plan inférieur, l’autre droite ΑΔ est aussi perpendiculaire 


au plan inférieur ( 8. 11). 


D'un point donné 4 dans le plan donné, on a donc élevé une perpendiculaire 


Aa à ce plan. Ce qu’il fallait faire, 
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JIPOTASIS 17. 

ἀπὸ τοῦ αὐτοῦ σημείου τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ, 
δύο εὐθεῖαι πρὸς ὑρθὰς οὐκ ἀναστήσονται ἐπὶ 
τὰ αὐτὰ μέρη. ᾿ 

Εἰ γὰρ δυνατὸν, ἀπὸ τοῦ αὐτοῦ σήμείου 
τοῦ Α τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ δύο εὐθεῖαι αἱ 
ΑΒ. ΑΓ δὴν ὀρθὰς ἀνεστάτωσαν" ἐπὶ τὰ αὐτὰ 
μέρη. καὶ διήχθω τὸ διὰ τῶν ΒΑ. ΑΙ ἐπίπε- 


δὸν, τομὴν δὴ ποιήσει dia τοῦ Α ἂν τῷ ὑπο- 


8 


A 
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PROPOSITIO ΧΙΠ 


Ab eodem puncto eidem subjecto plano , duæ: 
rectæ ad rectos non constituentur ad easdem 
partes. 

Si enim possibile, ab eodem puncto 4 subjecto 
plano duæ rectæ AB, AT ad rectos constituantur 
ad easdem partes, et ducatur planum per BA, ΑΓ, 


sectionem utique faciet per A in subjecto plano 


E 


/ À LE 


LA Là 3 7 \ € 
κειμένῳ ἐπιπέδῳ εὐθεῖαν, ἸΠοιείτω τὴν AAE° αἱ 
5} ϑὴ ΟΝ > CH PET | 3 4) 
ἄρα AB, AT, AAEË εὐθεῖαι ἐν ενί εἶσιν eTimedu, 

SR Ve € , 3 δι ὡς 
Κα, ἐπεὶ n ΤΑ τῷ υποκειμέενῷ εἐπιπεόῳ προς 
3 / > * A! ΄ CA A € LA 
ὀρθάς ἐστι. καὶ πρὸς MATAS ἄρα TAG απτομε- 

“ \ 4 > nn € , 
vas αὐτῆς εὐθείας καὶ οὔσας ἐν τῷ ὑποκειμένῳ 
\ , 7 \ 
ἐπιπέδῳ ὀρθὰς ποιήσει γωνίας. Απτεται δὲ 


2 Ἐ χῷ, ε s 3 -ε ’ 3 Ἣν 
αὐτῆς ἢ ΔΑΕ οὐσα ἐν τῷ υποκειμέγῷ EFITEO 


rectam. Faciai ipsam AAE ; ipsæ igitur AB, AT, 
AAE rectæ in uno sunt plano. Et quoniam ΓᾺ 
subjecto plano ad rectosest, et ad omnes igitur 
rectas contingentes ipsam, et existentes iñ sub 
jecto plano rectos faciet angulos. Contingit au- 
tem ipsam ipsa AAE existens in subjecto plano; 


PROPOSITION-AIIE 


Du même point on ne peut élever du même côté deux perpendiculaires a 
un même plan inférieur. 

Car si cela est possible ; du même point A soient élevées du même côté 
deux droites AB, AT perpendiculaires au plan inférieur; conduisons un plan 
par les deux droites BA, AT; ce plan, passant par le point A, fera dans le plan 
inférieur une section qui sera une ligne droite (3. 11); que cette section soit AAE; 
les droites AB, AT, AAE seront dans un seul plan. Et puisque ΓᾺ est perpendiculaire 
au plan inférieur, elle est perpendiculaire à toutes les droites qui la rencontrent 
et qui sont dans le plan inférieur (déf. 3. 11). Mais la droite 44E, qui est dans le 
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> > \ \ δ 

# ἄρα ὑπὸ TAE γωνία ὀρθή ἐστι. Διὰ τὰ αὐτὰ 
Eux 7 δὲ Φ΄- ἃ 

δὴ καὶ ἡ ὑπὸ ΒΑῈ ὀρθή ἐστιν" ἴση ἄρα à ὑπὸ 
€ 4 / » ἢ, 4τὰὶ ΕΣ + 

ΓΑΕ τῇ ὑπο ΒΑΕ. καί εἰσιν ἐν τῷ! ενὶ ἐπιπέδῳ, 


“ ᾽ \ SR 
ὅπερ ἐστὶν ἀδύνατον. 


» Μ 3 \ 17 > 12 / 2 3 ““ 
Οὐκ ἀρὰ ἀπὸ TOU αὐτοῦ σημείου τῷ αὐτῷ 
ἐπιπέδῳ" δύο εὐθεῖαι πρὸς ὀρθὰς ἀναστήσονται 
2 \ \ » \ LA A n 
ἐπὶ τὰ αὐτὰ μέρη. Οπερ ἔδει δεῖξαι, 
, 
HPOTASIS ἐδ 
à! ὰ e 
Πρὸς à ἐπίπεδα ἡ αὐτὴ εὐθεῖα ὀρθή ἐστι, 
παράλληλα ἔσται' τὰ ἐπίπεδα, 
2h + , € \ € , “ 
Εὐθεῖα γάρ τις ἢ AB pos ἐκάτερον τῶν TA, 
» ᾿ > " εἰ 
EZ ἐπιπέδων πρὸς ὀρθὰς ἔστω" λέγω ὅτι παράλ- 


\ 
ληλά ἐστι τὰ ἐπίπεδα, 


- 


ergo T'AE angulus rectus est. Propter eadem 
utique et ipse BAE rectus est; æqualis igitur 
ΓΑΕ ipsi ΒΑΕ, et sunt in uno plano, quod est 
impossibile. 


Non igitur ab codem puncto eidem plano duæ 
reclæ ad rectos constituentur ad easdem partes. 
Quod oportebat ostendere. 


PROPOSITIO XIV. 


Ad quæ plana eadem recta perpendicularis 
est, parallela erunt plana. 

Recta enim quæedam AB ad utrumque ip- 
sorum ΓΔ, ΕΖ planorum ad rectos sit; dico 
parallela esse plana. 


plan inférieur, rencontre cette droite; l’angle rAE est donc droit. L’angle BA est 
droit par la même raison; l’angle ΓΑΕ est donc égal à l'angle ΒΑΕ ; mais ces angles 
sont dans un seul plan, ce qui est impossible ( ax. 9 ). 

Du même point on ne peut donc pas élever du même côté deux perpendi- 
culaires à un même plan. Ce qu’il fallait démontrer. 


PROPOSTELONCATV, 


Les plans auxquels une même droite est perpendiculaire sont parallèles en- 


ir’eux. 


Que la droite ΑΒ soit perpendiculaire à chacun des plans ΓΔ, ΕΖ; je dis que ces 


plans sont parallèles. 
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Εἰ y2p μὴ, ἐκξαλλόμενα συμπεσοῦνται. EU 


\ \ 4 3 ΩΣ 
πιπτίτωσαν" ποιήσουσι δὴ κοινὴν τομήν εὐθεῖαν, 


Τ 


Ποιείτωσαν τὴν HO, καὶ εἰλήφθω ἐπὶ τῆς ΗΘ 
τυχὸν σημεῖον τὸ K, καὶ ἐπεζεύχθωσαν ai 
AK, BK. Καὶ ἐπεὶ ἡ AB ὀρθεί ἐστι πρὸς rè EZ 
ἐπίπεδον. καὶ πρὸς τὴν ΒΚ ἄρα εὐθεῖαν οὖσαν 
ἐν τῷ ΕΖ ἐκέλητέντι2 ἱπιπέδῳ ὀρθή ἐστιν ἡ ΑΒ" 
ἡ ἄρα ὑπὸ ΑΒΚ γωνία ὀρθή ἐστι, Διὰ τὰ αὐτὰ 
δὴ καὶ ἡ ὑπὸ ΒΑΚ ὀρθή ἐστι. τριγώνου δὴ} τοῦ 
ABK αἱ δύο γωνίαι αἱ ὑπὸ ABK, ΒΑΚ δυσὶν 
ὀρθαῖς εἰσὶν ἴσαιή, ὅπερ ἐστὶν ἀδύνατον" οὐκ 
ἄρα τὰ TA, EZ ἐπίπεδα ἐκζαλλόμενα συμπε- 
σοῦνται" παράλληλα ἄρα ἐστὶ τὰ ΓΔ, ΕΖ 
ἐπίπεδα. 


Si enim non, producta convenient inter se. 


Conveniant ; facient utique communem sectio- 


΄ 


nem rectam. Faciant ipsam HO, et sumatur in 
ipsà ΗΘ quodlibet punctum K, et junganturipsæ 
AK, BK. Et quoniam AB perpendicularis est 
ad planum EZ, et ad BK igitur rectam exis- 
tentem in EZ producto plano perpendicularis 
cest AB; ergo angulus ABK rectus est. Propter 
eadem utique et angulus BAK rectus est, trian- 
guli igitur ABK duo anguli ABK, BAK duo- 
bus rectis sunt æquales, quod est impossibile; 
non igilur plana l'A, EZ producta convenient ; 


parallela igitur sunt l'A, ΕΖ plana, 


\ as δ, ε-» ἱσὶ 
Πρὸς ἃ ἐπίπεδα ἄρα, καὶ τὰ εξῆς, Ad quæ igitur, etc. 


Car si cela n’est point, ces plans étant prolongés se rencontreront. Qu'ils se 
rencontrent; leur section sera une ligne droite (3. 11). Que cette section 
soit ΗΘ; prenons dans ΗΘ un point quelconque K, et joignons AK, ΒΚ. Puisque la 
droite ΑΒ est perpendiculaire au plan ΕΖ, la droite ΑΒ est perpendiculaire à la 
droite ΒΚ qui est dans le prolongement du plan Ez (déf, 5. 11); l’angle 
ABK est donc droit. L’angle ΒΑΚ est droit par la même raison; les deux angles 
ABK, ΒΑΚ du triangle ABK sont donc égaux à deux angles droits, ce qui est impos- 
sible (17.1); les plans ΓΔ, ΕΖ étant prolongés, ne se rencontreront donc point; 
les plans ra, ΕΖ sont donc parallèles. Donc, etc. 
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HPOTAËIZS 4 


e t 3 , L: 
Ἐὰν δύο εὐθεῖαι ἁπτόμεναι ἀλλλήλων παρὰ 
ε , » , œ Ka» 
δύο εὐθείας ἁπτομένας ἀλλήλων! ὦσι. μὴ ἐν 
“ “ ἊΝ 7.9, À 
τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ οὖσαι" παραλληλά ἐστι Ta 
» 2 - ? / 
δὲ αὐτῶν ἐπίπεδα. 
, A 5 ω ε Le , ’ ε 
Δυὸ yap εὐθεῖαι ἁπτόμεναι ἀλλήλων αἱ AB, 
e » , \ 
ΒΓ παρὰ δύο εὐθείας ἁπτομένας ἀλλήλων τὰς 
», ἦν, 3 φῶς Φιοτυν Ὁ , œ 
ΔΕ; ΕΖ ἔστωσαν. μὴ ἐν τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ. οὖ-- 
C4 ,ὔ \ \ “ 
σαι" λέγω ὅτι ἐκξαλλόμενα τὰ διὰ τῶν AB, ΒΓ. 


ΔΕ, ΕΖ ἐπίπεδα οὐ συμπεσεῖται ἀλλύλοις. 


PROPOSITIO XV. 


Si duæ rectæ 5656 tangentes duabus rectis 
sese tangentibus parallelæ sint, non in eodem 


plano existentes ; parallela sunt per ipsas plana. 


Dux enim rectæ sese tangentes AB, ΒΓ 
duabus rectis sese tangentibus AE , EZ sint 
parallelæ, non in eodem plano existentes ; dico 
producta plana per AB, ΒΓ, AE, EZ non 
convenire inter se. 


mi 


/ HAS A \ 
Ἡχθὼ γὰρ ἀπὸ τοῦ B σημείου ἐπὶ τὸ διὰ 
ε \ 
τῶν AE, EZ ἐπίπεδον κάθετος ἡ BH, καὶ συμ- 
1 \ DJ \ 
(αλλέτω τῷ ἐπιπέδῳ κατὰ τὸ Ἡ σημεῖον,» καὶ 


διὰ τοῦ Ἡ τῇ μὲν ἘΔ παράλληλος ἤχθω ἡ HO, 


Δ 


Θ 


Ducatur enim ἃ puncto B ad planum per 
ΔΕ, EZ perpendicularis BH, et occurrat plano 
in H puncto, et per H ipsi quidem EA pa- 
rallela ducatur ΗΘ, ipsi vero EZ ipsa ΗΚ, 


PROPOSITION.ZXY. 


Si deux droites qui se touchent sont parallèles à deux droites qui se touchent, et 
qui ne sont pas dans le même plan, les plans qui passent par ces droites sont pa- 


ralleles. 


Que les droites AB, ΒΓ qui se touchent soient parallèles aux deux droites ΔῈ, 
EZ qui se touchent et qui ne sont pas dans le même plan; je dis que les plans qui 
passent par les droites AB, Br, AE, ΕΖ ne se rencontreront point, s'ils sont pro- 


longés. 


Car du point B menons au plan qui passe par les droites ΔῈ, ΕΖ la perpendi- 
culaire BH, et que cette droite reucontre ce plan au point H (31. 1); par le point H 
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τῇ δὲ EZ ἡ HK, Ka) ἐπεὶ à BH ὀρθή ἐστι πρὸς 
τὸ διὰ τῶν ΔΈ, EZ ἐπίπεδον, καὶ πρὸς πάσας 
ἄρα τὰς ἁπτομένας αὐτῆς εὐθείας καὶ οὔσας ἐν 
τῷ διὰ" τῶν AE, ἘΖ ἐπιπέδῳ ὀρθάς ποιήσει γω- 
vies. ἀπτεται δὲ αὐτῆς ἑκατέρα τῶν HO, ΗΚ οὖσα 
ἐν τῷ διὰ τῶν AE, EZ ἐπιπέδῳ" ὀρθὴ ἄρα ἐστὶν 
ἑκατέρα τῶν ὑπὸ BHO, BHK γωνιῶν, Καὶ ἐπεὶ 
παράλληλός ἐστιν ἡ ΒΑ τῇ HO° αἱ ἄρα ὑπὸ HBA, 
ΒΗΘ γωνίαι δυσὶν ὀρθαῖς ἴσαι εἰσίν. Ορθὴ δὲ κα 
. ὑπὸ ΒΗΘ᾽ ὀρθὴ ἄρα καὶ ἡ ὑπὸ HBA* ἡ ΗΒ ἄρα 
τῇ ΒΑ πρὸς ὀρθάς ἐστι. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ ἡ ΒΗ 
καὶ τῇ ΒΓ ἐστὶ πρὸς ὄρθάς. Ἐπεὶ οὖν εὐθεῖα κα 
BH δυσὶν εὐθείαις ταῖς BA, ΒΓ τεμνούσαις ἀλλή- 
λας πρὸς ὀρθὰς ἐφέστηκεν" ᾧὶ BH ἄρα καὶ τῷ 
διὰ τῶν BA, ἘΓ ἐπιπέδῳ πρὸς ὄρθάς ἐστι. 


Et quoniam BH perpendicularis est ad planum 
per ΔΕ, ΕΖ, et ad omnes igitur rectas contin- 
gentes ipsam et existentes in plano per ΔΒ, EZ 
rectos faciet angulos. Contingit antem ipsam 
utraque ipsarum ΗΘ, ΗΚ existent in plano per 
AE, EZ ; rectus igitur uterque angulorum ΒΗΘ, 
BHK. Et quoniam parallela est BA ipsi ΗΘ ; ipsi 
igitur HBA, ΒΗΘ anguli duobus rectis æqua- 
les sunt. Rectus autem ΒΗΘ: rectus igitur et 
HBA ; ipsa igitur HB ipsi BA ad rectos est. 
Propter eadem utique BH et ipsi ΒΓ est ad 
rectos. Quoniam igitur recta BH duabus rectis 
BA, ΒΓ se mutuo secantibus ad rectos insis- 
tit; ipsa igitur BH et plano per BA, 81 ad 
rectos est. Propter eadem utique BH et plano 


Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ ἡ BH καὶ τῷ διὰ τῶν ΗΘ, per ΗΘ, ΗΚ ad rectos est. Sed planum per 


HK ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς ἐστι, To δὲ διὰ τῶν ἨΘ, ΗΚ est ipsum per ΔΕ, ΕΖ; ipsa igitur BH 
ΗΘ, ΗΚ ἐπίήπεϑόν ἔστι τὸ διὰ τῶν AE, EZ* 4 
ΒΗ ἄρα τῷ διὰ τῶν AE, EZ ἐπιπέδῳ ἐστὶ πρὸς 
ὀρθάς. Ἐδείχθη δὲ ἡ HB καὶ τῷ διὰ τῶν AB, 
ΒΓ ἐπιπέδῳ “πρὸς ὀρθάς" ἔστι δὲ καὶ τῷ διὰ 


plano per ΔΕ, ΕΖ est δά rectos. Ostensa autem 
est ΗΒ et plano per AB, ΒΓ ad rectos ; est 


ἐ “ἢ 


menons ΗΘ parallèle ἃ ΕΔ δὲ ΗΚ parallèle ἃ ΕΖ ( 31:.1.). Puisque la droite ΒΗ est per- 
pendiculaire au plan des droites ΔῈ, ΕΖ, elle fera des angles droits avec toutes les 
droites qui la rencontrent et qui sont dans le plan des droites AE, Ez (déf. 3. 11 ). 
Mais cette droite est rencontrée par chacune des droites ΗΘ, ΗΚ qui sont dans le 
plan des droites AE, ΕΖ; les angles ΒΗΘ, BHK sont donc droits l’un et l’autre. Et 
puisque ΒΑ cest parallèle à He, les angles HBA, ΒΗΘ seront égaux à deux angles 
droits ( 29. 1 ). Mais l’angle ΒΗΘ est droit; l’angle HBA est donc droit; donc ΗΒ 
est perpendiculaire à BA. Par la même raison, BH est perpendiculaire à er. Et 
puisque la droite BR est perpendiculaire aux deux droites BA, Br qui se coupent 
mutuellement, la droite HB sera perpendiculaire au plan des deux droites BA, Br 
( 4. 11). Par la même raison, la droite BH est perpendiculaire au plan des 
droites ΗΘ, Hk. Mais le plan les droites H@&, ΗΚ est le même que celui des 
droites ΔῈ, ἘΖ ; la droite BH est donc perpendiculaire au plan des droites AE, ΕΖ. 
Mais on a démontré que la droite HB est aussi perpendiculaire au plan des 
droites AB , ΒΓ; et cette droite est aussi perpendiculaire au plan des 
1]. 5 


34 
Ἂν 3 Ω > , €: ΒΩ \ 
πῶν AE, ΕΖ ἐπιπέδῳ ὀρθή" ἡ BH àpæ πρὸς 
ἑκάτερον τῶν διὰ τῶν AB, ΒΓ, AE, ΕΖ ἐπιπέ- 
δὼν ὀρθή ἐστιῦ, Πρὸς ἃ δὲ ἐπίπεδα ἡ αὐτὴ εὖ- 
θεῖα ὀρθή ἐστι, παράλληλά ἐστι τὰ ἐπίπεδα" 
σταράλληλον ἄρα ἐστὶ τὸ διὰ τῶν ΑΒ. ΒΓ ἐπί- 

sidoy τῷ διὰ τῶν AE, EZ. 


\ PA , \ ie - 
Ἐὰν ἀρα δύο, καὶ τὰ ἑξῆς. 


ΠΡΟΤΆΣΙΣ, 16°. 

Ἐὰν δύο ἐπίπεδα παράλληλα ὑπὸ ἐπιπέδου 
πινὸς τέμνηται, αἱ κοιναὶ αὐτῶν τομαὶ πα- 
φάλληλοί εἶσι. 

Δύο γὰρ ἐπίπεδα παράλληλα τὰ AB, TA 
ὑπὸ ἐπιπίδου τοῦ ἘΖΗΘ reuvtolw, κοιναὶ 
δὲ αὐτῶν τομαὶ ἔστωσαν αἱ EZ, ΗΘ’ λέγω 
ὅτι παράλληλός ἐστιν à ἘΖ τῇ ΗΘ. 

Ei γὰρ μὴ, ἐκξαλλόμεναιϊ αἱ EZ, ΗΘ; CET 
ἐπὶ Ta Z, © μέρη, ἢ ἐπὶ τὰ E,H συμπεσοῦνται. 


Ἐκ(;(λήσθωσαν ὡς ἐπὶ τὰ 2, © μέρη, καὶ συμπιπ- 


= 
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autem et plano per AE, EZ perpendicularis ; 
ipsa igitur BH ad utrumque planorum per AB, 
ΒΓ, AE, ΕΖ perpendicularis est. Ad quæ vero 
plana eadem recta perpendicularis est, parallela 
sunt ea plana ; parallelum igitur est planum per 
AB, Blipsi per AE, EZ. 

Si igitur duæ, etc. 


PROPOSITIO XVI. 


Si duo plana parallela a plano aliquo secentur, 


communes ipsorum sectioncs parallelæ sunt. 


Duo enim plana parallela AB, TA a plano 
EZOH secenlur, communes autem ipsorum sec- 
tiones sint ipsæ ΕΖ, ΗΘ; dico parallelam esse 
ΕΖ ipsi ΗΘ. ς 

Si enim non, productæ EZ, ΗΘ, vel ad partes 
Z, ©, vel ad E,H convenient. Producantur 


ut ad partesZ, ©, et conveniant primum in K. 


Lo 


droites ΔῈ, EZ; la droite BH est donc perpendiculaire à chacun des plans des 
droites AB, BT, AE, EZ. Mais les plans auxquels une même droite est per- 
pendiculaire sont parallèles entre eux ( 14.11); le plan des droites ΑΒ, Br est 
donc parallèle à celui des droites AE, ΕΖ. Donc, etc. 


PROPOSTPELON XVII 


Si deux plans paralleles sont coupés par un plan quelconque, leurs com- 
munes sections sont parallèles. 


Car que les p'aus parallèles 4B, TA soient coupés par un plan EZHO, 
et que leurs communes sections soient ΕΖ, ΗΘ; je dis que ΕΖ est parallèle à He. 


Car que cela ne soit point; prolongeons les droites ΕΖ, ΗΘ ; ces droites se ren- 
contreiont ou du côté des points 2, ©, ou du côté des points E, H. Prolongeons 


“ 
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\ \ à ‘ON LAS 3 
τίτωσαν πρότερον κατὰ πὸ Κ. Καὶ {πεῖ ἡ EZK ἐν 
mn > ἄς 34 ’ % Νὴ F4 NUS PA -“ 
τῷ ΑΒ ἐστιν ἐπιπέδῳ οκαϊ πάντα ἀρὰ τὰ ἐπὶ τῆς 

LI + » Re ἢ v 2 \ NUE | 
EZK σήμεα ἐν τῷ AB ἐστίν ἐπιπέδῳ", Ἐν δὲ τῶν ἐπε 


τ ἊΣ 4 \ " ᾽ 
τῆς EZK εὐθείας σημεῖόν ἐστι τὸ Κ' τὸ K ἄρα ἐν 


τῷ ΑΒ ἐστὶν ἐπιπέδῳ. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ τὸ K καὶ 
ἐν τῷ ΓΔ ἐστὴν ἐπιπέδῳ" τὰ AB, ΓΔ ἄρα ἐπίπεδα 
ἐκζαλλόμενα συμπεσοῦνται. Οὐ συμπίπτουσι δὲ, 
διὰ τὸ παράλληλα ὑποκεῖσθαι" οὐκ ἄρα αἱ EZ, 
ΗΘ εὐθεῖαι ἐκξαλλόμεναι ἐπὶ τὼ Z , © μέρη συμ- 
πεσοῦνταιί. Ὁμοίως δὴ δείξομεν ὁτι αἱ EZ, ΗΘ 
εὐθεῖαι οὐδὲ tm) τὰ E, H μέρη ἐκξαλλόμεναι 
συμπεσοῦνται, Αἱ δὲ ἐπὶ μηδέτερα τὰϑ μέρη 
συμπίπτουσαι παράλληλοί εἰσι" παράλληλος ἄρα 
τστὶν ἡ ΕΖ τῇ ΗΘ. 


\ #1 2 ἐν 4: ὁ “., 
Ἐὰν ἄρα δύο, καὶ τὰ ἐξῆς. 


Et quoniam ipsa EZK in AB est plano, et omnia 
igitur in ipsâ EZK puncta in AB sunt plano. Unum 
autem ipsorum in rectà EZK punctum est K; 


ipsum igitur K in AB est plano. Propter eadem 


utique ipsum K.et in ΓΔ est plano; ipsa igitar 
AB, ΓΔ plana producta convenient. Non con- 
veniunt autem, cum-parallela supponantur; non 
igitur EZ, ΗΘ rectæ productæ ad partes Z, © 
convenient. Similiter utique demonstrabimus 
rectas EZ, ΗΘ neque ad partes E, H pro- 
ductas convenire. Îpsæ autem neutrà ex parte 
convenientes parallelæ sunt; parallela igitur 
est ΕΖ ipsi ΗΘ. 


Si igitur duo, etc, 


ces droites vers les pointsz, ©, et qu’elles se rencontrent d’abord au point. 
Puisque la droite EZk est dans le plan ΑΒ, tous les points pris dans EZK seront 
dans le plan ΑΒ. Mais le point Καὶ est un point de la droite EZk; le point Kk est 
donc dans le plan ΑΒ. Par Ja même raison, le point K est dans le plan ΓΔ ; les plans 
AB, ΓΔ prolongés se rencontreront donc entr’eux. Mais ces plans ne se ren- 
contrent point, puisqu'ils sont parallèles par supposition ; les droites EZ, ΗΘ pro- 
longées ne se rencontreront donc pas du côté des points 2, ©. Nous démontrerons 
semblablement que les droites ΕΖ, ΗΘ prolongées ne se rencontreront point du 
côté des points E, H. Mais les droites qui ne se rencoutrent d’aucun côté sont 
parallèles (déf. 35. 1); la droite ΕΖ est donc parallèle à la droite ΗΘ. Donc si, etc. 
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HROTASISZ 10, 


Ἐὰν δύο εὐθεῖαι ὑπὸ παραλλήλων ἐπιπίδων 
τέμνωνται, εἰς τοὺς αὐτοὺς λόγους τμηθέάσονται. 

Δύο γὰρ εὐθεῖαι αἱ AB, TA ὑπὸ παραλλήλων 
ἐπιπέδων τῶν ΗΘ. KA, MN τεμνέσθωσαν κατὰ 
τὰ A, E,B,T, Z, A σημεῖα" λέγω ὅτι ἐστὶν 
ὡς ἡ AE εὐθεῖς πρὸς τὴν ἘΒ οὕτως κἡὶ TZ πρὸς 
τὴν ZA. 


PROPOSITIO XVIT. 


Si duæ rectæ ἃ parallelis planis secentur , in 
eädem ratione secabuntur. 

Duxæ enim rectæ AB, ΓΔ ἃ parallelis planis 
ΗΘ, KA, MN secentur in punctis A, E,B, 


Γ, 2, Δ; dico esse ut recla AE ad ΕΒ ila ipsam 
TZ ad ZA, 


Ἐπεζεύχθωσαν γὰρ αἱ AT, BA, ΑΔ, καὶ συμ- 
ζαλλέτω ἡ ΑΔ τῷ ΚΛ ἐπιπέδῳ κατὰ τὸ Æ ση- 
μεῖον, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ EX, Ξ2. Καὶ ἐπεὶ 
δύο ἐπίπεδα παράλληλα τὰ ΚΛ, ΜΝ ὑπὸ ἐπι- 
πέδου τοῦ ἘΒΔΞ τέμνεται. αἱ κοιναὶ αὐτῶν το- 


pal αἱ ἘΞ. ΒΔ παράλληλοί εἶσι. Διὰ τὰ αὐτὰ 


Jungantur enim ipsæ AT, BA, AA, el occurrat 
AA plano KA in puncto Ξ, et jungantur ipsæ 
ἘΞ, £Z. Et quoniam duo plana parallela KA, 
MNa plano EBAE secantur, communes ipsorum 


sections ΕΞ, BA parallelæ sunt, Propter cadem 


PROPOSTTETION  AÆVEL 


Si deux droites sont coupées par des plans parallèles, elles seront coupées 


en même raison. 


Que les deux droites ΑΒ, ΓΔ soieut coupées par les plans parallèles ΗΘ, K4, 
MN aux points A,E;, B,T, Z,A; je dis que AE est à ΕΒ comme ΓΖ est à ΖΔ, 


Car joignons Ar, BA, A4 , et que la droite AA rencontre le plan ΚΛ aupoint#, et 
joignons EF, ΞΖ. Puisque les deux plans parallèles KA, MN sont coupés par le 
plan EBaz, leurs sections communes ἘΞ, BA sont parallèles (16. 11). Par 
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- 9? Al 
δὰ. ἐπεὶ δύο ἐπίπεδα παράλληλα Ta ΗΘ, KA 
“ εὐ, ΄ ε A 
ὑπὸ ἐπιπέδου τοῦ! AZZT τέμνεται. αἱ κοιναὶ 
Η 
᾿ ἣν | \ 
αὐτῶν τομαὶ ai AT, ΞΖ παράλληλοί εἶσι. Καὶ ἐπεὶ 
” \ / Led \ 
τριγώνου τοῦ ΑΒΔ παρα μίαν τῶν πλευρῶν τὴν 
» οι φ ε δ 2e #1 > νὰ Δ ε 
ΒΑ εὐθεῖα ἧκται n EX, ἀνάλογον ἄρα ἐστιν" ὡς 
eq ε \ Sanglier 
AE πρὸς τὴν" EB οὕτως à ΑΞ πρὸς τὴνί ΞΔ. 
“ \ ! La 
Πάλιν ἐπεὶ τριγώνου τοῦ AAT παρὰ μίαν τῶν 
“ \ 3, © æ ALES SA. 
πλευρῶν τὴν AT εὐθεῖα ἧκται ἡ ΞΖ. ἀναλογον 
ς Η = a ε x 
ἐστὶν 5 ὡς ἡ ΑΞ πρὸς τὴνθ ΞΔ οὕτως ἡ TZ πρὸς 
= « ε ΞΡ \ A 
τὴν ZA. Ἐδείχθη δὲ καὶ ὡς ἡ ΑΞ πρὲς ThyS ΞΔ 
CRE F4 € & 
οὕτως ἡ AE πρὺς τὴνϑ EB° καὶ ὡς ἄρα AE πρὸς 
\ A 
τὴν! EB οὕτως ἡ TZ πρὲς τὰν" ZA, 
2 te n 
Ἐὰν ὄρα δύο, καὶ τὰ ἑξῆς. 
, 
HPOTAZIZ sn. 
LL \ \ \ œ \ 
Ἐὰν εὐθεῖα ἐπιπέδῳ Tivi “πρὸς ὀρθὰς ἢ, καὶ 
La \ > > -““ 3 ,ὔ La > 9 LA 
πάντα τὰ δὲ αὐτῆς ἐπίπεδα τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ 
\ 3 \ LA 
“πρὸς ὀρθὰς ἔσται. 


ε CL." A à 3 LA 
Εὐθεῖα γάρ τις à AB τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ 
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utique, quoniam duo plana parallela ΗΘ, KA 
a plano AZZT secantur , communes ipsorum 
sectiones AT, ΞΖ parallele sunt. Et quoniam 
trianguli ABA ad unum laterum ipsum BA recta 
ductaest EZ, proporlionaliler igitur est ut AE 
ad ΕΒ ita AZ ad ΞΔ. Rursus quoniam trianguli 
AAT ad unum laterum ipsum AT recta ducta est 


ΞΖ, proportionaliter est ut ΑΞ ad ZA ita ΓΖ ad 


.ZA, Ostensum est autem et ut ΑΞ ad ΞΔ ita 


AE ad EB;etutigitur AE ad ΕΒ ita ΓΖ ad ΖΔ. 
Si igitur duæ, etc. 


PROPOSITIO XVIII 


Si recta plano alicui ad rectos sit, et omnia 


per ipsam plana eidem plano ad rectos erunt. 


Recta enim quædam AB subjecto plano ad 


πρὸς ὀρθὰς ἔστω" λέγω ὅτι καὶ πάντα τὰ διά rectos sit; dico et omnia per ipsam AB plana 


= »" e A! - . 
τῆς ΑΒ ἐπίπεδα τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ πρὸς  eidem subjecto plano ad rectos esse. 


ὀρθάς ἰστινἷ. 


la même raison , puisque les deux plans parallèles ΗΘ, KA sont coupés par le 
plan 4Z?T, leurs sections communes ΑΓ; ΞΖ seront parallèles. Et puisque la droite ΕΞ 
est menée parallèlement à un des côtés BA du triangle ΑΒΔ, la droite AE sera à la 
droite EB comme Ja droite ΑΞ est à la droite ΞΔ (2. 6). De plus, puisque la 
droite ΞΖ est menée parallèlement à un des côtés Ar du triangle ΑΔΓ, la droite ΑΞ 
est à la droite ΞΔ comme la droite ΓΖ est à la droite za. Mais on a démontré que 
la droite ΑΞ est à la droite ΞΔ comme Ja droite AE est à la droite ΕΒ ; la droite AE 


est donc à la droite ΕΒ comme la droite ΓΖ est à la droite za (11. 5). Donc si, etc. 


PROPOSPEIONEXVNIEL 


΄ 


Si une droite est perpendiculaire à un plan, tous les plans qui passeront par 
cette droite seront perpendiculaires à ce même plan. 

Qu'une droite quelconque ΑΒ soit perpendiculaire à un plan inférieur; je dis que 
tousles plans qui passent par la droite 4B sont perpendiculaires à ce même plan 
inférieur. 
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\ \ -“ > / ï 

Ἐκξεθλήσθω γὰρ διὰ τῆς AB ἐπίπεδον τὸ 

3 \ A -“ ᾽ , \ 

ΔΕ. καὶ ἔστω κοινὴ τομὴ τοῦ ΔῈ ἐπιπέδου καὶ 

» , € \ , TA + 

τοῦ ὑποκειμένου ἡ TE, καὶ εἰλέφθω ἐπὶ τῆς 
\ Ὁ A\ LS ñ -“ ΩΣ 

TE τυχὸν σήμειον τὸ Ζ καὶ ἀπὸ τοῦ Z τῇ ΤῈ 

S 4 > La > Là ε \ 

πρὸς ὀρθὰς ἤχθω ἐν τῷ ΔῈ ἐπιπέδῳ à ΖΗ. Kai 

2 Le - \ Ne , > / » , 

ἐπεὶ ἡ AB πρὸς τὸ ὑποκείμενον ἐπίπεδον ὀρθή 


\ 1 dose , he 
ἐστι 9 καὶ προς πάσας ἄρα τας AFTOMEVAS αυτῆς 


Δ 


Producatur enim per ipsam AB planum AE, 
et sit communis seclio plani AE et plani sub- 
jecli ipsa ΓΕ, et sumatur in ΓΕ quodlibet punc- 
tum Z, et ab ipso Zipsi ΓΕ ad rectos ducatur 
in plano AE ipsa ZH. Et quoniam AB ad sub- 
jectum planum perpendicularis est, et ad om- 


nes igitur reclas contingentes ipsam, et exis- 


Ἄν Ὁ 


H 
| 
: 


τι 


> à à 3} > n € » > ἄν 3 δή 
εὐθείας καὶ ουσᾶς ἐν τῷ υποκεμενῷ eTITeO D op ñ 


n 


> e LA \ \ ᾿' Ὄπ 
ἔστιν ἡ AB° ὥστε καὶ πρὸς τὴν ΤῈ ὀρθή ἐστιν' ἢ 
3) ς \ 32 ΡΟ 1 Ἄς δ 
ἀρὰ ὑπὸ ΑΒΖ γωνία ὀρθὴ ἐστιν. Ἐστι δὲ καὶ ἡ 
πος Ω ’ ” Ἂν € 
ὑπὸ HZB ὀρθή" παράλληλος ἄρα ἐστὶν" ἡ AB τῇ 
Ἧ ἄμ, € LA , 1 > LA 
ΖΗ. Η δὲ AB τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς 
> Ve " -“ ε ᾿ 3 2 
ἐστι" καὶ n HZ ἀρὰ τῷ υ ποκειμένῳ ἐπιπέδῳ 
\ » Pots LS RE ET 
πρὸς ὀρθάς ἐστι. Καὶ ἐπίπ edoy πρὸς ἐπίπεδον 
3 à LA € ne “ -“ ἕν... À ᾽ 
ὀρθόν ἐστιν, ὗταν αἱ τῇ ποινῇ τομῇ τῶν ἐπιπέδων 


à > \ » , ἥν ΩΣ 3 sx CRE » 
πρὸς ὀρθάς ἀγόμεναι εὐθεῖαι ἐν ἐν) τῶν ἐπιπέδων 


ou 


tentes in subjecto plano perpendicularis est AB; 
quare et ipsa ad l'E perpendicularis est ; angulus 
igitur ABZ rectus est. Est autem et ipse HZB 
reclus; parallela igitur est AB ipsi ΖΗ. Ipsa 
autem AB subjecto plano ad rectos cest; et ipsa 
HZ ïigitur subjecto plano ad rectos est. Et 
planum ad planum rectum est, quando com- 
muni scclioni planorum ad rectos ductæ rectæ 


in uno planorum reliquo plano ad rectos sunt, 


Car menons le plan AE par la droite ΑΒ, et que la droite TE soit la commune 
section du plan ΔῈ et du plan inférieur ; dans la droite TE prenons un point quel- 
conque 2; de ce point Ζ et dans le plan AE menons la droite ΖΗ perpendiculaire à 
la droite ΓΕ. Puisque la droite ΑΒ est perpendiculaire au plan inférieur, cette 
droite ΑΒ sera perpendiculaire à toutes les droites qui la rencontrent et qui sont 
dans ce plan ( déf. 5. τι }; la droite ΑΒ est donc perpendiculaire à la droite ΤῈ; 
l'angle ΑΒΖ est donc droit. Mais l'angle H ZB est droit aussi; AB est donc parallèle 
à ZH (28. 1). Mais ΑΒ est perpendiculaire au plan ‘inférieur ; HZ est donc 
perpendiculaire au plan inférieur ( 8. 11). Mais un plan est perpendiculaire 
à un plan, lorsque les droites menées dans l’un de ces plans sont perpendicu- 
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“ 3 \ œ \ ” ” 
τῷ λοιπῷ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθὰς ὦσι, καὶ τῇ κοινῇ 
72 27 Ed ᾽ ex -“ 2 , 
τομὴ τῶν ἐπιπέδων τῇ ΤῈ ἐν ἑνὶ τῶν ἐπιπέδων 
27 : \ ᾽ 13 e > ͵ὕ -ε 
τῷ AES πρὸς ὀρθὰς ἀχθεῖσα ἡ ΖΗ εδείχθη τῷ ὑπο- 

\ ’ \ Ψ' 3 7 
κειμένῳ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς" τὸ ἄρα ΔῈ ἐπίπεδον 
\ ire / ἘΦ ν ἦ / 
ὀρθόν ἐστι πρὸς τὸ ὑποκείμενον ἐπί πεδονί, Ομοίως 
\ , \ RS S'en) 
δὴ δειχθήσεται καὶ πάντα τὰ διὰ τῆς AB ἐπίπεδα 
3 \ , \ ΤΕ / ΒΩ 
ὀρθὰ τυγχάνοντα πρὸς τὸ ὑποκείμενον ἐπίπεδον. 
À LA > DL \ \epn 
Ἐάν ἄρα εὐθεῖα, καὶ τὰ ἑξῆς, 
Ψ 
HPOTAZSIS 10. 
, » 2 ᾿ 
Ἐὰν δύο ἐπίπεδα τέμνοντα ἄλληλα ἐπιπέδῳ 
ἣν \ » \ - Ὁ ἘΝ \ > -“ Ἂ re 
τινὶ πρὸς ὀρθὰς ἢ, καὶ ἡ κοινὴ αὐτῶν τομὴ τῷ 
3 nm 2 ’ \ > \ LA 
αὐτῷ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθὰς ἔσται. 
> \ -“ € / 
Δύο γὰρ ἐπίπεδα τὰ AB, ΒΓ τῷ ὑποκειμένῳ 
3 ’ \ > \ LA \ Δ > 29 \ 
ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθὰς ἔστω. noivn δὲ αὐτῶν Toun 
3 ε 4 “ e nm € , 3 ’ 
ἔστω ἡ BA° λέγω ὅτι n BA τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ 
\ > , 2 
πρὸς ὀρθάς ἐστιν. 
Μὴ πο A \ »! 4 e κ 172 Δ σ. LE 3 
4 γὰρ, καὶ ἤχθωσαν ὑπὸ τοῦ ἡμείου ἐν 


μὲν τῷ ΑΒ émimid τῇ ΑΔ εὐθείᾳ πρὸς ὀρθὰς 
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et communi sectioni TE planorum in uno 
planorum plano AE ad rectos ducta ZH ostensa 
est subjecto plano ad rectos; ergo AE planum 
rectum est ad subjectum planum. Similiter 
utique demonstrabuntur et omnia per ipsam AB 


plana recta quælibet ad subjectum planum. 


Si igitur recta, etc. 


PROPOSITION XI: 


Si duo plana se mutuo secantia plano alicui ad 
rectos sint, et communis ipsorum sectio eidem 
plano ad rectos erit, 

Duo enim plana AB, ΒΓ subjecto plano ad 
rectos sint, communis autem ipsorum sectio 


sit BA; dico BA subjecto plano ad rectos esse. 


Non enim, et ducatur ἃ puncto Δ in plano 


quidem AB rectæ AA ad rectos ipsa AE, in 


laires à leur commune éection et à l’autre plan ( déf. 4. 11), et l’on a démontré 
que la droite ΖΗ menée dans le plan ΔῈ perpendiculairement à la droïte TE, com- 
mune section des plans, estaussi perpendiculaire au plan inférieur ; le plan 4E 
est donc perpendiculaire au plan inférieur. Nous démontrerons semblablement 
que tous les autres plans qui passent par la droite AB sont aussi perpendiculaires 
au plan inférieur. Donc si, εἰς. 


PROPOSITION, XTX 


Si deux plans qui se coupent mutuellement sont perpendiculaires à un plan, 
leur commune section sera aussi perpendiculaire à ce plan. 

Que deux plans ΑΒ, Br soient perpendiculaires à un plan inférieur , et que 
leur commune section soit Ba; je dis que la droite BA est perpendiculaire au plan 
inférieur. 

Car que cela ne soit pas; du point A menons dans le plan ΑΒ la droite ΔῈ 
perpendiculaire à la droite Aa (11.1), et du même point et dans le plan Er 
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“ , LA \ > A 
y ΔΕ, ἰν δὲϊ τῷ ΒΓ ἐπιπέδῳ τῇ TA πρὸς ὀρθὲς 
᾽ » \ 
ἡ AZ, Καὶ ἐπεὶ τὸ AB ἐπίπεδον ὀρθόν ἐστι πρὸς 
\ € { \ 272 " 3 -“ “ LA 
τὸ ὑποκείμενον. καὶ τῇ κοινῇ. αὐτῶν τομὴ τῇ 
τ \ » 22 3 ΄ La ε € 
AA πρὸς ὑρθὰς ἐν τῷ AB ἐπιπέδῳ ἥκται ἡ ΔΕ" ἡ 
A 
AE ἄρα ὀρθή ἐστι πρὸς τὸ Umoneiuevoy ἐπίπεδον, 
LA ε 3 3 
Ὁμοίως δὴ δείξομεν ὅτι καὶ ἡ AZ ὀρθή ἐστι πρὸς 


\ e 1 » / 32 \ “. 3 “ κΚὶ 
TO ὑποκείμενον ἐσίπεδον" απὸ TOU AUTOU æpæ 


plano autem ΒΓ ipsi l'A ad rectos ipsa AZ, 
Et quoniam planum AB rectum est ad sub- 
jectum, et communi ipsorum sectioni AA ad 
rectos in plano AB ducta est AE ; ergo AE 
perpendicularis est ad subjectum planum. Simi- 
liter utique demonstrabimus et AZ perpendi- 


cularem esse ad subjectum planum; ergo ab 


Ἢ 
7Δ 


/ a nm € ᾿ » 2) » > 
σημείου τοῦ À τῷ ὑποκειμένῳ ἐπιπέδῳ δύο εὖ- 
PU \ > \ 39 / Dix À, ui ᾿ς \ , \ 
θεῖαι πρὸς ὀρθὰς ἀνεσταμέναι εἰσὶν ἐπὶ τὰ αὐτὰ 
La LA 3 \ 3 , 3 A nm € 
μέρη , ὅπερ ἐστὶν ἀδυνάτον" οὐκ ἄρα τῷ ὑποκει- 
᾿ » Li 3 \ » LA 3 , 
μένῳ ἐπιπέδῳ ἀπὸ τοῦ À σημείου ἀνασταθήσεται 
\ . 4 \ “ 02 “ 
πρὸς ὀρθὰς, πλὴν τῆς ΔΒ κοινῆς τομῆς τῶν 
1 # 
AB , ΒΓ ἐπιπέδων. 


e "» 
Ἐὰν ἄρα δύο. καὶ τὰ εξῆς. 
P 3 


codem puncto Δ subjecto plano duæ rectæ ad 
rectos constitutæ sunt ex câdem parte, quod 
est impossibile ; non igitur subjecto plano ἃ 
puncto Δ constituentur ad rectos , præter ipsam 
AB communem sectionem planorum AB, ΒΓ, 


Si igitur duo, etc. 


menons Ja droite ΔΖ perpendiculaire à la droite ΓΔ. Puisque le plan ΑΒ est perpen- 
diculaire au plan inférieur, et que la droite AE a été menée dans le plan 48 per- 
pendiculairement à la commune section ΑΔ de ces plans, la droite AE sera perpen- 
diculaire au plan inférieur. Nous démontrerons semblablement que ΔΖ est per- 
pendiculaire au plan inférieur ; du même pointa on a donc mené du même côté 
deux perpendiculaires au plan inférieur, ce qui est impossible ( 13. 11); du 
point A on ne peut donc pas mener d’autres droites qui soient perpendiculaires 
au plan inférieur, si ce n’est la commune section ΔΒ des plans ΑΒ; ΒΓ. Donc, etc. 
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HPOTAZIE x. 


A 4 LA € A “ »“ΟῸὋ Ὁ» $ y 
Ἐὰν στερεὰ γωνία ὑπὸ τριῶν γωνιῶν ἐπιπεδὼν 
» CAT “ -“ - / ΄ 
περέχηται ; δύο ὁποιαιοῦν τῆς λοιπῆς μείζονές 
’ 
εἶσι πάντῃ μεταλαμζανόμεναις 
\ A [A \ 27 ε \ 1,7 
Στερεά γὰρ γωνιὰ ἡ πρὸς τῷ À υπὸ τριῶν γω- 
-“᾿ -“ ε ' 
νιῶν ἐπιπέδων τῶν ὑπὸ BAT, ΓΑΔ.» ΔΑΒ mepi- 
“Ὕ ε \ 
ἐχέσθω" λέγω ὅτι τῶν ὑπό BAT, ΓΑΔ, ΔΑΒ γω- 
LA 2 e “ “ἢ “ ͵ ,’ » 
γιῶν δύο ὑποιαιοῦν τῶν λοιπῆς μείζονές εἶσι 


πάντῃ μεταλαμβξαγόμεναι. 


PROPOSITIO XX. 


Si solidus angulus sub tribus angulis planis 
contineatur, duo quilibet reliquo majores sunt 
quomodocunque sumpti. 

Solidus enim angulus ad A sub tribus an- 
gulis planis BAT, ΓΑΔ, ΔΑΒ contineatur; dico 
angulorum EAT, ΓΑΔ, ΔΑΒ duos quoslibet 


reliquo majores esse quomodocunque sumptos. 


B 


Εἰ μὲν οὖν αἱ ὑπὸ BAT, ΓΑΔ. ΔΑΒ γωνίαι 
ἔσται ἀλλήλαις εἰσὶ. φανερὸν ὅτι δύο ὁποιαιοῦν 
τῆς λοιπῆς μείζονές εἰσινὶ, Ei δὲ où, ἔστω 
μείζων 1 ὑπὸ BAT, καὶ συνεστάτω πρὸς τῇ 
ΑΒ εὐθείᾳ, καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ. σημείῳ τῷ À τῇ 
ὑπὸ ΔΑΒ γωνίᾳ ἐν τῷ διὰ τῶν BAT ἐπιπέδῳ 
ἴση ἡ ὑπὸ ΒΑΕ; καὶ κείσθω τῇ ΑΔ ἴση ἡ AE, 


ἙῈ Σ 


Si quidem igitur BAT, ΓΑΔ, ΔΑΒ anguli 
æquales inter se sint, evidens est duos quos- 
libet reliquo majores esse. Si autem non, sit 
major angulus BAT, et constituatur ad rectam 
AB, et ad punctum in ipsà A angulo ΔΑΒ in 
plano per BAT æqualis angulus BAE, et po- 
natur ipsi A æqualis AE, et per punctum E 


PROPOSITION. XX, 


Si un angle solide est compris sous trois angles plans, deux de ces angles, de 
quelque manière qu’on les prène, sont plus grands que l’angle restant. 

Que l’angle solide 4 soit compris sous les trois angles plans BAT, AA, ΔΑΒ; je 
dis que deux quelconques des trois angles plans BAT, ΓΑΔ) ΔΑΒ; de quelque ma- 
nière qu’on les prène, sont plus grands que l’angle restant. 

Car si les angles BAT, ΓΑΔ, ΔΑΒ sont égaux entr’eux, il est évident que deux 
quelconques de ces angles sont plus grands que l’angle restant. Si cela n’est 
point, que l’angle Bar soit le plus grand. Sur la droite 4B et au point 4 de cette 
droite, construisons dans le plan ΒΑΓ l’angle BAE égal à l’angle ΔΑΒ (23. 11 ); 
faisons AE égal à Aa (3. 1 ); que la droite ΒΕΓ, menée par le pointE, coupe 

III. 
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καὶ διὰ τοῦ E σημείου διαχθεῖσα ἡ ΒΕΓ τεμνέτω 
τὰς AB , ΑΓ εὐθείας κατὰ τὰ B, Τ σημεῖα. καὶ 
ἐπεζεύχθωσαν αἱ AB, AT. Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ AA 
τῇ ΑΕ, κοινὰ δὲ ἡ AB, δύο δὴ AA, ΑΒ δυσὶν AE, 
AB ira), καὶ γωνία ἡ ὑπὸ ΔΑΒ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ BAE 
ἴση" βάσις ἄρα ἡ ΔΒ βάσει τῇ ΒΕ ἐστὶν ἴση. Καὶ 
ἐπεὶ δύο αἱ ΔΒ. AT τῇ ΒΓ μείζονές εἶσιν, ὧν ἡ 
ΔΒ τῇ ΒΕ ἐδείχθη ἴση" λοιπὴ ἄρα ñ ΔΙ λοιπῆς 
πῆς ET μείζων ἐστί. Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν 4 AA τῇ 
AE, κοινὴ δὲ ἡ AT, καὶ βάσις ἡ AT βάσεως τῆς 


ET μείζων ἐστίν" γωνία ἄρα ἡ ὑπὸ ΔΑΓ γωνίας 


ducta ΒΕΓ secet rectas AB, AT in Β,Γ punctis, 
et jungantur ipsæ AB, AT. Et quoniam æqualis 
est AA ipsi AE, communis autem AB, duæ igi- 
tur AA, AB duabus AE , AB æquales , ct an- 
gulus ΔΑΒ angulo BAE æqualis ; basis igitur 
AB basi BE est æqualis. Et quoniam duæ ΔΒ, 
AT ïpsà ΒΓ majores sunt, ex quibus AB ipsi 
BE ostensa est æqualis; reliqua igitur AF reli- 
quà ET major est. Et quoniam æqualis est AA 
ipsi AE, communis autem Al, οἱ basis AT 


basi ET major est; angulus igitur AAT angulo 


B 


LT LPS 

τἧς ὑπὸ EAT μείζων ἐστίν, Ἐδείχθη δὲ καὶ à 
ὑπὸ ΔΑΒ τῇ ὑπὸ ΒΑΕ ἴση" αἱ ἄρα ὑπὸ ΔΑΒ. 
BAT τῆς ὑπὸ BAT μείζονές εἰσιν. Ὁμοίως δὴ 


/ La \ 
δείξομεν ὅτι καὶ αἱ λοιπαὶ σύνδυο λαμξανόμεναι 


EAT major est. Ostensus est autem οἱ angulus 
ΔΑΒ ipsi ΒΑΕ æqualis; anguliigitur ΔΑΒ, ΔΑΓ 
angulo BAT majores sunt. Similiter utique de- 


monstrabimus etreliquos duos quoslibet sumptos 


“ nm ͵ Ἄ F 
τῆς λοιπῆς μείζονές εἶσιν. reliquo majores esse. 


ἀ πὴ Ἂν \ 78 use 
Ἐὰν ἄρα στερεὰ, καὶ τὰ ἑξῆς. Si igilur , etc. 


les droites AB, AT aux points B, T, et joignons AB, δῖ, Puisque ΔΑ est égal à AE, 
et que la droite ΑΒ est commune, les deux droites AA, AB sont égales aux deux 
droites AE, AB; mais l’angle ΔΑΒ est égal à l’angle ΒΑΕ ; la base ΔΒ est donc égale 
à la base BE ( 4. 1). Êt puisque les deux droites ΔΒ, AT sont plus grandes que la 
droite Br, et qu’on a démontré que la droite AB est égale à la droite BE, la droite 
restante AT sera plus grande que la droite restante Er. Et puisque la droite 44 est 
égale à la droite 4E, que la droite Ar est commune , et que la base ar est plus 
grande que la base Er, l’angle ΔΑΓ sera plus grand que l’angle Ear (25. 1 ). Mais 
on ἃ démontré que l'angle ΔΑΒ est égal à l'angle ΒΑΕ; les angles ΔΑΒ; ΔΑΓ sont donc 
plus grands que l'angle Bar. Si l’on prend deux autres angles quelconques, nous 
démontrerons semblablement qu’ils sont plus grands que l’angle restant. Donc, etc. 
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HPOTASIS κα. 


\ à ἦδος, δ ’ LE 
Απασὰ στερεώ γωνία ὑπὸ εἐλασσογῶν ἅ 
Lo 2 » 
τεσσάρων ἐρϑῶν γωνιῶν ἐπιπέδων περιέχεται. 
A / € \ re 
Ἑστω στερεὰ γωνία h πρὸς TO À Tepeyo- 
μένη ὑπὸ ἐπιπίδων γωνιῶν. τῶν ὑπὸ BAT , ΓΑΔ, 
72 
AAB* λέγω ὅτι αἱ ὑπὸ BAT , ΓΑΔ, ΔΑΒ τεῦσά- 
» mn > δ La » 
por ὀρθῶν ἐλάσσονές εἶσιν. 
A 
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PROPOSITIO XXI. 


Omnis solidus angulus sub minoribus quam 
quatuor rectis angulis planis continetur. 

Sit solidus angulus ad A contentus planis an- 
gulis BAT, ΓΑΔ, ΔΑΒ; dico angulos BAT, 
ΓΑΔ, ΔΑΒ quatuor reclis minores 6586. 


φτυυς 


Β 


Εἰλήφθω γὰρ ἐφ᾿ ἑκάστης τῶν AB, AT, AA 
τυχόντα σημεῖα τὰ B,T, A, καὶ ἐπεζεύχθωσαν 
αἱ ΒΓ. TA, ΔΒ. Καὶ ἐπεὶ στερεὰ γωνία ἡ πρὸς 
τῷ Β ὑπὸ τριῶν γωνιῶν ἐπιπέδων περιέχεται τῶν 
ὑπὸ TBA, ΑΒΔ: ΓΒΔ; δύο ὁποιαιοῦν τῆς λοι- 
πῆς μείζονές εἰσιν" αἱ ἄρα ὑπὸ TBA, ΑΒΔ τῇς 
ὑπὸ ΤΒΔ μείζονές εἶσι. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ αἱ 
μὴν ὑπὸ ΒΓΑ, ATA τῆς ὑπὸ ΒΓΔ μείζονές εἶσιν. 
Αἱ di? ὑπὸ TAA, ΑΔΒ τῆς ὑπὸ ΓΔΒ μείζονές 


T 


Sumantur enim in unäquäque ipsarum ΑΒ; 
AT, AA quælibet puncta B, T', A, et jungantur 
ipsæ ΒΓ, ΓΔ, AB. Et quoniam solidus angulus 
ad B sub tribus angulis planis continetur FBA, 
ΑΒΔ, l'BA, duo quilibet reliquo majores sunt; 
anguli igitur TBA, ΑΒΔ angulo ΓΒΔ majores 
sunt. Propter eadem utique et anguli quidem 
ΒΓΑ, ΑΓΔ angulo ΒΓΔ majores sunt. Anguli 
autem ΓΔΑ, ΑΔΒ angulo ΓΔΒ majores sunt ; 


PROPOSLELON, XXE 


Tout angle solide est compris sous des angles plans qui sont plus petits que quatre 
angles droits. 

Soit l’angle solide 4 compris sous les angles plans BAT, ΓΑΔ, ΔΑΒ; je dis que les 
angles BAT, TAA, AAB sont plus petits que quatre angles droits. 

Car dans chacune des droites ΑΒ, AT, A4, prenons des points quelconques B,T, Δ, 
et joignons ΒΓ, TA, AB. Puisque l’angle solide B est compris sous les trois angles 
plans ΓΒΑ, ΑΒΔ, ΓΒΔ, deux quelconques de ces angles seront plus grands que 
l'angle restant (20. 11); les angles ΓΒΑ, ΑΒΔ sont donc plus grands que 
l’angle ΓΒΔ. Par la même raison, les angles ΒΓΑ, ΑΓΔ sont plus grands que l'angle 
ΒΓΔ; et les angles ΓΔΑ, ΑΔΒ plus grands que l'angle ΓΔΒ; les six angles ΓΒΑ, ΑΒΔ, 
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εἰσιν" αἱ ἐξ ἄρα γωνίαι αἱ ὑπὸ ΓΒΑ. ΑΒΔ. BTA, 
ΑΓΔ. ΓΔΑ; ΑΔΒ τριῶν τῶν ὑπὸ TBA, ΒΓΔ. 
TAB μείζονές εἰσιν. Αλλὰ αἱ τρεῖς αἱ ὑπὸ TBA, 


ΒΓΔ. ΓΔΒ δυσὶν ὀρθαῖς ἴσαι εἰσίν" αἱ ἄρα ἐξ" 


sex igitur anguli ΓΒΑ, ΑΒΔ, ΒΓΑ, ΑΓΔ, ΓΔΑ, 
ΑΔΒ tribus ΓΒΔ, ΒΓΔ, ΓΔΒ majores sunt. Sed 
tres anguli ΓΒΔ, ΒΓΔ, ΓΔΒ duobus rectis æqua- 
les sunt ; sex igitur anguli ΓΒΑ, ΑΒΔ, ΒΓΑ, 


\ an 


B 


αἱ ὑπὸ TBA, ABA, ΒΓΑ. ΑΓΔ, ΓΔΑ. ΑΔΒ duo 
ὀρθῶν μείζονές εἰσι. Καὶ ἐπεὶ ἑκάστου τῶν ΑΒΓ, 
ΑΓΔ, ΑΔΒ τριγώνων αἱ τρεῖς γωνία; δυσὶν ὀρθαῖς 
ἴσαι εἰσὶν, αἱ ἄρα τῶν τριῶν τριγώνων ἐννέα γω- 
viæs αἱ ὑπὸ TBA, ΑΓΒ. BAT , ΑΓΔ. AAT , ΓΔΑ, 
ΑΔΒ, ΔΒΑ, ΒΑΔ ἐξ ὀρθαῆς ἴσαι εἰσὶν. ὧν ai 
ὑπὸ ΑΒΓ. BTA, ΑΓΔ. ΓΔΑ, ΑΔΒ. ΔΒΑ ἕξ γω- 
νίαι δύο ὀρθῶν εἰσὶ μείζονες!" λοιπαὶ ἄρα αἱ ὑπὸ 
ΒΑΓ, ΓΑΔ, ΔΑΒ τρεῖς γωνίαι περιέχουσαι τὴν 
στερεὰν γωνίαν τεσσάρων ὀρθῶν ἐλάσσονές εἰσιν. 


“ 


δὴ Ν, τ 
Απασα ἄρα, καὶ τὰ εξῆς. 
2 9 


T 


ΑΓΔ, ΓΔΑ, ΑΔΒ duobus rectis majores sun, 
Et quoniam uniuscujusque triangulorum ΑΒΓ, 
ΑΓΔ, ΑΔΒ tres anguli duobus rectis æqua- 
les sunt , ergo trium triangulorum novem 
anguli BA, ATB, BAT, ΑΓΔ, AAT, ΓΔΑ, 
ΑΔΒ, ΔΒΑ, ΒΑΔ sex rectis æquales sunt, ex 
quibus anguli ΑΒΓ, ΒΓΑ, ΑΓΔ, ΓΔΑ, ΑΔΒ, 
ΔΒΑ sex anguli duobus rectis sunt majores; 
reliqui igitur BAT, ΓΑΔ, ΔΑΒ tres anguli con- 
tinentes solidum angulum quatuor rectis mi= 
nores sunt. 


Omnis igitur, etc. 


ΒΓΑ; ΑΓΔ, ΓΔΑ, ΑΔΒ sont donc plus grands que les trois angles ΓΒΔ, ΒΓΔ, ΓΔΒ, 
Mais les trois angles ΓΒΔ, ΒΓΔ, ΓΔΒ sont égaux à deux droits ( 52. 1); 
les six angles ΓΒΑ, ΑΒΔ, ΒΓΑ; ΑΓΔ, ΓΔΑ, ΑΔΒ sont donc plus grands que deux 
droits. Et puisque les trois angles de chacun des triangles ΑΒΓ, ΑΓΔ, ΑΔΒ sont 
égaux à deux droits, 165 neuf angles ΓΒΑ, ATB, BAT, ΑΓΔ, ΔΑΓ, ΓΔΑ, ΑΔΒ; 
ΔΒΑ; ΒΑΔ de ces trois triangles sont égaux à six angles droits; maisles six angles 
ABT, ΒΓΑ, ΑΓΔ, TAA, ΑΔΒ, ΔΒΑ sont plus grands que deux droits ; les angles res- 
tants BAT, ΓΑΔ, ΔΑΒ qui comprènent l’angle solide sont donc plus petits que quatre 
angles droits, Donc, etc. 
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ΠΡΌΤΑΣΙΣ #6. 


œ = 3 e , 
Ἐὰν ὦσι τρεῖς γωνίαι ἐπίπεδοι, ὧν αἱ δύο τῆς 
- LA LA 3 ᾿ # 
AUTRE μείζονές εἰσι πταντῇ μεταλαμξανόμεναι 3 
, À > ἢ 58 LA ἂν , 3 
σεριεχώσι δὲ auras’ ἴσαι εὐθεῖαι" δυνατὸν ἐστιν 
» 2 “ Ve ἂν 2 7 / 
ἐκ τῶν ἐπιζευγνυουσῶν τὰς ἴσας εὐθείας τρίγωνον 


συστήσασθαι, 


PROPOSITIO XXIL 


Si sint tres anguli plani, quorum duo reli- 
quo majores sunt quomodocunque sumpti , 
contineant autem ipsos æquales rectæ; possibile 
est ex 115. conjungentibus æquales rectas trian- 
gulum constituere. | | 


Θ 


A pra 


Ἑστωσαν τρεῖς γωνίαι ἐπίπεδοι ai tro ΑΒΓ, 
ΔΕΖ. ΗΘΚ. ὧν αἱ δύο τῆς λοιπῆς μείζονές εἰσι 
πάντῃ μιταλαμᾷξανόμεναι, αἱ μὴν ὑπὸ ABT, AEZ 
τῆς ὑπὸ ΗΘΚ, αἱ δ᾽ ὑπὸ ΔΕΖ, ΗΘΚ τῆς 
ὑπὸ ABT, καὶ ἔτι αἱ ὑπὸ HOK , ΑΒΓ τῆς ὑπὸ 
AEZ, καὶ ἔστωσαν ἴσαι αἱ AB, ΒΓ, ΔΕ, EZ, ΗΘ, 
ΘΚ εὐθεῖα; καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ AT, ΔΖ» ΗΚ’ 
λέγω ὅτι δυνατὸν ἐστιν ἐκ τῶν ἴσων ταῖς AT, 


D ASUS > | K 


Sint tres anguli plani ΑΒΓ, ΔΕΖ, ΗΘΚ, quo= 
rum duo reliquo majores sint quomodocunque 
sumpti, anguli quidem ΑΒΓ, AEZ angulo ΗΘΚ, 
anguli vero ΔΕΖ, ΗΘΚ angulo ΑΒΓ, ct adhuc 
ΗΘΚ, ΑΒΓ angulo ΔΕΖ, et sint 
æquales AB, Bl', AE, ΕΖ, ΗΘ, ΘΚ reclæ, 
et jungantur ipsæ AT, AZ, ΗΚ; dico pos- 
sibile esse ex æqualibus ipsis AT, ΔΖ, HKtrian- 


anguli 


PROPOSTTION XXII 


Si l’on a trois angles plans, si deux de ces angles, de quelque manière qu’on 
les prène, sont plus grands que l'angle restant, et si ces angles sont compris 
par des droites égales, on pourra construire un triangle avec les droites qui joi- 
gnent ces droites égales. 

Soientles trois angles plans ΑΒΓ, AEZ, ΗΘΚ; que deux de ces angles , de quelque 
manière qu’en les prène, soient plus grands que l’angle restant, c’est-à-dire que 
les deux angles ΑΒΓ, AEZ soient plus grands que l’angle ΗΘΚ, que les deux angles 
AEZ , ΗΘΚ soient plus grands que l’angle ΑΒΓ, et que les deux angles ΗΘΚ, 
ΑΒΓ soient plus grands que l’angle ΔΕΖ; que les droites AB, Br, AE, ΕΖ, ΗΘ, ΘΚ 
soient égales; joignons Ar, 4Z, ΗΚ; je dis qu’on peut construire un triangle 
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AZ, ΗΚ τρίγωνον συστήσασθαι. τουτέστιν ὅτι 
τῶν AT, ΔΖ, ΗΚ δύο ὑποιαιοῦν τῆς λοιπῆς 
μείζονές εἰσινβ, 

Εἰ μὲν οὖν αἱ ὑπὸ ΑΒΓ, ΔΕΖ, ΗΘΚ γωνίαι 
ἴσαι ἀλλήλαις εἰσὶ, φανερὸν ὅτι καὶ τῶν AT, 
AZ, HK ἴσων γενομίνων δυνατόν ἐστιν ἐκ τῶν 
ἔσων ταϊςἼ AT, ΔΖ, ΗΚ τρίγωνον συστήσασθαι. Εἰ 
δὲ οὐ, ἔστωσαν ἄνισοι, καὶ συνεστάτω πρὸς τῇ 
ΘΚ εὐθείᾳ. καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ τῷ ©, τῇ 
ὑπὸ ΑΒΓ γωνίᾳ ion ἡ ὑπὸ ΚΘΛ’ καὶ κείσθω μιᾷ 
τῖν ΑΒ, ΒΓ. AE, EZ, ΗΘ, ΘΚ ἴση ἡ ΘΔ, καὶ 


gulum constituere , hoc est ipsarum AT, AZ, 


ΗΚ duas quaslibet reliquà majores esse, 


Si quidem igitur anguli ΑΒΓ, ΔΕΖ, ΗΘΚ 
æquales inter se sunt, evidens est ctipsis AT, 
ΔΖ, ΗΚ æqualibus factis possibile esse ex æqua- 
libus ipsis AT ,.AZ, ΗΚ lriangulum constitui. 
Si autem non, sint inæquales, et constituatur 
ad rectam@K, et ad punctum ©, angulo ABF 
æqualis K@A; et ponatur uni ipsarum AB, ΒΓ, 


AE, ΕΖ, ΗΘ, ΘΚ æqualis ΘΑ, et jungantur 


, ns \ , 

ἐπεζεύχθωσαν αἱ KA, HA. Kai ἐπεὶ δύο αἱ AB, 
4 LU "» \ \ ε 

ΒΓ δυσὶ ταῖς KO, ΘΛ ἴσαι εἰσὶ. καὶ γωνία ἡ 
\ n , mes À » , 3 ε 
πρὸς τῷ Β γωνίᾳ τῇ ὑπὸ KOA ἰση" βάσις ἀρα ἡ 

τε ἐλ 
AT βάσει τῇ KA ἐστὶν ἴση. Καὶ ἐπεὶ αἱ ὑπὸ ΑΒΓ, 


H@K τῆς ὑπὸ ΔΕΖ μείζονές εἶσιν, ἴση δὲ ἡ ὑπὸ 


ipsæ KA, HA. Et quoniam duæ AB, BT duabus 
ΚΘ, ΘΑ æquales sunt, et angulus ad B an- 
gulo KOA æqualis; basis igitur AT basi KA 
est æqualis. Et quoniam anguli ΑΒΓ, ΗΘΚ 
angulo AEZ majorcs sunt, æqualis autem an- 


avec des droites égales aux droites AT, ΔΖ, ΗΚ ; c’est-à-dire que deux quelconques 
des droites AT, 4Z, ΗΚ, sont plus grandes que la droite restante. 


Si les angles ΑΒΓ, AEZ, ΗΘΚ sont égaux entr’eux , il est évident que les droites 
AT, ΔΖ, ΗΚ étant égales, on pourra construire un triangle avec des droites égales aux 
droites AT, ΔΖ, ΗΚ. Si cela n’est point, que ces angles soient inégaux. Sur la 
droite ΘΚ et au point © de cette droite, construisons l'angle ΚΘΛ égal à l’angle ΑΒΓ 
(23. 1 ); faisons la droite ΘΛ égale à une des droites AB, ΒΓ, AE, ΕΖ, ΗΘ, ΘΚ, et 
joignons KA, HA. Puisque les deux droites AB, Br sont égales aux deux droites 
ΚΘ, ΘΔ, et que l’angle B est égal à l’angle ΚΘΛ, la base Ar est égale à la base KA 
(4. 1). Et puisque les angles ΑΒΓ, ΗΘΚ sont plus grands que l’angle ΔΕΖ, et que 
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ΑΒΓ τῇ ὑπὸ ΚΘΛ' à ἄρα ὑπὸ HOA τῆς ὑπὸ 
ΔΕΖ μείζων ἐστί, Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ ΗΘ, ΘΔ δυσὴδ 
ταῖς AE, ΕΖ ἴσαι εἰσὶ, καὶ γωνία ἡ ὑπὸ ΗΘΛ 
γωνίας τῆς ὑπὸ ΔΕΖ7 μείζων" βάσις ἄρα ἡ ἨΛ 
βάσεως τῆς AZ μείζων ἐστίν. Αλλὰ αἱ ΗΚ, KA 
τῆς ΚΛ μείζονές εἰσι" πολλῷ ἄρα αἱ HK, ΚΛ τῆς 
ΔΖ μείζονές εἶσιν. Ἰσὴ δὲ ἡ KA τῇ ΑΙ" αἱ AT, 
ΗΚ ἄρα τῆς λοιπῆς τῆς ΔΖ μείζονές εἶσιν, 
Ομοίως δὴδ δείξομεν ὅτι καὶ αἱ μὲν AT, AZ 
τῆς ΗΚ μείζονές εἰσι. καὶ ἔτι αἱ ΔΖ. ΗΚ τῆς AT 
μείζονές εἰσι" δυνατὸν ἄρα ἐστὶν ἐκ τῶν ἴσὼν 
ταῖς ΑΓ, AZ, ΗΚ τρίγωνον συστήσασθαι. Οπερ 
ἔδει δεῖξαι. 


gulus ΑΒΓ angulo KOA ; angulus igitur ΗΘΛ 
angulo AEZ major est. Et quoniam duæ ΗΘ, 
ΘΛ duabus AE, EZ æquales sunt, et angulus 
HOA angulo AEZ major ; basisigitur HA hasi AZ 
major est. Sed ipsæ ΗΚ, KA ipsà KA ma- 
jores sunt; multo igitur ipsæ ΗΚ, KA ipsà AZ 
majores sunt. /ÆÉqualis autem KA ipsi AT ; ipsæ 
igitur AT, ΗΚ reliquà AZ majores sunt. Similiter 
utique demonstrabimus et quidem AT, AZ ipsà 
ΗΚ majores esse, et adhuc ipsas AZ, ΗΚ ipsà 
AT majores esse; possibile igitur est ex æqua- 
libus ipsis AT, AZ, ΗΚ triangulum constituerc. 
Quod oportcbat ostendere. 


l'angle ΑΒΓ est égal à l’angle K64, l'angle H@A est plus grand que l’angle 4Ez. Et 
puisque les deux droites ΗΘ, ΘᾺ sont égales aux deux droites ΔῈ, ΕΖ; et que l'angle 
ΗΘΔ est plus grand que l'angle AEZ, la base HA est plus grande que la base δζ 
(24.1). Mais les droites ΗΚ, KA sont plus grandes que la droite KA (20. 1}; 
donc , à plus forte raison, les droites ΗΚ, KA sont plus grandes que la 
droite az. Mais KA cst égil à Ar; les droites Ar, ΗΚ sont donc plus grandes que la 
droite restante 4Z. Nous démontrerons semblablement que les droites AT, AZ sont 
plus grandes que la droite ΗΚ, et que les droites AZ, ΗΚ sont aussi plus grandes 
que la droite Ar; on peut donc construire un triangle avec des droites égales aux 
droites AT, ΔΖ; ΗΚ ( 22. 1). Ce qu’il fallait démontrer. 
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à 


ANNE. 


: ε 
Ἑστῶσαν αἱ δοθεῖσαι τρεῖς γωνίαι ἐπίπεδοι 
ε e 62 a 
αἱ ὑπὸ ΑΒΓ. ΔΕΖ, ΗΘΚ, ὧν αἱ δύο τῆς λοιπῆς 
LA , 
μείζονες ἔστωσαν πάντῃ perañauCayouire , 
4 \ aus 4 > LT € 
περιεχετωσαν δὲ αὐτὰς ἴσαι εὐθεῖαι αἱ ΑΒ, BT, 
δον : 
ΔΕ, ΕΖ; ΗΘ, ΘΚ, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ AT, 
« M 
AZ, ΗΚ’ λέγω ὅτι δυνατόν ἔστιν ἐκ τῶν ἴσων 
ταῖς AT, AZ, ΗΚ τρίγωνον συστήσασθαι, του-- 
of 2 - 
τέστι πάλιν ὅτι αἱ δύο τῆς λοιπῆς μείζονές 
» , ᾿ δ \ Le 
εἰσ; παντῇ μεταλαμξανόμεναι. Er μὲν οὖν 
Le \ LU 
σάλιν αἱ πρὸς τοῖς B, E, © σημείοις γωνίαι 
4 A 4 4 
ἴσαι εἰσὶν. ἴσαι ἔσονται καὶ ai AT, AZ HK!, 
ΑΣ A ω - 
καὶ ἔσονται αἱ δύο τῆς λοιπῆς μείζονες. Ei 
3 , " 4“, = 
δὲ οὐ, ἔστωσαν ἄνισοι αἱ πρὸς τοῖς B,E, © 
! PJ ᾿ / € \ nn e 
σημείοις γωνίαι, καὶ μείζων ἡ πρὸς τῷ B ἑκα- 
» mn \ ωὩ 5», LA 
τέρας τῶν πρὲς τοῖς E, ©° μείζων ἄρα ἔσται 
ἂρι ι LU e ’ -“ * 
καὶ ἡ AT εὐθεῖα ἑκατέρας τῶν AZ, ΗΚ. Καὶ 
Le ef ε > € w 
φανερὸν ὅτι ἢ AT μεθ ἑκατέρας τῶν ΔΖ. HK 
“ -“ FA 3 b σ \ 
τῆς λοιπῆς μείζων ἐστί", Λέγω ὅτι καὶ αἱ AZ , 


ALITER. 


Sint dati tres anguli plani ΑΒΓ, ΔΕΖ, HOK, 
quorum duo reliquo majores sint quomodo- 
cunque sumpti; contineant autem ipsos æquales 
rectæ AB, ΒΓ} AE, EZ, H©, ©K, et jun- 
gantur ipsæ AT, AZ, HK; dico possibile esse 
ex æqualibus ipsis AT, AZ, ΗΚ triangu- 
lum constituere , hoc est rursus duas reliquà 
majores esse quomodocunque sumptas. Si qui- 
dem igitur rursus anguli ad puncta B, E, © 
æquales sint, æquales erunt et ipsæ AT, AZ, 
ΗΚ, et erunt duæ rcliquà majores. Si autem 
non, sint inæquales anguli ad puncta B, E, 
@, et major ipse ad B utrolibet ipsorum ad 
E, ©; major igitur erit et recta AT uträlibet 
ipsarum ΔΖ, ΗΚ. Et manifestum est ipsam AT 
cum alteruträ ipsarum AZ , ΗΚ reliquà majorem 


esse. Dico et ipsas AZ, ΗΚ ipsà AT majorcs 


AUTREMENT. 


Soient donnés les trois angles plans ΑΒΓ, AEZ, ΗΘΚ; que deux de ces angles, de 
quelque manière qu’on les prène, soient plus grands que l’angle restant; que ces 
angles soient compris par les droites égales AB, ΒΓ, AE, ΕΖ, ΗΘ, @K, et Joiguons 
AT, AZ, ΗΚ; je dis qu’on peut construire un triangle avec des droites égales aux 
droites AT, AZ, ΗΚ; c’est-à-dire que deux de ces droites, de quelque manière 
qu’on les prène, sont plus grandes que la droite restante. Si les angles B,E, © 
sont égaux, les droites AT, ΔΖ, ΗΚ seront égales ( 4. 1 ), et deux de ces droites 
seront plus grandes que la droite restante. Si cela n’est point, que ces angles 
soient inégaux , et que l’angle ΑΒΓ soit plus grand que chacun des angles E, ©, la 
droite AT sera plus grande que chacune des droites δΖ, ΗΚ ( 24. 1 ); etil est évi- 
dent que la droite AT avec l’une ou l’autre des droites ΔΖ, ΗΚ sera plus grande que 
la droite restante, Je dis que les droites Az, ΗΚ sont plus grandes que la droite ΑΓ. 
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ΗΚ τῆς AT μείζονές εἰσι. Συνεστάτω πρὸς τῇ AB 
εὐθείᾳ καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ τῷ Β τῇ ὑπὸ 
ΗΘΚ γωνίᾳ ἔση ἡ ὑπὸ ABA , καὶ κείσϑω μιᾷ πῶν 
ΑΒ. ΒΓ; AE, ΕΖ, ΗΘ; ΘΚ ἴση ἡ BA, καὶ 
ἐπεζεύχθωσαν αἱ AA, AT, Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ 


49 
esse. Constituatur ad rectam AB et ad punctum 
in eà B angulo ΗΘΚ æqualis ΑΒΔ, et ponatur 
uniipsarum ΑΒ, ΒΓ, ΔῈ, ΕΖ, ΗΘ, ΘΚ æqualis 
BA, et jungantur ipsæ AA, AT. Et quoniam 


£ 


AB , BA δυσὶ ταῖς ΗΘ. ΘΚ ἴσαι εἰσὶν ἑκατέρα 
ἑκατέρᾳ , καὶ γωνίας ἴσας περιέχουσι" βάσις ἄρα 
# ΑΛ βάσει τῇ HK ἴση écrit, Καὶ ème) αἱ πρὸς 
τοῖς E, © σημείοις γωνίαι τῆς ὑπὸ ΑΒΓ μεί- 
ζονές εἰσιν, ὧν ἡ ὑπὸ ἩΘΚ τῇ ὑπὸ ABA ἐστὶν 


dux AB, BA duabus ΗΘ, ΘΔ æquales sunt 
utraque utrique , et angulos æquales continent ; 
basis igitur AA basi HK æqualis est. Et quo- 
niam anguli ad puncta E, © angulo ΑΒΓ ma- 
jores sunt, quorum angulus ΗΘΚ angulo ABA 


ἴση" λοιπὴ ἄρα à πρὸς τῷ E γωνία τῆς ὑπὸ est æqualis; reliquus igitur angulus ad E an- 
ABT μείζων ἐστί, Καὶ ἐπεὶ δύο ai AB, ΒΓ δυσὶ 


es "» ὧς ε ε \ 
ταῖς AE, EZ ἴσαι εἰσὶν ἑκατέρα ἑκατέρᾳ. καὶ 


gulo ABT major est. Et quoniam duæ AB, Br 
duabus AE, EZ æquales sunt utraque utrique 

4 ; 4 I que; 
γωνία ἡ ὑπὸ AEZ γωνίας τῆς ὑπὸ ABT μείζων et angulus AEZ angulo ΛΒΓ major est; basis 


ἐστίδ' βώσις ἄρα ὃ AZ βάσεως τῆς AT μείζων  igilur AZ basi AT major est. Æqualis autem 


Sur la droite ΑΒ et au point 8 de cette droite construisons l’angle ABA égal à 
l'angle ΗΘΚ (23. 1); faisons la droite BA égale à une des droites AB, ΒΓ, ΔῈ, ΕΖ, 
ΗΘ, ΘΚ, et joignons les droites AA, AT. Puisque les deux droites ΑΒ, BA sont 
égales aux deux droites ΗΘ, ΘΚ, chacune à chacune, et qu’elles comprènent des 
angles égaux, la base AA est égale à la base Ηκ (4. 1). Et puisque les angles 
E, © sont plus grands que l’angle ΑΒΓ, et que l’angle ΗΘΚ est égal à l’angle ΑΒΔ, 
l'angle restant E sera plus grand que l'angle ΔΒΓ. Et puisque les deux droites 
AB, ΒΓ sont égales aux deux droites AE, EZ, chacune à chacune, et que l’angle 
ΔΕΖ est plus grand que l'angle ABr, la base ΔΖ sera plus grande que la base Ar 
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ἐστίνθ, Ion δὲ ἐδείχθη ἡ HK τῇ AA° ai ἄρα AZ, 
HK τῶν AA, AT μείζονές εἶσιν. AAA αἱ AA, AT 
τῆς AT μείζονές εἶσι" πολλῷ ἄρα αἱ AZ, ΗΚ 


Β 


ostensa est ΗΚ ipsi AA ; ipsæ igitur AZ, ΗΚ ipsis 
AA, AT majores sunt. Sed ipsæ AA, AT ipsà AT 


majores sunt; multo igitur ipsæ ΔΖ, ΗΚ ipsà ΑΓ 


E Θ 


τῆς ΑΤ μείζονές εἰσι), τῶν AT, AZ, HK ἄρα 
εὐθειῶν αἱ δύο τῆς λοιπῆς μείζονές εἶσι πάντῃ 
μεταλαμξανόμεναι" δυνατὸν ἄρα ἐστὶνδ΄ ἐκ τῶν 
ἴσων ταῖς AT, AZ, HK τρίγωνον συστήσασθαι, 
Ὅπερ ἔδει δεῖξαι, 


LICH K 


majores sunt ; ipsarum AT, AZ, HKigitur rec- 
tarum duæ reliquà majores sunt quomodo- 
cunque sumptæ ; possibile igitur est ex æqua- 
libus ipsis ΑΓ, AZ, ΗΚ triangulum constitui. 
Quod oportebat ostendere. 


(24. 1). Mais on ἃ démontré que la droite ἨΚ est égale à la droite 44; les 
droites ΔΖ, ΗΚ sont donc plus grandes que les droites AA, Ar. Mais les droites 44, 
AT sont plus grandes que la droite Ar ( 20. 1}; donc à plus forte raison les 
droites AZ, ΗΚ sont plus grandes que la droite Ar; deux des droites ΑΓ, AZ, ΗΚ, de 
quelque manière qu’on les prène, sont donc plus grandes que la droite restante. 
On peut donc construire un triangle avec trois droites égales aux droites AT, 47, ΗΚ 


(22.1). Ce qu’il fallait démontrer. 
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‘HPOTAËSIS xy. 


ΩΣ en TERRE ἐδι ἫΝ. ε δύ “ 
Ἐκ τριῶν γωνιῶν ἐπιπέδων, ὧν αἱ duo τῆς 
»ἅ»" ͵ La 3 ’ δι 2 
λοιπῆς μείζονές εἰσι πάντῃ μεταλαμβανόμεναι. 
- \ \ LS 
στερεὰν γωνίαν συστήσασθαι" δὲῖ δὴ τάς τρεῖς 
’ 3 nm 2 , 3 - 
τεσσάρων ὀρθῶν ἐλάσσονας εἶναι. 
ε Ωο. ων ἌἜ 3 ͵ὕ δ᾽ 
Ἑστωσαν αἱ δοθεῖσα, τρεῖς γωνία; ἐπίπεδοι 
« « € ! - -“χ 
ai ὑπὸ ΑΒΓ. ΔΕΖ: ΗΘΚ, ὧν αἱ δύο τὴς λοιπῆς 
͵ “ ΄ à ς, LA 
μείζονες ἔστωσαν πάντῃ μεταλαμραγόμεναι 5 
- Ὡνς ἃ NA 
ἔτι δὲ αἱ τρεῖς τεσσάρων ὀρθῶν ἐλάσσονες" δεῖ δὴ 
mn ÉTÉ DEA à i 
ἐκ τῶν ἴσων ταῖς ὑπὸ ΑΒΓ. ΔΕΖ) ΗΘΚ oTépiar 


’ 
γωνίαν συστήσασθαι. 


PROPOSITIO XXIII. 


Ex tribus angulis planis, quorum duo reliquo 
reliquo majores sunt quomodocunque sumpti, 
solidum angulum constituere ; oportet utique 
tres angulos quatuor rectis minores esse. 

Sint dati tres anguli plani ABT, ΔΕΖ, ΗΘΚ, 
quorum duo reliquo majores sint quomodo- 
cunque sumpti, adhuc autem tres anguli qua- 
tuor rectis minores ; oportet utique ex æqualibus 
ipsis ΑΒΓ, AEZ, ΗΘΚ solidum angulum con- 
sttuere. 


B 
A τ Ὁ Ζ, 
Απειλήφθωσαν ἴσαι αἱ ΑΒ. BT, ΔΕ, ΕΖ, HO, 


ΘΚ, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ AT, AZ, ΗΚ’ δυνα- 
τὸν ἄρα ἐστὶν ἐκ τῶν ἴσων ταῖς AT, AZ, ΗΚ 


Η Κ 


Abscindantur æquales ΑΒ, ΒΓ, AE, ΕΖ, ΗΘ, 
ΘΚ, et jungantur ipsæ AT, ΔΖ, ΗΚ; possibile 
igitur est ex 115 æqualibus ipsis ΑΓ, AZ, ΗΚ 


PROPOSETEON -XXIIT 


Construire un angle solide avec trois angles plans, deux de ces angles, de 
quelque manière qu’on les prène, étant plus grands que l'angle restant; il faut 
que ces trois angles soient plus petits que quatre angles droits. 

Soient donnés les trois angles plans ΑΒΓ, AEZ, ΗΘΚ; que deux de ces angles, 
de quelque manière qu’on les prène, soient plus grands que l'angle restant, et 
que ces trois angles soient plus petits que quatre droits; il faut avec des angles 
égaux aux angles ΑΒΓ, ΔΕΖ; ΗΘΚ construire un angle solide. 

Faisons les droites ΑΒ, ΒΓ, ΔῈ, ΕΖ, ΗΘ, ΘΚ égales entr’elles, et joignons AT, ΔΖ, ΗΚ, 
On pourra, avec des droites égales aux droites ΑΤ, ΔΖ, ΗΚ coustruireuntriangle (22. 1). 
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\ 
τρίγωνον συστήσασθαι. Συνεστάτω τὸ ΛΜΝ, 
» La \ La ἣν \ 
ὥστε ἴσην εἶναι τὴν μὲν AT τῇ ΛΜ, τῆν δὲ AZ 

La eue \ 
τῇ MN, καὶ ἔτ, τὴν ΗΚ τῇ AN, καὶ περι- 
/ . 
γεγράφθω περὶ τὸ ΛΜΝ τρίγωνον κύκλος ὁ ΛΜΝ, 
Ν 34 ,, 3 “Ἢ \ , ἮΝ: δὴ 5! 
καὶ εἰλήφθω αὐτοῦ To κέντρον" ἐσται δὴ ἤτοι 
“᾿ À ? Ἂν Lo “, 
ἐντὸς τοῦ ΛΜΝ τριγώνου , ἢ ἐπὶ μιᾶς τῶν πλευ- 


… -“ À 2 La 
par αὐτοῦ, ἢ ἐκτός. 
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triangulum constituere. Constituatur ipsum 
AMN, ita ut æqualis sit quidem AT ipsi AM, ipsa 
vero AZ ipsi MN, et adhuc ipsa ΗΚ ipsi AN, 
et describatur circa AMN triangulum circulus 
AMN, et sumatur ipsius centrum; erit ulique 
vel intra ΛΜΝ triangulum, vel in uno laterum 


ipsius, vel extra. 


Ψ 3 due SR Ν \ 
Ἔστω TROTEPOY €YTOG 9. καὶ! LOTW TO 5, Κα! 
ς 


nd 4 


, À € q 
ἐπεζεύχϑωσαν αἱ AE, ΜΞ. NE° λέγω CTI ἢ 


y > nm » Ν \ 4 », 
ΑΒ μείζων ἐστὶ τῆς AZ. Εἰ γὰρ μὴ , ἦτοι ἴση 
9, ,ὔ 


ἐστὶν ἡ ΑΒ τῇ AE, ἢ ἐλάττων. Ἐστὼω πρότερον 
Yon. Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ ΑΒ τῇ ΛΞ. ἀλλ ἡ 
μὲν ΑΒ τῇ ΒΓ ἐστὶν ἴση" ἡ AE ἄρα τῇ ΒΓ ἐστὶν 
ἴση". Ἡ δὲ AZ τῇ ΞΜ, δύο δὴ αἱ ΑΒ; ΒΓ δυσὶ 


" 


Sit primum intra, et sit ipsum Ξ, et jun- 
gantur ipsæ AE, ΜΞ, ΝΞ; dico AB majorem 
esse ipsà AZ. Si enim non, vel æqualis est 
AB ipsi AE, vel minor. Sit primum æqualis. 
Et quoniam æqualis est AB ipsi AZ, sed quidem 
AB ipsi ΒΓ est æqualis; ergo AZ ipsi ΒΓ est 


æqualis. Ipsa autem AZ ïipsi ΞΜ, dux igitur 


Construisons le triangle AMN , de manière que ΑΤ soit égal à AM, AZ égal à MN, 
et ΗΚ égal à AN (22. 1). Décrivons ensuite une circonférence de cercle AMN au- 


tour du triangle AMN (5. 4}; prenons le centre de ce cercle, le centre 
de ce cercle sera ou en dedans du triangle AMN ou sur un de ses côtés, ou hors. 


de ce triangle. 


Quele centre du cercle soit d’abord en dedans dutriangle; et que son centresoit le 
point=; joignons AZ, ME, ΝΞ; je dis que ΑΒ est plus grand que 47. Car si cela n’est 
point, la droite AB sera égale à la droite 47 ou plus petite que cette droite. 


Que la droite ΑΒ soit d’abord égale à Az. Puisque 


Β estégal à AZ, et que ΑΒ est 


égal à ΒΓ, la droite A est égale à ΒΓ, Mais AZ est égal à ἘΜ; les deux droites ΑΒ, 


LE ONZIÉME LIVRE DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 53 


LS 3, Ἂν ε , : δ \ 

ταῖς AZ, EM σαι εἰσιν εκατερ EHATÉPE, καὶ 
A ε ” LA 4 

βάσις ἡ AT βάσει τῇ AM ὑπόκειται ἴση" γωνία ἀρῶ 

-“ »” \ 1 2 \ 

à ὑπὸ ΑΒΓΊ τῇ ὑπὸ ΛΞΜ ἐστὶν ἔση. Διὰ Ta αὐτὰ 

\ Ἧι ὦ \ Css RMELEN ee ᾽ ae 

δὴ καὶ ἡ μὲν ὑπὸ ΔΕΖ τῇ ὑπὸ ΜΞΝ εστιν 46, 
\ s CELA Cr ETS M - 

καὶ ἔτε ἡ ὑπὸ ΗΘΚ τῇ ὑπὸ ΝΞ Δ᾽ αἱ ἀρὰ τρεῖς 

΄ A φῶς A 

ai ὑπὸ ΑΒΓ. AEZ , ΗΘΚ γωνίαι τρισὶ ταῖς ὑπὸ 
” τ᾿ Ἂς € nm 

ΛΞΜ. MEN, NEA εἰσὶν ἴσαιδ, Αλλὰ ai τρεῖς 
AS 

ai ὑπὸ ΛΞΜ, MEN, NEA τέτρατιν ὀρθαῖς 

3) D » € ε \ 

εἰσὶν raide καὶ αἱ τρεῖς apa αἱ υπὸ ΑΒΓ. ΔΕΖ, 

, 3 mn + | à CAR δὲ 

ΗΘΚ τετράσιν ὀρθαῖς σαι εἰσὶν, Ὑποκεῖνται ὁὲ 

\ Τὰ , 22 3 , LA 3 + 
Hal τεσσάρων ὀρθῶν ἐλάσσονες. ὁπὲρ ἁτοπὸν 
-“ » > / , ta % 

οὐκ ἄρα ἡ AB τῇ AZ IH ἐστίδ, Λέγω δὴ9 ὅτι 
ν CARRE A \ 

εὐδὲ ἐλάττων ἐστὶν à AB τῇ ΛΞ. Εἰ γὰρ δυνατὸν 
À » es, = ni > 

ἔστω" καὶ κείσθω τῇ μὲν AB ἴση ἡ ΞΟ, τῇ δὲ ΒΓ ion 

ε LA \#y > % € 

ἡ IT, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ ὉΠ. Καὶ ἐπεὶ ἰσὴ ἐστιῇν ἢ 

-“ Sr GO d Le 

AB τῇ ΒΓ. ἴση ἐστὶ καὶ ἡ ΞΟ τῇ EIl* ωὡστε καὶ 

“ LA > \ y ” 

λοιπὴ 4 AO λοιπῇ 19 τῇ ΠΜ ἐστὶν ἴση" παράλληλος 
3᾽ “ 4 Le \ ἐδ »"Ὺ Fer 

ἄρα ἡ AM τῇ ON, καὶ ἰσογώνιον τὸ AME τῷ ΟΠΞ’ 
# CAC ES \ A e CUS 

ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΞΔΛ πρὸς τὴν AM οὐτῶς ἡ ΞΟ 


ἣ ϑ. \ » ε e εἶ 
πρὸς τὴν}. OI" ἐναλλὰξ ἀρα ὡς Ἡ ΛΞ πρὸς 


ΑΒ, ΒΓ duabus A, ΞΜ æquales sunt utraque 
utrique, et basis AT basi AM supponitur æqua- 
lis ; angulus igitur ΑΒΓ angulo ΛΞΜ est æqualis. 
Propter eadem utique et quidem angulus AEZ 
angulo MEN est æqualis, et adhuc angulus 
ΗΘΚ angulo NEA; tres igitur anguli ΑΒΓ, 
ΔΕΖ, ΗΘΚ tribus ΛΞΜ, MEN, NA sunt æqua- 
les. Sed tres anguli AEM, MEN, NEA quatuor 
rectis sunt æquales ; et tres igitur anguli ABT, 
ΔΕΖ, ΗΘΚ quatuor rectis æquales sunt. Sup- 
ponuntur autem et quatuor reclis minores , 
quod absurdum ; nonigitur AB ipsi AE æqualis 
est. Dico igitnr neque minorem esse AB ipsà 
AZ. Si enim possibile, sit; et ponatur ipsi 
quidem ΑΒ æqualis ΞΟ, ipsi vero ΒΓ æqualis ENT, 
et jungatur ipsa ON. Et quoniam æqualis est 
AB ipsi ΒΓ, æqualis est et ΞΟ ipsi El; quare 
et reliqua AO reliquæ NM est æqualis; paral- 
lela igitur AM ipsi ON, et æquiangulum AME 
ipsi ONE; est igitur ut £A ad AM ita ΞΟ ad 


ΟΠ; permutando igitur ut AZ ad ΞΟ ita AM 


Br sont donc égales aux deux droites AE, ΞΜ, chacune à chacune; mais la base 


ΑΓ est supposée égale à la base AM; l'angle ΑΒΓ est donc égal à l’angle ΛΞΜ 
(8. 1). Par la même raison, l’angle ΔΕΖ est égal à l’angle MEN, et l’angle ΗΘΚ égal à 
V’angle NzA; les trois angles ΑΒΓ, AEZ, ΗΘΚ sont donc égaux aux trois angles 
ΛΞΜ, MEN, NEA. Mais les trois angles ΛΞΜ, MEN, NEA sont égaux à quatre droits; 
les trois angles ΑΒΓ, ΔΕΖ, ΗΘΚ sont donc égaux à quatre droits. Mais on les a sup- 
posés plus petits que quatre droits, ce qui est absurde ; la droite AB n’est donc 
pas égale à la droite Az. Je dis de plus que la droite AB n’est pas plus petite que Az. 
Qu’elle le soit, si cela est possible; faisons la droite ΞῸ égale à ΑΒ, la droite Ertégale 
à ΒΓ, et joignons ΟΠ. Puisque AB est égal à Br, et la droite ΞΟ égale à la droite ΞΠ; la 
droite restante AO est égale à la droite restante ΠΜ ; la droite AM est donc paral- 
lèle à la droite on (2. G); les triangles AME, ΟΠΞ sont donc équiangles ; la droite xA 
est donc à AM comme ΞΟ est à ΟΠ (4. 6); donc, par permutation, la droite AZ est 


4 Mo 


54 
(2 e \ \ / 
“σὴν ΞΟ οὕτως ἡ AM πρὸς τὴν! ΟΠ. Μείζων 
LA ἢ Nice n 
δὲ ἡ AZ τῆς ΞΟ’ μείζων ἄρα καὶ n AM τῆς 
ε “ 4 € 
ΟΠ. AAN 4 AM κεῖται τῇ AT ion° καὶ ἡ 
-“ - & 

AT ἄρα τῆς ΟΠ μείζων ἐστίν, Ἐπεὶ οὖν δύο 
δ \ ὌΝ nt dt 
εὐθεῖχι15 αἱ AB, ΒΓ δυσὶ ταῖς ΟΞ. ΞΠ ἴσαι 

\ ᾿ ε , » 
εἰσὶ. καὶ βάσις à AT βάσεως τῆς ΟΠ μείζων 
3 / ! » RS ͵ “ €. 
ἐστί" γωνία ἀρὰ ἢ ὑπὸ ΑΒΓ γωνίας τῆς ὑπὸ 
\ 1 
ΟΞΠ μείζων ἐστίν. Ομοίως δὴ δείξομεν ὅτι καὶ 
ε \ LAN a er À 2 / » Ἢ 
n μὲν ὑπὸ ΔῈΖ τὴς umo ΜΞΝ μείζων ἐστιν. 
-“ SAN SE ! 
ἡ δὲ ὑπὸ ΗΘΚ τῆς ὑπὸ ΝΞΛ’ αἱ ἄρα τρεῖς 


γωνίαι αἱ ὑπὸ ΑΒΓ, AEZ, ΗΘΚ τριῶν τῶν ὑπὸ 
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ad ON. Major autem AZ ipsà ΞΟ ; majorigitur 
et AM ïipsà ON. Scd AM posita est ipsi AT 
æqualis; et igitur AT ipsà ON major est. Quoniam 
igitur duæ rectæ AB, £T duabus OZ, ΞΠ æquales 
sunt, et basis AT basi OI major est; angulus 
igitur ABT angulo OZIT major est. Similiter 


utique demonstrabimus et quidem angulum AEZ 


angulo MEN majorem esse, angulum autem ΗΘΚ 


angulo NEA ; ergo tres anguli ΑΒΓ, ΔΕΖ, ΗΘΚ 
tribus AEM, MEN, NEA majores sunt. Sed 
anguli ΑΒΓ, ΔΕΖ, ΗΘΚ quatuor rectis minorcs 


ΛΞΜ, MEN, NEA μείζονές εἰσιν. Αλλ αἱ ὑπὸ Supponuntur; multoigitur anguli AEM, MEN, 


ABT ΔΕΖ, “HOK τεσσάρων ὀρθῶν ἐλάσσονες NEA quatuor rectis minores sunt. Sed et æqua- 


Ὁ δ" ΣᾺ ΜΈ + Ε οὕς ᾧ 
ὑπόκεινται" πολλῷ ἄρα αἱ ὑπὸ ΛΞΜ, MEN, les, quod est absurdum; non igitur AB minor 


NEA τεσσάρων ὀρθῶν εἶσιν ἐλάσσονες'δ6, Αλλὰ estipsà AZ. Ostensum est autem neque æqua- 


s » 5, ε . ee . ea - ν᾽ 
καὶ ἴσαι. ὅπερ ἐστὶν17 ἄτοπον" οὐκ ἀρὰ ἡ AB lem; majorigitur ABipsà AZ. Constituaturutique 
, ἣν -“ \ ἢ 3ΔΨΜ, 
ἐλάσσων ἐστὶ τῆς ΛΞ. ἘΕδείχθη δὲ ὅτι οὐ δὲ Ἰση" 


“ 2 \ 
μείζων ἄρα ἡ AB τῆς AZ. Ανεστάτω δὴ ἀπὸ 


a puncto Ξ circuli AMN plano ad rectos ipsa ΞΡ: 

et quo majus est quadratum ex AB quadrato ex 

τοῦ Æ συμείου τῷ τοῦ AMN κύκλου émiméd AZ, huic æquale sit quadratum ex ΞΡ, et jun- 
\ 3 \ RS 1e cpr > PERL N ” 

“πρὸς ὀρθὰς à ΞΡ’ καὶ ᾧ μεῖζόν ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς 


, 7 ? ἣν -“ » C4 » 
ΑΒ τετραγώνγον τοῦ ἀπὸ τῆς ΛΞ. ἐκείνῳ ἴσον 


à ΞΌ comme AM est ἃ ΟΠ (16. 5). Mais AZ est plus grand que ΞΟ ; AM est donc plus 
grand que On. Mais nous avons fait AM égal à Ar ; la droite AT est donc plus grande 
que ont. Et puisque les deux droites ΑΒ, Br sont égales aux deux droitesO0>, En, etque 
la base ΑΓ est plus grande quela base Ont, l’angle ΑΒΓ est plus grand que l’angle ΟΞΠ 
(24. τ). Nous démontrerons semblablement que l'angle ΔῈΖ est plus grand que 
l'angle MEN, et l’angle ΗΘΚ plus grand que l’angle ΝΞΛ; les trois angles ΑΒΓ, ΔΕΖ, ΗΘΚ 
sont donc plus grands que les trois angles ΛΞΜ, MEN, NEA. Mais les angles ΑΒΓ, 
LEZ, ΗΘΚ sont supposés plus petits que quatre droits; donc à plus forte raison les 
trois angles ΛΞΜ, ΜΞΝ; NA sont plus petits que quatre droits. Mais ils sont égaux à 
quatre droits, ce qui est absurde; la droite 4B n’est donc pas plus petite que la 
droite Az. Mais on a démontré qu’elle ne lui est point égale; la droite ΑΒ est donc 
plus grande que la droite AZ. Du point # élevons la droite ΞΡ perpendiculaire au 
plan du cercle ΛΜΝ (12. 11 ); faisons en sorte que le quarré de ΞΡ soit égal à 
l'excès du quarré de ΑΒ sur le quarré de AZ ( lem. suiv. )}, et joignons PA, PM, PN, 
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gantur ipsæ PA, PM, ΡΝ. Et quoniam ΡΞ per- 
pendicularis est ad planum AMN circuli; et 


12 ἐν » 12 
ἔστωιϊ8 τὸ ἀπὸ τῆς ΞΡ, καὶ ἐπεζεύχθωσαν 
ε ἧς 2. ἣν ε Fe, 3 A à \ 
ai PA, PM, ΡΝ. Καὶ ἐπεὶ ἡ ΞΡ ὀρθή ἐστι πρὸς 
“, 2 Al \ € cree + = 
τὸ τοῦ AMN χύκλου ἐπιπέδον" καὶ πρὸς ἑκάσ- ad unamquamque igitur ipsarum AE, ΜΞ, ΝΞ 

-“ Eee ’ ε ἧς = = Le . 
τὴν ἄρα τῶν ΛΞ. ME, NE ὀρθή ἐστιν ἡ PE. perpendicularis est ΡΞ, Et quoniam æqualis est 
À. à Δ RE » - εν 
Ka) ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ AZ τῇ ΞΜ. κοινὴ δὲ καὶ AE ipsi ΞΜ, communis autem et ad rectos 


“πρὸς ὀρθὰς ἡ ΞΡ" βάσις ἄρα à PA βάσει τῇ ΡΜ ipsa ΞΡ; basis igitur PA basi PM æqualis est, 


ἤση ἐστί, Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ ΡΝ ἑκατέρα  Propter eadem utique ΡΝ utrique ipsarum PA, 


E 


A FE Z H 


τῶν PA, PM ἐστίν Yon9e αἱ τρεῖς ἄρα ai PA, PM est æqualis; tres igitur reciæ PA, PM, 
PM, ΡΝ ras ἀλλήλαις εἰσὶ, Καὶ ἐπεὶ ᾧ μεῖζόν PN æquales inter se sunt. Et quoniam quo 
ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς AB τοῦ ἀπὸ τῆς AZ, ἐκείνῳ ἴσον majus est quadratum ex AB quadrato ex AZ, 
Sniveitet Dome The SD? To ἄρα ἀπὸ τῆς ΑΒ διαϊο æquale supponitur quadratum ex ΞΡ; qua- 
σον ἰστὶ τοῖς ἀπὸ τῶν AZ, EP. Τοῖς δὲ ἀπὸ dratumigiturex AB æquale est quadratis ex ΑΞ, 
τῶν ΔΈ, ΞΡ ἴσον ἰστὶ τὸ ἀπὸ τῆς AP, ὀρθὴ γὰρ ΞΡ. Quadratis autemex AE, ΞΡ æquale est qua- 
ἡ ὑπὸ ΛΞΡ' τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς AB ἴσον ἐστὶ τῷ  dratum ex AP, rectus enim ipse AZP; quadratum 
ἀπὸ τῆς ῬΔ' ion ἄρα ὃ AB τῇ PA, Αλλὰ τῇ igitur ex AB æquale est quadrato ex PA ; æqualis 


Puisque la droite ΡΞ est perpendiculairé au plan du cercle AMN, la droite ΡΞ sera 
perpendiculaire à chacune des droites Az, ΜΞ, ΝΞ ( déf. 5. 11). Et puisque ΔΞ 
est égal à ΞΜ, que la droite ΞΡ est commune , et qu’elle est perpendiculaire à ces 
deux droites, la base PA est égale à la base PM (4. 1 ). Par la même raison, 
la droite ΡΝ est égale à chacune des droites PA, PM; les trois droites PA, PM, ΡΝ 
sont donc égales entr’elles. Et puisque le quarré de ΞΡ est supposé égal à l’excès 
du quarré de AB sur le quarré de A7, le quarré de ΑΒ est donc égal aux quarrés 
des droites ΔΞ, ΞΡ. Mais le quarré de AP est égal aux quarrés des droites 
AZ, ΞΡ (47. 1}, car l'angle AZP est droit; le quarré de ΑΒ est donc égal au 
quarré de PA; la droite ΑΒ est donc égale à la droite PA. Mais chacune des 
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μὲν AB ἴση ἐστὶν ἑκάστη τῶν ΒΓ. ΔῈ, ΕΖ. HO, 
ΘΚ, τῇ δὲ PA ἴση ἑκατέρα τῶν PM, ΡΝ" 


igitur AB ipsi PA. Sed ipsi quidem AB æqualis 
est unaquæque ipsarum ΒΓ, AE, ΕΖ, ΗΘ, ΘΚ, 


ἑκάστη ἄρα τῶν ΑΒ; ΒΓ, ΔΕ, ΕΖ: ΗΘ, ΘΚ  ipsi autem PA æqualis utraque ipsarum PM, 
ἑκαστῇ τῶν PA, PM, ΡΝ ἴση ἐστί. Καὶ ἐπεὶ 
δύο αἱ AP, PM δυσὶ ταῖς AB, ΒΓ ἴσα, εἰσὶ. 


΄ 27 L 3) 
καὶ βάσις à AM βάσει τῇ AT ὑπόκειται ἴση" 


ῬΝ; unaquæque igitur ipsarum ΑΒ, ΒΓ, ΔΕ, 
EZ, ΗΘ, ΘΚ unicuique ipsarum PA, PM, ΡΝ 
æqualis est. Et quoniam duæ AP, PM duabus 
AB, ΒΓ æquales sunt, ct basis AM basi ΑΓ 


A ea Z H 


supponitur æqualis; angulus igitur APM angulo 
ΑΒΓ est æqualis. Propter eadem utique et qui= 
dem angulus MPN angulo AEZ est æqualis, 
angulus autem APN angulo ΗΘΚ: ex tribus igitur 
angulis planis APM, MPN, APN, qui sunt æqua- 
les tribus datis ABT, ΔΕΖ, ΗΘΚ, solidus angulus 
constitutus est ad P contentus sub APM, MPN, 
APN angulis. Quod oportebat ostendere, 


γωνία ἄρα ἡ ὑπὸ APM γωνίᾳ τῇ ὑπὸ ΑΒΓ éorèr 
ἴση. διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ μὲν ὑπὸ MPN 
»ωνίαϑο τῇ ὑπὸ AEZ ἐστὶν ἴση. ἡ δὲ ὑπὸ APN 
τῇ ὑπὸ ΗΘΚ’ ἐκ τριῶν ἄρα γωνιῶν ἐπιπέδων τῶν 
ὑπὸ APM, MPN, APN, αἵ εἰσιν ἔσαι τρισὶ ταῖς 
δοθείσαις ὑπὸ ΑΒΓ. ΔΕΖ. ΗΘΚ στερεὰ γωνία 
συνίσταται ἡ πρὸς τῷ Ῥ περιεχομένη ὑπὸ τῶν 


ΔΡΜ, MPN, APN γωνιῶν, Οπερ ἔδει δεῖξαι"), 


droites ΒΓ, ΔῈ, ΕΖ; ΗΘ, ΘΚ est égale ἃ la‘droite AB, et chacune des droites PM, 
ΡΝ est égale à la droite PA; chacune des droites AB, ΒΓ, AE, EZ, ΗΘ, ΘΚ ést donc 
égale à chacune des droites PA, PM, PN. Et puisque les deux droites AP, PM sont 
égales aux deux droites ΑΒ, Br, et que la base AM est supposée égale à la base 
AT, l’angle APM est égal à l'angle ΑΒΓ (8. 1.). Par la même raison, l'angle MPN 
est égal à l’angle ΔΕΖ, et l’angle APN égal à l’angle ΗΘΚ ; avec les trois angles 
plans APM, MPN, APN, qui sont égaux aux trois angles donnés ΑΒΓ. AEZ, ΗΘΚ, 
on a donc construit un angle solide P qui est compris sous les angles APM, MPN, 


APN, Ce qu'il fallait démontrer, 
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Li » Ν 
Αλλὰ δὴ ἴστω τὸ" κέντρον τοῦ κύκλου ἐπὶ 
“ , "Ἢ Ν 
μιᾶς τῶν πλευρῶν τοῦ τριγώνου τῆς ΜΝ καὶ 
ε v La 
ἔστω τὸ Ξ' 9 καὶ ἐπεζεύχθω n ΞΛ᾽ λεγὼ παλιν 
A € 2 5 \ \ 
ὅτι μείζων ἐστὶν ἡ AB τῆς ΛΞ. Εἰ yap un, 
“ À 
Aro ἴση ἐστὶν ἡ AB τῇ AZ , ἢ ἐλάττων. EcTw 
, € 
πρότερον ἴση" δύο δὴ αἱ ΑΒ. ΒΓ. τουτέστιν αἱ 
LA “γ΄ 
ΔΕ. ΕΖ. δυσὶ ταῖς ΜΞ. ÆA, τουτέστι τῇ 
1 ε 7 3 Ν » 
MN, ἴσαι εἰσίν. Αλλὰ ἡ ΜΝ τῇ AZ ἐστὶν" ἴση" 
" ne ” \ « > ἐξ , 
καὶ αἱ ΔῈ. ΕΖ ἀρα τῇ ΔΖ ἰσαι εἰσὶν 9 οπερ ἐστιν" 
. ᾿ » 2 \95 = # 
ἀδυνώτον" οὐκ ἄρα à AB ἴση ἐστὶ" τῇ ΛΞ.Ομοίως 
- « Nr ΄ 
dn26 οὐδὲ ἐλάττων, πολλῷ γὰρ τὸ ἀδυνάτον 
a 3, > \ LEA 
μεῖζον" ἡ ἄρα AB μείζων ἐστὶ τῆς AE. Καὶ ἐὰν 
Ων \ \ ne 2 4 
ὁμοίως ὧ μεῖζόν ἐστ, τὸ ἀπὲ τῆς ΑΒ τοῦ ἀπὸ 
-“ ἜΣ » / ” \ 2 θὰ “-“ “ ’ 
τῆς AZ, ἐκείνῳ ἴσον πρὸς ὀρθας τῷ τοῦ κυκλου 
2 ‘ » LA € \ » \ 2 ar 
ἐπιπέδῳ ἀναστήσωμεν. ὡς τὸ ἀπὸ τῆς ΞΡ, συ- 
La 4 δ, 
σταθήσεται τὸ προξλημα. 
\ ’ » \ 
Αλλὰ δὲ ἔστω τὸ κέντρον τοῦ κύκλου ἐκτὸς 
\ Ψ \ 49 
τοῦ ΛΜΝ τριγώνου, καὶ ἔστω τὸ Æ, καὶ ἐπε- 
ἢ - ΄ \ \ 
ζεύχϑωσαν ai AZ, MZ, Nx°7° λέγω δὴ καὶ 
LA e \ « - τως A 
οὕτως ὅτι μείζων ἐστὶν ἡ AB τῆς AE. Εἰ γὰρ 


\ ΜΝ ” » \ LPS 4 A # 
μή. ATOI IQ στιν.» ἃ ἐλάττων. ETT& προτερὸν 


At vero sit centrum circuli in uno late- 
rum MN trianguli, et sit ipsum Ξ, et juu- 
gatur ipsa ÆA ; dico rursus majorem esse AB 
ipsà AZ. Si enim non, vel æqualis est AB ipsi 
AE , vel minor. Sit primum æqualis ; duæ igitur 
AB, ΒΓ, hoc est ipsæ AE, ΕΖ, duabus ΜΞ, 
£A, hoc estipsi MN, æquales sunt. Sed MN 
ipsi ΔΖ est æqualis ; et igitur ipsæ AE, ΕΖ 
æquales sunt, quod est impossibile; non igitur 
AB æqualis est ipsi AZ. Similiter utique neque 
minor , multo enim impossibile majus; ergo 
AB major ipsà AZ. Et si similiter quo majus 
est quadratum ex AB quadrato ex AE, huic 
æquale ad rectos plano circuli constituamus, 


ut quadratum ex ΞΡ, constituetur problema. 


At vero sit centrum circuli extra AMN 
triangulum , et sit ipsum £, et jungantur ipsæ 
AE, ME, NE; dico utique et ita majorem esse 
AB ipsà AZ. Si enim non, vel æqualis est, 
vel minor. Sit primum æqualis; duæ igitur AB, 


Que le centre du cercle soit dans un des côtés MN du triangle; que ce soit le 
point, et joignons ΞΔ;}6 dis encore que ΑΒ est plus grand que ΛΞ. Car si cela n’est 
point, la droite ΑΒ sera égale à ΛΞ, ou elle sera plus petite. Qu’elle lui soit d’abord 
égale; les deux droites AB, ΒΓ, c’est-à-dire ΔῈ, EZ, seront égales aux deux 
droites ΜΞ, ΞΔ, c’est-à-dire à la droite MN, Mais MN est égal à Az ; les droites 
AE, ΕΖ sont donc égales à AZ, ce qui ne peut être (20. 1); la droite ΑΒ n’est 
donc point égale à Az. On démontrerait semblablement qu'elle n’est pas plus pe- 
tite, car il s’ensuivrait une plus grande absurdité ; la droite AB est donc plus 
grande que ΔΞ. Si l’on mène la droite ΞΡ perpendiculaire au plan du cercle, et 
si l’on fait en sorte que le quarré de ΞΡ soit égal à l'excès du quarré de ΑΒ sur le 
quarré AZ ( lem. suiv. }, le problème sera résolu. 

Que le centre du cercle soit enfin hors du triangle AMN, et que ce soit le 
point =; joignons AE, ΜΞ, ΝΞ; je dis que ΑΒ est plus grand que AZ; car si cela 
p'est point, AB sera égal à ΛΞ, ou plus petit Premièrement que ΔΒ soit 

ΠΙ. : 8 
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\ 

ἤση" δύο οὖν ai AB, ΒΓ dei raÿç ΜΞ, HA ἴσαι 
» ᾿ € à ΄ ε p 

εἰσὶν ἑκατέρα ἑκατέρᾳ. καὶ βάσις ñ AT Race 
“ à 4 € \ 

τῇ MA ἐστὶν" 9 ἔση" γωνία ἄρα ἡ ὑπὸ ΑΒΓ γωνίᾳ 


27 » \ \ > \/ € 
τῇ ὑπὸ ΜΞᾺ ἴση ἐστί. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ 
Li \ 


ΒΓ duabus ME, EA æquales sunt utraque utrique, 
et basis AT basi MA est æqualis ; angulus igitur 
ΑΒΓ angulo MEA est æqualis. Propter cadem 
utique et angulus ΗΘΚ angulo AËN cst æqualis; 
totus igitur MEN duobus ΑΒΓ, ΗΘΚ est æqualis. 


Co Bees À ἘΣ CRPTRSS , a ν ε 
ὑπὸ ἩΘΚ τῇ ὑπὸ ΛΞΝ ἐστὶν ἰση" δλη apa ἢ 
ψ Bd \ nr IELLNA 3 4 

ὑπὸ MEN δυσὶ ταῖς ὑπὸ ΑΒΓ, ΗΘΚ ἐστὶν ἔση" 


Αλλ᾽ ai% ὑπὲ ΑΒΓ, ΗΘΚ τῆς ὑπὸ ΔΕΖ μείζο- 


Sed anguli ΑΒΓ, ΗΘΚ angulo ΔΕΖ majores sunt; 


Θ 


Ἄς T A 2 


γίς εἶσι" καὶ καὶ ὑπὸ MEN ἄρα τῆς ὑπὸ ΔΕΖ μεί- εἰ igitur angulus MEN angulo AEZ major est. 
ζων ἐστί. Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ AE, ΕΖ δυσὶ» παῖς ΜΞ. 


” μον ; 1 , -Ὁ LA 
EN ἴσαι εἰσὶ. καὶ βάσις ἡ AZ βάσει τῇ MN ἔση" 


Et quoniam duæ AE, ΕΖ duabus ΜΞ, EN æquales 
sunt , οἱ basis AZ basi MN æqualis; angulus 


. ῃ ᾽ \ je MEN AE 1S, » 
ail dpa ὁ ὑσὸ MEN γωνίᾳ τῇ ὑπὸ AEZ \orir igitur angulo Z est æqualis. Ostensus 


, \ εἰ ῃ δ 

ἴση. Ἐδείχθη δὲ καὶ μείζων, ὅπερ ἄτοπον" οὐκ ἄρα 
43 “ Ἄν n A 12 « 

ἴση ἐστὶνδ" ἡ ΑΒ τῇ ΛΞ. Εξῆς δὲ δείξομεν. ὅτι 


᾿ EU Ἂς LR \ 
οὐδὲ ἐλάττων" μείζων ἄρα, Καὶ ἐὰν πρὸς 


est autem et major, quod absurdum; non igitur 
æqualis est AB ipsi AZ. Deinceps vero osten- 


demus , neque minorem esse; major igitur. Et 


égal à AZ ; les deux droites AB, Br seront égales aux deux droites ΜΞ, ΞΔ, chacune 
à chacune; mais la base ΑΓ est égale à la base ΜΔ; l’angle ΑΒΓ est donc égal 
à l'angle ΜΞΔ ( 8. 1). Par la même raison, l’angle ΗΘΚ est égal à l’angle AEN; 
V’angle entier MEN est donc égal aux deux angles ΑΒΓ, ΗΘΚ, Mais les angles ΑΒΓ, 
ΗΘΚ sont plus grands que l'angle ΔΕΖ ; l'angle MEN est donc plus grand que l’angle 
ΔΕΖ. Et puisque les deux droites AE, EZ sont égales aux deux droites ΜΞ, EN, 
et que la base ΔΖ est égale à la base MN, l'angle MEN est égal à l'angle ΔῈΖ (8. 1). 
Mais on ἃ démontré qu’il est plus grand, ce qui est absurde; la droite ΑΒ n’est 
donc pas égale à la droite ΛΞ. Nous démontrerons ensuite qu’elle n’est pas plus 
petite ; elle est donc plus grande. Si nous menons encore la droite ΞΡ perpendi- 
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ὀρθὰς τῷ τοῦ κύκλου ἐπιπέδῳ πάλιν ἀνα- 
στήσωμεν τὴν" ἢ EP, καὶ ἴσην αὐτὴν ὑπο- 
θώμεθα, ᾧ μεῖζον δυνάται τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ 
τοῦ ἀπὸ τῆς ΛΞ, συσταθήσεται “τὸ πρόξζλη- 
μαϑδ, Λέγω δὴ ὅτι οὐδὲ ἐλάττων ἐστὶν ἡ ΑΒ τῆς 
ΛΞ. Εἰ γὰρ δυνατὸν. ἔστω" καὶ κείσθω τῇ μὲν 
ΑΒ ἴση à ΞΟ, τῇ δὲ ΒΓ ἴση ἡ ÆIl, καὶ ἐπε- 
ζεύχθω ἡ ΟΠ. Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ AB τῇ ΒΓ, 
ἴση ἐστὶ καὶ ἡ ΞΟ τῇ ΞΠ’ ὥστε καὶ λοιπὴ ἡ 
OA λο,πῇ τῇ ΠΜ ἐστὶν ἴση" παράλληλος ἄρα 
ἐστὶν ἡ AM τῇ ΠΟ, καὶ ἰσογώνιον τὸ ΛΜΞ Tpi- 
γωνον τῷ ΠΞῸ τριγώνῳ" ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΞΛ 
πρὸς τὴν AM οὕτως" 4 ΞΟ πρὸς τὴν ΟΠ : καὶ 
ἐγαλλὰξ ὡς à AZ πρὸς τὴν ΞΟ οὕτως ἡ AM πρὸς 
τὴν ΟΠ. Μείζων δὲ ἡ ΛΞ τῆς ΞΟ’ μείζων ἄρα 
καὶ ἡ AM τῆς ΟΠ, Αλλὰ ἡ ΛΜ τῇ ΑΓ ἐστὶν 
ἴση" καὶ ἡ TA ἄρα τῆς ΟΠ ἐστὶ μείζων. Ἐπεὶ 
οὖν δύο αἱ AB, BI δυσὶ"7 ταῖς OZ, ΞΠ ἴσαι 
εἰσὶν ἑκατέρα ἑκατέρᾳ , καὶ βάσις ñ AT βάσεως 
τὴς ΟΠ μείζων ἐστί" γωνία ἄρα ἡ ὑπὸ ΑΒΓ 
γωνίας τῆς ὑπὸ ΟΞΠ μείζων ἐστίν. Ομοίως δὴ 
κἀν τὴν EP ἴσην ἑκατέρᾳ τῶν ΞΟ, ΞΙ ἀπολά- 


si ad rectos circuli plano constituamus rursus 
EP, et æqualem ipsam ponamus lateri quadrati 
quo superat ipsum ex AB ipsum ex AZ, consti- 
tuetur problema. Dico et neque minorem esse AB 
ipsà AE. Si enim possibile, sit; et ponatur ipsi 
quidem AB æqualis ΞΟ, ipsi vero ΒΓ æqualis 
EN, et jungatur ipsa ON. Et quoniam æqualis 
est AB ipsi ΒΓ, æqualis est et ΞΟ ipsi ÆIl; 
quare et reliqua OA reliquæ HM est æqualis; 
parallela igitur est AM ipsi ΠΟ, et æquian- 
gulum ΛΈΜ triangulum ipsi ΠΞΟ triangulo; est 
igitur ut £A ad AMita ΞΟ ad ON, et alterne ut AZ 
ad ΞΟ ita AM ad ΟΠ. Major autem AE ipsä ΞΟ: 
major igitur et AM ipsà ΟΠ. Sed AM ipsi AT 
est æqualis; et igitur AT ipsà OI est major. 
Quoniam igitur duæ AB, BF duabus ΟΞ, EI 
æquales sunt utraque utrique, et basis AT basi 
ON major est; angulus igitur ΑΒΓ angulo ΟΞΠ 
major est. Similiter utique et si ΞΡ æqualem 
utrique ipsarum ΞΟ, EI sumamus , et jungamus 


culaire au plan du cercle, et si nous faisons cette perpendiculaire égale à une 
droite dont le quarré soit égal à l’excès du quarré de ΑΒ sur le quarré de ΑΞ 
( lem. suiv.), le problème sera résolu. Je dis que la droite ΑΒ n’est pas plus petite 
que Az. Qu’elle le soit, si cela est possible; faisons ΞῸ égal à AB, et ΞΠ égal à 
Br et joignons ΟΠ. Puisque ΑΒ est égal à Br, la droite 0 sera égale à la droite 
ΞΠ; la dfoite restante OA sera donc égale à la droite restante ΠΜ; la droite AM 
est donc parallèle à la droite ΠΟ ( 2. 6 ); les deux triangles AMZ, 110 sont donc 


équiangles ; ÆA est donc à AM comme #0 est à OI (4. 6 ); donc, par permuta- , 


tion, AZ est à ΞΟ comme AM est à ON. Mais AZ est plus grand que ΞΟ; donc AM 
est plus grand que on. Mais AM est égal à Ar ; donc rA est plus grand que ΟΠ. 
Et puisque les deux droites AB, Br sont égales aux deux droites ΟΞ, £n, chacune 
à chacune, et que la base ΑΓ est plus grande que la base on, l’angle ABr est plus 
grand que l'angle ΞΟΠ ( 25. 1 ). Si l’on prend la droite ΞΡ égale à chacune des 
droites <0, =, et si l’on joint OP, nous démontrerons semblablement que l’angle 


60 
4 \ # e 
ἔωμεν. καὶ ἐπιζεύξωμεν τὴν OP, δείξομεν ὅτι 
Ρ = δ΄ 4 + 
2a)58 ἡ ὑπὸ ΗΘΚ γωνία τῆς ὑπὸ ΟΞΡ μείζων 
\ \ ΕῚ “ 
ἐστί. Συνεστάτω δὴ πρὸς τὴν ΛΞ εὐθείαν"9 
“ “ Pi. ον 2 1 «ε A 
καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ τῷ Ξ τῇ μὲν ὑπὸ 
ΡΝ me FES -“ CAN 
ΑΒΓ γωνίᾳ ἴση ἡ ὑπὸ ΛΕΣ τῇ δὲ ὑπὸ ΗΘΚ 
ε Σ ε , “-- 
ἴση ἡ ὑπὸ ΛΕΞΥ, καὶ κείσθω ἑκατέρα τῶν ΕΣ, 


AT τῇ ΟΞ ἴση. καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ ΟΣ, OT, 


Θ 
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ipsam OP, demonstrabimus et angulum ΗΘΚ 
gulo OP majorem esse, Constiluatur ad rec- 
tam ΛΞ et ad punctum in ipsà Ξ angulo quidem 
ΑΒΓ æqualis AZZ, angulo autem @HK æqualis 
AZT, et ponatur utraque ipsarum ΞΣ, ET ipsi 


© 


ἘΠ 


æqualis , et jungantur ipsæ OZ, OT, ΣΤ, 


ST. Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ AB, ΒΓ δυσὶ 19 ταῖς OZ, HE 
ἴσαι εἰσὶ, καὶ γωνία ἡ ὑπὸ ΑΒΓ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ 
ΟΞΣ ἴση" βάσις ἄρα ἡ AT, τουτέστιν ἡ AM, 
βάσει τῇ ΟΣ ἐστὶν ἴση. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ 
AN τῇ OT ion ἐστίνί!, Καὶ ἱπεὶ δύο ai MA , AN 
duo? ταῖς ΣΟ, OT ἴσα, εἰσὶ, καὶ γωνία ἡ ὑπὸ 


MAN γωνίας τῆς ὑπὸ ΣΟῚ μείζων ἐστί" βάσις 


ΣΤ. Et quoniam duæ ΑΒ, ΒΓ duabus ΟΞ, ΞΣ 
æquales sunt, etangulus ABT angulo OZE æqua- 
lis; basis igitur AT, hoc est AM, basi ΟΣ est 
æqualis. Propter eadem utique et AN ipsi OT 
æqualis est. Et quoniam duæ MA, AN duabus 
ΣΟ, OT æquales sunt, et angulus MAN angulo 
ZOT major est; basis igitur MN basi ET major 


Hek est plus grand que l’angle ΟΞΡ, Sur la droite Az et au point = de cette 
droite, construisons l’angle AXE égal à l’angle ΑΒΓ, et l’angle AZT égal à l’angle 
©HK ; faisons chacune des droites ἘΣ, ET égale à la droite OZ, et joignons ΟΣ; OT, 
ΣΤ. Puisque les deux droites AB, Bi sont égales aux deux droites ΟΞ, ΞΣ, et que 
V’angle ΑΒΓ est égal à l’angle OZ, la base Ar, c’est-à-dire la droite AM, est égale à 
la base ΟΣ ( 4. 1 ). Par la même raison, la droite AN sera égale à la droite οἵ. Et 
puisque les deux droites MA, AN sont égales aux deux droites ΣΟ, OT et que l'angle 
MAN est plus grand que l'angle ΣΟῚ, la base MN est plus grande que la base ΣΤ 


LE ONZIÈME LIVRE DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 


ἄρα à MN βάσιως τῆς ΣΤ μείζων ἐστίν. Αλλὰ 
ἡ ΜΝ τῇ AZ ἐστὶν ἴση" καὶ ἡ ΔΖ ἄρα τῇ ET μεί- 
ζων ἐστίν. Ἐπεὶ οὖν δύο αἱ AE, ΕΖ δυσὶ!" ταῖς EE, 
ΞῪ ἴσαι εἰσὶ, καὶ βάσις ἡ AZ βάσεως τῆς ΣΤ 
μείζων" γωνία ἄρα ἡ ὑπὸ AEZ γωνίας τῆς ὑπὸ 

ET μείζων ἐστίν. lon δὲ ἡ ὑπὸ SET τοῖς ὑπὸ 
ΑΒΓ. ΗΘΚ᾿ ἡ ἀρα ὑπὸ AEZ τῶν ὑπὸ ΑΒΓ. 
ΗΘΚ μείζων ἐστίν. AAA καὶ ἐλάττων. ὅπερ 


aduraror, 
AHMMA. 


, + 19 2 \ >» \ 7 
Ov δὲ τρόπον ᾧ μεῖζον ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς AB 
ΤῊ μεν Ὁ TRS » οἷν δ δ τῆ, 
τοῦ ἀπὸ τῆς AZ ἐκείνῳ ἴσον λαζεῖν ἐστι τὸ ἀπὸ 
“, Υ LA 
τῆς ΞΡ, δείξομεν οὕτως. 
LT à 
Ἐκκείσθωσαν ai AB, ΔΞ εὐθεῖαι, καὶ ἔστω 
΄ ε τῆς , ΠΣ ae, ἃ / 
μείζων ἡ AB, καὶ γεγράφθω ἐπὶ αὐτῆς ἡμικύ- 
κλίιον τὸ ΑΒΓ. καὶ εἰς τὸ ΑΒΓ ἡμικύκλιον 
D \ Ν - 
ἐνηρμόσθω τῇ ΛΞ μὴ μείζονι οὔσῃ τῆς ΑΒ 
3) -Ὁ- e TE 4 , 
διαμέτρου ἴση εὐθεῖα n AT', καὶ ἐπεζεύχθω 
1 ΒΓ. 


Gr 
est. Sed MN ipsi AZ est æqualis ; et AZ igitur 
ipso ΣΤ major est. Quoniam igitur duæ AE, ΕΖ 
duabus ΣΞ, ET æquales sunt , et basis AZ basi 
ZT major; angulus igitur ΔΕΖ angulo ZT ma- 
jor est. TA autem angulus ET angulis 
ΑΒΓ, ΗΘΚ; angulus igilur AEZ angulis ΑΒΓ, 


ΗΘΚ major est. Sed et minor, quod impossibile. 


LEMMA. 


Quo autem modo quo majus est quadratum 
ex AB quam quadratum ex AZ, huic æquale 
sumere sit quadratum ex EP, ila ostendemus. 


Exponantur reclæ AB, AE, etsit major AB, 
et describatur ab ipsà semicirculus ΑΒΓ, etin 
semicirculo ΑΒΓ aptetur ipsi AE non minori 
existenti diametri AB æqualis recta AT, et jun- 


gatur ipsa BIS 


( 24. 1). Mais MN est égal à AZ ; Δ2 est donc plus grand que ΣΤ. Et puisque les 
deux droites AE, ΕΖ sont égales aux deux droites ΣΞ, ZT, et que la base ΔΖ est 
plus grande que la base ΣΤ, l’angle AEZ sera plus grand que l’angle ΣΞΤ (25. 1). Mais 
l'angle ΣΞΎῪ est égal aux angles ΑΒΓ, ΗΘΚ; l’angle 4EZ est donc plus. grand que les 
angles ΑΒΓ, ΗΘΚ; mais il est plus petit; ce qui est impossible. 


LEM M Ë. 


Nous démontrerons ainsi comment l’on trouve un quarré d’une droite ΞΡ égal 
à l'excès du quarré de ΑΒ sur le quarré de ΛΞ. 

Soient les droites AB, AZ; que ΑΒ soit la plus grande, et sur cette droite dé- 
crivons le demi-cercle ABr, et appliquons dans le demi-cercle ABr une droite 
AT qui, n’étant pas plus grande que le diamètre ΑΒ, soit égale à la droite 4%, et joi- 
gnonus ΒΓ. 
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τ : Ve PR Re 
Ἐπεὶ οὖν ἐν ἡμικυκλίῳ τῷ ΑΒΓ γωνία ἐστὶν à 
᾿ DENT EP VE LA y 
ὑπὸ ATB, ὀρθὴ ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ ATB° τὸ ἄρα 
3 “ -») > \ LU 3 \ 
ἀπὸ τῆς AB ἴσον ἐστὶ τοῖς ἀπὸ τῶν AT, IB?° 


.“ “ δ Ψ \ “᾿ Ὧν 
ὥστε τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ τοῦ ἀπὸ τῆς AT μεῖζον 


Quoniam igitur in semicirculo ABT angulus 
est ΑΓΒ, rectus igitur est ATB; quadratum igitur 
ex AB æquale est quadratis ex AT, ΓΒ; quare 
quadratum ex AB quam ipsum ex AT majus 


A 


= 
= 


ἐστι3 τῷ ἀπὸ τῆς TÉ. Ion δὲ ἡ AT τῇ ΛΞ' ὥστε 
τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ τοῦ ἀπὸ τῆς ΛΞ μεῖζόν ἐστιί τῷ 
ἀπὸ τῆς TB. Ἐὰν οὖν τῇ BT ἴσην τῇ ΞΡ ἀπολά- 
ἕωμεν, ἴσται τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ τοῦ ἀπὸ τῆς 
ΞΔ μεῖζον" τῷ ἀπὸ τῆς ΞΡ, Οπερ προέκειτοθ 
“ποιῆσαι: 


A 


est ipso ex TB. Æ qualis autem AT ipsi AZ; 
quare quadratum ex AB quam ipsum ex AZ 
majus est ipso ex ΓΒ. Si igitur ipsi ΓΒ æqualem 
sumamus EP, erit quadratum ex AB quam ipsum 
ex AZ majus ipso ex ZP. Quod susceptum erat 
facere. ; 


Puisque l’angle ΑΓΒ est compris dans le demi-cercle ATB, l’angle ΑΓΒ est droit 
(31.3 ); le quarré de la droite ΑΒ est donc égal aux quarrés des droites Ar, ΓΒ 
(47.1); le quarré de ΑΒ surpasse donc le quarré de Ar du quarré de ΓΒ, Mais 
Ar est égal à A7; le quarré de ΑΒ surpasse donc le quarré de AZ du quarré de ΓΒ - 
si donc nous faisons la droite ΞΡ égale à la droite ΓΒ, le quarré de la droite ΑΒ 
surpassera le quarré de la droite Az du quarré de la droite ΞΡ; ce que nous vou- 
lions faire. 
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HPOTAZSIS xd". 


»-ς 


\ , 9 
Ἐὰν στερεὸν ὑπὸ παραλληλὼν ἐπιπέδων Te 
ΠῚ 3 17 3 LA 
ρμιέχηται,, τὰ ἀπεναντίον αὐτοῦ ἐπίπεδα ἴσα 
Ν LA 3 / 
τε καὶ παραλληλόγραμμα ἐστί, 
ἀν, 
Στερεὸν γὰρ τὸ TA@H ὑπὸ παραλλέλων 
ἐπιπίδων περιεχέσθω τῶν AT, HZ, ΑΘ; AZ, 
BZ, ΑΕ’ λέγω Ori τὰ ἀπεναντίον αὐτοῦ ἐπ- 


» \ 4 1 
πεδα ἵτα τε καὶ παραλληλογρόμμαώ ETTIV 


PROPOSITIO XXIVY. 


Si solidum sub parallelis planis contineatur, 
opposita ipsius plana et æqualia et parallelo- 
gramma sunt. 

Solidum enim TA@H sub parallelis planis 
contineatur 1psis AT, HZ, ΑΘ, ΔΖ, ΒΖ, AE; 
dico opposita ipsius plana et æqualia et pa- 
rallelogramma esse. 


B Θ 
Al 
. Ή 
T 
RS 239 
A E 


Ἐπεὶ γὰρ δύο ἐπίπεδα παράλληλα τὼ BH, 
TE ὑπὸ ἐπιπέδου τοῦ AT τέμνεται. αἱ κοιναὶ 
αὐτῶν τομαὶ παράλληλοί εἰσι" παράλληλος 
ἄρα ἐστὶν! ἡ ΑΒ τῇ AT, Πάλιν, ἐπεὶ δύο ἐπί- 
πιδὰ παράλληλα τὰ BZ, AE ὑπὸ ἐπιπέδου τοῦ 
AT τέμνεται. αἱ κοιναὶ αὐτῶν τομαὶ παράλ- 
ληλοί εἰσι" παράλληλος ἄρα ἐστὶν ἡ ΒΓ τῇ AA. 


Quoniam enim duo plana parallela BH, ΓΕ 
a plano AT secaniur , communes ipsorum 500- 
tiones parallelæ sunt; parallela igitur est AB 
ipsi AT. Rursus, quoniam duo plana parallela 
ΒΖ, AEa plano AT secantur, communes ipsorum 
sectiones parallelæ sunt; parallela igitur est Br. 
ipsi AA. Ostensa est autem et AB ipsi AT pa: 


PROPOSITION XXI V. 


Si un solide est compris sous des plans parallèles, les plans opposés sont des 


parallélogrammes égaux. 


Que le solide ΓΔΘῊ soit compris sous les plans parallèles Ar, HZ, ΑΘ, AZ ,"BZ, AE; 
je dis que les plans opposés sont des parallélogrammes égaux. 
Car puisque les deux plans parallèles BH, TE sont coupés par le plan ΑΓ, leurs 


communes sections sont parallèles ( 16. 11); la droite AB est donc parallèle à la 
droite ar. De plus, puisque les deux plans parallèles ΒΖ, AE sont coupés par le 
plan Ar, leurs communés sections sont parallèles ; la droite ΒΓ est donc parallèle 


4 
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Εδείχθη δὲ καὶ ἡ AB τῇ AT παράλληλες" πά- 
ραλληλόγραμμον ἄρα τὸ AT. Ὁμοίως δὴ δείξο- 
μὲν ὅτι καὶ ἕκαστον τῶν AZ, ZH, ΗΒ. ΒΖ, ΑΕ 


rallela ; parallelelogrammum igiltur AT. Simi- 
liter utique demonstrabimus et unumquodque 
ipsorum ΔΖ, ΖΗ, ΗΒ, ΒΖ, ΔῈ parallclogram- 


παραλληλόγραμμόν ἔστιν. mum esse. 
B Θ 
AZ - 
H 
» Z 
A E 


Ἐπεζεύχθωσαν αἱ ΑΘ, AZ. Καὶ ἐπεὶ παράλ- 
ληλές ἐστιν ἥ μὲν ΑΒ τῇ AT, ἡ δὲ ΒΘ τῇ ΓΖ" 
δύο di αἱ ΑΒ, ΒΘ ἁπτόμεναι ἀλλήλων παρὰ 
δύο εὐθείας τὰς AT, TZ ἁπτομένας ἀλλήλων 
εἴσινδ, οὐκ ἐν τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ" ἴσας ἄρα γω- 
vias περιέξουσιν" ἴση ἄρα ἡ ὑπὸ ΑΒΘ γωνία τῇ 
ὑπὸ ΔΙΖ. Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ AB, ΒΘ duo) ταῖς 
AT, TZ ἔσαι εἰσὶ, καὶ γωνία ἡ ὑπὸ ΑΒΘ γωνίᾳ 
τῇ ὑπὸ ΔΙΖ ἐστὶν" ἴση" βάσις ἄρα à ΑΘ βάσει 
τῇ AZ ἐστὶν ἴσηδ, καὶ τὸ ΑΒΘ τρίγωνον τῷ ATZ 
τριγώνῳ ἴσον ἐστί. Καὶ ἔστι τοῦ μὲν ΑΒΘ δὲ- 
πλάσιον τὸ ΒΗ παραλληλέγραμμον, τοῦ δὲ 
ΔΙΖ διπλάσιον τὸ TE παραλληλόγραμμον" ἴφον 


Jungantur ipsæ ΑΘ, AZ. Et quoniam paral- 
lela est AB quidem ipsi AT, ipsa vero ΒΘ ipsi 
ΓΖ; duæ utique AB,.B© sese tangentes duabus 
rectis AT, ΓΖ 5656 tangentibus parallelæ sunt, 
non in eodem plano; æquales igitur angulos con- 
tinebunt; æqualis igitur angulus ΑΒΘ ipsi ATZ, 
Et quoniam duæ AB, ΒΘ duabus AT, ΓΖ æquales 
sunt, et angulus ΑΒΘ angulo ΔΓΖ est æqualis ; 
basis igitur ΑΘ basi AZ est æqualis, et ΑΒΘ 
triangulum triangulo ATZ æquale est. Atque est 
ipsius auidem ΑΒΘ duplum BH parallelogram- 
mum, ipsius vero ATZ duplum TE parallelo- 
grammum ; æquale igiiur BH paral'elogram- 


à la droite ΑΔ. Mais l’on a demontré que la droite AB est parallèle à Ja droite ar; 
le plan Ar est donc un parallélogramme. Nous démontrerons semblablement que 
chacun des plans 47, ΖΗ, ΗΒ; ΒΖ, AE est un parallélogramme. 


Joignons ΑΘ; ΔΖ. Puisque ΑΒ est parallèle à ΔΓ» et ΒΘ parallèle à ΓΖ, les deux 
droites AB, ΒΘ qui se rencontrent seront parallèles aux deux droites ar, ΓΖ qui 
se rencontrent, et qui ne sont pas dans 16 même plan; ces droites comprendront 
donc des angles égaux ( 10. 11 ); l’angle ΑΒΘ est donc égal à l'angle arz. Et 
puisque les deux droites AB, ΒΘ sont égales aux deux droites AT, ΓΖ (34.1), et 
que l'angle ΑΒΘ est égal à l'angle Arz, la base ΑΘ sera égale à la base ΔΖ (4.1), 
et le triangle ΔΒΘ égal au triangle arz, Mais le parallélogramme BH est double du 
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dpa To BH παραλληλόγραμμον τῷ TE παραλ- 
ληλογράμμῳ. Ὁμοίως du. δείξομεν ὅτι καὶ τὸ 
μὲν AT τῷ ΗΖ ἐστὶν ἴσον. τὸ δὲ AE τῷ ΒΖ- 

Ἐὰν ἄρα στερεὸν, καὶ τὰ ἑξῆς. 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ #é 


Ἐὰν στερεὸν παραλληλεπίπεδον ἐπιπέδῳ τμη- 
θῇ παραλλήλῳ ὄντι τοῖς ἀπεναντίον ἐπιπέδοις, 
ἔσται ὡς ἡ βάσις πρὸς τὴν βάσιν οὕτως τὸ 
στερεὸν πρὸς τὸ στερεόν, 

Στερεὸν γὰρ παραλληλεπίπεδον τὸ ΑΒΓΔ 
ἐπιπέδῳ τῷ ΖΗ τετμήσθω παραλλήλῳ ὄντι τοῖς 
ἀπεναντίον ἐπιπέδοις τοῖς PA, ΔΘ᾽ λέγω ὅτι 
ἐστὶν ὡς ἡ AEZ® βάσις πρὸς τὴν ΕΘΙΖ βάσιν 
οὕτως τὸ ΑΒΖΎ στερεὸν πρὸς τὸ EHTA στερεόν. 


Ξ Β 


mum parallelogrammo ΓΕ. Similiter utique 
demonstrabimus et ipsum AT quidem ipsi HZ 
esse æquale, ipsum vero AE ipsi ΒΖ, 

Si igitur solidum, etc. 


PROPOSITIO XX V. 


Si solidum parallelepipedum ἃ plano secetar 
parallelo existente oppositis planis , erit ut 
basis ad basim ita solidum ad solidum. 


Solidum erim parallelepipedum ΑΒΓΔ aplane 
ΖΗ secetur parallelo existente oppositis planis 
PA , ΔΘ; dico esse ut basis AEZ® ad basim 
EOTZita ABZY solidum ad EHTA solidum. 


Ψ π P 


El |@ MIN 


A * 


[9 Φ 


il e ε Al La 
Ἐκξεέλήσθω γὰρ ἡ ΑΘ ἐφ᾽ ἑκάτερα τὰ PATLR 
-" \ 3», ε -“ 
καὶ κείεθωσαν τῇ μὲν AE ἴσαι ὁσαιδηποτοῦν αἱ 


LIT > ΤῈΣ 


Producatur enim ΑΘ ex uträque parte, 


et ponantur ipsi quidem AE æquales quot- 


triangle ΑΒΘ, et le parallélogramme ΓΕ double aussi du triangle ΔΓΖ (34. 1 ); le 
parallélogramme BH est donc égal au parallélogramme ΤῈ. Nous démontrerons 
semblablement que le parallélogramme AT est égal au parallélogramme ΗΖ, et le 
parallélogramme AE égal au parallélogramme ΒΖ. Donc si, etc. 


PROPOSITION XXVY. 


Si un parallélépipède est coupé par un plan parallèle à des plans opposés, la 
base sera à la base comme un solide est à un solide. 

Que le parallélépipède ΑΒΓΔ soit coupé par un plan ΖΗ parallèle aux plans op- 
posés PA, δθ; je dis que la base AEZ® est à la base Eerz comme le solide ΑΒΖΥ 
est au solide EHra. 


Car prolongeons de part et d'autre la droite 40 , prenons autant de droites 
1ς- Ξ 9 


| 
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AK, KA, τῇ δὲ ΕΘ ἴσα; ὁσαιδηποτοῦν αἱ ΘΜ, 
MN', καὶ συμπεπληρώσθω" ra ΛΟ, ΚΦ, ΘΧ, ME 
“αραλληλόγραμμα, καὶ τὰ ΛΠ. KP, ΔΜ, ΜΤ 
στερεά, Καὶ ἐπεὶ ἴσαι εἰσὶν αἱ ΛΚ, KA, ΑΕ 
εὐθεῖα, ἀλλήλαις. ἴσα ἐστὶ καὶ τὰ μὲν ΛΟ, 
ΚΦ, ΑΖ παραλληλόγραμμα ἀλλήλοις, τὰ δὲ 
ΚΞ. KB, ΑΗ ἀλλήλοις. καὶ ἔτι τὰ AY, ΚΠ. 
ΑΡ ἀλλήλοις" ἀπεναντίον γάρ. Διὰ τὰ αὐτὰ 
δὴ καὶ τὰ ET, @X, ME παραλληλόγραμμα ἴσα 
εἶσιν ἀλλήλοις, τὰ δὲ ΘΗ. OI, IN ira εἰσὶν 
ἀλλήλοις, καὶ ἔτι Ta ΔΘ, MO, NT° τρία 
ἄρα ἐπίπεδα τῶν AIT, KP, AY στερεῶν τρισὴν 


3 / 3 ἣ Ν᾽ ἘΝ \ / x ων 
ἐπιπέδοις ἐστὶν ἴσα. Αλλὰ τὰ τρία τρισὶ τοῖς 


»" 
= 


cunqué AK, KA , ipsi vero ΕΘ æquales quot- 
cunque ΘΜ, MN, et compleantur AO, ΚΦ, 
©X, ME parallelogramma, et ΛΠ, KP, AM; 
MT solida. Et quoniam æquales sunt AK, KA»; 
AE rectæ inter se, æqualia sunt et quidem AO, 
ΚΦ, AZ parallelogrammainter se, ipsa vero KE, 
KB, AH inter se, et adhuc ipsa AY, ΚΠ, AP 
inter se; opposita enim. Propter eademutique et 
ET, OX, ME parallelogramma æqualia sunt 
quidem inter se , ipsa vero ΘΗ, ΘΙ, IN æqualia 
sunt inter se, et adhuc ipsa ΔΘ, M9, NT; 
© tria igitur plana solidorum AH, KP, AT tribus 
plauis sunt æqualia. Sed tria tribus oppositis 


H I 


B 
N 
ἘΦ IL 14 


K À| 


TI [AI Χὺ Τ' 


ἘΠ ΘΙΞΕΜΕΝ 


Δ sa 


O φ 


Ε , > Sie 5 # , à \ 

ἀπεναντίον ἐστὶν ἴσα" Ta ἄρα τρία στερεὼ τὰ 

\ \ > \ 

AIT, KP, AY fra ἀλλήλοις ἐστί, Διὰ τὰ αὐτὰ 
" 

δὴ καὶ τὰ τρία στερεὰ τὰ ἘΔ. AM, ΜΤ ἴσα 


» ε 5! 6 ε 
ἀλλήλοις ἐστίνδ' ὁσαπλασίων ἀρα ἐστὶν 4 AZ 


Δ 1 ΟΣ ΕΣ 


sunt æqualia; tria igitur solida AIT, ΚΡ, AY 
æqualia inter se sunt. Propter eadem utique et 
tria solida ΕΔ, AM, MT æqualia inter se sunt ; 
quotuplex igitur est basis AZ ipsius AZ basis 


qu’on voudra ΑΚ, KA égales chacune à la droite AE; prenons aussi autant de 
droites qu’on voudra ΘΜ, MN égales chacune à la droite ΕΘ, et achevons les paral- 
lélogrammes AO, ΚΦ, @X, ME, et les parallélépipèdes ΛΠ, KP, ΔΜ, MT. Puisque 
les droites ΔΚ, ΚΑ, AE sont égales entr’elles , les parallélogrammes 40, ΚΦ, ΑΖ seront 
égaux entr’eux ainsi que les parallélogrammes ΚΞ, KB, AH (38. 1); les parallélo- 
grammes A, ΚΠ; AP seront aussi égaux entr'eux ( 24. 11 ), parce que ces paral- 
lélogrammes sont opposés. Les parallélogrammes Er, @X, ME sont égaux entr’eux 
par la même raison, ainsi que les parallélogrammes ΘΗ, ΘΙ; IN, et les parallélo- 
grammes ΔΘ; MO, NT; trois plans des solides AT, KP, AY sont donc égaux à trois 
plans. Mais ces trois plans sont égaux aux trois plans opposés; les trois parallé- 
lépipèdes An, KP, AY sont donc égaux entr’eux ( déf. 10.11). Lés trois parallé- 
lépipèdes ΕΔ, AM, MT sont égaux entr’eux, par la même raison; la base ΔΖ est 


LE ONZIÈME LIVRE DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 67 
βάεις τῆς AZ βάσεως τοσαυταπλάσίον ἔστι καὶ totuplex est et AY solidum solidi AY. Propter 
τὸ AY στερεὸν τοῦ AY στερεοῦ, Διὰ τὰ αὐτὰ  eadem utique quotuplex est basis NZ ipsius ΖΘ 


δὴ ὁσαπλασίων ἐστὶν à NZ βάσις τῆς ZO βά- basis totuplex est et solidum NY solidi @r. Et 


EM) > \ \ \ 
0 - . - . 
σέως τοσαυταπλασιίὸν ἐστί καὶ τὸ NY στερεὸν ἢ æqualis est basis AZ basi NZ æquale est et 


27 7 + > > ἣν € CA 
OY στερεοῦ. Καὶ εἰ ion ἐστὶν n AZ βασις Σ é ἃ À 
ὌΝ ; (μὰ ΩΣ τὰ τ β 2 solidum AY solido NY, et si superat basis AZ 
Ty NZ Races ἴσον ἐστι καὶ τὸ AY στερεὸν To Ε : | 
Fe LATE : à basim NZ superat et solidum AY solidum NY ᾽ 
NY στερεῷ. καὶ εἰ ὑπερέχεῖ n AZ βασις τῆς ΝΖ 
Reine ὑπερέχει, καὶ τὸ AY στερεὸν τοῦ NT et 81 minor, minus; quatuor igitur existentibus 
στερεοῦ, καὶ εἰ ἐλλείπει, ἐλλείπει" τεσσάρων magnitudinibus , duabus quidem basibus AZ, 
d'à ὄντων μεγεθῶν. δύο μὲν βάσεων τῶν ΑΖ.2Θ. ΖΘ, duobus vero solidis AY, ΥΘ, sumpta sunt 
a 4 -» “ μέ ΤΑ Β “1: - . - 
"δύρ δὲ στερεῶν τῷν AY, ΥΘ, εἰληπται ἰσάκις  æqualiter multiplicia basis quidem AZ et solidi 


no 4 Ὁ A Le $ 2 
πολλαπλάσια τῆς μὲν AZ βάσεως καὶ τοῦ AY AT, et basis AZ et solidum AT, basis vero ΘΖ 


στερεοῦ, ἥτε AZ βάσις καὶ τὸ AY ΠΡΟΣ; τῆς et solidi @Y , et basis NZ et solidum NY; et 
δὲ ΘΖ βάσιως καὶ τοῦ EY στερεοῦ, ἥτε NZ 4 Σ ἶ | ἐξ 
βάσις καὶ τὸ ΝΥ͂ στερεόν" καὶ δέδεικται ὅτι ÉRAORELTATUEE “en 7. superat basis AZ basim 
+; ὑπερέχει ἡ AZ βάσις τῆς ΝΖ βάσεως, ὑπερέχει NZ, superare et solidum AY solidum ΝΥ; et si 
καὶ τὸ AY στερεὸν τοῦ ΝΎ στερεοῦϑ- καὶ εἰ ἴσηθ,  æqualis, æquale, et si deficit, deficere; est igitur 
ἴσον" καὶ εἰ ἐλλείπει. ἐλλείπει" ἔστιν ἄρα ut AZ basis ad basim ΖΘ ila AY solidum ad 


e Φ' F \ ιν , LA Ε 

ὡς n ΑΖ βασις πρὸς τὴν ΖΘ βασιν οὕτως  solidum ΥΘ, Quod oportebat ostendere, 
To AY στερεὸν πρὸς τὸ YO στερεόν, Οπερ ἔδρε 

δεῖξαι, 


donc le même multiple de la base ΔΖ, que le parallélépipède AY l'est du paral- 
lélépipède AY. Par la même raison la base NZ est le même multiple de la base ze 
que le parallélépipède ΝΥ l’est du parallélépipède er. Si donc la base ΛΖ est égale 
à la base NZ, le parallélipipède AY sera égal au parallélipipède NT; si la base az 
surpasse la base NZ, le parallélépipède AY surpassera le parallélépipède Nr, et 
si la base AZ est plus petite que la base ΝΖ, le parallélépipède AY sera plus petit 
que le parallélépipède ΤΥ. Ayant donc quatre grandeurs, les deux bases 4z, ze 
et les deux parallélépipèdes 4%, ve, et l’on ἃ pris des équimultiples de la base 
AZ et du parallélépipède AY, savoir, la base AZ et le parallélépipède AT ; on ἃ pris 
aussi des équimultiples de la base ΘΖ et du parallélépipède ΘΥ,, savoir, la base ΝΖ 
et le parallélépipède NT ; et l’on a démontré que si la base AZ surpasse la base 

, le parallélépipède AY surpasse le parallélépipède NY; que si la base δὲ 
est égale à la base ΝΖ, le parallélépipède AT est égal au parrallélépipède ΝΥ, et 
que si la base ΔΖ est plus petite que la base ΝΖ, le parallélépipède AY est plus 
petit que le parallélépipède NT ; la base ΑΖ est donc à la base ΖΘ comme le paral- 
Iélépipède AT" est au parallélépipède ve ( déf, 6. 5). Ce qu'il fallait démontrer. 
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HPOTAZIE ze. 


λ “ * À 3 
Πρὸς τῇ δοθείσῃ εὐθείᾳ καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ 
, nn à “ / LU \ 
σημείῳ τῇ δοθείσῃ στερεᾷ γωνίᾳ ἴσην στερεὼν 
γωνίαν συστήσασθαι. 
Ἅ ε \ À 3 
Ἑστω ἡ μὲν δοθεῖσαὶ ἡ AB, τὸ δὲ πρὸς 
-“ n LU A] 
αὐτῇ σημεῖον τὸ A, ἡ δὲ δοθεῖσα στερεὰ γωνία 
ñ πρὸς τὸ Δ περιεχομένη ὑπὸ τῶν" EAT > EAZ ; 
΄"“ ΄ ΩΣ nm > 
ZAT γωνιῶν ἐπιπέδων" δεῖ δὴ πρὸς τῇ AB εὐθείᾳ 
Ἂς Li \ 3 “ 7 “΄᾿ “ν᾿ f mr 
καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ τῷ À τῇ πρὸς Tot Δ 
27 
στερεᾷ γωνίᾳ ἴσην στερεὰν γωνίαν συστήσασθαι. 
᾽ τ \ 
Εἰλήφθω γάρ ἐπὶ τῆς AZ τυχὸν σημεῖον τὸ 
3, “ οἱ 2 
Z, καὶ ἤχθω ἀπὸ τοῦ 2 ἐπὶ τὸ διὰ τῶν ΕΔ. 
’, 
ΔΙ ἐπίπεδον κάθετος ἡ ΖΗ. καὶ συμξαλλέτω 
τῷϑ ἐπιπέδῳ κατὰ τὸ H, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ AH, 
Ν La 4 2 2 / \ Lo \ 
καὶ συνεστάτω πρὸς τῇ AB εὐθείᾳ καὶ τῷ πρὸς 
> ῃ n LOUIS! LE Ν , ” 
αὐτῇ σημείῳ τῷ À τῇ μὲν ὑπὸ EAT γωνίᾳ ἴση 
δ΄ τώ SX δῷ rent # CRC 
ὑπὸ BAA, τῇ δὲ ὑπὸ ΕΔΗ ion ἡ ὑπὸ BAK, 
καὶ κείσθω τῇ AH ἴση ἡ AK, καὶ ἀνεστάτω ἀπὸ 
“ mn \ 
τοῦ K σημείου τῷ διὰ τῶν BA, AA ἐπιπέδῳ πρὸς 
"Ἢ “ τ \ 
ὀρθὰς ἡ ΚΘ, καὶ κείσθω ἴση τῇ HZ à KO, καὶ 


PROPOSITIO XXVI. 


Ad datam rectam lineam et ad datum in ipsà 
punctum dato solido angulo æqualem solidum 
angulum constituere. 

Sit data quidem AB, datum vero in ipsà 
punctum A, datus autem solidus angulus ad Δ 
contentus sub EAT, ΕΔΖ, ZAT angulis planis 5 
oportet utique ad rectam AB et ad punctum 
in ipsà À solido angulo ad A æqualem solidum 
angulum constituere. 

Sumatur enim in ipsà AZ quodlibet punctum 
Z, et ducatur a puncto Z ad planum per ΕΔ, 
AT perpendicularis ΖΗ, et occurrat plano in 
H puncto, et jungatur ipsa AH, et constiluatur 
ad rectam AB et ad punctum Α in ipsà angulo 
qu dem EAT æqualis BAA, angulo aulem ΕΔΗ 
æqualis BAK, et ponatur ipsi AH æqualis AK, 
et erigatur a puncto K plano per BA, AA ad rec- 
tos ipsa ΚΘ, et ponatur æqualis ipsi HZ ipsa 


PROPOSITION EXV EE 


Sur une droite donnée et à un point donné de celte droite, construire un angle 


solide égal à un angle solide donné. 


Soit AB la droite donnée, 4 le pointdonné de cette droite, et que l'angle solide 
A compris sous les angles plans ΕΔΙ, ΕΔΖ, ΖΔΓ soit l’angle solide donné ; il faut sur 
la droite donnée ΑΒ, et au point A donné dans cette droite construire un angle so- 
lide égal à l’angle solide donné Δ. 

Car prenons dans la droite ΔΖ un point quelconque z; du point Z menons une 
perpendiculaire ΖΗ au plan des droites ΕΔ, AT ( 11. 11 ); que cette perpendi- 
culaire rencontre ce plan au point H; joignons AH. Sur la droite AB et au point 4 de 
cette droite construisons l’angle BAA égal à l’angle Ear (23. 1 ), et l’angle ΒΑΚ égal 
à l'angle EAH; faisons AK égal à ΔΗ (δ. 1); du point K menons ΚΘ perpendiculaire 
au plan des droites BA, AA (12. 11); faisons ΚΘ égal à Hz, et joignons ΘΑ; je dis que 
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ἐπεζεύχθω ἡ ΘΑ" λέγω ὅτι à πρὸς τῷ À στερεὰ 
γωνία περιεχομένηθ ὑπὸ τῶν BAA, ΒΑΘ, ΘΑΛ 
γωνιῶν ἴση ἐστὶ τῇ πρὸς τῷ Δ στερεῷ γωνίᾳ 
τῇ περιεχομένῃ ὑπὸ τῶν EAT, ΕΔΖ» ZAT γω- 
vive 

Απειλήφθωσαν γὰρ ἴσαι ai ΑΒ, ΔΕ» καὶ 
ἐπεζεύχθωσαν αἱ ΘΒ, KB, ZE, HE. Καὶ ἐπεὶ 
ἡ ZH ὀρθή ἐστι πρὸς τὸ ὑττοκείμενον ἐπίπεδον ; 


© 


\ \ , La \ e , 2 » 
καὶ πρὸς πάσας ἀρὰ τάς αἀπτομενὰς αὐτῆς 
5. ! … ν , ns € ’ 3 “δ * 8 \ 
εὐθείας καὶ οὔσας ἐν τῷ υποκείμένῳ ἐπιπεόῳορθας 

, ͵ 2: \ »! » \ e » -“ 
“ποιήσει γωνίας" ὀρθὴ apa ἐστὶν εκατέρα τῶν 
4 ” \ A > A \ \ 
ὑπὸ ZHA, ZHE γωνμῶν. Ait τὰ αὐτὰ δὴ καὶ 

5 ἈΠΕ ΤΕ 
ἑκατέρα τῶν ὑπὸ ΘΚΑ, ΘΚΒ γωνιῶν ὀρθη ἐστι- 
LA 

Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ KA, AB due} ταῖς HA, AE ἔσαν 
> , \ 4 » , 
εἰσὶν ἑκατέρα ἑκατέρᾳ» καὶ γωνίας ἰσὰς περιε- 
ε ne »᾿ » " d 

χουσι" βάεις ἄρα ἢ KB βάσει τῇ EH τσὴ ἐστιν. 
λ “Ὁ ς “, M \ 1 2 θὰ 

Ἐστι δὲ καὶ n ΚΘ τῇ ΗΖ ion, καὶ γωνίας opoas 
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ΚΘ, et jungatur ipsa ΘΑ ; dico ad À angulum 
solidum comprehensum sub ΒΑΔ, ΒΑΘ, ΘΑΔ 
angulis æqualem esse ad Δ solido angulo com- 
prehenso sub angulis EAT, ΕΔΖ, ΖΔΕ. 


Sumantur enim æquales AB, AE, et jun- 
ganturipsæ ΘΒ, KB, ZE, HE. Et quoniam ΖΗ 
perpendicularis est ad subjectum planum, et 


ΖΦ 


ad omnes igitur contingentes ipsam et exis- 
tentes in subjecto plano rectos faciet angulos ; 
rectus igitur uterque angulorum ZHA, ZHE. 
Propter eadem utique et uterque angulorum 
ΘΚΑ, ΘΚΒ rectus est. Et quoniam duæ KA, 
AB duabus HA, AE æquales sunt utraque 
ulrique , et angulos æquales continent; basis 
igitur BK basi EH æqualis est. Est autem et 
ΚΘ ipsi HZ æqualis, et angulos rectos con 


J’anglè solide A, compris sous les angles BAA, ΒΑΘ, @AA, est égal à l’angle solide 
a, compris sous les angles EAT, ΕΔΖ, ΖΔΙ- 


Car prenons les droites égales AB, AE, etjoignons ΘΒ; KB, ZE, HE. Puisque la 


droite ZH est perpendiculaire au plan inférieur, cette droite fera des angles droits 
avec toutes les droites qui larencontrent et aui sont dans le plan inférieur (déf,3. 11); 
chacun des angles ZHA, ZHE est donc droit. Par la même raison, chacun des angles 
KA, KB est droit. Et puisque les deux droites KA, AB sont égales aux deux 
droites HA, AE, chacune à chacune, et que ces droites comprènent des angles 
égaux, la base ΒΚ scra égale à la base EH ( 4. 1 ). Mais la droite Ko est égale à la 
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περιέχουσιν" ἴση ἄρα καὶ ἡ ΘΒ τῇ ΖΕ. Πάλιν 
ἐπεὶ δύο αἱ AK, ΚΘ δυσὶ ταῖς AH, ΗΖ ἴσαι 
εἰσὶ. καὶ γωνίας ὀρθὰς περιέχουσι" βάσις ἄρα 
ἢ ΑΘ βάσει τῇ AZ ἴση ἐστίν, Ecri δὲ καὶ ἡ AB 
τῇ AE ἴση" δύο δὴ αἱ ΘΑ, ΑΒ δυσὶὴϑ ταῖς AZ, AE 
ἴσαι εἰσὶ. καὶ βάσις ἡ ΘΒ βάσει τῇ ZE ἴση" 
: γωνία ἄρα ἡ ὑπὸ ΒΑΘ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ EAZ ἐστὶν 
ἴση. Διὸ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ ὑπὸ ΘΑΛ τῇ ὑπὸ 
ΖΔΓ ἐστὶν ἴση 5" ἐπειδήπερ ἐὰν ἀπολάξωμεν ἴσας 
τὰς AA, AT, καὶ ἐπιζεύξωμεν τὰς KA, ΘΛ, 
HT, ZT, ἐπεὶ ὅλη n ὑπὸ ΒΑΛ ὅλῃ τῇ ὑπὸ 
EAT ἐστὶν on, ὧν ἡ ὑπὸ ΒΑΚ τῇ ὑπὸ ΕΔΗ ὑπό-- 
never ἴση" λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ KAA λοιπῇ τῇ 
ὑπὸ HAT ἐστὶν ἴση. Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ KA, AA 
δυσὶ} ταῖς HA, AT ἴσα; εἰσὶ. καὶ γωνίας ἴσας 
περιέχουσι" βάσις ἄρα ἡ KA βάσει τῇ HT ἐστὶν 
ἴση. Ἐστι δὲ καὶ n ΚΘ τῇ ΗΖ ἴση" δύο δὴ αἱ 
ΛΚ. ΚΘ δυσὶ ταῖς TH, ΗΖ εἰσὶν ἴσαι. καὶ 
γωνίας ὀρθὲς περιέχουσι" βάσις ἄρα ἡ OA βάσει 
τῇ ZT ἐστὶν ἴση. Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ ΘΑ. AA δὺσὶ 


à τ PRE 
ταῖς ZA, AT, εἰσὶ ἴσαι", καὶ βάσις à OA Bass 


tinent ; æqualis igitur et ΘΒ ipsi ZE. Rursus 
quoniam duæ AK, ΚΘ duabus AH, HZ æqua- 
les sunt, et angulos rectos continent ; basis 
igitur ΑΘ basi AZ æqualis est. Est autem et 
AB ipsi ΔῈ æqualis; duæ igitur OA, AB duabus 
ΔΖ, AE æquales sunt, et basis ΘΒ basi ZE 
æqualis ; angulus igitur ΒΑΘ angulo EgZ est 
æqualis. Propter eadem utique et @AA angulo 
ZAT est æqualis ; quoniam si assumamus æqua- 
les AA, AT, et jungamus ipsas KA, ΘΛ, ΗΓ, 
ZT, quoniam totus BAA toti EAT æqualis est, 
quorum angulus BAK angulo EAH supponitur 
æqualis; reliquus igitur KAA reliquo HAT est 
æqualis. Et quoniam duæ KA, AA duabus HA, 
AT æquales sunt, et angulos æquales conti- 
neut; basis igitur KA basi HT est æqualis. Est 
autem et ΚΘ ipsi HZ æqualis; duæ igitur AK, 
ΚΘ duabus ΓΗ, HZ sunt æquales , et angulos 
rectos continent ; basis igitur @A baci ZT est 
æqualis. Et quoniam duæ @A, AA duabus ZA, 
AT sunt æquales, et basis ΘΛ basi ZT cst 


droite ΗΖ, et ces droites comprènent des angles droits; la droite ΘΒ est donc égale 
à la droite ZE. De plus, puisque les deux droites ΑΚ, ΚΘ sont égales aux deux 
droites AH, HZ, et que ces droites comprènent des angles droits, la base ΑΘ est 
égale à la base 47. Mais ΑΒ est égal à AE; les deux droites 64, ΑΒ sont donc égales 
aux deux droites AZ, AE; mais la base ΘΒ est égale à la base ZE; l'angle ΒΑΘ est 
égal à l’angle ΕΔ2Ζ, Par la même raison, l’angle @AA est égal à l’angle zar ; 
à 8 > 5 δ 8 ἢ 
car si nous prenons les droites égales AA, ar, et si nous joignons KA, ΘΛ, ΗΓ, ZT, 
à cause que l’angle entier B4A est égal à l’angle entier Ear, et que l’angle ΒΑΚ 
est égal à l’angle EAH, l’angle restant KAA sera égal à l’angle restant Har. Et 
puisque les deux droites KA, ΑΔ sont égales aux deux droites HA, Ar, et qu’elles 
comprènent des angles égaux, la base KA sera égale à la base Hr (41. 1 ). Mais 
ΚΘ est égal à HZ; les deux droites AK, ΚΘ sont donc égales aux deux droites TH, 
HZ; mais ces deux droites renferment des angles droits; la base @A est donc 
égale à la base 2Γ. Et puisque les deux droites ΘΑ; AA sont égales aux deux droites 
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τῇ ZT ἐστὶν ἴση" γωνία ἄρα ἡ ὑπὸ ΘΑΛ γωνίᾳ 
τῇ ὑπὸ ZAT ἐστὶν ἴση. Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΒΑΛ 
τῇ ὑπὸ EAT ion. 

Πρὸς ἄρα τῇ δοθείσῃ εὐθείᾳ τῇ AB13 καὶ τῷ 
πρὸς αὐτῇ συμείῳ τῷ A1 δοθείσῃ στερεᾷ γωνίᾳ 


LS + 5 » - 
τῇ πρὸς τῷ Δ᾿'σηὶ5 συνέσταται, Οπερ ἔδει ποιῆσαι. 


ΠΡΟΌΧΑΣΙΣ #0. 


ἕν “ , 
Απὸ τῆς δοθείσης εὐθείας τῷ δοθέντι στερεῷ 
παραλληλεπιπέδῳ ὅμοιέν τε καὶ ὁμοίως κείμενον 
στερεὶν παραλληλεπίπεδον ἀναγράψαι. 


= ARE CAES \ 
Este à μὲν δοθεῖσα εὐθεῖα ἡ AB , τὸ δὲ δοθὲν 


Α 


æqualis 5 angulus igitur @AA angulo ZAT est 
æqualis. Est autem et angulus BAA angulo EAT 
æqualis. 

Ad datam igitur rectam AB et ad datum 
punctum Α in ipsà dato solido angulo ad Δ 


æqualis constitutusest. Quod oportebat facere. 


PROPOSITIO XXVII. 


A datà rectà dato solido parallelepipedo et 
simile et similiter positum solidum parallele 
pipedum describere. 

Sit data quidem recta AB, datum vero s0- 


\ 
ἮΝ 


Α 


4 ee 3 ᾿ 
στερεὸν παραλληλεπίπεδον τὸ ΔΙ᾽ δεῖ δὴ ἀπὸ 
πῆς δοθείσης εὐθείας τῆς ΑΒ τῷ δοθέντι στερεῷ 

/ -“ .“ » ΟΣ / 
παραλληλεπιπέδῳ τῷ TA ὁμοῖον τε καὶ ομοίως 


κείμενον στερεὸν παραλληλεπίπεδον ἀναγράψαι. 


Β 


EF E 


lidum parallelepipedum ΔΙ ; oportet utique ἃ 
datä rectà AB dato solido parallelepipedo ΓΔ 
et simile et similiter positum solidum parallele… 
pipedum describere. 


zA, ar, et que la base @A est égale à la base zr, l’angle @AA sera égal à l’angle 
zar ( 8. 1 ). Mais l’angle B4AA est égal à l’angle Ear. 

Sur une droite donnée et au point 4 de cette droite, on a donc construit un angle 
solide égal à un angle solide donné. Ce qu’il fallait faire. 


PROPOSITION XXVII. 


Sur une droite donnée décrire un parallélépipède semblable à un parallélé- 
pipède donné, et semblablement placé. 


Soit AB la droite donnée, et ar le parallélépipède donné ; il faut décrire sur 
la droite AB un parallélépipède semblable au parallélépipède donné ar, et sem- 


blablement placé. 
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Συνεστάτω γὰρ πρὸς τῇ AB εὐθείᾳ καὶ τῷ 
πρὸς αὐτῇ σημείῳ τῷ À τῇ πρὸς τῷ Τ στερεᾷ 
γωνία ἴση. ἡ περιεχομένη ὑπὸ τῶν ΒΑΘ, ΘΑΚ, 
ΚΑΒ, ὥστε ἴσην εἶναι τὴν μὲν ὑπὸ ΒΑΘ γωνίαν 
τῇ ὑπὸ ἘΓΖ, τὴν δὲ ὑπὸ ΒΑΚ τῇ ὑπὸ ETH, 
τὴν δὲ" ὑπὸ ΚΑΘ τῇ ὑπὸ HIZ , καὶ γεγονέτω ὡς 
μὲν ἡ ET πρὸς τὴν TH οὕτως n ΒΑ πρὸς τὴν AK, 
ὡς δὲ HT πρὸς τὴν ΓΖ οὕτως ἡ ΚΑ πρὸς τὴν 
ΑΘ’ καὶ δὲ ἴσου ἄρα ἐστὶν ὡς ἢ TE πρὸς τὴν ZT 
οὕτως ἡ ΒΑ πρὸς τὴν ΑΘ. Καὶ συμπεπληρώσθω 
τὸ ΒΘ παραλληλόγραμμον καὶ τὸ ΑΛ στερεόν. 


Conslituatur enim ad AB rectam et ad punc- 
tum À inipsä ad l'angulo solido angulus æqualis, 
contentus sub ΒΑΘ, ΘΑΚ, ΚΑΒ, ila ut æqualis 
sit quidem ΒΑΘ angulus ipsi ΕΓΖ, angulus vero 
ΒΑΚ angulo EH , angulus autem ΚΑΘ ipsi 
HrZ, οἱ fiat ut quidem ET ad TH ita BA ad 
AK, ut vero HT ad lZ ita KA ad AG; et ex 
æquo igitur est ut ΓΕ ad ΓΖ ita BA ad ΑΘ. 


Et compleantur parallelogram mum ΒΘ. et AA 
solidum. 


Καὶ ἐπεὶ ἐστὶν ὡς ἡ ET πρὸς τὴν ΤῊ οὕτως 
ἡ ΒΑ πρὸς τὴν AK, καὶ περὶ Frac γωνίας τὰς 
ὑπὸ ETH, ΒΑΚ αἱ πλευραὶ ἀνάλογόν εἰσιν" 
ὅμοιον ἄρα ἐστὶ" τὸ HE παραλληλόγραμμον 
τῷ ΚΒ παραλληλογράμμῳ. Aid τὰ αὐτὰ δὴ καὶ 


Et quoniam est ut El ad TH ita BA ad 
AK, et circa æquales angulos ἘΓῊ, ΒΑΚ latera 
proportionalia sunt; simile igitur est paralle- 


logrammum HE parallclogranmo KB. Propter 


Car sur la droite ΑΒ, etau point A de cette droite construisons un angle solide 


qui, étant compris sous les angles ΒΑΘ, @AK, ΚΑΒ, soit égal à l'angle solider, 
de manière que l'angle ΒΑΘ soit égal à l’angle ΕΓΖ, l’angle ΒΑΚ égal à l’angle ΕΓΗ, 
et l'angle ΚΑΘ égal à l'angle Hrz, et faisons en sorte que Er soit à TH comme BA 
“est à AK, et que ΗΓ soit à TZ comme ΚΑ est à A6 ( 12. 6}; par égalité TE sera à 
TZ comme BA est à 40 ( 25, 5 ); achevons le parallélogrammme ΒΘ et le parallé- 
lépipède AA. 

Puisque Er est à TH comme BA est à AK, les côtés qui sont autour des angles 
égaux ETH, ΒΑΚ seront proportionnels ; le parallélogramme HE est donc semblable 
au parallélogramme ΚΒ ( 4. 6). Par la même raison, le parallélogramme ΚΘ est 
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La “ 
τὸ μὲν ΚΘ παραλληλόγραμμον τῷ ΗΖ παραλ- 
{2 “ , 3 νν \ Ὡ 
ληλογράμμῳ ὁμοιὸν ἐστι, καὶ ἐτὶ τὸ ΖΕ τῷ 
ΘΒ' τρία ἄρα παραλληλόγραμμω τοῦ TA στε- 
» / -“ “ 
ρέου τρισὶ παραλληλογράμμοις TOU ΑΔ στερέου 
LA -1 9 . \ \ \ / \ ΩΣ > 
ὁμοία ἐστιν. AAA τὰ μὲν τρία τρισὶ τοῖς TE 
/ 3 3 ΝΥ NT \ 4 / \ 
γαντίον ἴσα ἐστὶ καὶ Ooiæ, τὰ δὲ τρία τρισὶ 
ee 3 1 5» 4 > λῳ ἐν LS 
τοῖς ἀπεναντίον CAT τε ἐστι καὶ ὁμοία" ολὸν 
LA Led nn € LA 
ἄρα τὸ ΤΔ στερεὸν ὁλῳῷ τῷ ΑΔ στερεῷ ομοιὸν 
ἐστιν. 
Απὸ τῆς δοθείσης ἀραϑ εὐθείας τῆς ΑΒ τῷ 
, -“ LA “ LA 
δοθέντι στερεῷ παραλληλεπιπέδῳ τῷ TA δμοιόν 
\ Æ / Le > LA \ 
τε καὶ ομοίως κείμενον ἀναγέγραπται τὸ AA. 


Οπερ ἔδει ποιῆσαι. 


eadem utique et quidem parallelogrammum 
ΚΘ parallelogrammo HZ simile est, et adhuc 
ipsum ZE ipsi ΘΒ; tria igitur parallelogramma 
solidi TA tribus parallelogrammis solidi AA 
similia sunt. Sed tria quidem tribus oppositis 
æqualia et suntet similia, iria vero tribus op 
positis et æqualia sunt et similia ; totum igitur 
ΓΔ solidum toti solido AA simile est. 


À datà igitur rectà AB dato solido paralle- 
lepipedo TA et simile et similiter positum 


descriptum est ipsum AA. Quod oportebat fa- 
cere. 


semblable au parallélogramme ΗΖ, et le parallélogramme ZE semblable au paral- 
lélogramme ΘΒ ; trois parallélogrammes du parallélépipède ΓΔ sont donc sem- 
semblables à trois parallélogrammes du parallélépipède 44. Mais les trois pre- 
miers parallélogrammes sont égaux et semblables aux trois parallélogrammes 
opposés, et les trois derniers parallélogrammes sont aussi égaux et semblables 
aux trois parallélogrammes ppposés ( 24. 1 ). Le parallélépipède entier ra est 
donc semblable au parallélépipède entier 4A. 

Sur la droite donnée ΑΒ, on a donc construit un parallélépipède 4A sem- 
blable à un parallélépipède donné ΓΔ et semblablement placé. Ce qu’il fallait 


faire. 


III. 


#0 
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TPOTASIS z##. 


| , 

Ἐὸν στερεὸν παραλληλεπίπεδον ἐπιπέδῳ Tun- 
"» \ \ 07 3 » 
θὴ κατὰ τὰς διαγωνίους τῶν ἀπεναντίον ἐπι- 
΄ ὔ a ᾿ \ e ι “ 
πέδων. δίχα τμηθήσεται To στερεὸν ὑπὸ τοῦ 
? 1 4 
ἐπιπέδου, 

\ \ ὔ \ ᾿ Là 
Στερεὸν γὰρ παραλληλεπίπεδον τὸ AB ἐπιπε- 
“ \ \ 

δὼ τῷ TAEZ τετμήσθω κατὰ τὰς dixywvious! 
᾿ς Σ 
τῶν ἀπειωντίον ἐπιπέδων τὰς TZ, ΔῈ λέγω 
LA / La \ \ € ι “ 
ὅτι δίχα τμηθήσεται τὸ ΑΒ στερεὸν ὑπὸ τοῦ 


: ; 
TAEZ ἐπιπέδους 


PROPOSITIO XXVIIL. 


Si solidum parallelepipedum a plano secetur 
per diagonales oppositorum planorum, bifa- 


riam secabitur solidum ab ipso plano. 


Solidum enim parellelepipedum AB ἃ plano 
TAEZ. secetur per diagonales TZ, AE opposi- 
torum planorum ; dico bifariam secari solidum 
AE a plano FAEZ, 


\ \ # # \ \ \ # En 

Ἐπεὶ γὰρ ἴσον ἐστὶ τὸ μὲν THZ τρίγωνον τῷ 

\ ἃ “, Ν τ \ 

Τ2Β τριγώνῳ. τὸ δὲ AAE τῷ AEO, ἔστι δὲ καὶ 

2 a »! 

τὸ μὲν TA παραλληλόγραμμον τῷ EB ἰσὸν. 

3 LI S \ 

ἀπεναντίον γὰρ. τὸ δὲ HE τῷ ΤΘ' καὶ τὸ 
/ EU \ # € \ » \ 

πρίσμα ἀρὰ TO περιεχόμενον ὑπὸ δύο μὲν τρι- 


γώνων τῶν THZ, ΑΔΕ, τριῶν δὲ παραλληλο- 


Ἑ 


Quoniam enim æquale est quidem ΓΗΖ trian= 
guum triangulo TZB, ipsum vero ΑΔΕ ipsi 
AE® , sed est et quidem TA parallelogram- 
mum ipsi EB æquale, oppositum enim, ipsum 
vero HE ipsi ΓΘ; et prisma ïgitur contentum 
quidem sub duobus triangulis HZ, ΑΔΕ; 


PROPOSTEION XX ΕΙΣ 


Si un parallélépipède est coupé par un plan selon les diagonales de deux plans 
opposés, le parallélépipède sera coupé en deux parties égales par ce plan. 

Que le parallélépipède 48 soit coupé par le plan ΓΔῈΖ selon les diagonales des 
«leux plans opposés ΓΖ, AE; je dis que le parallélépipède ΑΒ sera coupé en deux 


parties égales par le plan ΓΔῈΖ. 


Car puisque le triangle ΓΗΖ est égal au triangle rZB ( 34. 1 }, et le triangle ΑΔῈ 


égal au triangle AO, et que de plus le parallélogramme ΓᾺ est égal au parallé- 
logramme ΕΒ ( 24. 11 ), car ces deux parallélogrammes sont opposés, et que le 
parallélogramme HE est aussi égal au parallélogramme re, le prisme compris 
sous les deux triangles THZ, ΑΔΕ; et sous les trois parallélogrammes HE, AT, TE, sera 


4 


ἡ’ 
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γράμμων τῶν HE; AT; TE ἴσον ἐστὶ τῷ πρίσ-- 
ματι τῷ περιεχομένῳ ὑπὸ δύο μὲν τριγώνων 
τῶν TZB, ΔΕΘ, τριῶν δὲ παραλληλογράμμων 
τῶν TO, ΒΕ; ΓΕ; ὑπὸ γὰρ ἴσων ἐπιπέδων περιέ- 
χονται τῷ τεῦ πλήθει καὶ τῷ μεγέθει" ὥστε ὅλον 
πὸ ΑΒ στερεὸν δίχα τέτμηται ὑπὸ τοῦ TAEZ 


ἐπιπέδου. Οπερ ἔδε; δεῖξαι. 


IPOTASIS 420. 


τὰ ἐπὶ τῆς αὐτῆς βάσεως ὄντα στερεὰ παραλ- 
ληλεπίπεδα καὶ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος, ὧν αἱ ἐφε- 
στῶσαι ἐπὶ τῶν αὐτῶν εἶσιν εὐθειῶν, ἴσα ἀλλήλοις 
ἐστίν. 

Ἑστω ἐπὶ τῆς αὐτῆς βάσεως τῆς AB στερεὰ 
παραλληλεπίπεδα τὰ TIM, IN ὑπὸ τὸ αὐτὸ 
ὕψος ὄντα'. ὧν αἱ ἐφεστῶσαι αἱ AH, ΑΖ, AM, 
AN, TA, TE, ΒΘ, ΒΚ ἐπὶ τῶν αὐτῶν εὐθειῶν 
ἔστωσαν τῶν ΖΝ AK° λέγω ὅτι ἔσον ἐστὶ τὸ ΓΜ 


στερεὸν τῷ ΓΝ στερεῷ, 


tribus vero parallelogrammis HE, AT, ΓΕ 


æquale est prismati contento sub duobus trian- . 


gulis FZB, ΔΕΘ, tribus vero parallelogrammis 
ΓΘ, BE, ΓΕ, namque sub æqualibus planis con- 
tinentur et multitudine etmagnitudine ; ergo to- 
tum AB solidum bifariam secatur a plano TAEZ. 
Quod oportebat ostendere. 


PROPOSITIO XXIX. 


In eäâdem basi existentia solida parallelepi- 
peda et eâdem altitudine , quorum insistentes 
ipsæ in eisdem sunt rectis, æqualia inter se 


sunt, 

Sint in eâdem basi AB solida parallelepipeda 
TM, TN eädem altitudine existentia, quorum 
insistentes ipsæ AH, AZ, AM, AN, ΓΔ, ΓΕ, 
ΒΘ, BK in eisdem sint reclis ΖΝ, AK ; dico 


æquale esse TM solidum solido TN. 


égal au prisme compris sous les deux triangles rzB, ΔΕΘ, et sous les trois paral- 
lélogrammes ΓΘ, BE, TE, Car ils sont compris sous des plans égaux en nombre 
et en grandeur (déf. 10. r1 ); le parallélépipède entier ΑΒ est donc coupé en deux 
parties égales par le plan ΓΔῈΖ. Ce qu’il fallait démontrer. 


PROPOSITION XAXIX 


Les parallélépipèdes qui ont la même base et la même hauteur, et dont les côtés 
sont placés dans les mêmes droites, sont égaux entr’eux. 


Que les parallélépipèdes ΓΜ, TN aient la même base ΑΒ et la même hauteur, 
et que les côtés AH, AZ, AM, AN, ΓΔ, ΤῈ, ΒΘ, BK soient dans les mêmes droites 
ΖΝ, ΔΚ; je dis que le parallélépipède ΓΜ est égal au parallélépipèée TN. 
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Ἐπεὶ γὰρ παραλληλόγραμμόν ἐστιν ἑκάτερον 
τῶν TO, ΓΚ, ἴση ἐστὶν ἡ TB ἑκατέρᾳ τῶν ΔΘ, 
ἘΚ’ ὥσ τε καὶ ἡ ΔΘ τῇ ΕΚ ἐστὶν ἴση. Κοινὴ ἀφη- 
ρήσϑω ἡ ἘΘ' λοιπὴ ἄρα ἡ ΔῈ λοιπῇ τῇ ΘΚ ἰστιν 
ἴση" ὥστε καὶ τὸ μὲν ΔῈΓ τρίγωνον τῷ ΘΚΒ τρι- 
γώνῳ ἴσον ἐστὶ, τὸ δὲ ΔῊ παραλληλόγραμμον 
τῷ ON παραλληλογράμμῳ. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ τὸ 
ZAH τρίγωνον τῷ MAN τριγώνῳ ἴσον ἐστίν. Ἐστι δὲ 
καὶ τὸ μὲν TZ παραλληλέγραμμον τῷ ΒΜ παραλ- 


Δ 


Quoniam enim parallelogrammum est utrum- 
que ipsoram ΓΘ, ΓΚ, æqualis est ΓΒ utrique 
ipsarum ΔΘ, ἘΚ: quare et ΔΘ ipsi ἘΚ est 
æqualis. Communis auferatur ΕΘ ; reliqua igitur 
ΔΕ reliquæ ΘΚ est æqualis; quare et quidem 4ET 
triangulum triangulo OKBæquale est, sed paral- 
lelogrammum AH parallelogrammo ΘΝ. Propter 
eadem utique et ZAH triangulum triangulo MAN 
æquale est. Sed est et quidem ΓΖ parallelogram- 


E 
DA ΧΗ 


ληλογράμμῳ ἴσον, τὸ δὲ TH τῷ ΒΝ, ἀπεναντίον 
γάρ" καὶ τὸ πρίσμα ἄρα τὸ περιεχόμενον ὑπὸ 
δύο μὲν τριγώνων τῶν ΑΖΗ. ΓΔΕ, τριῶν δὲ πα- 
ραλληλογράμμων τῶν AA, ΔΗ͂, HT ἴσον ἐστὶ 
τῷ πρίσματι τῷ περιεχομένῳ ὑπὸ δύο μὲν τρι- 
γώνων τῶν MAN, @BK, τριῶν δὲ παραλληλο- 
ράμμων τῶν ΒΜ, ON, NB. Κοινὸν προσκείσθω 


A 


mum parallelogrammo ΒΜ æquale, ipsum vero 
THipsiBN , oppositum enim ; et prisma igitur 
contentum quidem sub duobus triargulis AZH, 
TAE, tribus vero parallelogrammis AA, AH, 
HT, æquale est prismati contento quidem sub 
duobus angulis MAN, @BK, tribus vero pa- 
rallelogrammis ΒΜ, ON, ΒΝ, Commune appo- 


patur solidum, cujus basis quidem AB parel- 


Car puisque chacune des figuresr@, TK cest un parallélogramme, la droite ΓΒ 
est égale à chacune des droites ΔΘ, Ἐκ (54. 1); la droite 46 est donc égale à 
la droite ΕΚ. Retranchons la partie commune ΕΘ, la droite restante ΔῈ sera égale 
à la droite restante ΘΚ; le triangle AEr est donc égal au triangle ΘΚΒ ( 8, 1), et 
le parallélogramme AH égal au parallélogramme ΘΝ ( 36. 1 ). Par la même raison 
le triangle ZAH est égal au triangle MAN. Mais le parallélogramme rz est égal au 
parallélogramme ΒΜ, et le parallélogramme ΓΗ égal au parallélogramme ΒΝ (24. 11), 
car ces parallélogrammes sont opposés; le prisme contenu sous les deux triangles 
ΑΖΗ; ΓΔΕ, et sous les trois parallélogrammes 44, AH, ΗΓ est donc égal au prisme 
contenu sous les deux triangles AMN, BK, et sous les trois parallélogrammes ΒΜ, 
EN, ΒΝ (déf. το. 11). A joutons le solide commun, dontune des bases est le parallé- 
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τὸ στερεὸν, οὗ βάσις μὲν τὸ ΑΒ παραλληλό- 
ραμμον 5 ἀπεναντίον, δὲ τὸ HEOM: ὅλον 
ἄρα τὸ TM στερεὸν παραλληλεπίπεδον Cap τῷ 
IN στερεῷ παραλληλεπιπέδῳ ἴσον ἐστί. 


τὰ ἄρα ἐπὶ, καὶ τὰ ἑξῆς. 
HPOTAXIS À 


ἊΝ , " \ 
τὰ ἐπὶ τῆς αὐτῆς βάσεως ὄντα Tepea παραλ- 
ε { \ SUV μὰ e © 
ληλεπίπεδα καὶ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος, ὧν αἱ ὑφε- 
Fed æ Jen. 3 à “ ΨΦ ἐν LE “ ἬΝ 
στῶσαι οὐκ εἰσὶν ἱπὶ τῶν αὐτῶν εὐθτῶν 7 σὰ 


ἀλλγλοις ἐστίν. 


lelogrammum, oppositum vero HÉ@M; totum 
igitur ΓΜ solidum parallelepipedum toti TN 
solido parallelcpipedo æquale est. 


In eâdem igitur, etc. 
PROPOSITIO XXX. 


In câdem basi existentia solida parallelepi= 
peda et eâdem altitudine, quorum ipsæ insis- 
tentes non sunt in cisdem reclis, æqualia inte 


se sunt. 


K 


A 


Esro yaäp' ἐπὶ αὐτῆς βάσεως τῆς AB στερεὰ 
παραλληλεπίπεδα τὰ IM, IN, καὶ" ὑπὸ τὸ 
αὐτὸ ὕψος, ὧν ἐφεστῶσαι" αἱ AZ, AH, AM, AN, 
TA, TE, ΒΘ, ΒΚ μὴ ἔστωσαν ἐπὶ τῶν αὐτῶν 
εὐθειῶν" λέγω ὅτι ἔσον ἐστὶ τὸ ΓΜ στερεὸν τῷ ΓΝ 


στερεῷ. 


P 
ED 
A 
il 
= 


Sint enim in eâdem basi AB solida paralle- 
lepipeda TM,TN, eteädem altitudine, quorum 
ipsæ insistentes AZ, AH, AM, AN, ΓΔ, TE, 
ΒΘ, BK non sint in cisdem rectis; dico æquale 
esse ΓΜ solidum solido ΓΝ. 


logramme ΑΒ, et dont la base opposée est le parallélogramme HEOM, le parallélé- 
pipède entier ΓΜ sera égal au parallélépipède entier ΤΌΝ, Donc, etc. 


PROPOSITION XXXx. 


Les parallélépipèdes qui ont la même base et la même hauteur, et dont les 
côtés ne sont point placés dans les mêmes droites, sont égaux entr’eux. 


Soient TM, TN des parallélépipèdes qui ont la même base ΑΒ et la même hau- 
teur, et dont les côtés AZ, AH, AM, AN, TA,TE, ΒΘ; BK ne sont point placés dans 
les mêmes droites; je dis que le parallélépipède rM est égal au parallélépi- 


pède ΓΝ, 
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Ἐκ(εξλήσθωσαν γὰρ αἱ NK, AOÛ, καὶ 'συμπιπ- 
πέτωσαν ἀλλήλαις κατὰ TO Ρ5. καὶ ἔτι ἐκξεῤλήσ-- 
θωσαν αἱ ΖΜ, ΗΕ πὶ τὰ Ο, Il, καὶ ἐπεζεύχθωσαν 
αἷ7 AZ, AO, III, ΒΡ. Ισὸν δῇ ἐστι TM στερεὸν Ὄ 
οὗ βάσις μὲν τὸ ATBA παραλληλόγραμμον» 
ἀπεναντίον δὲ τὸ ΖΔΘΜ τῷ TO στερεῷ, οὗ 
βάσις μὲν τὸ ΑΥ̓ΒΛ παραλληλόγραμμον . ἀπε- 
γαντίον δὲ τὸ ΞΠΡΟ, ἐπί τε γὰρ τῆς αὐτῆς 
βάσεώς εἶσι τῆς ATBA, ὧν αἱ ἐφεστῶσαιδ αἱ 


ΑΖ, ΑΞ. AM; AO, TA, TE, ΒΘ. ΒΡ ἐπὶ τῶν 


Producantur enim ipsæ NK, ΔΘ, et con: 
veniant inter se in puncto P, et adhuc 
producantur ïipsæ ZM, HE in ipsis O, Π, 
et jungantur ΑΞ, AO, ΓΠ, BP. Æquale utique 
est TM solidum, cujus basis quidem ATBA pa- 
rallelogrammum, oppositum vero ZAOM solido 
TO, cujus basis quidem ATBA parallelogram- 
mum, oppositum vero ΞΠΡΟ, etenim in eâdem 
sunt basi ATBA, et quorum insistentes ipsæ 
ΑΖ, ΑΞ, AM, AO, ΓΔ, TE, ΒΘ, ΒΡ in cisdem 


αὐτῶν εἰσιν εὐθειῶν τῶν ZO, AP, Αλλᾷ τὸ TO 
στερὲογ. οὗ βάσις μέν ἐστιϑ τὸ ATBA παραλλη- 
λόγραμμον. ἀπεναντίον δὲ τὸ ΞΠΡΟ, ἴσον ἐστὶ 
TO IN στερεῷ; οὗ βάσις pév'° τὸ ATBA παραλ- 
ληλόγραμμον, ἀπεναντίον δὲ τὸ HEKN, ἐπί τε 


γὰρ πάλιν] τῆς αὐτῆς βάσεως εἰσι τῆς ΑΒΓΔ. 


sunt rectis ZO, AP. Scd solidum TO, cujus 
basis quidem est ATBA parallelogrammum, op- 
positum vero ΠΡΟ, æquale est solido TN, 
cujus basis quidem ATBA parallelogrammum, 
oppositum vero HEKN, etenim in eâdem sunt 
basi ΑΒΓΔ, quorum insisteutes ipsæ AH, ΑΞ, 


= 


Car prolongeons XK , ΔΘ, et que ces droites se rencontrent au point P; pro- 
longeons aussi les droites ZM, HE vers les points O, I, et joignons AZ, AO, ΤΠ; BP. 
Le parallélépipède rM, dont la base est le parallélogramme ATBA opposé au pa- 
rallélogramme zA6M, scra égel au parallélépipèdero, dont la base est le parallé- 
logramme ΑΓΒΛ opposé au parallèlogramme ΞΠΡῸ (29. 11), car ces deux 
parallélogrammes ont la même base ΑΒΓΔ, et leurs côtés AZ, AZ, AM, AO, 
TA, TD, ΒΘ, BP sont dans les mêmes droites z0, ar. Mais le parallélépipède 
ro dont la base est le parallélogramme ATBA opposé au parallélogramme ΞΠΡῸ 
est égal au parallélépipède ΓΝ dont la base est le parallélogramme ArBA opposé 
au parallélogramme HEKN ( 29. 11); car ces deux parallélépipèdes ont la même 
base ΑΒΓΔΛ, et leurs côtés AH, ΑΞ, TE, III, AN, AO, BK, BP sont dans [65 
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ὧν αἱ ἐφεστῶσαι ail? AH, AZ, TE ,TII, AN, 
AO, BK, BP ir) τῶν αὐτῶν εἰσιν εὐθειῶν τῶν" 
HIT, ΝΡ’ ὥστε καὶ τὸ ΓΜ στερεὸν ἴσον ἐστὶ τῷ 
ΙΝ στεβεῷ. 


Ta ἄρα ἐπὶ. καὶ τὰ ἑξῆς. 
ΠΡΟΥΤΑΣΙΣ Ad. 


Ta ἐπὶ ἴσων βάσεων ὄντα στερεὰ παραλληλε- 
πίπεδα καὶ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος ἴσα ἀλλήλοις 
ἐστίν. 

Esrw ἐπὶ ἴσων βάσεων τῶν AB, TA στερεὼ 
παραλληλεπίπεδα τὰ AE,IZ, καὶ ὑπὸ τὸ 
αὐτὸ ὕψος" λέγω ὅτι ἴσον ἐστὶ τὸ AE στερεὸν 


τῷ ΤΖ στερεῷ. 


Μ Η IT 


TE, TI, AN, AO, BK, BP in eisdem sunt rectis 
ἨΠ, NP; quare οἱ solidum ΓΜ æquale est so- 
μάο TN. 


In câdem igitur, etc. 


PROPOSITIO XXXI. 


Solida in æqualibus basibus existentia paral- 
lelepipeda et eädem altitudine æqualia inter se 
sunt. 

Sint in æqualibus basibus AB, ΓΔ solida pa- 
rallelepipeda AE, TZ, et in eâdem altitudine ; 
dico æquale esse solidum AE solido ΓΖ, 


PT 


Ἑστωσαν δὴ πρότερον αἱ ἐφεστηκυῖαι αἱ ΘΚ, 
BE, AH, ΔΜ, ΟΠ» ΔΖ; TE, PE πρὸς ὀρθὰς 


Sint utique primum insistentes ΘΚ, BE, AH, 
AM, ON, AZ, ΓΞ, PE ad rectos basibus AB', 


mêmes droites Hn, NP; le parallélépidède rm est donc égal au parallélé- 


pipède IN. Donc, etc. 


PROPOSITION X£EXE 


ν 


Les parallélépipèdes qui ont des bases égales et la même hauteur, sont égaux 


entr’eux. 


Que les parallélépipèdes ΔῈ, ΓΖ ayent des bases égales ΑΒ, ΓΔ, et la même 
hauteur ; je dis que le parallélépipède ΔῈ est égal au parallélépipède rz. 


Que les côtés ΘΚ; BE, AH, AM, on, 


ΔΖ; FE, ῬΣ soient d’abord perpendicu- 
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παῖς AB, TA βάσεσιν, καὶ ἐκξεξλήσθω ἐπ᾿ eb- 
θείας τῇ ΤΡ εὐθείᾳ ἡ PT, καὶ συνεστάτω πρὸς 
τῇ PT εὐθείᾳ καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ τῷ P 
τῇ ὑπὸ AAB γωνίᾳ ἴση ἡ ὑπὸ ΤΡΥ, καὶ κείσθω 
τῇ μὲν AA ἴση ἡ PT, τῇ δὲ AB ἴση ἡ ΡΥ", καὶ 
συμπεπληρώσθω ἥτε PX βάσις καὶ τὸ ΨΥ στε- 
ρεόν. Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ ΤΡ. ΡΥ δυσὶ ταῖς AA, AB 
ἴσαι εἰσὶ. καὶ γωνίας ἴσας περιέχουσιν" ἴσον ἄρα 
καὶ ὅμοιον τὸ PX παραλληλόγραμμον τῷ ΘΛ 
παραλληλόγραμμῳ. Καὶ ἐπεὶ πάλιν ἴση ἐστὶν 
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TA, et producatur in directum reclæ TP ipsa 
PT, et constitualur ad rectam PT et ad punc- 
tum in ipsà P angulo AAB æqualis ipse TPY, 
et ponatur ipsi quidem AA æqualis PT , ipsi 
vero AB æqualis PY, et compleantur basis PX 
et solidum #Y. Et quoniam duæ TP, PY duabus 
AA, AB æquales sunt, et angulos æquales 
continent; æquale igitur et simile PX paralle- 


logrammum parallelogrammo ΘΛ, Et quoniam 


M H Ἧς Ζ I 
᾿ Ξ Ξ pe 
K 

TE 

ré a lo A dre le 
1 

ÿ ὃ Ῥ IL 

(SE EX 


ἡ μὲνά AA τῇ ΡΤ, ἢ δὲ AM τῇ ΡΣ, καὶ γωνίας 
> \ , ” », ΝᾺ 2 \ 

ὀρθὰς περιέχουσιν" ἶσον ἄρα καὶ ὁμοιόνέστι τὸ PF 
παραλληλόγραμμον τῷ ΑΜ παραλληλογράμμῳ. 
Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ τὸ AE τῷ ΣΎ ἴσον τέ ἔστι 
καὶ ὅμοιον" τριὰ ἄρα παραλλκλόγραμμα τοῦ AE 
στερεεῦ τρισὶ παραλληλογράμμοις τοῦ ΨΥ στε- 

nm fe 2 \ d \ \ % / 

βέου ox τεῦ ἐστι καὶ ὁμοια. AAÂE τὰ μὲν τρία 


ἐξ -“ » / 22 La Ν Ὁ 
τρσι τος ATTEVAYVTIOV ITA Τὸ EOTI και ομοια, 


fursus æqualis est quidem AA ipsi PT, ipsa vero 
AM ïpsi PE, et angulos rectos continent ; 
æquale igitur et simile est PF parallelogrammum 
parallelogrammo AM. Propter eadem utique 
et AE ipsi ΣῪ et æquale est et simile ; tria igitur 
parallelogramma solidi AE tribus parallelo- 
grammis solidi ΨΥ et æqualia sunt et similia. Sed 


quidem tria tribus oppositis et æqualia sunt et 


laires aux bases ΑΒ, ΓΔ; menons la droite PT dans Ja direction de la droite rP; 
sur la droite PT et au point P de cette droite, construisons l’angle TPY égal à 
l'angle ΑΔΒ ( 23. 1 ); faisons PT égal à ΑΔ, et PY égal à ΛΒ ; et achevons la base Px 
etle parallélépipède ΨΥ. Puisque les deux droites TP, PY sont égales aux deux 
droites AA, AB, et qu’elles comprènent des angles égaux, le parallélogramme rx 
sera égal et semblable au parallélogramme e4. De plus, puisque ΑΔ est égal à 
PT et AM égal à ΡΣ, et que ces droites comprènent des angles droits, le paral- 
lélogramme ΡῈ sera égal et semblable au parallélogramme AM. Le parallélogramme 
AE est égal et semblable au parallélogramme £Y, par la même raison"; trois paral- 
lélogrammes du parallélépipède AE sont donc égaux et semblables à trois paral- 
lélogrammes du parallélépipède ΨΥ. Mais les trois premiers parallélogrammes sont 


+ 
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τὰ δὲ τρία τρισὶ ποῖς ἀπεναντίονθ" ὅλον ἄρα τῷ 
AE στερεὸν παραλληλεπίπεδον ὅλῳ τῷ ΨΎ στε- 
ρεῷ παραλληλεπιπέδῳ ἴσον ἐστί. Διήχθωσαν αἱ 
ΔΡ, ΧΥ καὶ συμπιπτέτωσαν ἀλλήλαις κατὰ 
τὸ Ω, καὶ διὰ ποῦ T τῇ ΔΩ παράλληλος ἤχθω 
ἢ TT, καὶ ἐκ(εξέλήσθωσαν ἡ TT καὶ ἡ OA 
καὶ συνεζεύχθωσαν) κατὰ τὸ α΄. καὶ συμ- 
πεπληρώσθωσαν τὰ ΩΨ, PI στερεά" ἴσον δὴ 
ἐστι τὸ ΨΩ στερεὸν, οὗ βάσις μέν ἴστι τὸ 
ΡΨ παραλληλόγραμμον . ἀπεναντίον δὲ τὸ Ωπ 
τῷ ΨΎ στερεῷ, οὗ βάσις μένϑ ἐστι τὸ ΡΨ παραλ- 
ληλόγραμμον, ἀπεναντίον δὲ τὸ ὙΦ, ἐπί τε yap 
τῆς αὐτῆς βάσεώς εἰσι τῆς ῬΨ. καὶ ὑπὸ τὸ 
αὐτὸ ὕψος, ὧν αἱ ἐφεστῶσα,ϑ. αἱ PQ, ΡΥ, 
Tr, TX, 20, ΣΝ, FT, FO ἐπὶ τῶν αὐτῶν εἰσὶν 
εὐθειῶν τῶν OX, σῷ, Αλλὰ τὸ ΨΥ στερεὸν τῷ AE 
ἐστὶν ἴσον» καὶ τό ΨΩ ἄρα στερεὸν τῷ AE στιρεῷ 
ἰστὶν ἔσον 11, Καὶ ἐπεὶ ἴσον ἐστὶ τὸ PYXT παραλ- 


ληλό) ράμμον τῷ ΩΤ παραλληολάγρμμῳ, ἐπίτε 


similia, tria vero tribus oppositis ; totum igitur 
AE solidum parallelepipedum toti ΨΥ solido pa- 
rallelepipedo æquale est. Producantur ipsæ AP, 
XY et conveniant inter se in puncto Ὡ, et per 
T'ipsi ΔΩ parallela ducatur Tr, et producantur 
ipsa Tr et ipsa OA et conyeniant in #, et com- 
pleantur Q+, FI solida ; æquale igitur est ΨΩ 
solidum , cujus basis quidem est ΡῈ paralle- 
logrammum, oppositum vero @r, solido ΨΥ, 
cujus basis quidem est ΡῈ parallelogrammum, 
oppositum vero #®, et enim in câdem sunt 
basi PF, et in eâdem altitudine, quorum ipsæ 
insistentes PQ, ΡΥ, Tr, TX, Ze, EN, Fr, Y® 
in eisdem sunt rectis NX, σῷ. Sed ΨΥ solidum 
ipsi AE est æquale; et igitur ΨΩ solidum 
solido AE est æquale. Et quoniam æquale est 
PYXT parallelogrammum parallelogrammo QT, 
et enim in eâdem sunt basi PT, et in eisdem pa- 
rallelis PT, QX, scd PYXT ipsi l'A est æquale, 


᾿ “, », » ’ . 27 + RL LT 
γαρ τῆς αὐτῆς βάσεως εἶσι τῆς ΡΤ. καὶ εν ταῖς 
αὐταῖς παραλλήλοις ταῖς PT, OX, ἀλλὰ τὸ 


égaux et semblables à trois parallélogrammes opposés, et les trois derniers pa- 
rallélogrammes sont aussi égaux et semblables aux trois parallélogrammes op- 
posés (24. 11 );'le parallélépipède entier AE est donc égal au parallélépipède 
entier ΨΥ (déf. 10.1). Prolongeons les droites AP, XY, et que ces droites se rencon- 
trent au point Q ; par le point T menons la droite Tr parallèle à la droite ΔΩ ; pro- 
Jongeons les droites Tr, O4 ; que ces droites se rencontrent au point α, et ache- 
vons les parallélépipèdes a+, r1. Le parallélépipède ΨΩ qui a pour base le pa- 
rallélogramme ΡΨ opposé au parallélogramme Q7 sera égal au parallélépipède ΨΥ 
qui a pour base le parallélogramme ΡΨ opposé au parallélogrammeY® (29. 11), parce 
que ces deux parallélépipèdes ont Ja même base ΡΨ et la même hauteur, et que 
leurs côtés PA, ΡΥ, Tr, TX, Σσ, EN, Yr, Y® sont placés dans les mêmes droites 
AX, σῷ, Mais le parallélépipède ΨΥ est égal au parallélépipède ΑΕ ; le parallé- 
Jépipède ΨΩ est donc égal au parallélépipède AE. Mais le parallélogramme ΡΥΧΤ' 
est égal au parallélogramme QT (35. 1), car ces deux parallélogrammes ont la 
même base PT et sont compris entre les mêmes parallèles PT, ax, et le parallélo 
gramme PYXT est égal au parallélogramme ΓΔ, parce que le parallélogramme PYxT 
JT. II 
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PYXT τῷ ΓΔ ἐστιν ἴσον. ἐπεὶ καὶ τῷ ΑΒ" καὶ τὸ 
ΩΤ ἄρα παραλληλόγραμμον τῷ ΤΔ ἐστιν ἴσον. 
Αλλο δὴ τὸ ΔῪ" ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΤΔ βάσις “πρὸς τὴν 
AT οὕτως ñ QT πρὸς τὴν ΔΊ. Καὶ ἐπεὶ στερεὸν 
παραλληλεπίπεδον τὸ ΤΊ ἐπιπέδῳ τῷ ΡΖ τέτ- 
μήῆται. παραλλήλῳ ἴντι τοῖς ἀπεναντίον ἐπι- 
πέδοις, ἔστιν ὡς κὶ TA βάσις πρὸς τὴν AT βάσιν 
οὕτως τὸ TZ στερεὸν πρὸς τὸ PI στερεόν, Διὰ τὰ 
αὐτὰ δὴ. ἐπεὶ στερεὸν παραλληλεπίπεδον τὸ ΩἹ 
ἐπιπέδῳ τῷ ῬΨ τέτμηται, παραλλήλῳ ὄντι 
τοῖς ἀπεναντίον ἐπιπίδοις., ἔστιν ὡς ἡ ΩΤ 
βάσις πρὸς τὴν AT βάσιν οὕτως τὸ ΩΨ στερεὸν 
πρὸς τὸ ΡῚ στερεόν", AAX ὡς ἡ TA βάσις πρὸς τὴν 
AT οὕτως à OT βάσιςνϑ πρὸς τὴν AT* καὶ ὡς ἄρα 
τὸ TZ στερεὸν πρὸς τὸ PI στερεὸν οὕτως τὸ ΩΨ 
στερεὸν πρὸς To PI στερεόν" Ἢ" ἑκάτερον ἄρα τῶν TZ, 
ΩΨ στερεῶν “πρὸς τὸ PI τὸν αὐτὸν ἔχει λόγον" 
ἴσον ἄρα ἐστι!5 τὸ TZ στερεὸν τῷ ΩΨ στερεῷ, 
Αλλὰ τὸ ΩΨ τῷ AE ἐδείχθη ἴσον" καὶ τὸ AE 
ἄρα τῷ TZ ἐστὶν ἴσον, Οπερ ἔδει δεϊξαιιθ, 

Μὴ ἴστωσαν δὴ αἱ ἐφεστηκυῖαι αἱ ΑΗ, ΘΚ. 
BE, AM, ΓΞ. ΟΠ, AZ, ΡΣ πρὸς ὀρθὰς ταῖς 


quoniam et ipsi AB; et igitur QT parallelogram- 
mum ipsi l'A est æquale. Aliud autem AT ; est 
igitur ut basis ΓΔ ad AT ita QT ad AT. Εἰ quo- 
niam solidum parallelepipedum ΓῚ plano ΡΖ se- 
catur, parallelo existente oppositis planis, estut 
basis ΓΔ ad basim AT ita solidum ΓΖ ad ΡΙ 
solidum. Propter eadem ulique, quoniam pa- 
rallelepipedum QI plano ΡῈ secatur, parallelo 
existente oppositis planis, est ut basis QT ad 
basim AT ita Q+Y solidum ad'PI solidum. Sed 
ut basis ΓΔ ad AT ita basis QT ad AT; ct ut 
igitur ΓΖ solidum ad solidum PI ita AY so- 
hdum ad PI solidum; utrumque igitur soli- 
dorum ΓΖ, AY ad PI eamdem habet ratio= 


nem; æquale ïigitur est ΓΖ solidum solido 
Q+. Sed ipsum + ipsi AE demonstratum est 


æquale; ctigitur AE ipsi ΓΖ est æquale, Quod 
oportebat ostendere. 


Non sint utique insistentes ipsæ AH, ΘΚ, BE, 
AM,TE,ON, AZ, PE ad rectos basibus AB, l'A ; 


est égal au parallélogramme 48 ; le parallélogramme ar est donc égal au paral- 
lélogramme ra. Mais AT est un autre parallélogramme ; la base ΓΔ est donc à la 
base AT comme la base QT est à la base AT (7. 5 ). Et puisque le parallélépipède 
Tiest coupé par le plan ΡΖ parallèle aux plans opposés, la base ΓΔ sera à la base 
AT comme le parallélépipède ΓΖ est au parallélépipède P1 (25. 11 ). Par la même 
raison, la base QT est à la base AT comme le parallélépipède a+ est au parallé- 
lépipède P1, parce que le parallélépipède a1est coupé par le plan ΡΨ parallèle aux 
plans opposés. Mais la base ΓΔ est à la base AT comme la base QT est à la base 
AT ; le parallélépipède rz est donc au parallélépipède PI comme le parallélépipède 
ΩΨ est au parallélépipède ΡῚ (11.5); chacun des parallélépipèdes ΓΖ; ΩΨ a donc 
la même raison avec le parallélépipède r1; le parallélépipède ΓΖ est donc égal 
au parallélépipède a+ ( 9.5). Mais on a démontré que le parallélépipède a+ 
est égal au parallélépipède 4E; le parallélépipède ΑΕ est donc égal au parallélé- 
pipède ΓΖ. Ce qu’il fallait démontrer. 

Mais que les côtés AH, ΘΚ, BE, AM, TE, ΟΠ, AZ, ΡΣ me soient point 
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AB, TA βάσεσι" λέγω πάλιν ὅτι ἴσον ἐστὶ" 7 
τὸ AE στερεὸν τῷ ΓΖ στερεῷ. Ἡχθωσαν ae ἀπὸ 
πῶν K,E, Η.Μ, Π,Ζ, Ξ: Σ σημείων ἐπὶ τὸ 
ὑποκείμενον ἐπιπεδον"9 κάθετοι αἱ ΚΝ, ET; 


H 


Λ 


Φ 


\ » , 
HY, M®, IIX, ZY, EQ, ZI, Kai συμθοάλλες 
mm 2 / \ \ 
τωσὰν τῷ ἐπιπέδῳ XATA ΤΡΩ͂Ν Τὸ Ts Φοχ. 
LA \ γ , ε 
"F, Q, σημείας καὶ ἐπεζεύχθωσαν ai NT, 
” | 4 
ὙΦ ΝΥ, TO, XF, XQ , OI, ΨΙ" ἴσον δὴ ἐστι 
\ \ a Fe OURS EN SUR à 
τὸ ΚΦ στερεὸν τῷ III στερεῷ" ἐπὶ Te γαρ 10wY 
-“ Ne + \ > AC 
βάσεων εἰσι τῶν KM, ITS καὶ ὑπὸ τοαῦτο ὕψος, 
μὰ ε» -“ \ > r à ᾽ το , 
ὧν αἱ ἐφεστῶσαι πρὸς ὀρθάς εἰσι ταῖς βασεσιν. 
\ \ à \ Led 9 \ 
AAA τὸ μὲν ΚΦ στερεὸν τῷ AE στερεῷ ἐστιν 
\ led 3 / \ - 3 -“ 
ἴσον"ο. πὸ δὲ ΠῚ τῷ TZ, ἱπί τε γὰρ τῆς αὐτῆς 
, ’ 3 ἊΝ σ, \ Ν >» PE. e € 
βασεως εἰσι καὶ ὑπὸ τὸ αὐτο ὕψος. ὧν αἱ ἐφεσ- 
“ 3 > Je, Ÿ Log > ἣν 3 led Ν 1 
τῶσαι οὐκ εἶσιν ἐπὶ τῶν αὐτῶν εὐθειῶν" καὶ TO 
LA \ RS nm ? \ ” 
AE apa στέρεὸν τῷ TZ στερέῳ ἐστιν TOVe 


A APE is S \etpn 
Ta ἀρὰ #7}, καὶ τὰ ἑξῆς. 
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dico rursus æquale esse solidum AE solido ΓΖ. 
Ducantur enim a punctisK, Ε,Η,Μ, Π, Ζ,Ξ, 
Σ ad subjectum planum perpendiculares KN, 
ET, HY,M9®, NX, ZT, £Q, EI, et ocourrant 


plano in punctisN,T,Y, ®,X,Y,Q,I, et 
jungantur ipsæ NT, ὙΦ, NY, Τῷ, XY, XQ, QI, 
ΨΙ; æquale igitur est ΚΦ solidum solido ΠΙ; 
etenim in æqualibus sunt basibus KM, ΠΣ et 
in eàdem altitudine, quorum ipsæ insistentes 
ad rectos sunt basibus. Sed quidem ΚΦ solidum 
solido AE est æquale, ipsum vero ΠῚ ipsi ΓΖ, 
etenim in eâdem basi sunt et in eädem altitu- 
tudine , quorum ipsæ insistentes non sunt in 
eisdem rectis; et igitur AE solidum solido ΓΖ 
est æquale+ 


Solida igitur, etc. 


perpendiculaires aux bases ΑΒ, ΓΔ; je dis encore que le parallélépipède AE est 
égal au parallélépipède τς δὰ: de points K, E, Η,Μ,Π, 2, #, Σ mènons au 
plan inférieur les perpendiculaires ΚΝ, ET, HY, ΜΦ, ΠΧ, ZF, £Q, XI qui rencon- 
trent ces plans aux points N, T, Ts DuXs YO, 1(E1. F1 ), et joignons NT, 
ὙΦ, NY, 19, XF, ΧΩ, O1, ΨΙ. Le parallélépipède ΚΦ sera égal au parallélépi- 
pède πὶ (31. 11 ), parce que ces parallélépipèdes ont des bases égales ΚΜ, ΠΣ, 
et la même hauteur, et que leurs côtés sont perpendiculaires aux bases. Mais 
le parallélépipède ΚΦ est égal au parallélépipède ΑΕ ( 30. 11), et le parallélépi- 
pède ΠΙ égal au parallélépipède ΓΖ; parce que ces parallélépipèdes ont la même 
base et la même hauteur, et que leurs côtés ne sont pas dans les mêmes droites ἡ 
le parallélépipède AE est donc égal au parallélépipède ΓΖ. Donc, etc. 
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HPOTAZSIS. λό, 


Ta ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος ὄντα στερεὼ παραλλη- 
λεπίπεδα πρὸς ἄλληλά ἐστιν ὡς αἱ βάσεις. 

Esrw! ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος στερεὼ παραλλη- 
λεπίπεδα τὰ AB, TA* λέγω ὅτι τὰ AB, ΓΔ 
στερεὰ παραλληλεπίπεδα πρὸς ἀλληλά ἐστιν ὡς 
αἱ βάσεις. τουτέστιν ἐστὶν Ori? ὡς ἡ AE βάσις 
πρὸς τὴν ΤΖ βάσιν οὕτως τὸ ΑΒ στερεὸν πρὸς 


, 
τὸ TA CTEPEO 


PROPOSITIO XXXII. 


In cädem altitudine existentia solida paralle- 
lepipeda inter se sunt ut bases. 

Sint in câdem altitudine solida parallelepi- 
peda AB, TA; dico AB, ΓΔ solida parallele- 
pipeda inter se esse ut bases, hoc est ut basis AE 
ad basim ΓΖ ita esse AB solidum ad ΓΔ solidum. 


νὰ 


- 


N 


A ΙΓ 


Παραξεξλήσϑω γὰρ παρὰ τὴν ΖΗ τῷ AE ἴσον 
τὸ ZO , καὶ ἀπὸ βάσεως μὲν τῆς ZO, ὕψους δὲ 
τοῦ αὐτοῦ τῷ TA στερεὸν παραλληλεπίπεδον cuu- 
πεπληρώσθω τῷ HK° ἴσον δὴ ἐστι τὸ ΑΒ στερεὸν 
Τῷ ΗΚ στερεῷ, ἐπί τε γὰρ ἴσων βάσεων εἰσι τῶν 
ΔΕ ZE, καὶ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος. Καὶ ἐπεὶ 


στερεὸν παραλληλεπίπεδον τὸ ΤΚ ἐπιπέδῳ τῷ 


Η Θ 


Applicetur enim ad ΖΗ ipsi AE æquale Z®, 
ct a basi quidem ΖΘ, altitudine vero eâdem 
cum ipso TA solidum parallelepipedum com- 
pleatur HK; æquale igitur est AB solidum so- 
lido ΗΚ, etcnim in eisdem sunt basibus AE, 
ΖΘ et in câdem allitudine. Et quoniam solidum 


parallelepipedum TK plano AH secatur, paral- 


PROPOSITION XXXII 


Les parallélépipèdes qui ont la même hauteur sont entr’eux comme leurs bases. 

Soient AB, ΓΔ des parallélépipèdes qui ayent la même hauteur; je dis que ces 
parallélépipèdes sont entr’eux comme leurs bases, c’est-à-dire que la base AE est 
à la base rz comme le parallélépipède ΑΒ est au parallélépipède ra. 

Car appliquons à ΖΗ un parallélogramme ΖΘ qui soit égal au parallélogramme AE 
(45. 1), et sur la base Ze consiruisons le parallélépipède ἨΚ de même hauteur 
que le parallélépipède ra. Le parallélépipède ΑΒ sera égal au parallélépipède ΗΚ 
(31. 11), car ces paraliélépipèdes ont des bases égales AE, ΖΘ et la même hau- 
teur. Et puisque le parallélépipède ΓΚ est coupé par un plan ΔῊ parallèle aux 
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AH τέμνηται 4 φαραλλάλῳ. ὄντι τοῖς ἀπεναντίον 
ἐπιπίδοις. ἐστὶν ἐμ ὡς ἡ OZ βάσις me τὴν 
ΤΕ βάσιν οὕτως τὸ ΘΔ στερεὸν πρὸς τὸ AT 
rs lon δὲ ἢ μὲν 2Θ βάσεις τῇ ΔΕ fer, 
τὸ δὲ HK στερεὸν τῷ ΑΒ στερεῷ" ἔστιν "ΩΝ καὶ 
ὡς ἡ ΑΕ βάσις πρὸς τὴν ΤΖ βάσιν οὕτως τὸ ΑΒ 
στερεὸν πρὸς τὸ ΓΔ στερεόν, 


\ \ \ een 
Ta dpt, καὶ τὰ ἑξῇς. 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ λγ΄. 


τὰ ὅμοια στερεὰ παραλληλεπίπεδα πρὸς ἀλ- 
ληλα ἐν τριπλασίονι λόγῳ εἰσὶ τῶν ὁμολόγων 
πὰ ep, 

ETTo ὅμοια gps Terre τὰ AB, 

Δ, ὁμέλογος δὲ ἔστω ἡ AE τῇ ΓΖ" λέγω ὅτι τὸ 
ΑΒ A πρὸς τὸ ΓΔ στερεὸν τριπλασίονα λόγον 
ἔχει ἧπερ ἡ ΔΕπρὸς τὴν ΓΖ. 

Ἐκ(εξλήσθωσαν γὰρἐπ' εὐθείαςἴ ταῖς AE, ΗΕ. 
ΘῈ αἱ EK, ΕΔ, ΕΜ, καὶ κείσθω τῇ μὲν TZ ἴση ñ 
ἘΚ, τῇ δὲ ZN ἴση ἡ EA, καὶ ἔτι τῇ ZP ἴση ἡ EM, 


lelo existente oppositis planis, est igitur ut basis 
ΘΖ ad basim ΓΖ ila ΘΔ solidum ad solidum Ar. 
Sed æqualis quidem basis ΖΘ basi AE, solidum 
vero ΗΚ solido AB; est igitur ct ut basis AE ad 
basim ΓΖ ita AB solidum ad ΓΔ solidum. 


Solida igitur, etc. 


PROPOSITIO XXXIIL. 


Similia solida parallelepipeda inter se in tri- 
plicatà ratione sunt homologorum laterum. 


Sint similia solida parallelepipeda ΑΒ, ΓΔ, 


. homologum autem sit latus AE ipsi TZ; dico 


AB solidum ad solidum ΓΔ triplicatam rationem 
habere ejus quam AE ad ΓΖ. 

Producantur enim in directum ipsis AE, ΗΕ, 
@E ipsæ EK, EA, EM, et ponatur ipsi quidem 
ΓΖ æqualis ΕΚ, ipsi vero ΖΝ æqualis EA, et 


plans opposés , la base ΘΖ est à la base ΓΖ comme le parallélépipède Θὰ est au 
parallélépipède ar (25. 11). Mais la base ΘΖ est égale à la base AE, et le paral- 
lélépipède Ηκ égal au parallélépipède ΑΒ; la base AE est donc à la base ΓΖ comme 
le parallélépipède ΑΒ est au parallélépipède ra. Donc, etc. 


PROPOSITION XXXIII. 


Les parallélépipèdes semblables sont entr” eux en raison triplée de leurs côtés 
homologues. 


Sie AB, TA deux parallélépipèdes semblables, et que le côté4E soit l’homo- 


logue du côté ΓΖ; je dis que le parallélépipède ΑΒ a avec le parallélépipède ra 
une raison triplée de celle que AE a avec rz, 

Car menons les droites ΕΚ, ΕΔ, EM dans la direction des droites AE, HE, ΘΕῈ; 
faisons ἘΚ égal à TZ, ΕΔ égal à ΖΝ, et EM égal à ZP ; achevons le parallélogramme 


86 
καὶ συμπεπληρώσθω τὸ ΚΛ παραλληλόγραμμον. 
καὶ τὸ ΚΟ στερεόν, Καὶ ἐπεὶ δύο ai ΚΕ, EA δυσὶ 
ταῖς ΤΖ, ZN ἴσα εἰσὶν. ἀλλὰ καὶ γωνία ἡ ὑπὸ 
KEA γωνίᾳ τῇ ὑπὸ ΤΩΝ ἔστιν ἴση, ἐπειδήπερ καὶ 


SE 2 \ nn € 4 3 LA 
# ὑπὸ AEH τῇ ὑπὸ TZN ἐστιν ἔση did τὴν ὁμοιό- 
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adhuc ipsi ZP æqualis EM, et compleatur KA 
parallelogrammum, et solidum KO. Et quoniam 
duæ KE, EA duabus TZ, ΖΝ æquales sunt, 
sed et angulus KEA angulo TZN est æqualis, 
quoniam ct angulus AEH ipsi FZN est æqualis 


B En 
© Π 
A 
Ρ 
N H 
1: Z A E ἕ 
A 
M 
[ΟῚ 


τῆταὰ τὴν ΑΒΓΔ στερεῶν" ἴσον ἄρα ἐστὶ καὶ ὅμοιον 
τὸ ΚΛ παραλληλόγραμμον τῷ TN παραλληλο- 


sé \ \ SA \ LIEN 
γράμμῳ, Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ τὸ μὲν KM πα-. 


ὟΝ , 5) 3 \ : # Lol ni, 
ραλληλογραμμον ἰσὸν ἐστὶ καὶ ὕμοιον τῷ TP πὰ 
4 ST \ mn 
ρβαλληλογραμμῳ". καὶ ἔτι τὸ EO τῷ ΔΖ" τρία 
" , à, qu 
ἄρα παραλληλογραμμα Tou ΚΟ στερεοῦ τρισὶ σα- 
, “ nn " 
ραλληλογράμμοις τοῦ TA στερεοῦ ἴσα ἐστὶ καὶ 
“ \ \ \ 
ὅμοια, Αλλὰ τά μὲν τρία τρισὶ τοῖς ἀπεναντίον 
LA > \ \e l'A 4 A / 4 en Ἔ 
ἐσαεστικαὶ ὁμοιαῖ. Ta δὲ τρία τρισὶ τοῖς ἀπεναν- 
, 5 > \ ® 5 ad # \ \ 
TIOV ICE 6OTI καὶ OjLOIL°* GAOV ἄρα τὸ KO στερεὸν 


“ LT NY > \ \e 
ὁλῳ τῷ ΓΔ στερεῷ Toy ἐστὶ καὶ ὅμοιον. EUUTETAN- 


ob similitudinem solidorum AB, TA; æquale 
igitur est et simile KA parallelogrammum pa- 
rallelogrammo TN. Propter eadem utique οἱ qui- 
dem KM parallelogrammum æquale est simile 
parallelogrammo FP, et adhuc ipsum ΕΟ ipsi 
ΔΖ; {τα igitur parallelogramma solidi KO 
tribus parallelogrammis solidi ΓΔ æqualia sunt 
et similia. Sed quidem tria tribus oppositis 
æqualia sunt, similia vero tria tribus oppositis 
æqualia sunt et similia; totum igitur KO soli- 


dum toti solido TA æquale est et simile, Com- 


KA et le parallélepipède Ko. Puisque les deux droites KE, EA sont égales aux deux 
droites ΓΖ, ΖΝ, et que l’angle KEA est égal à l’angle TN, l’angle ΑΕΗ étant égal 
ἃ ΓΖΝ, à cause de la similitude des parallélépipèdes ΑΒ, ra; le parallélogramme 
KA sera égal et semblable au parallélogramme TN. Par la même raison, le paral- 
lélogramme ΚΜ est égal et semblable au parallélogramme rp, etle parallélogramme 
ΟΕ égal et semblable au parallélogramme ΔΖ ; trois parallélogrammes du parallélé - 
pipède ΚΟ sont donc égaux et semblables à trois parallélogrammes du parallélépi- 
pède ra. Mais les trois premiers parallélogrammes sont égaux et semblables àtrois 
parallélogrammes opposés, et les trois derniers parallélogrammes sont aussi égaux 
aux trois parallélogrammes opposés ( 24. 11), le parallélépipède entier KO est 
donc égal et semblable au parallélépipède entier ra ( déf. 10. 11 ). Achevous le 
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ρώσθω τὸ HK παραλληλόγραμμον, καὶ ἀπὸ βά-  pleatur ΗΚ parallelogrammum, et a basibus qui- 

σεων μὲν Toy ΗΚ, KA παραλληλογράμμων. ὕψους dem ΗΚ, KA parallelogrammorum, altitudine 
TA n nn μ \ ΜΝ Ρ 

δὲ τοῦ αὐτοῦ τῷ AB, στερεὰ συμπεπληρώσθω τάς vero eâdemcumipso AB, solidacompleantur ΕΞ, 


te Li \ \ e Là 27 
ἘΞ. ΔΠ. Καὶ ἐπεὶ διὰ τὴν ὁμοιότητα τῶν ΛΠ. Et quoniam ob similitudinem solidoram 


LOS € e \ \ 4 
Ξ Α τὴν TZ ouT& - 
ἈΒΥΡ pit Pat SE if ai $ AB, ΤΔ est ut ΑΕ ad ΓΖ ita EH ad ΖΝ, et ΕΘ 


ἡ EH πρὸς τὴν ΣΝ, καὶ ἡ ΕΘ πρὸς τὴν ZP, 
ἴση δὲ ἡ μὲν ZT τῇ ΕΚ, ἡ δὲ ZN τῇ EA, ἡ δὲ ΣΡ 


τῇ EM* ἔστιν ἄρα ὡς κὶ AE πρὸς τὴν ΕΚ οὕτως # HE 


ad ZP, sed æqualis quidem ΖΓ ipsi ΕΚ, ipsa vero 
ΖΝ ipsi ΕΛ, ipsa autemZP ipsi EM; est igitur 
πρὸς τὴν ἘΛ,καὶ ἡ ΘῈ πρὸς τὴν EM. AAN ὡς μὲν ἡ ut ΑΕ ad EK ïila HE ad ΕΛ, εἴ @E ad ΕΜ, 
AE πρὸς τὴν ἘΚ οὕτως τὸ AH παραλληλόγραμμονδ  Sed ut quidem AE ad ΕΚ ita AH parallelo- 
πρὸς τὸ ΗΚ παραλληλόγραμμον. ὡς δὲ ἡ ἨἩΕ πρὸς grammum ad parallelogrammum ΗΚ, ut vero 
τὴν EA οὕτως τὸ ΗΚ πρὸς τὸ KA, ὡς δὲ ἡ ΘῈ HE ad EA ïita ΗΚ ad KA, ut autem ΘΕ ad EM 
πρὸς τὴν EM οὕτως τὸ ΠΕπρὸς τὸ ΚΜ’ καὶ ὡς ἄρα ἢν δὲ τἀ ΚΤ εἰ οἱ Ἰειξαν ΔῊ ποι τοῖο τίη: 
mum ad ipsum ΗΚ ita ΗΚ ad KA et ΠΕ ad 


KM. Sed ut quidem AH ad ΗΚ ita AB solidum 


τὸ AH παραλληλόγραμμον πρὸς τὸ ΗΚ οὕτως τὸ ΚΗ 
πρὸς τὸ ΚΛ καὶ τὸ ΠΕ πρὸς τὸ ΚΜ. Αλλ᾽ ὡς μὲν τὸ AH 
πρὸς τὸ ἨΚ οὕτως τὸ ΑΒ στερεὸν πρὸς τὸ ΕΞ στε- ἶ : 
| ρεὸν, ὡς δὲ τὸ HK πρὸς τὸ KA οὕτως τὸ ΞῈ στερεὸν ad solidum ΕΞ, ut vero ΗΚ ad KA ita ZE so- 
“πρὲς τὸ ΠΛ στερεὸν, ὡς δὲ τὸ [IE “πρὺς τὸ ΚΜοὕῦτως  lidum ad solidum NA, ut autem ΠΕ ad KMita 
τὸ ΠΛ στεβεὸν πρὸς τὸ ΚΟ στερεόν" καὶ ὡς ἄρα ΠΛ solidum ad solidum ΚΟ; et ut igitur AB so- 
τὸ AB στερεὸν πρὸς τὸ ἘΞ οὕτως τὸ ἘΞ πρὸς τὸ dun ἘΞ ie ἘΞ HA εἰ MA el KO, Si 
TA, καὶ τὸ ΠΛ πρὲς τὸ KO. Ἐὰν δὲ τέσσαρα με- 


parallélogramme ΗΚ; et sur les bases ΗΚ, ΚΛ, construisons deux parallélépipèdes. 


ἘΞ, An de même hauteur que le parallélépipède ΑΒ. Puisqu’a cause de la simili- 
tude des parallélépipèdes ΑΒ, rA, la droite AE est à ΓΖ comme EH est à ΖΝ, et 
comme ἘΘ est à ΖΡ; mais ZT est égal à ΕΚ, ΖΝ égal à ΕΛ; et ZP égal à EM, la 
droite AE sera à ἘΚ comme HE est à ΕΛ, et comme ΘῈ est à EM. Lt puisque AE est 
ἃ ΕΚ comme le parallélogramme AH est au parallélogramme ΗΚ ( 1.6), que HE 
esta EA comme le parallélogramme ΗΚ est au parallélogramme KA, et que ΘῈ est 
à EM comme le parallélogramme HE est au parallélogramme KM; le parallélo- 
gramme AH sera au parallélogramme ΗΚ comme le parallélogramme ΗΚ est au pa- 
rallélogramme KA, et comme le parallélogramme ΠΕ est au parallélogramme KM. 
Mais AH esta ΗΚ comme le parallélépipède 48 estau parallélépipède ΕΞ (32.11), 
et ΗΚ est ἃ KA comme le parallélépipède ΞῈ est au parallélépipède A, et de plus 
IE est à KM comme le parallélépipède nA est au parallélépipède ΚΟ; le parallélé< 
pipède ΑΒ est donc au parallélépipède ΕΞ comme le parallélépipède Ex est au pa- 
rallélépipède 114, et comme le parallélépipède ΠΛ est au parallélépipède Ko. 


à. 


ps 
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’ \ A A | A à œ ἐς CA 

γέθη κατὰ τὸ συνεχὲς ἀνάλογον ἢ, τὸ πρῶ- 
ι 

τὸν πρὸς τὸ τέταρτον τριπλασίονα λόγον ἔχει 


ἤπερϑ πρὸς τὸ δεύτερον" καὶ τὸ ΑΒ ἄρα στερεὸν 


autem quatuor magnitudines deinceps propors 
tionales sint, prima ad quartam triplicatam ra— 


tionem habet ejus quam ad secundam ; et igitur 


πρὸς τὸ KO τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ τὸ AB ΑΒ solidum ad ipsum KO triplicatam rationem 
πρὸς τὸ ἘΞ. Αλλ ὡς μὲνδ τὸ AB πρὸς τὸ Ex habet ejus quam AB ad ΕΞ. Sed ut quidem 
οὕτως τὸ AH παραλληλόγραμμον πρὸς τὸ ΗΚ, ΑΒ ad ΕΞ ita AH parallelogrammum ad ΗΚ, 


Β Ξ 
Ξ 


@] 
A 
P 
N_ H 
Ὁ Z À E < 
A 
M 
Ω 


καὶ ἡ AE εὐθεῖα πρὸς τὸν ἘΚ’ ὥστε καὶ τὸ ΑΒ et recla ΑΒ ad ἘΚ; quare οἱ ΑΒ solidum ad 
στερεὸν πρὸς τὸ ΚΟ τριπλασίονα λόγον ἔχε! ΚΟ triplicatam rationem habet cjus quam AE 
ἥπερ ἡ AE πρὸς τὴν ἘΚ. Ισὸν δὲ τὸ μὲνθ ΚΟ ad ΕΚ. Sed æquale quidem ΚΟ solidum solido 
στερεὸν τῷ TA στερεῷ, ἡ δὲ ἘΚ εὐθεῖα τῇ TZ* TA, recta vero EK ipsi ΓΖ ; et igitur AB 50- 
καὶ τὸ ΑΒ ἄρα στερεὸν πρὸς τὸ ΓΔ στερεὸν τρι- lidum ad solidum TA triplicatam rationem 


͵ , 3! >! ΓΝ ep ἀνε" δὲ 
πλαάσιονα λόγον Eyes ἥπερ A ομοόλογος AUTOU 
πλευρὰ ἡ AE πρὸς τὴν ὁμόλογον πλευρὰν τὴν ΓΖ. 
.“ -Ὡ 
Té ἄρα ὅμοια. καὶ τὰ ἑξῆς"ο, 


habet ejus quam AE ipsius latus homologum 


ad homologum latus ΓΖ. 
Similia igitur, εἰς, 


Mais si quatre grandeurs sont successivement proportionnelles, la première a, 
avec la quatrième, une raison triplée de celle que la première a avec la seconde ; 
le parallélépipède ΑΒ a donc avec le parallélépipède ko, une raison triplée de 
celle que ΑΒ a avec ΕΞ. Mais ΑΒ est à ΕΞ comme le parallélogramme 4H est au 
parallélogramme ΗΚ, et comme la droite AE est à la droite Εκ (1.6); le parallé- 
lépipède ΑΒ a donc avec le parallélépipède Ko une raison triplée de celle que AE 
a avec ΕΚ. Maisle parallélépipède ΚΟ est égal au parallélépipède ΓΔ, et la droite ἘΚ 
égale à la droite ΓΖ; le parallélépipède ΑΒ a donc avec le parallélépipède ΓΔ une 
raison triplée de celle que son côté homologue AE a avec son côté homologue rz. 
Donc, etc. 
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TIOPIS MA. 


A \ «€ CA L 

Ἐκ δὴ τούτου Qavepoy ; ὁτι ἐτῶν τέσσαρες 
Ὡ ε « \ 
εὐθεῖαι ἀνάλογον ὦσιν. ἔσται ῶς ἢ πρώτη προς 
CS VE ee \ 
τὴν τετάρτην. OUTOS τὸ ἀπὸ τῆς πρώτης στερεὸν 
\ \ \ 27 L ιν 
παραλλη λεπίπεδον πρὸς τὸ ἀπὸ ΠΣ δευτέρας το 
L'4 \ ε 2 3 ’ » ΓΗ Ι 
ὁμοιον καὶ ομοίως ἀναγραφόμενον" «πειδήπερ 

te k , 
καὶ ἢ πρώτη πρὸς τὴν τετάρτην τριπλασίονα 


/ » », Η A , 
λόγον ἔχει ἄπερ πρὸς τὴν δευτέραν. 


HPOTAZIS Ad, 


12 , ΄ nm # y 
τῶν ἴσων στερεῶν παραλληλεπιπέδων AYTITE- 
, ε ΄ 2 LL A “ἢ 
πόνθασιν αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσι" καὶ ὧν στερεῶν πα- 
; : ΙΝ 
ραλληλεπιπέδων ἀντιπεπόνθασιν αἱ βάσεις τοῖς 
« »” 2 \ ᾿ ωο 
ὕψεσιν, ἴσα ἐστὶν ἐκεῖνα. 
X \ 
Ἔστω ἴσα στερεὰ παραλληλεπίπεδα τὰ AB, 
ΓΔ’ λέγω ὅτι τῶν AB, TA στερεῶν παραλληλε- 
, » , ε , Ὧν δ 
πιπέδων ἀντιπεπόνθασιν αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσι, 


COROLLARIUM. 


Ex hoc utique evidens est, si quatuor rectæ 
proportionales sint, fore ut prima ad quartam, 
ita a primä solidum parallelepipedum ad so- 
lidum a secundà simile et similiter descriptum; 
quoniam et prima ad quartam triplicatam ratio= 
nem habet ejus quam ad secundam, 


PROPOSITIO XXXIV. 


Æqualium solidorum parallelepipedorum re< 
ciprocæ sunt bases altitudinibus; et quorum ἡ 
solidorum parallelepipedorum reciprocæ sunt 
bases altitudinibus , æqualia sunt illa. 

Sint æqualia solida parallelepipeda AB, FA; 
dico AB, ΓΔ solidorum parallelepipedorum re- 
ciprocas esse bases altitudinibus, et esse ut ΕΘ 


COROLLAIRE. 


D'après cela il est évident, que si quatre droites sont proportionnelles, la 
première sera à la quatrième comme le parallélépipède construit sur la première 
‘ est au parallélépipède semblable ; et semblablement construit sur la seconde; 
parce que la première droite a ayec la quatrième une raison triplée de celle que la 
première a avec la seconde, 


PROPOSITION. XX31Y 


Les bases des parallélépipèdes égaux sont réciproquement proportionnelles aux 
hauteurs; et les parallélépipèdes dont les bases sont réciproquement proportion- 
nelles aux hauteurs sont égaux entr’eux. 

Soient les parallélépipèdes égaux ΑΒ, ra; je dis que leurs bases sont récipro- 


quement proportionnelles aux hauteurs; c’est-à-dire que la base ΕΘ est à la 
LL. 12 
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καὶ ἴστιν ὡς ἡ ἘΘ βάσις πρὸς τὴν NII βάσιν 
εὕτως τὸ τοῦ ΓΔ στερεοῦ ὕψος πρὸς τὸ τοῦ ΑΒ 
στερεοῦ ὕψος. 

Ἑστωσαν γὰρ πρότερον αἱ ἰφεστήκυῖαι αἱ AH, 
EZ, ΔΒ, ΘΚ. ΓΜ, ΝΞ, OA, ΠΡ πρὸς ὀρθὰς 
ταῖς βάσεσιν αὐτῶν" λέγω ὅτι ἐστὶν ὡς ἡ ἘΘ 
Basic πρὸς τὴν ΝΠ βάσιν οὕτως ἡ TM “πρὸς 
τὴν AH, Εἰ μὲν οὖν ἴση ἐστὶν ἡ ἘΘ βάσις τῇ ΝΠ 
βάσει, ἔστι δὲ καὶ τὸ ΑΒ στερεὸν τῷ ΓΔ στερεῷ 


3, » ue AE y # : \ ᾿ς πριν 
ἴσοι. ἔσται nain TM τῇ AH ἰση" τὰ γὰρ ὑπὸ τὸ 


basis ad ΝΠ basim ita ΓΔ solidi altitudinem 
ad AB solidi altitudinem, 


Sint enim primuminsistentes AH, ΕΖ, AB,OK, 
TM, NE, OA, ΠΡ ad rectos basibus ipsorum; 
dico esseutE© basis ad NII basim ita ipsam ΓΜ ad 
AH. Si quidem igitur æqualis est basis ΕΘ basi 
NI, est autem et AB solidum solido TA æquale, 
erit et TM ipsi AH æqualis; sub câdem enim 


allitudine solida parallelepipeda inter se sunt 


αὐτὸ ὕψος στερεὰ παραλληλεπίπεδα πρὸς dh- 


Κ Β P 
+4 Z| M 
Θ, Δ. 
Α E T N 


ληλά ἔστιν ὡς αἱ βάσειςι, El γὰρ, τῶν E©, ΝΠ ut bases. Si enim, basibus ΕΘ, ΝΠ æqualibns 
βάσεων ἴσων οὐσῶν, μὴ εἴη τὰ AH,IM ὕψη existentibus, non sint altitudines AH, ΓΜ xqua- 


3. ἢ Ν 7 5», Ἢ ae 8e Q - - . 
17a° οὐδ᾽ αρα τὸ ΑΒ στερεὸν σον ἔσται To TA, les; non 1gitur AB sohdum æquale erit ipsi ΓΑ, 


CE 3 » A . ἀν τ ° 4 
Ὑπόκειται δὲ ἴσον" οὐκ ἄρα ävicévéors τὸΜ ὕψος  Supponitur autem æquale; non igitur inæqualis 
»“ “ > 3 £ . δι . ΓΑ, 
τῷ AH ὕψει" ἴσον ἄρα, καὶ ἔσται ὡς ἡ ἘΘ est allitudo ΓΜ altitudini AH; æqualis igitur, 


βάσις πρὸς τὴν ΝΕ οὕτως n TM πρὸς τὴν AH, el crit ut basis ΕΘ ad ipsam ΝΠ ita ΓΜ ad 


base NTI comme la hauteur du parallélépipède rA est à fa hauteur du parallélé- 
pipède AB. 

Que les côtés AH, ΕΖ, AB, ΘΚ, ΓΜ, NE, OA, ΠΡ soient d’abord perpendiculaires 
aux bases; je dis que la base ΕΘ est à la base ΝΠ comme rM est à AH. Si donc la base 
ἘΘ est égale à la base ΝΠ, et le parallélépipède ΑΒ égal au parallélépipède ra, la 
hauteur ΓΜ sera égale à la hauteur AH; parce que les parallélépipèdes de même 
hauteur étant entr'eux comme leurs bases, si les bases ΕΘ, ΝΠ étant égales, 
les hauteurs AH, ΓΜ n'étaient pas égales, le parallélépipède ΑΒ ne serait 
point égal au parallélépipède ra ( 51. 11); mais ces parallélépipèdes sont sup- 
posés égaux; les hauteurs TM, AH ne sont donc pas inégales; elles sont donc 
égales ; la Lase ΕΘ est donc à la base N comme ΓΜ est à AK ; il est donc évident 
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καὶ φανερὸν ὅτι τῶν AB, TA στερεῶν παραλλη- 
λεπιπίϑων ἀντιπεπόνθασιν αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσι. 

Μὴ ἔστω δὴ ἴση ἡ ἘΘ βάσις τῇ NII βάσει. 
ἀλλ᾽ ἔστω μείζων ἡ ἘΘ. Ἐστι δὲ καὶ τὸ ΑΒ στερεὸν 
τῷ ΤΔ στερεῷ ἴσον" μείζων ἄρα ἐστὶ καὶ ἡ IM 
τὴς ΑΗ. Ei γὰρ μὴ, οὐδὲ ἄρα πάλιν τὰ AB, 
TA στερεὰ ἴσα oral ὑπόκεινται δὲ ἴσα, 
Κείσθω οὖν τῇ AH ἴση ἡ IT, καὶ συμπεπλη- 
ρώσθω ἀπὸ βάσεως μὲν τῆς ΝΠ. ὕψους δὲ τοῦ 
TT, στερεὸν παραλληλεπίπεδον τὸ DT. Καὶ ἐπεὶ 


AH, et evidens est AB, ΓΔ solidorum parallele 
pipedorum reciprocas esse bases altitudinibus. 
Non sit autem æqualis E© basis basi NI, 
sed sit major ΕΘ. Est autem et AB solidum 
solido TA æquale; majorigitur est ΓΜ ipsà AH. 
Si enim non, neque igitur rursus solida AB, ΓᾺ 
æqualia essent; supponuntur autem æqualia. 
Ponatur igitur ipsi AH æqualis TT, ct com- 
pleatur a basi quidem NIT, altitudine vero IT, 
solidum parallelepipedum @r. Et quoniam 


Ρ Δ 
Β μα Ξ 
Κ | Φ Ξ 
ΠῚ Z |? 
e \ 
RL © 
FOSSES Ὲ τ τ Ν 


ἤτον ἐστὶ τὸ AB στερεὸν τῷ ΓΔ στερεῷ, ἄλλο δὲ 
Ti τὸ ID, τὰ δὲ ἴσα πρὸς τὸ αὐτὸ τὸν αὐτὸν 
ἔχει λόγον" ἔστιν ἄρα wc τὸ AB στερεὸν πρὸς 
τὸ Τῷ στερεὸν οὕτως τὸ ΓΔ στερεὸν πρὸς τὸ 
ΤΦ στερεόν. AAX ὡς μὲν τὸ ΑΒ στερεὸν πρὸς τὸ 
Τ1Φ στερεὸν οὕτως ἡ ἘΘ βάσις πρὸς τὴν ΝΠ 
Bari, ἰσοῦψῆ γὰρ τὰ AB, Τῷ στερεά" ὡς δὲ 
τὸ ΤΔ στερεὸν πρὸς τὸ ΓΦ στερεὸν οὕτως ἡ ΜΠ 


æquale est ΑΒ solidum solido TA , aliud autem 
quoddam ipsum ΓΦ, æqualia vero ad idem 
camdem habent rationem; est igitur ut AB so- 
lidum ad solidum ΓΦ ita ΓΔ solidum ad ΓΦ 
solidum. Sed ut quidem AB solidum ad ΓΦ 
solidum ita ΕΘ basis ad ΝΠ basim, æque alta 
enim AB, ΓΦ solida; ut antem ΓΔ solidum ad 


que les bases des parallélépipèdes ΑΒ, ΓΔ sont réciproquement proportionnelles 
aux hauteurs. 

Que la base E© ne soit pas égale à la base ΝΠ, et que la base ΕΘ soit la plus 
‘ grande. Puisque le parallélépipède ΑΒ est égal au parallélépipède ΓΔ, la hauteur 
ΤΜ sera plus grande que la hauteur AH; car si cela n’était point , les parallélépi- 
pèdes ΑΒ, TA ne seraient pas égaux (31. 11 ); mais ils sont supposés égaux. 
Faisons TT égal à AH, et sur la base ΝΠ construisons un parallélépipède &r dont 
Ja hauteur soit TT. Puisque le parallélépipède ΑΒ est égal au parallélépipède ra, 
que ΓΦ est un autre parallélépipède, et que des grandeurs égales ont la même 
raison avec la même grandeur (7.5), le parallélépipède ΑΒ sera au parallélépipide 
τῷ comme 16 paraliélépipède ra est au parallélépipède τῷ, Mais le parallélépi- 
pède ΑΒ est au parallélépipède r®& comme la base ἘΘ est à la base ΝΠ (32. 11} 
car les parallélépipèdes AB, r® sont égaux en hauteur, et le parallélépipède 


ὡϊπὸ 
he 
Dm 
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βάσις πρὸς τὴν ΠῚ βάσιν, καὶ ἡ ΜΓ πρὸς τὴν 
ΤΤ᾽ καὶ ὡς ἄρα ἡ ἘΘ βάσις πρὸς τὴν NII βάσιν 
οὕτως ἡ ΜΙ πρὸς τὴν T'Te Ion δὲ ἡ TT τῇ ΔΗ’ 
καὶ ὡς ἄρα ἡ E© βάσις πρὸς τὴν ΝΠ βάσιν 
οὕτως à ΜΓ πρὸς τὴν AH° τῶν AH, TA ἄρα 
στερεῶν παραλληλεπιπέδων ἀντιπεπόνθασιν αἱ 
βάσεις τοῖς ὕψεσι. 

Πάλιν δὴ τῶν AB, ΓΔ στερεῶν παραλλήλε- 
πιπίϑων ἀντιπεπονθέτωσαν αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσι, 
καὶ ἔστω ὡς ἡ ΕΘ βάσις πρὸς τὸν ΝΠ βάσιν 
οὕτως τὸ τοῦ ΤΔ στερεοῦ ὕψος πρὸς τὸ τοῦ ΑΒ 
στερεοῦ ὕψος" λέγω GTI ἴσον Ἰστὶ τὸ ΑΒ στερεὸν 


τῷ ΤΔ στερεῷ. 


Α 


Α \ 
Ἑστωσὰν yap? πάλιν αἱ ἐφεστηπυῖαι πρὸς ὀρθὰς 


ΩΣ \ 4 # 2 * 
ταῖς βάσεσι. Καὶ εἰ μὲν ion ἐστὶν ἡ ΕΘ βάσις 
ΩΣ \ v € « » \ \ 
τῇ NH βάσει. καὶ ἔστιν ὡς ἡ ἘΘ βάσις πρὸς τὴν 


εἰ \ 7 nn \ 
NII βάσιν οὕτως τὸ τοῦ TA στερεοῦ ὕψος πρὸς τὸ 


ΓΦ solidum ita ΜΠ basis ad ΠΤ basim, et MT 
ad ΓΤ; et utigitur ΕΘ basis ad ΝΠ basim 
ita MT ad ΓΤ. Æqualis autem ΓΤ ipsi AH; et 
ut igitur E© basis ad ΝΠ basim ita MT ad AH; 
ipsorum igilur AH, ΓΔ solidorum parallelepi- 
pedorum reciprocæ sunt bases altitudinibus. 


Rursus utique AB, l'A solidorum parallelepi- 
pedorum reciprocæ sint bases altitudinibus, et sit 
ut ΕΘ basis ad basim ΝΠ ita solidi ΓΔ alütudo 
ad altitudinem solidi AB; dico æquale cesse 
ΑΒ solidum solido τὰς ᾿ 


Ῥ Ἄν 
“ Ν᾿ 
ᾧ 
Ν᾿ 
ie 
s'nmen τὶ 
LT N 


Sint enim rursus insistentes ad rectos basi- 
bus. Et si quidem æqualis est ΕΘ basis basi ΝΗ, 
et est ut ΕΘ basis ad basim NI ita solidi TA 
altitudo ad AB solidi altitudinem ; æqualeigitur 


rA est au parallélépipède Τῷ comme la base ΜΠ est à la base ΠῚ (25.11), et 
comme Mr est à TT (1. 6); la base ΕΘ est donc à la base ΝΠ comme Mr est à ΓΤ, Mais 
TT est égal à AH ; la base ΕΘ est donc à la base ΝΠ comme Mr est à AH; les bases des 
parallélépipèdes ΑΒ, ΓΔ sont donc réciproquement proportionnelles aux hauteurs. 

Que les bases des parallélépipèdes ΑΒ, ΓΔ soient réciproquement proportion 
nelles aux hauteurs, c’est-à-dire que la base ΕΘ soit à la base ΝΠ comme la hau- 
teur du pérallélépipède ra est à Ja hauteur du parallélépipède ΑΒ ; je dis que le 
parallélépipède ΑΒ est égal au parallélépipède ra. - 

Car que les côtés soient encore perpendiculaires aux bases. Si la base ΕΘ est 
égale à la base ΝΠ, et si la base ἘΘ est à la base ΝΠ comme la hauteur du paral- 
Iélépipède ra est à la hauteur du parallélépipède ΑΒ, la hauteur du parallélépi- 
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τοῦ AB στερεοῦ ὕψος". ἴσον ἄρα ἰστὶ καὶ τὸ τοῦ est et selidi ΓΔ altitudo solidi AB altitudini. Sed 
TA στερεοῦ ὕψος τῷ τοῦ AB στερεοῦ du. Τὰ in æqualibus basibus existentia solida parallele- 
δὲ ἐπὶ ἴσωνϑδ βάσεων ὄντα στερεὰ παραλληλεπί-  pipeda et in eàdem altitudine æqualia inter se 
πεδα καὶ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος ἴσα ἀλλήλοις ἰστίν"  sunt; æquale igitur est AB solidum solido ΓΔ. 
ἔσον ἄρα ἐστὶ τὸ ΑΒ στερεὸν τῷ ΓΔ στερεῷϑ, | 

Μὴ ἔστω δὴ ἡ ἘΘ βάσις τῇ ΝΠ ἴση. ἀλλ᾽ 10 Non sit utique ΕΘ basis ipsi ΝΠ æqualis, sed 
ἔστω μείζων ἡ EO* μεῖζον ἄρα ἐστὶ! καὶ τοῦ 511 major E@; major igitur est et solidi ΓΔ αἰι1-- 
ΓΔστερεοῦ ὕψος τοῦ! ΑΒ στερεοῦ ὕψους, τουτέσ- tudo solidi AB altitudine, hoc est ΓΜ ipsà AH. 
τιν ἡ ΤΜ τῆς AH. Κείσθω τῇ AH ἴση πάλιν ἡ Ῥοπαίμν ipsi AH æqualis rursus ΓΤ, et com- 
pleatur similiter ΓΦ solidum. Quoniam igilur 


IT, καὶ συμπεπληρώσθω ὁμοίως τὸ ΓΦ στερεόν, 
» καὶ συμπεπληρώσθω op ἢ 
est ut ΕΘ basis δὰ ΝΠ basim ita ΓΜ ad AH, 


Ἐπεὶ οὖνιϑ ἐστιν ὡς ἡ ἘΘ βάσις πρὸς τὴν ΝΠ 
βάσιν οὕτως ἡ TM πρὸς τὴν AH, ἴση δὲ ἡ AH  æqualis autem AH ipsi ΓΤ; est igitur ut basis 
ἘΘ ad basim ΝΠ τὰ MT ad TT. Sed ut quidem 


τῇ ΤΤ' ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ἘΘ βάσις πρὸς τὴν ΝΠ 
basis ΕΘ δᾶ basim ΝΠ ita AB solidum ad γῷ 


βάσιν οὕτως ἡ MT πρὸς τὴν IT. Αλλ᾽ ὡς μὲν 
n ἘΘ βάσις!ά πρὸς τὴν NII βάσιν οὕτως τὸ ΑΒ 
στερεὸν πρὸς τὸ ΓΦ στερεὸν, ἰσοῦψῆ γάρ ἐστι 
τὰ AB, ΓΦ στερεά. ὡς δὲ ἡ ΜΓ πρὸς τὴν IT ΠΤ, εἰ ΓΔ solidum ad ΓΦ solidum; εἴ utigitur 
ΑΒ solidum ad ΓΦ solidumita ΓΔ solidum ad ro 


solidum , æque alta enim sunt AB, ΓΦ solida, 
ut vero MT ad ITita et basis ΜΠ ad basim 


Va Ca a ἢ \ , \ 
οὕτως ἡτε ΜΠ Basic πρὸς THV ΠῚ βασιν, καὶ 
τὸ TA στερεὸν πρὸς τὸ ΤΦ15" καὶ ὡς ἄρα τὸ AB solidum; utrumque igitur ipsorum AB, ΓΔ δά ΓΦ 
6 οὕτως τὸ TA στερεὸν eamdem habet rationem ; æquale igitur est AE 


στερεὸν πρὸς τὸ TD orepeôv 
solidum solido TA. Quod oportebat ostendere. 


, ιν τ " “ 
πρὸς τὸ TD στερεόν" ἑκάτερον dpa τῶν ΑΒ. ΓΔ 
À » » »᾽ > 
πρὸς τὸ TD τὸν αὐτὸν ἔχει λόγον" ἴσον ἄρα εστ)}"7 


τὸ AE στερεὸν τῷ ΓΔ στερεῷ. Οπερ ἔδει δεῖξαι, 


pède ΓΔ sera égale à la hauteur du parallélépipède ΑΒ. Mais les parallélépipèdes 
qui ont des bases égales et la même hauteur sont égaux entr'eux (31. 11); le pa- 
rallélépipède 48 est donc égal au parallélépipède ra, 

Que la base ΕΘ ne soit point égale à la base ΝΠ; et que ἘΘ soit la plus grande 
base ; la hauteur du parallélépipède ra sera plus grande que la hauteur du paral- 
lélépipède ΑΒ, c’est-à-dire que ΓΜ sera plus grand que 4H. Faisons encoreTT égal à 
A4, etachevons semblablement le parallélépipèder®. Puisque la base ΕΘ est à la base 
NTI comme ΜΓ est à AH, et que AH est égal à ΓΤ, la base ΕΘ sera à la base ΝῚ comme 
ΤΜ est à IT. Mais la base ΕΘ est à la base ΝΠ comme le parallélépipède ΑΒ est au 
parallélépipède re (32. 11), car les parallélépipèdes ΑΒ, ΓΦ sont égaux en hauteur; 
et TM est à [T comme la base ΜΠ est à la base ΠῚ (1. 6), et comme le parallélépipède 
ΓΔ est au parallélépipède τῷ (25. 11) ; le parallélépipède ΑΒ est donc au parallélé- 
pipède r® comme le parallélépipède ra est au parallélépipède ΓΦ ; chacun des pa- 
rallélépipèdes ΑΒ, T4 a donc la même raison avec le-parallélépipède ro ; le paral- 
Iélépipède ΑΒ est donc égal au parallélépipède ra (9. 5). Ce qu’il fallait démontrer. 
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Μὴ ἔστωσαν δὴ αἱ ἐφεστηκυῖαι ai ZE, BA, 
ΗΑ, ΚΘ. EN, AO, ΜΓ, ΡΠ πρὸς ὀρθὰς ταῖς 
βάσεσιν αὐτῶν, καὶ ἤχθωσαν ἀπὸ τῶν Z, H, 
Β. Κι Ξ, M, 4, P σημείων ἐπὶ τὰ τῶν ΕΘ, ΝΠ 
βάσεων ἐπίπεδαιϑ κάθετοι, καὶ συμί(αλλέτωσαν 
τοῖς ἐπιπέδοις κατ τὼ Σ, T, Υ. D, X, 
F,a,Q σημεῖα!θ., καὶ συμπεπληρώσθω τὰ Zd, 
ΞῺ στερεά" λέγω ὅτι καὶ οὕτως ἴσων ὄντων 
τῶν ΑΒ, TA στερεῶν, ἀντιπεπόνθασιν αἱ βάσεις 
τοῖς ὕψεσι, καὶ ἔστιν ὡς ἡ ἘΘ βάσις πρὸς τὴν 


14 \ Led -» 4 \ 
NII βάσιν οὕτως τὸ τοῦ ΓΔ στερεου ὕψος πρὸς 


Κ Β 
3} 
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À. φ ‘ Y TN 
E Z 


À “ à x 9 LE 
τὸ τοῦ AB στερεοῦ ὕψος, Ἐπεὶ γὰρ ἴσον ἐστὶ 
\ \ “ “ > À \ 
τὸ AB στερεὸν τῷ ΓΔ στερεῷ, ἀλλα τῷ μὲν ΑΒ 
\ 3 Ἀν à. -ÿ εν “ > δῷ ! , 
TO ΒΤ ἐστιν σὸν. ἐπὶ Te γὰρ τῆς αὐτῆς βάσεως 
Lod ΄Ν, 8 \ 4 3 4 {À Ψ 3 
εἰσι τῇ 2Κ' καὶ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος, ὧν αἱ ἐφε- 


-“ ᾽ SLA ΩΝ Ὁ ré Ar > “ \ ον 
στῶσαι οὐκ εἰσὶν ἐπὶ τῶν αὐτῶν εὐθεμῶν. τὸ δὲ 


Non sint utique insistentes ZE, BA, HA, 
ΚΘ, EN, AO, MT, ΡΠ ad reclos basibus ip- 
sorum, et ducantur a punctis Z, Η; B, K, 
£,M,94,P ad plana basium ΕΘ, ΝΠ perpen- 
diculares, et occurrant planis in punctis E, 
T, 1,2,X, Ÿ,«,@, et compleantur solida 
ΖΦ, EQ; dico οἱ ita æqualibus cxistentibus AB, 
ΓΔ solidis, reciprocas esse bases altitudinibus, 
atque esse ut ΕΘ basis ad basim ΝΠ ita so- 
lidi ΓΔ altitudinem ad solidi AB altitudinem. 


Ῥ Δ 
Ne 
M = 
n O 
\ 
Ja Sh À 
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Quoniam enim æquale est AB solidum solido 
ΓΔ, sed ipsi quidem AB ipsum ET est æquale, 
etenim in eâdem sunt basi ΖΚ et in eädem 


altitudine, quorum ïinsistentes non sunt in 


Que les côtés ZE, BA, HA, ΚΘ, ÆN, AO, MT, ΡΠ ne soient pas perpendi- 
culaires aux bases des parallélépipèdes. Des points Z, H, B,K, #,M, A, P me- 
nons aux plans des bases ΕΘ, ΝΠ des perpendiculaires qui rencontrent ces plans 
aux pointsE, T, Y, ®, X, Ÿ, α, Ω, et achevons les parallélépipèdes ΖΦ, ΞΩ (11.11); 
je dis que les bases des parallélépipèdes égaux ΑΒ, TA sont réciproquement pro- 
portionnelles aux hauteurs, c’est-à-dire que la base ΕΘ est à la base ΝΠ comme 
la hauteur du parallélépipède ra est à la hauteur du parallélépipède ΑΒ. Puisque le 
parallélépipède 48 est égal au parallélépipède ra, et le parallélépipède ΒΤ égal 
au parallélépipède ΑΒ (30. 11), car ils ont la même base ΖΚ et la même bauteur, 
leurs côtés n'étant point placés dans les mêmes droites , et que le parallélépipède 
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TA στερεὸν τῷ ΔΨ ἐστιν 1507. ἐπὶ τὲ γὰρ 
, - » EAN 3 “ Per ΑἿΣ ἡ πρῴ 
πάλιν τῆς αὐτῆς βασεὼς εἶσι τῆς PE καὶ ὑπὸ 
Ψ «- “, 3 at LATTES 
τὸ αὐτὸ ὕψος. ὧν αἱ ἐφεστῶσαι οὐκ εἰσὶν ἐπὶ 
ζῳ ᾽ν »-“" > -“ \ \ s! \ - 
τῶν αὐτῶν εὐθειῶν" καὶ τὸ BT ἄρα στερεῦν τῷ 
» 1 ” \ # re 
ΔΨ στερεῷ ἴσον ἐστί. Τῶν δὲ ἴσων στερεῶν παραλ- 
@ Ὁ | tr LT nm 
ληλεπιπέδων. ὧν τὰ ὕψη πρὸς ὀρθάς ἐστι ταῖς 
“ Li) LA e j τ ee 
βάσεσιν αὐτῶν. ἀντιπεπόνθασιν αἱ βάσεις τοῖς 
μὲ » ε ε / \ A, 
ὕψεσιν" ἔστιν ἄρα ὡς n ZK βάσις πρὸς τὴν ΞΡ 
Ψ ἃ -" = % 1 17 
βάτιν οὕτως τὸ τοῦ ΔΨ στερεοῦ ὕψος πρὸς τὸ τοῦ 
LA. 4 A LA \ L [2 “ 
ΒΤ στερεοῦ ὕψος. In δὲ ἢ μεν n 2Κ βατις τῇ EG 
; ae + Re PRE e 
βάσει. ἡ δὲ ΞΡ βάτις τῇ NII βασει" στιν ἄρα ὡς ἡ 
\ ΄ Ψ \ “ 
ΕΘ βάσις πρὸς ΤῊΥΝΠ βάσιν οὕτως τὸ Tou AY 
nn © 2 2 C4 \ 
στερεοῦ ὕψος πρὸς τὸ τοῦ ΒΤ στερεοῦ" ὕψος, Ta 
> A4 “᾿ -“᾿ ΝΥ 
δ᾽ αὐτὰ ὕψη ἐστὶ τῶν AY, ΒΤ στερεῶν καὶ 
3 
ne PA PA La ε V2 \ 
τῶν AT, BA° ἔστιν ἄρα ὡς n E© βασις προς 
ψΨ 4 1, nn y 
τὴν ΝΠ βάσιν ουτῶς τὸ του ΔΓ στερέου ὕψος 
“ -Φ «0 ΄-“ 5) 
“πρὸς τὸ τοῦ ΑΒ στερεοῦ υψος" τῶν ΑΒ. ΓΔ ἀρὰ 
Ἂ 5 
oTspedy23 παραλληλεπιπέδων ἀντιπεπόνθασιν 
, nm y 
αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσι. 
΄ \ 7 2 
Πάλιν δὴ τῶν AB, TA στερεῶν παραλληλεπι- 
; $ er SRE 
πέδων ἀντιπεπονθέτωσαν αἱ βάσεις τοῖς UV:01, 


᾿ Li \ + , 
καὶ ἔστω ὡς ἡ ἘΘ βάσις πρὸς τὴν ΝΠ βασιν 


eisdem rectis; sed solidum ΓΔ ipsi AY est 
æquale, et enim rursus in eàdem sunt basi 
ΡΞ et in eâdem altitudine, quorum insistentes 
non sunt in eisdem rectis; et igitur BT solidum 
solido AY æquale est. Sed æqualium solidorum 
parallelepipedorum , quorum altitudines ad rec- 
tos suut basibus ipsorum, reciprocæ sunt bases al- 
titudinibus ; est igitur ut basis ΖΚ ad basim EP 
ita solidi ΔῈ altitudo ad solidi BT altitudinem. 
Sed æqualis quidem basis ΖΚ basi ΕΘ, ipsa 
vero ΣΡ basis basi ΝΠ; estigitur ut basis ΕΘ 
ad basim ΝΠ 114 solidi AY altitudo ad solidi 
ET altitudinem. Eædem autem altitudines sunt 
solidorum AY, ΒΤ et ipsorum AT, BA; est 
igitur ut basis ΕΘ ad'‘basim NI ita solidi Ar 
altitudo ad solidi AB altitudinem; ergo AB, ΓΔ 
solidorum parallelepipedorum reciprocæ sunt 
bases altitudinibus. 


Rursus utique ipsorum AB, ΓΔ solidorum 
parallelcpipedorum reciprocæ sunt bases altitudi- 
nibus , et sit ut basis ΕΘ ad ΝΠ basim ita solidi 


BCP 7 


AT est encore égal au parallélépipède AY, car ces deux parallélépipèdes ont la 
même base ΡΞ et la même hauteur, leurs côtés n'étant point dans les mêmes 
droites ; le parallélépipède ΒΤ sera égal au parallélépipède 2+. Mais les 
bases des parallélépipèdes égaux, dont les hauteurs sont perpendiculaires aux 
bases, sont réciproquement proportionnelles aux hauteurs ; la base ΖΚ est donc à 
la base ΞΡ comme la hauteur du parallélépipède ΔΨ est à la hauteur du parallé- 
lépipède ΒΤ. Mais la base ΖΚ est égale à la base ΕΘ ( 24. 11), et la base ΞΡ égale 
à la base ΝΠ; la base ἘΘ est donc à la base ΝΠ comme la hauteur du parallélé- 
pipède 4# est à la hauteur du parallélépipède ΒΤ. Mais les hauteurs des parallé- 
lépipèdes 4#, ΒΤ sontles mêmes que celles des parallélépipèdes Ar, ΒΑ; la base 
ἘΘ est donc à la base ΝΠ comme la hauteur du parallélépipède ar est à la hauteur 
du parallélépipède ΑΒ; les bases des parallélépipèdes ΑΒ, ΓΔ sont donc récipro- 
quement proportionnelles aux hauteurs. 

Que les bases des parallélépipèdes ΑΒ, ΓΔ soient enfin réciproquement propor- 
tionncelles aux hauteurs, c’est-à-dire que la base ΕΘ soit à la base ΝΠ comme la 
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n vd \ 4 07 
οὕτως τὸ τοῦ ΓΔ στερέου ὕψος πρὸς τὸ τὸυ ΑΒ 
πον , Ca » 3 \ \ 
στερεοῦ ὕψος" λέγω ὅτι ἔσον ἐστι τὸ ΑΒ σετερεὸν 
τῷ ΓΔ στερεῷ. 
““ 27 , , 
Τῶν γὰρ αὐτῶν κατασκευασθέντων 5 ἐπεί ἐστιν 
ε ε , % \ (à (2 \ 
ὡς ἡ ΕΘ βασις πρὸς τὴν ΝΠ βασιν οὕτως To 
7 mn \ \ 27 ns 
του TA στερεοῦ ὕψος προς τὸ τοῦ ΑΒ στερεοῦ 
“ ε A ’ “Ἢ ͵ e 
ὕψος, ἴση δὲ à μὲν ἘΘ βάσις τῇ ZK βάσει. ἡ 


9 déve 


ARS 


δὲ NII τῦ ΞΡ’ ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ZK βάσις πρὸς 
τὴν ΞΡ βάσιν οὕτως τὸ τοῦ TA στερεοῦ ὕψος 
πρὸς τὸ τοῦ ΑΒ στερεοῦ ὕψος, τὰ δ᾽ αὐτὰ ὕψη 
ἐστὶ τῶν AB, TA στερεῶν καὶ τῶν ΒΤ, ΔΨ" 
ἔστιν ἄρα ὡς ὃ ZK βάσις πρὲς τὴν EP βάσιν 
οὕτως τὸ τοῦ ΔΨ στερεοῦ ὕψος πρὸς τὸ τοῦ 
ΒῚ στερεοῦ ὕψος" τῶν ΒΤ, ΔΨ ἄρα στερεῶν 
παραλληλεπιπέδων ἀντιπεπόνθατιν αἱ βάσεις 


τοῖς ὕψεσιν. ὧν δὲ στερεῶν παραλληλεπιπίδαν 


TA altitudo ad solidi ABaltitudinem ; dico æqua- 
le cesse AB solidum solido ΓΔ, 


lisdem enim constructis, quoniam est ut 
basis ΕΘ ad basim ΝΠ ita solidi ΓΔ altitudo 
ad solidi AB altitudinem, sed æqualis quidem 
basis E© basi ΖΚ, ipsa yero ΝΠ ipsi ΞΡ; cst 


᾿ A 


ΠΣ ΤΣ KE ä 


T F X 


igitur ut basis ΖΚ ad basim ΞΡ ita solidi TA 
alütudo ad solidi AB altitudinem. Eædem vero 
altitudines sunt solidorum AB, ΓΔ et ipsorum 
BT, ΔῈ, est igitur ut basis ΖΚ ad basim ΞΡ 
ita solidi AY altitudo ad solidi BT altitudinem ; 
ipsorum igitur ΒΤ, AY solidorum parallelepi- 
pedorum reciprocæ sunt bases altitudinibus; quo- 


rum autem solidorum parallelepipedorum alti- 


hauteur du parallélépipède ΓΔ est à la hauteur du parallélépipède ΑΒ ; je dis que 
le parallélépipède ΑΒ est égal au parallélépipède ra. 

Car faisons la même construction. Puisque la base ΕΘ est à la base NT comme 
la hauteur du parallélépipède ra est à la hauteur du parallélépipède ΑΒ, que la 
base ΕΘ est égale à la base ΖΚ, et la base ΝΠ égale à la base ΞΡ, la base ΖΚ sera à 
la bose ΞΡ comme la hauteur du parallélépipède ra est à la hauteur du parallélé- 
pipède 48. Mais les hauteurs des parallélépipèdes ΑΒ, ra sont les mêmes que 
celles des parallélépipèdes ΒΤ, ΔΨ; la base ZK est donc à la base ΞΡ comme la 
hauteur du parallélépipède ΔΨ est à la hauteur du parallélépipède ΒΤ; les bases 
des parallélépipèdes ΒΤ, ΔΨ sont donc réciproquement proportionnelles aux hau- 
teurs. Mais les parallélépipèdes qui ont leurs hauteurs perpendiculaires sur les 
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La > 
τὸ ὕψη πρὸς place εἶσι ταῖς βάσεσιν αὐὖ- 
“ἃ 5 ε LA 19 (74 

τῶν, ἀντιπεπόνθασ; δὲ αἱ βάσεις τοῖς ὕψε- 
ο-ὦ » LA ᾽ ἧς Α 

σιν, ἴσα ἐστὶν ἐκεῖνα" ἴσον ἄρα ἐστὶ τὸ ΒΤ 
\ À \ 

στερεὸν τῷ AY στερεῷς. Αλλὰ τὸ μὲν ΒΤ 

, Le “ Lu 

τῷ AB?4 ἴσον ἐστὶν. ἐπί τε γὰρ τῆς αὐτῆς 

Ὁ - ἣν ACTE 1 ὁ ἢ 4 e 

βάσεώς εἰσι τῆς ZK καὶ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος, ὧν 

e 2 “ 3 + AN > Ν Le 3 ο“, À: 9 

αἱ ἐφεστῶσαι; οὐκ εἰσὶν ἐπὶ τῶν αὐτῶν εὐθειῶν, 
re re 4 , 

τὸ δὲ ΔΨ στερεὸν τῷ AT στερεῷ ἔσον ἐστιν. 

᾽ d \ 4 -“ » “ δ, L 3 τῇ 

ἐπί τε γὰρ πάλιν τῆς αὐτῖς βάσεώς εἶσι τῆς 

"Ἔν ΑΣΑ \ EX ὕψ ne ἂν LT 

EP καὶ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος καὶ οὐκ ἐν ταῖς 

LS Ν᾿ » x -“ 

αὐταῖς εὐθείαις" καὶ τὸ ΑΒ ἄρα στερεὸν τῷ 


27 ΕΣ 5! ὯΝ 
TA στερεῷ ἔστιν ἴσον, Οασὲρ du δεῖξαις 


97 
tudines ad rectos sunt basibus ipsorum , reci® 
procæ. vero bases altitudinibus, æqualia sunt 
ea ; æquale igitur est BT solidum solido AY. Scd 
quidem ΒΤ ipsi AB æquale est, et enim in 
câdem sunt basi ΖΚ et in eädem altitudine, 
quorum insistentes non sunt in eisdem rectis ἢ 
solidum vero ΔῈ solido AT æquale est, et enim 
rursus in câdem sunt basi ΞΡ et in eâdem alti= 
tudine et non in eisdem rectis; et igitur AB 
solidum solido TA est æqualc. Quod oporteba 
ostendere, | 


bases et qui ont leurs bases réciproquement proportionnelles aux hauteurs sont 
égaux entr'eux; le parallélépipède ΒΤ est donc égal au parallélépipède 4%. Mais 
le parallélépipède BT est égal au parallélépipède 4B (30. 11), car ces deux 
parallélépipèdes ont la même base ΖΚ et la même hauteur, et leurs côtés ne sont 
point dans les mêmes droites, et le parallélépipède A+ est égal au parallélépi- 
pède δ, parce que ces deux parallélépipèdes ont la même base ΞΡ et la même 
hauteur, et que leurs côtés ne sont pas dans les mèmes droites ; le parallélé- 
pipède ΑΒ est donc égal au parallélépipède ra. Ce qu’il fallait démontrer, 


1Π. 


33 
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HPOTASIS À. 


à φ' ’ 3) 
Ἐὰν ὧσι δύο γωνίαι ἐπίπεδοι ἴσαι. ἐπὶ δὲ 
nn 3 “ ιν. 
τῶν κορυφῶν αὐτῶν μετέωροι εὐθεῖαι ἐπιστα- 
“ LA \ 27 > 
θῶσιν ἴσας γωνίας περιέχουσαι μετὰ τῶν ἐξ 
> ne Ε) ο“ € ” e 1 3 \ ù » 
ἀρχῆς εὐθειῶν, ἑκατέραν ἑκατέρᾳ. ἐπὶ δὲ τῶν 
4 17 là Ὁ \ 7.9 
μετεώρων ληφθῇ τυχόντα σημεῖα, καὶ ἀπὶ 
2 ὖ » \ à ν᾿ Ÿ: 3 Υ̓ 5 ε FA 3 “Μ 
αὐτῶν ἐπὶ τὰ ἐπίπεδα ἐν οἷς εἰσιν αἱ ἐξ ἀρχῆς 
/ ’ 3 -»“ at 4 LS ᾿ 
γωνίαι. κάθετοι ἀχθῶσιν. ἀπὸ δὲ τῶν γενομένων 
/ el “ ᾿ 1 3 mn > / 
σημείων ὑπὸ τῶν καθέτων'. ἐν τοῖς ἐπιπέδοις 
CE Srner PS Re 32 ζι δὰ 30 FE 
πὶ τὰς ἐξ ἀρχῆς γωνίας ἐπιζευχθῶσιν εὐθεῖαι 
Ἴ ν ᾿ς ᾿ 
ἴσας γωνίας περιέξωυσι μετεὶ τῶν μετεώρων. 
’ 1 » , LA ε 
Ἑστωσαν δύο γωνίαι εὐθύγραμμοι ἴσαι. αἱ 
« \ , \ \ 12 / 
ὑπὸ BAT, EAZ, ἀπὸ δὲ τῶν À, Δ σημείων 
L > ο > , 5, 
μετέωροι εὐθεῖαι ἐφεστάτωσαν αἱ AH, ΔΜ ἴσας 
,ὕ ; δ «ἐν ᾽ -“ > 7 
γωνίας περιέχουσαι" μετὰ τῶν ἐξ ἀρχῆς εὐθειῶν, 
e , e 2 ἣν \ € \ “ δ᾿ \ 
εκατεραν ἐκατερᾷ.» τὴν μὲν ὑπὸ MAEË τῇ ὑπὸ 
\ \ Ἂς EE \ 
HAB, τὴν δὲ ὑπὸ MAZ τῇ ὑπὸ HAT, καὶ 
Ἂν Fa 3 ᾽ Ν CN / a 
εἰλήφθω ἐπὶ τῶν AH, AM τυχόντα σημεῖα, 
1 \ », > A "y, 
τὰ H, M, καὶ ἤχθωσαν ἀπὸ τῶν H, M 
£ 3 Ἂς \ \ -“ À / 
σημείων ἐπὶ τὰ διὰ τῶν BAT, EAZ ἐπίπεδα 


PROPOSITIO XXXVY. 


Si sint duo anguli plani æquales, et in 
ipsorum verticibus sublimes rectæ constituantur 
æquales angulos continentes cum rectis ἃ prin- 
cipio , utrumque utrique, in sublimibus autem 
sumantur quælibet puncta , et ab ipsis ad plana 
in quibus Sunt a principio anguli, perpendicu- 
lares ducantur, a factis vero punclis in planis 
ad angulos ἃ principio jungantur rectæ; æquales 


angulos continebunt cum sublimibus. 


Sint duo anguli rectilinei æquales BAT , ΕΔΖ, 
sed a punctis À, Δ sublimes rectæ constituan- 
tur AH, AM æquales angulos continentes cum 
rectis a principio, utrumque utrique, angulum 
quidem MAE ipsi HAB, angulum vero MAZ ipsi 
HAT, et sumantur in ipsis AH, AM quælibet 
puncta H, M, et ducantur a puuctis HSM 
ad plana BAT, EAZ pcrpendicularcs HA, MN, 


EROPOSITION SAR. 


Si l’on ἃ deux angles plans égaux ; si de leurs sommets on mène, au-dessus de 
leurs plans, des droites qui fassent des angles égaux avec les côtés de ces angles 
plans ; si dans ces droites on prend des points quelconques ; si de ces points on 
mène des perpendiculaires aux plans des premiers angles, et si des points où ces 
perpendiculaires rencontrent ces plaus, on mène des droites aux sommets de ces 
mêmes angles, ces droites feront des angles égaux avec les droites menées au- 
dessus des plans des premiers angles. 

Soient les deux angles rectilignes égaux BAT, ΕΔΖ ; des points A, A menons au- 
dessus des plans de ces angles, les droites AH, 4M qui fassent avec les côtés de 
ces mêmes angles des angles égaux chacun à chacun, savoir, l’angle ΜΔῈ égal à 
V’angle H4ar, et l’angle MaZz égal à l’angle HAT; prenons dans les droites AH, ΔΜ 
des points quelconques H, M; des points H, M menons aux plans des angles BAT, 
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κάθετοι αἱ HA, MN, καὶ συμξαλλέτωσαν τοῖς 


\ ΔΆ \ 3 ‘ 
ἐπιπίδοις κατὰ Tai A,N, καὶ ἐπεζεύχθωσαν 


αἱ AA, ΝΔ' λέγω ὅτι ion ἔστιν ἡ ὑπὸ HAA 


/ SM ΄ 
γωνία τῇ ὑπὸ MAN γωνίᾷς 


pa 


H 


Κείσθω τῇ AM ἴση ὃ AO, καὶ ἤχθω da 
ποῦ © σημείου τῇ HA παράλληλος ἡ ΘΚ. H 
δὲ HA καθετός ἐστιν ἐπὶ τὸ διὰ τῶν BA, AT 
ἐπίπεδον" καὶ ἡ ΘΚ ἄρα κάθετός ἐστιν ἐπὶ 
τὸ διὰ τῶν BA, AT ἐπίπεδον, Ἡχθωσαν ἀπὸ τῶν 
K, N σημείων ἐπὶ te AB ANTATS ΑΖ ΔῈ 
εὐθείας κάθετοι αἱ KB, KT, NZ, NE καὶ 
ἐπεζεύχθωσαν ai ΘΓ. ΓΒ. MZ, ZE. Καὶ" ἐπεὶ 
τὸ ἀπὸ τῆς ΘΑ ἴσον ἰστὶ τοῖς ἀπὸ τῶν ΘΚ, 
KA, τῷ δὲ ἐπὸ τῆς ΚΑ ἴσα ἰστὶθ τὰ ἀπὸ 
τῶν KT, ΓΑ" καὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΘΑ ἄρα ἴσον ἐστὶ 
τοῖς ἀπὲ τῶν ΘΚ, ΚΓ, ΓΑ. Τοῖς δὲ ἀπὸ τῶν 
ΘΚ, KT ἴσον ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΘΙ’ τὸ ἄρα 
ἀπὸ τῆς ΘΑ ἴσον ἐστὶ τοῖς ἀπὸ τῶν @T, ΓΑ" 


$ ε \ \ 
ὀρθὴ ἄρα ἐστὶν) ἡ ὑπὸ OTA γωνία, Διὰ τὰ 


sa 


et occurrant planis in punctis A, N, et jun- 
gantur ipsæ AA, NA; dico æqualem 6556 an- 
gulum HAA angulo MAN, 


M N 


Ponatur ipsi AM æqualis ΑΘ, et ducatur 
per punctum © ipsi HA parallela ΘΚ. Sed 
HA perpendicularis est ad planum per BA, AT; 
etigitur ΘΚ perpendicularis est ad plarum per 
BA, AT. Ducantur a punctis K, N ad rectas AB, 
AT, AZ, AE perpendiculares KB, ΚΡ, NZ, 
NE, et jungantur ipsæ OT, ΓΒ, MZ, ZE. Et 
quoniam quadratum ex ΘΑ æquale est qua- 
dratis ex ΘΚ, KA, quadrato autem ex KA 
æqualia sunt quadrata ex KT, TA; et qua- 
dratum igitur ex ΘΑ æquale est quadratis ex OK, 
KT,TA. Quadratis autem ex ΘΚ, KT æquale est 
quadratum ex ΘΓ ; quadratumigiturex@A æquale 
est quadratis ex ΘΙ, TA; rectus igitur est @TA 
angulus. Propter eadem utique et angulus 


EAZ les perpendiculaires HA, MN qui rencontrent ces plans aux points A, N, et 
joignons AA, NA; je dis que l’angle HA4 est égal à l'angle MAN. 

Faisons ΑΘ égal à AM, et par le point @ menons ΘΚ parallèle à HA. Puisque HA 
est perpendiculaire au plan des droites BA, AT , la droite ΘΚ sera perpendiculaire 
au plan des droites 4B, Ar (δ. 11 ); des points K, N menons aux droites AB, AT, AZ, 
ΔῈ les perpendiculaires KB, KT, NZ, NE, et joignons ΘΓ, TB, MZ, ZE. Puisque le 
quarré de la droite ΘΑ est égal aux quarrés des droites ΘΚ, KA, et que les quarrés 
des droites ΚΓ, TA sont égaux au quarré de la droite ΚΑ (47. 1 ), le quarré de la 
droite ΘᾺ sera égal aux quarrés des droites ΘΚ, ΚΓ, ΓΑ. Mais le quarré de la droite 
er est égal aux quarrés des droites ΘΚ, ΚΤ; le quarré de la droite ΘᾺ est donc 
égal aux quarrés des droites er, ΓΑ; l’angle era est donc droit. L’angle δῶμ est 
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\ A D 3. € \ # > , > 
αὐτὰ δὴ καὶ ἡ ὑπὸ AZM γωνία ὀρθή ἐστιν" 
>! 2 τι ότι ΤῸΝ , RATES ᾿ 
ἴση ἄρα ἐστινδ ἡ ὑπὸ ΑΤΘ γωνιὰ τῇ ὑπὸ AZM, 
À NRC e À nm € \ Lu , 
Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ @AT τῇ ὑπὸ MAZ ἰση" δύο 
\ CN Ἂς , 
δὴ πρίγωνά ἐστι τὰ MAZ, @AT τὰς" duo 
1 4 La ο ͵ὕ 32 5] ε fs 
γωνίας ταῖς δυσὶ γωνίαις ἴσας ἔχοντῶ traTépar 
€ Ἃ \ "A Ἂν - nm 
EXQTEPA, καὶ μίαν TACUPEY μιῷ πλευρᾷ σην. 
\ e L ιν / “ 
τὴν ὑποτείνουσαν ὑπὸ μίαν τῶν ἴσων γωνιῶν, 
\ # ἣν \ ι 1 \ 
τὴν ΑΘ τῇ ΔΜ’ καὶ τὰς λοιπάς ἄρα πλευρᾶς 
ΩΣ nm LS LA 2 e Y 
ταῖς λοιπαῖς πλευραῖς ἴσας ἐξει ἑκατέραν 
2 5» ε ᾿ ro / 
ἑκατέρᾳ" ἴση ἄρα éorivl° ἡ AT τῇ ΔΖ. Opoiws 
£ 4 Lie ἣν " , , 
δὴ δείξομεν 073 καὶ ἡ AB τῇ ΔῈ ion ἐστίν!"", 
τὲ ἣν ΤΣ \ RE 
Ἐπεζευχθωσαν ai ΘΒ. ME. Καὶ ἐπεὶ τὸ ἀπὸ 
PA 3) δ mn ? Ἂν D σ΄ 
τῆς ΑΘ ἴσὸν ἐστὶ Toicl? ἀπὸ τῆς AK, Κῶ, 
0 % La ” LA % \ > \ Le 
τῷ δὲ ἀπὸ τῆς AK ἵσὰ ἐστὶ τὰ ἀπὸ τῶν 
Y 9] LS \ nm s/ 
AB, BK° τὰ ἀρὰ ἀπὸ τῶν AB, BK, KO σὰ 
“, » \ “, 3 Ἂν em 32 \ ed 
ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς} ΑΘ, Αλλὰ τοῖς ἀπὸ τῶν 
2 > ἧς CFE -“ ᾽ ἧς 4 
BK, ΚΘ ἴσον ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΒΘ. ὀρθὴ yap 
+ \ \ \ À / 
ἡ ὑπὸ ΘΚΒ γωνία, διὰ τὸ καὶ τὴν ΘΚ κάθετον 
LA PL Ÿ € / > ᾿ \ 5! 
εἶναι ἐπὶ τὸ ὑποκείμενον ἐπίπεδον' τὸ ἄρα 
2 3 > \rh 4 \ “. 
ἀπὸ τῆς ΑΘ ἴσον écrit τοῖς ἀπὸ τῶν AB, 
s! Ν ε La à" ᾿ς \ 
ΒΘ’ ὀρθὴ ἄρα ἐστὶν!5 ἡ ὑπὸ ΑΒΘ γωνία. Διά 


τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ ὑπὸ AEM γωνία ὀρϑύ ἐστιν» 


AZM rectus est ; æqualis igitur est angulus ΑΓΘ 
ipsi AZM. Est autem et angulus @AT ipsi 
MAZ æqualis; duo igitur triangula sunt MAZ, 
@AT duos angulos duobus angalis æquales ha- 
bentia, utrumque utrique , et unum latus uni 
lateri æquale, subtendens unum æqualium an- 
gulorum, ipsum ΑΘ ipsi AM; et reliqua igitur 
latera reliquis lateribus æqualia habebunt, utrum- 
que utrique ; æqualis igitur est AT ipsi AZ, 
Similiter utique demonstrabimus ct AB ipsi AE 
æqualem esse. Jungantur ipsæ ΘΒ, ME. Et quo- 
miam quadraium ex ΑΘ æquale est quadratis 
ex AK, ΚΘ, quadrato autem ex AK æqualia 
sunt quadrata ex AB, BK; quadrala igilur cx 
AB, BK, ΚΘ æqualia sunt quadrato ex ΑΘ, 
Sed quadratis ex BK, ΚΘ æqualc est quadra- 
tum ex ΒΘ, rectus enim angulus OKB, prop- 
terca quod ΘΚ perpeudicularis est ad subjectum 
planum ; quadratum igilur ex ΑΘ æquale est 
quadratis ex AB, ΒΘ; rectus igitur ΑΒΘ an- 
gulus. Propter eadem utique et angulus AEM 


droit, par la même raison; l'angle ΑΤΘ est donc égal à l’angle δζμ. Mais 
l'angle @ar est égal ἃ ΜΔΖ; les deux triangles MAZ, @AT ont donc deux angles 
égaux à deux angles, chacun à chacun, et deux côtés égaux, c’est-à-dire les 
côtés ΑΘ, AM qui sont opposés à des angles égaux; ces deux triangles ont donc 
les autres côtés égaux aux autres côtés, chacun à chacun ( 26. 1}; ΑΓ est donc 
égal à ΔΖ. Nous démontrerons semblablement que ΑΒ est égal à AE. Joignous ΘΒ, 
ME. Puisque le quarré de la droite ΑΘ est égal aux quarrés des droites ΑΚ, ΚΘ, 
et que les quarrés des droites AB, BK sont égaux au quarré de la droite ΑΚ, les 
quarrés des droites AB, BK, ΚΘ seront égaux au quarré de la droite ΑΘ. Mais le 
quarré de la droite ΒΘ est égal aux quarrés des droites BK, ΚΘ, car l’angle ΘΚΒ est 
droit, la droite ΘΚ étant perpendiculaire au plan inférieur; le quarré de la droite 
ΑΘ est donc égal aux quarrés des droites AB, ΒΘ; l’angle ΑΒΘ. est donc droit. 
L’apgle AEM est droit, par la même raison. Mais l'angle ΒΑΘ est égal à l’augle 


ὁ 
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Ἔστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΒΑΘ γωνία τῇ ὑπὸ EAM 
ἴρηνθ. ὑπόκεινται" γὰρ, καὶ ἔστιν ἡ ΑΘ τῇ 
AM on ἴση dpa καὶ ὁ ΑΒ τῇ ΔΕ. Ἐπεὶ οὖν 
ἴση ἐστὶν ἃ μὲν AT τῇ AZ, n δὲ ΑΒ. τῇ ΔΕ’ 
δύο δὴ αἱ TA, ΑΒ δυσὶὴϊδ ταῖς ZA, ΔῈ icas 
εἰσίν, Αλλὰ καὶ γωνία ἡ ὑπὸ TAB γωνίᾳ τῇ 
ὑπὸ ZAE ἐστὶν ἴση" βάσις ἄρα ὕ ΒΓ βάσει 


Ἁ } 02 , 
τῇ EZ Son {πτὶ" καὶ τὸ τρίγωνὸν TO τριγωνῷ 
; 


καὶ αἱ λοιπαὶ γωνίαι ταῖς λοιπαῖς γωνίαις" 
ἤση ἄρα à ὑπὸ ATB γωνία τῇ ὑπὸ ΔΖΕ. Ἐστ 
δὲ καὶ ἐρθὴ ἡ ὑπὸ ATK ὀρθᾷ τῇ ὑπὸ AZN ἴση" 
καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ BTK λοιπῇ τῇ ὑπὸ EZN 
Yen ἐστί 9, διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ ὑπὸ ΤΒΚ 
τῇ ὑπὸ ZEN ἐστὶν ἴση5ο, Δύο δὴ τρίγωνά ἐστι 
τὰ TEK, ZEN τὰς δύο γωνίας ταῖς"! δυσὶ 
γωνίαις ἴσας ἔχοντα ἑκατέραν ἑκατέρα. καὶ 


\ » - ἘΣ se: À \ 
μίαν. πλευρὰν μιᾷ πλευρᾷ ICHY τὴν πρὸς 


rectus est. Est autem et angulus ΒΑΘ ipsi EAM 
æqualis , supponuntur enim , etest ΑΘ ipsi AM 
æqualis; æqualis igitur et AB ipsi AE. Quo- 
niam igitur æqualis est quidem Ar ipsi AZ, 
ipsa vero AB ipsi AE; duæ igitur FA, AB 
duabus ZA, AE æquales sunt, Sed et angulus 
TAB angulo ΖΔΕ est æqualis ; basis igitur ΒΓ basi 


ἘΖ æqualis est; et triangulum triangulo, et 
reliqui anguli reliquis angulis ; æqualis igitur 
ATB-angulus ipsi ΔΖΕ. Est autem et rectus ATK 
recto AZN æqualis; et reliquus igitur ΒΓΚ re- 
liquo EZN æqualis est. Propter eadem utique 
et angulus FBK ipsi ZEN est æqualis. Duo utique 
triangula sunt TBK, ZEN duos angulos duobus 
angulis æquales habentia , utrumque utrique, 


et unum latus ΒΓ uni lateri ΕΖ æquale ad æquales 


ἘΔΜ, par supposition, οἱ la droite ΑΘ est égale à la droite AM; la droite ΑΒ est donc 
égale à la droite ΔῈ. Et puisque ΑΓ est égal à ΔΖ et ΑΒ égal à 4E, les deux droitesra, 


AB sont égales aux deux droites ZA, ΔῈ. Mais l’angle ΓΑΒ est égal à l'angle ΖΔΕ; 
la base Br est donc égale à la base Ez ( 4. 1 ), le triangle égal au triangle, et les 
autres angles égaux aux autres angles; l’angle ATB est donc égal à l'angle ΔΖΕ, 


Mais l’augle droit ATK est égal à l'angle droit δῶν; l'angle restant BrK est donc 


égal à l’angle restant EZN. Par la même raison, l’angle ΓΒΚ est égal à l’angle ZEN; 


les deux triangles TBK, ZEN ont donc deux angles égaux à deux angles, 


chacun à chacun , et deux côtés égaux , ‘c’est-à-dire les côtés Br, Ez, 
qui sont adjacents aux angles égaux; ces deux triangles ont donc les autres 


| 
| 
| 
| 
| 
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ταῖς ἴσαις γωνίαις, τὴν ΒΓ τῇ EZ* καὶ τὰς 
λοιπὰς ἄρα πλευρὰς ταῖς λοιπαῖς πλευραῖς 
ἴσας ἕξουσιν" ἴση ἄρα ἐστὶν" ἡ TK τῇ ΖΝ. 
Ἐστι δὲ καὶ ἡ AT τῇ AZ ἴση, δύο δὴ ai AT, 
TK δυσὶ ταῖς AZ, ἘΝ ἴσαι εἰσὶ καὶ ὀρθὰς 
γωϊίας περιέχουσι" βάσις ἄρα ἡ ΑΚ βάσει 
τῇ AN ἴση ἐστί, Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστιν ἡ ΑΘ τῇ 
AM, ἔσον ἰστὶ καὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΑΘ τῷ ἀπὸ 
τῆς ΔΜ. Αλλὰ τῷ μὲν ἀπὸ τῆς ΔΘ ἴσα ἐστὶ 
τὰ ἀπὸ τῶν ΑΚ, ΚΘ. ὀρθὴ γὰρ ἡ ὑπὸ αἴθ, 
τῷ δὲ ἀπὸ τῆς ΔΜ ἴσα τὰ ἀπὸ τῶν ΔΝ, NM, 
ἐρθ γὰρ ἡ ὑπὸ ANM° τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν 
AK, ΚΘ ἴσα ἐστὶ τοῖς ἀπὸ τῶν AN, NM, 
ὧν τὸ ἀπὸ τῆς ΑΚ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς"3 ΔΝ" 
λοιπὸν ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς ΚΘ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς 
NM: ἔση ἄρα ἡ ΘΚ τῇ ΜΝ. Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ ΘΑ, 
AK δυσὶ ταῖς MA, AN, ἴσαι εἰσὶν ἑκατέρα 
ἑκατέρᾳ» καὶ βάσις ἡ ΘΚ Rare τῇ NM ἐδείχθη 
ἴση" γωνία ἄρα ᾧ ὑπὸ ΘΑΚ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ 
MAN ἐστιν ἴση", 


\ μὲ .Α \ Aer 
Ἐὰν ἀρα GTI, καὶ Ta ἑξῆς. 


angulos; et reliqua igitur latera reliquis late- 
ribus æqualia habebunt; æqualis igitur est TK 
ipsi ΖΝ. Est autem et AT ipsi AZ æqualis, duæ 
igitur AT, ΓΚ duabus AZ, ΖΝ æquales sunt 
et rectos angulos continent ; basis igilur AK 
basi AN æqualis est. Et quoniam æqualis est 
ΑΘ ipsi AM, æquale est οἱ quadratum ex ΑΘ 
quadrato ex AM. Sed quadralo quidem ex ΑΘ 
æqualia sunt quadrata'ex AK, ΚΘ, rectus enim 
ipse AK© , quadrato autem ex AM æqualia 
quadrata ex AN, NM, reclus enim ipse ANM; 
quadrata igitur ex AK, ΚΘ æqualia sunt qua- 
dratis ex AN, NM, quorum quadratum ex 
AK æquale est quadrato ex AN ; reliquum igitur 
quadratum ex ΚΘ æquale est ‘quadrato ex 
NM ; æqualis igitur ΘΚ ipsi MN. Et quoniam 
duæ ΘΑ, AK duabus MA, AN æquales sunt 
utraque utrique, et basis ΘΚ basi NM ostensa 
est æqualis ; angulus igitur ΘΑΚ angulo MAN 
est æqualis. 
Si sint igitur duo, etc. 


côtés égaux aux autres côtés ( 26. 1}; le côté ΓΚ est donc égal au côté ΖΝ. Mais 
Ar est égal à AZ; les deux droites Ar, ΓΚ sont donc égales aux deux droites 47, 
ΖΝ, et ces droites comprènent des angles droits; la base ΑΚ est donc égale à la 
base AN ( 4. 1 ). Et puisque ΑΘ est égal à AM, le quarré de ΑΘ est égal au quarré 
de 4M. Mais les quarrés des droites AK, ΚΘ sont égaux au quarré de la droite ΑΘ 
(47.1), car l'angle ΑΚΘ est droit, et les quarrés des droites AN, NM sont égaux 
au quarré de la droite AM, parce que l'angle ANM est droit ; les quarrés des 
droites AK, ΚΘ sont donc égaux aux quarrés des droites AN, NM; mais le quarré 
de AK est égal au quarré de AN; le quarré restant de ΚΘ est donc égal au quarré de 
NM; la droite ΘΚ est donc égale à la droite MN. Et puisque les deux droites ΘΑ, 
AK sont égales aux deux droites MA, AN, chacune à chacune, et qu'on ἃ démon- 
tré que la base ΘΚ est égale à la base NM, l’angle ΘΑΚ est égal à l'angle MAN (8. 1). 
Donc, etc. 
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ΠΟΡΙΣΜΑ. 


\ L A! LA LE μὰ » 1 
Ex δὴ τούτου φανερὸν. Cri ἐὰν ὦσι δύο γωνίαι 
L 74 2 5» E 2 ο 
ἐπίπεδοι! ἴσαι. ἐπισταθῶσι δὲ ἀπὶ αὐτῶν 
᾿ SA 02 7 , ᾿ 
μετέωροι εὐθεῖαι ἴσαι ἴσας γωνίας περιέχουσαι 
\ - 9 Φ' ο“ 32 ΩΣ ε [4 e 2 
μετὰ τῶν ἐξ ἀρχῆς εὐθειῶν ἑκατέρα ἑκατέρᾳ, 
φ 5,8... > “ ͵ 8." ἣν δι, τς \ 
αἱ ἀπ ἀνυτῶν κάθετοι. ἀγόμενα; ἐπὶ τὰ 
So » Ὁ ᾽ PRE CHR 4 
ἐπίπεδα tv οἷς εἰσιν αἱ ἐξ ἀρχῆς γωνίαι, 
3 


ἴσαι ἀλλήλαις εἰσίν 


HPOTASIS Ac. 


> 9. 9 œ \ 
Ἐὰν πρεῖς εὐθεῖαι ἀνάλογον ὦσι. τὸ ἐκ τῶν 
“, \ ᾽ »” > + " 
τρίων στερεὸν παραλληλεπίπεδον ἐσὸν ἐστι τῷ 
ἀπὸ τῆς μίσης στερεῷ παραλληλεπιπέδῳ , 
Ψ , % 5 , À -“ Ω 
ἀσοπλεύρῳ μὲνγ ἐσογών!ῳ δὲ τῷ προειρημενῷ. 
n LS > 
Ἐστωσαν Tpeis εὐθεῖαι ἀνάλογον ai A,B,T, 


ὡς à À πρὸς τὴν B οὕτως # B πρὸς τὴν T° λέγω 
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COROLLARIUM. 


Ex hoc utique manifestum est, si sint duo 
anguli plani æquales , constiltuantur ab ipsis 
sublimes rectæ æquales æquales angulos conti- 


nentes cum ipsis a principio rectis , utrumque 


_utrique, ab ipsis perpendiculares, ductæ ad 


plaua in quibus sunt a principio anguli, 


æquales inter se sunt. 


PROPOSITIO XXXVI. 


Si tres rectæ proportionales sint; a tribus 
solidum parallelepipedum æquale est solido ἃ 
medià parallelepipedo , æquilatero quidem ,æqui- 
angulo autem antedicto. 

Sint tres reciæ proportionales A, B, Γ΄, ut 
A ad B 116 B ad T; dico exipsis A, B,T 


COROLLAIRE. 

D'après cela, il est évident que si deux angles plans sont égaux, et que si de 
leurs sommets on mène au-dessus des plans de ces angles des droites égales qui 
fassent avec les côtés de ces mêmes angles des angles égaux, chacun à chacun, 
les perpendiculaires menées de ces droites aux plans des premiers angles seront 
égales entr’elles. 


PROPOSITION XXXVI. 


Si trois droites sont proportionnelles, le parallélépipède construit avec ces 
trois droites est égal au paraïlélépipède construit avec la droite moyenne, ce 
parallélépipède étant équilatéral et équiangle avec le premier parallélépipède. 

Soient trois droites proportionnelies A, B,r, de manière que A soit à B comme 
Best ar; je dis que le parallélépipède coustruit avec les trois droites A, B,T 
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2 mn \ ΕΣ > \ -“ 
ὅτι τὸ ἐκ τῶν A, B,T στερεὸν ἐσὸν ἐστὶ τῷ 


solidum æquale esse ex B solido, æquilatero 


ἀπὸ τῆς B στερεῷ, ἰσοπλεύρῳ μὲν, ἰσογωνίῳ Quidem, æquiangulo autcm antcdicto. 


λ La δ: 
δὲ τῷ προειρημένῷο 


Re ne. 


— 


ra 


ABS EE M 


Ἐκκείσθω στερεὰ γωνία ἃ πρὸς τῷ E mepis- 
χομένη ὑπὸ τριῶν γωνιῶν ἐπιπέδων τῶν ὑπὸϊ 
AEH, HEZ, ZEA , καὶ κείσθω τῇ μὲν Β ἴση ἱκάστη 
τῶν AE, HE, EZ, καὶ συμπεπληρώσθω τὸ ἘΚ 
στερεὸν παραλληλεπίπεδον. τῇ δὲ Α κείσθω" 
ἴσῃ ἡ AM, καὶ συνεστάτω πρὸς Ti AM εὐθείᾳ 
καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ τῷ Δ τῇ πρὸς τῷ 
Ἑ στερεᾷ γωνίᾳ ion στερεὰ γωνία 4° περιεχομένη 
ὑπὸ τῶν ΝΛΞ, ΞΛΜ. MAN, καὶ κείσθω τῇ 
μὲν Β ἴση ἡ ΛΞ, τῇ δὲ τ᾽ ἴτη ἡ AN, Καὶ ἐπεί 


€ Ἄ A 
ἔστιν ὡς # A πρὸς τὴν Β οὕτως ἡ Β προς τὴν 


Τ. ἴση δὲ ἡ μὲν À τῇ AM, ἡ δὲ Β ἑκατέρα τῶν 
ΛΞ, ἘΔΊ, ἡ δὲ T τῇ AN‘ ἔστιν ἄρα ὡς ἡ AM 
πρὸς τὴν ἘΖ οὕτως # ΔῈ πρὸς τὴν ΑΝ. Καὶ 


περὶ ἴσας γωνίας, τὰς ὑπὸ MAN, AEZ αἱ 


+ 


AS Z E 


Exponantur solidus angulus ad £ contentus 
sub tribus angulis planis AEH, HEZ, ZEA, et 
ponalur ipsi quidem B æqualis unaquæque ipsa- 
rum ΔῈ, HE, EZ, οἱ compleatur ἘΚ solidum 
parallelepipedum, ipsi vero À ponatur æqualis 
AM,et constituatur ad rectam AM ct ad punc- 
tum À in ipsä ad E angulo solido æqualis solidus 
angulus contentus sub ipsis NAZ, AM, MAN, 
et ponatur ipsi quidem B æqualis AZ, ipsi 
vero T æqualis AN. Et quoniam est ut A ad 
B ita Bad Γ΄, sed æqualis quidem A ipsi AM, 
ipsa vero B utrique ipsarum AZ, ἘΔ, ipsa 
autem Τ' 1051 AN; cest igilur ut AM ad ἘΖ 
ita AE ad AN. Et circum æquales angulos 


MAN, AEZ latera reciproce proportionalia ; 


est égal au parallélépipède construit avec la droite Β, ce parallélépipède étant équi- 
latéral et équiangle avec le premier parallélépipède. 

Soit exposé l’angle solide E compris sous les trois angles plans AE, HEZ, ΖΕΔ; 
faisons les droites AE, HE, EZ égales chacune à la droite B; achevons le pa- 
rallélépipède ἘΚ; faisons AM égal à A; sur la droite AM et au point 4 de cette 
droite, construisons un angle solide qui étant compris sous les plans NAX, ΞΔΜ, 
MAN soit egal à l’angle solide E ( 26. 11); faisons ΛΞ égal ἃ Β, et AN égalar. 
Puisque A est à B comme Best ἃ Γ, que A est égal à AM, que B est égal à chacune 
des droites ΛΞ, ἘΔ, et que r est égal à AN, la droite AM sera à la droite ΕΖ comme 
la droite ΔῈ est à la droite AN; les côtés placés autour des angles égaux MAN, ΔῈΖ 
sont donc réciproquement proportionnels; le paralléllogramme MN est donc 
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” LA ΕΣ Ν x RE ἣν; 
πλευραὶ ἀντιπεπόνθασιν" icoy ἀρὰ ἐστὶ) τὸ æquale igitur MN parallelogrammum paralle- 


- / 
MN παραλληλόγραμμον τῷ AZ παραλληλογρώμι- 
ve Ν , , 3 ÿ δὲ AD 

po. Καὶ ἐπεὶ δύο γωνίαι ἐπίπεδοι εὐθυγραμ- 
e Φὰ À 

por ἔται εἰσὶν αἱ ὑπὸ AEZ, NAM, καὶ ἐπὶ 
> , 56 CU > u 6 € pe 
αὐτῶν μετέωροι εὐθεῖα, ἐφεστήκασιν" αἱ ΛΞ. 
EH ἴσαι τε ἀλλήλαις καὶ ἴσας γωνίας σερ!έ- 


\ “Ἢ “ 3 “" € , 
χουσαι μετὰ τῶν ἐξ ἀρχῆς εὐθειῶν εκατεραν 


logrammo AZ. Et quoniam duo anguli plaui 
rectilinei æquales sunt AEZ, NAM, et ab ipsis 
sublimes rectæ constituuntur AZ, EH et æquales 
inter se et æquales ängulos coulinentes cum ipsis 
a principio rectis utramque utrique; ipsæ igitur 
a punctis H, £ perpendiculares, ductæ ad plana 
per NAM, AEZ, æquales inter se sunt ; quare 
solida ΑΘ, ΕΚ in eâdem altitudine sunt. Solida 
autem in æqualibus basibus parallelepipeda et 
in eâdem altitudine æqualia inter se sunt; æquale 
igitur est ΑΘ solidum solido ΕΚ. Et est quidem 
ex ipsis A,B,l solidum ΘΔ; ipsum vero ΕΚ ex B 


€. ’ € ΠῚ ΕΣ \ -“» ΡΩΝ , 
ἑκατέρᾳ" αἱ ἄρα ἀπὸ τῶν H, Æ σημείων 
/ LÉ πεν \ x - 
κάθετοι. ἀγόμεναι ἐπὶ τὰ διὰ τῶν NAM, AEZ 
3 / LA \ 
ἐπίπεδα, ἴσαι ἀλλήλαις εἰσίν" ὥστε τὰ AO, 
4 « δ ὁ ὡᾧ 
EK στερεὼ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος ἐστί, Τὰ δὲ ἐπὶ 
LA 4 \ 
ἴσων βάσεων στερεὰ παραλληλεπίπεδα καὶ 
ε \ \ # » 
ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος ἴσα ἀλλήλοις ἐστίν" ἴσον 
4 2 ΝΥ Α 4 09 
ἄρα ἐστὶ] τὸ ΘΛ στερεὸν τῷ ΕΚ στερεῷ. 
Ἂν x À » n 
Kai ἔστ; τὸ μὲν ΘΛ τὸ ἐκ τῶν A, B, T 


στερεὸν . τὸ δὲ ἘΚ τὸ ἀπὸ τῆς Β στερεόν" autem antedicto. 
8 


solidum; ergo ex ipsis A, B, Γ' solidum æquale 
est ex B solido, æquilatero quidem, æquiangulo 
τὸ ἀρα ἐκ τῶν A, B, T orepeoyS ἴσον ἐστὶ τῷ 
ἀπὸ τῆς Β στερεῷ, ἰσοπλεύρῳ μὲν, Ἰσογωνίῳ 
δὲ τῷ προειρημένῳ. 


Ἐὰν ἄρα τρεῖς. καὶ τὰ ἐξῆς. Si igitur tres, etc, 


égal au parallélogramme ΔΖ (14.6). Et puisque les deux angles plans recti- 
ligues AEZ, NAM sont égaux, que les droites A, EH qui sont égales entr’elles, et 
qui sont menées au-dessus des plans des angles égaux AEZ, NAM font avec leurs 
côtés des angles égaux, chacun à chacun, les perpendiculaires menées des 
points #, H aux plans NAM, 4EZ seront égales entr’elles ( corol. 35. 11 ); les 
parallélépipèdes ΛΘ, ΕΚ ont donc la même hauteur. Mais les parallélépipèdes qui 
ont des bases égales et la même hauteur sont égaux entre eux (31. 11}; le pa- 
rallélépipède ΘΛ est donc égal au parallélépipède ΕΚ. Mais le parallélépipède 
ΘΛ a été construit avec les trois droites 4, B, Tr, et le parallélépipède ἘΚ a été 
construit avec la droite B; le parallélépipède construit avec les trois droites 4, 
B,T est donc égal au parallélépipède construit avec la droite B, ce parallélé- 
pipède étant équilatéral et équiangle avec le premier parallélépipède. Donc, etc. 


+ 


it ï 
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TIPOTAËIE À’. 


3 œ 
Ἐὰν τέσσαρες εὐθεῖαι ἀνάλογον ὦσι" καὶ τὰ 
>: » 3 \r # τ" ἐξ Ω 
TT αὐτῶν στερεὰ παραλληλεπίπεδα OJACIE τε 
49 ! 3 / Dar sl « 
καὶ ὁμοίως ἀναγραφόμενα ayaA0yOY ἐσται" καὶ 
“ 3, 
ἐὰν τὰ ἀπ αὐτῶν στερεὰ παραλληλεπήπεδα 
C2 ’ AE / 3 ’ ΓΝ} 
CHOI τε καὶ ομοίως ἀναγραφόμενα ἀναλογον 
«- \ 32 \ e np" ὦ Eu 
ἡ" καὶ αὐταὶ αἱ εὐθεῖα, ἀνάλογον ἔσονται» 
ἣν œ 3 , - 
Ἐστωσαν τέσσαρες εὐθεῖαι ἀνάλογον αἱ AB, 
€ ε 1 A! .“ 
TA, EZ, H©, ὡς n ΑΒ πρὸς τὴν ΓΔ οὐτως 
\ > ‘ CSL: 
ñ EZ πρὸς τὴν ΗΘ, καὶ ἀναγεγράφθωσαν ao 
“ LA ΩΣ \ € "à 
τῶν AB, TA, ΕΖ) ΗΘ ὁμοία τε καὶ ὁμοίως 


Λ 


ÉLÉMENTS D'EUCLIDE, 
PROPOSITIOMRSRMVIT 


Si quatuor rectæ proportionales sint; et ab 
ipsis solida parallelepipeda et similia et simi- 
liter descripta proportionalia erunt ; et si ab 
ipsis solida parallelepipeda et similia et simi- 
liter proportionalia sint; οἱ ipsæ rectæ propor- 
tionales erunt. 

Sint quatuor reclæ proportionales AB, l'A, 
EZ, ΗΘ, ut AB ad ΓΔ ita ΕΖ ad ΗΘ, et des- 
cribantur ab ipsis AB, l'A, ΕΖ, ΗΘ οἱ similia 
et similiter posita solida parallelepipeda KA, ΑΓ, 


Ti 


A B 17 


κείμενα στιρεὰ παραλληλεπίπεδα τὰ KA, AT, 


.Δ E Ζ H © 


ME, NH; dico csse ut KA ad AT ila ME ad 


ME, NH° λέγω ὅτι ἔστιν ὡς τὸ KA πρὸς τὸ ΧΗ, 
ΔΙ οὕτως τὸ ΜΕ πρὸς τὲ NH. Ὶ 
PROPOSITION XXXVII, 


Si quatre droites sont proportionnelles, les parallélépipèdes semblables et 


semblablement construits sur ces droites sont proportionnels; et si des parallélé- 
pipèdes semblables et semblablement construits sur quatre droites sont propor- 
tionnels, ces mêmes droites seront aussi proportionnelles entr'elles.. 


Soient quatre droites proportionnelles AB; TA, ΕΖ) ΗΘ, de manière que AB 
soit à TA comme ΕΖ est à ΗΘ; construisons sur les droites AB, TA, ΕΖ, ΗΘ 
les parallélépipèdes semblables et semblablement placés ΚΑ, AT, ME, NH; je dis 
que ΚΑ est à AT comme ME çst à NH, 
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Ἐπεὶ γὰρ ὅμοιόν" ἐστε τὸ KA στερεὸν πα- 
ραλληλεπίπεδον τῷ ΔΙΊ, τὸ ΚΑ ἄρα πρὸς “τὸ 
AT τριπλασίονα λόγον ἔχεε ἤπερ ἡ AB πρὸς 
τὴν TA. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ τὸ ΜῈ πρὸς τὸ 
NH τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ à ἘΖ πρὸς 
τὴν ἨΘ. Καὶ ἔστιν ὡς ἡ ΑΒ πρὸς τὴν ΓΔ 
οὕτως ἡ EZ πρὸς τὴν ΗΘ" καὶ" ὡς ἄρα τὸ AK 
πρὸς τὸ AT οὕτως τὸ ME πρὸς τὸ ΝΗ. 

Αλλὰ δὴ ἔστω ὡς τὸ ΑΚ στερεὸν πρὸς τὸ 
ΔΙ στερεὸν οὕτως τὸ ΜΕ στερεὸν πρὸς τὸ 
ΝΗ’ λέγω ὅτι ἐστιν ὡς ἡ ΑΒ εὐθεῖα πρὸς 
τὴν TA οὕτως ἡ EZ πρὸς τὴν ΗΘ. 

Ἐπεὶ γὰρ πάλιν τὸ ΚΑ τρὸς τὸ AT τριπλα- 
σίονα λόγον ἔχει ἧπερ ἡ ΑΒ πρὸς τὴν TA, 
ἔχει δὲ καὶ τὸ ΜῈ πρὸς τὸ ΝῊ τριπλασίονα 
λόγον ἥπερ ἡ ἘΖ πρὸς τὴν ΗΘ. καὶ ἔστιν ὡς 
τὸ ΚΑ πρὸς τὸ ΔΙ οὕτως τὸ ΜΕ πρὸς τὸ ΝΗ" 
καὶ ὡς ἄρα ἡ ΑΒ πρὸς τὴν TA οὕτως ἡ EZ 
πρὸς τὴν ΗΘ. 


EME ! \ \ ton 
Ear aæpæ τέσσαρες) και TA ἑξῆς. 
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Quoniam enim simile est KA solidum ρὰ- 
rallelepipedum ipsi AT, ergo KA ad Ar tripli- 
catam rationem habet ejus quam AB ad ΓΔ, 
Prapter eadem utique et ME ad NH triplica- 
tam rationem habet ejus quam ΕΖ ad ΗΘ. 
Atque est ut AB ad ΓΔ ïta ΕΖ ad ΗΘ; et ut 
igitur AK ad AT ita ME ad NH. 


At vero sit ut AK solidum ad AT solidum 
ita ME solidum ad NH; dico esse ut recta AB 
ad ΓΔ ita ΕΖ ad ΗΘ. 


Quoniam enim rursus KA ad AT tr'plicatem 
rationem habet cjus quam AB ad l'A ; habet autem 
et ME ad NH triplicatam rationem ejus quam 
ΕΖ ad ΗΘ, et est ut KA ad AT ita ME ad 
NH; et ut igitur AB ad l'A ita ΕΖ ad ΗΘ, 


Si igitur quatuor, etc. 


Car puisque le parallélépipède ΚΑ est semblable au parallélépipède Ar, le pa- 


rallélépipède ΚΑ aura avec le parallélépipède AT une raison triplée de celle que 
ABaavecrA(533. 11). Par la même raison, le parallélépipède ME aura avec le 
parallélépipède NH une raison triplée de celle que ΕΖ a avec Ro. Mais ΑΒ est à 
TA comme ΕΖ est à ΗΘ; donc AK est à AT comme ME est à NH. 


Mais que le parallélépipède AK soit au parallélépipède Ar comme le parallé- 
lépipède ME est au parallélépipède NH; je dis que la droite ΑΒ est à rA comme 
EZ esta H©. 


Car puisque le parallélépipède ΚΑ a avec le parallélépipède AT une raison tri- 
plée de celle que ΑΒ a ayvecrA, que ME a avec NH une raison triplée de celle 
que ΕΖ aavec ΗΘ; et que ΚΑ est à AT comme ME est à NH, la droite ΑΒ sera à la 
droite ΓΔ comme la droite Ez est à la droite He. Donc, etc. 
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ΠΡΟΥΤΑΣΙΣ δὴ, 


, \ # x LA 
Ἐὰν ἐπίπεδον πρὸς ἐπίπεδον ὀρθὸν D, καὶ 
5 ,’ / 2 κ᾿ sd 3 , 
εἰπὸ τινὸς σημείου ποῦ ἐν ἑνὶ τῶν ἐπιπέδων 
LAS \ d DU / > n D: ὃκΝ 
ἐπὶ τὸ ἕτερον ἐπίπεδον κάθετος ἀχθῇ" ἐπὶ 
2 27 “- LU “ὦ ’ ε 
τῆς κοινῆς τομῦς πεσεῖται τῶν ἐπιπίδων αὶ 
ἀγομένη κάθετος, 
\ \ 0 
Ἐπίπεδον γὰρ τὸ TA ἐπιπέδῳ τῷ AB 
\ 2 \ μέ \ ᾿ 3 Ἂς \ 7 € 
πρὸς ὀρθὰς ἔστω, κοινὴ δὲ αὐτῶν τομὴ ἔστω ἡ 
AA , καὶ εἰλήφθω ἐπὶ τοῦ TA ἐπιπέδου τυχὸν 
ee / μέ € 3 \ # Ἄς ΡΝ \ 
σημεῖον To Ἐ" λέγω ὁτ' ἢ απὸ τοῦ E ἐπὶ τὸ 
» EN “ 
ΑΒ ἐπίπεδον κάθετος ἀγομένη ἐπὶ τῇς AA 


σπεσεῖταις 


PROPOSITIO XXXVIILI. 


Si planum ad planum rectum sit, et ab aliquo 
puncto eorum in uno planorum ad alterum 
planum perpendicularis ducatur, in communem 


sectionem planorum cadet ducta perpendicularis. 


Planum enim TA plano AB ad rectos sit, 
communis autem ïipsorum sectio sit AA, et 
sumatur in plano TA quodlibet punctum E; 
dico a puncto E ad planum AB perpendicu- 
larem ductam in ipsam AA cadere. 


\ 2 3 τ 
Μὴ γὰρ, ἀλλ᾽ εἰ δυνατὸν πιπτέτω ἐκτὸς 

ς » > 
ὡς ἡ EZ, καὶ συμζαλλέτω τῷ AB ἐπιπέδῳ 
ων \ “ SAN 
κατὰ τὸ 2 σημεῖον. καὶ ἀπὸ τοῦ 2 ἐπὶ 


PROPOSITION 


Non enim, sed si possibile cadat extra ut 
EZ, et occurrat plano AB in puncto Z, et 
a puncto Z ad AA ἴῃ plano AB perpen- 


XXXVIII. 


Si un plan est perpendiculaire à un autre plan, et si d’un point pris dans un de 
ces plans, on mène une perpendiculaire à l’autre plan, cette perpendiculaire tom- 


bera sur la section commune des plans. 


Que le plan ΓΔ soit perpendiculaire au plan AB, que leur commune section 
soit AA, et prenons dans le plan ΓΔ un point quelconque E; je dis que la perpen- 
diculaire menée du point E au plan ΑΒ tombera sur la droite ΑΔ. 


Car que cela ne soit point, mais, si cela est possible, qu’elle tombe en 
debors comme ΕΖ, et qu’elle rencontre le plan ΑΒ au point 2; du point Ζ 
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22 LA 
τὴν AA ἐν τῷ AB ἐπιπέδῳ κάθετος ἤχθω! 
ε ΓῚ Ν “ 3 ἐν \ >» 8 , 
ἡ ZH, ἡτὶς καὶ τῷ TA εἐπιπεόῳ πρὸς cpôas 
, ε ϑΦ ε 
ἰστι, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ EH. Ἐπεὶ οὖν ἡ ΖΗ 
n , ᾽ 4“ 
τῷ TA ἐπιπίδῳ πρὸς pas ἐστιν, ἅπτεται 
δὲ αὐτῆς ἡ EH, οὖσα ἐν τῷ TA ἐπιπέδῳ" 
3᾽ ε ι 
ὀρθὴ ἄρα ἐστὶν" ἡ ὑπὸ ZHE γωνία. Αλλὰ da 
“ ’ \ » > 
καὶ ἡ EZ τῷ AB ἐπιπίδῳ πρὸς ὀρθάς ἐστιν" 
ἡ ἄρα ὑπὸ EZH ὀρθή ἐστι. Τριγώνου δὴ τοῦ 
EZH αἱ δύο γωνίαι δυσὶν ὀρθαῖς ἴσαι εἰσὶν. 
a 2 ’ 7A » » € > \ “" ΟΝ, % 
ὁπερ ἀδύνατον" οὐκ ἄρα ἡ ἀπὸ τοῦ E ἐπὶ τὸ 
ΑΒ ἐπίπεδον κάθετος ἀγομένη ἐκτὸς πεσεῖται 
τῆς ΔΑ" ἐπὶ τὴν ΔΑ ἄρα πεσεῖται. 


\ « “ 
Ἐὰν ἄρα ἐπίπεδον, καὶ τα ἑξῆς. 
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dicularis ducatur ΖΗ, quæ quidem et plano ΓΔ 
ad rectos est, et jungatur ipsa EH. Quoniam 
igitur ΖΗ plano ΓΔ ad rectos est, contingit 
autem ipsam ipsa EH, existens in plano l'A; 
rectus igitur est angulus ZHE. At vero et EZ 
plano AB ad rectos est; angulus igitur ΕΖΗ 
rectus est. Sed trianguli EZH duo anguli duo- 
bus rectis æquales sunt, quod impossible ; 
non igitur a puncto E ad planum AB perpen- 
dicularis ducta cadet extra ipsam ΔΑ ; ergo in 
ipsam AA cadet, 


Siigitur planum, etc. 


et dans le plan ΑΒ menons la droite ΖΗ perpendiculaire à AA (10. 1), cette 
droite sera perpendiculaire au plan ra (déf. 4. 11); joignons EH. Puisque la 
droite ΖΗ est perpendiculaire au plan rA, et qu’elle est rencontrée par la droite 
EH, qui est dans le plan ra; l'angle ZHE sera droit. Mais la droite ἘΖ est 
perpendiculaire au plan AB; l’angle EZH est donc droit; deux angles du 
triangle EZH sont égaux à deux droits, ce qui est impossible (17. 1 ); la per- 
pendiculaire menée du point E au plan AB ne tombe donc pas hors de la droite 
ΔΑ; elle tombe donc sur la droite 44. Donc si, etc. 
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HPOTAËSIS λς 


Ἐὰν στερεοῦ παραλληλεπιπέδου! τῶν ἀπε- 
vayrioy ἐπιπέδων αἱ πλευραὶ δίχα τμηθῶσι, 
διὰ δὲ τῶν τομῶν ἐπίπεδα ἐκξληθῇ" ἡ κοινὴ 
τομὴ τῶν ἐπιπέδων καὶ ἡ τοῦ στερεοῦ πα- 
ραλληλεπιπέδου" διάμετρος δίχα τέμνουσιν = 
λήλας, 

Στερεοῦ γαρ παραλληλεπιπέδου" τοῦ ΑΖ τῶν 
ἀπεναντίον ἐπιπέδων τῶν IL, ΑΘ αἱ πλευραὶ 
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PROPOSITIO XXXIX. 


Si solidi parallelepipedi oppositorum plano- 
rum latera bifariam secentur, per sectiones vero 
plana producantur, communis sectio planorum 
et solidi parallelepipedi diameter bifariam se 


secabunt. 


Solidi enim AZ parallelepipedi oppositorum 
planorum TZ, ΑΘ latera secentur in K, 4, 


A K Ζ 
ὃ Ὁ O 
= N 
ἽΝ ἘΝ IN 
Nr 
RE 
B M Θ 
[-- ἃ 
Ῥ 
A N H 


δίχα τετμήσθωσαν κατα τὰ K, A,M,N,E; 
Π. Ο. P σημεῖα, διὰ δὲ τῶν τομῶν ἐπίπεδα 
ἐχ(ξεέλήσθωξά τὰ ΚΝ, EP, xourn δὲ τομὴ τῶν 
ἐπιπίδϑων ἔστω ἡ VE, τοῦ δὲ ΑΖ στερεοῦ πα- 
ραλληλεπιπέδου" διαγώνιος ἡ ΔΗ’ λέγω ὅτι 
ἴση ἐστὶν ἡ μὲν YT τῇ ὙΣῦ, ἡ δὲ AT τῇ TH, 


Μ, Ν, Ξ, Π, O,P punctis; per secliones 
autem plana producantur ipsa ΚΝ, ÆP, com- 
munis vero sectio planorum sit Y£, solidi AZ 
autem parallclepipedi diameter AH ; dico æqua- 
lem esse ipsam quidem YT ipsi TE , ipsam vero 
AT, ipsi TH. 


PROPOSITION 2 XXIX, 


Si l'on coupe en deux parties égales les côtés des plans opposés d’un parallélé- 


pipède, οἱ si par leurs sections on mène des plans, la commune section de ces 
plans etle diamètre du parallélépipède se couperont mutuellement en deux parties 
égales. 

Que les côtés des plans opposés ΓΖ, ΑΘ du parallélépipède 47 soient coupés en 
deux parties égales aux pointsK, A,M,N,#,11,0,P, et par ces points menons 
les plans ΚΝ, ΞΡ; que la commune section de ces plans soit xE, et quele diamètre 
du parallélépipède 4z soit AH; je dis que TT est égal à TE el AT égal à TH, 
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Ἐπεζεύχθωσαν γὰρ ai AY, YE, ΒΣ; 2H. 
Καὶ ἐπεὶ πάραλληλός ἔστιν ἡ AE τῇ OE, αἱ 
ἐναλλὰξ ἄρα) γωνία, αἱ ὑπὲ ΔΞΎ 5» YOE ἴσαι 
ἀλλάλαις εἰσί. Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ μὲν ΔΞ 
τῇ ΟΕ. ὃ δὲ ΞΥ τῇ YO, καὶ γωνίας ἴσας 
περιέχουσι" βάσις ἄρα ñ AY τῇ ὙῈ ἐστὶν ἴση» 
καὶ τὸ ΔΞΎ τρίγωνον τῷ OYE τριγώνῳ ἐστὶν 
oo, ai αἱ λοιπαὶ γωνία; ταῖς λοιπαῖς 
γωνίαις ἴσαιϑ'" ἴση ἄρα ἡ ὑπὸ ΞΥΔ γωνία τῇ 
ὑπὸ OYE γωνίᾳ" dia δὴ τοῦτο εὐθεῖά ἐστιν ἡ AYE* 
διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἃ BEH εὐθεῖα ἐστι καὶ on 
ἡ ἘΣ τῇ SH, Καὶ ἐπεὶ ἡ TA τῇ ΔΒ ἴση ἐστὶ καὶ 
παράλληλος, ἀλλὰ ἡ ΤΑ καὶ τῇ ἘΗ ἴση τέ ἐστι 
καὶ παράλληλος" καὶ à ΔΒ ἄρα τῇ ΕΗ ἔση τέ 
ἐστιῖο καὶ παράλληλος. Καὶ ἐπιζευγνύουσιν αὐ- 
τὰς εὐθεῖαι αἱ AE, ΗΒ’ παράλληλος ἄρα ἐστὴντ 
4 ΔῈ τῇ ΒΗ. Καὶ εἰλήφθω ἐφ᾽ ἑκατέρας αὐτῶν 
τυχόντα σημεῖα τὰ À , Ὑ. H, Σ, καὶ ἐπεζεύχ- 
θωσαν αἱ AH, VE" ἐν ἐνὶ ἄρα εἰσὴν ἐπιπέδῳ 
αἱ ΔΗ, ὙΣ. Καὶ ἐπεὶ παράλληλός ἔστιν ἡ 
ΔῈ τῇ BH, ἴση ἄρα ἡ qivl? ὑπὸ EAT 
γωνία τῇ ὑπὸ BHT, ἰναλλὰξ γάρ. H δὲ"" 


Jungantur enim ipsæ AY, YE, ΒΣ, ΣΕ. Êt 
quoniam parallela est ipsa AZ ipsi OE; alterni 
igitur anguli AEY, YOE æquales inter se sunt. 
Et quoniam æqualis est ipsa quidem ΔΞ ipsi 
ΟΕ; ipsa vero ET ipsi YO, et angulos æquales 
continent; basis igitur AY ipsi YEest æqualis , et 
AËEY triangulum ipsi OYE triangulo est æquale, 
et reliqui anguli reliquis angulis æquales ; æqua- 
lis igitur ΞΥΔ angulus ipsi OYE angulo , æqualis 
igitur ZYA angulus ipsi OYE angulo ; ob id utique 
recta estipsa AYE; propter cadem utique ipsa 
BH recta est, et æqualis BE ipsi ΣΗ. Et quo- 
niam l'A ipsi AB æqualis est parallela; sed TA 
etipsi EH æqualis est et parallela; et AB igitur 
ipsi EH æqualis est et parallela. Et conjungunt 
ipsas rectæ ΔΕ, ΗΒ; parallela igitur est AE ipsi 
BH. Et sumpta sunt in utrâque ipsarum quæ- 
libet puncta A, Υ,Η, Σ, et junctæ sunt ipsæ 
AH, ΥΣ; in uno igitur sunt plano ipsæ AH, 
YZ. Et quoniam parallela est AE ipsi BH, 
æqualis igitur quidem EAT angulus ipsi BHT, 


Car joiguons AY ,YE, BE, *H. Puisque 4z est parallèle à CE, les angles alternes 
ΔΞΎ; YOE sont égaux entr’eux ( 29. 1 ). Et puisque AZ est égal à ΟΕ; et ΞΎ égal à 
ro, et que ces droites comprènent des angles égaux, la base AY sera égale à la 
base TE, le triangle AZY égal au triangle OYE, et les autres angles égaux aux autres 
angles (4. 1); l’angle ΞΥΔ est donc égal à l’angle ΟΥΕ, la ligne AYE est donc un2 
ligne droite ( 14. 1 ). Par la même raison, la ligne ΒΣΗ est aussi une ligne droite, 
et la droite ΒΣ égale à la droite zH. Et puisque la droite ΤᾺ est égale et parallèle 
à ΔΒ, et que la droite TA est aussi égale et parallèle à la droïte EH, la droite 48 
sera égale et parallèle à la droite EH ( 30. 1 ). Mais ces droites sont jointes par 
les droites ΔῈ, ΗΒ; la droite ΔῈ est donc parallèle à la droite BH( 33. 1 ). Mais 
on a pris dans chacune de ces droites des points quelconques A,Y,H,*,etona 
joint AH, ὙΣ ; les droites AH, ὙΣ sont donc dans un seul plan (7. 11). Et puisque la 
droite 4E est parallèle à la droite BH, les angles EAT, BHT sont égaux, car ils 
sont alternes ( 29. 1). Mais l’angle ΔΤῪ est égal à l’angle ΗΥΣ ( 15. 1 ); les deux 
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ὑπὸ ATY τῇ ὑπὸ HTE ἴσηϊ1" δύο δὴ τρίγωνά 
ἐστι τὰ ATY, ΗἿΣ τὰς δύο γωνίας ταῖς δυσὶ 
γωνίαις ἴσας ἔχοντα καὶ μίαν πλευρὰν μιᾷ 


-» 59 A ε ε \ mm 
σλευρᾷ ἴσην, τὴν ὑποτείνουσαν ὑπὸ μίαν τῶν 
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alterni enim. Ipse autem ATY ipsi HTE æqualis ; 
duo igitur triangula ATY, HTE sunt duos angu- 
los duabus angulis æquales habentia, et unum 
latus uni lateri æqualem subtendens unum 


Δ Κ Ζ 
EN Rs 1} 
r Ν À 
Nr 
L M hi Θ 
[- RS 
I 
A N H 


ἤσων γωνιῶν, τὴν AY τῇ ΗΣ, ὑμίσειαι γάρ 
εἰσι τῶν ΔῈ, BH° καὶ τὰς λοιπὰς ἄρα! πλευρὰς 
6 


a ΟΣ ΟΣ " a ” # 
ταῖς λοιπαῖς πλευραῖς" ἴσας ἐξει" ἰσὴ ἀρὰ 


ἡ μὲν AT τῇ TH, ἥ dé ΥἹ τῇ TE. 


“ \ \ con " 
Ἐὰν ἄρα στερεοῦ, καὶ τὰ ἑξῆς" 7, 


æqualium angulorum , ipsum ΔΎ ipsi HE, di 
midia enim sunt ipsorum AE, BH; reliqua igitur 
latera reliquis latcribus æqualia habebuut ; æqua- 
lis igitur quidem ipsa AT ipsi TH, ipsa vero 
YT ipsi TE. 

Si igitur solidi, elc. 


triangles ATY, HT ont deux angles égaux à deux angles, et deux côtés égaux, 
c’est-a-dire les côtés AY, HX qui sont opposés à des angles égaux, car ces 
côtés sont les moitiés des droites AE, BH; ces deux triangles auront donc les 
autres cÔLéS égaux aux autres côtés ( 26. 1 ); la droite AT est donc égale à TH, etla 
droite ΥἹ égale à Tz. Donc, etc. | 


» 
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NPOTASIE μ΄. 


Ἐὰν ἢ δύο πρίσματα ivoûdñ, καὶ τὸ μὲν 
ἔχῃ βάσιν παραλληλόγραμμον. τὸ δὲ τρίγωνον, 
διπλάσιον δὲ ἢ τὸ παραλληλόγραμμον τοῦ 
πριγώνου" ἴσα ἔσται τὰ πρίσματα. 

Ἑστω πρίσματα ἐσοῦψῆ τὰ ΑΒΓΔΕΖΙΗΘΚΛΜΝ, 
καὶ τὸ μὲν ἐχέτω βάσιν τὸ ΑΖ παραλληλόγραμ- 
μον. τὸ δὲ τὸ ἩΘΚ τρίγωνον, διπλάσιον δὲ 
ἔστω τὸ ΑΖ παραλληλόγραμμον τοῦ ΗΘΚ τρι- 
γώνου" λέγω ὅτι ἴσον ἐστὶ τὸ ABTAEZ πρίσμα 


τῷ HOKAMN πρίσματις 


1. 


Συμπετληρώσθω γὰρ τὰ AZ, HO στερεά. 
Καὶ! ἐπεὶ διπλάσιόν ἐστι τὸ ΑΖ παραλληλό- 


le ? 3 A 
ἡράμμον τοῦ HOK τριγώνου. ἐστὶ δὲ καὶ τὸ 


PROPOSITIO XL. 


Si sint duo prismata æque alta, et unum qui #- 
dem habeat basim parallelogrammum, alterum 
vero triangulum , duplum autem sit paralleio- 
grammum trianguli, æqualia erunt prismata. 

Sint prismata æque alta ΑΒΓΔΕΖ, HOKAMN, 
et unum quidem habeat basim AZ parallelo- 
grammum , alterum vero ΗΘΚ triangulum , du- 
plum sit autem AZ parallelogramum ipsius ΗΘΚ 
trianguli ; dico æquale esse ΑΒΓΔΕΖ prisma ipsi 
HOKAMN prismati. 


re 


H K 


Compleantur enim AZ, HO solida, Et quo- 
niam duplum est AZ parallelogrammum trian- 


guli ΗΘΚ, est autem et ΘΚ parallelogrammum 


PROPOSITION XL, 


Si deux prismes sont égaux en hauteur, si l’un d’eux a pour base un parallélo- 
gramme, et l’autre un triangle, et si le parallélogramme est double du triangle, 


ces prismes seront égaux. 


Soient ABTAEZ, H@KAMN des prismes égaux en hauteur, que l’un d’eux ait pour 
base le parallélogramme 47, et l’autre le triangle ΗΘΚ, et que le parallélogramme 
ΑΖ soit double du triangle ΗΘΚ; je dis que le prisme ΑΒΓΔῈΖ est égal au prisme 


HOKAMN,. 


Car achevons les parallélépipèdes ΑΞ, HO. Puisque le parallélogramme ΑΖ est 
double du triangle ΗΘΚ, et le parallélogramme ΘΚ double aussi du triangle HeK (34.1), 


IT. 


14 
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ΘΚ παραλληλόγραμμον διπλάσιον τοῦ HOK 
τριγώνου" ἴσον ἄρα ἐστὶ τὸ AZ παραλληλό- 
γράμμον τῷ ΘΚ παραλληλογράμμῳ. Τὰ δὲ 


3 \ » 1 \ 
ἐπὶ ἴσων βάσεων ὄντα στερεὰ παραλληλεπίπεδα 


2 
N 
Ζ 


» g + » 4 
καὶ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος ἴσα ἀλλήλοις εἰσίν" ἴσον per 


Β Δ 


ε 


E 


ἐστὶ τὸ ΑΞ στερεὸν τῷ HO στερεῷ, Καὶ ἔστι τοῦ 
μὲν ΑΞ στερεοῦ ἥμισυ τὸ ΑΒΓΔῈΖ πρίσμα , τοῦ δὲ 
ΗΟ στερεοῦ ἥμισυ τὸ ΗΘΚΛΜΝ πρίσμα" ἴσον ἄρα 
ἐστὶ τὸ ΑΒΓΔΕΖ πρίσμα τῷ ΗΘΚΛΜΝ πρίσματι. 


\ LA La \ 1 fe 
Ἐὰν apaÿ, καὶ Ta εξῆς. 


duplum ipsius ΗΘΚ trianguli; æquale igitur est 
AZ parallelogrammum ipsi ΘΚ parallelogram- 
mo. In æqualibus autem basibus existentia 50- 
Jida parallelepipeda et in câdem altitudine æqua- 


M O 


ST 


A N 


H K 


lia inter se sunt ; æqualc igitur est AZ solidum 
ipsi HO solido. Et est ipsius quidem ΑΞ solidi 
dimidium prisma ΑΒΓΔΕΖ, ipsius autem HO solidi 
dimidium prisma HOKAMN ; æquale igitur est 
ΑΒΓΔΕΖ prisma ipsi H@KAMN prismati. 

Si igilur sint, etc, 


le parallélogramme 4Z sera égal au parallélogramme ΘΚ. Mais les parallélépipèdes 
qui ont des bases égales et la même hauteur sont égaux entr'eux ( 51.11 ); le 
parallélépipède ΑΞ est donc égal au parallélépipède Ho. Mais le prisme ΑΒΓΔῈΖ 
est la moitié du parallélépipède AZ, ct le prisme H@KAMN Ja moitié du parallélé- 
pipède Ho; le prisme ΑΒΓΔΕΖ est donc égal au prisme H@KAMN. Donc, etc. 
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0 3 D 2 “ , Α . . - “1. . 
Τὰ ἐν τοῖς κυκλοις ὁμοία πολύγωνα πρὸς In circulis similia polygona inter se sunt ut 


ἄλληλά ἐστιν ὡς τὰ ἀπὸ τῶν διαμέτρων Te ex diametris quadrata 
τράγωνα. ᾿ 

Εστωσαν κύκλοι οἱ ΑΒΓΔΕ, ΖΗΘΚΛ, καὶ ἐν αὖ- Sint circuli ΑΒΓΔΕ, ΖΗΘΚΛ, etin ipsis similia 
τοῖς ὅμοια πολύγωνα ἔστω τὰ ΑΒΓΔΕ, ΖΗΘΚΛ,  polygonasint ΑΒΓΔΕ, ZHOKA , diametri autem 
διάμετροι δὲ τῶν κύκλων ἔστωσαν αἱ ΒΜ,ῊΝ’ λέγω  Circulorum sint ipsæ ΒΜ, HN; dico esse ut 


LE DOUZIÈME LIVRE 


DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 


PROPOSITION TL 


Les polygones semblables inscrits dans des cercles sont entr’eux comme les 
quarrés des diamètres. 


Soient les cercles ABTAE, ZH@KA; soient dans ces cercles les polygones sem- 
blables ΑΒΓΔΕ; ΖΗΘΚΛ, et que les diamètres de ces cercles soient ΒΜ; HN; je dis que. 
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ε \ 3 \ 27 ν᾽ y 
ὅτι ἐστιν ὡς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΜ τετράγωνον πρὸς  quadratum ex ΒΜ ad ipsum ex HN quadratum 
τὸ ἀπὸ τῆς HN τετράγωνον οὕτως τὸ ΑΒΓΔΕ 


ita ΑΒΓΔῈ polygonum ad ΖΗΘΚΛ polygonum. 
πολύγωνον πρὸς τὸ ΖΗΘΚΛ πολύγωνον. 


Ἐπεζεύχθωσαν γὰρ αἱ BE, ΑΜ, HA, ΖΝ. Jungantur enim ipsæ BE, AM, ΗΔ, ΖΝ. Εἰ 
Καὶ ἐπεὶ ὅμοιόν ἐστι! τὸ ABTAE πολύγωνον τῷ  Quoniam simile est ABTAE polygonum ipsi. 
ΖΗΘΚΛ πολυγώνῳ. Von ἐστὶ καὶ ἡ ὑπὸ BAE ΖΗΘΚΑ polygono, æqualis est οἱ BAE angulus 
ipsi HZA, ct est ut BA ad AE ita HZ ad ZA; 


duo ïgitur triangula sunt BAE, HZA unum 


τ \ 
γωνία τῇ ὑπὸ HZA, καὶ ἔστιν ὡς ἡ BA πρὸς 
ὦ \ 
τὴν AE οὕτως ἡ HZ πρὸς τὴν ZA° δύο δὴ 
τρίγωνά ἐστὶ τὰ ΒΑΕ. HZA μίαν γωνίαν μιᾷ 


angulum uni angulo æqualem habentia, ipsum 
4 ” x CR) nm € \ 
γωνίᾳ" ἴσην ἔχοντα. τὴν ὑπὸ ΒΑΕ τῇ ὑπο HZA, 


BAE ipsi HZA, circa æquales autem angulos 
\ Δ \ 5 / \ \ 2 Ÿ: 
“περὶ δὲ τὰς ἴσας γωνίας τὰς πλευρᾶς αναλογον" 


latera proportionalia ; æquiangulum jgitur est 
ἰσογώνιον ἄρα ἐστὶ τὸ ΑΒΕ τρίγωνον τῷ ZHA 


ABEtriangulum ipsiZHA triangulo,æqualis igitur 
τριγώνῳ" ἴση ἄρα ἰστὶν à ὑπὸ AEB γωνία τῇ est ΑΕΒ angulus ipsi ΖΛΗ. 864 ipse quidem AEB 
ὑπὸ 2ΛΗ. Αλλ᾽ ἡ μὲν ὑπὸ AEB τῇ ὑπὸ ΑΜΒ  ipsi ΑΜΒ est æqualis ; in câdem enim circumfe- 


72 - » \ 27 > “-“ . - . . . 
ἐστὶν Ion, ἐπὶ γὸρ τῆς αὐτῆς περιφερείας Pe-  rentià consistunt ; ipse autem ZAHipsi ZNH ; ct 


Guraciy ἡ δὲ ὑπὸ ZAH τῇ ὑπὸ ZNH° καὶ à 


le quarré de ΒΜ estau quarré de HN comme le polygone ΑΒΓΔῈ est au polygone 
ZH3KA. 


Car joignons BE, AM, HA, ZN. Puisque le polygone ABrAE est semblable au 
polygone ΖΗΘΚΛ, que l'angle BAE est égal à l’angle ΗΖΛ ( déf, 1. 6), et que ΒΑ 
est à AE comme ΗΖ est à ZA , les deux triangles BAE, ΗΖΛ ont un angle égal à un 
angle; savoir, l’angle ΒΑΕ égal à l'angle HzA, et les côtés, placés autour de ces 
angles, proportionnels ; les triangles ABE , ZHA sont donc équiangles (6.6) ; l'angle 
AEB est donc égal à l’angle ΖΛΗ. Mais l'angle AEB est égal à l’angle ΑΜΒ 
(21. 3}, car ces angles sont appuyés sur le même arc, et l’angle ΖΛΗ est 
aussi égal à l’angle ZNH; l’angle ΑΜΒ est donc égal à l’angle ZNH. Mais l'angle 
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2 Ver \ 
ὑπὸ ΑΜΒ ἄρα τῇ ὑπὸ ZNH ἐστὶν ont. Ἐστι δὲ 
ΕῚ 27 11 e \ » 
καὶ ὀρθὴ ἡ ὑπὸ BAM ὀρθῇ τῇ ὑπὸ HZN ἔση" 
ἀξ ὑπ δι " “ rs 3 \ » 5» » 
καὶ ἡ λοιπὴ ἄρα τῇ λοιπῇ ἐστὶν ἴση" ἰσογώνιον 

5 3 5 \ LI 
ἄρα ἐστὶ" τὸ ΑΒΜ τρίγωνον τῷ ZHN τριγώνῳ" 

κ« 

, # : ε ε ᾿ \ 
ἀνάλογον ἄρα ἐστὶν ὡς ἡ ΒΜ πρὸς τὴν HN 
€ € \ \ -“ “ 
οὕτως ὃ ΒΑ πρὸς τὴν HZ, Αλλα του μὲν τῆς 
ΒΜ πρὸς τὴν HN λόγου διπλασίων ἔστιν ὃ 

δῶν LES -Ὁ Fe \ \ ME 
τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΜ τετραγώνου πρὸς τὸ ἀπὸ 
τῆς HN τετράγωνον 5 τοῦ δὲ τῆς ΒΑ πρὸς 
τοῦ ABTAE πολυ- 


\ ε 


τὴν HZ διπλασίων ἐστὶν ὃ 
γώνου πρὸς τὸ ΖΗΘΚΛ πολύγωνον" καὶ ὡς ἄρα 

à, \ 3 Ν an (2 \ \ ΕΣ à “΄ 
τὸ απὸ τῆς ΒΜ τετράγωνον πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς 
ἫΝ τετράγωνον) οὕτως τὸ ΑΒΓΔΕ πολύγωνον 
πρὸς τὸ ΖΗΘΚΛ πολύγωνον. 


δον > τ χι \ dre 
Ta ape ἐν τοῖς RUKAOIG , καὶ TA ἑξῆς. 


ipse ΑΜΒ igitur ipsi ZNH est æqualis. Est autem 
et rectus BAM recto HZN æqualis ; et reliquus 
igitur reliquo est æqualis; æquiangulum igitur 
est ΑΒΜ triangulum triangulo ZHN ; proportiona- 
liter igitur estut ΒΜ ad HN ita BA ad ΗΖ. Sed ra- 
tüonis quidem ipsius ΒΜ ad ipsam HN duplicata 
est ratio quadrati ex ΒΜ ad quadratum ex HN , 
rationis vero ipsius BA ad HZ duplicata est 
ratio polygoni ΑΒΓΔΕ ad polygonum ΖΗΘΚΛ: 
et ut igitur quadratum ex ΒΜ ad quadratum 
ex HN ïta polygonum ΑΒΓΔΕ ad polygonum 
ZHOKA. 


In circulis igitur, etc. 


droit B4M est égal à l'angle droit HZN (51. 5); l’angle restant est. donc égal 
à l’angle restant; les deux triangles ΑΒΜ, ZHN sont donc équiangles ; ΒΜ est donc 
à HN comme ΒΑ est à HZ (4. 6). Mais la raison du quarré de ΒΜ au quarré de HN 
est double de la raison ΒΜ à HN ( 20. 6), et la raison du polygone ΑΒΓΔῈ au 
polygone ΖΗΘΚΛ est double de la raison de BA ἃ ΗΖ; le quarré de ΒΜ est donc 
au quarré de HN comme le polygone ABrAE est au polygone ΖΗΘΚΛ (11. 5), 


Donc, etc. 
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ΠΡΌΤΑΣΙΣ L. 


Οἱ κύκλοι πρὸς ἀλλήλους εἰσὶν ὡς τὰ ἀπὸ 
τῶν διαμέτρων τετράγωνα, 

Ecrwray κύκλοι οἱ ΑΒΓΔ, ΕΖΗΘ, δυά- 
μέτροι δὲ αὐτῶν ἔστωσαν ai BA, 2Θ" λέγω 
“ » \ ε CRTC 2 ‘ ν 
ὅτι ἐστὶν ὡς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΔ τετράγωνον πρὸς 

᾿ ᾿Ξ : 
τὸ ἀπὸ τῆς 26 οὕτως ὃ ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς 
τὸν ἘΖΗΘ κύκλον', 

Εἰ γὰρ μή ἐστιν ὡς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΔ τετρά- 
γώνον πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς 2Θ οὕτως ὃ ΑΒΓΔ 

»l \ 
κύκλος πρὸς τὸν EZHO κύκλον". ἔσται ὡς τὸ 
“ 1 Δ΄ ue 
ἀπὸ τῆς BA τετράγωνον" πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς 2Θ 
οὕτως ὃ ΑΒΓΔ κύκλος ἤτοι πρὸς ἔλασσόν TI 
τοῦ ἘΖΗΘ κύκλου χωρίον ἢ πρὸς μεῖζον. Ἑστω 

4 \ 3, \ VE» / 
προτερὸν πρὸς ἐλάσσον TO ZX. Και ἐγγεγράφθω 
εἰς τὸν ἘΖΗΘ κύκλον τὐτράγωνον τὸ ἘΖΗΘ’ 

V ἊΨ ,’ 2 ον} Ἂν À 
τὸ δὴ ἐγγεγραμμένον τετράγωνον μεῖζόν ἔστιν ἢ 
τὸ ἥμισυ τοῦ ἘΖΗΘ κύκλου, ἐπειδήπερ ἐὰν 

4 “Ἢ ᾿ 
διὰ τῶν Ε. Z, H, © σημείων ἐφαπτομένας 
εὐθείας τοῦ κύκλου ἀγάγωμεν ; τοῦ περιγραφο-- 


L ’ “ C4 
μένου περὶ! τὸν κύκλον τετραγῶνου ἥμισύ 


PROPOSITION 


FROPOSIETO TT 


Circuli inter se sunt ut ex diamelris qua- 
drata. ᾿ 

Sint circuli ΑΒΓΔ, ΕΖΗΘ, diametri autem 
ipsorum sint ΒΔ, ΖΘ ; dico esse ut quadratum 
ex BA ad ipsum ex ΖΘ ila circulum ΑΒΓΔ ad 
circulum ΕΖΗΘ. 


Si enim non estut quadratum ex BA ad ipsum 
ex ΖΘ ila circulus ΑΒΓΔ ad circulum ΕΖΗΘ, 
erit ut quadratum ex BA ad quadratum ex ΖΘ 
ita circulus ABTA vel ad spatium aliquod mi- 
nus circulo ΕΖΗΘ vel ad majus. Sit primum 
ad minus £. Et describatur in circulo ΕΖΗΘ 
quadratum ΕΖΗΘ; descriptum utique quadra- 
tum majus est quam dimidium circuli ΕΖΗΘ, 
quoniam si per E, Z, H, © puncta rectas 
contingentes circulum ducamus, descripti circa 
circulum quadrati dimidium est ΕΖΗΘ quadra- 


ΤΊ: 


Les cercles sont entr’eux comme les quarrés de leurs diamètres. 


Soient les cercles ΑΒΓΔ, ΕΖΗΘ, et que leurs diamètres soient BA, ΖΘ; je dis que 
le quarré de BA est au quarré de ΖΘ comme le cercle ΑΒΓΔ est au cercle ΕΖΗΘ. 


Car si le quarré de BA n’est pas au quarré de 29 comme le cercle ΑΒΓΔ est au 
cercle ΕΖΗΘ, le quarré BA sera au quarré de ΖΘ comme le cercle ΑΒΓΔ est à une 
surface plus grande ou àäune surface plus petite que le cercle ΕΖΗΘ. Que ce 
soit d’abord à une surface Σ plus petite. Dans le cercle ΕΖΗΘ décrivons le quarré 
EZH© ; le quarré décrit sera plus grand que la moitié du cercle ΕΖΗΘ, parce 
que, si par les points E,Z, H, © nous menons des tangentes à ce cercle, le 
quarré ΕΖΗΘ sera la moitié du quarré circonscrit au cercle ( 47. 11 et 31.3 ). 
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ἐστι τὸ ἘΖΗΘ τετράγωνον, Τοῦ δὲ περι- 
γραφέντος τετραγώνου ἐλάσσων ἐστὶν ὁ κύ- 
κλος" ὥστε τὸ ἘΖΗΘ ἐγγεγραμμένον τετράγωνον 
μεῖζόν ἐστι ποῦ ἡμίσεως τοῦ EZHO κύ- 
κλου, Ἰετμήσθωσαν δίχα αἱ EZ, ZH, ΗΘ; CE 
περιφέρειαι κατὰ τὰ K, A, M, Ν σημεῖα, 


καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ EK, KZ, ZA, AH, ΗΜ, 


Α 


ἘΠ ΠῈΣ 5: 


[ Δ 


tum. Circumscripto autem quadrato minor est 
circulus ; quare EZH® inscriptum quadratum 
majus est dimidio circuli ΕΖΗΘ, Secentur bifa- 


_riam ΕΖ, ΖΗ, ΗΘ > ΘῈ circumferentiæin Κ, 


A, M, N punctis, et jungantur ipsæ ἘΚ, ΚΖ, 
ZA, AH, HM, MO, ON, NE; οἱ unumquod- 


MO, ON, ΝΕ’ καὶ ἕκαστον ἄρα τῶν EKZ, 
ZAH, ΗΜΘ, ONE τριγώνον μεῖζέν ἐστιν à 
τὸ ἥμισυ τοῦ καθ᾿ ἑαυτὸ τμήματος τοῦ κύς- 
χλου" ἐπειδήπερ ἐὰν dia τῶν K, A, M, N ση- 
μείων ἐφαπτιμένας τοῦ κύκλου ἀγάγωμεν, καὶ 
ἀναπληρώσωμεν τὰ ἀπὸ τῶν EZ, ZH, ΗΘ» 
ΘῈ εὐθειῶν παραλληλόγραμμαδ, Marre τῶν 
EKZ , ZAH, HMO, @NE τριγώνων ἥμισυ ἔσται 


que igitur triangulorum ΕΚΖ, ΖΛΗ, HMO, ONE 
majus est dimidio segmenti circuli in quo est; 
quoniam si per K, À, M,N puncla contin- 
genies circulum ducamus, si compleamus paral- 
lelogramma super ΕΖ, ΖΗ, ΗΘ, ΘΕ reclas, 
unumquodque ΕΚΖ, ΖΛΗ, ΗΜΘ, ONE trian- 


gulorum dimidium erit parallelogrammi in quo 


Mais le cercle est plus petit que le quarré circonscrit; le quarré inscrit ΕΖΗΘ est done 
plus grand que la moitié du cercle ἘΖΗΘ, Partageons les arcs EZ, ΖΗ, ΗΘ, ΘῈ en 
deux parties égales aux pointsK, A, M, N, et joignons ἘΚ, KZ, ZA, AH, ΗΜ, ΜΘ, 
ΘΝ, NE. Chacun des triangles EKZ, ZAH, ΜΗΘ, ONE est donc plus grand quela moitié 
du segment dans lequel il est placé; parce que si par les pointsK, A, M, N nous 
menons des tangentes au cercle, ei si sur les droites ΕΖ, ΖΗ, ΗΘ, ΘῈ nous cons- 
truisons des parallélogrammes, chacun des triangles EKZ, ΖΛΗ, HMO, @NE sera Ja 
moitié du parallélogramme dans lequel il est placé (37. 1). Mais un segment est plus 
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τοῦ καθ᾿ ἑαυτὸ παραλληλογράμμου. Αλλὰ τὸ 
ὩΣ e ν᾿ “ὦ, » / > “Ἢ 
καθ᾿ ἑαυτὸ τμῆμα ἔλαττόν ἐστι τοῦ παραλλη- 
, 4 el 27 
λογράμμου" ωὠστε ἐκαστον τῶν EKZ, ZAH, 
᾿ n 3 mn 
HMO , ONE τριγώνων μεῖζον ἐστι τοῦ ἡμίσεως 
τοῦ καθ᾽ ἑαυτὸ τμήματος τοῦ κύκλου" τέμνοντες 


dy τὰς ὑπολειπομένας περιφερείας δίχα, καὶ 


. 4 


est. Sed segmentum minus est parallelogrammo 
in quo est; quare unumquodque EKZ, ΖΛΗ, 
HMO® , ONE triangulorum majus est dimidio 
segment circuliin quo est; secantes isitur re- 


liquas circumferentias bifariam , οἱ jungentes 


A 
Fe p 
Β 
Z 
© IT 
JB 
2 , > , \ Ὁ τ “ 
ἐπιζευγνύντες εὐθείας, καὶ τοῦτο ἀεὶ ποιοῦντες 
͵ ΄ -“ - nt 9» à y 
καταλείψομέν τινά τμήματα! τοῦ κυκλου; ἃ ἐσ- 
ο ε "“, e € e ’ 
ται ἐλάσσοτα τῆς ὑπεροχῆς. ἢ ὑπερέχει 0 EZHO κύ- 
»“2ᾺἌἍ ͵ὔ LE: À 2 , 8 
κλος τοῦ Σ χωρίου, Ἐδείχθη yaper τῷ πρώτῳ θεωρή- 
-“ 4 re Ve T 
ματι τοῦ δεκάτουβιξλίουϑ,ὁτι δύο μεγεθῶν ἀνίσων 
4 7 1, > mn ων À 
ἐκκειμένων. ἰὰν ἀπὸ τοῦ μείζονος ἀφαιρεθῇ μεῖζον ἢ 


εἰ -“ , δ. À \ 
τὸ ἥμισυ, καὶ τοῦ καταλειπομένου μεῖζον ἢ τὸ 


En æ 
ἥμισυϑ, καὶ τοῦτο ἀεὶ γίγνηται λειφϑήσεταί τί 


rectas, et hoc semper facientes, relinquemus 
quædam segmenta circuli quæ erunt minora ex- 
cessu quo superat circulus ΕΖΗΘ spatium =. Os- 
tensum enim est ut in primo theoremate decimi 
libri, duabus magnitudinibus inæqualibus exe 
positis, si a majore auferatur majus quam di- 
midium, et a relicto majus quam dimidium, 


et hoc semper fiat, relinquendam esse aliquam 


petit que le parallélogramme où il est placé; chacun des triangles EKZ, ZAH, HM@, ONE 
est donc plus grand que la moitié du segment dans lequel il est placé. Si nous parta- 
geons les arcs restants en deux parties égales; si nous joignons leurs extrémités 
par des droites, et si nous continuons toujours de faire la même chose, il nous 
restera certains segments de cercles dont la somme sera moindre que l'excès du 
cercle ΕΖΗΘ sur la surface >; car nous avons démontré dans le premier théorême 
du dixième livre que, deux grandeurs inégales étant données, si l’on retranche de 
la plus grande une partie plus grande que sa moitié, du reste une partie plus 
grande que sa moitié, et si l’on continue toujours de faire la même chose, 1 
reste enfn une certaine grandeur qui sera plus petite que la plus petite des gran- 
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, à » sf. ων PS 
μέγεθος ὃ ἔσται ἔλασσον τοῦ ἐκκειμένου AAC σονὺς 
μεγέθους. Λελείφθω οὖν, καὶ ἔστω τὰ ἐπὶ τῶν 
EK, KZ, ZA, AH, ΗΜ, ΜΘ, ΘΝ, ΝΕ τμήμα- 


Ta τοῦ EZHO «κύκλου ἐλάσσονα τῆς ὑπεροχῆς 


ἡ ὑπερέχει ὃ ἘΖΗΘ κύκλος τοῦ Σ χωρίου. 
λοιπὸν ἄρα τὸ ἘΚΖΛΗΜΘΝ πολύγωνον μεῖζόν 
ἐστι τοῦ Σ χωρίου. Ἐγγεγράφθω καὶ εἰς τὸν 
ΑΒΓΔ κύκλον τῷ ἘΚΖΛΗΜΘΝ πολυγώνῳ ὅμοιον 
πολύγωνον τὸ ΑΞΒΟΓΠΔΡ᾽ ἔστιν ἄρα ὡς τὸ 
ἀπὸ τῆς ΒΔ τετράγωνον πρὸς To ἀπὸ τῆς ZO 
τετράγωνον εὕτως τὸ AZBOTHAP πολύγωνον 
πρὸς τὸ EKZAHMON, πολύγωνον. Αλλὰ καὶ 
ὡς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΔ τετράγωνον πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς 


79 οὕτως ὃ ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς To Σ χωρίον" 


maguiludinem quæ minor erit exposità minore 
magnitudine. Relicta sint igitur, et sint segmata 
super ΕΚ, KZ, ZA, AH, ΗΜ, ΜΘ, ON, NE 
minora quam circulus ΕΖΗΘ excessu quo superat 
circulus ΕΖΗΘ spatium Σ ; reliquum igitur poly- 
gonum ΕΚΖΛΗΜΘΝ majus est spatio Z. Descri- 
batur et in circulo ΑΒΓΔ polygono ΕΚΖΛΗΜΘΝ 
simile polygonum ΑΞΒΟΓΠΔΡ ; est igitur ut 
quadratum ex BA ad quadratum ex ΖΘ ita poly- 
gonum AEBOTHAP ad polygonum EKZAHMON. 
Sed et ut quadratum ex ΒΔ ad ipsum ex ΖΘ ila 
circulus ΑΒΓΔ ad spatium £; εἴ αἱ igitur circulus 
ΑΒΓΔ ad spatium E ita polygonum ΑΞΒΟΓΠΔΡ 
ad polygonum EKZAHMON ; permutando igitur 


καὶ ὡς ἄρα ὁ ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς τὸ Σ χωρίον αἱ circulus ΑΒΓΔ ad polygonum quod in ipso 


οὕτως To ΑΞΒΟΓΠΔΡ πολύγωνον πρὸς τὸ est ita spatium Σ ad polygonum EKZAHMON. 
EKZAHMON πολύγωνον" ἐναλλὰξ ἄρα ὡς ὃ 


, Ν AD! 2 in u a 
ABFA κυκλος πρὸς τὸ εν αὐτῷ πολύγωνον οὕτως 


Major autem circulus ΑΒΓΔ polygono quod 
in ipso est; majus igitur et spatium E poly- 
τὸ Σ χωρίον πρὸς τὸ EKZAHMON πολύγωνον. gono EKZAHMON., Sed et minus, quod est 
Μηζων δὲ ΑΒΓΔ κύκλος τοῦ ἐν αὐτῷ πολυ- impossibile ; non igitur est ut quadratum ex 
γώνου" μεῖζον ἄρα καὶ τὸ Σ χωρίον τοῦ 
EKZAHMON πολυγώνου. Αλλὰ καὶ ἔλαττον, 


# DEN ETO Ne > >! "Ἐς λυ χυ οἰξ \ 
OTEP «στιν ἀδύνατον" ουκ ἄρχ ἐστιν ὡς Τῷ 


deurs exposées. Qu’on ait ce reste, et que ce soient les segments du cercle 
ΕΖΗΘ placcs sur les droites ΕΚ, KZ, ZA, AH, ΗΜ, ΜΘ, ΘΝ, NE, et qu’ils soient 
plus petits que l’excès du cercle EzH@ sur la surface x; le polygone res- 
tant EKZAHMON sera plus grand que la surface Σ. Décrivons dans le cercle ΑΒΓΔ 
un polygone ΑΞΒΟΓΠΔΡ semblable au polygone EKZENMeN ; le quarré de BA sera 
au quarré de Z® comme le polygone ΑΞΒΟΓΠΔΡ est au polygone EKZAHMON (1. 12). 
Mais le quarré de BA est au quarré de ΖΘ comme le cercle ΑΒΓΔ est à la surface 
=; le cercle ΑΒΓΔ est donc à la surface Σ comme le polygone ΑΞΒΟΓΠΔΡ est au 
polygone EKZAHMON ; donc, par permutation, le cercle ΑΒΓΔ est au polygone qui 
lui est inscrit comme la surface Σ est au polygone EKZAHMON. Mais le cercle ΑΒΓΔ 
est plus grand que le polygone qui lui estinscrit ; la surface Σ est donc plus grande 
que le polygone ΕΚΖΛΗΜΘΝ, Mais il est aussi plus petit, ce qui est impossible; 
JL. 16 
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ἀπὸ τῆς BA τετράγωνον πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΖΘ 
οὕτως ὃ ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς ἔλαττόν τι τοῦ 
EZHO κύκλου χωρίον, Ομοίως δὴ δείξομεν. ὅτι 
οὐδὲ ὡς τὸ ἀπὸ τῆς 2Θ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς15 BA 
οὕτως ὃ ἘΖΗΘ κύκλος πρὸς ἔλαττόν TI τοῦ 


ΑΒΓΔ κύκλου χωρίον, Λέγω δὴ ὅτι οὐδ᾽ ὡς τὸ 


ἀπὸ τῆς ΒΔ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς 2Θ οὕτως ὁ 
ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς μεῖζέν τι τοῦ ἘΖΗΘ κύκλου 
χωρίον, Εἰ γὰρ ϑυνατὸν, ἔστω πρὸς μεῖζον τὸ 
Σ’ ἀνάπαλιν ἄρα ἐστὶν! ὡς τὸ ἀπὸ τῆς ΖΘ 
τετράγωνον πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΔ οὕτως τὸ Σ 
“χωρίον πρὸς τὸ ΑΒΓΔ κύκλον" ἀλλ᾽ ὡς τὸ Σ 
χωρίον πρὸς τὸν ΑΒΓΔ κύκλον οὕτως ὃ ἘΖΗΘ 


| 4 # ’ 
κύκλος" πρὸς ἔλαττόν τί τοῦ ΑΒΓΔ κύκλου 


BA ‘ad ipsum ex ΖΘ ita circulus ΑΒΓΔ ad 
spatium aliquod minus circulo ΕΖΗΘ. Similiter 
utique ostendemus neque ut ipsum ex ΖΘ ad 
ipsum ex BA ita circulum EZH® ad spatium ali- 


-quod minus circulo ΑΒΓΔ. Dico etiam neque 


utipsum ex BA ad ipsum exZO ita circulum ΑΒΓΔ 
adaliquod spatium majus circulo ΕΖΗΘ. Si enim 
possibile, sit ad majus 2. Invertendo igitur est ut 
quadratum ex ΖΘ ad ipsum ex BA ita spatium Σ 
ad circulum ΑΒΓΔ; sed ut spatium Σ ad cir- 
culum ΑΒΓΔ ita circulus ΕΖΗΘ ad aliquod spa- 
tum minus circulo ΑΒΓΔ; et ut igitur ipsum 


le quarré de ΒΔ n’est donc point au quarré de ΖΘ comme le cercle ΑΒΓΔ est à une 
surface plus petite que le cercle ΕΖΗΘ. Nous démontrerons semblablement que le 
quarré de Z® n’est point au quarré de BA comme le cercle ΕΖΗΘ est à une surface 
plus petite que le cercle ΑΒΓΔ. Je dis ensuite que le quarré de BA n’est 
point au quarré de ΖΘ comme le cercle ΑΒΓΔ est à une surface plus grande 
que le cercle ΕΖΗΘ. Car si cela est possible, que le quarré de Ba soit au quarré 
de Z® comme le cercle ΑΒΓΔ est à une surface Σ plus grande. Par inversion, le 
quarré de 76 sera au quarré de ΒΔ comme la surface Σ est au cercle ΑΒΓΔ. Mais 


la surface = est au cercle ΑΒΓΔ comme le cercle ΕΖΗΘ est à une surface 
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” (ἢ 
χωρίον" καὶ ὡς ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς ZO'6 πρὸς 
τὸ ἀπὸ τῖς ΒΔ οὕτως ὃ ἘΖΗΘ κύκλος πρὸς 
ἔλαττόν τι τοῦ ΑΒΓΔ κύκλου χωρίον, ὅπερ 
ἀδύνατον ἐδείχθη17" οὐκ ἄρα ἐστὶν ὃ ὡς τὸ 
ἀπὸ τῆς ΒΔ τετράγωνον πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ZO 
οὕτως ὃ ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς μεῖζον τι τοῦ 
ἘΖΗΘ κύκλου χωρίον, Ἐδείχθη δὲ ὅτι οὐδὲ πρὸς 
μὲ δὶ » € ER EN “ , 
ἐλασσον" ἐστιν ape ὡς τὸ ἀπὸ τῆς BA τετρα- 

\ \ Ἕ \ Ὡ“ [2 19 L'A 
γῶνον πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς LO τετράγωνον᾽ 9 οὕτως 
ὁ ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς τὸν ἘΖΗΘ κύκλον. 


LA , 4 \epn 
οἱ ἄρα κύκλοι, καὶ τὰ ἑξῆς. 


ex ΖΘ ad ipsum ex ΒΔ ita circulus ΕΖΗΘ ad 
spatium aliquod minus circulo ΑΒΓΔ, quod 
impossibile ostensum est. Non igitur est ut qua- 
dratum ex BA ad ipsum εχ ΖΘ ita circulus ΑΒΓΔ 
ad spatium aliquod majus circulo ΕΖΗΘ. Os- 
tensum est autem neque ad minus ; est igitur 
ut quadratum ex BA ad quadratum ex ΖΘ ita 
circulus ΑΒΓΔ ad circulum ΕΖΗΘ. 


Circuli igitur , etc. 


plus petite que le cercle ΑΒΓΔ; le quarré de ΖΘ est donc au quarré de 
BA comme le cercle EZH@ est à une surface plus petite que le cercle 
ΑΒΓΔ, ce qui ἃ été démontré impossible ; le quarré de ΒΔ n’est donc 
pas au quarré de ΖΘ comme le cercle ΑΒΓΔ est à une surface plus grande 
que le cercle ΕΖΗΘ. Mais on ἃ démontré que le quarré de ΒΔ n’est point au 
quarré de ΖΘ comme le cercle ΑΒΓΔ est à une surface plus petite que le cercle 
EZHO ; le quarré de BA est donc au quarré de Ze comme le cercle ΑΒΓΔ est au 


cercle ΕΖΗΘ. Donc, etc. 
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AHMMA. 


Λέγω δὴ, ὅτι τοῦ Σ χωρίου μείζονος ὄντος 
τοῦ ἘΖΗΘ κύκλου, ἐστὶν ὡς τὸ Σ χωρίον πρὸς 
To ΑΒΓΔ κύκλον οὕτως ©! ἘΖΗΘ κύκλος πρὸς 


5, 21 
ἔλασσόν τι τοῦ ΑΒΓΔ κύκλευ χωρίον, 


Γεγονέτω γὰρ ὡς τὸ Σ χωρίον πρὸς τὸν 
ΑΒΓΔ κύκλον οὕτως ὃ EZH® κύκλος πρὸς τὸ 
Ὑ χωρίον" λέγω ὅτι ἔλασσόν ἐστι τὸ T χωρίον 
τοῦ ΑΒΓΔ κύκλου, Ἐπεὶ γὰρ ἐστὶν ὡς τὸ Σ 
χωρίον πρὸς “τὸν ΑΒΓΔ κύκλον οὕτως © ἘΖΗΘ 
κύκλος πρὸς τὸ T χωρίον" ἐναλλὰξ ἄρα" ἐστὴν 
ὡς τὸ Σ χωρίον πρὸς τὸν ἘΖΗΘ κύκλον οὕτως 
ὁ ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς τὸ T χωρίον, Μεῖζον δὲ τὸ 


LEMMA. 


Dico utique , spatio Σ majore existente 
circulo ΕΖΗΘ, esse ut spatium Σ ad circulum 
ΑΒΓΔ ila circulum EZHO ad spatium aliquod 
minus circulo ΑΒΓΔ, 


D 
M 
ΕΙ 


Fiat enim ut spatium © ad circulum ΑΒΓΔ 
ita circulus ΕΖΗΘ ad spatium T; dico minus 
esse spatium T circulo ΑΒΓΔ. Quoniam enim 
est ut spatium Σ ad circulum ΑΒΓΔ üla cir- 
culus ΕΖΗΘ ad spatium T ; permutando igitur 
est ut spatium Σ ad circulum EZHO ita cir- 


culus ΑΒΓΔ ad spatium T. Majus autem spatium 


LEMME. 


Je dis que si la surface Σ est plus grande que le cercle ΕΖΗΘ la surface > sera 
au cercle ΑΒΓΔ comme le cercle ἘΖΗΘ est à une surface plus petite que le cercle 


ΒΓΔ. 


Car que la surface = soit au cercle ΑΒΓΔ comme le cercle ΕΖΗΘ est à une sur- 
face T; je dis que la surface T est plus petite que le cercle ABra. Car puisque 
la surface Σ est au cercle ΑΒΓΔ comme le cercle ΕΖΗΘ est à la surface T, par per- 
mutation, la surface Σ sera au cercle ΕΖΗΘ comme le cercle ΑΒΓΔ est à la 
surface T ( 16.5). Mais la surface Σ est plus grande que le cercle ΕΖΗΘ; le cercle 
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Σ ywpioyÿ τοῦ ἘΖΗ͂Θ κύκλου" μείζων ἄρα καὶ 
ὃ ΑΒΓΔ κύκλος τοῦ T χωρίου" ὥστε ἐστὶν ὡς 
τὸ Σ χωρίον πρὸς τὸν ΑΒΓΔ κύκλον οὕτως ὁ 
ἘΖΗΘ κύκλος πρὸς ἔλαττόν Ti τοῦ ΑΒΓΔ 
κύκλου χωρίον, Οπερ ἴδει δεῖξαιδ, 


NPOTASIS γι 


“ δ 
Πᾶσα πυραμὶς τρίγωνον ἔχουσα βάσιν das 
= » , ͵ LA A: ‘ 
μεῖται εἰς δύο πυραμίδας ἴσας τε καὶ ὁμοίας 
3 ’ Vire 1 
ἀλλήλαις τριγώνους βάσεις ἐχούσας καὶ ὁμοίας 
“ » \ A ‘ 
τῇ ὅλῃ!" καὶ εἰς δύο πρίσματα ἴσα, καὶ τὰ δύο 
/ / rap: À Neal. 72 a 
πρίσματα μείζονά ἐστιν ἢ τὸ ἥμισυ τῆς ὅλης 
πυραμίδος, 
x Ka LA ᾿ \ / 
Ἑστω πυραμίς, ἧς βάσις μὲν τὸ ΑΒΓ TP 
LD LA e e 
puvor, κορυφὴ δὲ τὸ Δ σημεῖον" λέγω ὅτι ἢ 
ms , 
ΑΒΓΔ πυραμὶς δηαιρεῖται εἰς δύο πυραμίδας 


ἴσας τε καὶ ὁμοίας" ἀλλύλαις, τριγώνους βάσεις 


Σ circulo ΕΖΗΘ. Major igitur et circulus ΑΒΓΔ 
spatio T; quare est ut spatium E ad circulum 
ΑΒΓΔ ita circulus ΕΖΗΘ ad spatium aliquod mi- 
nus circulo ΑΒΓΔ, Quod oportebat ostendere, 


PROPOSITIO III. 


Omnis pyramis triangularem habens basim 
dividitur in duas pyramides et æquales et similes 
inter se, triangulares bases habentes , et similes 
toti; et in duo prismata æqualia; et duo pris- 


mata majora sunt dimidio totius pyramidis. 


Sit pyramis, cujus basis quidem ΑΒΓ trian- 
gulum , vertex vero À punctum ; dico ABTA 
pyramidem dividi in duas pyramides et æquales 


et similes inter se, triangulares bases haben- 


ΑΒΓΔ est donc plus grand que la surface T; la surface x est donc au cercle ΑΒΓΔ 
comme le cercle ἘΖΗΘ est à une surface plus petite que le cercle azra. Ce qu'il 


fallait démontrer. 


PROPOSIFION TIL 


Toute pyramide triangulaire peut se diviser en deux pyramides triangulaires 
égales et semblables entr’elles et semblables à la pyramide entière, et en deux 
prismes égaux; et ces deux prismes sont plus grands que la moitié dela pyra- 


.mide entière. 


Soit la pyramide dont la base est le triangle ABr, et dont le sommet est le 
point a; je dis que la pyramide ΑΒΓΔ peut se diviser en deux pyramides trian- 
gulaires égales et semblables entr’elles, et semblables à la pyramide entière, et 
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Ε ΄ A LE , nm ἣν ᾿ δ 1 

ἐχούσας. καὶ ὁμοίας τῇ CAN, καὶ εἰς δυο πρίσ- 
» \ \ , / / CNE] 

para isa, καὶ τὰ δύο πρίσματα μείζονά ἐστιν 


ἢ τὸ ἥμισυ τῆς ὅλης πυραμίδος, 


tes, et similes toi, el in duo prismata æqualia ; 


et duo prismata majora este dimidio totius 


pyramidis. 


τετμήσθωσαν γὰρ αἱ ΑΒ. ΒΓ. ΓΑ, AA, AB, 
AT δίχα κατὰ τὰ E, Z, Θ, Κ, Δ σημεῖα, καὶ 
ἐπεζεύχθωσαν αἱ ἘΘ. EH, ΗΘ. ΘΚ, KA, ΔΘ» 
ἘΚ, ΚΖ, ΖΗ, Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ μὲν AE τῇ 
EB, ñ δὲ ΑΘ τῇ ΘΔ’ παράλληλος ἄρα ἐστὶν ñ 
ἘΘ τῇ AB. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ ΘΚ τῇ 
ΑΒ παράλληλός ἐστι" παραλληλόγραμμον ἄρα 
ἐστὶ! τὸ ΘΕΒΚ' ἴση ἄρα ἐστὶν ἡ ΘΚ τῇ EB. 
Αλλὰ ἡ EB τῇ ΕΑ ἐστιν ἴση" καὶ ἡ EA ἄρα τὴ 
ΘΚ ἐστὶν ἴση. Ἐστι δὲ καὶ ἡ ΑΘ τῇ ΘΔ ἔἴση" 
δύο δὴ αἱ EA, ΑΘ δυσὶ ταῖς ΚΘ, ΘΔ ἴσα, εἰσὶν 


Secenlur enim ipsæ AB, BI, l'A, ΑΔ, ΔΒ, 
AT bifariam in E,Z, H, ©, K,A punctis, 
et jungantur ipsæ ΕΘ, EH, ΗΘ, ΘΚ, KA, AO, ΕΚ, 
KZ, ZH. Et quoniam æqualis est quidem ipsa 
AE ipsi EB, ipsa vero ΑΘ ipsi ΘΔ, paral- 
lela igitur est ἘΘ ipsi AB. Propter eadem utique 
et ΘΚ ipsi AB parallela est; parallelogrammum 
igitur est ipsum @EBK ; æqualis igitur cst ΘΚ 
ipsi ΕΒ, Sed EB ipsi EA est æqualis; et EA 
igitur ipsi ΘΚ cest æqualis. Est autem ΑΘ ipsi 
ΘΔ æqualis; duæ igitur ΕΑ, ΑΘ duabus ΚΘ, 


en deux prismes égaux, et que ces deux prismes sont plus grands que la moitié 


de la pyramide entière. 


Car coupons les droites ΑΒ, Br, TA, AA, ΔΒ, AT en deux parties égales aux points 
E,Z,H, ©,K, A, et joignons ΕΘ, EH, ΗΘ, ΘΚ, KA, ΛΘ, ἘΚ, KZ, ΖΗ. Puisque AE est 
égal à EB, et ΑΘ égal à ΘΔ; la droite ΕΘ sera parallèle à la droite ΔΒ (2. 6). Par 
la même raison, la droite ΘΚ est parallèle à la droite 4B ; la figure @EBK est donc 
un parallélogramme ; ΘΚ est donc égal à ΕΒ ( 34. 1). Mais ΕΒ est égal à ΕΑ; EA 
est donc égal à ok. Mais ΑΘ est égal à ΘΔ; les deux droites ΕΑ, ΑΘ sont donc 
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\ u O SRES 1 
ἑκατέρα ἑκατέρᾳ, καὶ γωνία à ὑπὸ ἘΑΘ γωνίᾳ 
“, LA ’ A e À ! 
τῇ ὑπὸ K@A ἔσῃ" βάσις ἄρα ἡ EO βασει 
- SU NE » » \ a te < 
τῇ KA ἐστὶν ἴση" ἴσον ἄρα καὶ ὁμοιὸν ἐστι TO 

- La \ \ 2 à 

ΑΕΘ τρίγωνον τῷ ΘΚΔ τριγώνῷ. διὰ τὰ αὐτὰ 
, -“ L »” 

δὴ καὶ τὸ ΑΘΗ τρίγωνον τῷ ΘΛΔ τριγώνῳ ἐσὸν 

Φ “ \ Sp Sat € 2 

τέθ ἐστι καὶ ὅμοιον, Καὶ ἐπεὶ δυο εὐθεῖαι ἀπτό- 
᾿ ᾿' ᾽ > / 

μέιαι ἀλλάλων ai ἘΘ, ΘΗ παρὰ δὺο εὐθείας 

e 4 4 > > 

ἁπτομένας ἀλλήλων τὰς KA, AA εἰσιν» οὐκ ἐν 

“ ENS , [ » 
τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ οὖσαι . ἴσας γωνίας περι- 
- » ν 3 \ CE ᾿ ͵ 
ἐξουσινῖ"» σὴ ἀρὰ ἐστὶνδ ἡ ὑπο ἘΘ γωνιῶ τῇ 
Vas , SE 

ὑπὸ KAA γωνίᾳ. Καὶ ἐπεὶ δύο εὐθεῖαι ai ΕΘ. 
a » Ἂς ε , « 

ΘῊ δυσὶ ταῖς KA, AA ἴσα, εἰσὶν ἑκατέρα ἐκα- 

ε ε \ 1 “ὙὝἭ « \ 

τίρᾳ, καὶ γωνία ἡ ὑπὸ EOH γωνία τῇ ὑπὸ 


KAA ἐστὶν ἴση" βάσις ἄρα n EH Rare τῇ 


ΘΔ æquales sunt utraque utrique, et angulus 
EAO ipsi KOA æqualis; basis igiturE® basi KA 
est æqualis; æquale igitur et simile est trian- 
gulum AE@triangulo @KA. Propter eadem utique 
et triangulum A@H triangulo ΘΛΔ et æquale est 
et simile. Et quoniam duæ rectæ sese tangentes 
ΕΘ, ©H parallelæ sunt duabus rectis sese tan- 
gentibus ΚΔ, AA, non in eodem plano exis- 
tentes, æquales angulos coutinebunt; æqualis 
igitur est angulus ΕΘΗ angulo KAA. Et quo- 
quiam duæ rectæ E©, ΘΗ duabus KA, AA 

æquales sunt utraque utrique, et angulus ΕΘΗ | 
angulo KAA est æqualis; basis igitur EH basi 


KA est æqualis ; æquale igitur et simile est 


KA ἐστὴνθ ἴση" ἴσον ἄρα καὶ ἕμοιόν ἔστι τὸ triangulum ΕΘΗ triangulo KAA, Propter eadem 


ΕΘῊ τρίγωνον τῷ KAA Τρ! dre. Διὰ τὰ αὐτὰ  utique ettriangulum AEHtriangulo ΘΚᾺ etæquale 


δὴ καὶ τὸ ΑΕΗ τρίγωνον τῷ ΘΚΛ τριγώνῳ σον  ‘stetsimile; ergo pyramis cujus basis quidemest 


ἘΣ χαὶ ὅμοιον". Ἶ ἄρα πυραμὶς. ἧς βάσις AEH triangulum, vertex autem©punctum,æqua- 


μέν ἔστι!1 τὸ AEH τρίγωνον. κορυφὴ δὲ τὸθ liset similis est pyramidi, cujus basis quidem 
σημεῖον, ἴση καὶ ὁμοία ἐστὶ πυραμίδι, ἧς βάσις est ΘΚᾺ triangulum , vertex vero Δ punctum. 
μέν ἰστι"" τὸ ΘΚΛ τρίγωνον, κορυφὴ δὲ στὸ Δ Et quoniem uni laterum AB triangul ΑΔΒ pa- 


- Χ Ν , “" \ Σ: 
σημεῖον. Καὶ ἐπεὶ τριγώνου τοῦ ΑΔΒ παρὼ μίαν 


͵ 


égales aux deux droites ΚΘ, ΘΔ, chacune à chacune; mais l'angle ἘΑΘ est égal à 
l'angle ΚΘΑ; la base ἘΘ est donc égale à la base ,KA (29. 1); le triangle 
AE© est donc égal et semblable au triangle ΘΚΔ. Par la même raison, le triangle 
ΑΘΗ͂ est égal et semblable au triangle 644. Et puisque les deux droites ΕΘ, ΘῊ 
qui se touchent sont parallèles aux deux droites Ka, AA quise touchent et qui 
ne sont pas dans le même plan, ces droites comprendront des angles égaux (10.11); 
l'angle ΕΘΗ est donc égal à l’angle κδλ, Et puisque les deux droites ΕΘ, ΘῊ sont 
égales aux deux droites ΚΔ, AA, chacune à chacune, et que l’angle ΕΘΗ est égal 
à l'angle KA, la base EH sera égale à la base KA; le triangle ἘΘΗ est donc égal 
et semblable au triangle Κλ. Par la mème raison, le triangle ΑΕΗ est égal et 
semblable au triangle @K4; la pyramide dont la base est le triangle AEH et dont le 
sommet est le point © est donc égale et semblable à la pyramide dont la base est 
le triangle eK4 et dont le sommet est le point Δ. Et puisque la droite ΘΚ est mente 
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τῶν πλευρῶν τὴν AB ἦκται ἡ ΘΚ, ἰσογώνιόν 

ἐστι τὸ ΑΔΒ τρίγωνον τῷ ΔΘΚ τριγώνῳ, καὶ 

τὰς πλευρὰς ἀνάλογον ἔχουσιν" ὅμοιον ἄρα 

ἐστιῖ3 τὸ ΑΔΒ τρίγωνον τῷ ΔΘΚ τριγώνῳ. Διὰ 
\ 3 ι \ \ \ \ # 61 

τὰ αὐτὰ δὴ gai τὸ μὶν ΔΒΓ τρίγωνον τῷ AKA 


rallela ducta est ΘΚ, æquiangulum est trian- 
gulum ΑΔΒ triangulo ΔΘΚ, et latera propor- 


tionalia habent. Simile igitur est triangulum ΑΔΒ 


triangulo A@K. Propter eadem utique et ABr 


_quidem triangulum triangulo AKA simile est, 


τριγώνῳ ὃμοιὸν ἐστι, τὸ δὲ AAT τῷ AAO'4, Ka) 
ἐπεὶ δύο εὐθεῖαι ἁπτόμεναι ἀλλύλων αἱ BA, AT 
παρὰ δύο εὐθείας ἁπτομένας ἀλλήλων τὰς KO, 


\ 3 ᾳ “ ARE # sc 
OA εἰσὶν, οὐκ ἐν τῷ αὐτῷ ἐπιπέδῳ οὖσαι 


ipsum vero ΑΔΓ ipsi AA©. Et quoniam duæ rectæ 
sese tangentes BA, AT parallelæ sunt duabus 
reclis sese tangentibus ΚΘ, ΘΑ, non in eodem 


plano existentes , æquales angulos continebunt ; 


æqualis igitur est angulus BAT ipsi KOA. Et est 
ut BA ad AT ita ΚΘ ad ΛΘ; simile igitur cst 
triangulum ΑΒΓ triangulo ©KA; et pyramis 


Sn v 


» ͵ ᾿ 16. ἡ, »" 3 ἧς 17 
ἐσᾶς γωνίᾶς περιέξουσιν “σὴ αρα {στιν 


Sa 


ὑπὸ BAT γωνία τῇ ὑπὸ ΚΘΛ. Καὶ ἔστιν ὡς 
ΒΑ πρὸς τὴν AT οὕτως ἡ ΚΘ πρὸς τὴν ΛΘ᾽ ὅμοιον 
ἄρα ἐστὶϊ8 τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ ΘΚΛ τριγώνῳ.  igitur, cujus basis quidem est ΑΒΓ triangu- 
καὶ πυραμὶς ἄρα, ἧς βάσις μέν ἐστι τὸ ΑΒΓ  lum, vertex autem A punctum , similis est py- 
Tpiyosor, κορυφὴ δὲ τὸ Δ σημεῖον. ὅμοιον ἐστι  ramidi, cujus basis quidem est @KA triangulum 


/ Ce , LRU | \ / 
πυραμίδι . ἧς βασις μὲν ἐστι τὸ ΘΧΛ τρίγωνον, 


parallèlement à un des côtés ΑΒ du triangle 44B, le triangle ΑΔΒ scra Cqiiangle 
avec le triangle δΔΘΚ ( 29. 1}; mais ces deux triangles ont leurs côtés propor- 
tionnels ( 4. 6), le triangle ΑΔΒ est donc semblable au triangle 40K. Par la même 
raison, le triangle ΔΒΓ est semblable au triangle AK4, et le triangle ΑΔΓ 
semblable au triangle 446. Et puisque les deux droites BA, AT qui se 
touchent sont parallèles aux deux droites ΚΘ, @A qui se touchent et qui ne 
sont pas dans le même plan, ces droites comprendront des angles égaux 
(10. 11 ); l’angle ΒΑΓ est donc égal à l’angle koA. Mais BA est à AT comme ΚΘ 
est à ΘΔ; le triangle ΑΒΓ est donc semblable au triangle ΘΚΛ ( 6. 6); la pyramide 
dont la base est le triangle ΑΒΓ et dont le sommet est le point A est donc sem- 
blable à la pyramide dont la base est le triangle ΘΚΔ et dont le sommet est le 
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κορυφὴ δὲ τὸ Δ σημεῖον. Αλλὲ πυραμὶς. ἧς 
βάσις μίν ἐστι τὸ ΘΚΛ τρίγωνον . κορυφῇ δὲ 
τὸ Δ σημεῖον. ὁμοία ἐδείχθη1θ πυραμίδι, ἧς 
βάσις μέν ἔστι τὸ AEH τρίγωνον. κορυφὴ δὲ 
τὸ Θ σημεῖον" ὥστε καὶ πυραμὶς. ἧς βάσις 
μέν ἔστι τὸ ΑΒΓ τρίγωνον. κορυφὴ δὲ τὸ Δ 
σημεῖον, ὁμοία ἐστὶ πυραμίδι. ἧς βάσις μέν 
ἐστι τὸ ΑΕΗ τρίγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ © ση- 
μεῖον"... ἑκατέρα ἄρα τῶν AEH©, ΘΚΛΔ συ- 
ραμίδων ὁμοία ἐστὶ τῇ ὅλῃ τῇ ΑΒΓΔ πυραμίδι 
Καὶ ἐπεὶ Jon ἐστὶν ἡ RZ τῇ ZT, διπλάσιόν ἔστι 
τὸ EBZH παραλληλόγραμμον τοῦ ΗΖΓ τριγώνου. 
Καὶ ἐπεὶ ἐὰν à δύο πρίσματα ἰσοῦψῆ ὦσι, 
καὶ τὸ μὲν ἔχῃ βάσιν παραλληλόγραμμον . τὸ 
δὲ τρίγωνον, διπλάσιον δὲ ἢ τὸ παραλληλό-- 
γράμμον τοῦ τριγώνου. ἴσα ἐστὶ" τὰ πρίο- 
ματα" ἴσον ἄρα ἐστὶ" τὸ πρίσμα τὸ περιε- 
χόμενον ὑπὸ δύο μὲν τριγώνων τῶν BKZ, EOH , 
τριῶν δὲ παραλληλογράμμων τῶν ΕΒΖΗ, EBKO, 
ΘΚΖΗ τῷ πρίσματι τῷ περιεχομένῳ ὑπὸ δύο 
μὲν τριγώνων τῶν ΗΖΓ, ΘΚΛ. τριῶν δὲ παραλ- 
ληλογράμμων τῶν KZTA, ATH®©, ΘΚΖΗ, Καὶ 
φανερὸν ὅτ, ἑκώτερον τῶν πρισμάτων, οὗ Te 


verlex autem Δ punctum. 804 pyramis , cujus 
basis quidem est ΘΚΛ trjgngulum, vertex au- 
tem Δ punctum, similis ostensa est pyramidi, 
cujus basis quidem est AEH triangulum, vertex 
autem © punctum; quare etpyramis, cujus basis 
quidem est ΑΒΓ triangulum , vertex autem Δ 
punctum , similis est pyramidi , cujus basis qui- 
dem est AEH triangulum , vertex autem © 
punctum; utraque igitur AEH©® , ΘΚΛΔ pyra- 
midum similis est toti ΑΒΓΔ pyramidi. [Lt 
quoniam æqualis est ΒΖ ipsi ZT, duplum est 
parallelogrammum EBZH irianguli ΗΖΓ. Et 
quoniam si sint duo prismata æquealta, et 
habeat unum quidem basim parallelogrammum, 
alterum vero triangulum, duplum autem sit pa- 
rallelogrammum trianguli, æqualia sunt pris- 
mata; aquale igitur est prisma contentum sub 
duobus quidem triangulis BKZ , ΕΘΗ, tribus 
autem parallelogrammis ΕΒΖΗ, EBKO© , ΘΚΖΗ 
prismati contento sub duobus quidem triangulis 
H2T , ©KA, tribus autem parallelogrammis KZr'A, 
ATH®©, ©KZH. Et evidens utrumque prismatum 
et cujus basis EBZH parallelogrammum, oppo- 


point A. Mais on a démontré que la pyramide dont la base est le triangle @K4, 
et le sommet le point Δ, est semblable à la pyramide dont la base est le 
triangle ΑΕΗ et dont le sommet est le point Θ; la pyramide dont la base est le 
triangle ΑΒΓ, et dont le sommet est le point Δ est donc semblable à la pyramide 
dont la base est le triangle ΑΕΗ et dont le sommet est le point @; chacune des 
pyramides AEHO, ΘΚΛΔ est donc semblable à la pyramide entière ΑΒΓΔ, Et puisque 
ΒΖ est égal à Zr, le parallélogramme ΕΒΖΗ sera double du triangle ΗΖΓ (41. 1). Mais 
deux prismes de même hauteur, dont l’un a pour base un parallélogramme, et dont 
l'autre a pour base un triangle, sont égaux entre eux, lorsque le parallélogramme 
est double du triangle (40. 11); le prisme compris sous les deux triangles BKZ, ΕΘΗ 
et sous les trois parallélogrammes ΕΒΖΗ; ΕΒΚΘ, OKHZ est donc égal au prisme qui est 
compris sous les deux triangles Hzr,eK4 et souslestrois parallélogrammesKkzrA,ArHe, 
ΘΚΖΗ. Mais il est évident que chacun de ces prismes et celui dont la base estle paral- 
HI. 17 
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βάσις τὸ EBZH παραλληλόγραμμον, ἀπεναν-- 
τίον δὲ ἡ ΘΚ εὐθρῆία. καὶ οὗ βάσις". τὸ 
HZT τρίγωνον, ἀπεναντίον δὲ τὸ ΚΛΘ τρίγωνον 
μεῖζόν ἐστι ἑκατέρας τῶν πυραμίδων, ὧν 
βάσεις μὲν τὰ AEH, ΘΚΛ τρίγωνα, κορυφαὶ δὲ 
τὰ ©, Δ σημεῖα" ἐπειδήπερ na)°5 ἐὰν ἐπιζεύ- 
ξωμεν τὰς EZ, ἘΚ εὐθείας, τὸ μὲν πρίσμα, 
οὗ βάσις τὸ EBZH παραλληλόγραμμον . ἀπε- 
ναντίον δὲ ἡ ΘΚ εὐθεῖα, μεῖζόν ἐστι τῆς πυρα- 


sita autem ΘΚ recta, οἱ cujus basis ΗΖΓ trian- 
gulum, oppositum autem ΚΑΘ triangulum, majus 
esse utrâäque pyramidum, quarum bases qui- 
dem AEH , ΘΚΛ triangula, vertices autem ©, A 
puncta ; quoniam et si jungamus ΕΖ, ἘΚ rectas, 
prisma quidem, cujus basis EBZH parallelogram- 
mum , opposita autem ΘΚ recta, majus est 
pyramide, cujus basis quidem EBZ triangulum, 


+ \ 
μίδος, ἧς βάσις μὲν τὸ EBZ τρίγωνον, κορυφὴ 
a e , \ 

δὲ τὸ K σημεῖον, AAN ἡ πυραμὶς. ἧς βάσις μὲν" 6 
τὸ ἘΒΖ τρίγωνον, πορυφὴ δὲ τὸ K σημεῖον, ἴση ἰστὶ 
πυραμίδι, ἧς βάσις μὲν" τὸ AEH τρίγωνον, 
\ \ \ LU € \ ι LA \ 
κορυφὴ δὲ τὸ © σημεῖον, ὑπὸ γαρ ἴσων καὶ 


ε , ᾽ ,ὔ / “ \ \ 
CASH G@Y ἐπιπίδων περιέχονται" @OTTS καὶ TO 


vertex autem K punctum. Sed pyramis, cujus 
basis quidem EBZ triangulum ἡ Vertex autem 
K punctum, æqualis est pyramidi, cujus basis qui- 
dem ΑΕΗ, triangulum, vertex autem © punctum, 
sub æqualibus enim et similibus planis conti- 


nentur; quare et prisma , cujus basis quidem 


lélogramme EBZH opposé à la droite ΘΚ, et celui dont la base est le triangle Hzr 
opposé au triangle ΚΑΘ est plus grand que chacune des pyramides dont les bases 
sont AEH, ΘΚΛ et les sommets les peints Θ, A; parce que si nous joignons ΕΖ, ΕΚ; 
le prisme dont la base est le parallélogramme EBzZH opposé à la droite ΘΚ, est plus 
grand que la pyramide qui ἃ pour base le triangle EBZ et pour sommet le point K. 
Mais la pyramide qui a pour base le triangle ἘΒΖ et pour sommet le point K, est 
égale à la pyramide qui a pour base le triangle ΑΕΗ et pour sommet le point Θ 
(def. 10.11), car elles sont comprises sous des plans égaux et semblables; le 
prisme qui a pour base le parallélogramme EBzH opposé à la droite ΘΚ, est donc 
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eu; \ , 
πρίσμα, où βάσις μὲν τὸ EBZH παραλληλό- 
: : ΠΕΡῚ ἜΡΟΝ 
φραμμον., ἀπεναντίον δὲ ἡ ΘΚ εὐθεῖα, μεῖζόν 
@ , \ Ἂν 
ἐστι πυραμίδος. ἧς βάσις μὲν τὸ AEH τρί- 
ω A 
Jovor, κορυφὴ δὲ τὸ © σημεῖον. σὸν δὲ τὸ μὲν 
πρίσμα, οὗ βάσεις μὲν" 8 τὸ EBZH παραλ- 
ληλόγραμμον. ἀπεναντίον δὲ ἡ ΘΚ εὐθεῖα, τῷ 
πρίσματι ; οὗ Basic μὲν τὸ HZT τρίγωνον. 
> Va \ \ / € \ Ν 
ἀπεναντίον δὲ τὸ ΘΚΛ τρίγωνον" ἡ δὲ πυραμὶς, 
Ψ \ 
ἧς βαεις μὲν29 τὰ AEH τρίγωνον, κορυφὴ δὲ 
\ - ” > x / <. , 
τὸ Θ σημεῖον. ἴση ἐστὶ πυραμίδι. ὃς βάσις 
3 \ 
μὲν τὸ ΘΚΛ τρίγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ Δ ση- 
Les ΕΣ 3 , Ψ 
μεῖον" τὰ ἄρα εἰρημένα δύο πρίσματα μείζονα 
> “ , / Li / er , 
ἐστι τῶν εἰρημένων δύο πυραμίδων, ὧν βάσεις 
\ \ 
μὲν τὰ AEH, ΘΚΛ τρίγωνα, κορυφαὶ dé τὰ ©, 
LU € » a e , L 
E σημεῖα" ἃ ἄρα ὅλη πυραμὶς, ἧς βάσις τὸ 
ΑΒΓ τρίγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ Δ σημεῖον, διήρηται 
»", , ͵ » \ «€ / > 
εἰς τε δύο πυραμίδας. σας τε καὶ ομοίας ἀλ- 
- 3 > 
λήλαις καὶ ὁμοίας τὴ OAn°!, καὶ εἰς duo 
/ Eu \ \ , ,ὕ “ , 
πρίσματα ἴσα, καὶ τὰ δὺο πρίσματα μείζονά 
3 À \,, 4 » « ἷ 
ἐστιν ἢ τὸ ἥμισυ τῆς ὅλης πυραμίδος, Οπερ 


ἔδει δεῖξα;. 


EBZH parallelogrammum, opposita autem ΘΚ 
recta, majus est pyramide, cujus basis qui- 
dem AEH triangulum, vertex autem © punc- 
tum. Sed æquale prisma quidem, cujus basis 
quidem ΕΒΖΗ parallelogrammum , opposita au- 
tem ΘΚ recta, prismati, cujus basis quidem 
HZT triangulum , oppositum autem ΘΚΛ trian- 
gulum; pyramis vero , cujus basis quidem AEH 
triangnlum , vertex autem © punctum, æqualis 
est pyramidi, cujus basis quidem @EA trian- 
gulum , vertex autem Δ punctum; ergo dicta 
duo prismata majora sunt dictis duabus py= 
ramidibus , quarum bases ΑΕΗ, ΘΚΛ triangula, 
vertices autem ©, Δ puncta; tota igitur py- 
ramis , cujus basis ΑΒΓ triangulum , vertex 
autem À punctum, divisa est et in duas py- 
ramides æquales et sirailes inter se, et similes 
toti, et in duo prismata æqualia ; et duo pris- 
mata majora ‘sunt dimidio -tolius pyramidis. 
Quod oportebat ostendere. 


plus grand que la pyramide qui a pour base le triangle AEH et pour sommet le 
point ©. Mais le prisme qui a pour base le parallélogramme EBzH opposé à la droite 
ΘΚ; est égal au prisme qui ἃ pour base le triangle ΗΖΓ opposé au triangle ΘΚΛ; ct 
la pyramide qui a pour base 16 triangle AEH et pour sommet le pointe est égale 
à la pyramide qui a pour base le triangle ΘΚΛ et pour sommet le point 4; les 
deux prismes dont nous venons de parler sont donc plus grands que les deux 
pyramides qui ont pour bases les triangles ΑΕΗ, @KA et pour sommets les points 
©, A; la pyramide entière qui a pour base le triangle ΑΒΓ et pour sommet le 
point A, a donc été divisée en deux pyramides égales et semblables en- 
telles, et semblables à la pyramide entière, et en deux prismes égaux qui sont 
plus grands que la moitié de la pyramide entière. Ce qu’il fallait démontrer. 
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IIPOTASIS d', 


͵ FE \ ᾽ 
Ἐὰν ὧσ; δύο πυραμίδες ὑπὸ τὸ avr 
€ L »! , “ \ 
ὕψος, τριγώνους ἔχουσαι βάσεις, διαιρεθῇ δὲ 
ε Φ, > “ ” , [δι LU > 
ἑκατίρα αὐτῶν εἴς τε δύο παραμίδας ἰσας αλ- 
Le SP 2 2 nn € \ > δύ δ 
λήλαις καὶ ὁμοίας τῇ CAN, καὶ εἰς δυο πρισ- 
, »“, , ͵ e 
para ira, καὶ τῶν γενομένων πυραμίδων ἐκα- 
+ DJ au Ῥ 
τέρα τὸν αὐτὸν τρόπον, καὶ τοῦτο αεὶ γινήται"" 
. “ “ ͵ Ψ, \ 
ἔσται ὡς ἡ τῆς μιᾶς πυραμίδος βάσις πρὸς 
\ Nat 7 / , «“ ἜΡΟΝ 
τὴν τῆς ἑτέρας πυραμίδος βάσιν οὕτως καὶ τὰ 
3 -“ nm / ͵ lé 4 
ἐν τῇ μιᾷ πυραμίδι πρίσματα πάντα πρὸς 
ns LA , 
τὼ ἐν τῇ ἑτέρᾳ πυραμίδι πρίσματα πάντα 
ἐσοπληθῇ. 
, ,ὔ RE ve FAN EC. 
Ἑστωσαν do πυραμίδες ὑπὸ πὸ αὐτὸ ὕψος, 
ὰ ι 
τριγώνους ἔχουσαι Bacers τάς ΑΒΓ. ΔΕΖ, πορυ- 
\ \ \ et Ἂν ΄ € / 
φὰς δὲ τὰ H, © σημεῖα, καὶ διηρήσθω ἑκατέρα 
2 3/ ἣν 
αὐτῶν εἴς τε δύο πυραμίδας ἴσας ἀλλήλαις 
LU. ! nn d \ > où) 2 ” 
καὶ ὁμοίας τῇ ὅλῃ. καὶ εἰς δύο πρίσματα ἴσα, 
É € , \ 
καὶ τῶν γενομένων πυραμίδων ἑκατέρα τὸν 
Là / , Ν “, 
αὐτὸν τρόπον νενοήσθω διῃρημένη. καὶ τοῦτο 


ἀεὶ γιγνέσθω λέγω ὅτι ἐστὶν ὡς h ΑΒΓ βάσις 


PROPOSTITEOL τ; 


Si sint dux pyramides sub eädem altitudine, 
triangulares habentes bases , dividatur autem 
utraque ipsarum ct in duas pyramides æquales 
interse et similes toti, ctin duoprismata æqualia, 
et ortarum pyramidum utraque codem modo, 
et hoc semper fiat, erit ut unius pyramidis basis 
ad alterius pyramidis basimita οἱ prismata omnia 
in unà pyramide ad omnia prismata in alterà 
pyramide numero æqualia. 


Sint duæ pyramides sub câdem altitudine, 
tiangulares habentes bases ΑΒΓ, ΔΕΖ, vertices 
autem H,© puncta, et dividatur utraque ipsarum 
et in duas pyramides æquales inter se ct si- 
miles toti, et in duo prismata æqualia, et or- 
tarum pyramidum utraque codem modo divisa 


intelligatur , et hoc semper fiat; dico esse ut 


PROPOSITION "TV: 


Si deux pyramides triangulaires de même hauteur sont divisées l’une et l’autre 
en deux pyramides égales entr'elles et semblables à la pyramide entière et en deux 
prismes égaux, si chacune des pyramides engendrées est divisée de la même ma- 
nière, et si l'on fait toujours la même chose, la base de l’une de ces pyramides 
sera à la base de l’autre pyramide comme tous les prismes contenus dans l’une de 
ces pyramides sont à tous les prismes contenus dans l’autre pyramide, ces prismes 
étant égaux en nombre. 

Soient deux pyramides triangulaires de même hauteur ayant pour bases les 
triangles ΑΒΓ, AEZ, et pour sommets 105 points H, ©; que chacune de ces pyra- 
mides soit divisée en deux pyramides égales entr’elles et semblables aux pyra- 
mides entières et en deux prismes égaux; concevons que chacune des pyramides 
engendrées soit divisée de la même manière, et faisons toujours la même chose ; 
je dis que la base ΑΒΓ est à la base AEZ comme tous les prismes contenus dans 
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LA \ - 
πρὸς τὴν AEZ βάσιν οὕτως τὰ ἐν τῇ ABTH 
/ 4 , \ de “ 
πυραμίδι πρίσματα πάντα πρὸς τὰ ἐν τῇ 


ΔΕΖΘ mupauid} πρίσματα πάνταί ἰσοπληθῆ, 


H 


B 
τῇ ET, ἡ δὲ 
EA τῇ AB, 


d N , ἣν Tr τ 
καὶ ὁμοῖον τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ AZT τρίγωτῳ, 


Ἐπεὶ γὰρ ἴση ἐστὶν n μὲν ΒΞ 
AA τῇ ἈΤ’ παράλληλος ἄρα ñ 


Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ τὸ AEZ τρίγωνον τῷ ῬΦΖ 
τριγώνῳ ὅμοιόν ἐστιῦ, Καὶ ἐπεὶ δηπλασίων 
ἐστὶν ἡ μὲν ΒΓ τῆς ΓΞ, # δὲ EZ τῆς 2Φ" ἔστιν 
ἄρα ὡς ἡ ΒΓ πρὸς τὴν ΤΞ οὕτως ἡ EZ πρὸς τὴν 
2Φ. Καὶ ἀναγέγραπται ἀπὸ μὲν τῶν ΒΓ, TE 
ὅμοιά τε καὶ ὁμοίως κειμένα εὐθύγραμμα τὰ ABT, 
AZT, ἀπὸ δὲ τῶν EZ, 2Φ ὅμοιά τεῦ καὶ ὁμοίως 
κείμενα εὐθύγραμμα τὼ ΔΕΖ, POZ* ἔστιν ἄρα 
ὡς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον πρὸς τὸ ΛΞΤ τρίγωνον 


οὕτως τὸ AEZ τρίγωνον πρὸς τὸ ῬΦΖ τρίγωνον" 


ABT basis ad AEZ basim ita prismata omnia in 
ABTH pyramide ad prismata omnia in pyra- 
mide ΔΕΖΘ numero æqualia. 


Quoniam enim æqualis est quidem ipsa ΒΞ 
ipsi ET, ipsa vero AA ipsi AT; parallela igitur 
£A ipsi AB, et simile ΑΒΓ triangulum ipsi AET 
triangulo. Propter eadem utique et AEZ trian- 
gulum ïipsi ΡΦΖ triangulo simile est. Et quo- 
niam dupla est quidem ipsa Br ipsius ΓΞ, ipsa 
autem EZ ipsius ΖΦ; est igitur ut ΒΓ ad ΓΞ 
ita ΕΖ ad ΖΦ. Et descripta sunt quidem ab 
ipsis ΒΓ, ΓΞ et similia et similiter posita rec 
üilinca ΑΒΓ, ΛΞΓ, ab ipsis autem ΕΖ, ΖΦ et 
similia et similiter posita rectilinea ΔΕΖ, ΡΦΖ; 
est igitur ut ΑΒΓ triangulum ad AET triangu- 


lum ïita ΔΕΖ triangulum ad ΡΦΖ triangulum ; 


la pyramide ΑΒΓΗ sont à tous les prismes contenus dans Ja pyramide ΔΕΖΘ, ces 


prismes étant égaux en nombre. 


Car puisque ΒΞ est égal à ZT, et AA égal à AT, la droite ÆA sera parallèle à la 
droite ΑΒ (2.6), et le triangle ΑΒΓ sera semblable au triangle ΔΞῚ (4. 6 }). 
Par la même raison, le triangle ΔῈΖ sera semblable au triangle ΡΦΖ. Et puisque la 
droite Br est double de la droiter=, et la droite ΕΖ double de la droite ΖΦ, la 
droite Br sera à la droite ΓΞ comme la droite ΕΖ est à la droite ΖΦ, Mais les figures 
rectilignes semblables et semblablement placées ΑΒΓ, AET ont été décrites sur les 
droites Br, TE, et les figures rectilignes semblables et semblablement placées ΔΕΖ, 
ΡΦΖ ont été décrites sur les droites ΕΖ, ΖΦ; le triangle ΑΒΓ est donc au triangle 
AT comme le triangle AEZ est au triangle ΡΦΖ (. 22. 6); donc, par permutation, 
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ἐναλλὰξ ἄρα ἐστὶν ὡς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον πρὸς τὸ 
ΔΕΖ τρίγωνον οὕτως τὸ ΛΞΓ τρίγωνονδ πρὸς 
τὸ ῬΦΖ τρίγωνον, Αλλ ὡς τὸ AZT τρίγωνον 
\ à u LA \ ,ὔ 
πρὸς τὸ ῬΦΖ τρίγωνον οὕτως τὸ πρίσμα. 
«Ψ , , > \ fe / > 
οὗ βάσις μὲν ἐστιϑ τὸ AET τρίγωνον ; ἀπεναγ- 
πίον δὲ τὸ ΟΜΝ pic τὸ πρίσμα, οὗ βάσις 
Al > “ 
μὲν τὸ ῬΦΖ τρίγωνον, ἀπεναντίον δὲ τὸ ΣΤΥ" 
καὶ ὡς ἄρα τὸ ΑΒΓ τρίγωνον πρὸς τὸ ΔΕΖ τρί- 
γῶνον οὗ βάσις μὲν τὸ 
AËT τρίγωνον, ἀπεναντίον δὲ τὸ ΟΜΝ. πρὸς τὸ 
΄ e , \ 4 ! 3 
πρίσμα, οὐ βασις μὲν τὸ ΡΦΖ τρίγῶνον αἀπε- 


ι \ -“᾿ 
ναντίον δὲ τὸ ΣΤΎ. Καὶ ἐπεὶ τὰ ἐν τῇ ΑΒΓΗ 


“ À 
οὕτως τὸ πρίσμα, 


ca duo ee ἴσα ἐστὶν ἀλλήλοις. 
ἀλλὰ μὴν καὶ τὰ ἐν τῇ ΔΕΖΘ eu rire 
ματα ἴσα ἐστὶν ἀλλήλοις" ἔστιν ἄρα ὡς τὸ 
πρίσμα. οὗ βάσις μὲν τὸ ΚΛΞΒ παραλληλό- 
γραμμον, ἀπεναντίον δὲ ἡ MO εὐθεῖα. πρὸς τὸ 
πρίσμα. οὗ βάεσις μὲν τὸ ΛΕΤΙ- τρίγωνον 9 ἀπε- 
ναντίον δὲ τὸ ΟΜΝ, οὕτως τὸ πρίσμα, οὗ 
βάεσ:ς μὲν ἘΠΡΦ, ἀπεναντίον δὲ ἡ ΣΤ εὐθεῖα. 
πρὸς τὸ πρίσμα, οὗ βάσις μὲν τὸ ΡΦΖ τρί- 
γῶνον, ἀπεναντίον δὲ τὸ ΣΤΥ̓ συνθέντι ἄρα ὡς 
τὼ ΚΒΞΛΜΟ., AETMNO πρίσματα πρὸς τὸ 


permutandoigitur estut ABT triangulum ad ΔΕΖ 
triangulum ita AZT triangulum ad ΡΦΖ trian- 
gulum. Sed ut ΛΞΓ triangulum ad ΡΦΖ trian- 
gulum ïta prisma, cujus basis quidem est AZT 
triangulum, oppositum autem ΟΜΝ, ad prisma, 
cujus basis quidem ΡΦΖ triangulum , oppositum 
autem ZTY; et ut igitur ΑΒΓ triangulum ad 
ΔΕΖ triangulum ila prisma, cujus basis qui- 
dem ΛΞΓ triangulum, oppositum autem ΟΜΝ; 
ad prisma, cujus basis quidem ΡΦΖ triangulum, 
oppositum autem ZTY. Et quoniam in ABTH py- 
ramide duo prismata æqualia sunt inter se; sed 
et in ΔΕΖΘ pyramide prismata æqualia sunt 
inter se; est igitur ut prisma cujus basis qui- 
dem ΚΑΞΒ parallelogrammum, opposita autem 
MO recta, ad prisma, cujus basis quidem ΛΞΓ 
triangulum , oppositum autem ΟΜΝ ia prisma, 
cujus basis quidem ἘΠΡΦ,, opposita autem 
ΣΤ recta, ad prisma, cujus basis quidem ΡΦΖ 
triangulum, oppositum autem ETY; componendo 
igitur ut KBEAMO, AETMNO prismata ad 


le triangle ΑΒΓ est au triangle AEZ comme le triangle AZT est au triangle ΡΦΖ. Mais 
le triangle AEr est au triangle ΡΦΖ comme le prisme qui a pour base le triangle 
AZT opposé à ΟΜΝ est au prisme qui a pour {base le triangle ΡΦΖ opposé à ΣΤῪ ; 
le trian gle ΑΒΓ est donc au triangle AEZ comme le prisme qui a pour base le triangle 
ΛΞΓ opposé à ΟΜΝ est au prisme qui a pour base le triangle ΡΦΖ opposé à ΣΤΥ. Et 
puisque les deux prismes qui sont dans la pyramide4BrH sont égaux entr’eux, et 
que les prismes qui sont dans la pyramide AEZ® sont aussi égaux entr’eux, le prisme 
qui a pour base le parallélogramme KA#B opposé à la droite MO sera au prisme 
qui a pour base le triangle AZr opposé à ΟΜΝ comme le prisme qui ἃ pour base 
le'parallélogramme ἘΠΡΦ opposé à la droite ΣΤ est au prisme qui ἃ pour base le 
triangle ΡΦΖ opposé. à x1Y;-donc par addition ( 18. 5), les prismes KBKAMO , 
AZTMNO sont au prisme AZTMNO comme les prismes TIE®PYT, ῬΦΖΣΊΤΥ sont au prisme 
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AZTMNO πρίσμα οὕτως τὰ ΠΕΦΡΣΤ, ἘΠ τ 
πρίσματα πρὸς τὸ POZETY πρίσμα" ἐναλλὰξ 
ἄρα ὡς τὰ KBÆAOM, AETOMN πρὸς τὰ ΠΕΦΡΣῚΤ, 
PŒZETY πρίσματα οὕτως τὸ AETMNO πρίσ- 
μα πρὸς τὸ ῬΦΖΣΤΥ πρίσμα. Ὡς δὲ AETMNO 
πρίσμα πρὸς τὸ ῬΦΖΣΤΥ πρίσμα οὕτως ἰδείχθη 
ἡ AZT βάσις πρὸς τὴν ῬΦΖ βάσιν. καὶ ἡ ΑΒΓ 
βάσις πρὸς τὴν ΔῈΖ βάσιν' καὶ ὡς ἄρα τὸ ΑΒΓ 


Η 


᾿ς + 


τρίγωνον πρὸς τὸ AEZ τρίγωνον οὕτως τὰ ἰν 
τῇ ΑΒΓΗ πυραμίδι δύο πρίσματα πρὸς τὰ ἐν 
τῇ ΔΕΖΘ πυραμίδι δύο πρίσματα. Ὁμοίως δὲ 
κἂν τὰς γενομένας πυραμίδας διέλωμεν τὸν 
αὐτὸν τρόπον οἷον ὡς τὰ OMNH, ΣΤΥΘ, ἔσταιϊο 
ὡς ἡ ΟΜΝ βάσις πρὸς τὴν ETY βάσιν οὕτως 
τὰ ἐν πῇ OMNH πυραμίδι δύο πρίσματα πρὲς 
τὰ ἐν τῇ ΣΤΥΘ πυραμίδ᾽ δύο πρίσματα. Αλλ᾽ 


ΛΞΓΜΝΟ prisma ita ΠΕΦΡΣΤ, POZETY prismata 
ad PHZETY prisma ; permutando igitur ut 
KBEAOM, AETOMN ad ΠΕΦΡΣΤ,, POZETY pris- 
mata ita AETMNO prisma ad P®ZETY prisma. 
Ut autem AETMNO prisma ad PŒZETY prisma 
ila otensa est ΛΈΓ basis ad ΡΦΖ basim, et 
ΑΒΓ basis ad ΔΕΖ basim, et ut igitur ΑΒΓ 


triangulum ad ΔΕΖ triangulum ita in ABTH py- 
ramide duo prismata ad in ΔΕΖΘ pyramide duo 
prismata. Similiter autem'et si factas pyramides 
dividamus eodem modo velut OMNH, ETYO , 
erit ut ΟΜΝ basis ad ZTY basim ïta in 
OMNH pyramide duo prismata ad duo pris- 
mata in ΣΤΥΘ pyramide. Sed ut ΟΜΝ basis 


PPZSTY ; donc, par permutation, les prismes KB*AOM, AZTOMN sont aux prismes 
ΠΕΦΡΣΤ, PYZSTY comme le prisme AZTMNO est au prisme ΡΦΖΣΤΥ. Mais on ἃ 
démontré que le prisme ATMNO est au prisme P®ZETY comme la base ΛΞΤ 
est à la base ΡΦΖ, et la base ΛΞῚ est à la base P&z comme la base “ΑΒΓ 
est à la base ΔΕΖ; le triangle ΑΒΓ est donc au triangle AEZ comme les deux 
prismes qui sont dans Ja pyramide ΑΒΓΗ sont aux deux prismes qni sont dans la 
pyramide ΔΕΖΘ. Si nous partageons de la même manière les nouvelles pyramides 
OMNH, ΣΤΥΘ; la base ΟΜΝ sera à la base ΣΤΎ comme les deux prismes de la pyra- 
wide OMNH sont aux deux prismes de la pyramide ΣΤΥΘ. Mais la base ΟΜΝ est à 
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ὡς ἡ ΟΜΝ βάσις πρὶς τὴν ΣΤΎ βάσιν οὕτως ἡ 
ABT βάσις πρὸς τὴν ΔῈΖ βάσιν" ἴσον γὰρ ἑκά- 
τερον τῶν ΟΜΝ, ΣΤΥ τριγώνων ἑκατέρῳ τῶν AET, 
PŒZI1, καὶ ὡς ἄρα ἡ ΑΒΓ βάσις πρὸς τὴν AEZ 
βάσιν οὕτως καὶ ἐν τῇ ΑΒΓΗ πυραμίδι δύο πρίσ- 
ματα πρὸς τὰ ἐν τῇ ΔΕΖΘ πυραμίδι δύο πρίς- 
ματα. καὶ τὰ ἐν τῇ ΟΜΝΗ δύο πρίσματα πρὸς 
τὰ ἐν τῇ ΣΤΥΘ πυραμίδι δύο πρίσματα, καὶ Téc- 
σαρα πρὸς τέσσαρα. Ta αὐτὼ δὲ δειχθήσεται καὶ 
ἐπὶ τῶν γενομένων πρισμάτων ἐκ τῆς διαιρέσεως 
τῶν ΑΚΛΟ καὶ ΔΠΡΣ πυραμίδων καὶ πάντων 
ἁπλῶς τῶν ἰσοπληθῶνι», Οπερ ἔδει δεῖξαι. 


ad ZTY basim ita ΑΒΓ basis ad AEZ basim; 
æquale enim utrumque triangulorum ΟΜΝ, 
ΣΤΥ utrique triangulorum ΛΞΓ, ΡΦΖ: et ut 
igilur basis ABT ad AEZ basim ila etin ΑΒΓΗ 
pyramide duo prismata ad duo prismata in 
ΔΕΖΘ pyramide, ct in OMNH duo prismata ad 
duo prismata in ETY® pyramide, et quatuor ad 
quatuor. Eadem autem ostendentur et in pris- 
matibus factis divisione pyramidum AKAO et 
ATIPE , et omnium simpliciter multitudine æqua- 
lium. Quod oportebat ostendere. 


la base ΣΤΎ comme la base ΑΒΓ esta la base AEZ; car chacun des triangles 
ΟΜΝ. ΣΤΥ est égal à chacun des triangles ΛΞΓ», ΡΦΖ ; la base ΑΒΓ est donc à la base 
AEZ comme les deux prismes de la pyramide ABrH sont aux deux prismes de la 
pyramide ΔΕΖΘ, comme les deux prismes de la pyramide OMNH sont aux deux 
prismes de la pyramide ΣΤΎΘ, et comme quatre prismes sont à quatre prismes, 
On démontrera la même chose pour tous les autres prismes qu’on obtiendra par 
la division des pyramides ΑΚΛΟ et ΔΠΡΣ, et enfin de toutes les pyramides égales 


en nombre. Ce qu'il fallait démontrer. 


» 
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AHMMA. 


Os δὲ ἐστιν ὡς τὸ ART τρίγωνον πρὸς τὸ 
P@Z! τρίγωνον, οὕτως τὸ πρίσμα. οὗ βάσις τὸ 
ΛΞΙ τρίγωνον, ἀπεναντίον δὲ τὸ ΟΜΝ, πρὸς 
τὸ πρίσμα, οὗ βάσις μὲν τὸ ῬΦΖ τρίγωνον". 
ἀπεναντίον δὲ τὸ STD, οὕτως δεικτέον. 

Ἐπὶ γὰρ τῆς αὐτῆς καταγραφῆς γενοήσθϑωσαν 
ἀπὸ τῶν H, © κάθετοι ἐπὶ τὰ ΑΒΓ, AEZ 
3 


4 \ r 
τρίγωνα" ἐπίπεδα, ἴσα! δηλαδὴ τυγχάνουσαι 


διὰ τὸ ἰσούψεςς ὑποκείσθαι τὰς πυραμίδας. 


tre Ἂς 
Καὶ ἐπε 


δύο εὐθεῖαι, ἥτε HI καὶ ἡ ἀπὸ τοῦ H 
κάθετος ὑπὸ παραλλήλων ἐπιπέδων τῶν ΑΒΓ, 
ΟΜΝ τέμνονται. εἰς τοὺς αὐτοὺς λόγους 
“μηθήσονται. Καὶ τέτμηται ἡ HT δίχα ὑπὸ 
τοῦ ΟΜΝ ἐπιπέδου κατὰ τὸ N° καὶ ἡ ἀπὸ τοῦ 
H ἄρα κάθετος ἐπὶ τὸ ΑΒΓ ἐπίπεδον δίχα 
τμηθήσεται ὑπὸ τοῦ ΟΜΝ ἐπιπέδου, Διὰ τὰ 
αὐτὰ δὴ καὶ ἡ ἀπὸ τοῦ Θ κάθετος ἐπὶ τὸ ΔῈΖ 


L 


COROLLARIU M. 


Esse autem ut AËT triangulum ad ΡΦΖ trians 
gulum , ita prisma, cujus basis triangulum ΛΈΓ, 
oppositum autem ipsum OMN, ad prisma, 
cujus basis quidem triangulum ΡΦΖ, opposi- 
tum autem ZT, ita ostendere est. 

In eâdem enim figurà intelligatur a punctis 
H, © perpendiculares ad ΑΒΓ, ΔΕΖ triangula pla- 
na, quæ æquales erunt, propterea quod æquealtæ 
ponuntur pyramides. Et quoniam duæ rectæ, et 
HT et ἃ puncto H perpendicularis a parallelis 
planis ΑΒΓ, ΟΜΝ secantur, in eâdem ratione 
secabuntur. Et secatur HT bifariam a plano OMN 
in N; et a puncto Higitur perpendicularis ad 
ΑΒΓ planum bifariam secabitur a plano ΟΜΝ, 
Propier eadem utique, et a puncto © perpen- 
dicularis ad AEZ plaoum bifariam secabitur ἃ 


LEMME. : 


Nous démontrerons de la manière suivante que le triangle AT est au triangle 
ῬΦΖ comme le prisme qui a pour base le triangle AZT opposé à ΟΜΝ, est au prisme 
qui a pour base le triangle ΡΦΖ opposé à ΣΤΦ. 


Car dans la même figure imaginons des perpendiculaires menées des points H, 
© aux plans des triangles ΑΒΓ, AEZ; ces perpendiculaires seront égales en- 
telles, parce que ces pyramides sont supposées égales en hauteur. Et puisque 
la droite Hr et la perpendiculaire menée du point H sont coupées par les plans 
parallèles ΑΒΓ, ΟΜΝ, ces deux droites seront coupées proportionnellement (17. 11). 
Or la droite Hr est coupée en deux parties égales au point N par le plan ΟΜΝ; 
la perpendiculaire menée du point Η au plan ΑΒΓ sera donc coupée en deux par- 
ties égales par le plan OMN. Par la même raison, la perpendiculaire menée du 
point © au plan AEZ sera coupée en deux parties égales par le plan Tr. Mais les 


HI. 18 
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ἐπίπιδον δίχα πμηθήσεται ὑπὸ τοῦ ΣΤῪ 
ἐπιπέδου. Καὶ εἰσὶν ἴσαι αἱ ἀπὸ τῶν H, © κά- 
θετοι ἐπὶ τὰ ΑΒΓ. ΔῈΖ ἐπίπεδα" ἴσαι ἄρα 
καὶ ait ἀπὸ τῶν ΟΜΝ, ΣΤΎ τριγώνων ἐπὶ 
τὰ ΑΒΓ, ΔῈΖ κάθετοι" ἰσοῦψῆ dpa ἐστὶ" τὰ 
πρίσματα. ὧν βάσεις μέν εἶσι τὸ AET, ῬΦΖ 
Tphyove , ἀπεναντίον δὲ τὰ ΟΜΝ, ΣΤΥ" ὥστε 
καὶ τὰ στερεὰ παραλληλεπίπεδα, τὰ ἀπὸ τῶν 
εἰρημένων πρισμάτων ἀναγραφόμενα. ἰσοῦ ψῆ τυγ- 
χάνονδ, πρὸς ἀλληλά ἐστιν ὡς αἱ βάσεις" καὶ τὰ 
ἡμίση ἄρα ἐστὶνδ. ὡς ἡ ΛΞΙ βάσις πρὸς τὴν 
POZ βάσιν οὕτως τὼ εἰρημένα πρίσματα πρὸς 
ἄλληλα, Οπερ ἔδει δεῖξαι, 


plano ΣΤΎ. Et sunt æquales ἃ punctis H, © 
perpendiculares ad ABT, AEZ plana; æquales 
igitur ipsæ ἃ triangulis ΟΜΝ, ΣΤῪ ad ipsa 
ΑΒΓ, AEZ perpendiculares ; æquealta igitur 
sunt prismata , quorum bases quidem sunt 
AET, ΡΦΖ triangula, opposita autem ipsa ΟΜΝ, 
ΣΤΥ; quare et solida parallelepipeda ἃ dictis 
prismatibus descripta, et æquealta, inter se sunt 
ut bases; et dimidia igitur sunt ut ΛΞΓ basis 
ad ΡΦΖ basim ita dicta prismata inter se. Quod 
oportchbat ostendcre. 


perpendiculaires menées des points H, © aux plans ΑΒΓ, AEZ sont égales entr’elles; 
les perpendiculaires menées des triangles OMN , STY aux triangles ΑΒΓ, AEZ sont 
donc égales entr’elles ; les prismes qui ont pour bases les triangles Ar, ΡΦΖ op- 
posés à ΟΜΝ, ΣΤΥ sont donc égaux en hauteur; les parallélépipèdes composés 
des prismes égaux en hauteur, dont nous venons de parler, sont donc eutr’eux 
comme leurs bases (32. 11), et il en sera de même de leurs moitiés, c’est-à-dire 
que les bases AzT, ΡΦΖ seront entr’elles comme les prismes dont nous avons parlé. 


Ce qu'il fallait démontrer. 
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La 


HPOTAZISZ ες 


Αἱ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος οὖσαι πυραμίδες καὶ 
τριγώνους ἔχουσαι βάςεις πρὸς ἀλλήλας εἰσὶν 
ὡς αἱ Rares. 

Ἑστωσαν ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος πυραμίδες, ὧν 
βάσεις μὲν τὰ ΑΒΓ. ΔΕΖ τρίγωνα. κορυφαὶ 
δὲ τὰ H, © σημεῖα" λέγω ὅτ; ἐστὶν ὡς 4 ΑΒΓ 
βάσις πρὸς τὴν AEZ! βάσιν οὕτως ἢ ABTH 
πυραμὶς πρὸς τὴν ΔΕΖΘ πυραμίδα, 


Εἰ γὰρ μή ἔστιν ὡς ἡ ΑΒΓ βάσις πρὸς τὴν 
ΔῈΖ βάσιν οὕτως à ΑΒΓΗ πυραμὶς πρὸς τὴν 
ΔΕΖΘ πυραμίδα. ἔσται ὡς ἡ ABT βάσις πρὸς 
τὴν AEZ βάσιν οὕτως ἡ ABTH πυραμὶς ἤτοι 
πρὸς ἔλαττόν τι τῆς ΔΕΖΘ πυραμίδος στερεὸν ἢ 


PROPOSITIO . 


Pyramides in eâdem altitudine existentes et 
habentes triangulares bases inter se sunt ut 
bases. 

Sint in càdem altitudiue pyramides , quarum 
bases quidem triangula ABT, ΔΕΖ, vertices 
autem puncta H, ©; dico esse ut ΑΒΓ basis ad 
basim ΔΕΖ ita pyramidem ABTH ad ΔΕΖΘ 
pyramidem. 


Si enim non est ut basis ABT ad basim AEZ 
11 pyramis ABTH ad pyramidem ΔΕΖΘ, erit 
ut ΑΒΓ basis ad basim AEZ ita ΑΒΓΗ pyramis vel 
ad solidum aliquod minus pyramide ΔΕΖΘ velad 


PROPOSITION V. 


Les pyramides triangulaires qui ont la même hauteur sont entr’elles comme 


leurs bases. 


Que les pyramides dont les bases sont les triangles ΑΒΓ, ΔΕΖ, et dont les som- 
mets sont les points H, ©, ayent la même hauteur; je dis que la base ΑΒΓ est à la 
base ΔῈΖ comme Ja pyramide ABrH est à la pyramide ΔΕΖΘ, 


Car si la base : Br n’est pas à la base ΔῈΖ comme la pyramide ABrH est à la 


pyramide AEZO ; la base ΑΒΓ sera à la base AEZ comme la pyramide ΑΒΓΗ est à 


ΠῚ 


un solide plus petit que la pyramide ΔΕΖΘ ou à un solide plus grand. Que ce soit 
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πρὸς μεῖζον. Ἑστω πρότερον πρὸς ἔλαττον τὸ Χ 


καὶ διῃρήσθω ἢ ΔΕΖΘ πυραμὶς εἴς τε δύο͵ 


« »Ψ 
πυραμίδας ἴσας ἀλλήλαις καὶ ὁμοίας τῇ ὁλῃ 
SU! , Ν᾽ 3 \ \ , ΄ 
καὶ εἰς δύο πρίσματα ἴσα" τὰ δὴ δύο πρίσματα 
, ΓΝ À LOT nm Ψ / 

μείζονά ἐστιν. ἢ τὸ ἥμισυ τῆς CAnc πυραμίδος. 
Καὶ πάλιν αἱ ἐκ τῆς διαιρέσεως γινόμεναι πυ- 

4 € / / 2 A “ Eh 
ραμίδες ὁμοίως διῃρήσθωσαν" . καὶ τοῦτο ἀεὶ 

, LA μὰ dé: ! (δὶ 3 \ 
γιγνέσθω ἕως οὗ λεφθῶσί τινες πυραμίδες ἀπὸ 
τῆς ΔΕΖΘ πυραμίδος. αἵ εἰσιν ἐλάττονες τῆς 
ὑπεροχῆς ἧς" ὑπερέχει ἡ ΔΕΖΘ πυραμίς τοῦ 
Χ στερεοῦ, Λελήφθωσαν καὶ ἔστωσαν λόγου 
ἕνεκα αἱ ΔΠΡΣ. ΣΓΥΘ᾽ Acura ἄρα τὰ ἐν τῇ 
ΔΕΖΘ πυραμίδι πρίσματα μείζονά tors τοῦ Χ 
στερεοῦ, Διῃρήσθω καὶ n ABTH πυραμίς ὁμοίως 
καὶ ἰσοπληθῶς τῇ ΔΕΖΘ συραμίδι" ἔστιν ἄρα 
ὡς ἡ ΑΒΓ βάσις πρὸς τὴν ΔῈΖ βάσιν οὕτως τὰ 
ἐν τῇ ΑΒΓΗ πυραμίδι πρίσματα πρὸς τὰ ἐν 
τῇ ΔΕΖΘ πυραμίδ᾽ πρίσματα. Αλλὰ καὶ" ὡς 
ε ὰ δ 
ἡ ABT βάσις πρὸς τὴν ΔῈΖ βάσιν οὕτως à 
ABTH πυραμὶς πρὸς πὸ X στερεὸν" καὶ ὡς 
ἄρα ñ ABTH πυραμὶς πρὸς τὸ Χ στερεὸν οὕτως 


» à APS ‘ \ 
τὰ ἵν τῇ ABTH πυραμίδι πρίσματα πρὸς τὰ 


majus. Sit primum ad minus X; et dividatur 
pyramis ΔΕΖΘ in duas pyramides æquales inter 
se, et similes toti, et in duo prismata æqua- 
lia; ergo duo prismata majora sunt dimidio 
totius pyramidis, Et rursus pyramides ex divi- 
sione factæ similiter dividantur, ethoc semper fiat 
quoad sumantur quædam pyramides a pyramide 
ΔΕΖΘ, quæ sint minores excessu, quo superat 
pyramis ΔΕΖΘ solidum X. Sumantur, et sint 
verbi causa pyramides ANPE, ΣΤῪΘ ; reliqua 
igitur in pyramide ΔΕΖΘ prismata majora sunt 
solido X. Dividatur et ABTH pyramis similiter 
et in totidem partes atque pyramis ΔΕΖΘ ; est 
igitur ut ΑΒΓ basis ad basim ΔΕΖ ita in pyra- 
mide ΑΒΓΗ prismala ad prismata in pyramide 
ΔΕΖΘ. Sed et ut ΑΒΓ basis ad basim ΔΕΖ ita 
pyramis ΑΒΓΗ ad solidum X; et ut igitur ΑΒΓΗ 
pyramis ‘ad solidum X ita in ΑΒΓΗ pyramide 


prismata ad prismata in pyramide ΔΕΖΘ ; per- 


d’abord à un solide x plus grand; divisons la pyramide ΔΕΖΘ en deux pyramides 
égales entr’elles et semblables à la pyramide entière, et en deux prismes égaux ; 
les deux prismes seront plus grands que la moitié de la pyramide entière( 5. 12). 
Que les pyramides engendrées par cette division soient divisées de la même ma- 
nière, et faisons toujours cela jusqu’à ce qu’il nous reste de la pyramide ΔῈΖΘ 
certaines pyramides qui soient plus petites que l’excès de la pyramide ΔΕΖΘ sur 
le solide x. Cherchons ces pyramides, et qu’elles soient par exemple ΔΠΡΣ, 
ΣΤΎΘ ; les prismes restants de la pyramide ΔΕΖΘ seront plus grands que le solide x. 
Divisons semblablement la pyramide ABTH en autant de parties que la pyra- 
mide ΔΕΖΘ ; Ja base ΑΒΓ sera à la base AEZ comme les prismes de la pyramide ΑΒΓΗ 
sont aux prismes de la pyramide 4Ez0 ( 4. 12 ). Mais la base ΑΒΓ est à la base AEZ 
comme la pyramide ΑΒΓΗ est au solide X; la pyramide ΑΒΓΗ est donc au solide x 
comme les prismes de la pyramide ABTH sont aux prismes de la pyramide ΔῈΖΘ ; 


LE DOUZIÈME LIVRE DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 


ἐν τῇ ΔΕΖΘ ἜΡΙΝ se ἐναλλὰξ 
ἄρα ὡς ἡ ΑΒΙῊ πυβάμὶς μὲ τὰ ἐν αὐτῇ “πρίσ- 
ματα οὕτως τὸ Χ στερεὸν πρὸς τὰ ἐν τῇ ΔΕΖΘ 
Apple ἀκ νόος μὴ Μείζων δὲ ἡ ΑΒΓΗ πυραμὶς 
τῶν ἐν αὐτῇ πρισμάτων" μεῖζον ἃ ἀρὰ καὶ τὸ Χ 
στερεὸν τῶν ἐν τῇ ΔΕΖΘ πὺραμϑι πρισμάτων. 
᾿Αλλὰ καὶ ἔλαττον. ὅπερ ἐστὶν ἀδύνατον" οὐκ 
ἄρα ἐστὶνθ ὡς. ἡ ABT βάσις πρὸς τὴν ΔῈΖ 
βάσιν οὕτως ἡ ABTH πυραμὶς πρὸς ἔλαττόν τι 


H 
O N 
x 
À À. 
ἧς 6] 
Β 


τῆς ΔΕΖΘ πυραμίδος στερεόν. Ὁμοίως δὴ δει- 
χθήσεται ἵτι οὐδὲ ὡς ἡ AEZ βάσις πρὸς τὴν 
ΑΒΓ βάσιν οὕτως ἡ ΔῈΖΘ πυραμὶς πρὸς ἔλαττόν 
τι τῆς ΑΒΓΗ πυραμίδος στερεόν. Λέγω δὴ ὅτι 
οὐκ ἔστιν οὐδὲ ὡς ἡ ABT βάσις πρὸς τὴν ΔῈΖ 
βάσιν οὕτως ἡ ABTH πυραμὶς πρὸς μεῖζόν τι 


xt 
mutandoigitur ut ΑΒΓῊ pyramis ad prismata quæ 
in ipsà sunt, ita solidum X ad prismata in pyra- 
mide ΔΕΖΘ. Major autem pyramis ΑΒΓΗ pris- 
matibus quæ in ipsà; majus igitur et solidum X 
prismatibus quæ in pyramide ΔΕΖΘ. Scd et 
minus, quod est impossibile; non igitur est 
ut ΑΒΓ basis ad basim AEZ ila pyramis ΑΒΓΗ 


ad solidum aliquod minus pyramide ΔΕΖΘ. 


Similiter utique ostendetur neque ut AEZ ba- 
sis ad basim ΑΒΓ ita pyramidem ΔΕΖΘ ad 
solidum aliquod minus pyramide ΑΒΓΗ. Dico 
eliam neque esse ut ΑΒΓ basis ad basim 


ΔΕΖ ita ΑΒΓΗ pyramidem ad solidum aliquod 


donc, par permutation, la pyramide ΑΒΓΗ est aux prismes qu’elle renferme 
comme le solide x est aux prismes de la pyramide ΔΕΖΘ. Mais la pyramide ΑΒΓΗ 
est plus grande que les prismes qu’elle renferme ; le solide x est donc plus grand 
que les prismes que renferme la pyramide ΔΕΖΘ. Mais, au contraire, il est plus 
petit; ce qui est impossible; la base ΑΒΓ n’est donc point à la base AEZ comme 
la pyramide ΑΒΓΗ est à un solide quelconque plus petit que la pyramide ΔΕΖΘ. 
Nous démontrerons semblablement que la base AEZ n’est point à la base ΑΒΓ 
comme la pyramide ΔΕΖΘ est à un solide plus petit que la pyramide ΑΒΓΗ. Je 
dis enfin que la base ΑΒΓ n’est point à la base AEZ comme la pyramide ΑΒΓΗ est 
à un solide plus grand que la pyramide ΔΕΖΘ, Car, si cela est possible, que ce 
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τῆς AEZO πυραμίδος στερεόν. Εἰ γὰρ δυνατὸν, 
“ \ τὰ \ ΕΣ »! he 
ἔστω πρὸς μεῖζον τὸ Χ' ἀνάπαλιν ἄρα ἐστίν7 
ὡς ἡ ΔΕΖ βάσις πρὸς τὴν ΑΒΓ βάσιν οὕτως τὸ 
ἐς \ \ \ , Vs 
Χ στερεὸν πρὸς τὴν ABTH πυραμίδα, Ως de ro 
Χ στερεὸν πρὸς τὴν ΑΒΓΗ πυραμίδα οὕτως ἡ 
ΔΕΖΘ πυραμὶς πρὸς ἔλαττόν τι τῆς ABTH mu 

/ € » 2 / * e 3] ε 
ραμίδος, ὡς ἔμπροσθεν ἐδείχθη" καὶ ὡς ἄρα ἡ 
ΔΕΖ βάσις πρὸς τὴν ΑΒΓ βάσιν οὕτως ἡ ΔΕΖΘ 
πυραμὶς πρὸς ἵλωττὸν τι τῆς ΑΒΓΗ πυραμίδος, 
ὅπερ ἄτοπον ἐδείχθη" οὐκ ἄρω ἐστιν ὡς à ΑΒΓ 
βάεις πρὸς τὴν ΔῈΖ βάσιν οὕτως ἡ ΑΒΙΗ συ- 
ραμὶς πρὸς μεῖζόν τι τῆς AEZO πυραμίδος 
στερεὸν. Ἐδείχθη δὲ ὅτι οὐδὲ πρὸς ἔλαττον" 
ἔστιν ἄρα ὡς # ΑΒΓ βάεις πρὸς τὴν ΔῈΖ βάσιν 
οὕτως ἡ ABTH πυραμὶς πρὸς τὴν ΔΕΖΘ πύυ- 
ραμίδα. 


e € \ \ ἣν ae 
AI ἀρὰ ὑπὸ; καὶ τὰ tENSe 


majus pyramide ΔΕΖΘ, Si enim possibile , sit 
ad majus X ; invertendo igitur est ut AEZ 
basis ad basim ΑΒΓ ita solidum X ad ΑΒΓΗ 
pyramidem. Ut autem solidum X ad ΑΒΓΗ pyra- 
midem ïita ΔΕΖΘ pyramis ad solidum aliquod 
minus pyramide ABTH, ut proxime ostensum 
fuit; et ut igitur AEZ basis ad basim ΑΒΓ ita 
pyramis AEZO ad solidum aliquod minus py- 
ramide ABTH, quod absurdum ostensum est ; 
non igitur est ut ΑΒΓ basis ad basim ΔΕΖ ita 
ABTH pyramis ad solidum aliquod majus 
pyramide ΔΕΖΘ. Ostensum autem est neque 
ad minus; est igitur ut ΑΒΓ basis ad ba- 
sim AEZ ita pyramis ΑΒΓῊ ad ΔΕΖΘ pyra- 
midem. 


Pyramides igitur, etc. 


soit à un solide X plus grand que la pyramide ΔΕΖΘ; donc, par inversion; 
la base AEZ sera à la base ΑΒΓ comme le solide x est à la pyramide ΑΒΓΗ. Mais 
le solide X est à la pyramide ΑΒΓΗ comme la pyramide ΔΕΖΘ est à un solide 
plus petit que la pyramide ΑΒΓΗ; ainsi que cela est démontré; la base ΔῈΖ est 
donc à la base ΑΒΓ comme la pyramide ΔΕΖΘ est à un solide quelconque plus 
petit que la pyramide ΑΒΓΗ, ce qui a été démontré absurde; la base ΑΒΓ n’est 
donc point à la base AEZ comme la pyramide ΑΒΓΗ est à un solide quelconque plus 
grand que la pyramide ΔΕΖΘ. Mais on a démontré que ce n’est point non plus à 
un solide x plus petit; la base ΑΒΓ est donc à la base AEZ comme la pyramide ΑΒΓΗ 


est à la pyramide ΔΕΖΘ, Donc, etc, 
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HPOTASIE 6. 


Αἱ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος οὖσαι πυραμίδες καὶ 
πολυγώνους ἔχουσαι βάσεις πρὸς ἀλλήλας 
εἰσὶν ὡς αἱ βάσεις. 

Ἑστωσαν ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος πυραμίδες, ὧν 
αἱ βάσεις μὲν τὰ ΑΒΓΔΕ, ΖΗΘΚΛ πολύγωνα, 
κορυφαὶ δὲ τὰ M, Ν σημεῖα!" λέγω ὅτι ἐστὶν 
ὡς ÿ ABTAE βάσις πρὸς τὴν ΖΗΘΚΛ βασιν 
οὕτως ἡ ABTAEM πυραμὶς πρὸς τὴν ΖΗΘΚΑΝ 
πυραμίδα, ; 


Μ 
| 
| 
| 


[σι 


LA 


Ἐπεζεύχθωσαν γὰρ ai AT, ΑΔ. ΖΘ, ΖΚ. 
Ἐπεὶ οὖν δύο πυραμίδες εἰσὶν αἱ ABTM, ΑΓΔΜ 


, μ᾿ ᾿ Ν q LA 
τριγώνους ἔχουσαι Raoeis, καὶ ὕψος ἴσον. 


| 


$ ε ε 3) LA 
πρὲς ἀλλήλας εἰσὶν ὡς αἱ βάσεις" ἔστιν ἄρα 


ὡς ἡ ABT βάσις πρὸς τὴν ATA βάσιν οὕτως ἡ 


PROPOSITIOVTI 


Pyramides in câdem altitudine existentes et 


polygona habentes bases inter se sunt ut bases. 


Sint in eädem altitudine pyramides , quarum 
bases quidem ΑΒΓΔΕ, ΖΗΘΚΛ polygona, ver- 
tices autem M, N puncta ; dico esse ut ΑΒΓΔΕ 
basis ad basim ΖΗΘΚΛ ita ΑΒΓΔΕΜ pyramidem 
ad pyramidem ΖΗΘΚΛΝ, 


Jungantur enim ipsæ Al, ΑΔ, ΖΘ, ΖΚ, 
Quoniam igitur duæ pyramides sunt ABTM, 
ΑΓΔΜ, triangulares habentes bases, et altitu- 
dinem æqualem, inter se sunt ut bases; est igitur 
ut ΑΒΓ basis ad ΑΓΔ basimila ΑΒΓΜ pyra- 


PROPOSTETON VE 


Les pyramides qui ont la même hauteur, et qui ont des polygones pour bases, 


sont entr’elles comme leurs bases, 


Que les pyramides dont les bases sont les polygones ABTAE, ZH@KA, et dont 
les sommets sont les points M, N ayent la même hauteur; je dis que la base 
ABTAE est à la base ΖΗΘΚΛ comme la pyramide ΑΒΓΔΕΜ est à la pyramide ΖΗΘΚΛΝ, 

Car joignons AT, 44, ΖΘ, ΖΚ. Puisque l’on adeux pyramides ΑΒΓΜ ATAM qui ont 
des bases triangulaires et la même hauteur, ces pyramides sont entr’elles comme 
leurs bases ; la base ΑΒΓ est donc à la base ΑΓΔ comme la pyramide ΑΒΓΜ est à la 
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ΑΒΙΜ πυραμὶς πρὸς τὴν ΑΓΔΜ πυραμίδα" 
καὶ συνθέντι ὡς ἡ ΑΒΓΔ βάσις πρὸς τὴν ΑΓΔ 
βάσιν οὕτως #ÿ ΑΒΓΔΜ πυραμὶς πρὸς τὴν 
ΑΓΔΜ πυραμίδα, Αλλὰ καὶ ὡς ἡ ATA βάσις 
πρὸς τὴν AAE βάσιν οὕτως # ATAM πυραμὶς 
πρὸς τὴν ΑΔῈΜ πυραμίδα" diisou ἄρα ὡς ἡ 
ΑΒΓΔ βάτις πρὸς τὴν AAE βάσιν οὕτως καὶ 
ABTAM πυραμὶς πρὸς τὴν ΑΔῈΜ πυραμίδα. 


Καὶ συνθέντι πάλιν, ὡς ἡ ABTAE Baois πρὸς 
τὴν ΑΔῈ οὕτως ἡ ΑΒΓΔΕΜ πυραμὶς πρὸς τὴν 
AAEM πυραμίδα, Ομοίως δὲ δειχθάσεται Ti 
καὶ ὡς ἡ ΖΗΘΚΛ βάσις πρὸς τὴν ΖΚΛ βάσιν 
οὕτως καὶ à ΖΗΘΚΛΝ πυραμὶς πρὸς τὴν ZKAN 
πυραμίδα. Καὶ ἐπεὶ δύο πυραμίδες εἰσὶν αἱ 
AAEM, ZKAN τρίγωναϑ ἔχουσαι βάσεις. καὶ 
ὕψος ἴσονθ. ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΑΔΕ βάσις πρὸς τὴν 
ZKA βάσιν οὕτως ἡ AAEM πυραμὶς πρὸς τὴν 


mis ad ΑΓΔΜ pyramidem ; et componendo ut 
ΑΒΓΔ basis ad ΑΓΔ basim ita ABTAM pyra- 
mis ad ATAM pyramidem. Sed et ut ATA basis 
ad ΑΔΕ basim ita pyramis ΑΓΔΜ ad AAEM 
pyramidem ; ex æquo igitur ut ΑΒΓΔ basis ad 
basim ΑΔΕ ita ABTAM pyramis ad pyrami- 
dem AAEM, Et componendo rursus, ut ΑΒΓΔΕ 


basis ad basim AAE ita ABTAEM pyramis ad 
pyramidem AAEM. Similiter utique ostendetur 
et ut ΖΗΘΚΛ basis ad basim ZKA ita et ZHOKAN 
pyramidem ad ZKAN pyramidem. Et quoniam 
duæ pyramides sunt AAEM, ZKAN, triangula- 
res habentes bases , etcamdem altitudinem; est 
igitur ut basis AAE ad ZKA basim ita AAEM 
pyramis ad ZKAN pyramidem. Quoniam isitur 


pyramide ΑΓΔΜ; donc, par addition, la base ΑΒΓΔ est à la base ΑΓΔ comme la 
pyramide ABrAM est à la pyramide ΑΓΔΜ. Mais la base ΑΓΔ est à la base AAE comme 
la pyramide ΑΓΔΜ est à la pyramide AAEM; donc, par égalité, la base ΑΒΓΔ est 
à la base 4AE comme la pyramide ABraM est à la pyramide 4AEM ( 22.5). Donc, 
par addition, la base ABTAE est à la base AAE comme la pyramide ABrAEM est à 
la pyramide 44EM. Nous démontrerons semblablement que la base ΖΗΘΚΛ est à Ja 
base ZKA comme la pyramide ZHK@AN est à la pyramide ZKkAN. Et puisque l’on ἃ 
deux pyramides AAEM, ZKAN qui ont des bases triangulaires et une hauteur 


égale, la base ΑΔῈ sera à la base ZKA comme la pyramide ΑΔῈΜ est à la pyramide 
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ZKAN manne Ἐπεὶ οὖν ὡς ἥἧ ΑΒΓΔΕ 
βάσις πρὸς τὴν AAE βᾶσιν οὕτως ἡ ABTAEM 
πυραμὶς πρὸς τὴν AAEM πυραμίδα" ὡς δὲ ἡ 
ΑΔΕ βασις mie τὴν ZKA βάσιν οὕτως ἡ 
ΑΔΕΜ πυραμὶς πρὸς τὴν ZKAN πυραμίδα" 
διίσου ἄρα ὡς ἡ ABTAE βάσις πρὸς τὴν ZKA 
βάσιν οὕτως ἡ ΑΒΓΔῈΜ πυραμὶς πρὸς σὴν 
ZKAN πυραμίδα, Αλλὰ μὲν καὶ ὡς ἡ ZKA 
βάεις πρὸς τὴν ΖΗΘΚΛ βάσιν οὕτως ἣν καὶ 
ἡ ZKAN πυραμὶς πρὸς τὴν ΖΗΘΚΑΝ πυραμίδα" 
καὶ διείσου πάλινϑ ἄρα ὡς ἡ ΑΒΓΔΕ βάσις πρὸς 
πὴν ΖΗΘΚΛ βάσιν οὕτως ἡ ΑΒΓΔΕΜ πυραμὶς 
πρὸς τὴν ΖΗΘΚΛΝ πυραμίδα. 
Πυραμίδες ἄρα, καὶ τὰ ἱξῆς. 


τάδ 
ut ΑΒΓΔῈ basis ad ΑΔΒ basim ita ABTAEM 
pyramis ad AAEM pyramidem ; ut autem ΑΔΕ 
ba sis ad ZKA basim ila AAEM pyramis ad 
ZKAN pyramidem ; ex æquo igitur, ut basis 
ΑΒΓΔΕ ad ZKA basim ita ΑΒΓΔΕΜ pyramis 
ad ZKAN pyramidem. Sed quidem et ut ZKA 
basis ad ΖΗΘΚΛ basim ita erat et ZKAN pyramis 
ad ZHO@KAN pyramidem; et ex æquo rursus 
igitur ut ΑΒΓΔΕ basis ad ZH@KA basim ita 


ABTAEM pyramis ad ZHOKAN pyramidem. 


Pyramides igitur, etc. 


ZKAN. Et puisque la base ABTAE est à la base AAE comme la pyramide ABTAEM est 
à la pyramide AAEM, et que la base AAE est à la base ZKA comme la pyramide 


AAEM est à 


la pyramide ZKAN ; donc, par égalité, la base ΑΒΓΔΕ est à la base ZKA 


comme la pyramide ABTAEM est à la pyramide ZKAN ( 22. 5). Mais la base ZKA 
est à la base ΖΗΘΚΛ comme la pyramide ZKAN est à la pyramide ZH@KAN ; donc ; 
par égalité, la base ABTAE est à la base ΖΗΘΚΛ comme la pyramide ABTAEM est à 


la pyramide zHeKkAN. Donc, etc. 


1. 


19 
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TIPOTASIZ ©. 


“Ἢ 7 Ca 3, = , δι ΩΣ 
Πᾶν πρίσμα τρίγωνον εχον βασιν διαιρεῖται 
s ᾿ 5 ͵ 
ἘΠΕ τρεῖς πυραμίδας ἴσας ἀλλήλαις. τρίγωνους 
βάσεις ἐχδύτας. 
Φ \ & 
Ἐστω πρίσμα οὗ βάσις μὲν τὸ ΑΒΓ τρίγωνον. 
p ef \ 
ἀπεναντίον δὲ τὸ AEZ* λέγω ὅτι τὸ ABTAEZ 
/ Lo 5 na ἣν LA 
πρίσμα δηαιρεῖται εἰς τρεῖς πυραμίδας ras 
, er , 
ἀλλήλαις. τριγώνους ἐχούσας βάσεις". 
4 \ 
Ἐπεζεύχθωσαν γὼρ ai BA, ET, TA. Kai? 
\ 
ἐστεὶ παραλληλόγραμμόν ἐστ’ τὸ ABEA, did- 
ἊἋ ΟῚ 
μέτρος δὲ αὐτοῦ ἐστὶν" ἡ BA° ἴσον ἄρα ἐστ)ΐ 
“" ν \ € 
τὸ ΑΒΔ τρίγωνον τῷ ἘΔΒ τριγῶνῳ" καὶ ἢ πυ- 
μαμίς ap, ἧς βάσις μὲν τὸ ΑΒΔ τρίγωνον 9» κο- 
\ Δ \ « ” 3 Ν , ' 
ρυφὴ δὲ τὸ Τ' σημεῖον, ἰσὴ ἐστὶ πυραμίδι. ἧς 
βάσις μέν ἐστι τὸ ἘΔΒ τρίγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ 
LU É ε Ν “Ὁ ΄, ’ 
T σημεῖον, AAX ἡ" πυραμὶς, ἧς βασις μὲν 
3 je LS / A A \ LD 
ἐστι" τὸ EAB τρίγωνον 5 κορυφῇ dérTor σήμειον, 
ε ἄνς ὧν 13: [δ Ἂν , / 3 6 
ἡ αὐτή ἐστι πυραμιδὲ, ὃς βάσις μὲν ἐστι 
\ , \ Δ x ΟΣ CE 
“70 EBT τρίγωνον 5 κορυφῇ δὲ τὸ Δ CHUEIOV, ὑπὸ 


LA “ “ \ 
γὰρ τῶν αὐτῶν ἐπιπέδων περιέχεται" καὶ πυ- 


PROPOSITIO VIE 


Omne prisma triangularem habens basim 
dividitur in tres pyramides æquales inter se, 
triangulares bases habentes. 

Sit prisma cujus basis quidem triangulum 
ΑΒΓ, oppositum aulem ΔΕΖ: dico ABTAEZ 
prisma dividi in tres pyramides æquales inter 
se, triangulares habentes bases. 

Jungantur enim ipsæ BA, ET , ΓΔ. Et quo- 
niam parallelogrammum est ABEA, diametcr 
autem ipsius est BA; æquale igitur est ABA 
triangulum triangulo EAB; ct pyramis igitur, 
cujus basis quidem ΑΒΔ triangulum , vertex 
autem punctum F, æqualis est pyramidi, cujus 
basis quidem est EAB triangulum, vertex autem 
punctum P. Sed pyramis, cujus basis quidem 
est EAB triangulum, vertex autem punctum 
T, cadem est cum pyramide, cujus basis qui- 
dem est triangulum EBT, vertex autem punctum 


A, iisdem enim planis continelur; et pyramis 


PROPOSITION VIL 


Tout prisme ayant une base triangulaire peut se diviser en trois pyramides 
égales entr’elles, ces pyramides ayant des bases triangulaires. 

Soit le prisme dont la base est le triangle ΑΒΓ opposé au triangle ΔῈΖ ; je dis 
que le prisme ABTAEZ peut être divisé en trois pyramides égales entr’elles, ces 


pyramides ayant des bases triangulaires. 


Car joignons ΒΔ, Er, TA. Puisque la figure ABEA est un parallélogramme, dont 
BA est la diagonale, le triangle ΑΒΔ sera égal au triangle EAB ( 34. 1 ); la pyra- 
mide qui a pour base le triangle ΑΒΔ et pour sommet le point r est donc égale à 
la pyramide qui a pour base le triangle EAB et pour sommet le point r (5. 12). 
Mais la pyramide qui a pour base le triangle EAP, et pour sommet le point Γ, est 
égale à la pyramide qui ἃ pour base le triangle EBr, et pour sommet le point à, 
car elles sont comprises sous les mêmes plans; la pyramide qui ἃ pour basele 
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[2 Ἂ \ , 
pauis ἄρα, ἧς βάσις μέν ἐστι τὸ ΑΒΔ τρί- 
4 A \ »Μ ” > Ν 
γῶνον, κορυφὴ δὲ τὸ Τ σημεῖον, ἴση ἐστὶ πυρα- 
μἰδι, ἧς βάσις μέν ἔστι τὸ EBT τρίγωνον, 
æ Le > x 

κορυφὴ δὲ τὸ Δ σημεῖον. Πώλιν, ἐπεὶ παραλ- 

’ 

ληλόγραμμόν ἐστι τὸ ZTBE, διάμετρος δὲ 

-" D \ 

ἐστιν αὐτοῦ ἡ ΤῈ, ἴσον ἐστὶ τὸ ETZ τρίγωνον 
01 ’ \ Ἂ » e , 

τῷ ΓΒΕ τριγῶνῳ" καὶ πυραμίς ἀρὰ. ἧς Lars 
\ \ 

μέν ἐστι τὸ BET τρίγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ Δ 
Ων ” > \ / ee , ᾿ς 4 

σημεῖον. ἰσή ἐστὶ πυραμίδι. ἧς βάσις μέν ἐστι 


τὸ ETZ τρίγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ Δ σημεῖον. H δὲ 


E 


igitur, cujus basis quidem esttriangulum ABA, 
vertex autem punctum T, æqualis est pyra- 
midi, cujus basis quidem est ΕΒΓ triangulum , 
vertex autem punctum A. Rursus, quoniam 
parallelogrammum est ZTBE, diameter autem 
ipsius est ipsa l'E, æquale est ΕΓΖ triangu- 
lum triangulo TBE; et pyramis igitur , cujus 
basis quidem est BET triangulum, vertex autem 
punctum À, æqualis est pyramidi, cujus basis 


quidem est ETZ triangulum, vertex autem punc= 


A 


e , \ 
πυραμὶς, ἧς βάσις μέν ἐστι τὸ BTE τρίγωνον, 
κορυφὴ δὲ τὸ Δ σημεῖον, ἴση ἐδείχθη πυραμίδι, 
- ’ \ 
ἧς βάσις μέν ἐστι τὸ ΑΒΔ τρίγωνον, κορυφὴ de 

\ LS \ εἶ ν <e / δ᾽ 

τὸ T σημεῖον" καὶ πυραμὶς pa, ὃς βάσις μέν 
\ ᾿ LI 

ἐστι τὸ TEZ τρίγωνον. æopugn δὲ τὸ Δ σήμειονς 

τὸ ΑΒΔ 
/ \ A A LT ’ LA 

πρίγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ Τ σημεῖον" δηύρηται ἄρα 


5, > \ / e τ ἘΣ 
ion ἐστὶ πυραμίδι. ἧς βάσις μέν ἐστι 


tum A. Pyramis autem, cujus basis quidem est 
BTE triangulum , verlex autem punctum Δ, 
æqualis ostensa est pyramidi, cujus basis quidem 
est ABAtriangulum , vertex autem punctum l'; et 
pyramis igitur, cujus basis quidem estr'EZtrian- 
gulum , vertex autem punctum A, æqualis est 
pyramidi, cujus basis quidem est ABA triangu- 


Jum, vertex autem punctum T; dividitur igitur 


triangle ΑΒΔ, et pour sommet le point r, est donc égale à la pyramide qui a pour 
base le triangle EBr, et pour sommet le point Δ. De plus, puisque la figure ZrBE 
est un parallélogramme qui a pour diagonale la droite ΓΕ, le triangle ΕΓΖ est égal 
au triangle TBE ( 54. 1 );la pyramide qui a pour base le triangle ΒΕΓ, et pour 
sommet le point Δ, est donc égale à la pyramide qui a pour base le triangle Erz, 
ct pour sommet le point A (5. 11). Mais on a démontré que la pyramide qui a 
pour base le triangle BTE, et pour sommet le point Δ, est égale à la pyramide qui 
a pour base le triangle ΑΒΔ, et pour sommet le point r; la pyramide qui a pour 
base le triangle ΓΕΖ, et pour sommet le point Δ, est donc égale à la pyramide qui a 
our base le triangle ΑΒΔ, et pour sommet le point r; le prisme ABrAEz est donc 


΄ 
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τὸ ΑΒΓΔΕΖ πρίσμα εἰς τρεῖς πυραμίδας ἴσας 
ἀλλήλαις, τριγώνους ἐχούσας βάσεις, Καὶ 
ἐπεὶ πυραμὶς. ἧς βάσις μέν ἐστι τὸ ΑΒΔ 
! \ λ } An e 3 14 
πρίγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ T σημεῖον, ἡ αὐτή 
ἐστι πυραμίδι, ἧς βάσις μὲν! τὸ TAB τρί- 
UN 4 - δ ὁ ἐς ῃ ἣν 

Jovor, κορυφὴ δὲ τὸ Δ σημεῖον, ὑπὸ yap τῶν 


E 


Ir 3 là , € \ \ 
αὐτῶν ἐπιπέδων περιέχονται. ἣ δὲ πυραμις. 
Φ ᾿ \ \ 
ἧς βάσις evil! τὸ ΑΒΔ τρίγωνον. κειρυφὴ δὲ 

\ - / 3 / “ / 

TÔ Τ σήμειον 7) TpiToy ἐδείχθη τοῦ πρίσματος 9 

- , \ / > \ 
οὗ βάσις τὸ ΑΒΓ τρίγωνον 9 ἀπεναντίον δὲ τὸ 

% à 3) Φ , \ 
AEZ* καὶ 9 πυραμὶς pa, ἧς βάσις τὸ ΑΒΓ 
/ \ A \ # , > \ 
τρίγωνον, κορυφῃ δὲ τὸ Δ σημεῖον, τρίτον ἐστι 
- / me 
που πρίσματος τοῦ ἐχοντος βάσιν τὴν αὐτὴν, 

\ 4 3 \ 
τὸ ΑΒΓ τρίγωνον. ἀπεναντίον δὲ τὸ ΔΕΖ. Οπερ 
du δεῖξαι", 


ABTAEZ prisma in tres pyramides æquales inter 
se, triangulares habentes bases. Et quoniam ΡΥ“ 
ramis , cujus basis quidem est ΑΒΔ triangu- 


lum; vertex autem punctum Γ΄, eadem est cum 


pyramide, cujus basis quidem ΓΑΒ triangulum', 


vertex autem punctum À, iisdem namque planis 


A 


continentur ; pyramis autem, cujus basis qui- 
dem triangulum ΑΒΔ, vertex autem punclum l, 
tertia pars ostensa prismatis, cujus basis ΑΒΓ 
triangulum, opppositum autem ΔΕΖ ; et pyramis 
igitur, cujus basis triangulum ABT, vertex autem 
A punctum , tertia pars est prismatis habentis 
basim eamdem, triangulum ΑΒΓ, oppositum 
autem triangulum ΔΕΖ, Quod oportebat os- 


tendere. 


divisé en trois pyramides égales entr’elles, ces pyramides ayant des bases 
triangulaires. Mais la pyramide qui a pour base le triangle ΑΒΔ, et pour somiet 
le point Γ, est la même que la pyramide qui a pour base le triangle ΓΑΒ et pour 
sommet le point A, car ces pyramides sont comprises sous les mêmes plans, et 
l’on a démontré que la pyramide qui a pour base le triangle ΑΒΔ, et pour sommet 
le pointr, est la troisième partie du prisme qui.a pour base le triangle ΑΒΓ opposé 
au triangle AEZ; la pyramide qui a pour base le triangle ΑΒΓ, et pour sommet le 
point A, est donc la troisième partie d’un prisme qui a la même base, savoir, le 
triangle ΑΒΓ opposé au triangle 1Ez. Ce qu’il fallait démontrer. 
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HOPIZMA. 


\ Ca 22 \ 

Ex δὴ τούτου φανερὸν οτ’ πᾶσα πυραμὶς 

> \ ἊΨ 4 À 

τρίτον μέρος εστι του πρίσματος, του τὴν 

SA , 5! > n ViEtS ὕψ » νὰ 

αὐτὴν βάσιν! ἐχοντὸς αὐτῇ καὶ TO? ὕψος σὸν 
> , à a , δῷ ἡδύ 

ἐπειδήπερ κἀν ἐτερόν TI σχῆμα εὐθυγράμμον 


» € ’ -“ / 13 \ DEN 

ἔχη ἡ βάσις τοῦ πρίσματος, καὶ" τὸ αὐτὸ 
À Re 

ἀπεναντίον. διαιρεῖται εἰς πρίσματα τρίγω- 


ΠῚ a \ A > / 4 
VOUS ἐχοντᾷ βασεις καὶ TOUS ATEYAYTIOY Te 


TPOTASIS #. 


| 4 / \ 1 Li 
Ai ὁμοιαι πυραμίδες, καὶ τρίγωνους εχου- 
Ψ᾽ 3 1 LA ἍΝ nd 
cas βασεις. ἐν τριπλάσιον; λόγῳ εἰσὶ τῶν 
ἐμολέό) ων πλευρῶν. 
LA ε , / 
Ἑστωσαν ὁμοιαι καὶ ὑμοίως κείμεναι πυρα- 
τ , \ 7ὔ 
μίδες, ὧν βάσεις μέν εἶσι τὰ ABT, ΔΕΖ τρί- 
\ \ \ δι , y € 
Joia , κύρυφαι δὲ τὰ Ἡ. Θ σημεῖα" λέγω ὅτι ἢ 
+ \ \ A ? / 
ABTH πυραμὶς πρὸς τὴν ΔΕΖΘ πυραμίδα 


’ » « € \ ᾿ 
τριπλασίονα λόγον eyes ἥπερ ἢ BT πρὸς τὴν EZ, 


COROLLARIUM. 


Ex hoc evidens est omnem pyramidem tertiam 
partem esse prismatis eamdem basim habentis cum 
illà et altitudinem æqualem; quoniam ct si aliam 
quamdam figuram rectilineam obtineat basis pris- 
matis, et opposita eamdem, dividitur in prismata 


triangulares habentia bases , et oppositas. 


PROPOSITIO. VII. 


Similes pyramides, et triangulares habentes 
bases, in triplicatà ratione sunt homologorum 
laterum. ; 

Sint similes et similiter positæ pyramides, 
quarum bases quidem sunt triangula ΑΒΓ, ΔΕΖ, 
vertices autem H, © puncta; dico ΑΒΓΗ pyra- 
midem ΔΕΖΘ triplicatam rationem habere cjus 
quam ΒΓ ad ΕΖ. 


COROLLAIRE. 


D'après cela il est évident que toute pyramide est la troisième partie d’un 
prisme qui a la même base etla même hauteur qu’elle; car si l’une des bases du 
prisme est une autre figure rectiligne, la base opposée étant la même figure, ce 
prisme pourra être divisé eu prismes qui auront des bases triangulaires, et dont 
les bases opposées seront des triangles. 


PROPOSFFION. VILLE 


Les pyramides semblables, qui ont des bases tiangulaires, sont entrelles en 
raison triplée de leurs côtés homologues. 

Que des pyramides semblables et semblablement placées ayent pour bases les 
triangles ΑΒΓ, AEZ, et pour sommets les points H, ©; je dis que la pyramide 
ΑΒΓΗ ἃ avec la pyramide ΔΕΖΘ a une raison triplée de celle que Br a avec Ez. 
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Συμπεπληρώσθω γὰρ τὲ ΒΗΜΛ. ΕΘΠΟ 
στερεὰ παραλληλεπίπεδα, Καὶ ἐπεὶ ὁμοιά 
ἐστιν ἥ ABTH πυραμὶς τῇ ΔῈΖΘ πυραμίδι" 
5/ 3! de NET \ CSN / » 
4“ ἀρὰ ἐστιν Ἡ μὲν ὑπὸ ΑΒΓ γωνία τῇ 
ε \ 4 € SV ε \ / € \ 
ὑπὸ AEZ γωνίᾳ. ἡ δὲ ὑπὸ HBT γων!α2 τῇ ὑπὸ 
@EZ, ἡ δὲ ὑπὸ ΑΒΗ τῇ ὑπὸ ΔΕΘ, καὶ ἔστιν 
ὡς ἡ ΑΒ πρὸς τὴν ΔῈ οὕτως ἡ ΒΓ πρὸς τὴν 
EZ καὶ n ΒΗ πρὸς τὴν ἘΘ. Καὶ ἐπεί ἐστιν 
ὡς ἡ ΑΒ πρὸς τὴν ΔῈ οὕτως ἡ ΒΓ πρὸς τὴν 

4 X, 6 ͵ ε x 3 LA 
EZ, καὶ περὶ ἰσὰς γωνίας αἱ πλευραὶ ἀνάλογον 
εἰσιν" ὅμοιον ἄρα ἐστὶ" τὸ ΒΜ παραλληλόγραμμον 
τῷ ἘΠ παραλληλογράμμῳ, Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ 


NAN \ ν # / > \ \ 
καὶ τὸ μὲν ΒΝ τῷ EP ouoicv 6071, τὸ δὲ BK 


Compleantur enim ΒΗΜΛ, ΕΘΠΟ solida pa- 
rallelepipeda. Et quoniam similis est ΑΒΓΗ 
pyramis pyramidi ΔΕΖΘ ; æqualis igitur est 
quidem angulus AB angulo ΔΕΖ, angulus 
autem ΗΒΓ angulo @EZ, angulus vero ΑΒΗ 
angulo ΔΕΘ, et est ut AB ad AE ita ΒΓ ad 
ΕΖ, et BH ad ΕΘ. Et quoniam est ut AB ad AE ita 
ΒΓ ad ΕΖ, et circum æquales angulos latera 
proportionalia sunt; simile igitur est paral- 
lelogrammum ΒΜ parallelogrammo ΕΠ. Propter 
eadem utique et parallelogrammum quidem BN 
parallelogrammo EP simile est, parallelogram- 


mum autem BK ipsi ΕΞ parallelogrammo ; tria 


τῷ ἘΞ' τὰ τρία ἄρα παραλληλόγραμμαΐ τὰ 


Κ A 
Æ__ O 
N ἢ 
à P 
E Z 


igitur parallelogramma MB , BK ΒΝ tribus EN, 
ἘΞ, EP similia sunt. Sed tria quidem MB, ΒΚ, 
BN tribus oppositis et æqualia et similia sunt, 


MB, ΒΚ, ΒΝ τρισὶ τοῖς ἘΠ. EX, EP ὅμοιά 
ἐστιν. Αλλὰ τὰ μὲν τρία τὰ ΜΒ. ΒΚ, ΒΝ τρισὶ 


ον 2 7 " N #7 τῶν τς) ή \ 
τοις QTTEVAYTIOY OU Te καὶ CJAOIL LOTIT, TA 


Achevons les parallélépipèdes ΒΗΜΛ, ΕΘΠΟ. Puisque la pyramide ΑΒΓΗ est 
semblable à la pyramide ΔΕΖΘ, l’angle ΑΒΓ sera égal à l’angle ΔῈΖ (déf. 9. 11), 
l'angle ΗΒΓ égal à l'angle ΘΕΖ, l'angle ΑΒΗ égal à l’angle ΔΕῈΕΘ, et AB sera à AE 
comme ΒΓ est à ΕΖ, et comme BH est à ΕΘ. Et puisque ΑΒ est à AE comme Br est 
à ΕΖ, et que les côtés placés autour d’angles égaux sont proportionnels, le pa- 
rallélogramme ΒΜ sera semblable au parallélogramme ἘΠ. Par la même raison, 
le parallélogranme EN sera semblable au parallélogramme EP, et le parallélo- 
gramme ΒΚ semblable au parallélogramme ἘΞ ; les trois parallélogrammes MB, BK, ΒΝ 
sont donc semblables aux trois parallélogrammes En, ἘΞ, Er. Muis les trois pa- 
rallélogrammes MB, BK, ΒΝ sont égaux et semblables aux trois parallélogrammes 
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δὲ τρία τὰ ἘΠ: EX, EP τρισὶ τοῖς ἀπεναντίον 
ἴσα τε καὶ ὅμοιά ἐστι5" τὰ ΒΗΜΛ. ΕΘΠΟ 
" ΥΠΕΣ RER τ τς ΚΜ Γι » ‘y " \ 
ἄρα στερεὰ ὑπὸ ὑμοίων ἐπιπέδων ἴσων τὸ 
πλῆθος περιέχεταιδ, ὅμοιον ἄρα ἐστὶ} τὸ 
“ 7 \ 
ΒΗΜΛ στερεὸν τῷ ΕΘΠΟ στερεῷ. τὰ δὲ 
ὅμοια στερεὼ πὰραλληλεπίέπεδα ἐν τριπλα- 
à Ψ > + 29 € L 17 + 
σίον; λύγῳ ἐστὶ τῶν ομολογων πλευρῶν" τὸ 
ΒΗΜΛ ἄρα στερεὸν πρὸς τὸ ΕΘΠΟ σερεὸν Tpi= 
7 LA δ " e ε ‘ \ 
πλασίονα λόγον EYE περ Ἢ ομολογὸς πλευρὰ 
14 1 
ὃ ΒΓ πρὸς τὴν ὁμόλογον πλευρὰν τὴν ἘΖ. Ὡς 
% Ν᾿ 
δὲ τὸ ΒΗΜΔ στερεὸν πρὸς τὸ ἘΘΠΟ στερεὸν 
οὕτως à ΑΒΓΗ πυραμὶς πρὸς τὴν ΔΕΖΘ πυ- 
n » , ε NT 418, 2 ᾽ \ 
pauida, ἐπειδήπερ ἡ πυραμὶς ἕκτον μέρος ἐστὶ 
»“ -“ LA LA 
τοῦ στερεοῦ, διὰ τὸ καὶ τὸ πρίσμα ἥμισυ ὃν τοῦ 
στερεοῦ παραλληλεπιπέδου τριπλάσιον εἶναι 
“ € PA 
τῆς πυραμίδος" καὶ ἡ ABTH ἄραϑ πυραμὶς 
πρὸς τὴν ΔΕΖΘ πυραμίδα τριπλασίονα λόγον 


ἔχει ἤπερ ἡ ΒΓ πρὸς τὴν ἘΖ. Οπερ ἔδει δεῖξαι, 


tria vero EN , ΕΞ, EP tribus opposilis et æqualia 
et similia sunt; solida ΒΗΜΛ, ΕΘΠΟ igitur 
samilibus planis numero æqualibus continentur ; 
simile igilur est BHMA solidum solido ΕΘΠΟ, 
Similia autem solida parallelepipeda in triplicatä 
ratione sunt homologorum laterum ; solidum 
igitur BHMA ad solidum ΕΘΠΟ triplicatam ra- 
tionem habet ejus quam habet latus homologum 
ΒΓ ad homologum latus ΕΖ. Ut autem ΒΗΜΛ 
solidum ad solidum ΕΘΠΟ ita ΑΒΓΗ pyramis 
ad pyramidem ΔΕΖΘ, quia pyramis sexta pars 
est ipsius solidi ; et prisma, dimidium exis- 
tens solidi parallelepipedi, triplum est pyrami- 
dis; et pyramis igitur ΑΒΓΗ ad pyramidem 
ΔΕΖΘ triplicatam rationem habet ejus quam 
ΒΓ habet ad ΕΖ. Quod oportchat ostendere, 


opposés, et les trois parallélogrammes ἘΠῚ, Ez, EP sont aussi égaux et semblables 
aux trois parallélogrammes opposés ( 24. 11); les parallélépipèdes BHMA, Eono 
sont donc compris par des plans semblables et égaux en nombre; le parallélé- 
pipède BHMA est donc semblable au parallélépipède rent ( déf. 9. 11). Maisles 
parallélipipèdes semblables sont entre eux en raison triplée de leurs côtés homo- 
logues ( 53. 11); le parallélépipède BHMA a donc, avec le parallélépipède Eeno, 
une raison triplée de celle que le côté homologue Br a avec le côté homologue 
ΕΖ. Mais le parallélépipède BHMA est au parallélépipède Eerno comme la pyramide 
ΑΒΓΗ est à la pyramide AEZE (15. 5), parce que la pyramide est la sixième partie 
du parallélépipède, et que le prisme triangulaire qui est la moitié du parallé+ 
lépipède est le triple de la pyramide; la pyramide ABrH ἃ donc avec la pyra- 


mide ΔῈΖΘ une raison triplée de celle que ΒΓ ἃ avec ΕΖ. Ce qu’il fallait démon- 
ἰγῸ £ 


152 LE DOUZIÈME LIVRE DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 


IOPIZMA'. 


\ ’ \ LA \ , 
Ἐκ δὴ τούτου φανερὸν, ὅτι καὶ αἱ πολυγώ- 
Fe , a / ἢ 
vous ἔχουσαι βάσεις ὅμοιαι πυραμίδες πρὸς 
᾿ , Ἂν « F 
ἀλλήλας ἐν τριπλασίονι λόγῳ εἰσὶ τῶν ὁμολό-: 
le mu ι > 272 \ 
γῶν πλευρῶν. Διαιρεθεισῶν γάρ αὐτῶν εἰς τάς 
3 ? Ω. / / Ca , , 
ἐν αὐταῖς πυραμίδας τρίγωνους βάσεις ἐχούσας, 
-»“ « ΄ “ 
τῷ καὶ τὰ ὅμοια πολύγωνα τῶν βάσεων εἰς 
- \ 7, -“ Le 
ὅμοια τρίγωνα διαιρείσθω, καὶ) ἴσα τῷ πλήθει 
-»“" 1 LA € 2 D « ᾿" 
καὶ ὁμόλογα τοῖς ὅλοις, ἴσται ὡς ἐν τῇ ἑτέρᾳ 
2 , \ \ 
μία πυραμὶς τρίγωνον ἔχουσα βάσιν, πρὸς τὴν 
Ἦν ἽΝ 
ἐν τῇ ἑτέρᾳ μίαν πυραμίδα τρίγωνον ἔχουσαν 
, 3 ψ V8 LR mn e "à 
Bacs οὕτως καὶ ἅπασαι αἱ ἐν τῇ «τέρᾳ πυ- 
’ s 2 
ραμίδι πυραμίδες τριγώνους ἔχουσαι βάσεις 
\ \ > nm € ’ / / 
πρὸς τὰς ἐν τῇ eripa πυραμίδὲ πυραμίδας τρι- 
΄ ἢ LA ? \ e 
γώνους βάσεις ἐχούσας" τουτέστιν αὐτὴ ἡ πο- 
» » \ À + 
λύγωνον βάσιν ἔχουσα πυραμὶς πρὸς τὴν πο- 
> 1 ᾿ EM , 
λύγωνον βάσιν ἔχουσαν πυραμίδαΐ, ἡ δὲ τρίγωνον 
͵ » \ \ ἢ / # 
βάσιν ἔχουσα πυραμὶς πρὸς τὴν Tpiywroy βάσιν 
LA » 4 L » \ 27 e ν᾽ 
ἐχουσαν ἐν τριπλασίονι λόγῳ ἐστί τῶν ὁμολόγων 
me A:-€ , ΝΜ φ ν᾽ ν 
σλευρῶν" καὶ ἡ πολυγωνὸν ἀρὰ βάσιν ἔχουσα πρὸς 
μὲ / # 
τὴν ἑμοίας βάσεις ἔχουσαν “τριπλασίονα λογον 
ν oi ΠΣ SA: \ \ Ve, ΣΦ 
s Xe ἥπερ ἢ ὁμολογὸς TAEUPA πρὸς τὴν ὁμολογὸν 


LA 
πλευράνϑ, 


COROLLARIUM. 


Ex hoc evidens est et similes pyramides, po- 
lygonas habentes bases, inter se essein triplicatà 
ratione homologorum laterum. Ipsis enim di- 
visis in pyramides triangulares bases habentes ᾿ 
quia et similia polygona basium in similia trian- 
gula dividuntur , et æqualia numero et homo- 
loga totis; erit ut una pyramis in alterà py- 
ramides triangularum habens basim ad unam py- 
ramidem in alterâ triangularem habentem basim 
ila ct omnes pyramides in alterà pyramide trian- 
gulares habentes bases ad pyramides in alterä py- 
ramidi triangulares bases habentes; hoc est ita 
pyramis polygonam basim habens ad pyrami- 
dem quæ polygonam basim habet ; sed habens 
basim triangularum pyramis ad pyramidem 
triangularem basim habentem in triplicatà ra- 
tione est homologorum laterum ; et igitur pyramis 
polygonam habens basim ad pyramidem similes 
bases habentem triplicatam rationem habet ejus 


quam latus homologum ad homologum latus, 


COROLLAIRE. 

D'après cela, il est évident que Jes pyramides semblables qui ont des poly- 
gones pour bases sont entr’elles en raison triplée de leurs côtés homologues. 
Parce que ces pyramides peuvent être divisées en pyramides triangulaires, et 
que les polygones semblables qui sont les bases de ces pyramides peuvent être di- 
visés en un même nombre de triangles semblables entr’eux et proportionnels à 
ces polygones (20.6); une des pyramides triangulaires contenue dans la première 
pyramide sera à une autre des pyramides triangulaires contenue dans la seconde 
pyramide comme la somme de toutes les pyramides triangulaires contenues dans 
la première pyramide est à la somme de toutes les pyramides triangulaires con- 
tenues dans l’autre pyramide, c’est-à-dire comme une des pyramides qui a pour 
base un polygone est à l’autre pyramide qui a aussi pour base un polygone. 
Mais les pyramides triangulaires semblables sont entr’elles en raison triplée de 
leurs côtés homologues; les pyramides semblables qui ont pour bases des poly- 
gones sont donc entr’elles en raison triplée de leurs côtés homologues, 
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. 
ΠΡΟΊΑΣΙΣ W, 

Ὑῶν ἴσων πυραμίδων καὶ τριγώνους βάσεις 
ἐχουσῶν ἀντισεπόνθασιν αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσι, 
καὶ ὧν πυραμίδων τριγώνους βάσεις ἐχουσῶν 
ἀνπιπεπόνδασιν αἱ βάσεις, τοῖς ὕψεσιν, ἴσαι 
εἰσὶν ἐκεῖναι. 

Ἑστωσαν γὰρ ἴσαι πυραμίδες, τριγώνους 
βάσεις ἔχουσαι! τὰς ΑΒΓ, ΔΕΖ, κορυφὲς δὲ 
τὰ H, © σημεῖα" λέγω ὅτι τῶν ΑΒΓΗ, ΔΕΖΘ 
πυραμίδων ἀντιπεπόνθασιν αἱ βάσεις ποῖς 
ὕψεσι, καὶ ἔστιν ὡς à ABT βάσις πρὸς τὴν 
ΔῈΖ Row οὕτως τὸ τῆς ΔΕΖΘ πυραμίδος 
ὕψος πρὸς τὸ τῆς ΑΒΓΗ πυραμίδος ὕψος, 


V4 
«EL + 
£ 


A B 


Συμπεπληρώσθω γὰρ τὰ ΒΗΜΛ, ΕΘΠΟ στε- | 


* 


PROPOSITIO IX. 


Æqualium pyramidum et triangulares bases 
habentium, reciprocæ sunt bases altitudinibus; et 
quarum pyramidum triangulares bases haben- 
tium reciprocæ sunt bases altitudinibus, illæ 
æquales sunt inter se. ᾿ 

Sint enim æquales pyramides triangulares 
bases habentes ΑΒΓ, ΔΕΖ, vertices vero H, @ 
puncta ; dico pyramidum ABTH, ΔΕΖΘ reci- 
procas esse bases altitudinibus, et esse ut ABT 
basis ad ΔΕΖ basim ita pyramidis ΔΕΖΘ allüi« 
tudinem ad altitudinem pyramidis ΑΒΓΗ. 


O P 


= @ 


τὸς το 
Δ ὁ." 


Compleanturenim ΒΗ͂ΜΛ, ΕΘΠΟ solida parel- 


piè παραλληλεπίπεδα, Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν a lelepipeda. Etquoniam æqualis est ABTH pyramis 


ΡΟ ΘΝ ΟΥ̓Χ; à 


Les bases des pyramides égales qui ont des bases triangulaires sont récipro- 
quement proportionnelles aux hauteurs de ces pyramides ; et les pyramides trian- 
gulaires qui ont des bases réciproquement proportionnelles aux hauteurs, sont 
égales entr’elles. 

Soient deux pyramides égales qui ayent les bases triangulaires ΑΒΓ, ΔΕΖ, et dont 
les sommets soient les points H, Θ; je dis que les bases des pyramides ΑΒΓΗ, 
ΔΕΖΘ sont réciproquement proportionnelles aux hauteurs de ces pyramides, c’est- 
à-dire que la base ΑΒΓ est à la base AEZ comme la hauteur de la pyramide ΔΕΖΘ 
est à la hauteur de la pyramide ΑΒΓΗ. 

Car achevons les parallélépipèdes BHMA, ἘΘΠΟ, Puisque la pyramide ABrH est 

NI. 20 
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ΑΒΓΗ πυραμὶς τῇ ΔΕΖΘ πυραμίδι, καί ἐστι τῆς 
μὲν ΑΒΓΗ πυραμίδος ἑξαπλάσιον τὸ BHMA στε- 
ρὸν, τῆς δὲ ΔΕΖΘ πυραμίδος ἑξαπλάσιον τὸ 
ΕΘΠΟ στερεὸν" ἴσον ἄρα τὲ ΒΗΜΛ στερεὸν τῷ 
ΕΘΠΟ στερεῷ, Τῶν δὲ ἴσων στερεῶν παραλληλε- 
πιπέδων ἀντιπεπόνθασιν αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσιν" 
ἐστὶν ἄρα ὡς ἡ ΒΜ βάσις πρὸς τὴν ἘΠ βάσιν οὕ- 
τως τὸ τοῦ ἘΘΠΟ στερεοῦ ὕψος πρὸς τὸ τοῦ 
BHMA στερεοῦ ὕψος. Αλλ ὡς ñ ΒΜ βάσις πρὸς 
τὴν ἘΠῚ βάσιν3 οὕτως τὸ ΑΒΓ τρίγωνον πρὸς τὸ ΔῈΖ 
τρίγωνον" καὶ ὡς ἄρα τὸ ΑΒΓ τρίγωνον πρὸς τὸ AEZ 
τρίγωνον οὕτως τὸ τοῦ ἘΘΠΟ στερεοῦ ὕψος πρὸς 
τὸ τοῦ ΒΗΜΛ στερεοῦ ὕψος, Αλλὰ τὸ μὲν τοῦ 
ἘΘΠΟ στερεοῦ ὕψος τὸ αὐτό ἐστι τῷ τῆς ΔΕΖΘ 
πυραμίδος ὕψει, τὸ δὲ τοῦ ΒΗΜΛ στερεοῦ ὕψος 
τὸ αὐτό ἐστὶ τῷ τοῦ ABTH πσπυρομίδος ὕψει" 
ἐστὶν ἄρα ὡς ἡ ΑΒΓ βάσις πρὸς τὴν AEZ βάσιν 
οὕτως τὸ τῆς ΔΕΖΘ πυραμίδος ὕψος πρὸς τὸ τῆς 
ΑΒΓΗ πυραμίδος ὕψος. τῶν ὄρα ΑΒΓΗ, AEZO3 
πυραμίδων ἀντιπεπόνθασιν αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσιν. 

Αλλὰ δὴ τῶν ABTH, ΔΕΖΘ πυραμίδων ἀν- 


, € ’ LU y \ 
τιπεπονθέτωσαν αι βάσεις τοις ὕψεσι. και 


pyramidi ΔΕΖΘ, et est pyramidis quidem 
ABTH sextupulum BHMA solidum, pyramidis 
vero ΔΕΖΘ sextupulum solidum ΕΘΠΟ ; æquale 
igitur BHMA solidum solido ΕΘΠΟ. Æqualium 
autem solidorum parallelepipedorum reciprocæ 
sunt bases altitudinibus; est igitur ut BM basis 
ad EN basim ita ΕΘΠΟ solidi altitudo ad al- 
titudinem solidi ΒΗΜΛ, Scd ut ΒΜ basis ad 
ἘΠ basim ita ΑΒΓ triangulum ad triangulum 


ΔΕΖ; etutigitur ΑΒΓ triangulum ad triangulum 


ΔΕΖ 1ἴὰ solidi ΕΘΠΟ altitudo ad altitudinem 


solidi ΒΗΜΛ. Sed solidi quidem ΕΘΠΟ altitudo 
eadem est cum altitudine pyramidis ΔΕΖΘ ; 
solidi vero ΒΗΜΛ alütudo eadem est cum al- 
titudine pyramidis ΑΒΓΗ; est igitur ut AET 
basis ad ΔΕΖ basim ita ΔΕΖΘ pyramidis altitudo 
ad altitudinem pyramidis ABTH ; pyramidum 
ἌΒΓΗ, ΔΕΖΘ igilur bases sunt reciprocæ alti- 


tudimibus. 


At vero pyramidum ΑΒΓΗ, ΔΕΖΘ reciprocæ 
sint bases altitudinibus, et sit ut ΑΒΓ basis ad 


égale à la pyramide ΔῈ2Θ, que le parallélépipède BHMA est le sextuple de la 
pyramide ΑΒΓΗ; et que le parallélépipède ΕΘΠΟ est aussi le sextuple de la pyra- 
mide ΔΕΖΘ. le parallélépipède BHMA sera égal au parallélépipède Eeno ( 15. 5 ). 
Mais les bases des parallélépipèdes égaux sont réciproquement proportionnelles 
aux hauteurs (34. 11); la base ΒΜ est donc à la base ΕΠ comme la hauteur du 
parallélépipède ΕΘΠΟ est à la hauteur du parallélépipède BHMA. Mais la base ΒΜ 
est à la base ἘΠῚ comme le triangle ΑΒΓ est au triangle ΔῈΖ ; le triangle ΑΒΓ est 
donc au triangle AEZ comme la hauteur du parallélépipède ΕΘΠΟ est à la hauteur 
du parallélépipède BHMA. Mais la hauteur du parallélépipède ἘΘΠΟ est la même 
que la hauteur de la pyramide ΔΕΖΘ, et la hauteur du parallélépipède ΒΗΜΛ est 
la même que la hauteur de la pyramide ΑΒΓΗ ; la base ΑΒΓ est donc à la base ΔῈΖ 
comme la hauteur de la pyramide ΔΕΖΘ est à la hauteur de la pyramide ΑΒΓΗ; 
les bases des pyramides ΑΒΓΗ, ΔΕΖΘ sont donc réciproquement proportionnelles 
aux hauteurs. 

Si les bases des pyramides. ΑΒΓΗ, ΔΕΖΘ sont réciproquement proportionnelles 
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ΔΕΖ Basim ita ΔΕΖΘ pyramidis altitudo ad al- 
titudinem pyramidis ΑΒΓΗ ; dico æqualem esse 


ἔστω ὡς ἣ ΑΒΓ βάσις πρὸς τὴν ΔῈΖ βασιν᾿ 
οὕτως τὸ τῆς ΔΕΖΘ πυραμίδος ὕψος πρὲς τὸ 
τῆς ABTH πυραμίδος ὕψος" λέγω ὅτι ἴση ἐστὶν 
ἡ ABTH πύυραμὶς τῇ ΔΕΖΘ πυραμίδι. 


ΑΒΓῊ pyramidem pyramidi ΔΕΖΘ, 


O Ρ 


F4 
Lans 


Fra {τ ἢ φᾷ 
Α Β Δ E 

lisdem enim constructis , quoniam est ut ABT 
basis ad ΔΕΖ basimita ΔΕΖΘ pyramidis altitudo 
ad altitudinem pyramidis ΑΒΓΗ ; sed ut ΑΒΓ basis 
ad AEZ basim ita BM parallelogrammum ad EN 


Τῶν γὰρ αὐτῶν κατεσκευασθέντων, ἐπεί ἐστιν 
ὡς ἡ ΑΒΓ βάσις πρὸς τὴν ΔΕΖ βάσιν οὕτως τὸ 
τῆς ΔΕΖΘ πυραμίδος ὕψος πρὸς τὸ τῆς ΑΒΓΗ 
πυραμίδος ὕψος" ἀλλ᾽ ὡς ἡ ΑΒΓ Raric πρὸς 


τὴν AEZ βάσιν οὕτως τὸ ΒΜ παραλληλόγραμμον 
τι τὸ ἘΠ RARES καὶ ὡς. ἄρα 
τὸ ΒΜ dd AS D πρὸς τὸ ἘΠ παραλ- 
nes οὕτως τὸ τῆς ΔΕΖΘ er 


parailelogrammum; etutigitur BM parallelogram- 
mum ad EN parallelogrammumita altitudo pyra- 
midis ΔΕΖΘ ad altitudinem pyramidis ΑΒΓΗ, Scd 
pyramidis quidem ΔῈΖΘ altitudo eadem est cum 


ὕψος πρὸς τὸ τῆς ΑΒΓΗ πυραμίδος ὕψος, Αλλὰ  altitudine parallelepipedi ΕΘΠΟ ; pyramidis vero 
ΑΒΓΗ altitudo eadem est cum altitudine pa- 
rallelepipedi BHMA ; 


ad ἘΠ basim ita E@NO solidi parallelepipedi 


τὸ μὲν" τῆς ΔΕΖΘ πυραμίδος ὕψος τὸ αὐτό 
ἐστι τῷ ΕΘΠΟ παραλληλεπιπέδου ὕψει. τὸ 
δὲ τῆς ABTH πυραμίδος ὕψος τὸ αὐτό ἐστι τῷ 
τοῦ ΒΗΜΛ παραλληλεπιπέδου ὕψει" ἔστιν ἄρα 
ὡς ἡ ΒΜ BRacisô 


est igitur ut BM basis 


\ A! 4 
πρὸς τὴν ἘΠ βάσιν οὕτως 


aux hauteurs, c’est-à-dire, si la base ΑΒΓ est à la base ΔῈΖ comme la hauteur de 
la pyramide ΔΕΖΘ est à la hauteur de la pyramide ΔΒΓΗ; je dis que la pyramide 
ABTH est égale à la pyramide ΔΕΖΘ. 

Faisons la même construction. Puisque la base ΑΒΓ est à la base AEZ comme la 
hauteur dela pyramide ΔΕΖΘ est à la hauteur de la pyramide ΑΒΓΗ, et que la base 
ΑΒΓ €st à la base AEZ comme 16 parallélogramme ΒΜ est au parallélogramme En, 
le parallélogramme ΒΜ sera au parallélogramme Ent comme la hauteur de la pyra- 
mide ΔΕΖΘ est à la hauteur de la pyramide ΑΒΓΗ. Mais la hauteur de la pyramide 
ΔΕΖΘ est la même que la hauteur du parallélépipède ΕΘΠΟ, et la hauteur de la py- 
ramide ΑΒΓΗ est la même que la hauteur du parallélépipède BHMA ; la base ΒΜ est 
donc à la base ἘΠ comme la hauteur du parallélépipède Eeno est à la hauteur du 
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τὸ τοῦ ΕΘΠΟ παραλληλεπιπέδου ὕψος “Πρὸς τὸ 
τοῦ ΒῊΜΛ παραλληλεπιπέδου ὕψος, Ὧν δὲ 
στερεῶν παραλληλεπιπίδων ἀντιπεπόνθασιν αἱ 
βάσεις τοῖς ὕψεσιν ἴσα «στὴν ἐκεῖνα" ἴσον ἄρα 
ἐστὶ τὸ ΒΗΜΛ στερεὸν παραλληλεπίπεδον τῷ 
ΕΘΠΟ στερεῷ παραλληλεπιπέδῳ, Καί ἔστι τοῦ 
μὲν BHMA ἕκτον μέρος à ΑΒΓΗ πυραμὶς, τοῦ 
δὲ ἘΘΠΟ στερεοῦ παραλληλεπιπέδου ἕκτον 
μέρος ἡ ΔΕΖΘ πυραμὶς" ἔση ἄρα à ABTH πυρα- 
pis τῇ ΔῈΖΘ πυραμίδι, 

Τῶν ἄρα ἴσων. καὶ τὰ ἱξῆς, 


altitudo ad altitudinem parallelepipedi BHMA. 
Quorum autem solidorum parallelepidorum 
reciprocæ sunt bases altitudinibus , ea sunt æqua- 
lia; æquale igitur est solidum parallelepipedum 
BHMA solido parallelepipedo ΕΘΠΟ. Et est ipsius 
quidem BHMA sexta pars pyramis ABTH , solidi 
vero parallelepipedi E@IIO sexla pars pyramis 
ΔΕΖΘ ; æqualis igitur ΑΒΓΗ͂ pyramis pyramidi 
ΔΕΖΘ. 


Ergo æqualium , etc. 


parallélépipède BHMA. Mais les parallélépipèdes qui ont leurs bases réciproque- 
ment proportionnelles à leurs hauteurs sont égaux entr’eux ( 54. 11); le parallé- 
lépipède ΒΗΜΛ est donc égal au parallélépipède ΕΘΠΟ. Mais la pyramide ΑΒΓΗ 
est la sixième partie du parallélépipède BHMA, et la pyramide ΔῈΖΘ est aussi la 
sixième partie du parallélépipède ΕΘΠΟ ; la pyramide ΑΒΓΗ est donc égale à la 


pyramide ΔΕΖΘ. Donc, etc. 
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HPOTASIE ἐς 


” ’ Là » 
Πῶς κῶνος κυλίνδρου τρίτον μέρος εστι 
μὴ Let. Et À 
τοῦ τὴν αὐτὴν βάσιν ἔχοντος αὐτῷ καὶ ὕψος 
» 
δον. 
“ , A 
Ἐχέτω γὰρ κωνος κυλίνδρῳ βασιν τε τὴν 
FUN ᾿ς , NS: L4 4 7 
αὐτὴν Toy ΑΒΓΔ κύκλον καὶ ὕψος ἴσον" λέγω 
“, le μὰ Ἂς ,’ 
ὅτι ὃ κῶνος τοῦ κυλίνδρου τρίτον ἐστὶ μέρος 9 
La 2 ’ 
τουτέστιν ὅτ; ὃ κύλινδρος τοῦ κώνου τριπλα- 


ΣΡ ΘΕ ΙΝ 
σιῶν ETTI © 


€ , 

Εἰ μὴ γάρ" ἐστιν ὃ κύλινδρος τοῦ κώνου 

” ε ‘ ζῳ. ᾿ 

τριπλασίων , ἔσται ὁ κύλινδρος τοῦ κώνου 

7: 17 Δ ἢ À > , À 

ἧτοι μείζων ἡ τριπλασίων, ἐλάσσων À 

κῷ E] 

τριπλασίων, Ἑστῶω πρότερον μείζων ἢ τρίπλα- 
LA \ 

σίων, καὶ ἐγγεγράφθω εἰς τὸν ΑΒΓΔ κύκλον Ti= 
\ \ \ 

τράγωνον τὸ ABTA* τὸ δὴ ΑΒΓΔ τετράγωγον 


PROPOSITIO X. 


Omnis conus cyliudri tertia pars est eamdem 
basim habentis et altitudinem æqualem. 


Habeat enim conus cum cylindro et basim 
camdem circulum ΑΒΓΔ, et altitudinem æqua- 
lem ; dico conum esse tertiam cylindri partem, 


boc est cylindrum coni triplum esse, 


Si enim non sit cylindrus coni triplus, erit 
cylhindrus coni major vel minor quam triplus. 
Sit primum major quam triplus; et describatur 
in ΑΒΓΔ circulo quadratum ΑΒΓΔ; quadra- 


PROPOSITION X. κ᾿ 


Un cône est la troisième partie d’un cylindre qui a la même base, et une hau- 
teur égale. 

Qu'un cône ait la même base qu’un cylindre, savoir, le cercle ΑΒΓΔ, et une 
hauteur égale ; je dis que ce cône est la troisième partie de ce cylindre, c’est-à- 
dire qu’un cylindre est le triple d’un cône. 

Car si le cylindre n’est pas le triple du cône, le cylindre sera plus grand que 
le triple ou plus petit; qu’il soit d’abord plus grand que le triple. Décrivons dans 
le cercle ΑΒΓΔ le quarré ΑΒΓΔ; le quarré ΑΒΓΔ sera plus grand que la moitié du 
cercle ΑΒΓΔ. Sur,le quarré ΑΒΓΔ élevons un prisme qui ait la mê me hauteur que 
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LU À \ KA -“ 
μεῖζόν ἐστιν ἢ τὸ ἥμισυ τοῦ ΑΒΓΔ κύκλου. 
» , » \ , 
Καὶ ἀνεστάτω ἀπὸ τοῦ ΑΒΓΔ τετραγώνου “ρίσ- 
“ \ La \ \ 
μα ἰσοῦψὶς τῷ κυλίνδρῳ, τὸ δὴ ἀνεσταμένον 
᾿ npr » À Ἂν d n # 
πρίσμα μεῖζον ἐστιν ἢ τὸ ἡμίισυ Tou κυλίνδρου » 
» , À \ \ ᾿ r 
ἐπειδήπερ κἀν περὶ τὸν ΑΒΓΔ κύκλον τετρά- 
’ \ , \ 
yuwvov περιγρώψωμεν τ 7 ἐγγεγραμμένον εἰς τὸν 
᾿ q LA “ 
AETA xvxAor τετράγωνον ἡμισύ ἐστ’ τοῦ 
* » L » -“ 
περιγεγραμμένου, καί ἐστι τὰ ἀπ᾽ αὐτῶν àvi- 
‘ \ / ‘ 
σταμεια CTtpia παραλληλεπίπεδα πρίσματα 
+ q N 
icoudie τὰ δὲ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος ὄντα στερεὰ 
LA ε 
παραλληλεπίπεδα πρὲς ἄλληλα" ἐστιν ὡς αἱ 
βάσεις" καὶ τὸ ἐπὶ τοῦ ΑΒΓΔ ἀρᾷ τετρα- 
, ἄν \ 4 LA ,»ν er 2. 
γόνου! ἀτασταθὲν πρίσμα ἡμισὺ ἐστι τοῦ ανασ- 
\ 
παθέντος πρίσματος ἀπὸ τοῦ περὶ Toy ΑΒΓΔ 
LE 
ηύκλον περιγραφέντος τετραγώνου, καὶ ἔστιν 0 
, » 2 Le2 ! -“Ὗ » 
κύλινδρος ἐλαττὼν τοῦ πρίσματος του ἀνασ- 
, ee | . \ , 
ταθέντος ἀπὸ τοῦ περὶ τὸν ΑΒΓΔ xuxAor σερι- 
᾿ \ Ν 
γραφέντος τετραγῶνου" τὸ ἄρα πρίσμα τὸ 
᾽ \ » 4 ne ’ » . \ 
ἀνασταθὲν ἀπὸ τοῦ ΑΒΓΔ τετραγώνου ἰσοῦψὲς 
- ͵ epr » “ δ΄ ἡ -“" 
τὼ κυλίνδρῳ μεῖζον ἐστι τοῦ ἡμίσεως τοῦ 
κυλίνδρου, Ὑετμήσθωσαν αἱ ΑΒ, ΒΓ, TA, AA 
ι \ - 
περιφέρειαι δίχα κατὰ Ta E,Z,H, © cnusia, 
καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ AE, EB, ΒΖ, ZT, TH, 
« D: re 
HA, ΔΘ. ΘΑ’ καὶ ἕκαστον αρά τῶν AEB, 


BZT,THA, ΔΘΑ, τριγώνων μεῖζόν ἐστιν ἢ τὸ ἥμισυ. 


tum ΑΒΓΔ ulique majus est quam dimidium 
ΑΒΓΔ circuli. Et erigatur a quadrato ΑΒΓΔ 
prisma æquealtum atque cylindrus , erectum 
utique prisma majus est quam dimidium cylin- 
dri; quoniam sicirca circulum ΑΒΓΔ quadratum 
describatur ; inscriptum in circulo ΑΒΓΔ qua- 
dratum dimidium est circumscripti ; et sunt ab 
is erecta solida parallelepipeda prismata æque- 
alta ; sub eâdem autem altitudine existentia so- 
lida parallelepipeda inter se sunt ut bases; et 
sub ΑΒΓΔ ïgitur quadrato erectum prisma di- 
midium est erecti prismatis a quadrato descripto 
circa circulum ΑΒΓΔ, et est cylindrus minor 
prismate erecto a descripto quadrato circa 
ΑΒΓΔ circulum; ergo prisma erectum ἃ qua- 
drato ABT A æquealtumatque cylindrus majus est 
dimidio cylindri. Secentur circumferentiæ AB, 
ΒΓ, l'A, AA bifariam in punctis E, Ζ, H, 
©, et jungantur ipsæ AE, ΕΒ, ΒΖ, ZT, ΓΗ, 
HA , ΔΘ, ΘΑ; et unumquodque igitur trian- 
gulorum AEB, ΒΖΓ, ΓΗΔ, ΔΘΑ majus est di- 


Je cylindre; ce prisme sera plus grand que la moitié du cylindre; parce que si 
l’on circonscrit un quarré au cercle ΑΒΓΔ, le quarré inscrit sera la moitié du 
quarré circonscrit; mais les parallélépipèdes, c’est-à-dire les prismes élevés sur 
ces bases ont la même hauteur; ces prismes sont donc ΘΕ ΙΓ ΕΙΣ comme leurs 
bases; le prisme élevé sur le quarré ΑΒΓΔ est donc la moitié du prisme élevé 
sur le quarré circonscrit au cercle ΑΒΓΔ; mais le cylindre est plus petit que le 
prisme élevé sur le quarré circonscrit au cercle ABra; le prisme élevé sur le 
quarré ΑΒΓΔ, qui a une hauteur égale à celle du cylindre, est donc plus grand 
que la moitié du cylindre. Divisons les arcs AB, Br, ΓΔ, AA en deux parties égales 
aux points E, Z, H, ©, et joignons AE, ΕΒ, ΒΖ, ZT, ΤῊ, HA, ΔΘ, ΘΑ; chacun des 
triangles ΑΕΒ, ΒΖΓ, ΓΗΔ, ΔΘΑ sera plus grand que le demi-segmeut du cercle ΑΒΓΔ 
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72 {4 
τοῦ καθ᾿ ἑαυτὸ τμήματος τοῦ ABTA κύκλου. 
᾿ » ε ! 
ὡς ἔμπροσθεν ἐδείκνυμεν. Ανεστάτω ἐῷ EMATTOU 
ne ΄ / 
τῶν ΑΕΒ. BZT, ΓΗΔ. ΔΘΑ τρεγώνων πρίσματα 
-“ ν LA », “ » 
ἰσοῦψῆ τῷ κυλίνδρῳ" καὶ ἕκαστον ἄρα τῶν ἀνασ- 
, / ap?’ 3 À À ν᾿ 
ταθέντων πρίσματων μεῖζον ἐστιν ἢ τὸ ἥμισυ 
, “ ΝΣ: \ 2 ” / δ᾽ 
Hip2s του καϑ εαυτο τρήματος TOU κυλὶν pou 
\ 27 
ἐπειδήπερ ἐὰν διὰ τῶν E, Z, © σημεῖων πα- 
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midio segmenti circuli ΑΒΓΔ, in quo est, ut 
superius ostendimus. Erigantur ab unoquoque 
triangulorum AEB , BZT, l'HA, ΔΘΑ prismata 
æquealta atque cylindrus;etunumquodqueigitur 
erectorum prismatum majus est quam dimidia 
pars segmenti cylindri in quo est, quoniam si 
per punctaE, Z , H, © parallelas ipsis AB, ΒΓ, 


’ 3 ,ὔ 
βαλλήλους ταῖς AB, ΒΓ, TA, ΔΑ αγαγω- 
4 ve -“ 
μεν, καὶ συμπληρώσωμεν τὰ ἐπὶ τῶν AB, ΒΓ, 
, ἃς δι. 5 CR 
TA, AA παραλλήλογραμμα καὶ ἐπ΄ αὐτῶν 
ἀναστήσωμεν στερεὰ παραλληλεπίπεδα ἰσοῦψῆ 
τῷ κυλίνδρῳ, ἑκάστου τῶν ἀνασταθέντων 
ἡμίση ἐστὶ τὰ πρίσματα τὰ ἐπὶ τῶν ΑΕΒ. 
BZT, ΓΗ͂Δ, ΔΘΑ τριγώνων" καί ἔστι τὰ τοῦ 
,ὔ 09 3 
κυλίνδρου ἀποτμήματα ἐλάττονα τῶν ἀναστα- 


“᾿ / e/ Ν 
θέντων στερεῶν παραλληλεπιπέδων" ωὠστε και 


TA, AA ducamus et compleamus ad ipsas AB, 
ΒΓ, ΓΔ, AA parallelogramma, et ab ipsis eri- 
gamus solida parallelepipeda æquealta atque cy- 
lindrus, uniuscujusque erectorum dimidia sunt 
prismata in AEB, ΒΖΓ, ΓΗΔ, ΔΘΑ triangulis; 
et sunt cylindri segmenta minora erectis solidis 


parallelepipedis ; quare et in triangulis ΔΕΒ; 


où il est placé, comme nous l’avons démontré plus haut (2. 12). Sur chacun des 
triangles ΑΕΒ; ΒΖΓ, ΓΗΔ; ΔΘΑ élevons des prismes qui ayent une hauteur égale à 
celle du cylindre; chacun de ces prismes sera plus grand que la moitié du seg- 
ment du cylindre dans lequel il est placé, parce que si par les points E, 2, H, @ 
on mène des *parallèles aux droites AB, Br, TA, AA, etsi sur les droites ΑΒ, ΒΓ, 
TA, AA on achève les parallélogrammes, et sur ces parallélogrammes on élève 
des parallélépipèdes qui ayent la même hauteur que le cylindre, les prismes qui 
auront pour bases les triangles ΑΕΒ, ΒΖΓ, ΓΗΔ, ΔΘΑ seront les moitiés de chacun 
de ces parallélépipèdes. Mais les segments du cylindre sont plus petits que ces 
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72 ΓΑ 
πὰ ἐπὶ τῶν ΑΕΒ. ΒΖΓ. ΓΗΔ. ΔΘΑ τριγώνων 
/ / rs À PEL. | “ ÿ 
mpisuaTa μείζονά ἐστιν ἢ τὸ ἥμισυ τῶν κα 
| à V: 
ἑαυτὰ τοῦ κυλίνδρου τμημάτων" τέμνοντες 
» ,, Ν 
δὴ τὰς ὑπολειπομένας περιφερέιας δίχα, καὶ 
» , A 7 ΡΣ 2 CES Um 
ἐπιζευγνύντες εὐθείας, καὶ ἀνιστάντες εῷ ἑκάστου 
“ὦ {a 1 3 ὑψῆ ε Δ CV δὶ 
τῶν τριγώνων πρίσματα ἰσοῦψῆ πῷ κυλίνδρῳ, 
- ἂν / , 
ua) τοῦτο ἀεὶ ποιοῦντες, καταλείψομέν τινὰ 
> , “ à # PE, 
ἀποτμήματα ποῦ κυλίνδρου. ὦ ἔσται ελάτ- 
“ € LU e e ἧς ε (2 δὶ 
τον τῆς ὑπεροχῆς. ἢ ὑπερέχει ὁ κύλινδρος 
ζω -“ a ἧς 
τοῦ τριπλασίου τοῦ κώνου. Λελείφθω, καὶ ἔστω 
πα AE, EB, 82. ZT, TH; HA, ΔΘ: ΘᾺ" 
\ ” \ LA Ἂν. LA % ΑἹ 
λοιπὸν ἄρα τὸ πρίσμα . OÙ βασις μὲν To 
À \ » 
AEBZTHA® πολύγωνον, ὕψος δὲ τὸ αὐτὸ τῷ 
à TRE ©) À ’ FR 
κυλίνδρῳ. μεῖζον ἐστιν À πριπλάσιον τοῦ κώνου. 
\ \ / e , ra » \ 
AAÂG TO πρίσμα» OÙ βασις μὲν ἐστι τὸ 
1 à e 4 \ > \ 272 
AEBZTHA® πολύγωνον, ὕψος δὲ τὸ αὐτὸ τῷ 


ἣν » À. 
κυλίνδρῳ, τριπλώσιον ἐστὶδ 


τῆς πυραμίδος. 
ἧς βάσις μέν ἐστι τὸ AEBZTHA® πολύγωνον, 
κορυφὴ δὲ ἡ αὐτὴ τῷ κώνῳ" καὶ ἡ πυραμὶς ἄρα, 
ἧς βάσις μέν ἔστι τὸ ΔΕΒΖΕΗΔΘ πολύγωνον, κο- 
Von DEAN -“ 2 # > \ “ δ 
ρυφὴ δὲ ἡ αὐτῇ τῷ κώνῳ, μείζων ἐστὶ τοῦ κώνου, 


τοῦ βάσιν ἔχοντος τὸν ΑΒΓΔ κύκλογνε Αλλὰ 


ΒΖΓ, THA, ΔΘΑ prismata majora sunt quam 
dimidium segmentorum cylindriin quibus sunt; 
secantesutiquereliquas circumferentias bifariam, 
et jungentes rectas, et erigentes ab unoquoque 
triangulorum prismata æquealta atque cylindrus, 
et hoc simper facientes , relinquemus quædam 
segmenta cylindri quæ erunt minora excessu, quo 
superat cylindrus triplum coni. Reliquantur, et 
sint AB, EB, BZ, ZT, l'H, HA, A©, ΘΑ͂; 
reliquum ïgitur prisma, cujus basis quidem 
polygonum AEBZTHAO, altitudo autem eadem 
quæ cylindri, majus est quam iriplum coni. 
Sed prisma, cujus basis quidem est AEBZTHAO 
polygonum, altitudo autem eademquæ cylindri, 
triplum est pyramidis , cujus basis quidem poly- 
gonum ΑΕΒΖΓΗΔΘ, vertex autem idem qui coni ; 
et pyramisigitur, cujus basis quidem polygonum 
AEBZTHA®, vertex autem idem coni, major 


est cono basim habente ΑΒΓΔ circulum. Sed 


parallélépipèdes; les prismes qui ont pour bases les triangles AEB, ΒΖΓ, THA, 
ΔΘΑ sont donc plus grands que les moitiés des segments du cylindre dans lequel 
ils sont placés. Partageons les arcs restants en deux parties égales, menons les 
cordes, sur chacun des triangles élevons des prismes qui ayent la même hauteur 
que le cylindre, et faisons toujours la même chose, il restera certains segments du 
cylindre qui seront plus petits que l’excès du cylindre sur le triple du cône (1. 10). 
Qu'on ait ces segments restants; que ce soient les segments AE, ΕΒ, ΒΖ; ZT, TH, 
HA, ΔΘ, ΘΑ; le prisme restant, dont la base est le polygone ΑΕΒΖΓΗΔΘ, et dont 
la hauteur est la même que celle du cylindre, sera plus grand que le triple du 
cône. Mais le prisme dont la base est le polygone ΑΕΒΖΓΗΔΘ, et dont la hauteur 
est la même que celle du cylindre, est triple de la pyramide dont la base est le 
polygone ΑΕΒΖΓΗΔΘ, et dont le sommet estle même que celui du cône (7. 12}; 
la pyramide dont la base est le polygone AEBZrHA® , et dont le sommet est le 
même que celui du cône est plus grande que le cône dont la base est le cercle 
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A! ε » 3 “ . Ἢ . Ω ΓῚ 
καὶ ἐλάττων. ἐμπεριέχεται γὰρ ὑπὶ αὐτοῦ, et minor, comprehenditur enim ab ipso, quod 
« » LS » ’ ᾿ > C4 3 \ 8 € ΄ . “1 6 A 
ὅπερ ἐστὶν] ἀδύνατον" οὐκ ἄρα ἐστιν ὁ κύλινα est impossibile; non igitur est cylindrus 

mn ’ ἊΣ À ΄ ΄ 
dpos τοῦ κώνου μείζων ἢ τριπλασιοςθ. Δέγὼ major quam triplus coni. Dico et neque mi- 
\ ΕΝ \ € € 
δὴ ὅτι οὐδὲ ἐλάττων à ἐστὶν ἡ τριπλάσιος" ὁ ὃ ὅν A 
; D er κέν τα norem esse cylindrum quam triplum coni. Si 
κύλινδρος τοῦ κώνου, Ei γὰρ δυνατὸν. ἕστω 


5? à ; e ᾿ ἀπ" enim possibile , sit minor cylindrus quam triplus 
£AGTTUY À τριπλάσιος © κυλίνδρος του κωνου" 


ὍΣ τς dpa ὁ κῶνος τοῦ κυλίνδρου ΣΝ coni; invertendo igitur conus major est quam 
ἐστὶν ἢ τρίτον μέρος. Εγγεγράφθω δὴ εἰς τὸν ἰογίία pars cylindri. Describatur igitur in ΑΒΓΔ 
ΑΒΓΔ κύκλον τετράγωνον τὸ ΑΒΓΔ’ τὸ ΑΒΓΔ 
ἄρα τετράγωνον μεῖζόν ἰστιν à τὸ ὕμισυ ποὺ ΑΒΓΔ majus est quam dimidium circuli ΑΒΓΔ, 


circulo quadratum ΑΒΓΔ, quadratum igitur 


a Ἂν, » , > \ 2 
ΑΒΓΔ κύκλου. Καὶ ἀνεστάτω ἄπὸ τοῦ ABTA Et erigatur a quadrato ΑΒΓΔ pyramis, os 
’ \ \ > 4 \ x 
τετραγώνου πυραμὶς. τὴν αὐτὴν κορυφὴν ἔχουσά ne 
ἠὲ, ᾿ ᾿ { Gard ἐξ Ρ ᾧ x λ eumdem habens quem conus; erecta igitur py- 
τῷ κωνῳ" ἡ ἄρα ἀνασταθεῖσα πυραμὶς μείζων | ᾿ vs | 
ANNE ENT ; Ἔν" ᾿ ; ramis major est quam dimidia pars coni; quo 
ἐστὶν ἢ TO ἡμίσυ μέρος τοῦ XWVOU, ἐπειδήπερ 


CAMES 4 , 1 Ϊ 1 ci IC 
ὡς ἔμπροσθεν ἐδείκνυμεν. ὅτι ξὰΥ περὶ τὸνκύκλον Niam, ut ante demonstravimus, si circa cir 


rerpayäver? περιγράψωμεν , ἴσται τὸ ΑΒΓΔ  Culum quadratum describamus, erit quadratum 
φετράγωνον ἥμισυ τοῦ περὶ τὸν κύκλον περ- ΑΒΓΔ dimidium descripti quadrati circa cir- 
γραφομένου τετραγώνου 3" καὶ ἐὰν ἀπὸ τῶν τε- culum; et si a quadratis solida parallelepipeda 
σραγώνων Grip de aale er erigamus æquealta atque conus, quæ et appellan- 
Te τὰ 

He Re EAST Meur, tur prismata; erit erectum a quadrato ΑΒΓΔ dimi- 


4 \ » \ τ \ 2 U 
ἔσται τὸ avæsrabey ἀπὸ τοῦ ΑΒΓΔ τετραγώνου : ᾿ . . Ε 
dium erecti a quadrato descripto circa circulum, 


ca Ë ᾽ = Ν 4 

ἥμισυ τοῦ ἀνασταθέντος ἀπὸ τοῦ περὶ τὸν 
΄ 4 CPE 1 1 RS Q 
κύκλον περιγραφέντος τετραγώνου» πρὸς ἄλληλα inter se enim sunt ut bases; quare et tertiæ 


ΑΒΓΔ. Mais la pyramide est plus petite, car le cône la contient, ce qui est im- 
possible ; le cylindre n’est donc pas plus grand que 16 triple du cône. Je dis enfin 
que le cylindre n’est pas plus petit que le triple du cône. Car que le cylindre 
soit plus petit que le triple du cône, si cela est possible; par inversion, 
le cône sera plus grand que la troisième partie du cylindre. Dans le cercle ΑΒΓΔ 
décrivons le quarré ΑΒΓΔ; le quarré ΑΒΓΔ sera plus grand que la moitié du cercle 
ΑΒΓΔ. Sur le quarré ΑΒΓΔ élevons une pyramide qui ait le même sommet que le 
cône; cette pyramide sera plus grande que la moitié du cône; parce que si nous 
circonscrivons un quarré au cercle, le quarré ΑΒΓΔ sera la moitié du quarré cir- 
conscrit à ce cercle, ainsi que nous l’avons démontré plus haut, et si sur ces quarrés 
nous élevons des parallélépipèdes de même hauteur que le cône, c’est-à-dire des” 
prismes, celui qui sera élevé sur le quarré ΑΒΓΔ sera la moitié du prisme élevé sur 
le quarré circonscrit, car ces prismes sont entr’eux comme leurs bases( 52.11); 
ue 21 
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a , € ε ’ es Α΄ὶ Ν Ÿ 7, 
γάρ εἰσιν ὡς αἱ βάσεις" ὦστε καὶ τὰ τρίτα" 
\ \ ” e a \ ͵ 
καὶ πυρᾶάμις ἀρῶ. 6 βασις τὸ ΑΒΓΔ τετραγῶνον, 
Je 3 - / “ > 
ἡμισύ ἐστι, τῆς πυραμίδος τῆς ἀνασταθείσης 
Ἂ , 
ἀπὸ τοῦ περὶ τὸν κύκλον περιγραφέντος τετρα- 
, 3 e « 3 
γώνου. Καί ἐστι μείζων ἡ πυραμὶς κὶ ἀναστα- 
ἊΣ 8 A “Ἢ Ν \ δ 2 “ 
θεῖσα ἀπὸ τοῦ περὶ τὸν κύκλον τετραγώνου τοῦ 
3 3 Ψ' «ε 
κώνου, ἐμπεριέχει yep αὐτόν" ἡ ἄρα πυραμὶς, 
2 2 \ , \ \ ε 
ἧς βασις To ΑΒΓΔ τετραγῶνον. HCPYPA δὲ ἡ 


NN “ ΄ ie > δ ἐπ ER UT 02 
ŒUTi Τῷ κωγῷ 5 μεῖζον &OTIV ἢ TO Y/AITU του 


partes ; et pyramis igitur cujus basis quadratum 
ΑΒΓΔ, dimidia est pyramidis erectæ ἃ qua- 
drato circa circulum descripto. Et est py- 
ramis erecta a quadrato descripto circa circulum 
major cono τ comprehendit enim ipsum ; ergo 
pyramis, cujus basis ΑΒΓΔ quadratum , vertex 


autem idem qui coni, major est quam coni 


κώνου, Τετμήσθωσαν ai ΑΒ, ΒΓ, ΓΔ, AA περι- 
φέρειαι δίχα κατὰ τὰ E, Z, H, © σημεῖα, 
καὶ ἐπεζεύχθωσαν ai AE, ΕΒ, ΒΖ, ZT, IH, 
HA, ΔΘ. ΘΑ’ καὶ ἕκαστον ἄρα τῶν ΑΕΒ. ΒΖΓ, 
THA, ΔΘΑ τριγώνων μεῖζέν ἐστιν ἢ τὸ ἥμισυ 
μέρος τοῦ καθ᾿ ἑαυτὸ τμήματος τοῦ ΑΒΓΔ 
Καὶ ἀνεστάτωσαν ἀφ᾽ ἑκάστου τῶν 
AHA, BZT, THA, ΔΘΑ τριγώνων πυραμίδες, 


’ 
κυκλους 


dimidium. Secentur circumferentiæ AB, Br, 
TA, AA, bifariam in punctis E, Z,H,©, ct 
jungantur AE, ΕΒ, ΒΖ, ZT, ΓΗ, HA, AO, 
ΘΑ; et unumquodque igitur triangulorum AEB, 
ΒΖΓ, ΓΗΔ, ΔΘΑ majus est quam dimidia pars 
segmenti circuli ΑΒΓΔ in quo est. Et erigan- 
tur ab unoquoque triangulorum AEB, ΒΖΓ, 


ΓΗΔ, ΔΘΑ pyramides, verticem eumdem ha- 


il en sera de mème pour leurs troisièmes parties ; la pyramide qui a pour base 
le quarré ΑΒΓΔ est donc la moitié de la pyramide élevée sur le quarré cir- 
conscrit au cercle. Mais la pyramide élevée sur le quarré circonscrit au cercle 
est plus grande que le cône, car elle le contient ; la pyramide dont la base est le 
quarré ΑΒΓΔ, et dont le sommet est le même que celui du cône, est donc plus grande 
que la moitié du cône. Divisons les arcs AB, ΒΓ, TA, AA en deux parties égales 
aux points E,Z,H,©, et joignons les droites AE, ΕΒ, ΒΖ, ZT, ΓΗ, HA, ΔΘ, ΘΑ; 
chacun des triangles ΑΕΒ, ΒΖΓ, ΓΗΔ, ΔΘΑ sera plus grand que la moitié du seg- 
ment du cercle ΑΒΓΔ dans lequel il est placé. Sur chacun des triangles AEB, ΒΖΓ, 


TA®, ΔΘΑ élevons des pyramides qui ayent le même sommet que le cône; cha- 
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\ RUN A C4 “ (4 Ἢ NE ἐς 
τὴν αὐτὴν κορυφὴν ἔχουσαι τῷ κώνῳ" καὶ ἑκάστῃ 
27 LU ͵ \ Ἁ 2 À 
ἄρα τῶν ἀνασταθεισῶν πυραμίδων κατὰ τὸν αὐτὸν 
Nes We = SE \ 
πρόπον μείζων ἐστὶν à TO ἡμίσυ ποῦ καθ᾽ ἐαυτὸ 
, ” , 1 Le 4 \ € 
τμήματος τοῦ nwvouth* Τέμνοντες δὴ τὰς ὑπολει- 
£ AR ὁ , 
πομέμας περιφερείας δίχα, καὶ ἐπιζευγνύντες 
ἰδ ὰ (2 La 2 
εὐθείας. καὶ ἀνιστάντες ἐφ᾽ ἑκάστου τῶν τριγώνων 
N | ΩΣ , 
πυραμίδα τὴν αὐτὴν κορυφὴν ἔχουσαν τῷ VE, 
“ “ ᾿ / \ , 
καὶ τοῦτο ἀεὶ ποιοῦντες καταλείψομεν τινὰ Tu 
“ a »” > 0 mhese 
ματαὶδ τοῦ κώνου, ἃ ἔσται ἐλάττονα τῆς ὑπε- 
-“, τ nm -“ LA “ 
ροχῆς, ἡ ὑπερέχει ὁ κῶνος τοῦ τρίτου μέρους τοῦ 
/ NE NET - 
κυλίνδρου. Λελείφθω. καὶ ἔστω τὰ ἐπὶ τῶν AE, 
ἥν 4 ἋΣ. 
EB, ΒΖ: ZT, TH, HA, ΔΘ. ΘΑ" λονπῆ ἀρὰ ἢ 
La ? x 
πυραμὶς, ἧς βάσις μέν ἐστι τὸ AEBZTHA® 
, τ ἣν “ὦ SN M , / 
πολύγωνον, κορυφὴ δὴ ἡ αὐτὴ τῷ κώνῳ, μείζων 
> \ À , ΄ “ ra > e 
ἐστὶν ἡ TPITOY μέρος τοὺ κυλίνδρου. AAA ἡ 
N e à ANT À 
πυραμὶς, ἧς βάσις μὲν &oTr τὸ ΑΕΒΖΓΗΔΘ 
/ A sure AN n ᾿: , 
πολύγωνον. κορυφὴ δὲ ἡ αὐτὴ τῷ κώνῳ, τρίτον 
3 ἊΣ / 16 nm Æ Ὁ» , va 
ἐστὶ μέρος! τοῦ πρίσματος, οὗ βάσις μὲν 
32 ι e δ ἣ 
ἐστι τὸ AEBZTHA® πολύγωνον, ὕψος δὲ τὸ 
PAT “ / NU / -' , 
αὑτὸ τῷ κυλίνδρῳ" τὸ ἄρα πρίσμα. οὗ Basic 
4 d \ 
μὲν ἐστι τὸ AEBZTHA® πολύγωνον, ὕψος δὲ 
Ἂ 2 À “ τ LS dé 3 Lo "4 
τὸ αὐτὸ τῷ κυλίνδρῳ. μεῖζόν ἐστι τοῦ κυλίν-- 
- ,ὔ, > \ € ’ À: 
dpou, οὗ βάσις ἐστὶν ὁ ΑΒΓΔ κύκλος, Αλλά 


bentes quem conus; et unaquæque igitur py- 
ramidum sic erectarum major est quam di- 
midium segmenti coni in quo est. Secantes 
itaque reliquas circumferentias bifariam , et jun- 
gentes rectas , et erigentes ab unoquoque trian- 
gulorum pyramidem eumdem verticem habentem 
quem conus, et hoc semper facientes, relin- 
quemus quasdam portiones coni quæ minores 
erunt excessu, quo superat conus tertiam par- 
tem cylindri. Relinquantur, et sint quæ in 
ipsis AE , EB, ΒΖ, ZT ,l'H, HA, A© , OA; re- 
liqua igitur pyramis, cujus basis quidem est poly- 
gonum ΑΕΒΖΓΗΔΘ, vertex autem idem qui coni, 
major est quamitertia pars cylindri. Sed pyramis, 
cujus basis quidem est polygonum AEZTHAO, 
allitudo autem eadem quæ coni; tertia pars est 
prismatis, cujus basis quidem est ΑΕΒΖΓΗΔΘ 
polygonum, altitudo eademquæ cylindri; prisma 
igitur, cujus basis quidem est ΑΕΒΖΓΗΔΘ polygo- 
num , altitudo autem eadem quæ cylindri, majus 


est cylindro , cujus basis est circulus ΑΒΓΔ. 


cune de ces pyramides sera plus grande que la moitié du segment du cône dans 
lequel elle est placée. Divisons les arcs restants en deux parties égales, et menons 
leurs cordes; sur chacun de ces triangles élevons une pyramide qui ait le même 
sommet que le cône, et faisons toujours la même chose, il restera enfin certains 
segments de cône qui seront plus petits que l’excès du cône sur la troisième 
partie du cylindre ( 1. 10 ). Qu’on ait ces segments restants du cône, et qu’ils 
soient ceux qui ont pour bases les segments AE, ΕΒ, ΒΖ, ZT, TH, HA, AG, ΘΑ; 
la pyramide restante qui a pour base le polygone ΑΕΒΖΓΗΔΘ, et qui a le même 
sommet que le cône, sera plus grande que la troisième partie du cylindre. Mais 
la pyramide dont la base est le polygone ΑΕΒΖΓΗΔΘ, et dont le $ommet est le 
même que celui du cône, est la troisième partie du prisme dont la base est le 
polygone ΑΕΒΖΓΗΔΘ, et dont la hauteur est la même que celle du cylindrée (7.12); 
Je prisme dont la base est le polygone AERZrH4®@, et dont la hauteur est la même 
que celle du cylindre, estdonc plus grand que le cylindre dont la base est le cercle 


164 LE DOUZIÈME LIVRE DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDÉ. 


\# ᾽ , ἜΣ ἘΠ NP n 
καὶ ἔλαττον. ἐμπεριέχεται γὰρ UT αὐτοῦ. ὅπερ 
᾽ ͵ ε , “᾿ 
toriv 7 ἀδύνατον" οὐκ ἀρα ὁ κύλινδρος τοῦ κώνου 
À f \ LA 
ἐλάττων ἐστὶν ἢ τριπλάσιος, Ἐδείχθη δὲ ὅτι 
À , / ÜA € 
οὐδὲ μείζων ἡ τριπλάσιος" πρίπλάσιος ἀρὰ ὁ 
, es , εἴ ε ἦν Ὰ , 
κύλινδρος τοῦ κώνου" ὥστε ὃ κῶνος τρίτον μέρος 
3 ἣν “» 
ἐστὶ τοῦ κυλίνδρου. 


-“ » -“ Ἂς λέν 
Πας ἀρὰ κῶνος» καὶ τὰ ἑξῆς. 


ΠΡΟΤΑΣΙΞ "ἃ: 


Οἱ ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος ὄντες κῶνοι καὶ κύλιν- 
dpor πρὸς ἀλλήλους εἰσὶν ὡς αἱ βάσεις. 

ε Ἂν \ » 4 LA 27 \ f 

Ἐστωσαν ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος κῶνοι καὶ κύ- 

λινδροι. ὧν βάσεις μέν εἰσιν' οἱ ΑΒΓΔ. ΕΖΗΘ 

3 \ 

κύκλοι, ἄξονες δὲ οἱ KA, MN, διάμετροι δὰ 

τῶν βάσεων ai AT, EH° λέγω ὅτι ἐστὶν ὡς ὃ 

ΑΒΓΔ κύκλος “πρὸς τὸν ἘΖΗΘ κύκλον οὕτως ὃ 

ΑΔ κῶνος “πρὸς τὸν EN κῶνον", 

Εἰ γὰρ μὴ, ἔσται ὡς ὃ ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς 

A εἰ “ », Λ ᾿ 

τὸν ἘΖΗΘ κύκλον οὕτως ὁ AA κῶνος ἤτοι! πρὸς 


Sed et minus; comprehenditur enim ab ipso, 
quod est impossibile ; non igitur cylindrus quam 
coni triplus minor est. Ostensum autem est 
neque majorem esse quam triplum; triplus est 
igitur cylindrus coni; quare conus tertia pars 
est cylindri. 

Omunis igitur conns, elc. 


PROPOSITIO ΧΙ. 


Hi eâdem altitudine existentes coni et cylin- 
dri inter se sunt ut bases. 

Sint in eädem altitudine coni et cylindri, 
quorum bases circuli ΑΒΓΔ, ΕΖΗΘ, axes autem 
KA, MN, diametri vero basium AT, EH; dico 
esse ut ΑΒΓΔ circulus ad circulum ΕΖΗΘ ita 
conum AA ad EN conum. 


Si enim non, erit ut ABTA circulus ad 
circulum ΕΖΗΘ ita conus AA vel ad solidum 


aBrA. Mais le prisme est plus petit que le cylindre, car le cylindre contient ce 
prisme ; ce qui est impossible; le cylindre n’est donc pas plus petit que le triple 
du cône. Mais on a démontré qu’il n’est pas plus grand que le triple; le cylindre 
est donc le triple du cône ; le cône est donc la troisième partie du cylindre. 
Το ete. 


PROPOSITION FE 


Les cônes et les cylindres qui ont la même hauteur sont entr’eux comme leurs 
bases. 

Soient les cônes et les cylindres de même hauteur, dont les bases sont les cercles 
ΑΒΓΔ, ΕΖΗΘ, dont les axes sont les droites KA, MN, et qui ont pour diamètres de 
leurs bases les droites Ar, EH; je dis que le cercle ΑΒΓΔ sera au cercle ΕΖΗΘ comme 
le cône AA est au cône EN. 

Car si cela n’est point, le cercle ΑΒΓΔ sera au cercle ΕΖΗΘ comme le cône 44 
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ΓΕ AUX A ñ 
ἔλαττόν τι τοῦ EN κώνου στερεὸν ἢ πρὸς μεῖζον. 
n ΡΣ ΩΣ SOA Ne. 
Ἑστω πρότερον πρὸς ἐλαττον τὸ 35 καὶ ᾧ ἐλασ- 
, 3 À \ led ‘ 3 #. y 
σύν ἐστι τὸ Æ στερεὸν τοῦ EN xwyou εκείγῳ 1009 
LA \ , € Led # ΝΜ 3 À 
ἔστω τὸ  στερεον᾽ ὁ EN κωνγὸς ἀρὰ σὸν ἐστι 
LL , » \ 
τοῖς Æ, στερεοῖς. Ἐγγεγράφθω εἰς τὸν ἘΖΗΘ 
» \ à EL < 
κύκλον τετράγωνον τὸ EZH@* τὸ ἄρα τετραγω- 
ον» 2 À LE - , 
γον μεῖζόν ἐστιν ἢ τὸ ἡμίσυ τοῦ κύκλου. Ανεσ- 


΄ > ἣ - ΄ \ 
τάτω απὸ τοῦ EZHO τετραγώνου πυραμὶς 


aliquod minus cono EN vel ad majus. Sit primum 
ad minus Ξ, et quo minus est solidum Ξ cono 
EN huic æquale sit # solidum; conus igitur EN 
est æqualis ipsis £, + solidis. Describatur in 
ΕΖΗΘ circulo quadratum ΕΖΗΘ ; quadratum igi- 
tur majus est quam dimidium circuli. Erigatur 
a quadrato ΕΖΗΘ pyramis æquealta atque conus; 


erecta igitur pyramis major est quam dimidium 


᾿ es Ÿ “ Ω . "ν᾿ > ε \ 
ἰσουύψὴς τῷ κώνῳ" ἡ ἄρα ἀνασταθεῖσα πυραμὶς 


7 ᾽ Nr \ 
μείζων ἐστὶν ἡ TO MJAITU 
\ 


22 ΄ ἣν , 
τοῦ κώνου" ἐπειδύπερ 


coni; nam describamus circa circulum quaëra- 


" \ \ ’ / . . - 
ἐὼν περιγράψωμεν περι τὸν κυκλον τετραγῶωνον. tum, etab 1050 erigamus pyramidem æquealtam 


ATDILS > mn 8 , F4 5) . Ὁ 
ῦ ἀναστήσωμεν πυραμίδα icoû da ΟΣ ae 

καὶ ἀπὶ αὐτοῦ ἀναστήησωμ, LE atque conus; inscripta pyramis dimidia est pyra- 

Fa, , ε» a 

τῷ κώνῳ, ἢ ἐγγραφεῖσα πυραμὶς ὑμισὺ ἐστι SE £ | . 

î ee 77P 9 RU κα ἐκ ᾿ : midis circumscriptæ, inter se enim sunt ut bases, 

τῆς περιγραφεισής» πρὸς αλλήλας γαρ εἰσιν ὡς 


Minor autem conus circumscriptà pyramide ; 


VE Fed ΩΣ 
αἱ βάσεις. Ἐλάττων δὲ ὁ κῶνος τῆς περιγρα- ? 


étre πυραμίδος" Σ ἄρα πυραμὶς, Sc Bios το pyramis, cujus basis quadratum EZHO, 
ro EZHO τετράγωνον , κορυφὴ δὲ ἡ αὐτὴ τῷ vertex autem idem qui coni, major est quam 
sera à un solide plus petit ou plus grand que le cône EN. Que ce soit d’abord à 
un solide plus petit, et que l’excès du cône EN sur le solide # soit égal au so- 
lide +, le cône EN sera égal aux solides Ξ, +. Dans le cercle ΕΖΗΘ décrivons le 
quarré ΕΖΗΘ; ce quarré sera plus grand que la moitié de ce cercle. Sur le quarré 
EZH© élevons une pyramide qui ait la même hauteur que le cône; cette pyra- 
mide sera plus grande que la moitié du cône; car si nous décrivons un quarré 
autour du cercle, et si sur ce quarré nous élevons une pyramide qui ait la 
même hauteur que le cône, la pyramide inscrite sera la moitié de la pyramide 
circonscrite, parce que ces pyramides sont entre elles comme leurs bases (6. 12). 
Mais le cône est plus petit que la pyramide circonscrite ; la pyramide dont la base 
est le quarré ΕΖΗΘ, et dont le sommet est le mème que celui du cône, est donc 
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κώνῳ, μείζων ἐστὶν ἢ τὸ ἥμισυ τοῦ κώνου", 
Τετμήσθωσαν αἱ ΕΖ, ZH, ΗΘ, ΘΕ περιφέρειαι 
δίχα κατὰ τὰ Ο. Π. ΡΟΣ σημεῖα, καὶ ἐπε- 
ζευύχθωσαν αἷ ΘΟ. ΟΕ, EN, IZ, ZP, PH, ΗΣ, 
ΣΘ’ ἕκαστον ἄρα τῶν ΘΟΕ. ΕΠΖ. ZPH, ΗΣΘ 
σρίγώνων μεῖζόν ἐστιν à τὸ ἥμισυ τοῦ καϑ' ἑαυτὸ 
σ“μήματος τοῦ κύκλου. Ανεστάτω ἀφ ἑκάστου 
τῶν ΘΟΕ, ΕΠΖ, ZPH, ΗΣΘ τριγώνων mu- 


SG ΤΕ “ ’ NY AR DE » - 
pass ἰσοῦψὴς τῷ κωνῷ" καὶ EXAOTH αρα των 


dimidium coni- Secentur circumferentiæ ΕΖ, 
ZH, H©, ΘῈ bifariam in punctis O, Π, Ρ, Σ; 
et jungantur ipsæ ΘΟ, ΟΕ, EN, ΠΖ, ΖΡ, ΡΗ, 
HE, ΣΘ; unumquodque igitur triangulorum 
@0E, EllZ, ΖΡΗ, ΗΣΘ majus est quam di- 
midium segmenti circuli in quo est. Er gatur ab 
unoquoque triangulorum ΘΟΕ, ENZ, ZPH, ΗΣΘ 


pyramidis æquealta atque conus ; et unaquæque 


3 “ , cp! 3 À \ Cet Q . - 
ἀνασταθεισῶν πυραμίδων μεϊζών STI ἢ το igitur erectarum pyramidum major est quam di- 


C1 , “ ane 16 , “Ὁ ὁ. - as 
YJAITU μέρος τοὺ καθ᾿ éauro τμήῆματος τὸν midium segmenti ΘΟ in quo est. Secantes 


, , n à Se ts ES Ἂ . - Β . . 
ΚΟΊΘΟΣ πο κυ ον τεσ δὴ τὰς ὑπολειπομένας πέριφε igitur reliquas circumferentias bifariam ; jun- 
4 3 / \ 
ρείας δίχα, καὶ ἐπιζευγνύντες εὐθείας, καὶ ξ ᾿ 
A SL Pere ἐς ; gentes rectas et erigentes ab unoquoque triangu- 
ἀνιστάντες ἐπὶ ἑκάστου τῶν Tplyi@Y πυρα- 

4 PORT de NP RER à " lorum pyramides æquealtas atque conus, et hoc 
pidas ἰσουψεῖς τῷ κώνῳ, καὶ ἀεὶ τοῦτοϑ ποιοῦν- 

! > ͵ δ᾿ emper facien relit i 
TES, καταλείψομέν τινα ἀποτμήματα τοῦ sem} cientes, relinquemus aliqua segmenta 
: ΗΝ : Α : : 
κώνου. ἃ ἔσται ἐλάσσονα τοῦ Ψ δτερέους λεπτοῦ COUQQUE erunt minora solido +. Relinquantur, 
” MERE -" 
λείφθω. καὶ ἔστω τὰ ἐπὶ τῶν ΘΟ. ΟΕ, ΕΠ, 
Lo Ν € 
ΠΖ. ZP, PH, HE, ΣΘ' λοιπῇ ἀρὰ ἡ πυρα- 

\ ’ 

τὸ ΘΟΕΠΖΡΗΣ πολύγωνον. 


“ δὲ X L * “ το (ζ > “΄ 
ὕψος & τὸ ŒUTO Τῷ κῶνῳ. μείζων «ἐστί TOU 


εἰ sint quæ ἴῃ ipsis ΘΟ, ΟΕ, EN, ΠΖ, ZP, PH, 
HE, 26; reliqua igitur pyramis, cujus basis po- 
Ν Ὁ , 

μὲς, ἧς βασις l;gonum ΘΟΕΠΖΡΗΣ, altitudo autem eadem quæ 


F ἢ a : coni, major est solido 5, Describatur in cir- 
Ξ στέερεου, Ἐγγεγράφθω καὶ εἰς τὸν ΑΒΓΔ xuxAoy 


plus grande que la moitié du cône. Coupons les arcs ΕΖ, ΖΗ, ΗΘ, ΘῈ en deux 
parties égales aux points O, 11, P, Σ; et joignons ΘΟ, ΟΕ, ἘΠ, IZ, ZP, PH, 
H>, ΣΘ; chacun des triangles ΘΟΕ, ἘΠΖ, ZPH, ΗΣΘ sera plus grand que la moitié 
du segment du cercle dans lequel il est placé. Sur chacun des triangles @0E, 
ENZ, ZPH, ΗΣΘ élevons une pyramide qui ait la même hauteur que le cône ; 
chacune de ces pyramides sera plus grande que la moitié du segment du cône 
dans lequel elle est placée. Divisons en deux parties égales les arcs restants, me- 
nons leurs cordes; sur chacun des triangles élevons des pyramides qui ayent 
Ja même hauteur que le cône, et faisons toujours la même chose; il restera 
enfin certains segments du cône qui seront plus petits que le solide + ( 1. 10 ). 
Que l’on ait ces segments restants et que ce soient ceux qui ont pour bases les 
segments circulaires @0, ΟΕ, ἘΠ, NZ, ZP, PH, HE, ΣΘ. La pyramide restante 
dont la base est le polygone ΘΟΕΠΖΡΗΣ, et dont la hauteur est la même que 
celle du cône, sera plus grande que le solide Ξ, Dans le cercle ΑΒΓΔ décrivons 
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τῷ ΘΟΕΠΖΡΗΣ πολυγώνῳ ὅμοιόν τε καὶ ὁμοίως 
κείμενον πολύγωνον τὸ ATAYBOTX, καὶ ἄνε- 
στάτω ἐπὶ αὐτῷ πυραμὶς ἰσοὐψὴς τῷ AA κώνῳ. 
Ἐπεὶ οὖν ἐστιν ὡς τὸ ἀπὸ τῆς ΑΤ πρὸς τὸ ἀπὸ 
τῆς EH οὕτως τὸ ΔΤΑΥΒΦΙΧ πολύγωνον πρὸς 
τὸν ΘΟΕΠΖΡΗΣ πολύγωνον. ὡς δὲ τὸ ἀπὸ τῆς 
ΑΓ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς EH οὕτως ὃ ΑΒΓΔ κύκλος 
πρὸς τὸν ἘΖΗΘ κύπλον' καὶ ὡς ἄρα ὃ ΑΒΓΔ 


κύκλος πρὸς τὸν ἘΖΗΘ κύκλον οὕτως τὸ 


culo ΑΒΓΔ ipsi ΘΟΕΠΖΡΗΣ polygono et simile 
et similiter positum polygonum ΔΤΑΥΒΦΓΧ, 
et erigatur ab ïipso pyramis æquealta atque 
conus AA. Quoniam igitur est ut quadratum 
ex AT ad ipsum ex EH ita ΔΤΑΥΒΦΓΧ poly- 
goum ad polygonum ΘΟΕΠΖΡΗ͂Σ, ut autem 
quadratum ex Al ad quadratum ex EH ita 
ΑΒΓΔ circulus ad circulum ΕΖΗΘ ; et ut igitur 
ΑΒΓΔ circulus ad circulum ΕΖΗΘ ila polygo- 


ATAYB®T® πολύγωνον πρὸς τὸ ΘΟΕΠΖΡΗΣ 
πολύγωνον. Ὡς δὲ ὁ ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς τὸν 
ἘΖΗΘ κύκλον οὕτως ὁ ΑΔ κῶνος πρὸς τὸ Ξ 
στερεὸν, ὡς δὲ τὸ ΔΤΑΥΒΦΓΧ πολύγωνον πρὸς 
τὸ ΘΟΕΠΖΡΗΣ πολύγωνον οὕτως ἡ πυραμὶς, ὃς 
βάσις μὲν: τὸ ATAYB®TX πολύγωνον, κορυφὴ 
δὲ τὸ A σημεῖον, πρὸς τὴν πυραμίδα, ἧς 


βάσις μὲν τὸ ΘΟΕΠΖΡΗΣ πολύγωνον. κορυφὴ 


NT 


num ATAYB®TX ad polygonum ΘΟΕΠΖΡΗΣ, 
Ut autem ΑΒΓΔ circulus ad circulum ΕΖΗΘ ita 
conus AA ad 5 solidum; εἴ αἱ vero polygo- 
num ΔΤΑΥΒΦΓΧ ad polygonum ΘΟΕΠΖΡΗΣ ita 
pyramis, cujus basis quidem ATAYB®TX poly- 
gonum, vertex autem punctum A, ad pyrami- 
dem, cujus basis quidem polygonum@OENZPHE, 


un polygone ATAYB®rx qui soit semblable au polygone ΘΟΕΠΖΡΗΣ, et semblable. 
ment placé, etsur le polygone ATAYBorx élevons une pyramide qui ait la même 
hauteur que le cône ΑΔ. Puisque le quarré de AT est au quarré de TH comme 
le polygone aATAYB®rx est au polygone ΘΟΕΠΖΡΗΣ ( 20.6, etr.12), et que le 
quarré de AT est au quarré de EH comme le cercle ΑΒΓΔ est au cercle ἘΖΗΘ 
(2.12); le cercle ΑΒΓΔ sera au cercle ΕΖΗΘ comme le polygone ATAYB®rx est 
au polygone ΘΟΕΠΖΡΗΣ (11.5). Mais le cercle ΑΒΓΔ est au cercle ΕΖΗΘ comme 
le cône ΑΔ est au solide Ξ, etle polygone ΔΤΑΥΒΦΓΧ est au polygone ΘΟΕΠΖΡΗΣ 
comme la pyramide qui a pour base le polygone ΔΤΑΥΒΦΓΧ, et pour sommet 
le point Δ est à la pyramide qui a pour base le polygone ΘΟΕΠΖΡΗΣ, et pour som- 
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nie Ν “΄ ε Ὁ 
δὲ τὸ Ν σημεῖον" καὶ ὡς ἄρα ἡ ΑΛ κῶνος πρὸς 
ΕἸ ἐὰν: \ a e \ œ Ψ 4 
τὸ Æ στερεὸν οὑτως 1 πυραμὶς. ἧς βάσις μὲν 
À 
τὸ ATAYB®TX πολύγωνον, πορυφὴ δὲ τὸ A 
LU \ φ ᾿"" A 
σημεῖον, πρὸς τὴν πυραμίδα, ἧς βάδις μὲν, τὸ 
\ δ᾽ 
ΘΟΕΠΖΡΗΣ πολύγωνον, πορυφὴ δὲ τὸΝ σήμειον" 
\ LA ε "“, 
ἐναλλὲξ apæ ἐστὶν ὡς 0 ΑΛ κῶνος πρὸς τὴν ἐν 
- “ ἘΞ 
αὐτῷ πυραμίδα οὕτως τὸ Ξ στερεὸν πρὸς τὴν 
ἐν τῷ EN κώνῳ πυραμίδα. Μείζων δὲ ὃ AA 
“ - 3 ᾿ς Ἂς , NE LA \ 
κῶνος τῆς ἐν αὐτῷ πυραμίδος" μεῖζον ἄρα καὶ 
% re] \ ο > “Ἢ LA 1 
TO Ξὶ στερεὸν τῆς ἐν τῷ EN κωνῷ πυραμίδος. 
s a 
Αλλὰ καὶ εἐλάττον, περ ἄτοπον" οὐκ ἄρα ὡς 
e \ 
ὃ ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς τὸν EZHO κύκλον οὕτως ὃ 
AA κῶνος πρὸς ἔλαττόν Ts τοῦ EN κώνου στε- 
y “ 
ρεόν. Ὁμοίως δὴ δείξομεν, ὅτι οὐδὲ ἐστιν ὡς 
δ ΄ LA 
ὁ ἘΖΗΘ κύκλος πρὸς τὸν ΑΒΓΔ κύκλον οὕτως 
ε 17 , “Ὕ 
ὃ. EN κῶνος πρὸς ἔλαττόν τι τοῦ ΑΛ κώνου 
3 L 
στερεόν. Λέγω δὴ ὅτι οὐδὲ ἐστιν ὡς ὃ ΑΒΓΔ 
\ = « 
κύκλος πρὸς τὸν ἘΖΗΘ κύκλον οὕτως ὃ AA 
“Ὁ n LA 7 ’ 
κωγὸς πρὸς μεῖζον τὶ τοῦ EN κωνου στερεόν͵ 
> \ \ Pi 1 np! Ἂς τὰς sr 
Ei γὰρ δυνατὸν. ἔστω πρὸς μεῖζον τὸ Æ° ἀνά- 
ε ε : \ 
παλιν ἄρα ἐστὶν ὡς ἡ EZHO κύκλος πρὸς τὸν 
\ 
0 


ΑΒΓΔ κύκλον οὕτως τὸ 5ὶ στερεὸν πρὸς τὸν ΑΛ 


vertex autem punctum N; ct ut igitur conus 
AA ad Ξ solidum ita pyramis , cujus basis quidem 
polygonum ΔΤΑΥΒΦΓΧ, vertex autem A punc- 
tum, ad pyramidem, cujus basis quidem polygo- 
num ΘΟΕΠΖΡΗΣ, yertex autem N punctum; per- 
mutando igitur est ut conus AA ad pyramidem 
quæ in ipso est ita solidum Ξ ad pyramidem quæ 
estin cono EN. Major autem conus AA pyramide 
quæ est in ipso ; majus igitur et solidum Ξ 
pyramide quæ in cono EN. Sed et minus, quod 
absurdum; non igitur ut ΑΒΓΔ circulus ad cir- 
lum EZHO ïta AA conus ad solidum aliquod 
minus cono EN. Similiter ostendemus, neque esse 


ut ΕΖΗΘ circulus ad circulum ΑΒΓΔ ita conum 


. EN ad solidum aliquod minus cono AA. Dico 


neque quidem esse ut ΑΒΓΔ circulus ad cir- 
culum ΕΖΗΘ ita AA conam ad solidum aliquod 
majus cono EN. Si enim possibile, sit ad majus 
E , invertendo igitur est ut ΕΖΗΘ circulus ad 
ad AA co- 


circulum ΑΒΓΔ ïta solidum 5 


met 16 point N (0. 12); le cône AA est donc au solide = comme la pyramide dont la 
base est le polygone ATAYB&rx, et le sommet le point A, est à la pyramide dont la 
base est le polygone ΘΟΕΠΖΡΗΣ et le sommet le point N; donc , par permutation, 
le cône ΑΔ est à la pyramide qui lui est inscrite comme le solide Z est à la py- 
ramide inscrite dans le cône EN. Mais le cône 44 est plus grand que la pyramide 
qui lui est inscrite ; le solide z est donc plus grand que la pyramide qui estins- 
crite dans le cône EN. Maïs le solide Ξ est plus petit que cette pyramide, 
ce qui est absurde; le cercle ΑΒΓΔ n’est donc point au cercle EZH@ comme 
le cône AA est à un solide plus petit que le cône EN. Nous démon- 
trerons semblablement que le cercle EZHO n’est point au cercle ΑΒΓΔ comme le 
cône EN est à un solide plus petit que le cône 44. Je dis enfin que le cercle 
ABrA n’est point au cercle ΕΖΗΘ comme le cône ΑΔ est à un solide plus grand que 
le cône EN. Car que ce soit à un solide & plus grand, si cela est possible; par 
inversion, le cercle EzHe sera au cercle ΑΒΓΔ comme le solide Æ est au cône ΑΔ. 


& 
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κῶνον, Αλλ ὡς τὸ 5 στερεὸν πρὸς τὸν ΑΛ κῶνον num. Sed ut Ξ solidum ad AA conum ita ‘co- 
οὕτως ὃ EN κῶνος πρὸς ἔλαττόν Ti τοῦ AA nus EN ad solidum aliquod minus cono AA 5 
κώνου στερεόν" καὶ ὡς ἄρα ὃ ἘΖΗΘ κύκλος πρὸς οἱ ut igilur ΕΖΗΘ circulus ad circulum ΑΒΓΔ 
τὸν ΑΒΓΔ κύκλον οὕτως ὃ EN κῶνος πρὸς ἔλατ- ἴία conus EN ad solidum aliquod minus cono 
τόν τὶ τοῦ AA κώνου στερεὸν, ὅπερ ἀδύνατον ΑΔ, quod impossibile ostensum est; non igitur 
ἐδείχθη11»" οὐκ ἄρα ἐστὶν ὡς ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς est ut ΑΒΓΔ circulus ad circuMim ΕΖΗΘ ila 
“τὸν EZHO κύκλον οὕτως ὁ AA κῶνος πρὸς μεῖζόν conus AA ad solidum aliquod majus cono EN. 


RT 


t 


τι τοῦ EN κώνου στερεόν, Ἐδείχθη δὲ ὅτε οὐδὲ  Ostensum autem est neque ad minus ; est igitur ut 
πρὸς ἔλασσον" ἔστιν ἄρα ὡς ὃ ΑΒΓΔ κύκλος ΑΒΓΔ circulus ad circulum ΒΖΗΘ ita conus AA 


πρὸς τὸν EZHO κύκλον!'2 οὕτως ὃ ΑΔ κῶνος δα EN conum. Sed ut conus ad conum ita est 
πρὸς τὸν EN κῶνον. AAN ὡς ὃ κῶνος πρὸς τὸν  Cylindrus ad cylindrum, triplus enim uterque 
κῶμον οὕτως ὃ κύλινδρος πρὸς πὸν κύλινδρον, utriusque ; et ut igitur ABTA circulus ad cir- 
τριπλασίων γὰρ ἑκάτερος ἑκατέρου" καὶ ὡς ἄρα culum EZHO ita cylindni in ipsis æquealti 
ὁ ΑΒΓΔ κύκλος πρὸς τὸν EZHO κύκλον οὕτως conis. 

ets 2.1 τῷ Ἔ -“ - ’ , 

οἱ ἐπ᾿ αὐτῶν ἰσοῦψεϊς τοῖς κώγοις κύλινδμοις 


Sub eâdem igitur, εἰς. 


Οἱ ἄρα ὑπὸ, καὶ τὰ ἑξῆς. : 
Mais le solide # est au cône AA comme le cône EN est à un solide plus petit 
que le cône ΑΔ; le cercle ΕΖΗΘ est donc au cercle ΑΒΓΔ comme le cône EN est à un 
solide plus petit que le cône 4A , ce que nous avons démontré impossible; le cercle 
ΑΒΓΔ n’est donc point au cercle EZH@ comme le cône ΑΔ est à un solide quelconque 
plus grand que le cône EN. Mais on a démontré que ce n’est point à un solide 
plus petit ; le cercle ΑΒΓΔ est donc au cercle ΕΖΗΘ comme le cône AA est au cône 
EN. Mais un cône est à un cône comme un cylindre est à un cylindre, car un 
cylindre est le triple d’un cône ( 10. 12 ); les cercles ΑΒΓΔ, ΕΖΗΘ sont donc en- 
w’eux comme les cylindres qui ont ces cercles pour bases et dont les hauteurs 
sont égales à celles des cônes. Donc, etc. 


ΤΙ; 20 
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ΠΡΌΤΑΣΙΣ. ιβ΄, 


, \ 3 ᾿ 
οἱ ὅμοιοι κῶνοι καὶ κύλινδροι πρὸς ἀλλήλους 
, LA lé 78 Lg > a , 
ἐν τριπλασίονι, λόγῳ εἰσὶ τῶν εν ταῖς βάσεσι 
διαμέτρων. 
La Led À , ἣ œ [2 
Ἑστωσαᾶν ὁμοῖοι κῶνοι! καὶ κυλινόρο!» ὧν Ba 


σεις μὲν oi ΑΒΓΔ. ΕΖΗΘ κύκλοι. διάμετροι dé : 


τῶν βάσεων αἱ BA, 2Θ. ἄξονες δὲ τῶν κώνων 
καὶ! κυλίνδρων οἱ KA, MN° λέγω ὅτι ὃ κῶνος. 
οὗ βάσις μέν ἐστιν ὃ ΑΒΓΔ κύκλος, κορυφὴ δὲ 
τὸ A σημεῖον. πρὸς τὸν κῶνον. οὗ βάσις μὲν ἐστιν 
ὁ ἘΖΗΘ κύκλος, κορυφὴ δὲ" τὸ Ν σημεῖον, τρι- 
πλασίονα λέγον ἔχει ἥπερ ἡ ΒΔ πρὸς τὴν 26. 

Εἰ γὰρ μὴ ἔχει! ὃ ΑΒΓΔΛ κῶνος πρὸς τὸν 
EZHON κῶνον τριπλασίονα λόγον ἤπερ ñ BA 
“ρὸς τὴν ZO , ἔξει ὃ ΑΒΓΔΛ κῶνος ἢ πρὺς ἔλατ- 
τόν τι τοῦ ἘΖΗΘΝ κώνου στερεὸν τρειπλατίονα 
λόγον. ἢ “πρὸς μεῖζον. Εχέτω πρέτερον πρὸς 
ἔλαττον τὸ Æ, καὶ ἐγγεγράφθω εἰς τὸν ἘΖΗΘ 
κύκλον τετράγωνον τὸ EZHO* τὸ ἄρα ἘΖΗΘ 
τετεώγωνον μεῖζόν ἐστιν ἢ τὸ ἥμισυ τοῦ ἘΖΗΘ 


PROPOSITIO XII. 


Similes coni et cylindri inter se in triplicatà 


ratione sunt diametrorum basium. 


Sint similes coni et cylindri, quorum bases 
quidem circuli ΑΒΓΔ, ΕΖΗΘ, diametri vero 
basium BA, ΖΘ, axes autem conorum et cy= 
lindrorum KA, MN; dico conum, cujus ba- 
sis ΑΒΓΔ circulus, vertex autem punctum A, 
ad conum , cujus\basis quidem est circulus 
EZHO , vertex autem N punctum, triplicatam 
habere rationem ejus quam habet BA ad ΖΘ. 

Si enim non habet conus ΑΒΓΔΛ ad conum 
ΕΖΗΘΝ triplicatam rationem cejus quam BA 
ad Z®, habebit ABTAA conus vel ad soli- 
dum aliquod minus cono EZHON triplicatam 
rationem, vel ad majus. Habeat primum ad mi- 
nus Æ, et describatur in EZHO® circulo qua- 
ΕΣ ἘΖΗΘ ; quadratum igitur EZHO majus 
est dimidio EZHO® circuli. Et crigatur a qua- 


PROPOSITION ΣΧ 


Les cônes et cylindres semblables sont entr’eux en raison triplée des diamètres 
de leurs bases. 

Soient les cônes et les cylindres semblables dont les bases sont les cercles 
ΑΒΓΔ; ΕΖΗΘ, dont les bases ont BA, ΖΘ pour diamères, et dont les axes sont 
les droitesKkA, MN; je dis que le cône dont la base est le cercle ΑΒΓΔ, et le sommet 
le point A, a avec le cône dont la base est le cercle ΕΖΗΘ, et le sommet le point N 
une raison triplée de celle que ΒΔ ἃ avec ΖΘ. / 

Car si le cône ΑΒΓΔΛ n’a pas avec le cône ΕΖΗΘΝ une raison triplée de celle que 
BA ἃ avec Z®, le cône ΑΒΓΔΛ aura avec un solide quelconque plus petit ou plus 
grand que le cône EZH@N une raison triplée de celle que Ba ἃ avec z@. Que 
ce soit d’abord à un solide # plus petit. Dans le cercle ΕΖΗΘ décrivons le quarré 
EZHO ; le quarré ΕΖΗΘ sera plus petit que la moitié du cercle ΕΖΗΘ, Sur le quarré 


« 
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κύκλου, Καὶ ἀνεστάτω ἐπὶ τοῦ EZH@ τετρα- 
γώνου πυραμὶς τὴν αὐτὴν κορυφὴν ἔχουσαδ τῷ 
κώνῳ" 4 ἄρα ἀνασταθεῖσα πυραμὶς μείξων ἐστὶν 
ἢ τὸ ἥμισυ μέρος τοῦ κώνου. Τετμήσθωσαν δὲ 
αἱ EZ, ΖΗ, ΗΘ. ΘῈ περιφέρεια, δίχα κατὰ τὰ 
Ο. Π. P, Σ σημεῖα. καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ 
EO, OZ, ΖΠ, ΠΗ͂, HP, ΡΘ, ΘΣ. ΣΕ’ καὶ 
ἑκαστον ἄρα τῶν EOZ, ΖΠΗ, ΗΡΘ, ΘΣῈ τρι- 


Ce LD 4.4 3 À \ “ # mn > 
γώνων μεῖζόν ἐστιν ἢ τὸ ἥμισυ μέρος τοῦ καθ 
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drato EZHO pyramis eumdem verticem habens 
quem conus ; ergo erecta pyramis major est quam 
dimidia pars coni. Itaqe secentur ΕΖ ΣΧΗ͂ΙΣ 
H® , ΘῈ circumferentiæ bifariam in punctis O, 
N,?, Σ, etjungantur ipsæ ΕΟ, OZ, ZI, ΠΗ, 
HP, ΡΘ, ΘΣ, ΣῈ ; unumquodque igitur triangu= 
lorum EOZ , ΖΠΗ, ΗΡΘ, ΘΣΕ majus est quam 
dimidia pars segmenti circuli ΕΖΗΘ in quo 


PL 


ἑαυτὸ τμήματος τοῦ ἘΖΗΘ κύκλου. Καὶ ἀνεσ- 
τάτω ἐφ᾽ ἑκάστου τῶν EOZ, ZIIH, ΗΡΘ, 
OZE τριγώνων πυραμὶς τὴν αὐτὴν κορυφὴν 
ἔχουσα τῷ κώνῳ" καὶ ἑκάστη ἄρα τῶν ἀνασ- 
ταθεισῶν πυραμίδων μείζων ἐστὶν ἢ τὸ ἥμισυ 
μέρος7 τοῦ καθ᾿ ἑαυτὴν τμήματος τοῦ κώνου, 
Τέμνοντες δὴ τὰς ὑπολειπομένας περιφερείας 
δίχα, καὶ ἐπιζευγνύντες εὐθείας, καὶ ἀνισ- 


LA 3-3 ε , “, {3 
TAVTES εῷ εχαστοῦυ τῶν τριγώνων πυραμίδας. 


est. Et erigatur ab unoquoque triangulorum 
EOZ, ZH , ΗΡΘ, ΘΣῈ pyramis eumdem verti- 
cem habens quem conus; ergo et unaquæque - 
erectarum pyramidum major est quam dimidia 
pars segmenti coni in quo est. Secantes igitur 
reliquas circumferentias bifariam, jungentesque 
rectas lineas , et erigentes ab unoquoque trian- 


gulorum pyramides eumdem verticem habentes 


EZHO élevons une pyramide qui ait la même hauteur que le cône ; la pyramide 
élevée sera plus grande que la moitié du cône. Coupons les arcs ΕΖ, ΖΗ, ΗΘ, 
ΘῈ en deux parties égales aux points O, 11, P, *, et joignons EO, OZ, ZI1, ΠΗ, 
HP, ΡΘ, ΘΣ, ΣΕ; chacun des triangles EOZ, ZTIH, HP@, @xE sera plus grand que 
la moitié du segment du cercle EzH@ dans lequel il est placé. Sur chacun des 
triangles EOZ, ΖΠΗ, ΗΡΘ, @5E élevons des pyramides qui ayent le même sommet que 
le cône; chacune de ces pyramides sera plus grande que la moitié du segment 
du cône où elle est placée. Coupant les arcs restants en deux parties égales, 
menant leurs arcs, et élevant sur chacun de ces triangles des pyramides qui 
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\ γ΄. \ Fi # se \ 
TRY AUTHY κορυφὴν ἐχουσας τῷ κωνῶ:ς καὶ 
“ 2% “ , ͵ ᾽ 
TOUTO αεἰ ποίουντες. καταλείψομέν τινα απο- 

’ “ Ω à » 3 ᾿ Ὁ 
τμήματα τοῦ κῶνου. ἃ εσται ἐλαττονα τῆς 


ε ᾿ 


21 + 4 ΩΣ 
ὑπιροχῆς. ἥ υπερέχε! 0 ΕΖΗΘΝ κῶνος τοῦ 5ὶ 
7ὔ 


στερεοῦ, Λελείφθω, καὶ ἔστω τὰ ἐπὶ τῶν ἘΟ» 
ΟΖ. ZI1, ΠΗ͂, HP, ΡΘ, ΘΣ; ΣΕ’ λοιπή 
ἄρα ἡ πυραμὶς, ἧς βάσις μέν ἐστι τὸ 
ἙΟΖΠΗΡΘΣ πολύγωνον ς κορυφὴ δὲ τὸ Ν ση- 
μεῖον. μείζων ἐστὶ τοῦ Æ στερεοῦ, Ἐγγεγράφθω 
καὶ εἰς τὸν ΑΒΓΔ κύκλον τῷ ἘΟΖΠΗΡΘΣ πολύ- 
γώνῳ Ὁμοιόν τε καὶ ὁμοίως κείμενον πολύγωνον 
τὸ ΑἸΒΥΓΦΔΧ, καὶ ἀνεστάτω ἰπὶ τοῦ ΑἸΒΥΓΦΔΧ 


CA 8 \ \ ΓΕ À \ ΠῚ] 
σπολυγωνου" TUPALIS τὴν αὐτὴν κορυφὴν ἐχουσᾶ 


“ , \ -“ \ , \ . 
τῷ κων» καὶ τῶν μὲν περιεχοντῶν τὴν TUupa- 


puida , ἧς βάσις μέν ἔσπι τὸ ATBYIGAX πολύ- 
\ Δ \ ων ἁ / 
yorov, ncpugn δὲ τὸ À σημεῖον, ἐν τρίγωνον 
ἔστω τὸ ABT, τῶν δὲ περιεχόντων τὴν πυρα- 
pida, ἧς βάσις μέν ἐστι τὸ ἙΟΖΠΗΡΘΣ πολύ- 
“ \ \ À DU à / 
γῶνον. κορυφὴ. δὲ τὸ N σημεῖον, ἕν τρίγωνον 
ἔστω τὸ ΝΟΖ, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ KT, MO. Καὶ 
ἐπεὶ ὕὑμοιός ἐστιν ὃ ΑΒΓΔΛ κῶνος τῷ EZHON 
κώνῳ" ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΒΔ “πρὸς τὴν 2Θ οὕτως ὃ 


ΚΑ ἄξων πρὸς τὸν ΜΝ ἄξονα. Ως δὲ ἡ BA πρὸς 


LI 


quem conus, et hoc semper facientes, relin- 
quemus quædam segmenta coni, quæ erunt 
minora excessu quo superat conus ΕΖΗΘΝ ipsum 
Z solidum. Relinquantur , et sint quæ super 
ipsa ΕΟ, OZ, ZI, ΠΗ, HP, PO, ΘΣ, ΣῈ: 
reliqua igitur pyramis , cujus basis quidem est 
polygonum ΕΟΖΠΗΡΘΣ, vertex autem N punc- 
tum, major est solido Ξ. Describatur et in circulo 
ΑΒΓΔ polygono EOZNHPOE et simile et simi- 
liter positum polygonum ATBYT#AX et erigator 
super polygonum ATBYTŒAX pyramis eumdem 
verticem habens quem conus, et continentium 
quideïñh pyramidem, cujus basis quidem est poly- 
gonum ATEYTŒHAX, vertex vero À punctum, 
unutm triangulum sit ABT, continentium vero 
pyramidem , cujus basis quidem est ΕΟΖΠΗΡΘΣ 
polygonum » Vertex vero punctum N, unum 
triangulum sit NOZ; οἱ jungantur ipsæ ΚΤ, 
MO. Et quoniam similis est conus ΑΒΓΔΛ cono 
EZHON ; est igitur ut BA ad ΖΘ ita KA axis 
ad axem MN. Ut autem BA ad ΖΘ ita BK adZM; 


ayent le même sommet que le cône, et faisant toujours la même chose, il restera 
enfin certains segments de cône, qui seront plus petits que l’excès du cône ΕΖΗΘΝ 
sur le solide # ( 1. τὸ ). Qu'on ait ces restes, que ce soient ceux qui sont 
placés-surEO, OZ, ZI, ΠΗ͂, HP, PO, ΘΣ, ΣΕ; la pyramide restante, dont la base 
est le polygone ἙΟΖΠΗΡΘΣ, et le sommet le point N sera plus grande que le solide 
Ξ. Dans le cercle ΑΒΓΔ décrivons un polygone ATBYTæAx semblable au polygone 
ΕΟΖΠΗΡΘΣ, et semblablement placé ; sur le polygone ATBYr&Ax élevons une pyra- 
mide qui ait le même sommet que le cône ; que ABT soit un des triangles qui 
comprènent Ja pyramide dont la base est le polygone ATBYræax, et dont le 
sommet est le point A, que ΝΖΟ soit un des triangles qui comprènent la,pyramidé 
dont la base est le polygone ἙΟΖΠΗΡΘΣ, et dont le sommet est le point N, et 
joignons KT, MO. Puisque le cône ΑΒΓΔΛ est semblable au cône ΕΖΗΘΝ, la droite 
BA sera à la droite ΖΘ comme l'axe KA est à l’axe MN (déf. 24. 11). Mais ΒΔ est 
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ἐὴν ZO οὕτως à EK πρὸς τὴν 2Μ" καὶ ὡς ἄρα ἢ 
ΒΚ πρὶς τὴν ZM οὕτως ἡ KA πρὸς τὴν ΜΝ’ καὶ 
ἰναλλὰξ ὡς ἡ BK πρὸς τὴν KA οὕτως à ZM πρὸς 
τὴν MN, καὶ γωνίαι αἱ ὑπὸ BKA, ZMN ἴσαι, 
ὀρθὴ γὰρ ἑκατέραϑ. καὶ περὶ ἴσας γωνίας τὰς 
ὑπὸ ΒΚΛ, ZMN αἱ πλευραὶ ἀνάλογόν εἰσιν" 
ὅμοιον ἄρα ἐστὶ τὸ ΒΚΛ τρίγωνον τῷ ΖΜΝ 


MRC Le 
τριγώνῳ. Πάλιν, ἐπείἐστιν ὡς ἡ BK πρὸς τὴν KT 


étut igitur ΒΚ ad ZM ila KA ad MN; et per- 
mutaudo ut ΒΚ ad KA ita ZM ad MN, et anguli 
BKA, ZMN æquales, rectus enim uterque , 
et circa æquales angulos BKA, ZMN latera pro- 
tionalia sunt ; simile igitur est BKA triangu- 


lum triangulo ZMN, Ruïsus, quoniam est ut 


PL 


LA € 4 \ + Re 
οὕτως ἢ ZM πρὸς τὴν MO, καὶ περὶ ἴσας γωνίας 
À € à 
τὰς ὑπὸ ΒΚΤ. ZMO, ἐπειδήπερ ὃ μέρος ἐστὶν 
ME? < , ΩΣ \ Le LA 
ἡ ὑπὸ BKT γωτία τῶν πρὸς τῷ K κεγτρῷ τεσσά- 
3 δ \ LL , 9.5» 1 ΟῚ ΟΡ. 
puy ὀρθῶν, τὸ αὐτὸ μέρος ἐστί καὶ ἡ ὑπὸ ZMO 


γωνία τῶν πρὸς τῷ Μ κέντρῳ τεσσάρων ὀρθῶν. 


BK ad KT jita ZM ad MO, εἰ circa æqua- 
les angulos ΒΚΤ, ΖΜΟ, etenim quæ pars est 
angulus BKT illorum qui sunt ad K centrum 
quatuor rectorum, eadem pars est et angulus 
ΖΜΟ illorum qui sunt ad centrum M quatuor 


Ἐπεὶ οὖν περὶ ἴσας γωνίας αἱ πλευραὶ ἀνάλογόν rectorum ; et quoniam circa æquales an- 
gulos latera proportionalia sunt ; simile igitur 
est triangulüm ΒΚΤ triangulo ΖΜΟ. Rursus , 


quoniam ostensum est ut BK ad KA ïta ZM 


εἰσιν" ὅμοιον ἄρα ἐστὶ"! τὸ BKT τρίγωνον τῷ 
ΖΜΟ τριγώνῳ. Πάλιν. ἐπεὶ ἐδείχθη ὡς ὁ ΒΚ 
πρὸς τὴν ΚΛ οὕτως ἡ ZM πρὸς τὴν ΜΝ, ἴση δὲ 
à 2Θ comme ΒΚ est à ZM; la droite ΒΚ est donc à ZM comme KA est ἃ MN; donc, 
par permutation, BK est à KA comme ZM est à MN. Mais les angles BKA, ZMN sont 
égaux, parce qu’ils sont droits l’un et l’autre, et les côtés autour des angles égaux 
BKA, ZMN sont proportionnels; le triangle BKA est donc semblable au triangle ZMN 
(6.6). De plus, puisque ΒΚ est à KT comme ZM est à MO, que ces droites 
sont autour des angles égaux ΒΚΤ, ΖΜΟ, car l’angle EXT est la même partie des 
quatre angles droits placés au centre Καὶ que l’angle ΖΜΟ l’est des quatre angles droits 
placés au centre M, et quegles côtés qui comprènent les angles égaux sont 
proportionnels, le triangle ΒΚΤ sera semblable au triangle ΖΜΟ ( 6. 6 ). De plus, 
puisqu’én a démontré füe ΒΚ est à KA comme ZM est à MN, et à cause que ΒΚ 
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ἡ pair BK τῇ KT, à δὲ ZM τῇ OM: ἔστιν ἄρα 
ὡς ä KT πρὸς τὴν KA οὕτως ἥ OM πρὸς τὴν 
ΜΝ. Καὶ περὶ ἴσας γωνίας τὰς ὑπὸ TKA, ΟΜΝ, 
ὀρθαὶ γὰρ, αἱ πλευραὶ ἀνάλογόν εἶσιν" ὅμοιον 
ἄρα ἐστὶ" τὸ AKT τρίγωνον τῷ NMO τριγώνῳ. 
Καὶ ἐπεὶ" διὰ τὴν ὁμοιότητα τῶν AKB, NMZ 
τριγώνων ἐστὶν ὡς ἡ ΔΒ πρὸς τὴν ΒΚ οὕτως ἡ 
ΝΖ πρὸς τὴν ΖΜ, διὰ δὲ τὴν ὁμοιότητα τῶν 
ΒΚΤ. ΖΜΟ τριγώνων ἐστὶν ὡς ἡ KB πρὸς τὴν 
BT οὕτως ἡ ΜΖ πρὸς τὴν ZO* διεΐσου ἄρα ὡς ñ 
AB πρὸς τὴν ΒΤ οὕτως ἡ NZ πρὸς τὴν 20. 
Πάλιν. ἐπεὶ διὰ τὴν ὁμοιότητα τῶν ATK, NOM 
πριγώνων ἐστὴ ὡς ἡ AT πρὸς τὴν TK οὕτως ἡ 
NO πρὸς τὴν OM, διὰ δὲ τὴν ὁμοιήτητα τῶν 
KBT, OMZ τριγώνων ἐστὶν ὡς ἡ ΚΤ πρὸς τὴν 
TB οὕτως ὃ MO πρὸς τὴν OZ* διΐσου ἄρα ὡς ἡ 
AT πρὸς τὴν TB οὕτως ἡ NO πρὸς τὴν ΟΖ. 
Ἐδείχθη δὲ καὶ ὡς ἡ TB πρὸς τὴν BA οὕτως ὅ 
ΟΖ πρὸς τὴν ZN° διΐσου ἄρα ὡς ἡ TA πρὸς τὴν 
AB οὕτως à ΟΝ πρὸς τὴν NZ° τῶν ATB, ΝΟΖ 


3 , 2, Ψ, 4 5. ε Re à Le 
ἀρῶ τρίγωνων ἀνάλογον εἰσὶν αἱ TAEUPAI" ἐσογω- 


il LA NES 
για ἄρα ἐστὶ τὰ ATB, NOZ τρίγωνα" ὥστε καὶ 


, \ \ 

ὅμοια" καὶ πυραμὶς ἄρας ἧς βασις μὲν τὸ BKT 
\ \! ἊΣ ε » \ 

τρίγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ À σημεῖον. ὁμοία ἐστὶ πυ- 
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ad MN; sed æqualis quidem BK ipsi KT, 
ipsa vero ZM ipsi OM; est igitur ut KT ad 
KA ïta OM ad MN. Et circa æquales angu- 
los TKA, OMN, recti enim, latera propor— 
tionalia sunt ; simile igitur est AKT triangulum 
triangulo NMO. Et quoniam ob similititudi- 
nem triangulorum AKB, NMZ, est ut AB ad BK 
ila NZ ad ZM; ob simililitudinem vero trian- 
gulorum ΒΚΤ, ΖΜΟ est ut KB ad ΒΤ ita MZ 
ad ΖΟ; ex æquo igitur ut AB ad ΒΤ ita NZ 
ad ZO. Rursus, quoniam ob similititudinem 
triangulorum ATK, NOM, est ut AT ad TK ita 
NO ad OM, ob similitudinem vero triangulorum 
KBT, OMZ, est ut KT ad TB ita MO ad ΟΖ; 
ex æquo igitur ut AT ad TB ita NO ad OZ. 
Ostensum autem est et ut TE ad BA ita OZ ad 
ΖΝ; ex æquo igitur ut TA ad AB ita ONZ ad 
NZ ; triangulorum ïgitur ATB, NOZ propor- 
tionalia sunt latera; æquiangula igitur sunt 
ATB, NOZ triangula; quare et similia ; et py- 
ramis igitur, cujus basis quidem triangulum 


ΒΚΤ, vertex vero À punctum , similis est 


est égal à KT, οἵ ΖΜ égal à OM, la doite KT sera à KA comme OM est à MN. Mais 
les côtés autour des angles droits TKA, OMN sont proportionnels ; le triangle AKT 
est donc semblable au triangle NMO. Mais à cause de la similitude des triangles 
AKB, NMZ, la droite AB est à la droite BK comme la droite NZ est à la droite ZM, 
et à cause de la similitude des triangles ΒΚΤ; ZMO, la droite KB est à BT comme 
MZ est à ZO; donc, par égalité, AB est à ΒΤ comme NZ est à ZO (22. 5). 
De plus, à cause de la similitude des triangles ATK, NOM, la droite AT est à TK 
comme NO est à OM, et à cause de la similitude des triangles KBT, OMZ, la 
droite KT est à TB comme MO est à OZ; donc, par égalité, AT est à TB comme NO 
est ἃ OZ. Mais on a démontré que TB est à BA comme OZ est à ZN; donc, par 
égalité, TA est à AB comme ON est à NZ; les côtés des triangles ATB, NOZ sont 
douc proportionnels ; les triangles ATB, NOZ sont donc équiangles ( 5.6), et par 
conséquent semblables ; la pyramide dont la base est le triaigle ΒΚΤ. et le sommet 
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ραμίδι, ἧς βάσις μὲν τὸ ZMO τρίγωνον, κορυφὴ 
À \ - - æ 4, À Ve TRE ’ 

δὲ τὸ N δημεῖον, ὑπὸ γὰρ ὁμοίων ἐπιπέδων πε- 

εἰἔχονται ἴσων τὸ πλῆθος. Αἱ δὲ ὁμοίαι πυρα- 
/ \ ré Li , 3 

μίδες καὶ τριγώνους ἔχουσαι βάσεις ἐν τριπλα- 

clos λόγῳ εἰσὶ τῶν ὁμολόγων πλευρῶν" ἡ ἄρα 

BKTA πυραμὶς πρὸς τὴν ZMON πυραμίδα τρι- 

ἡλασίονα λόγον ἔχει ἥπερ ἡ ΒΚ πρὸς τὴν ZM. 


pyramidi, cujus basis quidem ZMO triangulum î 
vertex autem N punctum; similibus enim planis 
continentur æqualibus multitudine. Pyramides 
autem similes triangulares bases habentes in 
triplicatà ratione sunt homologorum laterum ; 
ergo pyramis BKTA ad pyramidem ZMON 
triplicatam rationem babet ejus quam BK ad 


N 


4 ἥν ὦ 3 \ nn 2 . 
Ομοίως δὴ ἐπιζευγνύντες ἀπὸ τῶν A, X, Δ, ᾧ, 
\ 2 3 \ 27 
ΤΟΎ ἐπὶ τὸ K εὐθείας"5. καὶ ἀπὸ τῶν E, Σ, 
- \ 2. 
OP HS AI ἐπὶ τὸ M, καὶ ἀνιστάντες ἐφ᾿ ἐκάσ- 
“»“»Ἥ ’ \ \ 
Tov'6 τῶν τριγώνων πυραμίδας τὰς αὐτὰς κορυ- 
ΡΤ ΡΤ δ᾿ , D , / d ΄, 
@as'7 εχουσας τοῖς VOIS, δείξομεν OTI καὶ 
ε 2 2 ε “᾿ ι ε 
EKATTH τῶν ομοταγων πυραμίδων προς ἑκάστην 
ε “ (δι / ! ἘΣ », 
ομοταγὴ πυραμίδα τριπλασίονα λόγον ἐξει ἡπτερ 
ε ε / \ \ ἂν e 
Ὁ BK ὁμολογὸς πλευρᾷ πρὸς τῆν ZM ὁμόλογον 


πλευρὰν. τουτέστιν ἤπερ ÿ ΒΔ πρὸς τὴν 2Θ. 


Κι 


ΖΜ. Similiter utiqué ducentes rectas ἃ punctis 
A, X,A,%,T,1adK, et a punctis Ἐν =, ©, 
P,H, Had M, et erigentes ab unoquoque 
triangalorum pyramides eosdem vertices ha- 
bentes quos coni , ostendemus et unamquamque 
pyramidum cujusdam ordinis ad unamquamque 
ejusdem ordinis pyramidemtriplicatamrationem 
habere ejus quam BK latus homologum ad ho- 
mologum latus ZM, hoc est quam BA ad ΖΘ. 


le point A, est donc semblable à la pyramide dont la base est lé triangle ΖΜΟ, etle 
sommet le point (déf. 9. 11); car ces pyramides sont contenues sous des plans sem- 
blables et égaux en nombre. Mais les pyramides semblables qui ontdes bases trian- 
gulaires sont en raison triplée de leurs côtés homologues (8. 12); la pyramide 
BKTA ἃ donc avec la pyramide ZMON une raison triplée de celle que ΒΚ ἃ avec ZM. 
Menant semblablement des droites des points A, X, A,%,T, Y au point K, et 
des droites des points E, Σ, Θ;Ρ,Η, 11 au point M, et élevant au-dessus de chacun des 
triangles des pyramides quiaygnt les mêmes sommets que les cônes, nous démon- 
trerons semblablement que chacune des pyramides d’un certain ordre aura avec 
chaque pyramide du même ordre une raison triplée de celle que le côté homo- 
logue ΒΚ ἃ avec le côté homologue ZM, c’est-à-dire que ΒΔ a avec ze. Mais un 
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EN Ne APE, | “ z / \ 14 2€ / 
LAN © ὡς ἕν τῶν ἡγουμένων πρὸς ἕν τῶν ἑπομέ- 
νῶν. οὕτως ἅπαντα τὰ ὑγούμενα πρὸς ἅπαντα 

Lre # " 4 Ν € \ 
τῷ ἐπομενα" ἐστιν ἀρῶ καὶ ὡς BKTA πυραμὶς 
πρὸς τὴν ZMON πυραμίδα οὕτως ἡ ὕλη πυρα- 
μὶς, ἧς βάσις τὸ ΑἸΒΥΓΦΔΧ πολύγωνον, κορυφὴ 
δὲ τὸ À σημεῖον, πρὸς τὴν ὅλην πυραμίδα. ἧς 
βάσις μὲν τὸ 9 ἙΟΖΠΗΡΘΣ πολύγωνον. κορυφὴ 
ΩΣ \ ΩΣ LA \ \ L 4 , \ 
δὲ τὸ N σημεῖον" ὥστε καὶ πυραμὶς, ἧς βάσις μὲν 
τὸ ATBYI®AX πολύγωνον» κορυφὴ δὲ τὸ À ση- 
μεῖον" πρὸς τὴν πυραμίδα, ἧς βάσις. μὲν; τὸ 
ἘΟΖΠΗΡΘΣ πολύγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ Ν σημεῖον, 
τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ ἢ BA πρὸς τὴν 16. 
Ὑπόκειται δὲ καὶ} ὁ κῶνος, οὗ βάσις μὲν ὃ 
ΑΒΓΔ κύκλος, κορυφὴ δὲ τὸ À σημεῖον, πρὸς τὸ 
= A 4 ’ LA # € 
Ξ στερεὸν, τριπλασίονα λόγον ἐχῶὼν n7ep ἡ BA 

\ Ἂν » Ν € ε “ Φ Ν 
πρὸς τὴν ΖΘ" στιν ἀρα ὡς ὁ κῶνος. οὗ βάσις 
μέν ἐστινϑή ὃ ABTA κύκλος, κορυφὴ δὲ τὸ À ση- 
por, πρὸς τὸ Κὶ στερεὸν, οὕτως ἡ πυραμὶς, 
ἧς βάσις μὲν τὸ ΑἸΒΥΓΦΔΧ πολύγωνον56, κορυφὴ 
« e 
δὲ τὸ A, πρὸς τὴν πυραμίδα. ἧς βάσις μέν 

\ A A 
ἔστι τὸ ΕΟΖΠΗΡΘΣ πολύγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ N° 
e 17 A 
ἐναλλὰξ ἄρα ὡς ὁ κῶνος, οὗ βάσις μέν toTiv?7 


864 utunum antecedentium ad unum consequen- 
tium ita Omnia antecedentia ad omnia conse= 
quentia ; est igilur et ut BKTA pyramis ad pyra- 
midem ZMON ïta tota pyramis, cujus basis 
ATBYrTDAX polygonum » Yertex autem punctum 
À, ad totam pyramidem, cujus basis quidem po- 
lygonum ΕΟΖΠΗΡΘΣ et vertex punctum N; quare 
et pyramis, cujus basis quidem ATBYT®AX poly- 
gonum, vertex autem punctum À ad pyramidem, 
cujus basis quidem polygonum ἘΟΖΠΗΡΘΣ, 
verlex autem punctum N, triplicatam rationem 
habet ejus quam BA ad ΖΘ, Ponitur autem et co- 
nus, cujus basis quidem circulus ABTA , vertex 
autem punctum À, ad solidum £, triplicatam 
rationem habere ejus quam BA ad ΖΘ ; est igitur 
ut conus, cujus basis quidem est circulus ΑΒΓΔ, 
vertex autem punctum A, ad solidum Ξ, ita 
pyramis ,; cujus basis quidem ΑΤΒΥΓΦΔΧ 
polygonum, vertex autem punctum A, ad 
pyramidem, cujus basis quidem polygonum 
EOZHHPOE, vertex autem punctum N ; permu- 
tando igitur ut conus, cujus basis quidem est 


‘ 


des antécédents est à un des conséquents comme la somme des antécédents est à 
la somme des conséquents (12. 5); la pyramide BKTA est donc à la pyramide 
ZMON comme la pyramide entière, dont la base est le polygone ATBYræAx, et 
le sommet le point Δ, est à la pyramide entière dont la base est le polygone 
EOZTIHP@S, et le sommet le point N ; la pyramide dont la base est le polygone 
ATBYT&AX, et le sommet le point Δ, a donc avec la pyramide dont la base est le 
polygone ἘΟΖΠΗΡΘΣ, et le sommet le point N, une raison triplée de celle que ΒΔ 
a avec ΖΘ. Mais on a supposé que le cône dont la base est le cercle ΑΒΓΔ, et 
le sommet le point A, a avec le solide Æ une raison triplée de celle que ΒΑ ἃ 
avec ΖΘ; le cône dont la base est le cércle ΑΒΓΔ, et le sommet le point A, est: 
donc au solide Æ comme la pyramide dont la base est le polygone ATBYrAx, 
ctle sommet le point A est à la pyramide dont la base est le polygone EOZHPOE 
et le sommet le point N; donc, par permutation, le cône dont la base est le 
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ὁ ΑΒΓΔ κύκλος, κορυφὴ δὲ τὸ À σημεῖον" δ, ὃ, πρὸς 
mûr ἵν αὐτῷ πυραμίδα, ἧς βάσις te τὸ 
ΑΥ̓ΒΥΓΦΑΧ πολύγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ À, οὕτως 
τὸ Æ στερεὸν πρὸς τὴν πυραμίδα, ἧς βάσις μέν 
ἔστι τὸ ΕΟΖΠΗΡΘΣ πολύγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ N. 
Μείζων δὲ ὁ εἰρημένος κῶνος τῆς ἐν αὐτῷ 7 ee 
μέϑος, ἐμπεριέχει γὰρ αὐτήν" μεῖζον ἃ ΡῈ καὶ τὸ 5 
στερεὸν τῆς πυραμίδος, à ἧς βάσεις se ἔστι τὸ 
ἙΟΖΗΠΡΘΣ πολύγωνον, κορυφὴ δὲ τὸ N. Αλλὰ 
καὶ ἔλαττον. ὅπερ ἐστὶν9 ἀδύνατον" οὐκ ἄρα ὁ 


κῶνος» οὗ βάσις μέν ἐστιν ὃ ΑΒΓΔ κὔκλος. 


#79 
circulus ΑΒΓΔ, vertex autem punctum A, ad 
pyramidem quæ in ipso est, cujus basis quidem 
ΑΤΒΥΓΦΔΧ polygonum, vertex autem A, ita 
solidum Ξ ad pyramidem , cujus basis quidem 
polygonum ἙΟΖΠΗΡΘΣ, vertex autem punctum 
N. Major autem dictus conus est pyramide 
quæ in ipso est ; ille eam enim comprehendit ; 
majus igitur est solidum Z pyramide, cujus 
basis quidem est polygonum ἘἙΟΖΠΗΡΘΣ, ver- 
tex autem punctum N. Sed et minus, quod im 


possibile ; non igitur conus, cujus quidem basis 


N 


Hi 


κορυφὴ δὲ τὸ Δ σημεῖον"!, πρὸς ἔλαττόν τι τοῦ 
κώνου στερεὸν. οὗ βάσις μέν ἐστιν"5 ὃ EZHO κύ- 
κλος, κορυφὴ δὲ τὸ Ν σημεῖον, τριπλασίονα 
λόγον ἔχει ἥπερ ἡ ΒΔ πρὸς τὴν 2Θ. Ομοίως δὴ 
δείξομεν, ὅτι οὐδὲ ὁ EZHON κῶνος πρὸς ἔλατ- 


est ΑΒΓΔ circulus, vertex autem punctum Δ, ad 
aliquod solidum minus cono, cujus basis quidem 
est circulus ΕΖΗΘ, vertex autem punctum N, 
triplicatam rationem habet ejus quam BA 
ad ΖΘ. Similiter utique demonstrabimus neque 


conum ΕΖΗΘΝ ad solidum aliquod minus cono 


cercle ΑΒΓΔ, et le sommet le point A est à la pyramide dont la base est le po- 
lygone ΑἸΒΎΓΦΔΧ, et le sommet le point A, comme le solide Ξ' est à la DUR 
dont la base est le polygone EOZHP@S , et le sommet le point N. Mais le cône 
dont nous venons de parler est plus grand que la pyramide, parce que le cône 
la contient ; le solide x est donc plus grand que la pyramide, dont la base est 
le polygone ΕΟΖΠΗΡΘΣ, et le sommet le point N. Mais il est plus petit, ce qui 
est impossible ; le cône dont Ja base est le cercle ΑΒΓΔ, et le sommet le point, 
n’a donc pas avec un solide plés petit que le cône dont la base est le cercle ΕΖΗΘ, 
et le sommet le point N, une raison triplée de celle que ΒΔ a avec ze. Nous 
démontrerons semblablement que le cône EZHON n’a pas avec un solide plus 
HE 23 
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τόν τι τοῦ ΑΒΓΔΛ κώνου στερεὸν τριπλασίονα 
λόγον ἔχει ἤπερ ἡ 2Θ πρὸς τὴν ΒΔ. Λέγω ὅτι 
οὐδὲ ὁ ΑΒΓΔΛ κῶνος πρὸς μεῖζόν τι τοῦ EZHON 
κώνου στερεὸν τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ ἡ 


ΒΔ πρὸς τὴν 2Θ, Εἰ γὼρ δυνατὸν, ἐχέτω πρὸς 


Υ 


ABTAA triplicatam rationem habere ejus quam 
ΖΘ ad BA. Dico neque ΑΒΓΔΛ conum ad solidum 
aliquod majus cono EZHON triplicatam habere 
rationem ejus quam BA ad ΖΘ. Si enim pos- 


sibile ; habeat ad solidum aliquod majus, ip- 


N 


+ 15 


μεῖζον τὸ Ξ" ἀνάπαλιν ἄρα τὸ Æ στερεὸν πρὸς 
τὸν ABTAA κῶνον τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ 
ἡ 29 πρὸς τὴν ΒΔ. Ως δὲ τὸ 5 στερεὸν πρὺς τὸν 
ABTAA κῶνον οὕτως ὁ ΕΖΗΘΝ κῶνος πρὸς ἔλατ-- 
τὸν τι τοῦ ΑΒΓΔΛ κώνου στερεόν" καὶ EZHON 


33 πρὸς ἔλαττόν τι τοῦ ABTAA κώνου 


ἄρα κῶνος 
στερεὸν τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ ἡ ZO πρὸς 
τὴν BA, ἵπερ ἀδύνατον ἰδείχθη" οὐκ ἄρα ὃ 
ΑΒΓΔΔ κῶνος πρὸς μεῖζόν Ts τοῦ EZHON κῶνου 
στερεὸν τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ ἡ ΒΔ πρὸς 
τὴν ZO. Ἐδείχθη δὲ ὅτι οὐδὲ πρὸς ἔλαττον" ὃ 
ΑΒΓΔΛ ἄρα πῶνος πρὸς τὸν EZHON κῶνον τρι- 
πλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ ἡ ΒΔ πρὸς τὴν 2Θ, 


PI 


sum £ ; invertendo igitur solidum Z ad conum 
ABTAA triplicatam rationem habet ejus quam 
ΖΘ ad BA. Ut autem Z solidum ad ABC AA conum 
1ἰὰ EZHON conus ad solidum aliquod minus 
cono ABTAA; et ΕΖΗΘΝ igitur conus ad so- 
lidum aliquod minus cono ΑΒΓΔΛ triplicatam 
rationem habet ejus quam ΖΘ ad BA, quod 
impossibile demonstratum est ; non igitur ABTAA 
conus ad solidum aliquod majus cono EZHON 
triplicatam rationem habet ejus quam BA ad 
ΖΘ. Demonstratum est autem neque ad minus; 
conus igitur ΑΒΓΔΛ ad conum EZHON tripli- 


catam rationem habet ejus quam BA ad ΖΘ. 


petit que le cône ΑΒΓΔΛ une raison triplée de celle que 2Θ ἃ avec ΒΔ. Je dis enfin 
que le cône ABTAA n’a pas avec un solide plus grand que le cône EZHON une raison 
triplée de celle que ΒΔ ἃ avec ΖΘ, Car si cela est possible, que ce soit à un solide 
& plus grand; par inversion, le solide Ξὶ aura avec le cône ΑΒΓΔΛ une raison triplée 
de celle que 2Θ a avec ΒΔ. Mais le solide # est au cône ΑΒΓΔΛ comme le cône 
ΕΖΗΘΝ est à un solide plus petit que le cône ΑΒΓΔΔ; le cône EZHON ἃ donc avec 
un solide plus petit que le cône ABrAA une raison triplée de celle que ΖΘ ἃ avec 
BA, ce qui est démontré impossible ; le cône ABrAA n’a donc pas avec un solide 
plus grand que le cône ΕΖΗΘΝ une raison triplée de celle que BA ἃ avec ΖΘ. 
Mais nous avons démontré que ce n’est point non plus avec un solide plus petit; 
le cône ΑΒΓΔΛ ἃ donc avec le cône EZHEN une raison triplée de celle que BA 


/ 
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Ως δὲ ὁ κῶνος πρὸς τὸν κῶνον οὕτως" À ὃ κύλιν- 
δος πρὸς τὲν Χύλινδρον, τριπλάσιος y p ὁ κύ- 
λινδρος τοῦ κώνου ὃ ἐπὶ τῆς αὐτὴς βάσεως τῷ 
κώνῳ καὶ ἰσοῦψὴς αὐτῷ" ἐδείχθη γὰρ πᾶς κῶνος 
κυλίνδρου τρίτον μέρος τοῦ τὴν αὐτὴν βάσιν 
ἔχοντος αὐτῷ καὶ ὕψος irov35+ χαὶ κύλινδρος 
ἄρα πρὲς τὸν κύλινδρον τριπλασίονα λόγον ἔχει 
ἤπερ ἡ ΒΔ πρὸς τὴν ZO. 


οἱ ἄρα ὅμοιοι, καὶ τὰ εξῆς. 
ἩΡΌΤΑΣΙΣ ὃγ- 


, - f 
Ἐὰν κύλιιδρος ἐπιπέδῳ τμηθῇ παραλλήλῳ 
LA ee L LA 2 ,ὔ “ ε ε 4 
ὄντι τοῖς ἀπεναντίον ἐπιπέδοις. ἴσται ὡς ὃ κύ- 
\ \ LA € \ 
Auvdpos πρὸς τὸν κύλινδρον οὕτως ὁ ἄξων πρὸς 
\ LA 
τὸν ἄξονα. 
, \ ε 3 , -“ ᾿ 
Κύλινδρος γὰρ ὁ ΑΔ ἐπιπέδῳ τῷ ΗΘ TeTuns- 
LA - 
θω παραλλήλῳ ὄντι τοῖς ἀπεναντίον ἐπιπέδοις 
ΟΣ \ , A à 
τοῖς AB, TA, καὶ συμζαλλέτω τῷ ἄξονι TO 
% 4 L 
HO ἐπίπεδον! κατὰ τὸ K σημεῖον" λέγω ὅτι 
É \ 
ἐστὶν) ὡς © BH κύλινδρος πρὸς τὸν ΗΔ κύλιν- 


δρον οὕτως ὁ ἘΚ ἄξων πρὸς τὸν ΚΖ ἄξονα. 


Ut. autem conus ad -conum -ita cylindrus 
ad cylindrum , triplus enim cylindrus coni 
qui est in eâdem. basi et altitudine in quà 
ipse ; ostensus estenim omnis conus tertia pars 
cylindri habentis eamdem basim quam conus 
et altitudinem æqualem; et cylindrus igitur ad 
cylindrum triplicatam rationem habet ejus quam 
BA ad ΖΘ. 
Similes igitur, etc. 


PROPOSITIO XIII. 


Si cylindrus plano secetur parallelo existente 
oppositis planis, erit ut cylindrus ad cylin- 


drum ita axis ad axem. 


Cylindrus enim AA plano ΗΘ secetur parallelo 
existente oppositis planis AB, ΓΔ, et occurrat 
axi ΕΖ planum in K puncto; dico esse ut ΒΗ 


cylindrus ad cylindrunÿ HA ita ἘΚ axem ad 


.axem KZ. 


a avec ΖΘ. Mais un cône est à un cône comme un cylindre est à un cylindre, 
car un cylindre est le triple d’un cône qui a la même base et la même hauteur ; 
car on ἃ démontré que tout cône est la troisième partie d’un cylindre qui ἃ Ja 
même base et la même hauteur que le cône ( 10. 12 )ÿ un cylindre a donc avec 
un cylindre une raison triplée de celle que ΒΔ a avec ze. Donc, etc. 


PROPOSITION. XIII. 


Si un cylindre est coupé par un plan parallèle aux plans opposés, l’un des 
cylindres sera à l’autre cylindre comme l’axe du premier est à l’axe du second. 

Car que le cylindre 4a soitgoupé par un plan ΗΘ parallèle aux plans opposés 
AB, TA, et que le plan ΗΘ rencontre l’axe ΕΖ au point K; je dis que le cylindre 
BH est au cylindre HA comme l’axe ἘΚ est à l’axe Kz. 
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Ἐκ(εξλήσθω γὰρ ὃ EZ ἄξων ἐφ᾽ ἑκάτερα τὰ Producatur enim EZ axis ex utrâque parte 


\ em, +. Ré ͵ 172 
μέρη ἐπὶ τὰ À, M σημεῖα, καὶ ἐκκείσθωσαν τῷ 


ad puncta A, M, et ponantur axi quidem EK 
μὲν ἘΚ ἄξονι ἴσοι ὑσοιδηποτοῦν oi EN, NA, τῷ 


æquales quotcunque rectæ EN, NA, ipsi vero 
T — ἀπ \ 
δὲ ZK ἴσοι ὁσοιδηποτοῦν oi LE, EM, καὶ γοέσθω 


: ZK æquales quotcunque ZE, ἘΜ, et intelli- 
στον “ » ’ « φ ψ 

o #71 του AM ἄξονος κύλινδρος o OX οὗ βασεις 

οἱ ΟΠ. ΦΧ κύκλοι" καὶ ἐκξεέλήσθω διὰ τῶν Ν, 


2 συμείων ἐπίπεδα παράλληλα τοῖς AB, TA, 


gatur circa AM axem cylindrus OX cujus bases 
circuli ON, ΦΧ ; et ducantur per N, Z puncta 


plana parallela ipsis AB, ΓΔ, et basibus cylin- 


τωσαν τοὺς PE, TY κύκλους περὶ Ta N, Ξ5ὶ dri OX; et faciant PE, ΤῪ circulos circa N, Ξ 


LS -ν ,ὔ Σ , 
καὶ ταῖς βέσεσι τὸῦ OX κυλίνδρου" καὶ σοιεῖ- 


Ω Ῥ A 
Δ E 
THE B © Δ ἄπ ἘΝ 


5 ε 35 
κέντρα. Καὶ ἐπεὶ οἱ ΔΝ, NE, ἘΚ ἄξονες ἴσοι 
εἰσὶν ἀλλήλοις" οἱ äpai ΠΡ. PB, ΒΗ κύλινδροι 


% 32 , \ La < 4 u 9. 
πρὸς ἀλλήλους εἰσὶν ὡς αἱ βάσεις. Ἰσαι δὲ εἰσιν 


centra. Et quoniam axes AN, NE, EK æquales 
inter se sunt; ergo cylindri ΠΡ, PB, BH inter 


se sunt ut bases. Æquales autem sunt bases ; 


ai βάσεις" ἴσοι ἄρα καὶ oi ΠΡ, PB, BH κύλιν- 
dpos ἀλλήλοιςὅ, Ἐπεὶ οὖν καὶ οἷδ ΑΝ, ΝΕ, ΕΚ ἄξο- 


pes ἴσοι εἰσὶν) ἀλλήλοις. εἰσὶ δὲ καὶ οἱ ΠΡ. PB, BH 


æquales igitur et HP, PB, ΒΗ cylindri inter se, 
Quoniam igitur et AN, NE, ἘΚ axes æquales sunt 


interse, sunt autem ctcylindri NP, PB , EH æqua- 


Le 4 3 ’ ἣν ἡ, » \ Led 
sur dpor ἴσοι ἀλλήλοις. καὶ ἔστιν ἴσον τὸ πλῆ- 


les inter se, εἰ æqualis est multitudo ipsarum AN, 
δὸς τῶν AN, NE, ΕΚ τῷ πλήθει τῶν ΠΡ, PB, 


ΝΕ, ἘΚ multitudini ipsarum ΠΡ, ΡΒ, BH ; quotu- 


Car prolongeons de part et d’autre l’axe ἘΖ vers les points A, M; faisons tant 
de droites EN , NA qu’on voudra égales chacune à l’axe ἘΚ, et tant d’autres droites 
ZE, ΞΜ qu’on voudra égales chacune à l’axe ΖΚ; autour de l’axe AM concevons le 
cylindre OX, ayant pour bases les cercles ΟΠ, ΦΧ; par les points N, zZ, soient menés 
des plans parallèles aux plans AB, ΓΔ, et aux bases du cylindre ΟΧ, etque ces 
plans engendrent les cercles PE, Ty, autour des centres N, Æ. Puisque les axes 
AN, NE, ΕΚ sont égaux entre eux, les cylindres ΠΡ, PB, BH seront entre eux 
comme leurs bases. Mais leurs bases sont égales ; les cylindres ΠΡ, PB, BH sont 
donc égaux. Puisque les axes AN, NE, EK sont égaux entre eux ; que les cylindres 
HP, PB, BH sont aussi égaux entre eux, et que le nombre des droites AN, NE, ΕΚ 
est égal au nombre des droites ΠΡ, PB, BH, l'axe AK sera le même multiple 


/ 


-- 
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BHS: ὁσαπλασίων ἄρα ὃ AK ἄξων τοῦ ΕΚ ἄξονος 
τοσαυταπλασίων ἔσται καὶ ὃ ΠΗ κύλινδρος τοῦ 
ΗΒ κυλίνδρου, Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ὁσαπλασίων 
ἐστὶν ὃ ΜΚ ἄξων τοῦ KZ ἄξονος τοσαυταπλα- 
σίων ἐστὶ καὶ ὁ ΧΗ κύλινδρος τοῦ ΗΔ κυλίνδρου. 
Καὶ εἰ μὲν ἴσος ἐστὶν ὃ ΚΛ ἄξων τῷ ΚΜ ἄξονι, 
ἴσος ἔσταιϑ καὶ ὃ ΠΗ κύλινδρος τῷ HX κυλέν- 
ϑρῳ" εἰ δὲ μείζων ὁ ἄξων τοῦ ἄξονος. μείζων 
καὶ ὃ κύλίνδρος τοῦ κυλίνδρου!ο,ς καὶ εἰ ἐλάσσων, 
ἐλάσσων" τεσσάρων δὴ μεγεϑῶν ὄντων᾽ῖ, ἀξόνων 
μὲν τῶν ἘΚ. ΚΖ, κυλίνδρων δὲ τῶν BH, ΗΔ. εἴ- 
ληπται ἰσάκις πολλαπλάσια. τοῦ μὲν EK ἄξονος 
καὶ τοῦ ΒΗ κυλίνδρου, 0, τε AK ἄξων καὶ ὃ 
ΠΗ κύλινδρος, τοῦ δὲ ΚΖ ἄξονος καὶ τοῦ HA 
κυλίνδρου, ©, τε ΚΜ ἄξων καὶ ὁ HX κυλίνδρος13, 
καὶ δέδεικται, ὅτι εἰ ὑπερέχει © KA ἄξων τοῦ KM 
ἄξονος, ὑπερέχει καὶ ὃ ΠΗ κύλινδρος τοῦ ΗΧ κυ- 
λίνδρου, καὶ εἰ ἴσος, ἴσος, καὶ εἰ ἐλάττων, ἐλάττων" 
ἔστιν ἄρα ὡς ὁ ἘΚ ἄξων πρὸς τὸν ΚΖ ἄξονα οὕτως 
ὁ BH κύλινδρος πρὸς τὸν ΗΔ κύλινδρον, Οπερ ἔδει 
δεῖξαι, 


plex igitur axis AK ipsius EK axis, totuplex erit ct 
ΠΗ͂ cylindrus cylindri ΗΒ, Propter eadem utique 
quotuplex est MK axis ipsius KZ axis totuplex est 
et ΧΗ cylindrus cylindri HA, Et si quidem æqua- 
lis sitaxis KA axi KM, æqualis erit et ΠΗ cylin- 
drus cylindro HX; si autem major axis axe major 
et cylindrus cylindro , et si minor, minor; qua- 
tuor igitur magnitudinibus existentibus, axibus 
quidem ΕΚ, KZ, cylindris vero BH, HA, sumpta 
sunt æquemultiplicia , axis quidem ἘΚ et cylindri 
BH, etaxis AK et cylindri ΠΗ ; axis vero KZ et 
cylindri HA, anis KM οἱ cylindrus HX. Et 
demonstratum est SSL superat KA axis axem 
KM, superare et Cylindrum ΠΗ cylindrum HX ; 
et si æqualis æqualem ; et si minor, minorem; 
est igitur ut axis EK ad axem KZ ita cylindrus 
BH ad cylindrum HA. Quod oportchat osten- 
dere. 


de l’axe ΕΚ que le cylindre ΠΗ l’est du cylindre ΗΒ. Par la même raison, l'axe ΜΚ 
est le même multiple de l’axe ΚΖ que le cylindre ΧΗ l’est du cylindre ΗΔ. Si donc 
l’axe KA est égal à l’axe KM, le cylindre ΠΗ sera égal au cylindre HX; si l’axe KA 
est plus grand que l’axe KM, le cylindre ΠΗ sera plus grand que le cylindre Hx, 
et si l’axe KA est plus petit que l’axe ΚΜ, le cylindre ΠΗ sera plus petit que le 
cylindre Hx. On a donc quatre grandeurs, les axes ἘΚ, ΚΖ, et les cylindres 
BH, HA; l’on a pris des équimultiples de l'axe ἘΚ et du cylindre BH, savoir, 
l'axe ΔΚ et le cylindre ΠΗ; on a pris aussi des équimultiples de Paxe ΚΖ et du 
cylindre HA, savoir, l’axe ΚΜ et le cylindre Hx ; et l’on a démontré que si l'axe 
KA surpasse l’axe ΚΜ, le cylindre ΠΗ surpassera le cylindre ΗΧ, que si l’axe KA 
est égal à l’axe ΚΜ, le cylindre ΠΗ sera égal au cylindre HX, et que si l’axe KA 
est plus petit que l’axe ΚΜ, le cylindre ΚΜ sera plus petit que le cylindre Hx ; 
l’axe ΕΚ est donc à l’axe ΚΖ comme le cylindre BH est au cylindre ΗΔ ( déf, 4.5). 
Ce qu’il fallait démontrer. A 
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TIPOTASIE 4d°. PROPOSITIO XIV. 
Οἱ ἐπὶ ἔτων βάσεων ὄντες κῶνοι καὶ κύλινδροι In æqualibus basibus existentes coni etcylindri 
πρὸς ἀλλήλους εἰσὶν ὡς τὰ ὕψη. inter se sunt ut altitudines. 
Ἑστωσαν γὰρ ἐπὶ ἴσων βάσεων τῶν AB, TA Sint enim in æqualibus basibus AB, ΓΔ cy- 


κύλινδροι οἱ EB, ΖΔ’ λέγω ὅτι ἐστὶν: ὡς ὃ lindri ΕΒ ZA; dico esse ut ΕΒ cylindrus ad 


EB κύλινδρος πρὸς τὸν ZA κύλινδρον οὕτως ὃ ΖΔ ογ[ϊηάταμι ita ΗΘ axem ad KA axcm. 
ΗΘ ἄξων πρὸς τὸν KA ἄξονα. 


Ζ Κ 
E H 
TR FA Ja 
ep Ὁ 
A M 
Ἐκ(εέλήσθω γὰρ ὁ KA ἄξων ἐπὶ τὸ N σημεῖον, Producatur enim KA axis ad punctum Ν᾿, 


καὶ κείσθω τῷ ΗΘ ἄξονι ἴσος ὃ AN, καὶ περ ponaturque ipsi ΗΘ axi æqualis ipse AN, et circa 
ἄξονα τὶν AN κύλινδρος νενοήσθω; ὃ TM. Ἐπεὶ axem AN intelligatur cylindrus TM. Quoniam 
οὖν οἱ EB, TM κύλειδροι ὑπὸ τὸ αὐτὸ ὕψος εἰσὶ, igitur cylindri ΕΒ, ΓΜ in eâdem altitudine sunt, 
“πρὸς ἀλλήλους εἰσὶν ὡς αἱ βάσεις. σαι δὲ εἰσιν inter se sunt ut bases. Æquales autem sunt 


αἱ βάσεις ἀλλύλαις" ἴσοι ἄρα εἰσὶ καὶ οἱ EB, bases inter se; æquales igitur sunt et cylindri 


PROPOSIPVION XIN 


Les cônes et les cylindres qui ont des bases égales sont entr’eux comme leurs 
hauteurs. 

Que les cylindres EB, ZA ayent des bases égales AB, ΓΔ; je dis que le cylindre 
EB est au cylindre ZA comme l’axe ΗΘ est à l’axe KA. 

Car prolongeons l'axe KA vers le point N, faisons AN égal à l’axe ΗΘ, et au- 
tour de l’axe AN concevons le cylindre ΓΜ. Puisque les cylindres ΕΒ, ΓΜ ont la 
même hauteur, ces cylindres sont entr'eux comme leurs bases ( 11.12). Mais 
leurs bases sont égales entr’elles; les cylindres ΕΒ, ΓΜ sont donc égaux entr’eux. 
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TM κύλινδροι ἀλλήλοιςδ. Καὶ ἐπεὶ κύλινδρος ὁ 
2M ἐπιπέδῳ τέτμηται τῷ LA παραλλήλῳ ὄντι 
τοῖς ἀπεναντίον ἐπιπέδοις" ἔστιν ἄρα ὡς 6 TM 
κύλινδρος πρὸς τὸν ZA κύλινδρον οὕτως o AN 
ἄξων πρὸς τὸν KA ἄξονα, Ἰσὸς δέ ἐστιν ὃ μὲν 
TM κύλινδρος τῷ EB κυλίνδρῳ, ὁ δὲ AN ἀξων 
τῷ HO ἀξονι" ἔστιν ἄρα ὡς. ὃ ἘΒ κύλινδρος πρὸς 
τὸν ZA κύλινδρον οὕτως à HO ἄξων πρὸς τὸν KA 
ἄξονα. Ως δὲ ὁ ἘΒ κύλινδρος πρὸς τὸν ΖΔ κύλιεν- 
δρον οὕτως ὁ ΑΒΗ κῶνος πρὸς τὸν TAK x@voyh* 
καὶ ὡς ἄρα & ΗΘ ἀξων “πρὸς τὸν ΚΛ ἄξονα οὕτως 
ὁ ΑΒΗ κῶνος πρὸς ΤΔΚ κῶνον καὶ ὃ EB κύλινδρος 
πρὸς τὸν ΖΔ κύλινδρον. Οπερ ἔδει δεῖξαι. 
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EB, l'Minter se. Et quoniam cylindrus ZM se- 
catur plano TA parallelo existente oppositis. 
planis est igitur ut TM cylindrus ad ZA cy- 
lindrum ita AN axis ad KA axem. Æqualis au- 
tem est quidem ΓΜ cylindrus cylindro ΕΒ, axis 
vero AN axi ΗΘ; est igitur ut ΕΒ cylindrus 
ad ZA cylindrum ita ΗΘ axis ad KA axem. 
Ut autem EB cylindrus ad ZA cylindrum ita 
ΑΒΗ conus ad TAK conum; et igitur ut ΗΘ 
axis ad KA axemita est ΑΒΗ conus ad ΓΔΚ co- 


num, et ΕΒ cylindrus ad ZA cylindrum. Quod 


| oportebat ostendere, » 


Et puisque le cylindre ΖΜ est coupé par le plan ra parallèle aux plans opposés, 
le cylindre ΓΜ sera au cylindre ΖΔ comme l'axe AN est à l’axe KA. Mais le cylindre 
ΤΜ est égal au cylindre ΕΒ, et l’axe AN égal à l’axe ΗΘ; le cylindre ΕΒ est donc 
au cylindre ZA comme l’axe ΗΘ est à l’axe KA ( 15. 12). Mais le cylindre EB est 
au cylindre ΖΔ comme le cône ΑΒΗ est au cône raK( 10. 12); l'axe ΗΘ est donc 
à l’axe KA comme le cône ΑΒΗ est au cône rAK, et comme le cylindre EB est au 


cylindre za. Ce qu’il fallait démontrer. 
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HPOTASIS ue. 


Τῶν ἴσων κώνων καὶ κυλίνδρων ἀντισεπόνθασιν 
αἱ βάσεις τοῖς ὕψισι, καὶ ὧν κώνων καὶ κυλίν- 
δρων ἀντιπεπόνθασιν αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσιν ἴσοι 
εἰσὶν ἐκεῖνοι. 

Ἐστωσαν ἴσοι κῶνοι καὶ κύλινδροι, ὧν βάσεις 
μὲν οἱ ΑΒΓΔ, ΕΖΗΘ κύκλοι, διάμετροι δὲ 
αὐτῶν αἱ AT, EH, ἄξονες δὲ οἱ KA, MN, οἵ 
τινες καὶ ὕψη εἰσὶν τῶν! κώνων ἢ κυλίνδρων, 
καὶ σημπεπληρώσθωσαν οἱ ΑΞ, ἘΟ κύλινδροι" 
λέγω ὅτι τῶν AE , ΕΟ κυλένδρων ἀντιπεπόνθασιν 
αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσι, καί ἐστιν ὡς ἡ ΑΒΓΔ 
βάεις πρὶς τὴν ἘΖΗΘ βάσιν οὕτως τὸ ΜΝ ὕψος 
πρὸς τὸ ΚΛ ὕψος, 

τὸ γὰρ KA ὕψος τῷ ΜΝ ὕψει ἤτοι ἴσον ἐστὶν, 
à οὔ. Ecro πρότερον ἴσον. Ἐστι δὲ καὶ ὃ ΑΞ 
κύλινδρος τῷ ἘΟ κυλίνδρῳ ἴσος. Οἱ δὲ ὑπὸ τὸ 


Δ LA “ 4 3 ΄ 
αὐτὸ ὕψος ὄντες κῶγοι καὶ κύλινδροι πρὸς ἀαλλη- 


PROPOSITIO XV. 


Æqualium conorum et cylindrorum reciprocæ 
sunt bases allitudinibus; et quorum conorum 
et cylindrorum reciprocæ sunt bases altitudi- 
nibus, æquales sunt illi. 

.Sint æquales coni et cylindri, quorum bases, 
quidem ΑΒΓΔ, ΕΖΗΘ circuli, diametri autem 
ipsorum ipsæ AT , EH, axes vero KA, MN, 
quæ et altitudines sunt conorum vel cylindro- 
rum; et compleantur cylindri AE, ΕΟ ; dico 
ΑΞ, EO cylindrorum reciprocas bases esse alti- 
tudimibus , et esse ut ABTA basis ad ΕΖΗΘ basim 
ita MN altitudinem ad KA altiludinem, 


Etenim KA altitudo altitudini MN vel æqualis 
est, vel non. Sit primum æqualis. Est autem 
Ξ cylindrus cylindro EO æqualis. In eâdem 


autem allitudine existentes coni et cylindri 


PROPOSITION XV. 


Les bases des cônes et des cylindres égaux sont réciprequement proportion- 
y 5 ΤῸ 

nelles aux hauteurs; et si les bases des cônes et des cylindres sont récipro- 

quement proportionnelles aux hauteurs, les cônes et les cylindres sont égaux 


entr’eux. 


Soient les cônes et les cylindres égaux, dont les bases sont les cercles ΑΒΓΔ, 
ΕΖΗΘ, qui ont pour diamètres de leurs bases les droites Ar, EH, et dont les axes sont 
les droites KA, MN, qui sont aussi les hauteurs des cônes ou des cylindres ; ache- 
vons 105 cylindres AZ, ΕΟ; je dis que les bases des cylindres ΑΞ, EO sont réci- 
proquement proportionnelles aux hauteurs; c’est-à-dire que la base ΑΒΓΔ est à la 
base ΕΖΗΘ comme la hauteur MN est à la hauteur KA. 


Car la hauteur KA est égale à la hauteur MN ou elle ne lui est pas égale. 
Qu'elle lui soit d’abord égale : puisque le cylindre AZ est égal au cylindre ΕΟ, et 
que les cônes et les cylindres quiont la même hauteur sont entr'eux comme leurs 
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λους εἰσὶν ὡς αἱ βάσεις" ἴση ἄρα καὶ ἡ ΑΒΓΔ 


, , Ka Ἂς Ὁ , 3 
βάσις τῇ ἘΖΗΘ βατει" ὥστε καὶ ἀντιπεπόνθεν". 


ὡς à ΑΒΓΔ βάσις πρὸς τὴν ΕΖΗΘ βάσιν οὕτως τὸ 
ΜΝ ὕψος πρὸς τὸ ΚΛ ὕψος. Αλλὰ δὴ μὴ ἔστω τὸ 
KA ὕψος τῷ ΜΝ ἔσον, ἀλλ᾽ ἔστω μεῖζον τὸ MN4, 
καὶ ἀφῃρήσθω ἀπὸ τοῦ ΜΝ ὕψους τῷ ΚΛ ἴσον τὸ 
TIM, καὶ διὰ τοῦ II σημείου τεμνίσθω δ EO κύλιν- 
pos ἐπ πέδῳ τῷ ΤΎΚ παραλλήλῳ τοῖς τῶν ΕΖΗΘ, 
PO κύκλων ἐπιπέδοις, καὶ ἀπὸ βάσεως μὲν 


Τοῦ ΕΖΗΘ κύκλου, ὕψους δὲ τοῦ TIM κύλινδρος ve 


γοήσθω ὃ ἘΣ. Καὶ ἐπεὶ ἴσος ἐστὶν ὃ ΑΞ κύλινδρος 
τῷ ἘΟ κυλίνδρῳ. ἄλλος δέ τις ὃ ἘΣ κύλινδρος» 
δὴ " ere ps: / \ % , 

ἔστιν ἄρα ὡς ὃ ΑΞ κύλινδρος πρὸς τὸν ΕΣ κύλινδρον 
οὕτως ὃ EO κύλινδρος πρὸς τὸν ἘΣ κύλινδρον. 
Αλλ᾽ ὡς μὲν ὃ ΑΞ κύλινδρος πρὸς τὸν ἘΣ κύλιν- 
δρον7 οὕτως à ΑΒΓΔ βάσις πρὸς τὴν ΕΖΗΘ Bacs, 
ὑπὸ γὰρ τὸ αὐτὸ ὕψος εἰσὶν οἱ ΑΞ. ἘΣ κύλινδροι" 


ὡς δὲ ὁ EO κύλινδρος πρὸς τὸν ἘΣ οὕτως τὸ ΜΝ 


inter se sunt ut bases; æqualis igitur et ΑΒΓΔ 
basis basi ΕΖΗΘ; quare et reciproce, ut ΑΒΓΔ 
basis ad ΕΖΗΘ basim ita MN altitudo ad KA 
sit KA altitudo 
altüitudini MN æqualis, sed major sit MN, et 


altitudinem. At vero non 


auferatur ab ipsä MN altitudine ipsi KA æqua- 
lis ΠΜ, et per Π punctum secetur ΕΟ cylindrus 
plano TYE parallelo oppositis planis circu- 
lorum EZHO, PO, et in basi quidem ΕΖΗΘ, 
altitudine vero HM cylindrus intelligatur ΕΣ. Et 


N° 
Σ 
1h 
Θ 
2 


quoniam æqualis est ΑΞ cylindrus cylindro ΕΟ, 
alius autem aliquis cylindrus ΕΣ; est igitur ut AZ 
cylindrus ad EE cylindrum ita EO cylindrus 
ad ἘΣ cylindrum. Sed ut quidem AZ cylindrus 
ad ἘΣ cylindrum ita ΑΒΓΔ basis ad ΕΖΗΘ ba- 
sim; sub enim altitudine eâdem sunt AZ, ΕΣ 
cylindri; ut autem ΕΟ cylindrus ad ΕΣ ita MN 


bases (11.12), la base ΑΒΓΔ sera égale à la base ἘΖΗΘ; les bases sont donc réci- 
proquement proportionnelles aux hauteurs, c’est-à-dire que la base ΑΒΓΔ est à la base 
EZH® comme la hauteur MN est à la hauteur KA. Mais que la hauteur KA ne soit point 
égale à la hauteur MN, et que la hauteur MN soit la plus grande. De la hauteur MN 
retranchons la droite ΠΜ égale à la droite KA, et par le point —1 coupons le cy- 
lindre EO par le plan ΤΎΣ parallèle aux plans des cercles ΕΖΗΘ, PO, et conce- 
vons un cylindre Ex dont la base soit le cercle ΕΖΗΘ, et dont la hauteur soit r1M. 
Et puisque le cylindre ΑΞ est égal au cylindre ΕΟ, et que ΕΣ est un autre cylindre, 
le cylindre AZ sera au cylindre ΕΣ comme le cylindre ἘΟ est au cylindre ΕΣ (7.5). 
Mais le cylindre ΑΞ est au cylindre ἘΣ comme la base ΑΒΓΔ est à la base ἘΖΗΘ 


(11. 12), car les cylindres ax, Ex ont la même hauteur, et le cylindre ΕΟ est 
II. 4 
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ὕψος πρὸς τὸ ΜΠ ὕψος, ὃ γὰρ EO κύλινδρος ἐπι- 
πίδῳ τέτμηται τῷ TYE παραλλήλῳ ὄντι τοῖς 
ἀπειαντίον ἐπιπέδοις" ἔστιν ἄρα καὶϑ ὡς ἡ ΑΒΓΔ 
βάσις πρὸς τὴν ἘΖΗΘ βάσιν οὕτως τὸ ΜΝ ὕψος 
πρὸς τὸ ΜΠ ὕψος, σὸν δὲ τὸ ΜΠ ὕψος τῷ KA 
ὕψει" ἴστιν ἄρα ὡς ἡ ΑΒΓΔ βάσις πρὸς τὴν 
ἘΖΗΘ βάσιν οὕτως τὸ ΜΝ ὕψος πρὸς τὸ KA 
ὕψος" τῶν ἄρα ΔΈ» ἘΟ κυλίνδρων ἀντιπεπὸγ-- 


ε τ. Ὁ 
Bari αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσιν, 


Αλλὰ δὴ τῶν ΑΞ. ἘΟ κυλίνδρων ἀντίπεπον- 
θϑέτωσαν αἱ βάσεις τοῖς ὕψεσι. καὶ ἔστω ὡς ἡ 
ΑΒΓΔ βάσις πρὸς τὴν ἘΖΗΘ βάσιν οὕτως τὸ 
ΜΝ ὕψος πρὸς τὸ KA ὕψος" λέγω ὅτι ἴσος ἐστὶν 
ὁ ΑΞ κύλινδρος τῷ ἘΟ κυλίνδρῳ, 

Τῶν γὰρ αὐτῶν κατασκευασθέντων" ἐπεί ἐστιν 


ὡς ἡ ΑΒΓΔ βάσις πρὸς τὴν ΕΖΗΘ βάσιν οὕτως τὸ 


altitudo ad ΜΠ altitudinem; etenim cylindrus 
EO secatur plano TYE parallelo existente oppo- 


sitis planis; est igitur et ut ΑΒΓΔ basis ad ΕΖΗΘ 
basim ita MN altitudo ad MIaltitudinem.Æqualis 
autem est ΜΠ altitudo altitudini KA ; est igitur 
ut ΑΒΓΔ basis ad ΕΖΗΘ basimita MN altitudo 
ad KA altitudinem; cylindrorum igitur AE, ΕΟ 


reciprocæ sunt bases altitudinibus. 


9 


Atvero ΑΞ, EO cylindrorum reciprocæ bases 
sint altitudinibus, et sit ut ΑΒΓΔ basis ad ΕΖΗΘ 
basim ita MN altitudo ad KA altitudinem ; dico 


æqualem esse ΑΞ cylindrum cylindro ΕΟ, 


Tisdem enim coustructis, quoniam est ut 
ΑΒΓΔ basis ad ΕΖΗΘ basim ita MN altitudo ad 


au cylindre ἘΣ comme la hauteur MN est à la hauteur ΜΠ ( 13. 12), car le cy- 
lindre EO est coupé par le plan ΤΥΣ parallèle aux plans opposés; la base ΑΒΓΔ 
est donc à la bise ΕΖΗΘ comme la hauteur MN est à la bauteur ΜΠ. Mais la hau- 
teur ΜΠ est égale à Ja hauteur KA; la base ΑΒΓΔ est donc à la base ἘΖΗΘ comme 
la hauteur MN est à la hauteur KA; les bases des cylindres Az, EO sont donc ré- 
ciproquement proportionnelles aux hauteurs de ces cylindres. 

Mais que les bases des cylindres Az, ΕΟ soient réciproquement proportionnelles 
aux hauteurs, et que la base ΑΒΓΔ soit à la base ἘΖΗΘ comme la hauteur MN est à 
la bauteur KA ; je dis que le cylindre ΑΞ est égal au cylindre Fo. 

Car faisons la même construction. Puisque la base ΑΒΓΔ est à la base ἘΖΗΘ 
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MN ὅψος πρὸς τὸ κλῦψος, ἴσον δὲ τὸ KA ὕψος τῷ 
ΜΠ ὕψει" ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΑΒΓΔ βάσις πρὸς τὴν 
ἘΖΗΘ βάσιν οὕτως τὸ ΜΝ ὕψος πρὸς τὸ ΜΠ 
ὕψαςιο, Αλλ ὡς μὲν ἡ ΑΒΓΔ βάσις πρὸς τὴν 
EZH@ βάσιν οὕτως ὃ ΑΞ κύλινδρος “πρὸς τὸν 
ἘΣ κύλινδρον, ὑπὸ γὰρ τὸ αὐτὸ ὕψος εἰσίν" ὡς 
δὲ τὸ MN ὕψος πρὸς τὸ ΜΠ ὕψος! οὕτως ὁ EO 
κύλινδρος πρὸς τὸν ἘΣ κύλινδρον" ἔστιν ἄρα ὡς ὃ 
ΑΞ κύλινδρος πρὸς τὸν ΕΣ κύλινδρον οὕτως ὃ ΕΟ 
κύλινδρος πρὸς τὸν ἘΣ κύλινδρον "3" ἴσος ἄρα ὁ 

Ξ κύλινδρος τῷ ἘΟ κυλίνδρῳ. Ὡσαύτως δὲ καὶ 


3 K LT ἢ LA ee, 
ἐπὶ τῶν κώνων, Οπερ δὲ; δεῖξαι. 


187 
KA altitudinem, æqualis autem KA altitudo alti- 
tudini Mf;est igitur ut ΑΒΓΔ basis ad ΕΖΗΘ 
basimita MN altitudo ad ΜΠ altitudinem. Sed ut 
quidem ΑΒΓΔ basis ad ΕΖΗΘ basim ita AZ cylin- 
drus ad ΕΣ cylindrum , etenim sub eâdem alti- 
tudiue sunt ; ut autem MN altitudo ad Mn al- 
titudinem ita EO cylindrus ad ἘΣ cylindrum; est 
igitur ut AZ cylindrus ad EE cylindrum ita 
EO cylindrus ad EE cylindrum ; æqualis igitur 
ΑΞ cylindrus EO cylindro. Similiter autem et 
in conis. Quod oportebat ostendere. 


comme la hauteur MN est à la hauteur KA, que la hauteur ΚΔ est égale à la hau- 
teur ΜΠ, la base ΑΒΓΔ sera à la base ΕΖΗΘ comme la hauteur MN est à la hauteur 
ΜΠ. Mais la base ΑΒΓΔ est à la base ΕΖΗΘ comme le cylindre AZ est au cylindre ἘΣ 
(11.12), car ils ont la même hauteur, et la hauteur MN est à la hauteur ΜΠ 
comme le cylindre ΕΟ est au cylindre ἘΣ ( 13. 12 ); le cylindre AZ est donc au 
cylindre ἘΣ comme le cylindre ἘΟ est au cylindre ΕΣ; le cylindre ΑΞ est donc 
égal au cylindre EO (9. 5). Il en serait de même pour les cônes. Ce qu’il 


fallait démontrer. 
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TIPOTASIE 16.. 


Δύο κύκλων περὶ τὸ αὐτὸ κέντρον ὄντων, εἰς 
τὸν μείζονα κύκλον πολύγωνον ἰσίπλευρόν τε καὶ 
ἀρτιόπλευρον ἐγγράψαι. μὴ ψαῦον τοῦ ἐλάσσο- 
γος κύκλου, 

Ἑστωσαν οἱ δεθέντες δύο κύκλοι οἱ ΑΒΓΔ, 
ἘΖΗΘ περὶ τὸ αὐτὸ κέντρον τὸ K° δεῖ δὴ εἰς τὸν 
μεΐζονα κύκλον τὸν ΑΒΓΔ πολύγωνον ἰσόπλευρόν 

ὌΠ Δ ’, 9 ’ Ἅ -“ “ 
τε καὶ ἀρτιόπλευρον! ἐγγράψαι. μὴ ψαῦον τοῦ 
ἘΖΗΘ κύκλου, 

Ἡχθὼ γὰρ διὰ τοῦ Κὶ κέντρου εὐθεῖα ἡ BKA, 
καὶ ἀπὸ τοῦ H σημείου τῇ ΒΔ εὐθεῖα πρὸς ὀρθὰς 
ἤχθω ἡ HA, καὶ διήχθω ἐπὶ τὸ Γ' ἡ AT ἄρα 
ἐφάπτεται τοῦ ἘΖΗΘ κύκλου" τέμνοντες δὴ τὴν 
ΒΑΔ περιφέρειαν δίχα. καὶ τὴν ἡμίσειαν αὐτᾶς 
δίχα, καὶ τοῦτο ἀεὶ ποιοῦντες, καταλείψομεν 
σπιριφέρειαν ἐλάττονα τῆς ΑΔ. Λελείφθω, καὶ 
ἴστω ἡ AA, καὶ ἀπὸ τοῦ À ἐπὶ τὴν ΒΔ καθέτος 


ἤχθω ἡ AM, καὶ διήχθω ἐπὶ τὸ N, καὶ ἐπεζεύχ- 


PROPOSITIO XVI. 


Duobus circulis circa idem centrum existen- 
tibus, in majori circulo polygonum et æqui- 
laterum et parilaterum describere, non tan- 
gentem minorem circulum. 

Sint dati duo circuli ΑΒΓΔ, ΕΖΗΘ circa idem 
centrum K ; oportet igitur in majori circulo 
ΑΒΓΔ polygonum et æquilaterum et parilate- 
rum describere, non tangentem ΕΖΗΘ circulumé 


Ducatur enim per K centrum recta BKA, et 
a puncto H ipsi BA ad rectos angulos duca- 
tur HA , et producatur ad T'; ergo AT tangit 
ΕΖΗΘ circulum; secantes utique ΒΑΔ circum- 
ferentiam bifariam, et dimidium ejus bifariam, 
et hoc scmper facientes, relinquemus circumfe- 
rentiam minorem ipsà AA. Relinquatur, et sit 
AA, et a puncto ad BA perpendicularis ducatur 
AM, et producatur ad N, et jungantur AA, 


PROPOITION ΧΥῚ: 


Deux cercles étant concentriques, décrire dans le plus grand un polygone 
dont les côtés égaux et pairs en nombre ne touchent pas le plus petit cercle. 

Soient les deux cercles ΑΒΓΔ, ΕΖΗΘ ayant le même centre K ; il faut dans le plus 
grand cercle ΑΒΓΔ, décrire un polygone dont les côtés , égaux et pairs en 
nombre , ne touchent point le plus petit cercle ΕΖΗΘ. 

Car par le centre & menons la droite BKA, du point H menons la droite HA per- 
pendiculaire à BA, et prolongeons cette droite vers le point r ; la droite ar 
touchera le cercle ἘΖΗΘ ( 16. 3 ). Partageons l’arc ΒΑΔ en deux parties égales, 
sa moitié en deux parties égales, et faisons toujours la même chose ; il restera un 
arc plus petit que l'arc AA( 1. 10). Qu'on ait cet arc, et que cet arc soit 44; 
du point A menons la droite AM perpendiculaire à ΒΔ; prolongeons cette perpen- 
diculaire vers le point N, et joignons A4, AN ; la droite A4 sera égale à la droite AN. 


LE DOUZIÈME LIVRE DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 189 


θωσαν ai AA, ΔΝ’ ἴση ἄρα ἐστὶν" ἡ AA τῇ 
ΔΝ. Καὶ ἐπεὶ παράλληλός ἐστιν ἡ AN τῇ AT, 
ἡ δὲ AT ἐφάπτεται τοῦ ΕΖΗΘ κύκλου" ἡ AN 
ἄρα οὐκ ἰφάπτετα! τοῦ ἘΖΗΘ κύκλου" πολλῷ 


AN; æqualis igitur est AA ipsi AN. Et quo- 
niam parallela est AN ipsi Ar, ipsa vero AT 
tangit ΕΖΗΘ circulum, ipsa igitur AN non 
tangit ΕΖΗΘ. circulum; à fortiori igitur A4, 


ἄρα ai AA, AN οὐκ ἐφάπτονται τοῦ EZHO κύ- 

κλου. Ἐὰν dut τῇ ΛΔ εὐθείᾳ ἴσας κατὰ τὸ συνεχὲς 

ἐναρμόσωμεν εἰς τὸν ΑΒΓΔ ζὔκλον, ἐγγράφηση- 

ταιῦ εἰς τὸν ΑΒΓΔ κύκλο πολύγωνον ἰσόπλευρόν 
6 ἌΝ ’ \ “ 2 , 

τοῦ καὶ ἀρτιοπλεύρον. JUN ψαῦον TOU ἐλαττογος 

κύκλου τοῦ EZHO, Οπερ ἔδει ποιῆσαι. 


AN non tangunt EZHO® circulum. Si autem ipsi 
AA rectæ æquales deinceps aptabimus in ΑΒΓΔ 
circulo, describetur in ΑΒΓΔ circulo polygo- 
num et æquilaterum et parilaterum , non tan- 
gens minorem circulum ΕΖΗΘ. Quod oportebat 
facere. 


Et puisque AN est parallèle à Ar, et que Ar touche le cercle ΕΖΗΘ, la droite AN ne 
touchera point le cercle ΕΖΗΘ; les droites AA, AN ne toucheront point le cercle 
EZH©, à plus forte raison. Si donc l’on applique au cercle ΑΒΓΔ, à la suite les 
unes des autres, des droites égales à la droite 44 (1.4), on décrira dans le 
cercle ΑΒΓΔ. un polygone dont les côtés égaux et pairs en nombre ne toucheront 
pas le plus petit cercle ΕΖΗΘ. Ce qu'il fallait faire. 
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HPOTAZIS ιζ΄. 


’ “-- \ \ 2! 14 3 n# , 
Δύο σφαιρῶν περὶ τὸ αὐτὸ κέντρον οὐσῶν, εἰς 
΄ \ ’ > , 
τὴν μείζονα σφαῖραν στερεὸν πολύεδρον ἐγγράψαι, 
à ἂν ͵ \ A: 
μὴ ψαῦον τῆς ἐλάσσονος σφαίρας κατὰ τὴν ἐπι- 
φάνειαν!. 
, \ Ὡ SE À AE τανε 2 
Νενοήσθωσαν δὺο σφαῖραι περὶ τὸ αὖτ Ὁ κέντρον 
à 
τὸ A° δεῖ δὴ εἰς τὴν μείζονα σφαῖραν στερεὸν 
. \ RENE 
πολύεδρον ἐγγράψαι, μη ψαῦον τῆς ἐλάττονος 
» ’ 
σφαίρας κατὰ τὴν ἐπιφάνειαν. 
δ \ \ 
Τετμήσθωσαν ai σφαῖραι; ἐπιπέδῳ τινὶ διὰ 
17 LA A \ € Ν Lu 32 
τοῦ πέντρου" ἔσονται δὴ αἱ τομαὶ κύκλοι» ἐπει- 
: “ ls \ ’ 
δήπερ μενούσης τῆς διαμέτρου καὶ περιφερομένου 
n € ͵ So de ἀν À \3 
τοῦ ἡμικυκλίου ἐγίγνετο ἡ σφαῖρα" ὥστε καὶ 
ΘΟ 
καθ᾿ οἵας ἂν θέσεως ἐπινοήσωμεν τὸ ἡμικύκλιον. 
, me 3 Ν 
τὸ δὲ αὐτοῦ ἐκξζαλλόμενον ἐπίπεδον ποιήσει ἐπὶ 
“- 2 LA Ἂς 
τῆς ἐπιφανείας τῆς σφαίρας κυκλον, Καὶ φα- 
\ “ \ Là 3 / € , 
νερὸν ὅτι καὶ μέγιστον. ἐπειδήπερ ἡ διάμετρος 
ο ͵ LA 3 \ \ mn € 4 V 
τῆς σφαίρας, ἥτις ἐστὶ καὶ τοῦ ἡμικυκλίου διώ- 
3 Ν 
purpos δηλαδὴ καὶ τοῦ κύκλου, μείζων ἐστὶ 


“ “ - \ # λ \ LU 
TASAV τῶν εἰς TOY κυκλον À τὴν σφαιραν διαγο- 


PROPOSITIO XVII. 


Duabus sphæris circa idem centrum existen- 
tibus, in majori sphærà solidum polyedrum 
describere , non tangens minorem sphæram se- 
cundum superficiem. 

Intelligantur duæ sphæræ circa idem cen- 
trum A ; oporlet igitur in majori sphærà soli- 
dum polyedrum describere, non tangens sphæ- 
ram minorem secundum superficiem. 

Secentur sphæræ plano aliquo per centrum 
ducto; sectiones igitur erunt circuli, quoniam 
manente diametro et circumducto semicirculo 
facta est sphærag quere et in quâcunque si 
intelligamus semicirculum , planum ejus pro- 
ductum planum efficiet in superficie sphæræ 
circulum. Et evidens est, et maximum , quia 
diameter sphæræ quæ est et semicirculi dia- 
meter scilicet et circuli, major est omnibus 
rectüs in circulo vel sphærà ductis. Sit igitur 


PROPOSTEFTONTEAMELT 


Deux sphères étant concentriques, décrire dans la plus grande sphère un 
polyèdre dont les faces ne touchent pas la plus petite sphère. 


Concevons deux sphères autour du même centre 4 ; il faut dans la plus grande 
sphère décrire un polyèdre dont les faces ne touchent pas la plus petite sphère. 


Coupons ces sphères par un plan mené par le centre; les sections seront des 
cercles, car une sphère étant engendrée par un demi-cercle qui tourne autour 
de son diamètre immobile ( déf. 14. 11 ), dans quelque position que nous conce- 
vions ce demi-cercle, le plan de ce demi-cercle étant prolongé produira un 
cercle dans la surface de la sphère. Et il est évident que ce sera un grand cercle, 
parce que le diamètre de la sphère, qui est aussi celui du demi-cercle, c’est-à-dire 
du cercle, est Ja plus grande de toutes les droites menées dans le cercle ou dans 
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. δέ \ - , 
μένων εὐθειῶνή. Ἑστω οὖν ἐν μὲν τῇ μείζονι σφαί- 
΄ «ε 3 A "2 ’ 4 
pæ κύκλος o ΒΓΔΕ, ἐν δὲ τῇ ἐλάσσονι σφαίρᾳ 
κύκλος ὃ ΖΗΘ, καὶ ἤχθωσαν αὐτῶν δύο διάμε-- 
mpos πρὸς ὀρθὰς. ἀλλήλαις αἱ ΒΔ. ΤῈ. καὶ dVo 
κύκλων περὶ τὸ αὐτὸ κέντρον ὄντων τῶν ΒΓΔΕ, 


- 


in mMajori quidem sphærà circulus ΒΓΔΕ; in 
minori autem sphærà circulus ΖΗΘ; et du- 
cantur ipsorum duæ diametri BA, ΓΕ ad rec- 
tos inter se, et duobus circulis ΒΓΔῈ, HZ 


ZHO , εἰς τὸν μείζονα κύκλον τὸν ΒΓΔΕ πολύγω- 


γον ἰσόπλευρόν τεῦ 


καὶ ἀρτιόπλευρον ἐγγεγράφθω, 
μή ψαῦον τοῦ ἐλάσσονος κύκλου τοῦ ΖΗΘ, οὗ 
πλευραὶ ἔστωσαν ἐν τῷ BE τεταρτημορίῳ αἱ BK, 
KA, AM, ΜΕ, καὶ ἐπεζευχθεῖσαδ, ἡ KA διήχθω 


3 à" \ A # 3 \ “ LA led 
εἶτ TON, καὶ ἀγεστάτω ἀπὸ τοῦ À σημείου τῷ 


circa idem centrum existentibus, in majori 
ΒΓΔΕ circulo polygonum et æquilaterum et pa- 
rilaterum describatur, non tangens minorem 
circulum ΖΗΘ, cujus latera sint in BE qua- 
drante BK, KA, AM, ME, ct juncta KA 
producatur ad N, et erigatur a puncto A plano 


la sphère ( 15.3 ). Que ΒΓΔΕ soit un cercle de la plus grande sphère, et que ΖΗΘ 
soit un cercle de Ja plus petite sphère; menons leurs deux diamètres BA, TE 
perpendiculaires lun à l’autre ; les deux cercles BTAE, ΖΗΘ ayant le même 
centre, décrivons dans le plus grand cercle ΒΓΔῈ un polygone, dont les côtés 
égaux et pairs en nombre ne touchent pas le plus petit cercle ΖΗΘ ( 16. 12 ); que 
les côtés de ce polygone qui sont dans le quart de cercle BE soient BK, KA, 
AM, ME; Joignons Ka, et prolongeons cette droite vers le point N; du point A 
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τοῦ ΒΓΔΕ κύκλου ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθὰς ἡ ΑΞ΄ καὶ 
συμβαλλέτω τῇ ἐπιφανείᾳ τῆς σφαίρας κατὰ τὸ 
Æ, καὶ διὰ τῆς ΑΞ καὶ ἑκατέρας τῶν BA, ΚΝ 
ἐπίπεδα ἐκξεθλήσθω. ποιήσουσι δὴ διὰ τὰ εἰρη- 
μένα ἐπὶ τῆς ἐπιφανείας τῆς σφαίρας μεγίστους 
κύκλους. Ποιείτωσαν, ὧν ἡμικύκλια ἔστω ἐπὶ 
τῶν ΒΔ. ΚΝ διαμέτρων τὰ ΒΞΔ. ΚΕΝ. Καὶ 
ἐπεὶ ἡ ΞΑ ὀρθή ἐστι πρὸς τὸ τοῦ ΒΓΔΕ κύκλου 
ἐπίπεδον, καὶ πάντα ἄρα τὰ διὰ τῆς HA ἐπί- 
med ἐστιν ὀρθὰϑ πρὸς τὸ τοῦ BTAE κύκλου ἐπί- 
πεδὸν" ὥστε καὶ τὰ ΒΞΔ. ΚΞΝ ἡμικύκλια ὀρθά 
ἐστι πρὸς τὸ τοῦ ΒΓΔῈ κύκλου ἐπίπεδον. Καὶ ἐπεὶ 
ἴσα ἐστὶ τὰ BEA, ΚΞΝ ἡμικύκλια,, ἐπὶ γὰρ ἴσων 
εἰσὶ διαμέτρων τῶν BA, ΚΝ, ἔσα ἐστὶ καὶ τὰ 
BE, BE, ΚΞ τεταρτημόρια ἀλλήλοις" ὅσαι ἄρα 
εἰσὶν ἐν τῷ ΒΕ τεταρτημορίῳ πλευραὶ τοῦ πολυ- 
γώνου τοσαῦταί εἶσι καὶ ἐν τοῖς ΒΞ. ΚΞ τεταρ- 
τημορίοις ἴσαι ταῖς BK, KA, AM, ME AA 
Ἐγγεγράφϑωσαν καὶ ἔστωσαν αἱ ΒΟ; ΟΠ, ΠΡ, 
ΡΞ, ΚΣ, ΣΤ, TY, VE, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ 
ΣΟ, TII, YP, καὶ ἀπὸ τῶν O, Σ ἐπὶ τὸ τοῦ 


ἄ- = 
ΒΓΔΕ κύκλου émimédoy κάθετοι ἤχθωσαν" πεσοῦν- 


circuli ΒΓΔΕ ad γεοῖθϑ ipsa AZ , et occurrat su- 
perficiei sphæræ in £ ; et per AZ et utram- 
que ipsarum BA, KN plana ducantur, facient 
utique ex dictis in superficie sphæræ maximos 
circulos. Faciant, quorum semicirculi BEA, 
KEN sint ex diametris BA, KN. Et quoniam 
ΞΑ recta est ad ΒΓΔΕ circuli planum, et omnia 
igitur per ZA plana sunt recta ad ΒΓΔΕ circuli 
planum ; quare et BEA, ΚΞΝ semicirculi recli 
sunt ad ΒΓΔῈ circuli planum. Et quoniam 
æquales sunt ΒΞΔ, ΚΕΝ semicirculi, etenim 
super æquales sunt diametros BA, ΚΝ, æquales 
sunt et BE, ΒΞ, ΚΞ quadrantes inter se ; quot 
igitur sunt in BE quadrante latera polygoni 
tot sunt et in ΒΞ, ΚΞ quadrantibus æqaalia 
rectis BK, KA, ΛΜ, ME. Describantur, et 
sint BOL ΟΠ, HP: PE, ἈΞ, ΣΤ, TT Ye; 
ct jungantur ΣΦ, TH, YP, et ab ipsis O, Σ 
ad ΒΓΔΕ, circuli planum perpendiculares du- 
cantur; cadent utique ipsæ in communes BA, KN 


élevons la droite A= perpendiculaire au plan du cercle ΒΓΔΕ; que cette droite 
rencontre la surface de la sphère au point Æ ; menons des plans par la droite 
AZ et par chacune des droites BA, ΚΝ; ces plans, d’après ce qui a été dit, pro- 
duiront des grands cercles dans la surface de la sphère. Qu'ils soient produits, 
et que leurs moitiés ΒΞΔ; KEN ayent BA, ΚΝ pour diamètres. Puisque la droite ΞᾺ 
est perpendiculaire au plan du cercle BrAE, tous les plans qui passeront par FA 
seront perpendiculaires au plan du cercle BrAE ( 18. 11 ); les demi-cercles ΒΞΔ, 
KEN sont donc perpendiculaires au plan du cercle BrAE. Mais les demi - cercles 
ΒΞΔ, ΚΞΝ sont égaux, car ils sont sur les diamètres égaux BA, ΚΝ ; les quarts 
de cercle BE, ΒΞ, ΚΞ sont donc égaux entre eux; chacun des quarts de cercle 
BE, KE contient donc autant de droites égales à chacune des droites BK, KA, AM, 
ME que le quart de cercle BE. Inscrivons ces droites, et qu’elles soient ΒΟ, on, 
ΠΡ; PE, KE, ZT, ΤΥ, YE; et joignons ΣΟ, ὙΠ, YP, et des points O, Σ menons 
des perpendiculaires au plan du cercle BrAE ; ces perpendiculaires tomberont 
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ται δὴ ἐπὶ τὰς κοινᾶς τομὰς τῶν ἐπιπέδων Tac 
ΒΔ. ΚΝ, ἐπειδήπερ καὶ τὰ τῶν ΒΞΔ. KEN ἐπί- 
πεδα ὀρθά ἐστι πρὸς τὸ τοῦ ΒΓΔΕ κύκλου ἐπίπε- 
d'or. Πιπτέτωσαν. καὶ ἔστωσαν αἱ ΟΦ, EX, καὶ 


ἰἱπεζεύχϑω ἡ ΦΧ, Καὶ ἐπεὶ ἐν ἴσοις ἡμικυκλίοις 


sectiones planorum , quoniam et ΒΞΔ, ΚΞΝ 
plana recta sunt δὰ ΒΓΔῈ circuli planum. 
Cadant , et sint O®, ΣΧ, et jungatur ΦΧ. Et 
quoniam in æqualibus semicirculis ΒΞΔ, KEN 


ἢ , ΙΓ ἃς ἢ ε 
τοῖς BXA, ΚΞΝ ἦσαι ἀπειλημμέναι εἰσὶν αἱ ΒΟ. 
2 : LA 
KE, καὶ κάθετοι ἠγμέναι εἰσὶν αἱ O®, EX, ἴσῃ 
Ci » . -“ ἐ \ 27 
ἄρα ἐστὶν καὶ μὲν OD τῇ ΣΧ, ἡ δὲ ΒΦ τῇ KX. Ἐστι 
Ν LA 27 , Ν \ LA 
δὲ καὶ ὅλη ἡ BA ὅλῃ τῇ KA ἴση" καὶ λοιπὴ ἄρα 
ε "“, 27 » Ἂς ” νὰ » ε ε 
4 DA λοιπῇ τῇ ΧΑ ἐστιν ἰση" ETTIV ἀρᾷ ὡς ἢ 


ΒΦ πρὸς τὴν ΦΑ οὕτως ἡ ΚΧ πρὸς τὴν XA° πα- 


æqualessumptæ sun ΒΟ, ΚΣ, et perpendicnlares 
ductæ sunt ΟΦ, ΣΧ, æqualis igitur est quidem, 
ΟΦ ipsi EX, ipsa vero ΒΦ ipsi KX. Est autem 
ét tota BA toti KA æqualis; et reliqua igitur” 
A reliquæ ΧΑ est æqualis; est igitur ut ΒΦ 
ad ŒAita KX ad ΧΑ ; parallela igitur est ΧΦ 


i 


dans les communes sections ΒΔ, ΚΝ des plans ( 38. 11 ), parce que les plans 
BEA, ΚΞΝ sont perpendiculaires au plan du cercle ΒΓΔΕ. Que ces perpendiculaires 
tombent dans les communes sections, et qu’elles soient ΟΦ, ΣΧ; joignons ΦΧ, 
Puisqu’on ἃ pris les arcs égaux ΒΟ, ΚΣ dans les demi - cercles égaux BEA, ΚΞΝ, 
et qu’on a mené les perpendiculaires ΟΦ, zx, la droite οᾧ sera égale à zx, et la 
droite ΒΦ égale à la droite «x. Mais la droite entière BA est égale à la droite entière 
ΚΑ; la droite restante +4 est donc égale à la droite restante ΧΑ; la droite ΒΦ est 
donc à ΦΑ comme ΚΧ est à ΧΑ; la droite x est donc parallèle à la droite KB (2.6), 


II. 


25 
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ράλληλος ἄρα ἐστὶν ἡ XD τῇ ΚΒ. Καὶ ἐπεὶ ε:α- 
τέρα τῶν ΟΦ, ΣΧ ὀρθή ἐστι πρὸς τὸ τοῦ BTAE 
κύκλου ἐπίπεδον. παράλληλος ἄρα ἐστὶν ἡ OD 
τῇ ΣΧ. Ἐδείχθη δὲ αὐτῇ καὶ ἴση" καὶθ αἱ ΧΦ; 
ΣΟ ἄρα ἔσαι εἰσὶ καὶ παράλληλοι, Καὶ ἐπεὶ πα- 
ρ᾽λληλός ἐστιν ἡ ΧΦ τῇ ΣΟ, ἀλλὼ ἡ ΧΦ τῇ ΚΒ 
ἐστὶ παράλληλος" καὶ ἡ ΣΟ ἄρα τῇ ΚΒ ἰστὶ πα- 
ράλληλος. Καὶ ἐπιζευγνυοῦσιν αὐτὰς αἷ ΒΟ, ΚΣ’ 
τὸ ΚΒΟΣ ἄρα τετράπλευρον ἐν ἑνί ἐστιν ἐπιπέδῳ, 
ἐπειδήπερ ἐὰν ὦσι δύο εὐθεῖαι παράλληλοι. καὶ 
ἐφ᾿ ἑκατίρας αὐτῶν ληφθῇ τυχόντα σημεῖα. ñ 
ἐπὶ τὰ σημεῖα ἐπιζευγνυμένη εὐθεῖα ἐν τῷ αὐτῷ 
ἐπιπίδῳ ἐστὶ ταῖς παραλλήλοις, Διὰ τὰ αὐτὰ 
δὴ καὶ ἑκατέρονι9 τῶν ΣΟΠΥ, TIIPY τετρα- 


ξ \ \ 
πλεύρων ἐν ἑνί ἐστιν ἐπιπέδῳ, Ecrs δὲ καὶ 1 τὸ 


+ 


ipsi KB. Et quoniam utraque ipsarum O®, ΣΧ 
recta est ad BTAE cireuli planum ; parallela igitur 
est οΦ ipsi EX. Ostensa autemest ipsi et æqualis ; 
et ΚΦ, ΣΟ igitur æquales sunt et parallelæ. Et 
quoniam parallela est ΧΦ ipsi ΣΟ, sed ΚΦ ipsi KB 
est parallela; et igitur ΣΟ ipsi KB est parallela. Et 
conjungurit eas ipsæ ΒΟ, KE; et ΚΒΟΣ igitur 
quadrilaterum ih uno est plano > Quoniam si sint 
duæ rectæ parallelæ; et in utrâque ipsarum sumpta 
sint quævis puncta, puncta conjungens recta in 
eodem plano est in quo parallelæ (*). Propter ea- 
dem utique et utrumque ipsorum ZONT , ΤΠΡῪ 


quadrilaterum in uno est plano. Est autem el TPE 


Mais chacune des droites 0®, ΣΧ est perpendiculaire au plan du cercle ΒΓΔΕ; la 
droite 0® est donc parallèle à Ja droite xx ( 6. 11 ). Mais on a démontré que ces 
droites sont égales; les droites x®, ΣΟ sont donc égales et parallèles (33. 11 ). 
Et puisque ΧΦ est parallèle à ΣΟ, et ΧΦ à ΚΒ, la droite ΣΟ est parallèle à ΚΒ (9. 11}. 
Mais ces droites sont jointes par les droites ΒΟ, ΚΣ; le quadrilatère ΚΒΟΣ est 
donc dans un seul plan, car si deux droites sont parallèles, et si dans chacune 
de ces droites on prend des points quelconques, les droites qui joignent ces 
points sont dans le même plan que ces parallèles (7. 11) (*). Par la même raison, 
chacun des quadrilatères ΣΌΠΤ, ἸΠΡῪ est dans un seul plan; et le triangle 


(*) Euclides hæc addere potuisset : (*) Euclide aurait, pu ajouter ce qui suit: 


Rursus a punctis ΤΠ, T ad ΒΓΔΕ circuli pla- Des points IT, T menons des perpendiculaires 


num perpendiculares ducantur; cadent utique in 
communes planorum sectiones BA, ΚΝ; conjun+ 
gantur puncta in quibus perpendiculares occur- 
runt rectis BA, ΚΝ, et jungantur ipsæ TB, TK. 
Similiter utique ostendemus rectam KE paralle- 
lam esse ipsi ΤΠ, Ostensum est autem οἱ rec- 
tam KB parallelam esse ipsi ΣῸ ; recta igitur ΣῸ 
parallela estipsi ΤΠ; quadrilaterum igitur ΣΌΠΤ᾽ 
in uno est plano. Propter eadem utique et qua- 


diilatcrum THPY est in uno plano. 


au plan du cercle ΒΓΔΕ. Ces perpendiculaires 
tomberont dans les communes sections BA, KN 
des plans. Joignons les points où ces perpendi- 
culaires rencontrent les droites BA, KN, et joi- 
gnons aussi 11B, TK. Nous démontrerons sembla- 
blement que la droite ΚΒ est parallèle à ΤΠ, Mais 
on a démontré que la droite KB est parallèle à ΣΟ; 
la droite ΣΟ est donc parallèle à ΤΠ: le quadrila- 
tère £ONT est donc dans un seul plan. Le qua- 


- drilatère ὙΠΡῪ est dans ἀπ seul plan, par la 


mème raison. 
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YPE τρέγωνον ἐν ἑνὶ ἐπιπέδῳ. Ἐὰν δὴ voiicouer 
- 
ἀπὸ τῶν O, 2, I, T, ΡΟῪ σημείων ἐπὶ τὸ 
A ἐπιζευγνυμένας εὐθείας, συσταθήσεταί τι 
σχῆμα στερεὸν πολύεδρον μεταξὺ τῶν ΒΞ. KE 
περιφερειῶν ἐκ πυραμίδων συγκείμενον , ὧν βά- 
σεις μὲν τὰ ΚΒΟΣ. SOPT, TIIPY τετράπλευρα 
\ L'ART / CNE CNRS ἜΣ 
καὶ τὸ ὙΡΞ τρίγωνον 5) xopugn δὲ ro À σημείου. 


triangulum in uno plano. Si igitur intelligamus 
a punctis O, Σ, Π, Τ, P, Y ad A punctum 
junctas rectas, constituetur quædam figura po- 
lyédra inter circumferentias ΒΞ, KE ex py- 
ramidibus composita , quarum bases quidem 
KBOZ, SONT , TIIPY quadrilatera et YPE trian- 
gulum, vertex autem punctum A. Si autem ct 


KA, AM, ME 


27 La \ -Ὁ \ » \ 
πλευρῶν. καθάπερ ἐπὶ τῆς ΚΒ τὰ αὐτὰ κατα- 


ι A LU ἀρ Ve , nm 
Ἐάν δὲ καὶ ἐπὶ ἑκάττης τῶν 


# New CR “ “ -“ 
σκευάσωμεν. καὶ τί ἐπί τῶν λοιπῶν τρέων τες 


ταρτ 4 À ἐπὶ τοῦ À ῦ ἡ ίου 13 
ρτημορίων, καὶ ἐπὶ τοῦ λοιποῦ ἡμισφαιρίου 


᾿ 
it unoquoque laterum ΚΑ, AM, ME , quemad- 
modum in KB eadem construamus , etetiamin 
reliquis tribus quadrantibus, et in reliquo he- 


misphærio , constituetur quædam figura polye- 


YPE est aussi dans un seul plan ( 2. 11 ). Si des pointsO, Σ, 11, T, P, Y on con- 
çoit des droites menées au point A, On aura Construit entre les arcs ΒΞ, ΚΞ un 
certain polyèdre composé des pyramides, dont les bases seront les quadrilatères 
ΚΒΟΣ, SONT, ὙΠΡῪ et le triangle YPE, et dont le sommet commun sera le point 
A. Si sur chacun des côtés KA, AM, ME, nous faisons la même construction que 
nous avons faite sur le côté ΚΒ, si nous faisons ensuite la même chose dans les trois 
autres quarts de cercle, et dans l’autre hémisphère, nous aurons inscrit dans la 
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συσταθήσεταί τι σχῆμα πολύεδρον ἐγγεγραμμέ- 
voy'3 εἰς τὴν σφαῖραν ἐκ πυραμίδων συγκείμενον 
ὧν βάσεις μὲν" ἡ τὰ εἰρημένα τετράπλευρα καὶ τὸ 
YPE τρίγωνον καὶ τὰ ὁμοταγῆ αὐτοῖς, ἐὐρυφὴ 
δὲ τὸ À σημεῖον. 

Λέγω δὲ ὅτι τὸ εἰρημένον πολύεδρον οὐκ ἐφά- 
Μεται 5 τῆς ἐλάσσονος σφαίρας. κατὰ τὴν ἐπι- 
φάώνειαν. ἐφ ἧς ἐστιν ὁ ΖΗΘ κύκλος. Ἡχθὼω ἀπὸ 
τοῦ Α σημείου ἐπὶ τὸ τοῦ ΚΒΟΣ τετραπλεύρου 
ἐπίπεδον κάθετος ἡ AY, καὶ συμζαλλέτω τῷ 
ἐπιπέδῳ κατὰ τὸ Ψ σημεῖον, καὶ ἐπεζεύχθωσαν 
αἱ ΒΨ. "FO. Καὶ ἐπεὶ ἡ AY ὀρθή ἐστι πρὸς τὸ 
τοῦ ΚΒΟΣ τετραπλεύρου ἐπίπεδον, καὶ πρὸς 


/ ΕΝ \ € / > à n°7 \ 
Tasac æpæ τας ATTOMEVAS αυτῆς εὐθείας καὶ 


dra descripta in sphærà ex pyramidibus compo- 
sità, quarum bases quidem dicta quadrilatera 
et TPE triangulum, et quæ sunt ejusdem ordinis 


cum ipsis, vertex autem punctum À. 


Dico etiam dictum polyedrum non tacturum 


esse minorem sphæram, secundum superficiem 


in quà est ΖΗΘ circulus. Ducatur a puncto A ad 
ΚΒΟΣ quadrilateri planum perpendicularis ΑΥ, et 
ipsa occurrat plano in puncto +, et jungantur 
ipsæ BY, #O. Et quoniam AY recta est ad ΚΒΟΣ 
quadrilateri planum, et ad omnes igitur rectas 
eam tangentes, et existentes in quadrilateri 


plano, perpendicularis est ipsa AY ; ergo AY 


οὔσας ἐν τῷ τοῦ τετραπλεύρου ἐπιπέδῳ ὀρθή ἐσ- perpendicularis est ad utramque ipsarum BY, 


τιν à ΑΨ 6, ἡ AY ἄρα ὀρθή ἐστι πρὸς ἑκατέραν17 YO. Et quoniam œæqualis est AB ipsi AO, 
τῶν BY, ΨΟ, Καὶ ἐπεὶ on ἐστὶν ἡ ΑΒ τῇ AO,  æquale est et quadratum ex AB quadrato ex 
ἦσον Lors'8 καὶ τὸ ἀπὸ τῆς AB τῷ ἀπὸ rûç'9 AO. Et sunt quadrato quidem ex AB æqualia 
AO. Ka) ἔστι τῷ μὲν ἀπὸ τῆς AB ἴσα τὰ ἀπὸ quadrata ex AY, YB, rectus enim angulus ad 

em » - “ “Ἢ, +] 
τῶν ΑΨ. ὙΒ, ὀρθὴ γὰρ ἡ πρὸς τῷ YF, τῷ δὲ 


“ \ > \ mn \ » 
ἀπὸ τῆς AO ἴσα τὰ ἀπὸ τῶν ΑΨ, YO* τὰ ἀρὰ 


#, quadrato autem ex AO æqualia. quadrata ex 
AY, YO; quadrata igitur ex AY, YB æqualia 


Lo 3 ἣν 32 LY nn 
ἀπὸ τῶν ΑΨ, ΨΒ ἴσα ἐστὶ τοῖς ἀπὸ τῶν AY, 


sphère un certain polyèdre composé des pyramides qui ont pour bases les 
quadrilatères ΚΒΟΣ, 3ONT, ὙΠΡῪ et le iangle TPE, et les quadrilatères et les 
triangles du même ordre que ces quadrilatères et que ce triangle, le point 4 
étant le sommet commun de ces pyramides. 


Je dis que les faces de ce polyèdre ne toucheront point la plus petite sphère 
dans laquelle est le cercle ΖΗΘ. Du point A menons la droite A4 perpendiculaire au 
plan du quadrilatère ΚΒΟΣ ( 11.11), que cette perpendiculaire rencontre ce plan 
au point #, et joignons BF, +0. Puisque ΑΨ est perpendiculaire au plan du qua- 
drilatère ΚΒΟΣ, la droite AY sera perpendiculaire à toutes les droites qui la ren- 
contrent, et quisont dans ce plan (déf. 3. 11); la droite AY est donc perpendiculaire 
à chacune des droites BF, #0. Mais AB est égal à 40; le quarré de ΑΒ est donc 
égal au quarré de 40. Mais les quarrés des droites AY, ‘FB sont égaux au quarré 
de ΑΒ, et les quarrés de AY, YO sont égaux au quarré de AO (47. 1), car 
angle en Ψ est droit; les quarrés des droites AY, ὙΒ sont donc égaux aux quarrés 
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YO. Κοινὸν ἀφῃρήσθω τὸ ἀπὸ τῆς AY λοιπὸν ϑαπὶ quadratis ex AY, 0, Commune auferatur 
ἄρα réf πῆς BY λοιπῷ τῷ ἀπὸ τῆῤ ΨΟ ἴσον quadratum ex αὐ; reliquum igitur quadratum ex 


bts ἄρα ἡ ΒΨ τῇ TO. Ομοίως δὴ δείξομεν BY reliquo ex #O equale est; æqualis igitur BY 


= 
® A ἢ μι 
Tr Ep: A 
Ν ΞΞ2 \ 
NE Ξ 
L 
À Δ, 
be K 
LAS =D: Zi 
δ E M 
FN Sd ποῦ Pin ra Ki S ἐπιζευγνύ-  ipsi FO. Similiter utique ostendemus et a puncto 


μεναι εὐθεῖα; ἴσαι εἰσὶν ἑκατέρᾳ τῶν BY, ΨΟΙ ὁ Ὑ δάκ, Σ déctas rectas æquales esse utrique 

ἄρα κέντρῳ τῷώ Ψ καὶ διαστήματι ἑνὶ τῶν ΡΒ. ipsarum BE, FO; ergo centro # et intervallo 

ΨΟ γραφόμενος κύκλος ἥξει καὶ διὰ τῶν K, Σ, quod situnaipsarum YB, ΨῸ descriptus circulus 

καὶ ἔσται ἐν κύκλῳ τὸ ΚΒΟΣ τετράπλευρον: transibit et per puncta K, Σ, οἱ erifin circulo 
quadrilaterum ΚΒΟΣ (ἢ). 


des droites ΑΨΘη F0. Retranchons le quarré commun de ΑΨ, le quarré restant de + 
sera égal au quarré restant de #0; la droite Br est donc égale à la droite +0. 
Nous démontrerons semblablement quélles droites menées du point + aux points 
K, > sont égales aux droites ΒΨ, ΨΩ; le cercle décrit du centre +, et d’un in- 
tervalle égal à une des droites #B , O passera donc par les points k, =; le quadri- 
latère ΚΒΟΣ sera donc décrit dans un cercle (*). 


(Ὁ) Si a puncto A ad reliquorum quadrila- (*) Si du point À nous menons des perpen- 
terorum plana perpendiculares ducantur, si- diculaires aux plans des autres quadrilatères, 
militer utique ostendemus reliqua quadrilatera nous démontrerons semblablement que les au- 


descripta fore in circulis. tres quadrilatères seront décrits dans des cercles. 
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Καὶ ἐπεὶ μείζων ἐστὶν ἡ KB τῆς ΧΦ, ion 
δὲ ἡ ΧΦ τῇ ΣΟ᾽ μείζων ὄρα ἡ KB τῆς ΣΟ. Ion δὲ ἡ 
ΚΒ ἑκατέρᾳ τῶν ΚΣ, BÔ° za) ἑκατέρα ἄρα τῶν 
KE, ΒΟ τῆς ΣΟ μείζων ἐστί. Καὶ ἐπεὶ ἐν κύκλῳ 
τετράπλευρόν ἰστι τὸ ΚΒΟΣ, καὶ ἔται ai KB, ΒΟ» 
KE, καὶ ἐλάσσων ἡ OZ, καὶ ἐξ τοῦ κέντρου τοῦ 
κύκλου ἐστὶν ἡ ΒΨ τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς ΒΟ τοῦ ἀπὸ 
τῆς ΒΨ μεῖζέν ἐστιν ἢ διπλάσιον, Καὶ ἤχθω ἀπὸ 
τοῦ Ο σημεῖου"ο ἐπὶ τὴν ΒΔ κάθετος ἡ ΟΦ. Καὶ 
ἐπεὶ ἡ ΒΔ τῆς AD ἐλάττων ἐστὶν ἢ διπλῆ. καί 
ἐστιν ὡς ἡ ΒΔ πρὸς τὴν ΔΦ οὕτως τὸ ὑπὸ τῶν 
AB, ΒΦ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν AD, ΦΒ’ ἀναγραφομέ- 
vou δ᾽ ἀπὸ τῆς ΒΦ τετραγώνου. καὶ συμπλη- 
poupévou τοῦ ἐπὶ τῆς ΦΔ παραλληλογράμμου, 


\ LS à \ “" », ἕῳ € 4 ” 
καὶ TO ὑπὸ τῶν" AB, B ἀρα τοῦ ὑπὸ τῶν AD, 


à À 
ΦΒ ἔλαττόν ἐστιν ἢ διπλασίον. Ka) ἔτι325 vüc AO 


ἐπιζευγνυμένης, τὸ μὲν ὑπὸ τῶν AB, ΒΦ ἴσον τῷ 
ἀπὸ τῆς ΒΟ. τὸ δὲ ὑπὸ τῶν ΔΦ, ΦΒ ἴσον τῷ 
ἀπὸ τῆς ΟΦ" τὸ ἄρα ἀπὸ τὴς OB τοῦ ἀπὸ τῆς 
ΟΦ ἔλαττόν στιν ἢ διπλάσιον. Αλλὰ τὸ ἀπὸ 


-“ “, À [3 
τῆς ΒΟ τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΨ μεῖζόν ἐστιν ἢ δυπλά- 


Et quoniam major est ΚΒ ἱρβὰ ΧΦ, æqualis 
autem ΧΦ ipsi ΣΟ ; major igitur KB ipsà ΣΟ, 
Æqualis autem KB utrique ipsarum KE, ΒΟ; 
et utraque igitur ipsarum KE, BO ipsà ΣΟ 
major est, Et quoniam in circulo quadrilate- 
rum est ΚΒΟΣ, et æquales KB, ΒΟ, ΚΣ, et 
minor OE, et ex centro circuli est ipsa BY, ergo 
ipsum ex BO majus est quam duplumipsius ex BY. 
Et ducatur a puncto O ad BA perpendicularis ΟΦ, 
Et quoniam BA minor est quam dupla ipsius A9, 
et est ut BA ad A® ita rectangulum sub AB , ΒΦ 
ad rectangulum sub A®, ΦΒ ; descripto igitur ex 
ΒΦ quadrato, et completo super ipsam ®A paral- 
lelogrammo, et rectangulum igitur sub AB, ΒΦ 
majus est quam duplum rectanguli sub ΔΦ, ΦΒ, 
Etadhuc AO juncta, rectangulum quidem sub AB, 
ΒΦ æquale est quadrato est ΒΟ, rectangulum 
autem sub A®, ®B æquale est quadrato ex 0%; 
quadratum igitur ex 0B minus est quam du- 


plum quadrati ex ΟΦ. Sed quadratum ex BO 


majus est quam duplum quadrati ex BY ; ma- 


Puisque la droite ΚΒ est plus grande que la droite ΧΦ, et que la droite ΧΦ est 
égale à la droite x0, la droite ΚΒ sera plus grande que la droite 50. Mais la 
droite KB,est égale à chacune des droites ΚΣ, ΒΟ; chacune des droites ΚΣ, ΒΟ est 
donc plus grande que la droite ΣΟ. Et puisque le quadrilatère ΚΒΟΣ est décrit 
dans un cercle, que les droites KB, ΒΟ, ΚΣ sont égales, que la droite ΟΣ est la plus 
petite, et que la droite ΒΨ est un rayon du cercle, le quarré de ΒΟ sera plus 
grand que le double du quarré de ΒΨ (12. 2). Du point O menons la droite 0® per- 
pendiculaire à BA. Puisque ΒΔ est plus pétit que le double de δῷ, et que ΒΔ est 
à δῷ comme le rectangle sous AB, ΒΦ est au mectangle sous δῷ, ®B ( 1. 6), si l’on 
décrit un quarré sur ΒΦ, et sisur ΦΔ, on complète le parallélogramme, le rec- 
tangle compris sous AB, ΒΦ sera plus petit que le double du rectangle compris 
sous A+, ΦΒ. Joignons 40; le rectangle sous AB, ΒΦ sera égal au quarré de RO 
(8.6), et le rectangle sous δῷ, ®B égal au quarré de o®; le quarré de ΒΟ est 
donc plus petit que le double du quarré de 0®. Mais le quarré de ΒΟ est plus 
grand que le double du quarré de ΒΨ, le quarré de οΦ est donc plus grand que 
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ων ὃ “ 2 “ 3 λ “Ὕ 

crop μεῖζον ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς O® τοῦ ἀπὸ τῆς 

£ «ε - »” 3 ᾿Υ 

ΒΨ. Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐδτὶν καὶ BA τῇ AO, ἴσον ἐστὶ 
A » \ ΄“- de 7 A "" ν»ν Led 3 

To απὸ τῆς BA τῷ ἀπὸ τῆς AO. Καὶ ἐστί τῷ JAY 


> \ -“ “Μ λ 
ἀπὸ τῆς ΒΑ ἴσα τὰ ἀπὸ τῶν BY, YA, τῷ δὲ 


-“ LS Su 
ἀπὸ τῆς OA ἴσα Ta ἀπὸ τῶν ΟΦ, ®A° τὰ ἀρα 
“- 


100 
jus igitur quadratum ex ΟΦ quadrato εχ. BY. 
Et quoniam æqualis est BA ipsi AO, æquale 
est quadratum ex BA quadrato ex AO. Et 
sunt quadrato quidem ex BA æqualia quadrata 
ex BY, YA, quadrato autem ex OA æqualia 
quadrata ex ΟΦ, ®A ; quadrata igilur ex BY, 


, Ν \ 7 
ἀπὺ τῶν BY, YA ἴσα «-στὶ τοῖς ἀπὸ τῶν ΟΦ, 
e “ “3 \ “, 
DA, ὧν τὸ ἀπὸ τῆς ΟΦ μεῖζον τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΨ" 
A # \ > \ -“ ΕΣ ΄ » 
λοιπὸν ἀρὰ τὸ ἀπὸ τῆς DA ἐλαττον ἐστι τοῦ 
-»“. ε “ 
ἀπὸ τῆς ΨΑ" μείζων ἄρα ἡ ΑΨ τῆς ΑΦ' πολλῷ 
Μ «ε Η / > \ nn + € 
ἄρα ἡ AY μείζων εστι τῆς ΑΗ. Καὶ ἐστιν ἢ 


μὲν ΑΨ ἐπὶ μίαν τοῦ. πολυέδρου βάσιν. à δὲ AH 


le quarré de ΒΨ. Mais BA est égal à 40; 


YA æqualia sunt quadratis ex ΟΦ, GA, quo- 
rum quadratum ex ΟΦ majus est quadrato ex 
Bk; reliquum igitur quadratum ex DA minus 
est quadrato ex YA; major igitur AY ipsà 
A9 ; ergo multo major est AY ipsà AH. Et est 
quidem ïipsa ΑΥ̓͂ ad unam polyedri basim, 


le quarré de BA est donc égal au quarré 


de 40. Mais les quarrés des droites ΒΨ, YA sont égaux au quarré de la droite BA 
(47. 1), et les quarrés des droites ΟΦ, ΦᾺ égaux au quarré de la droite 04; les 
quarrés des droites BF, A sont donc égaux aux quarrés des droites ΟΦ, ΦΑ; mais 
le quarré de 06 estplus grand que le quarré de ΒΨ ; le quarré restant de +4 est donc 
plus petit que le quarré de #4; la droite ΑΨ est donc plus grande que la droite 49 ; 
la droite AY est donc, à plus forte raison, plus grande que la droite 4H. Mais la 


LUVU LE LUVU LI Lis Lil Ÿ All  ᾽)ἐῳ LL Li IVI LON τ 1) LU Lo ll 1} Le 


ATEN A ρον, ἢ , ᾽ , Ψ 

ἐπὶ τὴν τῆς ἐλάσσονος σφαίρας ἐπιφάνειαν" ὥστε 
h “ Ω : 

τὸ πολύεδρον où ψαύσει" 1 τῆς ἐλάττονος σφαί- 


\ “δ, 
ρᾶς κατὰ τὴν ἐπιφάνειαν. 


ipsa autem AH ad minoris sphæræ superf- 
ciem ; quare polyedrum non tanget minorem 
sphæram secundum superficiem (*). 


droite ΑΨ est perpendiculaire à une des bases du polyèdre, et la droite AH estun 
rayon de la plus petite-sphère; les faces du polyèdre ne touchent donc pas la plus 


petite sphère (9). 


(*) In omnibus manuscriptis , et in omnibus 
editionibus græcis , latinisque et alüs, figuça 
ultimæ partis hujus propositionis, et ejus aliter a 
librariis ita vitiata erat ut ratiocinatio cujus ope 
Euclides ostendit quadrilaterum ΚΒΟΣ non tan- 
gere minorem sphæram, nequaquam conveniret 
reliquis quadrilateris, necnon YPZ triangulo, CZa- 
vius et postea Robert Simson hanc demonstra- 
tionem compleverunt; et egomet ipse illam eo- 
dem modo complevi in Euclide gallico quem 
edidi anno 1804. Postea autem cum in figurà 
erroris alicujus suspicionem haberem , tentavi 
figuram quæ et reliquis quadrilateris trian- 
guloque congruens esset non solum in ultimä 
parte hujus propositionis, sed etiam et in aliter. 
Quam figuram tentaveram , illam denique‘re- 


peri, ut in sequentibus unicuique videre licet. 


Dico etplanum ΣΟ ΠΤ neque tangere minorem 
sphæram. Ducatur enim a punclo Α ad EONT 
quadriltert planum perpendicularis AY, et jun- 
gantur ΟΥ̓, ὙΠ. Et quoniam major est KB utrèque 
ipsarum ΣΟ, ΤΙ; æqualis autem KB utrique ipsa- 


rumET,ON;utraqueigitur ipsarum ET, ON major 


(Ὁ Dans tous les manuscrits, et dans toutes les 
éditions grecques, latines et autres, la figure de 
la dernière partie de cette proposition, et de son 
aliter était tellement viciée par les copistes que 
le raisonnement par lequel Euclide démontre que 
le quadrilatère ΚΒΟΣ ne touche pas la plus petite 
sphère ne saurait convenir, en aucune manière, 
aux autres quadrilatères, ni au triangle YP£. Cla- 
vius,etensuite Robert Simson, ont complété cetle 
démonstration ; etmoi-mème, dans mon Euclide 
français, que je publiai en 1804 , je la complétai 
à la manière de ces deux célèbres géomètres. 
Mais, dans la suite, ayant soupconné quelque 
erreur dans la figure , j'en cherchai une qui 
pût convenir aux autres quadrilatères et au 
triangle , non-seulement dans la dernière partie 
de cette proposition , mais encore dans l’afiter. 
Je trouvai enfin la figure qne je cherchais, 
comme on pourra le voir dans ce qui suit: 

Je dis aussi que le quadrilatère ZONT ne tou- 
chera pas la plus petite sphère. Car menons du 
point Α au plan ἑ quadrilatère ZONT la per- 
pendiculaire AY, et joignons Οὗ, ὙΠ. Puisque 
Ja droite KB est plus grande que chacune, 
des droites ΣΟ, ὙΠ᾿, et que la droite KB 
est égale à chacune des.droites ZT, ON, 
chacune des droites ZT, ON sera plus grande 
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AAAQGEZ, 
Δεικτέον δὴ καὶ ἑτέρως προχειρότερον, ὅτι 
μείζων ἐστὶν! ἡ AY τῆς AH. Ἤχθω ἀπὸ τοῦ H 


Δ 


ALITER. 


Ostendendum est autem aliter et expeditius 


majorem esse AŸ ipsà AH. Ducatur a puncto H 


ΓΞ | 


rs 


δ 


τῇ AH πρὸς ὀρθὰς ἡ HO, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ AC. 
Τέμνοντες δὴ τὴν EB περιφέρειαν δίχα, καὶ τὴν 


ipsi AH ad rectos ipsa ἨΩ͂, εἴ jungatur AQ, 


Secantes igitur ipsam ΕΒ circumferentiam bifa- 


AUTREMENT. 


Nous allons démontrer autrement et d’une manière plus prompte que la droite 
AY est plus grande que la droite ΑΗ. Du point H menons HQ perpendiculaire à 
AH, et joignons 4AQ. Si nous coupons en deux parties égales l’arc ΕΒ, la moitié 


erit utrâque ipsarum ΣΟ, ΤΠ. Et quoniam in 
circulo est quadrilaterum ZONT , æquales autem 
sunt ipsæ ΣΤ, ΟΠ, utraque vero ipsarum ΣΟ, 
ὙΠῸ minor est utrâque ipsarum ZT, ON, atque 
ex centro circuli est ipsa OŸ, erit angulus 
ΟΥ̓Π obtusus; quadratum igitur ex OI majus 
est quam duplum quadrati ex O4. Ducatur 
autem a puncto Π ad Odperpendicularis H9, et 
producatur OA ad δὶ Et quoniam O9 minor 


IT. 


que chacune des droites 20 ; ΤΠ. Et puisque le 
quadrilatère ZONT est décrit dans un cercle, que 
les droites ZT, ON sont égales, que chacune des 
droites ΣΟ, ΤΠ est plus petite que chacune des 
droites ZT, ΟΠ, et que OŸ est un rayon; 
l’angle ΟΥ̓Π se 
donc plus grand que le double du quarré de οὐ 


tus; le quarré de ΟΠ est 


(12. 2.) Du point I menons Hg perpendicu- 
laire à O9, ct prolongeons OA vers δὶ Puisque 
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202: 
ἡμίσειαν αὐτῆς δίχα. καὶ τοῦτο ἀεὶ ποιοῦντες, 
καταλείψομέν τινα περιφέρειαν, ἡ ἔστιν ἐλάσ- 
σὼν τῆς ὑποτεινομένης τοῦ BTAE κύκλου περι-- 
φέρειας, ὑπὲ τῆς ἴσης τῇ ΗΩ.. Λιλείφθω, καὶ 


ἔστω ἡ ΚΒ περιφέρεια" ἐλάσσων ἄρα καὶ ἡ KB 
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riam, et dimidiam ipsius bifariam , et hoc sem- 
per facientes, relinquemus quamdam circum- 
ferentiam, quæ est minor circumferentià circuli 
ΒΓΔΕ subtensà a rectà æquali ipsi HQ. Relinqua- 
tur, οἱ sit KB circumferentia ; minor igitur et 


de cet arc en deux parties égales, et si nous faisons toujours la même chose, il 
restera enfin un certain arc plus petit que celui de la circonférence du cercle 
ΒΓΔΕ qui est soutendu par une droite égale à la droite Ha (1. 10). Qu’on ait 
cet arc, et qu’il soit KB; la droite KB sera plus petite que la droite Ho. Et 


est duplà ipsius δῷ, atque est ut Où ad d@ita 
rectangulum sub 90, ΟΦ ad rectangulum 
sub δῷ, ΦΟ ; rectangulum igitur sub do , 0? 
minus est duplo rectanguli sub δῷ, g0. Et 
jungatur ipsa Hd; rectangulum quidem sub 
d0, ΟΦ æquale est quadrato ex ON, rectan- 
gulum vero sub δῷ, #0 æquale quadrato ex 
I?; quadratum igitur ex OI minus est duplo 
quadrati ex ΠΦ. Sed quadratum ex OI majus est 
duplo quadrati ex O4 ; quadratum igitur ex ΠΦῷ 
majus est quadrato ex οΨ. Et quoniam æqualis 
est OA ipsi AIT, æquale erit quadratum ex OA 
quadrato ex AI. Et sunt quidem  quadrato 
ex OA æqualia quadrata ex ipsis OŸ, A, 
quadrato autem ex AI æqualia quadrata ex 
ipsis 119, A; quadrata igitur ex ipsis OŸ , A 
æqualia sunt quadratis ex I@, gA , ex quibus 
quadratum ex ΠΦ majus est quadrato ex O ; 
reliquum igitur quadratum ex AY majus est 
rcliquo quadrato ex Ag; major igitur recta ΑΨ 
ipsà A9; multo major igilur recta YA ipsà A7. 
Et est quidem recta AY perpendicularisad ZONT 
quadrilateri planum , recta vero Αὐ est recla ex 
centro minoris sphæræ ; quadrilaterum igitur 
ΣΟΠΤ non tangit minorem sphæram. Similiter 
utique ostendetur neque quadrilaterum THPY, 
neque triangulum TPE langere.minorem sphæ- 
La » 


? 


ram. 


OT est plus petit que le double de δῷ, et que 
O9 est à δῷ comme le rectangle sous 40, ΟΦ 
est au rectangle sous δῷ, @0, le rectangle 
sous δῸ, ΟΦ sera plus petit que le double du 
rectangle sous δῷ, @0. Joignons Id’; le rectangle 
sous δῸ, 09 sera égal au quarré de ON, et le 
rectangle sous δῷ, ΦΟ égal au quarré de H9; 
le quarré de OI est donc plus petit que le 
double du quarré de 119. Mais le quarré de ont 
est plus grand que le double du quarré de Οὐ ; le 
quarré de ΠΦ est donc plus grand que le quarré 
de ΟΨ. Et puisque AO est égal à ANT, le quarré 
de OA sera égal au quarré de AI. Mais les 
quarrés des droites OŸ, A sont égaux au 
quarré de OA, et les quarrés des droites 119, 
ΦΑ sont égaux au quarré de AIT; les quarrés 
des droites O4, 4 A sont donc égaux aux quarrés 
des droites Ho? , @A. Mais le quarré de N@ est 
plus grand que le quarré de O4; le quarré 
restant de AŸ est donc plus grand que le 
quarré restant de A9; la droite ΨΑ est donc 
plus grande que la droite A; donc, à plus 
forte raison, la droite de 4A sera plus grande 
que la droite Ay. Mais ΑΨ est perpendiculaire 
au plan du quadrilatère EONT, et A» est un 
rayon de la plus petite sphère ; le quadrilatère 
ΣΟΠΤ ne touche donc pas la plus petite sphère. 
On démontrera semblablement que le quadrila- 
tère ΤΠΡῪ, et le triangle YPE ue touchent pas 
la plus petite sphère. 
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εὐθεῖα τῆς HO. Καὶ ἐπεὶ ἐν κύκλῳ ἐστὶ τὸ ΒΚΣΟ 


” 
τετράπλευρον 5 καὶ εἴσιν ἴσα; αἱ OB, BK; KZ, 


KB recta ipsà HQ. Et quoniam in circulo est 
BKEO quadrilaterum, et sunt æquales OB; 


καὶ ἐλάσσων ἡ OZ ἀμξλεῖα ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ 
ΒΨΟ γωνία" μείζων ἄρα ἡ ΒΟ τῆς ΒΨ. AAA 


ΒΚ, ΚΣ, et minor ΟΣ; obtusus igitur est 
BYO angulus ; major igitur BO ipsà BY. Sed 


puisque le quadrilatère BK£O est inscrit dans un cercle, que les droites OB, ΒΚ, 
ΚΣ sont égales, et que la droite ΟΣ est plus petite que chacune de ces droites, 
l'angle ΒΨΟ sera obtus; la droite ΒΟ est donc plus grande que la droite ΒΨ. Mais 


Perpendicularis a puncto A ad ΣΚΒΟ quadri- 
lateri planum ducta intra hoc quadrilaterum 
cadit; Euclides hoc non demonstrat, quia hæc 
demonstratio® illum de vià suà amovisset sine 
ullà necessitate, Etenim ut ostendatur ZKBO 
quadrilateri planum non tangere minorem sphæ- 
ram, tantummodo est ostendendum perpendi- 
cularem a puncto À ad ΣΚΒΟ quadrilatéri pla- 
num ductam minorem esse rectà AH. 


La perpendiculaire menée du point Α au 
plan du quadrilatère ZKBO tombe en dedans de 
ce quadrilatère ; Euclide n’en donne pas la dé- 
monstration , parce que celte démonstration au- 
rait retardé sa marche sans nécessité, En effet, 
pour démontrer que le quadrilatère EKBO ne 
touche pas la plus petite sphère , 1] suflit de 
faire voir que la perpendiculaire menée du point 
A au plan du quadrilatère ZKBO est plus pelite 
que la droite AH. 
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τῆς ΒΟ μείζων ἐστὶν" ἡ HQ° πολλῷ ἄρα à HO 
5 τῆς ΒΨ’ μεῖζον ἄρα καὶ τὸ ἀπὸ τῆς 


> \ “ LA € 
ΗΩ τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΨ, Καὶ ἐπεὶ ἔτη ἐστὶν ἡ AQ 


μείζων ἐστὶ 
Ψ 


4 LA \ \ 3 * “ “δος \ 

τῇ ΑΒ. ἴσον ἄρα καὶ τὸ ἀπὸ τῆς AQ τῷ απὸ 
“» \ “ ἢ » \ 22 3, \ > \ 
τῆς AB. AAAG τῷ μιν ἀπὸ τῆς AQ 174 τὰ ἀπὸ 


“ “" 24 % \ 
τῶν AH, HO, τῷ δὲ ἀπὸ τῆς AB ἴσα τὰ ἀπὸ 


ipsà ΒΟ major est ipsa ΗὩ; multo igitur major est 
ΗΩ ipsà BF; majus igitur οἵ quadratam ex HQ 
quadrato ex BY. Et quoniam æqualis est AQ 
ipsi AB, æquale igitur et quadratum ex AQ 
quadrato ex AB. Sed quadrato quidem ex AQ 
æqualia quadrata ex AH , HQ@, quadrato autem 


. 


ἨΩ est plus grand que ΒΟ; la droite ἨΩ est donc à plus forte raison plus grande 
que la droite ΒΨ; le quarré de HQ est donc plus grand que le quarré de ΒΨ, Mais 
AQ est égal à AB; le quarré de AQ est donc égal au quarré de ΑΒ. Mais les 
quarrés des droites AH, HA sont égaux au quarré de la droite AQ, et les quarrés 


Utcumque autem se res habeat, sic osten- 
dere licet circuli centrum cadere intra ZKBO 
‘quadrilaterum. Etenim si circuli centrum non 
caderet intra hoc quadrilaterum , caderet vel 
io unum laterum ipsius, vel intra unum segmen- 
torum circuli, quorum bases sunt quadrilateri 
latera. Dico circuli centrum non cadere in unum 
lateram quadrilateri ZKBO. Etenim si circuli 
centrum caderet in unum laterum hujus qua- 
dilateri, hoc latus, existens circuli diameter, 
majus esset aliis quadrilateri lateribus, quod non 
ponilur; etenim ΣΚ, KB, ΒΟ latera inter se 
sunt æqualia, et latus ZO minus est unoquoque 
ipsorum ΣΚ, KB, BO laterum. Dico rursus 
circuli centrum non cadere intra unum segmen- 
torum circuli, quorum bases sunt ZKBO qua- 
drilateri latera. Étenim si circuli centrum intra 
unum horum segmentorum caderet, hoc seg- 
mentum semicirculo esset majus, et hujus seg- 
menti basis major esset unoquoque reliquorum 
ZKBO quadrilateri laterum ; quod non ponitur. 
Similiter utique ostendetur circuli centrum ca- 


dere et intra reliqua quadrilatera et intra trian- 
gulum YPE, 


Quoi qu'il en soit, on peut démontrer ainsi 
que le centre du cercle tombe en dedans 
du quadrilatère ZKBO. Car si le centre du 
cercle ne tombait pas en dedans de ce qua- 
drilatère , il tomberait ou sur un de ses 
côtés, ou en dedans d’un des segments de 
cercle, qui ont pour bases les côtés de ce 
même quadrilatère. Je dis que le centre du 
cercle ne tombe pas sur un des côtés du qua- 
drilatère ΣΚΒΟ ; car si le centre du cercle 
tombait sur un des côtés de ce quadrilatère, 
ce côté, qui serait alors un diamètre du cercle, 
serait plus grand que chacun des autres cotés 
de ce même quadrilatère , ce qui n’est point, 
puisque les côtés ΣΚ, KB, ΒΟ sont égaux 
entre eux, et que le côté ΣΟ est plus petit 
que chacun des côtes ΣΚ, KB, ΒΟ. Je dis 
de plus que le centre du cercle ne tombe pas 
en dedans d’un des segments de cercle, qui 
ont pour bases les côtés du quadrilatère ΣΚΒΟ. 
Car si le centre du cercle tombait en dedans d’un 
de ces segments, ce segment serait plus grand 
qu'un demi-cercle, et la base de ce même 
segment serait plus grande que chacun des au- 
tres côtés du quadrilatère EKBO , ce qui n’est 
point. On démontrera semblablement que le 
centre du cercle tombe-en dedans des autres 
quadrilatères et en dedans du triangle YPZ, 
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τῶν BY, YA τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν AH, HO ἴσα 
ἐστὶ τοῖς ἀπὸ τῶν ΒΨ. VA, ὧν τὸ ἀπὸ τῆς 
ΒΨ ἔλασσόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΗΩ" λοιπὸν ἄρα 
τὸ ἀπὸ τῆς ΨΑ μεῖζόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς AHO° 
μείζων ἄρα ἡ ΑΨ τῆς AH. 


Δύο ἄρα σφαιρῶν περὶ τὸ αὐτὸ κίντρον οὐσῶν 

ΩΣ . LA 3 LS 

εἰς τὴν μείζονα σφαῖραν στερεὸν πολύεδρον ἐγγέ- 
γραπται, μὴ ψαῦον τῆς ἐλάττονος σφαίρας 


\ \ > , LA -“ 
κατὰ τὴν ἐπιφάνειαν. Οπερ ἔδει ποιῆσαι, 


ex AB æqualia quadrata ex BY, YA ; quadrata 
igitur ex AH, HQ æqualia sunt quadratis ex 
BY, YA,ex quibus quadratum ex BY minus 
ést quadrato ex H@Q ; reliquum igitur quadratum 
ex YA majus est quadrato ex AH; major igitur 
AY ipsà AH. 

Duabus igitur sphæris circa idem centrum 
existentibus , in majori sphærà solidum po- 
lyedrum descriptum est, non tangens minorem 
sphæram secundum superficiem. Quod opor- 
tebat facere. 


des droites BF, #4 sont égaux au quarré de la droite ΑΒ; les quarrés des droites 
AH, HO sont donc égaux aux quarrés des droites ΒΨ, ΨΑ; mais le quarré de By 
est plus petit que le quarré de H0 ; le quarré restant de A est donc plus grand 
que le quarré de AH; la droite ΑΨ est donc plus grande que la droite 4H. 

Deux sphères concentriques étant données, on a donc décrit dans la plus grande 
un polyèdre dont les faces ne touchent pas la plus petite sphère. Ce qu'il 


fallait faire, 
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ΠΟΡΙΣΜΑ. 


> N »» » "Ν 
Ἐὰν δὲ καὶ εἰς ἑτέραν σφαῖραν τῷ ἐν τῇ ΒΓΔῈ 
σφαίρᾳ στερ:ῷ πολυέδρῳ ὅμοιον στερεὸν πολύεδρον 
ἐγγραφῇ. τὸ ἐν τῇ ΒΓΔΕ σφαίρᾳ στερεὸν πολύεδρον 
πρὸς τὸ ἐν τῇ ἑτέρ: σφαίρᾳ στερεὸν πολύεδρον 
τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ ἡ τῆς ΒΓΔΕ σφαί- 
, \ \ FRAC , ΄ 
pas διώμετρος πρὸς τὴν τῆς ἑτέρας σφαίρας! dia- 
Lu -“ “ » \ 
μέτρον, Διαιρεθέντων γὰρ τῶν στερεῶν εἰς τὰς 
ἑμοπληθεῖς καὶ ὁμοταγεῖς πυραμίδας, ἔσονται 
αἱ πυραμίδες ὅμοιαι. Αἱ δὲ ὅμοιαι πυραμίδες 
πρὸς ἀλλήλεις ἐν τριπλασίονι λόγῳ εἰσὶ τῶν ὃμο- 
’ δὰ Σ τ τα \ ” ῳ 2 , 
λογῶν πλευρῶν" H πυραμὶς dpa? , ἧς βάσις μεν 
ἐστι τὸ ΚΒΟΣ τετράπλευρον, κορυφὴ δὲ τὸ A 
ο “, ε “ 
σημεῖον. πρὸς τὲν ἐν τῇ εἐτέρᾳ σφαίρᾳ ὁμοταγῆ 
/ À , "Ν ΠῚ ELLE ’ 
συραμίδα τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ ἡ ὁμό-- 
\ \ \ € L 4 \ 
λογος πλευρὰ πρὸς τὴν ομολογὸν πλευρᾶν. TOU- 
΄ Ν - > “ ΄ “ la 
TÉGTIV, ἧπερ ἡ AB ἐκ τοῦ κέντρου τῆς σφαίρας 
τῆς περὶ TO κέντρον τὸ πρὸς τὴν ἐκ τοῦ κέντρου 
ὧν ἃ Ἅ # # A χε Là 
τῆς ἐτερας σφαίρας. Ὁμοίως dé καὶ ἑκάστη πυ- 
5 


\ CE - RES , \ , 
paie τῶν ἐν τῇ TTeps το HEVTPOY To À σφαῖρᾳ 


COROLLARIUM. 


Si autem et in aliä sphærâ solido polyedro in 
BTAE sphærà simile solidum polyedrum descri- 
batur , solidum polyedrum in ΒΓΔῈ sphærà ad 
solidum polyedrum in alterâ sphærà triplicatam 
rationem habet ejus quam BTAE sphæræ dia- 
meter ad alterius sphæræ diametrum. Divisis 
enim solidis in pyramides numero æquales et 
ejusdem ordinis , erunt pyramides similes. Si- 
miles autem pyramides inter se in triplicatä 
ratione sunt homologorum laterum ; pyramis 
igitur, cujus basis quidem est ΚΒΟΣ quadri- 


laterum , vertex autem A punctum, ad pyrami- 


‘ deminalterà sphærà ejusdem ordinistriplicatam 


rationem habetejus quamkomologumlatus ad ho- 
mologum latus, hoc estejus quamrecta AB ex cens 
tro sphæræ circa centrum A ad rectam ex centro 
alterius sphæræ. Similiter autem et unaquæque 
pyramis earum quæ sunt in sphærâ circa centrum 


GO: ROLE A TRE: 


Si l’on décrit dans une autre sphère un polyèdre semblable à celui qui est dé- 
crit dans la sphère BrAE, le polyèdre décrit dans la sphère BrAE aura avec le 
polyèdre décrit dans l’autre sphère une raison triplée de celle que le diamètre de 
Ja sphère BrAE a avec le diamètre de l’autre sphère. Car ayant divisé ces polyèdres 
en pyramides égales en nombre et du même ordre, on aura des pyramides sem- 
blables. Mais les pyramides semblables sont entre elles en raison triplée des côtés 
homologues (cor. 8. 12); la pyramide, qui a pour base le quadrilatère ΚΒΟΣ, et 
pour sommet le point 4, a donc avec la pyramide du même ordre de l’autre sphère 
une raison triplée de celle qu’un côté homologue a avec un côté homologue ; 
c’est-à-dire, de celle que le rayon ΑΒ de la sphère qui ἃ pour centre le point 4 
a avec le rayon de Pautre sphère. Semblablement chacune des pyramides de Ja 
sphère qui a pour centre lepoint A aura avec chacune des pyramides du même 
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πρὸς ἑκάστην ὁμοταγὴ πυραμίδα τῶν ἐν τῇ 
ἑτέρᾳ σφαίρᾳ τριπλασίονα λόγον ἕξει ἥπερ κἡ ΑΒ 
προς τὴν ἐκ τοῦ κέντρου τῆς ἑτέρας σφαίρας. Καὶ 
ὡς ἵν τῶν ἡγουμένων πρὸς ἕν τῶν ἑπομένων οὕτως 


LA 127 ’ \ a οἷ 
ἁπαντα τὰ ἡγούμενα πρὸς ἅπαντα τὰ ἑπόμενα" 


A ad unamquamque ejusdem ordinis pyrami- 
dem earum quæ sunt in alter spherà, tripli- 
catam rationem habebit ejus quam AB ad rectam 
ex centro alterius spheræ. Et ut unum antece- 


dentium ad unum consequentium ila omnia 


“Ὁ ΝΥ \ \ 

ὥστε καὶ ὅλον TO ἐν τῇ περὶ τὸ κέντρον. τὸ A 

/ A ’ “ “ A μ᾿ ve 
σφαίρᾳ στερεὸν πολύεδρον πρὸς ὅλον τὸ ἐν τῇ 
ἑτέρᾳ σφαίρᾳ στερεὸν πολύεδρον τριπλασίονα λό- 

de n »* e A à > -“ Ω ΡΞ 
γον ἐξει7 ἤπερ ἡ ΑΒ πρὸς τὴν ἐκ τοῦ κέντρου τῆς 
e ’ F , “Μ ε δὶ ΄ 
ἑτέρας σφαίρας. τουτέστιν ἥπερ ἡ ΒΔ διάμετρος 
πρὸς τήν τῆς ἑτέρας σφαίρας diau:rpor. Οπερ 
pi ὮΝ 
Mots δέξαι. 


æ 


antecedentia ad omnia consequentia ; quare et 
totum in sphærà circa centrum A solidum polye- 
drum ad totum in alterä spherâ solidum polye- 
drum tripliestem rationem habebit ejus quam 
AB ad rectam ex centro alterius sphæræ, hoc 
est ejus quam BA diameter ad alterius sphæræ 


diametrum. Quod oportcbat ostendere. 


ordre comprise dans l’autre sphère une raison triplée de celle que le rayon 4B ἃ 
avec le rayon de l’autre sphère. Mais un des antécédents est à un des consé- 
quents comme la somme de tous les antécédents est à la somme de tous les con- 
séquents ( 12. 5); le polyèdre entier compris dans la sphère qui a pour centre 
le point 4 a donc avec le polyèdre entier compris dans l’autre sphère une raison 
triplée de celle que le rayon ΑΒ ἃ avec le rayon de l’autre sphère, c’est-à-dire 
de celle que le diamètre ΒΔ ἃ avec le diametre de l’autre sphère. Ce qu’il fallait 
démontrer. 
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TIPOTASIS sn. 


Αἱ σφαῖραι πρὸς ἀλλήλας ἐν TpimAaciovs λόγῳ 
εἰσί τῶν ἰδίων διαμέτρων. ὦ 

Νενοήσθωσαν' σφαῖραι ai ΑΒΓ, ΔΕΖ, δηώμε- 
τροι δὲ αὐτῶν αἱ ΒΓ. EZ° λέγω ὅτι ἡ ΑΒΓ 
σφαῖρα πρὸς τὴν AEZ σφαῖραν τριπλασίονα λέ- 
“ὃν ἔχει ἥπερ ἡ ΒΓ πρὸς τὴν EZ. 

Εἰ γὰρ μὴ ἡ ΑΒΓ σφαῖρα πρὸς τὴν ΔΕΖ σφαῖραν 
τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ ἡ ΒΓ πρὸς τὴν EZ°, 
ter äpa ñ ΑΒΓ σφαῖρα πρὸς ἐλάσσονα τινα τῆς 
ΔΕΖ σφαίρας ἢ πρὸς μείζονα τριπλασίονα λόγον" 
ἤπερ ἡ ΒΓ πρὸς τὴν ΕΖ. Ἐχέτω πρότερον πρὸς 
«λάσσονα τὴν ΗΘΚ, καὶ νενοήσθω ἡ AEZ σφαραΐ 
τῇ ΗΘΚ περὶ τὸ αὐτὸ κέντρον, καὶ ἐγγεγράγθω 
εἰς τὴν μείζονα σφαῖραν τὴν ΔῈΖ στερεὸν πολύε- 
por μὴ ψαῦον τῆς ἐλάττονος σφαίρας τῆς HOK 
κατὰ τὴν ἐπιφάνειαν, ἐγγεγράφθω δὲ καὶ εἰς τὴν 
ΑΒΓ σφαῖραν τῷ ἐν τῇ ΔΕΖ σφαίρᾳ στερεῷ πο- 
λύεδρῳ ὅμοιον στερεὸν πολύεδρον" τὸ ἄρα ἐν τῇ 


ΑΒΓ στερεὸν πολύεδρον πρὸς τὸ ἐν τῇ ΔΕΖ στερεὸν 


PROPOSITIO XVIII. 


Sphæræ inter se in triplicatà ratione sunt 
suarum diametrorum. 

Intelligantur sphæræ ABT , ΔΕΖ, diametri 
autem earum ipsæ ΒΓ, ΕΖ; dico ΑΒΓ sphæram 
ad AEZ sphæram triplicatam rationem habere 
ejus quam ΒΓ ad ΕΖ. 

Si enim non ΑΒΓ sphæra ad AEZ sphæram 
triplicatam rationem habet ejus quam ΒΓ ad 
ΕΖ, habebit igitur ΑΒΓ sphæra ad quamdam 
minorem sphærà AEZ vel ad majorem tripli- 
catam ratiouem ejus quam ΒΓ ad ΕΖ. Habeat 
primum ad minorem ΗΘΚ, et intelligatur ΔΕΖ 
sphæra circaidem centrum circa quod ipsa ΗΘΚ, 
et describatur in majori AEZ sphærà solidum 
polyedrum non tangens minorem sphæram ΗΘΚ 
secundum superficiem, describatur autem et 
in ΑΒΓ sphærà solido polyedro quod est in 
ΔΕΖ simile solidum polyedrum ; solidum igi- 
tur polyedrum in ΑΒΓ ad solidum polyedrum 


PROPOSITION XVII 


Les sphères sont entr’ellés en raison triplée de leurs diamètres, 

Concevons les sphères ΑΒΓ, AEZ, dont les diamètres sont les droites Br, ΕΖ; je 
dis que la sphère ΑΒΓ a avec la sphère ΔῈΖ une raison triplée de celle que ΒΓ a 
avec ΕΖ. 

Car si la sphère ΑΒΓ n’a pas avec la sphère ΔῈΖ une raison triplée de celle que ΒΓ 
a avec ΕΖ; la sphère ΑΒΓ aura avec une sphère plus petite ou avec une sphère plus 
grande que la sphère ΔῈΖ une raison triplée de celle que ΒΓ ἃ avec ΕΖ. Que ce 
soit d’abord avec une sphère ΗΘΚ plus petite ; concevons la sphère ΔῈΖ placée au- 
tour du même centre que la sphère ΗΘΚ ; décrivons dans la plus grande sphère 
ΔΕΖ un polyèdre dont les faces ne touchent pas la plus petite sphère H@K( 17. 12), 
et dans la sphère ΑΒΓ décrivons un polyèdre semblable à celui qui est décrit dans 
la sphère 4E7; le polyèdre décrit dans la sphère ΑΒΓ aura avec le polyèdre dé- 
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πολύεδρον τριπλαφίονα λόγον ἔχει ἤπερ ἡ ΒΓ πρὸς 
τὴν ΕΖ. Eyu δὲ καὶ à ΑΒΓ σφαῖρα πρὸς τὴν 
ΗΘΚ σφαῖραν τριπλασίονὰ λόγον" ἥστερ 4 ΒΓ πρὸς 
τὴν EZ* ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΑΒΓ σφαῖρα πρὸς τὴν 
ΗΘΚ σφαῖραν οὕτως τὸ ἐν τῇ ΑΒΓ σφαῖρᾳ στερεὸν 
πολύεδρον πρὸς τὸ ἐν τῇ ΔΕΖ σφαίρᾳ στερεὸν 
πυλύεδρον" ἐναλλὰξ ἄρα ὡς ἡ ΑΒΓ σφαῖρα “πρὺς 
τὸ ἐν αὐτῇ πολύεδρον οὕτως ἡ ΗΘΚ σφαῖρα πρὸς 


ΔῊ» “ / \ 
TO tv τῇ ΔῈΖ c@uipa στερεὸν πολύεδρον, Μείέζων 


πος 


δὲ ἡ ΑΒΓ σφαῖρα τοῦ ἐν αὐτῇ πολυέδρου" μείζων 
ἄρα καὶ ἡ ΗΘΚ σφαῖρα τοῦ ἐν τῇ AEZ cpaipa 
πολυέδρου, Αλλὰ καὶ ἐλάσσων. ἐμπεριέχεται 
γὰρ ἀπὶ αὐτοῦ, περ ἀδύνατονδ- οὐκ ἄρα ἡ ΑΒΓ 
σφαῖρα πρὸς ἐλάσσονα τῆς AEZ σφαίρας τριπλα- 
σίοτα λόγον ἔχει ἤπερ ñ ΒΓ δηάμετρος πρὸς τὴν 
ἘΖ. Ομοίως δὴ δείξομεν ὅτι οὐδὲ ἡ AEZ σφαῖρα 


in AEZ triplicatam habet rationem ejus quam ΒΡ 
ad ΕΖ. Habet autem et ΑΒΓ sphæra ad ΗΘΚ sphcæ- 
ram triplicatam rationem éjus quam ΒΓ ad ΕΖ; 
est igitur ut ΑΒΓ sphæra ad ΗΘΚ sphæram ita 
solidum polyedrum in ΑΒΓ sphærà ad solidum 
polyedrum in AEZ sphærà ; permutando igitur 
ut ΑΒΓ sphæra ad polycdrum in ipsà ita ΗΘΚ 
sphæra ad solidum polyedrum in AEZ ΒΡ τὰ. 


K}7 ΜΝ Ν 


Major autem ΑΒΓ sphæra polycdro quod 
est in ipsâ ; major igitur et ΗΘΚ sphæra po- 
lyedro in ΔΕΖ sphærà. Sed et minor, com-\ 
prehenditur enim ab ipso, quod impossible ; 
non igitur ABT sphæra ad minorem sphærà ΔΕΖ 
triplicatam rationem habet ejus quam ΒΓ dia- 


meter ad ΕΖ. Similiter utique ostendemus ne- 


cri dans la sphère ΔῈΖ une raison triplée de celle 418 ΒΓ a avec Ez (cor. 17.12). Mais 
la sphère ΑΒΓ a avec la sphère ΗΘΚ une raison triplée de celle que ΒΓ a avec ΕΖ; 
la sphère ΑΒΓ est donc à la sphère ΗΘΚ comme le polyèdre décrit dans la sphère 
ΑΒΓ est au polyèdre décrit dans la sphère ΔῈΖ ( 11. 5); donc, par permutation, 
la sphère ΑΒΓ est au polyèdre décrit dans cette sphère comme la sphère ΗΘΚ cst 
au polyèdre décrit dans la sphère ΔΕΖ. Mais la sphère ΑΒΓ est plus grande que 
le polyèdre qui lui est inscrit; la sphère ΗΘΚ est donc plus grande que le polyèdre 
décrit dans la sphère ΔΕΖ. Mais elle est plus petite, car elle y est comprise, ce 
qui est impossible ; la sphère ΑΒΓ n’a donc pas avec une sphère plus petite que 
la sphère ΔῈΖ une raison triplée de celle que le diamètre Br a avec Ε2. Nous dé- 
montrerons semblablement que la sphère ΔῈΖ n’a pas avec une sphère plus petite 
Il. 27 
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πρὸς ἐλάσσονα τῆς ΑΒΓ σφαῖρας τριπλασίονα 
λόγον ἔχει ἤπερ ἡ ἘΖ πρὸς τὴν ΒΓ. Λέγω δὴ ὅτι 
εὐδὲ ἡ ΑΒΓ ὄφαῖρα mpic μείζονά τινα τῆς ΔῈΖ 
σφαίρας τριπλεισίονα λόγον ἔχει ἥπερ ἡ ΒΓ πρὸς 


τὴν ἘΖ. ἘΪ γὰρ δυνατὸν, ἐχέτω πρὸς μείζονα τὴν 
ΛΜΝ’ ἀνάπαλιν ἄρα ἡ ΛΜΝ σφαῖρα πρὸς τὴν 
ΑΒΓ σφαῖραν τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ ñ 
ΕΖ διάμετρος πρὸς τὴν ΒΓ διάμετρον. ὥς δὲ à 
ΛΜΝ σφαῖρα πρὸς τὴν ΑΒΓ σφαῖραν οὕτως ἡ 
ΔΕΖ σφαῖρα πρὲς ἐλάττονά τινα τῆς ΑΒΓ σφαῖρας, 
ἐπειδήπερ μείζων ἐστὶν ἡ ΛΜΝ τῆς AEZ, ὡς 
ἔμπροσθεν ἐδείχθηϑ" καὶ ἡ ΔῈΖ ἄρα σφαῖρα πρὸς 
ἰλάσσονά τιναῖθ τῆς ΑΒΓ σφαίρας τριπλασίονα 
λόγον ἔχει ἧπερ ἡ ἘΖ “πρὸς τὴν ΒΓ. ὅπερ ἀδύνα- 
τον ἐδείχθη" οὐκ ἄρα ἡ ΑΒΓ σφαῖρα πρὸς μείζονά 


τινα" τῇς AEZ σφαίρας τριπλασίονα λόγον ἔχει 


que AEZ sphæram ad minorem sphærâ ΑΒΡ' tri- 
plicatam habere rationem ejus quam EZ ad Br. 
Dico etiam neque ABT sphæram ad quamdam 
majorem sphærà AEZ triplicatam rationem habere 


ejus quam ΒΓ ad ΕΖ. Si enim possibile , habeat ad 
majorem AMN ; invertendo igitur AMN sphæra 
ad ΑΒΓ sphæram triplicatam rationem habet 
ejus quam diameter ΕΖ ad ΒΓ diametrum. Ut 
autem ΛΜΝ sphæra ad ΑΒΓ sphæram ita AEZ 
sphæra ad quamdam minorem sphæràâ ΑΒΓ, quo- 
niam major est sphæra AMN ipsà ΔΕΖ, ut 
antea demonstravimus ; et AEZ igitur sphæra ad 
sphæram quamdam minorem sphærà ABT tri- 
plicatam rationem habet ejus quam ΕΖ ad Br, 
quod impossibile ostensum est; non igitur ΑΒΓ 


sphæra ad quamdam majorem sphærâ ΔΕΖ tri- 


que la sphère ΑΒΓ une raison triplée de celle que ΕΖ a avec ΒΓ. Je dis de plus que 
la sphère ΑΒΓ n’a pas avec une sphère plus grande que la sphère 4Ez une raison 
triplée de celle que Br a avec ΕΖ. Car si cela se peut, que ce soit avec une sphère 
AMN plus grande. Par inversion, la sphère AMN aura avec la sphère ΑΒΓ une raison 
triplée de celle que le diamètre ΕΖ ἃ avec le diamètre ΒΓ, Mais la sphère AMN est 
à la sphère ΑΒΓ comme la sphère AEZ est à une sphère plus petite que la sphère 
ΑΒΓ, puisque la sphère ΛΜΝ est plus grande que la sphère ΔΕΖ, ainsi que cela a 
été démontré; la sphère AEZ ἃ donc avec une sphère plus petite que la sphère 
ΑΒΓ une raison triplée de celle que EZ a avec Br, ce qui a été démontré impos- 
sible ; la sphère ΑΒΓ n’a donc pas avec une sphère plus grande que la sphère ΔῈΖ 
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ἥπερ ἡ ΒΓ πρὸς τὴν EZ. Ἐδείχθη δὲ ὅτι οὐδὲ πρὸς Ῥ]ϊ]οαίαπι rationem habet ejus quam ΒΓ ad 

ἐλάσσονα" ἡ ἄρα ΑΒΓ σφαῖρα πρὸς τὴν ΔῈΖ σφαῖ- ἘΖ. Ostensum autem est neque ad minorem ; 

pay τριπλασίονα λόγον ἔχει ἤπερ ἡ ΒΓ πρὶς τὴν ergo ABT sphæra ad AEZ sphæram triplicatam 

ΕΖ. Οπερ ἔδει δεῖξαι. rationem habet ejus quam BT ad ΕΖ, Quod 
à oportebat ostendere. 


une raison triplée de celle que Br a avec EZ. Mais nous avons démontré que 
ce n’est pas non plus avec une sphère plus petite; la sphère ΑΒΓ ἃ donc avec 
la sphère δὲζ une raison triplée de celle que Br a avec ΕΖ. Ce qu’il fallait 
démontrer. 
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ST .τᾺΚτοιι τ ςτᾺκςᾺᾺ1ῖτ ιν τις 


IPOTASIE ἂς 


\ τὰ LU \ w \ ’ , 
Ἐὰν εὐθεῖα γραμμή ὠχρὸν καὶ μεσὸν λόγον 
“ Li “ Δ \ ‘4 1 
τμηθῇ, τὸ μεῖζον τμῆμα προσλαζὸν τὴν ἡμίσειαν 
“ εἰ , -“ 2 \ -“ 
τῆς ὅλης πενταπλασιον δύναται τοῦ ἀπὸ τῆς 
€ / “ἰ ἢ 
ἡμισείας τῆς ὁλῆς ο 
LS € LA Ἂν , 
Εὐθεῖα γὸρ γραμμὴ n AB œxpoy καὶ μέσον 
\ \ ee NS N 
λόγον τετμήσθω κατὰ τὸ Τ σημεῖον. καὶ ἐστ 


“" , 3 3 [2 
μεῖζον τμῆμα τὸ AT, καὶ ἐκξεδλήσθω ἐπ᾽ εὐθείας 


PO POS ΕΘ : 


Si recta linea extremà et medià ratione secta 
fuerit, major portio assumens dimidiam totius 


quintuplum potest ipsius ex dimidià totius. 


Recta enim linea AB extremä et medià ra- 
tione secctur in Γ puncto, etsit Γ major porlio, 


et producatur in directum ïpsi AT recta AA, 


LE TREIZIÈME LIVRE 


DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 


PROPOS PELONTE 


Si une ligne droite est coupée en extrême et moyenne raison, le quarré du- 
plus grand segment augmenté de la moitié de la droite entière, est égal au quin- 
tuple du quarré de la moitié de la droite entière. 


Que la ligne droite 4B soit coupée en extrême et moyenne raison au pointr, 
et que AT soit le plus grand segment; meuons la droite ΑΔ dans la direction de 
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” e 
τῇ AI? εὐθεῖα ἡ AA καὶ κείσϑω Tic AB ἡμίσεια 


< , “ ‘à ! > \ 3 1 7 
ñ AA° λέγώ OTI πενταπλάσιόν ἐστί τὸ ἀπὸ τῆς. 


TA τοῦ ἀπὸ τῆς AA. Ê 
Αναγεγράφθω γὸρ ἀπὸ τῶν ΑΒ, ΔΙ τετρά- 

γωναί τὼ AE, AZ, καὶ καταγεγράφθω ty τῷ 

AZ τὸ σχῆμα. καὶ διήχθω ἡ ZT ἐπὶ τὸ Η. Καὶ 


Te 


3 » τ, , , , 
ἐπεὶ ἢ ΑΒ œxpoy καὶ μέσον λόγον τετμῆται 


Λ 


et ponatur AA ipsius AB dimidia ; dico quin- 


tuplum esse quadratum ex ΓΔ quadrati ex AA. 


Describantur enim ex AB, AT quadrata AE, 
AZ, et describatur figura in AZ, οἱ producatur 
ZT ad H. Et quoniam AB extremä et medià 
ratione secatur in T'; ipsum igitur sub AB, ΒΓ 


Z 


4 
ae 
2 le 


K 


κατὰ τὸ Τ' τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ ἴσον ἐστὶ τῷ 
ἀπὸ τῆς AT. Καὶ ἔστι τὸ μὲν ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ τὸ 
TE, τὸ δὲ ἀπὸ τῆς AT τὸ 2Θ᾽ ἴσον ἄρα τὸ ΤῈ τῷ 
26. Καὶ ἐπεὶ διπλῆ ἔστιν ἡ BA τῆς AA, ἴση δὲ 
ἡ μὲν ΒΑ τῇ KA, ἡ δὲ ΑΔ τῇ ΑΘ’ δηπλῆ ἄρα 
καὶ ἡ KA τῆς AO, Ως δὲ ἡ ΚΑ πρὸς τὴν ΑΘ 
οὕτως τὸ ΚΓ “πρὸς τὸ T@* διπλατίον ἄρα τὸ ΚΓ 
τοῦ OS. Εἰσὶ δὲ καὶ τὰ ΛΘ, ÔT τοῦ ΓΘ δυπλά- 
σιαὔ" irov ἄρα τὸ ΚΓ τοῖς ΛΘ. OT. Εδείχθη δὲ 


“ 4 4 | \ 
καὶ τὸ ΓῈ τῷ ΖΘ ἔσονϑ" cAoy ἄρα τὸ AE τετράγωνον 


HE 


æquale est ipsi ex AT. Etest quidem ipsum sub 
AB, ΒΓ ipsum ΓΕ, ipsum autem ex AT ip- 
sum ΖΘ: æquale igitur ΓΕ ipsi ΖΘ. Et quo- 
niam dupla est BA ipsius AA, sed æqualis 


_quidem BA ïpsi KA, ipsa vero AA ipsi 


ΑΘ; dupla igitur et KA ipsius ΑΘ. Ut autem 
KA ad ΑΘ ita KT ad ΓΘ; duplum igitur Kr 
ipsius ΓΘ. Sunt autem et ΛΘ, OT ipsius ΓΘ 
dupla; æquale igitur KT ipsis ΛΘ, Or. Os- 


teusum aulem est et ΓΕ æquale ipsi ΖΘ: to- 


1 


AT, et faisons ΑΔ égal à la moitié de ΑΒ; 
du quarré de 44. 

Car décrivons avec les droites AB, ar les quarrés AE, ΔΖ; achevons la figure 
dans ΔΖ, etprolongeons zr vers le point H. Puisque la droite 4Bestcoupé en extrême 
et moyenne raison au point r, le rectangle sous AB, Br est égal au quarré de ar 
( déf. 5 et 17.6). Mais le rectangle sous AB, ΒΓ est égal à TE, et le quarré de 
AT est égal à ΖΘ ; le rectangle ΤῈ est donc égal à ze. Et puisque ΒΑ est double de 
ΑΔ; que BA est égal à KA, et A4 égal à ΑΘ, la droite ΚΑ sera dofible de 46. Mais 
KA est à ΑΘ commekrest ἃ ΓΘ (1.6); le rectangle ΚΓ est donc double de re, 
Mais les surfaces ΔΘ, er sont doubles de ΓΘ (43. 1); ΚΓ est donc égal aux sur- 
faces ΔΘ, er ( 43. 1). Mais on ἃ démontré que TE est égal à ΖΘ; le quarré entier 


je dis que le quarré de ΓΔ est quintuple 
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L * , SN “ 
ἴσον ἐστὶ τῷ ΜΝΞ γνώμονι. Καὶ ἐπεὶ διπλῆ ἐστιν 
“» 3 EL \ “ 
4 BA τῆς AA, τετραπλάσιόν ἐστί τὸ ἀπὸ τῆς 
“Ὕ \ “Ὕ \ 072 
BA τοῦ ἀπὸ τῆς ΑΔ, τουτέστι τὸ AE τοῦ ΔΘ. 


ι ͵ \ a 
Icoy δὲ τὸ AE τῷ ΜΝΞ γνώμονι, καὶ ὃ ΜΝΞ 


tum igitur AE quadratum æquale est gnomoni 
ΜΝΞ. Et quoniam dupla est BA ipsius AA, qua- 
druplum est quadratum ex BA quadrati ex AA, hoc 
est AE ipsius ΔΘ, Æquale autem AE gnomoni 


ἄραϑ γνώμων τετραπλάσιός ἐστι τοῦ ΔΘ" ὅλον 
ἄρα τὸ ΔΖ πενταπλάσιόν ἐστι τοῦ ΔΘ. Καὶ ἔστι 
τὸ μὲν AZ τὸ ἀπὸ τῆς AT, τὸ δὲ ΘΔ τὸ ἀπὸ τῆς 
ΔΑ’ τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς TA πενταπλάσιόν ἐστι τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΔΑ. 


* . \ \etrn 
Ἐὰν ἄρα εὐθεῖα, καὶ τὰ ἑξῆς. 


ΜΝΞ; et ΜΝΞ igitur gnomon quadruplus est 
ipsius ΔΘ; totumigitur AZ quintuplum est ipsius 
ΔΘ, Et est AZ quidem ipsum ex AT, ipsum 
vero ΘΔ ipsum ex AA ; quadratum igitur ex ΓΔ 
quintuplum est quadrati ex AA. 


Si igitur recta, etc. 


AE est donc égal au gnomon ΜΝΞ. Mais BA est double de ΑΔ; le quarré de ΒΑ est 
donc quadruple du quarré de ΑΔ (20. 6), c’est-à-dire que AE est quadruple de ΔΘ. 
Mais AE est égal au gnomon ΜΝΞ; le gnomon ΜΝΞ est donc quadruple de ΔΘ ; 
le quarré entier ΔΖ est donc quintuple de ΔΘ. Mais ΔΖ est le quarré de Ar, et ΘΔ 
le quarré de 44 ; le quarré de ra est donc quintuple du quarré de 44. Donc, etc. 
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ΠΡΟΤΑΣῚΙΣ β΄. 


Ἐὰν εὐθεῖα γραμμὴ τμήματος ἑαυτῆς πεντα- 
πλάσιον δύνηται, τῆς διπλασίας τοῦ εἰρημένου 
τμήματος ἄκρον καὶ μέσον λόγον τεμνομένης" τὸ 
μεῖζον τμῆμα τὸ λοιπὸν μέρος ἐστὶ τῆς ἐξ ἀρχῆς 
εὐθείας. 

ΔΛ 


PROPOSIFIO II: 


Si recta linea partis suæ quintuplum possit , 
duplum autem dictæ partis extremà et medià 
ratione secetur; major portio reliqua pars est 
rectæ a principio. 


RD 
HS 


K 


Εὐθεῖα γὰρ γραμμὴ à AB τμήματος ἑαυτῆς 
ποῦ AT πενταπλάτιον δυνάσθω, τῆς δὲ AT διπλῆ 
Ν € , “ -“ »” \ , 
ἔστω ἡ ΤΔ' λέγω OTs τῆς ΓΔ αἀκρὸν καὶ μέσον 
λέγον τεμνομένης, τὸ μεῖζον τμῆμά ἐστιν ἡ TB. 

Αναγεγράφθω γὰρ ἀφ᾿ ἑκατέρας τῶν AB, ΓΔ 
τετράγωνα τὼ ΑΖ, ΤΗ, καὶ καταγεγράφθω" ἐν 
τῷ AL τὸ σχῆμα, καὶ διήχθω ἡ ZB ἐπὶ τὸ Ε΄, 

Ἐπ \ LA # 2 \ ἊΨ \ 2 “ 
Καὶ ἐπεὶ πενταπλάσιον ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς ΒΑ τοῦ 


-“ ‘ LA \ “᾽ἢ 
ἀπὸ τῆς ΑΙ πενταπλάσιόν ἐστι τὸ ΑΖ τοῦ ΑΘ, 


ἘΠῚ 

Recta enim linea AB partis suæ AT quintuplum 
possit, etipsius AT dupla sit FA; dico, ipsius 
TA extremä et medià ratione sectæ, portionem 
majorem esse TB. 

Describantur enim ex utrâque ipsarum AB, 
TA quadrata AZ, ΓΗ, et describatur figura in 
AZ, et producatur ZB ad E. Et quoniam quin- 
tuplum est ipsum ex BA ipsius ex AT, quintu- 


plum est AZ ïipsius ΑΘ ; quadruplus igitur 


- PROPOS TEEON, IT 


Si le quarré d’une ligne droite est égal au quintuple du quarré d’un de ses 


segments, et si le double de ce segment est coupé en extrême et moyenne raison, 
le plus grand segment est la partie restante de la droite premièrement exposée. 

Que le quarré de la droite ΑΒ soit égal au quintuple du quarré de son segment 
AT, et que ΓΔ soit double de ΑΓ; je dis que si la droite ΓΔ est coupée en extrême 
et moyenne raison, la droite ΓΒ sera son plus grand segment. 

Car décrivons avec les droites AB, ra, les quarrés Az, TH; achevons la figure 
dans AZ, et prolongeons z8 vers le point E. Puisque le quarré de ΒΑ est quintuple 
du quarré de Ar, la surface AZ sera quintuple de ΑΘ; le gnomon ΜΝΞ est donc 
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τετραπλάσιος ἄρα ὁ ΜΝΞ γνώμων τοῦ ΑΘ. Καὶ 
ἐπεὶ διπλῆ ἐστιν ἡ ΔΙ τῆς TA, τετραπλάσιον 
ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς AT τοῦ ἀπὸ τῆς TAG, τουτέστι 
τὸ TH τοῦ ΑΘ, Εδείχθη δὲ καὶ o ΜΝΞ γνώμων 
τετραπλάσιος τοῦ ΑΘ ἴσος ἄρα ὁ ΜΝΞ γ'ώμων 
τῷ TH. Καὶ ἐπεὶ διπλῆ ἐστιν ἡ ΔΙ τῆς TA, ἴση 
δὲ ἡ μὲν ΔΙ τῇ TK, ἡ δὲ AT τῇ ΓΘ’ διπλῆ ἄρα 


A 


ΜΝΞ gnomon ipsius ΑΘ, Et quoniam dupla 
est AT ipsius TA, ‘quadruplum igitur est ipsum 
ex AT ipsius ex TA, hoc est ΓΗ ipsius ΑΘ. 
ΜΝΞ 


Ostensus est autem et gnomon qua- 


‘druplus ipsius ΑΘ ; æqualis igitur ΜΝΞ gnomon 


ipsi ΓΗ, Et quoniam dupla est Ar ipsius l'A, 
sed æqualis quidem AT ipsi TK, ipsa vero 


Z 


r 


M ἣν 
Β 


χα Ὁ} 


K 


καὶ ἡ KT τῆς TO" διπλάσιον ἄρα καὶ τὸ ΚΒ τοῦ ΒΘ, 
Εἰσὶ δὲ καὶ ra ΛΘ, ΘΒ τοῦ ΘΒ διπλάσια, ἴσον ἄρα 
τὸ ΚΒ τοῖς ΛΘ, ΘΒ. Εδείχθη δὲ καὶ ὅλος ὃ ΜΝΞ 
γνώμων ὅλῳ τῷ ΤῊ ἴσος" καὶ λοιπὸν ἀρα τὸ ΘΖ τῷ 
ΒΗ ἐστὶν ἴσον. Καὶ ἔστι τὸ μὲν BH τὸ ὑπὸ τῶν TA, 
ΔΒ, ἴση γὰρ ἡ ΓΔ τῇ ΔΗ, τὸ δὲ ΘΖ τὸ ἀπὸ τῆς ΒΓ’ 
τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν ΓΔ. ΔΒ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς ΓΒ᾽ 
ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΔΙ πρὸς τὴν ΓΒ οὕτως ἡ ΤΒ πρὸς 
τὴν BA, Μείζων δὲ à AT τῆς ΓΒ" μείζων ἄρα καὶ 


Β εἰ 
AT ipsi ΓΘ; dupla igitur ct ΚΙ' ipsiue TO ; 
duplum igitur et KB ipsius ΒΘ, Sunt autem 
et ipsa ΔΘ, OBipsius ΘΒ dupla ; æquale igitur 
KB ipsis ΛΘ, ΘΒ. Ostensus est autem et to- 
tus ΜΝΞ gnomon toti ΓῊ æqualis; et reliquum 
igitur ΘΖ ipsi BH est æquale. Et est quidem BH 
ipsum sub ΓΔ, AB, æqualis enim ipsa ΓΔ ipsi 
AH, ipsum ΘΖ vero ipsum ex ΒΓ; ipsum igitur 
sub ΓΔ, AB æquale est ipsi ex ΓΒ ; est igitur ut AT 
ad ΓΒ ila ΓΒ ad BA. Major autem AT ipsà TB; 


quadruple de ΑΘ. Mais ar est double de ra, le quarré de δῖ est donc quadruple du 
quarré derA (20. 6), c’est-à-dire que ΓΗ est quadruple de ΑΘ. Mais on a démontré 
que le gnomon ΜΝΞ est quadruple de ΑΘ; le gnomon ΜΝΞ est donc égal à ΤῊ. 
Et puisque ar est double de ΓΑ, que Ar est égal à ΓΚ, et ΑΓ égal à ΓΘ ; la droite 
ΚΓ sera double de ΓΘ; le rectangle ΚΒ est donc double de ΒΘ. Mais les rectangles 
ΛΘ, ΘΒ pris ensemble sont doubles de ΘΒ (43. 11 ); le rectangle ΚΒ est donc 
égal aux rectangles ΔΘ, ΘΒ. Mais on a démontré que le gnomou entier ΜΝΞ est 
égal au rectangle entier ΓΗ; le quarré restant ΘΖ est donc égal à ΒΗ. Mais ΒΗ " 
est le rectangle sous TA, AB, car ΓΔ est égal à AH, et ΘΖ est le quarré de Br ; 
le rectangle sous ΓΔ, ΔΒ est donc égal au quarré de ΓΒ; la droite ΔΙ est donc à 
TB comme ΓΒ est à ΒΔί 17. 6 ). Mais ar est plus grand que ΓΒ; la droite ΓΒ est 
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ἡ IB τῆς ΒΔ. Τῆς TA ἄρα εὐθείας ἄκρον καὶ 
μέσον λόγον τεμνομένης τὸ μεῖζον τμῆμά ἐστιν 
ἡ TB. 

Ἐὰν ἄρα εὐθεῖα, καὶ τὰ ἑξῆς. 


ΛΗ͂ΜΜΑ. 


Οτι δὲ ἡ διπλὴ τῆς AT μείζων ἐστὶ τῇς ΤΒ, 
οὕτως δεικτέον. 

Εἰ γὰρ μὴ. ἔστω, εἰ δυνατὸν. ἡ ΒΓ διπλὴ 
τῆς ΤΑΙ" τετραπλάσιον ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς ΒΓ τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΤΑ" πενταπλάσια ἄρα Td ἀπὸ τῶν ΒΓ ἢ 
TA τοῦ ἀπὸ τῆς ΤΑ. Ὑπόκεται δὲ καὶ τὸ ἀπὸ 
τῆς ΒΑ πενταπλάσιον τοῦ ἀπὸ τῆς ΤΑ" τὸ ἄρα 
ἀπὸ τῆς ΒΑ ἴσον ἐστὶ τοῖς ἀπὸ τῶν ΒΓ. TA, 
ὅπερ ἀδύνωτον" οὐκ ἄρα ñ ΒΓ- διπλασίων ἐστὶ" 
τῆς ΤΑ. Ομοίως δὴ δείξομεν ὅτι οὐδὲ ἐλάττων 
τῆς ΒΓ διπλασίωνί ἐστὶ τῆς TA, πολλῷ γὰρ 
μεῖζονδ τὸ ἄτοπον" ἡ ἄρα τῆς AT διπλῆ μείζων 
ἐστὶ τῆς ΤΒ. Οπερ ἔδει δεῖξαι. 


Major igitur et ΓΒ ipsà BA. Rectæ igitur ΓΔ ex= 
tremä et medià ratione sectæ major portio est 
ipsa TB. 


Si igitur recla, etc, 


LEMMA. 


Duplam autem ipsius AT majorem esse quam 
ΓΒ, sic ostendendum est. 

Si enim non, sit, si possibile, ipsa ΒΓ dupla 
ipsius ΤᾺ ; quadruplum igitur quadratum ex Br 
quadrati ex TA ; quintuplaigitur quadrata ex ipsis 
ΒΓ, l'A quadratiex l'A. Ponitur autem et qua- 
dratum ex BA quintuplum quadrati ex l'A; qua- 
dratum igitur ex BA æquale est quadratis ex 
ipsis ΒΓ, ΓΑ, quod impossibile ; non igitur ΒΓ 
dupla est ipsius TA. Similiter utique demons- 
trabimns neque minorem quam ΒΓ duplam esse 
ipsius ΓΑ; multo enim majus absurdum ; ergo 
ipsius AT dupla major est quam ΓΒ. Quod 
oportebat ostendere. « 


donc plus grande que ΒΔ. Si donc la droite rA est coupée en extrême et moyenne 
raison , la droite ΓΒ sera le plus grand segment. Donc, etc. ἡ 


LEMME. 


On démontrera, de la manière suivante, que le double de Ar est plus grand que r8. 

Car que celane soit point, si cela est possible, etque ΒΓ soit double de ra; lequarré 
de ΒΓ sera quadruple du quarré de ra ; les quarrés des droites Br, r'A pris ensemble 
seront donc quintuples du quarré de ΤΑ. Mais on a supposé que le quarré de BA 
est aussi quintuple du quarré de ra ; le quarré de ΒΑ est donc égal aux quarrés des 
droites Br, TA, ce qui est impossible (4. 2); la droite Br n’est pas double de ra. 
Nous démontrerons semblablement qu’une droite plus petite que ΒΓ n’est pas 
double de γα, £ar l’absurdité serait encore plus grande ; le double de ar estdonc 
plus grand que ΒΓ. Ce qu’il fallait démontrer. 


28 
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HPOTAËIE y. 


LA 
Ἐὰν εὐθεῖα γραμμὴ ἄκρον καὶ μέσον λόγον 
»- “" à \ \ ε 
τμηθῇ" τὸ ἔλασσον TUE , προσλαζὸν τὴν Nu 
/ » , γῆς , δύ 
σείαν τοῦ μείζονος τμήματος. πενταπλάσιον δύ- 
“" ne 2 J' ’ 
ναται τοῦ ἀπὸ τῆς ἡμισείας τοῦ μείζονος τμή- 
La 
ματος τετραγώνου. 
a \ [a ’ 
Εὐθεῖα γάρ Tic ἡ AB ἄκρον καὶ μέσον λόγον 
΄, \ ᾿ -» \ ἐν ων 
τετμήσθω κατὰ τὸ Τ σημεῖον, καὶ ἔστω μεῖζον 
mn { \ 
τμῆμα à! AT, καὶ τετμήσθω AT δίχα κατὰ τὸ 
, 3 \ \ re 
Δ' λέγω ὅτι πενταπλάσιόν ἔστι τὸ ἀπὸ τῆς BA 
ποῦ ἀπὸ τῆς ΔΙ. | 
/ \ Le re ’, \ 
Αναγεγράφθω γὰρ απὸ τῆς ΑΒ τετραγῶωνὸν τὸ 
»“ \ »“» 
AE, καὶ καταγεγράφθω δηπλοῦν" τὸ σχῆμα. 
-“ -, “ » 
Καὶϑ ἐπεὶ διπλῆ ἔστιν à AT τῆς TA° τετραπλά- 
-“ A “Ἢ 
σιον ἄραΐ τὸ ἀπὸ τῆς AT τοῦ ἀπὸ τῆς TA , τὸυ- 
\ “ \ AT RS 
πέστι τὸ ΡΣ τοῦ ZH. Καὶ ἐπεὶ τὸ ὑπὸ τῶν AB, 
-ν \ “ Ἂς ΝΜ \ \ 
ΒΓ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς AT, καὶ ἔστι τὸ μὲν" 
\ \ \ \ 
ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ τὸ ΓΕ. τὸ δὲ ἀπὸ τῆς ΑΓ τὸ 
P26: τὸ ἄρα TE ἔσον ἐστὶ τῷ PE. Τετραπλάσιον 
A \ “᾿ (à 3 D \ 
δὲ Tô PE τοῦ ΖΗ" τετραπλάσιον ἄρα καὶ τὸ ΤῈ 


PROPOSITIO III. 


Si recta linea extremä et medià ratione secta 
fuerit ; minor portio, assumens dimidiam ma- 
joris portionis, quintuplum potest quadrati ex 
dimidià majoris portionis. 


Recta enim quævis AB extremä et mediä 
ratione secetur in l puncto , et sit major portio 
AT, et secetur AT bifariam in A; dico quin- 
tuplum esse quadratum ex BA quadrati ex Ar. 


Describatur enim ex AB quadratum AE, ct 
compleatur dupla figura. Et quoniam dupla est 
AT ipsius TA; quadruplum igitur ipsum ex AT 
ipsius ex ΓΔ, hoc est PE ipsius ΖΗ. Et quoniam 
rectangulum sub AB, ΒΓ æquale est quadrato 
ex AT, et est rectangulum quidem sub AB, ΒΓ 
ipsum ΓΕ, quadratum vero ex AT ipsum PE; 
ergo TE æquale est ipsi ῬΣ. Quadruplum au- 
tem PE ipsius ΖΗ ; quadruplum igitur et ΓΕ 


PROPOSITION III. 


Si une ligne droite est coupée en extrême et moyenne raison; le quarré du 
plus petit segment, augmenté de la moitié du plus grand segment, est égal au 
quintuple du quarré de la moitié du plus grand segment. 


Qu’une droite quelconque AB soit coupée en extrême et moyenne raison au 
point r, que Ar soit Le plus grand segment, et coupons Ar en deux parties égales 
au point A; je dis que le quarré de ΒΔ est quintuple du quarré de ar. 

Car décrivons avec ΑΒ le quarré AE, et construisons une double figure. Puisque ar 
estdouble de ΓΔ, le quarré de ΑΓ est quadruple du quarré de ra, c’est-à-dire que 
Ps est quadruple de ΖΗ. Et puisque le rectangle sous AB, Br est égal au quarré de 
AT (17.6), que le rectangle sous AB, Br est TE, et que le quarré de Ar est ΡΣ, 
le rectangle TE sera égal ἃ ΡΣ, Mais ΡΣ est quadruple de ΖΗ; le rectangle TE est 
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» vie … ιν 
τοῦ 2Η. Πάλιν ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ ΑΔ τῇ ΔΙ᾽ i5n 
-“ LA \ \ € 
ἐστὶ καὶ ἡ ΘΚ τῇ KZ° ὥστε καὶ τὸ HZ τετράγωνον 
» ᾽ \ “ ’ ” "» € 
Toy ἐστὶ τῷ ΘΛ τετραγῶνῳ" 10n ἀρὰ ἡ HK τῇ 
τὴν re LA \ À 
KA, τουτέστιν ἡ MN Τῇ ΝΕ" ὠστε καὶ τὸ ΜΖ 
“, \ \ 27 
τῷ ZE ἐστὶν ἴσον. Αλλὰ τὸ MZ τῷ TH ἐστὶν ἴσον7" 
" Li > \ # \ 
καὶ τὸ TH ἄρα τῷ ZE ἐστὶν ἴσον, Κοινὸν προσ- 


\ CN RE | , = 
κείσθω τὸ TN°0 ἄρα ΞΟΗ γνώμων ἴσος ἐστὶ τῷ 


ipsius ΖΗ. Rursus quoniamæqualis est AA ipsi AT”? 
æqualis est et ΘΚ ipsi KZ; quare et HZ quadratum 
æquale est quadrato ΘΑ; æqualis igitur ΗΚ ipsi 
KA, hoc est MN ipsi NE; quare et MZipsi ZE est 
‘æquale. Sed MZ ipsil'Hest æquale ; et TH igitur 
ipsi ZE est æquale. Commune apponatur ipsum 
TN; guomon igitur ΞΟΠ æqualis est rectangulo 


N 


᾿ Δ 
Ρ Ë 
e 
# 
a A 


TE. Αλλὰ τὸ ΤῈ τετραπλάσιον ἐδείχθη τοῦ ΗΖ" 

Arts ΔΝ ὧν τὸ , PET 13 n 
καὶ ὁ ΞΟΠ àpa° γνώμων τετραπλάσιός ἐστι τοῦ 
ΖΗ τετραγώνου" ὃ ΞΟΠ ἄρα γνώμων καὶ τὸ ΖΗ 
τετράγωνον πενταπλάσιόν ἔστι τοῦ ΖΗ. Αλλ ὃ 
ΞΟΠ γνώμων καὶ τὸ ΖΗ τετράγωνόν ἔστι τὸ 
AN9° καὶ ἔστι τὸ μὲν ΔΝ τὸ ὠπὸ τῆς AB, τὸ δὲ 
HZ τὸ ἀπὸ τῆς ΔΙ᾿" τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς AB Tera 


πλάσιόν ἐστ; τοῦ ἀπὸ τῆς TA. Οπερ ἔδει δεῖξαι. 


ΓΕ. Sed TE quadruplum ostensum est ipsius 
HZ; et ΞΟΠ igitur gnomon quadruplus est ΖΗ 
quadrati ; ergo ΞΟΠ gnomon et ΖΗ quadratum 
quintuplum est ipsius ΖΗ, Sed ΞΟΠ gnomon et | 
ZH quadratum sunt ipsum AN ; et est quidem 
AN quadratum ex AB; ipsum vero HZ quadratum 
ex ÀT ; quadratum igitur ex AB quintuplum est 
quadrati ex l'A. Quod oportebat ostendere. 


donc quadruple de ΖΗ, De plus, puisque ΑΔ est égal à Ar, et ΘΚ égal à ΚΖ (4. 1), le 
quarré HZ sera égal au quarré ΘΛ; la droite HK est donc égale à KA, c’est-à-dire 
MN ὅρα! ἃ NE. Le rectangle ΜΖ est donc égalau rectangle ZE (36. 1). Mais le rectangle 
ΜΖ est égal à rH (43. 1); le rectangle ΤῊ est donc égal à ZE. Ajoutons le rectangle 
commun IN; le gnomon £On sera égal ἃ ΓΕ. Mais on a démontré que TE est quadruple 
de ΗΖ; le gnomon ΞῸΠ est donc quadruple du quarré de ΖΗ; le gnomon ΞΌῸΠ 
conjointement avec le quarré ZH est donc quintnple du quarré de zH. Mais le 
gnomon ΞῸΠ avec le quarré ΖΗ forment le quarré AN, et AN est le quarré de 48, 
et ΗΖ est le quarré de ar; le quarré de 48 est donc quintuple du quarré de ra, 
Ce qu'il fallait démontrer. 
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IPOTASIE ἃς 


Ἐὰν. εὐθεῖα γραμμὴ de καὶ μέσον λόγον 
τμηθῇ" τὸ ἀπὸ τῆς CAnÇ καὶ τοῦ ἐλάττονος τμή- 
ματος, τὰ ὑῶν δ tone τριπλάσιά 
ἐστι τοῦ ἀπὸ τοῦ μείζονος τμήματος τετρα- 
γώνου, 

Ἔστω εὐθεῖα à AB, καὶ τετμήσθω ἄκρον καὶ 
μέσον λόγον κατὰ TÔT, καὶ ἔστω μεῖζον τμῆμα 
τὸ ΑΤ' λέγω ὅτι τὼ ἀπὸ τῶν AB, ΒΓ τριπλά- 
id ἐστ; τοῦ ἀπὸ τῆς ΤΑ. 

Αναγεγράφθω γὰρ ἀπὸ τῆς ΑΒ τετράγωνον τὸ 
ΑΔΕΒ. καὶ καταγεγράφθω τὸ σχῆμα, Ἐπεὶ οὖν 
ü ΑΒ ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται κατὰ τὸ 
T, καὶ μεῖζον τμῆμά ἐστιν ἡ AT* τὸ ἄρα ὑπὸ 
τῶν AB, BI ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς AT. Καὶ ἔστι 
τὸ μὲν ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ τὸ ΑΚ, τὸ δὲ ἀπὸ τῆς 
AT τὸ ΘΗ" ἴσον ἄρα ἐστὶ τὸ ΑΚ τῷ ΘΗ. Καὶ 
ἐπεὶ ἴσον ἐστὶ τὸ ΑΖ τῷ ΖΕ, κοινὸν προσκείσθω τὸ 
ΤΚ’ ὅλον ἄρα τὸ ΑΚ ὅλῳ τῷ TE ἐστὴν ἴσον" τὰ 
ἄρα AK, TE τοῦ ΑΚ ἐστὶ διπλάσια, Αλλὰ τὰ AK, 
TE ὁ ΛΜΝ γνώμων ἐστὶ καὶ τὸ ΓΚ τετράγωνον" 


PROPOSITIO 1Y. 


Si recta linea extremà et mediä ratione secta 
fuerit; ipsa ex totà et minore portione, utraque 
simul quadrata, tripla sunt quadrati ex majori 
portione. 


Sit recta AB, et secetur extremä et medià ra- 
lione in T, et sit major portio AT; dico ipsa ex 
AB, ΒΓ tripla esse ipsius ex AT. 


Describatur enim ex AB quadratum ΑΔΕΒ; et 
compleatur figura, Quoniam igitur AB extremà 
et medià ratione secta est in T, et major portio 
est AT ; rectangulum igitur sub AB, ΒΓ æquale 
est quadrato ex ΑΓ. Et est REA reclangu— 
lum sub AB » ΒΓ ipsum AK, quadratum autem 
ex AT ipsum ΘΗ ; æquale igilur est AK ipsi 
ΘΗ. Et quoniam æquale est ipsum AZ ipsi ZE, 
commune apponatur ipsum TK; totum igitur AK 
toti l'E est æquale ; ipsaigitur AK, ΓΕ ipsius AK 
sunt dupla. Sed ipsa AK, l'E ipse AMN gnomon 


PROPOSITION IV 


Si une ligne droite est coupée en extrème et moyenne raison, le quarré de la 
droite entière, conjointement avec le quarré du plus petit segment, est triple 
du quarré du plus grand segment. 

Soit la droite ΑΒ; qu’elle soit coupée en extrême el moyenne raison au pointTr, 
et que AT soit le plus grand segment; je dis que le quarré de Ja droite 48, con- 
jointement avec le quarré de ΒΓ, est triple du quarré de ΤΑ. 

Car décrivons avec AB le quarré ΑΔΕΒ, et complétons la figure. Puisque ΑΒ est 
coupé en extrême et moyenne raison au point Γ, et que ΑΓ est le plus grandsegment, 
le rectangle sous AB, Br sera égal au quarré de ΑΓ ( 17.6). Mais le rectangle sous 
AB, Br est AK, et le quarré de Ar est ΘΗ; le rectangle AK est donc égal à ΘΗ. Et 
puisque ΑΖ est égal à ZE ( 43. 1 ), ajoutons le quarré commun ΓΚ; le rectangle 
entier AK sera égal au rectangle entier TE; le rectangle AK, conjointement 
avec TE, est donc double de ΑΚ. Mais les rectangles ΑΚ, TE contiènent le gnomon 


ὃ ἄρα ΛΜΝ γνώμων καὶ τὸ TK τετράγωνον δὲ- 
πλάσιώ ἐστὶ τοῦ AK. Αλλὰ μὲν καὶ τὸ ΑΚ τῷ 
OH ἐδείχθη ἴσον" ὃ ἄρα ΛΜΝ γνώμων. καὶ τὸ 
ΓΚ τετράγωνον δυπλάσιά ἐστι τοῦ ΘΗ" ὥστε καὶ! 


ὁ AMN γνώμων καὶ τὰ TK, OH τετράγωνα Tpi= 


LE TREIZIÈME LIVRE DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 221 


sunt et TK quadratum ; gnomon igitur AMN 
et quadratum TK dupla sunt ipsius AK, At vero 
etipsum AK ipsi ΘΗ ostensum est æquale ; ergo 
AMN gnomon, et ΓΚ quadratum dupla sunt ip- 
sius ΘΗ ; quare et AMN gnomon ct TK, ΘΗ qua- 


A r Ce 
RO ἢ Κ 
N 
à ἘΠῚ ΤῈ 


drata tripla sunt quadrati ΘΗ. ἘΠ sunt quidem 
ΛΜΝ gnomon et ΓΚ, ΘΗ quadrata, totum AE 


πλάσιά ἐστι τοῦ ΘΗ τετραγώνου. Καὶ ἔστιν ὁ 
μὲν AMN γνώμων καὶ τὰ TK, ΘΗ τετράγωνα, 
ὅλον τὸ AE καὶ τὸ IK, ἅπερ ἐστὶ τὰ ἀπὸ τῶν εἰ TK,quæ sunt ex ipsis AB, ΒΓ quadrata, 
AB, ΒΓ τετράγωνα, τὸ δὲ ΗΘ τὸ ἀπὸ τῆς AT ipsum autem H© ipsum ex AT quadratum ; 
quadrata igitur ex AB, ΒΓ tripla sunt qua- 


τετράγωνον" τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν AB, ΒΓ τετρά- 
drati ex AT. Quod oportebat ostendere. 


γωνα τριπλάσιά ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς AT Terpa- 


γώνου, Οπερ ἔδει δεῖξαι. 


AMN et le quarré ΓΚ; le gnomon AMN, conjointement avec le quarré ΓΚ, est donc 
double du rectangle AK. Mais on a démontré que AK est égal à ΘΗ; le gnomon 
AMN , conjointement avec le quarré ΓΚ, est donc double de ΘΗ; le gnomon ΛΜΝ, 
conjointement avec les quarrés TK, ΘΗ, est donc triple du quarré ΘΗ. Mais le 
gnomon AMN, conjointement avec les quarrés ΓΚ, ΘΗ, est le quarré entier AE con- 
jointement avec ΓΚ. Mais ἘΑ, TK sont les quarrés des droites ΑΒ, Br, et ΗΘ est le 
quarré de Ar ; le quarré de ΑΒ, conjointement avec le quarré de ΒΓ, est donc triple 
du quarré de ar. Ce qu'il fallait démontrer. 
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THPOTAËSIS ἐς 


\ , 
Ἐὰν εὐθεῖα γραμμὴ anpoy καὶ μέσον λόγον 
““ 2 Le » Led # 
τμηθῇ, καὶ προστεθῇ αὐτῇ! ἴση τῷ μείζονι τμή- 
e 4 2 ΦᾺ ἣν M \ 2 ΄ ᾽ 
ματι" ἡ ὅλη" εὐθεῖα ὄκρον καὶ μέσον λόγον τέτ- 
\ x LD 2 12 Æ, «9 ᾽ “" 
μηται, καὶ τὸ μεῖζον τμῆμά ἐστιν ἡ ἐξ ἀρχῆς 
εὐθεῖα. 
nm - Υ̓ \ 4 
Εὐθεῖα γὰρ γραμμὴ ἡ AB ἄκρον καὶ μέσον 
Η , MEN 3 \ 
λογον τετμήσθω κατὰ To T σημεῖον". καὶ ἔστω 
ον 9 “ dé ε 
μεῖζον τμῆμα ὁ AT, καὶ τῇ AT ἴση κείσθω! ἡ 
’ L’4 ε Ε) LU ” \ tj , 
ΑΔ’ λέγω ὅτι κα ΔΒ εὐθεῖα axpoy καὶ μέσον λόγον 
\ ΝΟ , 
ατίτμηται κατὰ τὸ A, καὶ τὸ μεῖζον τμᾶῦμά 
ee e 
ἐστιν ἡ ἐξ ἀρχῆς εὐθεῖα ἡ AB. 
΄ \ πος - / \ 
Αναγεγράφθω γὰρ ἀπὸ τῆς ΑΒ τετραγῶνον τὸ 
“ ΝΥ Ψ ε 
AE, καὶ καταγεγράφθω τὸ σχῆμα. Ἐπεὶ οὖνϑ κα 
, \ ᾿ 
ΑΒ ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται κατὰ τὸ Τ᾿. 
“ ᾽ν, Ν CE | - 
τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν ΑΒ. ΒΓ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆςῦ 
“ \ \ 
AT. Καὶ ἔστι το μὲν ὑπὸ τῶν7 AB, ΒΓ τὸ TE, 
D 3, CA A “ 
τὸ δὲ ἀπὸ τῆς AT τὸ ΓΘ, ἔσον ἄρα τὸ ΤῈ τῷ ΓΘ. 
A ” 
Αλλὰ τῷ μὲν TE ἴσον ἐστὶ τὸ ΕΘ, τῷ δὲ ΘΓ ἴσον 


* \ de \ 
τὸ AO$* καὶ τὸ ΔΘ ἄρα ἔσον ἐστὶ τῷ ΘΕ. Κοινὸν 


PROPOSITIO Υ. 


Si recta linea extremä et mediä ratione secta 
fuerit, et adjiciatur ipsi æqualis majori portio- 
ni; tota recta extremà et mediä ratione secta 


est, et major portio est ipsa a principio recta. 


Recta enim linea AB extremä et medià ra- 
tione secetur in T puncto, et sit AT major 
portio, et ipsi AT æqualis ponatur AA ; dico AB 
rectam extremà et medià ratione secariin puncto 
A, et majorem portionem esse a principio rec= 
tam AB. 

Describatur enim ex AB quadratum AE, 
etcompleaturfigura. Quoniamigitur AB extremà 
et medià ratione secta est in T', ipsum igitur sub 
ΑΒ,ΒΓ æquale est ipsiex AT. Et estquidem ipsum 
sub AB, ΒΓ ipsum l'E; ipsum vero ex AT ipsum 
ΓΘ; æqualeigitur l'E ipsi ΓΘ. Sed ipsi ΓῈ quidem 
æquale est ΒΘ; ipsi vero OT æquale ipsum ΔΘ jet 


PROPOSITION: V. 
-» 


Si une ligne droite est coupée en extrême et moyenne raison, et si on luiajoute 
une droite égale au plus grand segment, la droite entière sera coupée en ex- 
trême et moyenne raison, et le plus grand segment sera la droite premièrement 
exposée. 

Que la droite AB soit coupée en extrême et moyenne raison au pointT, que AT 
soit le plus grand segment, et faisons ΑΔ égal a Ar; je dis que la droite ΔΑ est coupée 
en extrême et moyenne raison au point A, et que la droite ΑΒ premièrement ex- 
posée est le plus grand segment. 


Car décrivons avec ΑΒ le quarré AE, et achevons la figure. Puisque ΑΒ est coupé 
en extrême et moyenne raison au point Γ, le rectangle sous AB, Br sera 
égal au quarré de Ar ( 17.6). Mais le rectangle sous ΑΒ, Br est TE, et le quarré 
de Arest ΓΘ; le rectangle ΓΕ est donc égal à re. Mais ΕΘ est égal à TE, et ΔΘ à 
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προσκείσθω τὸ ΘΒ" ὅλον ἄρα τὸ AK ὅλῳ τῷ AE 
ἐστὶν ἴσονθ, Καὶ ἔστι τὸ μὲν ΔΚ τὸ ὑπὸ τῶν BA, 
ΔΑ; ἴση γὰρ ἡ ΑΔ τῇ AA, τὸ δὲ AE τὸ ἀπὸ τῆς 
ΑΒ' τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν BA, AA ἔσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ 


A@igitur æquale estipsi ΘΕ. Commune apponatur 
ΘΒ; totum igitur AK toti AE estæquale. El est AK 
quidem ipsum sub BA, AA, æqualis enim AA ipsi 
AA, ipsum autem AE ipsum ex AB ; ipsum igitur 


τῆς AB° ἔστιν ἄρα ὡς ἡ AB πρὸς τὴν BA οὕτως ἡ 
ΒΑ πρὸς τὴν ΑΔ, Μείζων δὲ à ΔΒ τῆς BA° μεί- 
ζων ἄρα καὶ ἡ ΒΑ τῆς ΑΔ’ ἡ ἄρα ΔΒ ἄκρον καὶ 
μίσον λόγον τέτμηται κατὰ τὸ A, καὶ τὸ μεῖ- 
ζον τμῆμά ἰστιν à ΑΒ. Οπερ ἔδει δεῖξα;. 


E 


sub BA, AA æquale est ipsi ex AB; est igitur 


ut AB ad BA ïita BA ad AA. Major autem AB 
quam BA ; major igitur et BA quam AA ; ergo 
AB extremà et medià ratione secta est in A, 
et major portio est AB. Quod oportebat os 
tendere, 


er ( 4. 1); le quarré ΔΘ est donc égal à ΘΕ. Ajoutons le rectangle commun ΘΒ; 
le rectangle entier AK sera égal au quarré entier AE. Mais ak est le rectangle 
sous BA, AA, car ΑΔ est égal à AA, et AE est le quarré de ΑΒ; le rectangle sous 
BA, AA est donc égal au quarré de ΑΒ ; la droite ΔΒ est donc à la droite BA comme 
BA est à AA (17. 6.) Mais ΔΒ est plus grand que ΒΑ; la droite ΒΑ est donc plus 
grande que la droite 44; la droite AB est donc coupée en extrême et moyenne 
raison au point 4, et AB est le plus grand segment. Ce qu’il fallait démontrer. 
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ἌΣ: 


Ἐὰν εὐθεῖα γραμμὴ ἄκρον καὶ μέσον λόγον 
“ Ν ε # Lt Ἁ Ἢ 
τμηθῇ, ἔσται ὡς συναμφότερος ἡ CAN καὶ τὸ 

Ἔν “ \ L( LA LA ἘΠ \ 
μεῖζον τμῆμα πρὸς τὴν ὅλην οὕτως ἡ ὕλη πρὸς 
τὸ μεῖζον τμῆμα. ; 

Εὐθεῖα γάρ τις ἡ ΑΒ ἄκρον καὶ μέσον λόγον 
τετμήσθω κατὰ τὸ T° καὶ ἔστω μεῖζον᾽ τμῆμα τὸ 
AT° λέγω ὅτι ἐστὶν ὡς συναμφότερος ἢ BAT πρὸς 
τὴν ΒΑ οὕτως ἥ ΒΑ πρὸς τὴν AT. 

Κείσθω γὰρ τῇ AT ἴση ἡ ΑΔ' λέγω ὅτι ἐστὶν 
ὡς ἡ ΔΒ πρὸς τὴν ΒΑ οὕτως ἡ ΒΑ πρὸς τὴν AT. 
Ἐπεὶ yap ἡ AB ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται 

à + Ν a a A à \ » 
κατὰ TÔT, καὶ μεῖζον τμῆμά ἐστι τὸ AT* ἔστιν 
ἄρα ὡς ἡ.ΒΑ πρὸς τὴν AT οὕτως ἡ AT πρὸς τὴν 
TB, Ion δὲ ἡ AT τῇ ΑΔ" ἔστιν ἄρα ὡς à ΒΑ πρὸς τὴν 
ΑΔ οὕτως ἡ AT πρὸς τὴν ΓΒ" ἀνάπαλιν ἄρα ἐστὶν 
ὡς ἡ ΔΑ πρὸς τὴν ΑΒ οὕτως ἡ ΒΓ πρὸς τὴν ΓΑ" 
συνθέντι ἄρα ἐστὶν ὡς ἡ ΔΒ πρὸς τὴν ΒΑ οὕτως 
ἡ ΒΑ πρὸς τὴν AT. lon δὲ ἐστὶν ἡ ΔΑ τῇ ΑΓ᾽ 
ἔστιν ἄρα ὡς συναμφότερος ἡ BAT πρὸς τὴν BA 
οὕτως ÿ BA πρὸς τὴν ΑΓ. Καὶ ἐπεὶ δέδεικται ὡς 


ALITER. 


Si recta linea extremä et mediä ratione secta 
fuerit, erit ut utraque simul tota et major portio 
ad totam ita tota ad majorem portionem. 


Recta.enim quædam AB extremä et medià 
ratione secetur in, et sit major porlio AT; 
dico esse ut utraque simul BAT ad BA ita BA 
ad Ar. 


. Ponatur enim 1081 AT æqualis AA; dico esse 
ut AB ad BA ita BA ad AT. Quoniam enim AB 
extremà et medià ratione secatur in T, et major 
portio est AT; estigitur ut BA ad AT ita AT ad 
ΓΒ. Æqualis autem AT ipsi AA; est igitur ut 
BA ad AAïita AT ad TB; invertendo igitur est 
ut AA ad AB ita ΒΓ ad l'A; componendo igitur 


‘est ut AB ad BA ita BA ad ΑΓ. Æqualis autem 


est AA ipsi AT; est igitur ut utraque simul 


BAT ad BA ita BA ad AT. Et quoniam 


AUTREMENT. 


Si une ligne droite est coupée en extrême et moyenne raison, la droite entière, 
conjointement avec le plus grand segment, sera à la droite entière comme la droite 
entière est au plus grand segment. 

Qu’une droite ΑΒ soit coupée en extrême et moyenne raison au pointT, et que 
ar en soit le plus grand segment; je dis que les droites BA, Ar, prises ensemble, 
sont à BA comme BA est à AT. 

Car faisons ΑΔ égal à ar ; je dis que AB est à BA comme BA est à ΑΓ; car puisque 
AB est coupé en extrême et moyenne raison au pointr, et que Ar est le plus grand 
segment, BA sera à AT comme AT est à ΓΒ (17.6). Mais Ar est égal à 44 ; la droite 
Ba est donc à AA comme AT est à ΓΒ; donc, par inversion, AA est à AB comme 
Br est à ΓΑ; donc, par addition, 4B est à BA comme ΒΑ est à AT. Mais AA est 
égal à AT ; les droites ΒΑ, AT, prises ensemble, sont donc à BA comme BA est à ΑΓ. 
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à AB πρὸς τὴν BA οὕτως ἥ BA πρὸς τὴν AT* ἴση δὲ ἡ 
ATrÿ ΑΔ’ ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΔΒ πρὸς τὴν ΒΑ οὕτως 


Δ Α 


ostensum est ut ΔΒ ad BA ita BA ad AT ; æqualis 
autem A ïpsi AA; est igitur αἱ AB ad ΒΑ 


# BA πρὸς τὴν AA. H AB ἄρα ἄκρον καὶ μέσον 
λόγον τέτμηται κατὰ τὸ À, καὶ τὸ μεῖζον τμῆ- 
μά ἐστιν ÿ ἐξ ἀρχῆς εὐθεῖα ἡ AB, Οπερ ἔδει 
δεῖξαι. 


ΑΝΑΛΥΣῚΙΣ ΚΑΙ ΣΥΝΘΕΣΙΣΙι, 


A > ᾿ 
Τί ἔστιν ἀνάλυσις καὶ τί ἐστι σύνθεσις" ; 
\ qe re “ , 
Ανάλυσις μὲν οὖν" ἐστὶ λῆψις τοῦ ζητουμένου 
« ε 2 ι “ »» / » / » 
ὡς ὁμολογουμένου διὰ τῶν ἀκολούθων ἐπί τι ἀλη- 
θὲς ὁμολογούμενον. 
‘4 “ ” 
Σύνβθεσις δεῖ λῆψις τοῦ ὁμολογουμένου dr 
Le 2 ’ » $ à ι - Φ. LA 
τῶν ἀκολούθων ἐπὶ τὴν τοῦ ζητουμένου κατά-- 


ληξιν ἢ κατάληψιν", 


ita BA ad ΑΔ, Jpsa igitur AB extremà et me- 
diä ratione secta est in A, et major porlio 
est ipsa a principio recta AB. Quod oportchat 
ostendere. 


ANALYSIS ET SYNTHESIS. 


Quid est analysis et quid est synthesis ἢ 

Analyis quidem est sumptio quæsiti tanquam 
concessi per consequeéntià in aliquod vcrum 
concessum. 

Synthesis autem sumptio concessi per conse- 
quentia in quæsiti conclusionem vel deprehen- 
sionem. 


Mais on a démontré que AB est à BA comme BA est à AT, et Ar est égal à ΑΔ; la 
la droite ΔΒ est donc à BA comme BA est à ΑΔ. La droite AB est donc coupée en 
extrême et moyenne raison au point A, et la droite ΑΒ, premièrement exposée, 
est le plus grand segment. Ce qu’il fallait démontrer. 


ANALYSE ET SYNTHÈSE. 


Ce que c’est que l’analyse, et ce que c’est que la synthèse. 


Dans l’analyse, on prend comme accordé ce qui est demandé, parce qu’on 
arrive de là à quelque vérité qui est accordée. 


Dans la synthèse, on prend ce qui est accordé, parce qu’on arrive de là à 
la conclusion, ou ἃ l'intelligence de ce qui est demandé. 


IL, 


29 
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TOY HPOTOY OHOPHMATOE H ANAAY£ÈIE 
ἌΝΕΥ KATATPA®HE!, 


»! Ν , 

Εὐθεῖα γάρ τις ἡ ΑΒ ἄκρον καὶ μέσον λόγον 

΄ " \ Ν ν΄ ω “ € 

τετμήσθω κατὰ τὸ T, καὶ ἔστω μεῖζον τμῆμα à 

AT, καὶ τῇ ἡμισείᾳ τῆς AB ἴση κείσθω ἣ ΑΔ" 

"4 2 3 \ nm “ν" 

λέγω ὅτι πενταπλάσιον ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς TA τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΔΑ. 


PRIMI THEOREMATIS ANALYSIS SINE 
FIGURA. 


Recta enim quædam AB extremà et medià 
ratione secetur in Γ΄, et sit major portio AT, 
et dimidiæ ipsius AB æqualis ponatur AA ; dico 
quintuplum esse quadratum ex ΓΔ quadrati 
ex AA. 


Ἐπεὶ γὰρ πενταπλάσιόν ἔστι τὸ ἀπὸ τῆς ΤΔ 
τοῦ ἀπὸ τῆς AA, τὸ δὲ ἀπὸ τῆς TA ἐστὶ πὰ ἀπὸ 
πῶν TA, ΑΔ μετὰ τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν TA, AA° τὰ 
ἄρα ἀπὸ τῶν ΓΑ. ΑΔ μετὰ τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν ΤΑ, 
ΑΔ πενταπλάσιά ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΑΔ3" διελόντι 
ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς" ΤΑ μετὰ τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν ΤΑ, 
ΑΔ τετραπλάσιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΑΔί, Αλλὰ 
τῷ μὲν δὴς ὑπὸ τῶν TA, ΑΔ ἴσον ἐστὶ τὸ ὑπὸ τῶν 
BA, ΑΓ, δηπλῆ γὰρ ἡ ΒΑ τῆς AA, τῷ δὲ ἀπὸ 
τῆς AT ἴσον ἐστὶ τὸ ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ, ñ γὰρ AB 


Quoniam enim quintuplum est ipsum ex 'A 
ipsius ex AA, ipsum autem ex l'A æquale est 
ipsa ex TA, AA cumipso bis sub l'A, AA; 
quadrata igitur ex TA, AA cum ipso bis sub 
TA, AA quintupla sunt ipsius ex ΑΔ; dividendo 
igitur ipsum ex l'A cum ipso bis sub TA, ΑΔ 
quintuplum est ipsius ex AA. Sed ipsi qui- 
dem bis sub ΓΑ, AA æquale est ipsum sub BA, 
AT, dupla enim BA ipsius. AA, ipsi autem 
ex AT æquale est ipsum sub AB, Br, etenim 


ANALYSE DU PREMIER THÉORÈME SANS FIGURE. 


Que la droite ΑΒ soit coupée en extrême et moyenne raison au point r, que 
AT soit le plus grand segment, et faisons ΑΔ égal à la moitié de ΑΒ ; je dis que 
le quarré de ΓΔ est quintuple du quarré de ΔΑ. 

Car puisque le quarré de rA est quintuple du quarré de 44, et que le quarré 
de ra est égal aux quarrés des droites ΓΑ, AA, conjointement avec le double rec- 
tangle sous TA, AA( 4. 2 ), les quarrés des droites TA, AA, conjointement avec 
le double rectangle sous TA, ΑΔ, seront quintuples du quarré de la droite ΑΔ; 
donc, par soustraction, le quarré de rA, conjointement avec le double rectangle 
sous TA, ΑΔ, sera quadruple du quarré de ΑΔ. Mais le rectangle sous BA, ΑΓ 
ést égal au double rectangle sous ΓΑ, ΑΔ; car BA est double de 44, et le rec- 
tangle sous AB, ΒΓ est égal au quarré de ar (17.6), car AB est coupé en extrême 
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ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται" τὸ ἄρα ὑπὸ 
πῶν BA, ΑΓ μετὰ τοῦ ὑπὸ τῶν ΑΒ, ΒΓ τετρα- 
πλάσιόν ἔστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΑΔ. Αλλὰ τὸ ὑπὸ τῶν 
BA, ΑΓ μετὰ τοῦ ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ τὸ ἀπὸ τῆς 
ΑΒ ἐστι" τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς ΑΒ τετραπλάσιόν ἐστι 
τοῦ ἀπὸ τῆς AAS, Ἐστι δὲ, διπλῆ γάρ ἐστιν ἡ 
ΒΑ τῆς ΑΔ. 


ZYNOEZIZX:. 


Ἐπεὶ οὖν τετραπλάσιόν ἐστ; τὸ ἀπὸ τῆς ΒΑ. 
τοῦ ἀπὸ τῆς AA, ἀλλὰ τὸ ἀπὸ τῆς" ΑΒ τὸ ὑπὸ 
τῶν BA, AT ἐστὶ μετὰ τοῦ ὑπὸ πῶν ΑΒ, ΒΓ’ 
τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν ΒΑ. ΑΓ μετὰ τοῦ ὑπὸ τῶν AB, 
ΒΓ CO ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς AA. Αλλά 
τὸ μὲν ὑπὸ τῶν BA, ΑΓ ἴσον ἐστὶ τῷ δὶς ὑπὸ 
τῶν AA, AT, τὸ δὲ ὑπὸ τῶν ΑΒ, ΒΓ ἴσον ἐστὶ τῷ 
ἀπὸ τῆς ΑΓ’ τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς AT μετὰ τοῦ δὲς 
ὑπὸ τῶν ΔΑ, ΑΓ τετραπλάσιόν ἔστι τοῦ ἀπὸ 


τῆς ΔΑ' ὥστε τὰ ἀπὸ τῶν AA, ΑΓ μετὰ τοῦ δὶς 


ipsa ΑΒ οχἰγοπιὰ et medià ratione secta est; 
ipsum igitur sub BA , AT cum ipso sub AB, 
BT quadruplum esl ipsius ex AA. Sed ipsum sub 
BA, AT cumipso sub AB, AT est ipsumex AB ; 
ipsum igitur ex AB quadruplum est ipsius ex 
AA. Est autem, dupla enim est BA ipsius AA. 


SYNTHESIS. 


Quoniam igitur quadruplum est ipsum ex 
BA ipsius ex AA, sed ipsum ex AB ipsum sub 
BA, AT est cum ipso sub AB, ΒΓ ; ipsum igi- 
tur sub BA , AT cum ipso sub AB, ΒΓ quadru- 
plumest ipsius ex AA. Sed ipsum quidemsub BA, 
AT æquale estipsi bis sub AA, AT , ipsum autem 
sub AB , ΒΓ æquale est ipsi ex AT; ipsum igitur 
ex AT cum ipso bis sub ΔΑ, AT quadruplum 
est ipsius ex AA; quare ipsa ex AA, AT cum 


et moyenne raison; le rectangle sous BA, AT, conjointement avec le rectangle 
sous AB, Br, est quadruple du quarré de ΑΔ. Mais le rectangle sous ΒΑ, " 
conjointement avec le. rectangle sous ΑΒ, Br, est le quarré de ΑΒ (2. 2); 
quarré de ΑΒ est donc le quadruple du quai de Aa. Mais cela est ( cor. 20. 6 » 
puisque BA est double de 44. 


SYNTHESE. 


Puisque le quarré de ΒΑ est quadruple du quarré de 44, et que le quarré de 
AB est égal au rectangle sous BA, AT, conjointement avec le rectangle sous AB, Br 
( 2.2); le rectangle sous BA, Ar, conjointement avec le rectangle sous ΑΒ, Br, 
sera quadruple du quarré de 44. Mais le rectangle sous BA, Ar est égal au double 
rectangle sous ΔΑ; ΑΓ, et le rectangle sous AB, ΒΓ est égal au quarré de ar; le 
quarré de AT, conjointement avec le double rectangle sous ΔΑ, AT, est donc qua- 
druple du quarré de ΔΑ; les quarrés des droites A4, Ar, conjointement avec le 
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ὑπὸ τῶν AA, AT πενταπλάσιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ 
τῆς ΔΑ. Ta δὲ ἀπὸ τῶν AA, AT μετὰ τοῦ δὶς 
Ümo τῶν AA, AT τὸ ἀπὸ τῆς FA ἐστί" τὸ ἄρα 
ἀπὸ τῆς TA πενταπλάσιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς 
ΔΑ. Οσπερ ἔδε, δεῖξαι. 


ΤΟΥ AEYTEPOY @EOPHMATOY H ΑΝΑΛΥΣΙΣ 
ANEY ΚΑΤΑΓΡΑΦΗΣ,. 


Εὐθεῖα γάρ τις ἡ TA τμήματος ἑαυτῆς τοῦ 

-“ A 07 

AA πενταπλάσιον δυνάσθω. τῆς δὲ AA διπλῆ 

L 
κείσθω ἃ ΑΒ’ λέγω ὅτι ἡ AB ἄκρον καὶ μέσον 
-“" ἣν 

λόγον τέτμηται κατὰ τὸ Τ σημεῖον, καὶ τὸ 
LU -“ HAE 2 ε LA 2 \ \ \ 
μεῖζον τμῆμα ἐστιν ἡ AT, ἥτις ἐστὶ TO λοιστὸν 


μόρος τῆς ἐξ ἀρχῆς εὐθείας. 


ipso bis sub AA, AT quintuplum est ipsius ex 
AA. Ipsa autem ex AA, AF cum ipso bis sub 
ΔΑ, AT ipsum ex LA est; ipsum igitur ex 
ΓΔ quintuplum est ipsius ex AA. Quod opor- 
tebat ostendere. 


SECUNDI THEOREMATIS ANALYSIS 
SINE FIGURA. 


Recta enim quædam TA partis ipsius AA 
quintuplum possit, ipsius autem AA dupla pona- 
tur AB ; dico AB extremä et medià ratione 
sectam esse in T puncto , et majorem porlio- 
nem esse ΑΓ, quæ est reliqua pars ipsius ἃ 


principio reciæ. 


E B 


Ἐπεὶ γὰρ" ἡ ΑΒ ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτ- 
μηται κατὰ τὸ T, καὶ τὸ μεῖζον τμῆμά ἐστιν ἡ 
ΑΓ' τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ 
τῆς AT. Ἐστι δὲ καὶ τὸ ὑπὸ τῶν BA, AT τῷ δὶς 


ὑπὸ τῶν ΔΑ; ΑΓ ἴσον, διπλῆ γάρ ἐστιν ἡ ΒΑ τῆς 


Quoniam enim AB extremâ et medià ratione 
secta est in T , et major portio est AT; ipsum 
igitur sub AB, ΒΓ æquale estipsi ex AT. Est 
autem et ipsum sub BA, AT ipsi bis sub AA, AT 


æquale, duplaenimestBAïipsius AA;ipsumigitur 


double rectangle sous AA, Ar, est. donc quintuple du quarré de A4 Mais les 
quarrés des droites AA , AT, conjointement avec le double rectangle sous AA, ΑΓ, 


forment le quarré de ΓΔ (4.2); le quarré de ra est donc quintuple du quarré de 
44. Ce qu’il fallait démontrer. 


ANALYSE DU SECOND THÉORÈME SANS FIGURE. 


Que le quarré d’une droite ra soit quintuple du quarré de sa partie 44 , et que 
ΑΒ soit double de ΔΑ; je dis que la droite ΑΒ sera coupée en extrême et moyenne 
raison au pointT, el que AT, qui est la partie restante de la droite exposée d’abord, 
sera son plus grand segment. 

Car puisque ΑΒ est coupé en extrême et moyenne raison au point r,.et que 
AT est le plus grand segment , le rectangle sous AB, Br sera égal au quarré de Ar 
(17. 6). Mais le rectangle sous BA, AT est égal au double rectangle sous 44, 
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ΑΔ" τὸ ἄρα ὑπὸ ἐῶν AB, ΒΓ μιτὰ τοῦ ὑπὸ τῶν 
BA; AP, ὅπεῤ ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ ἴσον ἐστὶ τῷ 
δὲς" ὑπὸ τῶν AA, AT μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς AI. 
Τετραπλάσινν᾽ δὲ τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ τοῦ ἀπὸ τῆς 
ΔΑ" τετραπλάσιον ἄρα καὶ τὸ δὶς ὑπὸ τῶν AA, 
AT μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς AT τοῦ ἀπὸ τῆς AA° ὥστε 
καὶ! τὰ ἀπὸ τῶν AA, AT μετὰ τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν 
AA, AT, ὅπερ ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς TA, πενταπλά- 
ré ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΔΑ. Ἐστι dé, 


ΣΥΝΘΕΣΙΣ. 


Ἐπεὶ οὖν πενταπλάσιόν tors τὸ ἀπὸ τῆς TA 
τοῦ ἀπὸ τῆς AA, τὸ δὲ ἀπὸ τῆς ΓΔ τὰ ἀπὸ τῶν 
AA, ΑΓ ἐστὶ μετὰ τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν AA, AT° τὰ 
ἄρα ἀπὸ τῶν AA, AT μετὰ τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν 
AA, ΑΓ πενταπλάσιά ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΔΑ" 
διελόντι ἄρα τὸ dis ὑπὸ τῶν AA, AT μετὰ τοῦ 
ἀπὸ τῆς AT τετραπλάσιόνι ἐστι τοῦ ἀπὸ The? 
ΑΔ' ἔστι δὲ καὶ To ἀπὸ τῆς AB τετραπλάσιον 
ποῦ ἀπὸ τῆς AA° τὸ ἄρα δὺς ὑπὸ τῶν ΔΑ. AT, 


«“ 32 ΝΣ \ a € 4 -“ \ 07 
ὅπερ ἐστὶ TO ἅπαξ ὑπὸ τῶν BA, AT μετὰ τοῦ 


shb ΑΒ, ΒΓ Cum ipso sub BA, ΑΓ, quod est ipsum 

éx AB, æquale est ipsi bis sub AA , AT cum 
ipso ex AT. Quadruplum autem ipsum ex AB 
ipsius éx AA ; quadruplum igitur et ipsum bis 
sub AA, AT Cum ipso ex AT ipsius ex AA; quare 
et ipsa ex AA, AT cum ipso bis sub ΔΑ, ΑΓ, 
hoc ést ipsum ex TA, quintupla sunt ipsius 
AA. Est autem. 


SYNTHESIS. 


Quoniam ïgitur quintuplum est ipsum ex 
ΓΔ ipsius ex AA, ipsum autem ex ΓΔ ipsa ex AA, 
AT est cumipso bis sub AA, AT ;ipsa igitur ex 
AA, AT cum ipso bis sub AA, AT quintupla 
sunt ipsius ex AA; dividendo igitur ipsum bis 
sub AA, AT cumipso ex ΑΓ quadruplum est 
ipsius ex AA. Est autem et ipsum ex AB qua- 
druplum ipsius ex AA ; ipsum igitur bis sub AA, 
AT, quod est ipsum semel sub BA, AT cum 


AT, Car BA est double de 44; le rectangle sous AB, ΒΓ, conjointement avec le 
rectangle sous BA, AT, ce qui est le quarré de AB( 2.2), est donc égal au double 
rectangle sous AA, AT, conjointement avec le quarré de ΑΓ, Mais le quarré de ΑΒ 
est quadruple du quarré de 44 (20.6); le double rectangle sous A4, AT, conjoin= 
tement avec le quarré de ar, est donc quadruple du quarré de ΑΔ; les quarrés des 
droites ΔΑ; AT, conjointement avec le double rectangle sous ΔΑ; ΑΓ, ce qui 
est le quarré de ra (4.2), sont donc quintuples du quarré de 44. Majs cela est. 


SYNTHESE. 


Puisque le quarré de ΓΔ est quintuple du quarré de 44, et que le quarré de 
TA est égal aux quarrés des droites 44, AT, conjointement avec le double rectangle 
sous AA, AT (4. 2 ); les quarrés des droites ΔΑ, AT, conjointement avec le double 
rectangle sons AA , AF, seront quintuples du quarré de 44 ; donc, par soustraction , 
le double rectangle sous ΔΑ, Ar, conjointement avec le quarré de ΑΓ, est quadruple 
du quarré de 44. Mais le quarré de ΑΒ est quadruple du quarré de ΑΔ (20. 6); le 
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ἀπὸ τῆς AT ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς AB. Αλλὰ τὸ 
ἀπὸ τῆς ΑΒ τὸ ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ ἐστὶ μετὰ του 
ὑπὸ τῶν ΒΑ. ΑΓ" τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν. BA, AT 
μετὰ τοῦ ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ ἴσον ἐστὶ τῷ ὑπὸ 
τῶν BA, AT μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς AT° καὶ κοινοῦ 
ἀφαιριθέντος τοῦ ὑπὸ τῶν BA, AT, λοιπὸν ἄρα 
md ὑπὲ τῶν ΑΒ, ΒΓ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς ΑΓ’ 
ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΒΑ πρὸς τὴν AT οὕτως ἡ AT πρὸς 
τὴν TB, Μείζων δὲ ἡ ΒΑ τῆς AT° μείζων ἄρα καὶ 
ὦ AT τῆς ΓΒ’ ἡ ΑΒ ἄρα ἄκρον καὶ μέσον λόγον 
τέτμηται κατὰ τὸ T, καὶ τὸ μεῖζον τμῆμά 
ἐστιν à AT. Οπερ ἔδει δεῖξαι. 


TPITOY ΘΗΟΡΗΜΑΤΟΣ H ΑΝΑΛΥ͂ΣΙΣ. 


Εὐθεῖα γὰρ γραμμὴ ἡ ΑΒ ἄκρον καὶ μέσον λό- 
γὸν τετμήσθω κατὰ τὸ Τ σημεῖον. καὶ ἔστω μεῖ- 
ζον τμῆμα ἡ! AT, καὶ τῆς AT ἡμίσεια ἡ ΤΔ’ 
λέγω ὅτι πενταπλάσιόν ἔστι τὸ ἀπὸ τῆς ΒΔ τοῦ 


ἀπὸ τὴς TA. 


ipso ex AT æquale est ipsi ex AB. Sed ipsum 
ex AB ipsum sub AB, ΒΓ est cum ipso sub 
BA, AT ; ipsum igitur sub BA, AT cum ipso 
sub AB, ΒΓ æquale est ipsi sub BA, Ar 
cum ipso ex AT; et communi ablato sub BA, 
AT, reliquum igitur sub AB, ΒΓ æquale est 
ipsi ex ΑΓ; est igitur ut BA ad ATita AT ad ΓΒ. 
Major autem BA quam AT; major igitur et 
AT quam TB; ipsa igitur AB extremà et medià 
ratione secta est in T, et major portio est AT. 
Quod oportebat ostendere. 


TERTII THEOREMATIS ANALYSIS. 


Recta enim linea AB extremà et medià ratione 
secetur in l puncto, et sit major portio AT, et 
ipsius AT dimidia ipsa l'A; dico quintuplum 
esse ipsum ex BA ipsius ex ΓΔ. 


double rectangle sous 44, AT, qui est le rectangle compris une seule fois sous BA, AT 
conjointement avec le quarré de ΑΓ, est donc égal au quarré de ΑΒ. Mais le quarré 
de ΑΒ est le rectangle sous ΑΒ, ΒΓ conjointement avec le rectangle sous BA, ΑΓ (2. 2); 
le rectangle sous BA, AT, conjointement avec le rectangle sous 4B, Br, est donc 
égal au rectangle sous BA, AT, conjointement avec le quarré de ΑΓ; retran- 
chons le rectangle commun sous BA, Ar; le rectangle restant sous AB, Br sera 
égal au quarré de Ar ; la droite BA est donc à AT comme ΑΓ est à rB( 17. 6 ). Mais 
BA est plus grand que ΑΓ; la droite Ar est donc plus grande que ΓΒ; la droite ΑΒ 
est donc coupée en extrême et moyenne raison au point r ( déf, 5. 6 }, et Ar est 
le plus grand segment. Ce qu’il fallait démontrer. 


ANALYSE DU TROISIÈME THÉORÈME. 


Que la droite ΑΒ soit coupée en extrême et moyenne raison au point Γ, que 
ar soit le plus grand segment, et que ra soit la moitié de ar ; je dis que le quarré 
de Ba est quintuple du quarré de ra. 
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3 \ 3 \ “ 

Ἐπεὶ γὰρ πενταπλάσιόν ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς BA 

nd 2 Δ \ nd \ e » 
τοῦ ἀπὸ τῆς TA, τὸ δὲ ἀπὸ τῆς AB τὸ" ὑπὸ 
“ » \ \ “Ὺ, 3 \ La \ € \ 
τῶν AB, ΒΓ ἐστί μετά τοῦ ἀπὸ τῆς ΓΔ" τὸ ἀρὰ ὑπὸ 
“ x “3 \ “ la 
Toy AB, ΒΓ μετά τοῦ ἀπὸ τῆς AT πενταπλα- 


Quoniam enim quintuplum est ipsum ex BA 
ex ΓΔ: ipsum autem ex AB ipsum sub AB ; 
ΒΓ est cum ipso ex l'A; ipsum igitur sub AB, 
BT cumipso ex AT quintuplum est ipsius ex AT; 


| ARE 


A A 
» 4 “ La Ν \ \ 
σιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΔΙ᾽ διελόντι; ἄρα τὸ ὑπὸ 


ϑ. Ψ' » “- \ “ 
τῶν AB, ΒΓ τετραπλάσιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς AT. 
LA e \ 12 7, > \ > \ 
TS δὲ ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ ἴσον ἐστὶ τὸ ἀπὸ τὴς 
ν : 
AT, ἡ γὰρ ΑΒ ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται 
\ \ LE | 3 Ἂν “, ,ὔ ΒΝ 2 
κατὰ τὸ Τ' τὸ ἀρὰ ἀπὸ τῆς AT τετραπλάσιον ἐστι 


τοῦ ἀπὸ τῆς ΓΔ. Έστι δὲ διπλῇ γὰρ ἡ AT τῆς ΓΔ. 
ZYNOEZIZ. 


Ἐπεὶ διπλῆ ἐστιν ἡ AT τῆς TA, τετραπλά- 
σιόν ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς AT τοῦ ἀπὸ τῆς AT. AAAd 
τὸ ἀπὸ τῆς AT ἴσον ἐστὶ τῷ ὑπὸ τῶν AB, BI° 
τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ τετραπλάσιόν ἐστι τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΔΙ᾽ συνθέντι ἄρα τὸϊ ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ 
μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς" AT, ὅπερ ἰστὶ τὸ ἀπὸ τῆς 
AB, πενταπλάσιόν ἔστι τοῦ ἀπὸ τὴς AT. Οπερ 
δὲ, δεῖξαι. 


dividendo igitur ipsum sub AB, ΒΓ quadruplum 
estipsius ex AT. Ipsi autem sub AB, ΒΓ æquale 
est ipsum ex AT , etenimipsa AB extremä et me- 
dià ratione secta est in Γ : ipsum igitur ex AT 
quadruplum est ipsius ex l'A. Est autem, dupla 


enim AT ipsius TA. 
SYNTHESIS. 


Quoniam dupla AT est ipsius TA, qua- 
druplum est ipsum ex AT ipsius ex Ar. Sed 
ipsum ex AT æquale est ipsi sub AB, ΒΓ; 
ipsum igitur sub AB, ΒΓ quadrupilum est 
ipsius ex AT ; componendo igitur ipsum sub 
AB, ΒΓ cum ipso ex AT, quod est ipsum 
ex AB, Quod 
oportebat ostendere. 


quintuplum est ipsius ex Ar. 


Car puisque le quarré de ΒΔ est quintuple du quarré de ΓΔ, que le quarré deja8 est 
le rectangle sous ΑΒ, Br, conjointement avec le quarré de ra (6.2); le rectangle 
sous AB, ΒΓ, conjointement avec le quarré de ΔΙ, sera quintuple du quarré de ar ; 
donc, par soustraction, le rectangle sous 4B, Br est quadruple du quarré de ar. 
Mais le quarré de Ar est égal au rectangle sous 4B, Br ( 17.6 ), car la droite AB 
est coupée en extrême et moyenne raison au point Tr; le quarré de Ar est donc 
quadruple du quarré de ra. Mais cela est, puisque Ar est double de ra. 


SYNTHÈSE. 


Puisque ar est double de ra, le quarré de Ar est quadruple du quarré de ar. 
Mais le quarré de Ar est égal au rectangle sous ΑΒ, Br (17. 6); le rectangle sous 
AB, ΒΓ est donc quadruple du quarré de ar; dore par addition, le rectaugle 
sous AB, ET, Conjointement avec le quarré de AT, ce qui est le quarré de 48 
(4.2 est be du quarré de ar. Ce qu’il fallait démontrer. 
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TOY TETAPTOY @HOPHMATOE H ANAAYEIS. 


, -Ὁ \ AE Ν , £ 
Εὐθεῖα γὰρ γραμμὴ # AB ἄκρον καὶ μέσον λό- 
LA \ \ \ # LS “ 
γον τετμήσθω κατὰ TÔT, καὶ ἴστω μεῖζον τμῆ-- 
\ LA «a Ἂν Ὁ \ “ LA 
μα τὸ ΑΓ" λέγω 0TI Ta ἀπὸ τῶν ΑΒ. ΒΓ τριπλά- 
id ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς AT. 


QUARTI THEOREMATIS ANALYSIS. 


Recta enim linea AB extremä et mediä ratione 
secetur in Γ΄, et sit major portio AT; dico 
quadrata ex AB, ΒΓ tripla esse quadrati ex AT. 


Ἐπεὶ γὰρ τὰ ἀπὸ τῶν ΑΒ » BF τριπλάσιά ἔστι 
τοῦ ἀπὸ τῆς AT, ἀλλὰ τὰ ἀπὸ τῶν AB, ΒΓ το 
δὴς ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ ἐστὶ μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς AT° 
τὸ ἄρα dis ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς 
ΑΓ τριπλάσιόν ἐστ; τοῦ ἀπὸ τῆς AT* διελόντι 
ἄρα τὸ! δὴς ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ διπλάσιόν ἐστι τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΑΤ' ὥστε τὸ ἅπαξ" ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ ἔσον 
ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς AT. Ἐστι δὲ, ἡ γὰρ ΑΒ ἄκρον 


Ν , ,ὔ LA \ \ 
καὶ μεσὸν À0YOY τετμήται κατὰ TO Te 


Quoniam enim ipsa ex AB, ΒΡ tripla sunt 
ipsius ex AT; sed ipsa ex AB, ΒΓ ipsum 
bis sub sub AB, ΒΓ sunt cum ipso ex AT; ipsum 
igitur bis sub AB, ΒΓ cum ipso ex AT tri- 
plum estipsius ex AT; dividendo igitur ipsum 
bis sub AB, ΒΓ duplum est ipsius ex AT ; quare 
ipsum semel sub AB, Br æquale est ipsi ex 
AT. Est autem, ipsa enim AB extremà οἱ medià 


ratione secta est in puncto Γ. 


ANALYSE DU QUATRIÈME THÉORÈME. 


Que la ligne droite AB soit coupée en extrême et moyenne raison au pointT, 
et que ar soit le plus grand segment; je dis que la somme des quarrés des droites 


AB, Brest triple du quarré de ΑΓ. 


Car puisque la somme des quarrés des droites AB, Br est triple du quarré de 
AT, et que la somme des quarrés des droites AB, Br est égale au double rectangle 
sous AB, ΒΓ; conjointement avec le quarré de Ar , le double rectangle sous 48, 
Br, avec le quarré de Ar, sera triple du quarré de Ar (7. 2); donc, par soustraction, 
le double rectangle sous ΑΒ, Br est double du quarré de ΑΓ; le rectangle com- 
pris une seule fois sous AB, ΒΓ est donc égal au quarré de ar. Mais cela est, 
puisque la droite AB est coupée en extrême et moyenne raison au pointTr. 
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ΣΎΝΘΕΣΙΣ. 


Ἐπεὶ οὖν ἡ ΑΒ ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμη- 
ται κατὰ τὸ T, καὶ ἔστι μεῖζον τμῆμα ἡ AT, 
τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς 
AT° τὸ ἄρα δὴς ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ δηπλάσιόν ἔστι 
τοῦ ἀπὸ τῆς AT* συνθέντι ἄρα τὸϊ δὴς ὑπὸ τῶν 
AB, ΒΓ μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς AT τριπλάσιόν" ἐστι 
τοῦ ἀπὸ τὴς AT° ἀλλὰ τὸ δὶς ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ 
μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς AT τὸ ἀπὸ τῶν ΑΒ. ΒΓ ἐστὶ 
τετράγωνα" τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν ΑΒ, ΒΓ τετράγωναϑ 


τριπλάσιά ἰστι τοῦ ἀπὸ τῆς AT. 
ΤΟΥ ΠΕΜΤΟΥ͂ ΘΕΩΡΗΜΑΤΟΣ H ΑΝΑΛΔΥΣΙΣ͵ 


ο. Η ᾽ 

Εὐθεῖα γάρ τις ἡ ΑΒ ἄκρον καὶ μέσον λόγον 
, Ἂν ε Ἂν αν οὐ tu € 
τετμήσθω κατὰ τὸ Τ,, καὶ ἔστω μεῖζον τμῆμα à 

\ Fe , , ε ΄ “ ε 
ΑΓ, καὶ «τῇ AT Ion κείσθω ἡ AA° λέγω ὅτι ἡ AB 
», Ἂς A # , A A \ 
ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται κατὰ TO À, καὶ 


τὸ μεῖζον τμῆμά ἐστιν à BA 


SYNTHESIS. 


Quoniam igitur AB extremä et medià rationc 
secta est in F, et est major portio ipsa AT, 
et ipsum igitur sub AB, ΒΓ æquale est ipsi 
ex AT; ipsum igitur bis sub AB, BI duplum est 
ipsius ex AT ; componendo igitur ipsum bis sub 
AB, ΒΡ cum ipso ex AT triplum est ipsius 
ex AT; sed ipsum bis sub AB, BI cum ipso 
ex ATipsa ex AB, ΒΡ sunt quadrata; ipsa 
igitur εχ AB, ΒΓ quadrata tripla sunt ipsius 
ex ἈΕῚ: 


QUINTI THEOREMATIS ANALYSIS, 


Recta enim quædam AB extremà et medià ra- 
tione secetur in D, et sit major portio AT, 
et ipsi AT æqualis ponatur AA; dico ipsam AB 
extremà et medià ratione secari in puncto À, 


et majorem portionem esse BA. 


SYNTHÈSE. 


Puisque la droite AB est coupée en extrême et moyenne raison au pointr, οἵ 
que ar est le plus grand segment; le rectangle sous ΑΒ, ΒΓ sera égal au quarré de 
Ar(17. 6); le double rectangle sous ΑΒ, ΒΓ est donc double du quarré de ar; 
donc, par addition, le double rectangle sous AB, Br, conjointementavec le quarré 
de Ar, est triple du quarré de Ar; mais le double rectangle sous AB, ΒΓ, Conjoin- 
sement avec le quarré de ar, est égal aux quarrés des droites ΑΒ, Br( 7.2); la 
somme des quarrés des droites AB, Br est donc triple du quarré de Ar. 


ANALYSE DU CINQUIÈME THÉORÈME. 


Qu'une droite AB soit coupée en extrême et moyenne raison au point r, que 
Ar soitle plus grand segment, et faisons ΑΔ égal à Ar ; je dis que la droite ΔΒ est 
coupée en extrême et moyenne raison au point 4,et que BA est le plus grand 
segment. 
11. 30 
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3 \ ᾿ ᾿ 
Ἐπεὶ γὰρ ἡ ΔΒ ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμη- 
\ \ \ \ LS “ 2:23 < 
ται κατὰ TO À, καὶ τὸ μεῖζον τμῆμά ἰστιν ἡ 
» Le 
ΑΒ" ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΔΒ πρὸς τὴν ΒΑ οὕτως ἡ ΒΑ 
᾿ e “» 
πρὸς τὴν AA, Ion δὲ ἡ ΑΔ τῇ ΑΙ" ἴστιν ὄρα ὡς 


Δ Α 


Quoniam enim ipsa ΔΒ extremà et χηραϊὰ ra- 
tione secta est in À , et major portio est-AB; est 
igitur ut AB ad BA ila BA ad AA. Sed æqualis AA 
ipsi AT; est igitur AB ad BA ita BA ad AT; conyer- 


ἡ AB πρὸς τὴν BA οὕτως ἡ ‘BA πρὸς τὴν AT* 
ἀναστρέψαντι ἄρα ὡς ἡ BA πρὸς τὴν ΔΑ οὕτως 
ἡ.ΑΒ πρὸς τὴν ΒΓ’ διελόντι ἄρα ὡς ΒΑ πρὸς 
τὴν ΑΔ οὕτως à AT πρὸς τὴν TB, Ion δὲ ἡ ΑΔ τῇ 
AT° ἔστιν ἄρα ὡς ἡ BA πρὸς τὴν AT οὕτως ἡ AT 
“πρὸς τὴν TB. Ἐστι δὲ, ñ γὰρ AB ἄκρον καὶ μέσον 


Ψ' \ \ 
λογον τέτμηται κατ TOT. 


ΣΎΝΘΕΣΙΣ. 


Ἐπεὶ οὖν! ἡ AB ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμη- 
ται κατὰ τὸ T, ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΒΑ πρὸς τὴν ΑΓ 
οὕτως ἡ AT πρὸς τὴν TB. lon δὲ ἡ AT τῇ AA° 
ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΒΑ πρὸς τὴν ΑΔ οὕτως # AT πρὸς 
τὴν TB° συνθέντι ἄρα" ὡς ἡ ΒΔ πρὸς τὴν AA 


τ \ d 3 # ". « 
οὕτως ἡ BA πρὸς τὴν ἘΠ" ἀναστρέψαντί τε ας 


Car puisque ΔΒ est coupé en extrême 
est le plus grand segment, la droite ΔΒ 


tendo igitur ut BA ad AA ita AB ad Br ; dividendo 
igitur ut BA ad AA ita AT ad ΓΒ. Æqualis autem 
AA ipsi ΑΓ; est igitur ut BA ad AT ita AT ad ΓΒ. 
Est autem, etenim ipsa AB extremä et mediâ 


ratione secatur in Γ. 


S YNTHESIS. 


Quoniam ‘igitur ipsa AB extremä et medià 
ratione secatur in Γ΄, est igitur ut BA ad AT 
ila AT ad TB. /Æqualis autem AT ipsi AA; 
est igitur ut BA ad ΑΔ ita AT ad TB; com- 
ponendo igitur ut BA ad AA ïta BA ad ΒΓ; 
ct convertendo ut BA ad BA ita BA ad ΑΓ. 


et moyenne raison au point A, el que ΑΒ 
sera à la droite BA comme BA est à ΑΔ. 


Mais ΑΔ est égal à Ar; la droite AB est donc à BA comme BA est à Ar; donc, par 
conversion, BA est AA comme ΑΒ est à ΒΓ ( 19. 5); donc, par soustraction, BA est 
à ΑΔ comme ΑΓ est à ΓΒ (17. 5). Mais ΑΔ est égal à AT; la droite BA est donc à Ar 
comme AT est à rB. Mais cela est, puisque la droite AB est coupée en extrème et 


moyenne raison au point T. 


SYIN δι 


HÈSE. 


Puisque AB est coupé en extrême et moyenne raison au point FT, la droite 
BA est à AT comme Ar est à ΓΒ. Mais AT est égal à 4A; la droite BA est donc à AA 
comme AT est à TB; donc, par addition, ΒΔ est à AA comme ΒΑ est à ΒΓ ( 18.5); 
donc, par conversion, BA est à BA comme ΒΑ est à ΑΓ { cor. 19. 5). Mais Ar est 


Le 


LE TREIZIÈME LIVRE DES ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 235 


ἡ BA τρὸς τὴν BA οὕτως ἡ BA πρὸς τὴν AT. 
Ion δὲ ἡ ΑΥ τῇ AA ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΔΒ πρὸς τὴν 
BA οὕτως ἡ ΒΑ πρὸς τὴν ΑΔ’ ἡ ἄρα ΔΒ ἄκρον καὶ 

Ω ΄ , dx \ À \ A οὖ 
μέσον λογοὸν τετιληταιϊ κατὰ πὸ À, καὶ TO μεῖζον 
τμῆμά ἐστιν ἡ ΑΒ. Οπερ ἔδει δεῖξαι. 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ ς΄. 


\ » “ e UE”. Ὄ , 
Ἐὰν εὐθεῖα ρῥητὴ ἄκρον καὶ μέσον λόγον τμηθῇ, 
᾿ 
e y: = ᾿ ; , ε 
«κατερὸν τῶν τμημάτων LACYCS ἰστὰν ἡ καλου- 
, 3 
μένη ἀποτομή. 
5 ee e A e , \ 
Εστω εὐθεῖα ρἥτη n AB, καὶ τετμήσθω ἄκρον 
\ 2 , \ \ x LD 
καὶ μέσον λόγον κατὰ τὸ T, καὶ ἔστω μεῖζον 
-“ € , “ e A re 
τμῆμα 4 AT° λέγω CTI exaTtpa τῶν AT, TB 


μὲ #2 13 e , > / 
ἄλογος ἐστιν À καλουμενὴ ἀποτομή. 


À A 


Æqualis autem AT ipsi AA; est igitur ut AB 
ad BA ita BA ad AA; ipsa AB igitur extre- 
mäà et medià ratione secatur in A; et major 


portio est AB. Quod oportebat ostendere. 


PROPOSIFEONVI: 


Si recta rationalis extremä et medià ratione 
secta fuerit; utraque portionum irrationalis est 
quæ appellatur apotome. 

Sit recta rationalis AB, et secetur extremà 
et medià ratione in F, et sit major portio 
AT; dico utramque ipsarum AT, ΓΒ irratio- 


nalem esse quæ appellatur apotome. 


2 , \ ε 
Ἐκξεξλήσθω γὰρ ἡ BA ἐπὶ τὸ ΔΙ, καὶ κείσϑω 
“ὝὟ e 1 e ὃ La + ΩΣ ε ΄ 
τῇ ΒΑ ἡμίσεια ἡ ΑΔ. Ἐπεὶ οὖν εὐθεῖα ἡ ΑΒ τέτ-- 
ν᾽) -“ 
pres ἄκρον καὶ μέσον λόγον κατὰ TÔT, καὶ τῷ 
͵ , » , ε € 9 
μείζονι τμήματι τῷ AT πρόσκειται ἡ AA, npi- 


Producatur enim BA in Δ, et ponaiur 10- 
sius BA dimidia AA. Quoniam igitur recta AB 
secatur extremà et medià ratione in T, οἱ ma- 


jori portioni AT adjicitur AA, quæ dimidia est 


égal à 44 ; la droite ΔΒ est donc à BA comme B4 est à 44; la droite AB est donc coupée 
en extrême et moyenne raison au point 4 ( déf. 5.6), et ΑΒ est le plus grand ecg- 


ment. Ce qu’il fallait démontrer. 


PROPOSITION VI. 


. 


Si une droite rationelle est coupée en extrême et moyenne raison, chacun des 
segments sera l’irrationelle qu’on appèle apotome. 

Soit la droite rationelle 48, et qu’elle soit coupée en extrême et moyenne 
raison au point Γ; je dis que chacune des droites Ar, ΓΒ est l'irrationelle qu'on 


appèle apotome. 


Car prolongeons BA vers le point Δ, et que ΑΔ soit la moitié de BA. Puisque 
la droite AB est coupée en extrême et moyenne raison au pointT, et que 44 
moitié de AB est ajouté au plus grand segment ar ; le quarré de ra sera quintuple 
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. -Ὡ Q \ 3] “ LR \ 
ces οὖσα τῆς ΑΒ" τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς TA τοῦ ἀπὸ 
-“ ᾿ ,ὔ > Re | \ -“ 
τῆς ΔΑ πενταπλάσιόν ἐστι" τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς ΥΔ 
à Ἂ 4 ΕἾ “ , s à > al \ 
πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΔΑ λόγον ἔχει ὃν ἀριθμὸς πρὸς 
Le / , ÜA vi à “ - 3 A 
ἀριθμόν" σύμμετρον ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς TA τῷ ἀπὸ 
LU \ \ \ 
τῆς AA. Ῥητὸν δὲ τὸ ἀπὸ τῆς AA, ῥητὴ" γάρ 
ε a 5 a Q “ 2 
ἐστιν ἡ AA ἡμισεῖα οὖσα τῆς AB βητῆς οὔσης" 
ε \ » \ τον “ ὅς = Ἀν ὧν, > \ 
ρἥτον ἄρα καὶ τὸ ἀπὸ τῆς TA°* par apa ἐστὶ 
ε \ rs h 
καὶ ἡ TA. Καὶ ἐπεὶ τὸ ἀπὸ τῆς TA πρὸς τὸ ἀπὸ 
"n » 2 μι ὰ / > \ \ 
τῆς A À λόγον οὐκ ἐχεῖ OV τετράγωνος ἀριθμὸς πρὸς 
\ > 4 , 
τετράγωνον ἀριθμὸν. ἀσύμμετρος ἄρα μήκει ἡ TA 
τῇ AA° aiTA, AA ἄρα ῥυταί εἰσι δυνάμει μόνον 
3 Ve 
σύμμετροι" ἀποτομὴ ἄρα ἐστὶν ἡ AT. Πάλιν, ἐπεὶ 
€ ÜA Ἂν LA # , \ \ 
# AB axpor καὶ μεσὸν λόγον πετμῆται; καὶ TO 
nÿ -»“Ἢ Δ. 38 -“ 
μεῖζον τμῆμά ἐστιν ἡ AT ,T0 ἄρα ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ 
ἤτον ἰστὶ τῷ ἀπὸ τῆς ΑΤΊ" τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς AT 
τὰ ΩΣ \ \ 
ἀποτομῆς παρὸ τὴν AB pari παραξ ληθὲν mAdros 
ee ον, \ 
ποιεῖ τὴν BI. Τὸ δὲ ἀπὸ ἀποτομῆς παρὰ ῥητὴν 


, m2 4 ’ 
παραζαλλόμενον πλατος ποιεῖ ἀποτομὴν πρώτην" 


ipsius ΑΒ; quadratum igitur ex ΓΔ ipsius ex 
AA quintuplum est; ipsumigitur ex l'A ad ip- 
sum ex AA rationem habet quam numerus ad 
aumerum ; commensurabile igitur ipsum ex ΓΔ 
ipsi ex AA. Rationale autem ipsum ex AA ; ratio- 
nalis est enim AA dimidia existens ipsius AB ra- 
tionalis existentis ; rationale igitur et ipsum ex 
TA; rationalis igitur est et ΓΔ, Et quoniam 
ipsum ex ΓΔ ad ipsum ex AA rationem non 
habet quam quadratus numerus ad quadratum 
numerum, incommensurabilis igitur longitudine 
ipsa ΓΔ ipsi AA ; ipsæ ΓΔ, AA ïpitur ratio- 
nales sunt potentià solum commensurabiles ; 
apotome igitur est AT. Rursus, quoniam AB 
extremà et medià ratione secta est, et major 
portio est AT; ipsum igitur sub AB, ΒΓ æquale 
est ipsi ex AT ; ipsum igitur ex AT apotome ad 
AB rationalem applicatum latitudinem facit Br: 
Ipsum autem ex apotome ad rationalem ap- 
plicatum latitudinem facit apotomen primam ; 
apotome igitur prima ipsa ΒΓ. Ostensa est autem 


> , « et AT apotome. 
ἀποτομὴ ἄρα πρώτη ἡ ΒΓ. Ἐδείχθη δὲ καὶ à ee 


AT ἀποτομή. 
Ἐὰν ἄρα εὐθεῖα. καὶ τὰ ἑξῆς, Si igitur recta, etc. 

du quarré de AA ( 1. 13 ); le quarré de rA a donc avec le quarré de ΔΑ la raison 
qu’un nombre quarré a avec un nombre quarré ; le quarré de rA est donc com- 
mensurable avec le quarré de 44 ( 6. το). Mais le quarré de δὰ est rationel, car 
la droite A4 est rationelle, puisqu'elle est la moitié de ΑΒ qui est rationelle. Le 
quarré de ra est donc aussi rationel ( déf. 6. το ); la droite rA est donc rationelle 
( déf. 8. 10 ). Et puisque le quarré de ra n’a pas avec le quarré de 44 la raison 
qu’un nombre querré ἃ avec un nombre quarré; la droite ΓΔ est incommensurable 
en longueur avec Ja droite AA ( 9. 10 }; les droites ΓΔ, ΔΑ sont donc des rationelles 
commensurables en puissance seulement; la droite AT est donc un apotome 
(74 το). De plus, puisque ΑΒ est coupé en extrême et moyenne raison, et 
que ar éét le plus grand segment, le rectangle sous AB, ΒΓ est donc égal au quarré 
de Ar ; le quarré de l’apotome AT appliqué à la rationelle ΑΒ a donc pour largeur 
la droite ΒΓ. Mais le quarré d’un apotome appliqué”à une rationelle a pour lar- 
geur un apotome premier (98. 10 ); la droite Br est donc un apotome premier. 
Mais on ἃ démontré que ΑΓ est un apotome. Donc, etc. 
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ξ΄ 


ΡΟΤΑΣΙΣ ζ΄. PROPOSITIO VII. 

Ἐὰν πενταγώνου ἰσοπλεύρου αἱ τρεῖς γωνίαι, Si pentagoni æquilateri tres anguli, sive dein- 
ἤτοι αἱ κατὰ τὸ ἑξὰς ἢ αἱ μὴ κατὰ τὸ ἑξῆς, Ceps sive non deinceps, æquales sint; æquian- 
ἴσαι ὦσιν" ἰσογώνιον ἔσται TO πεντάγωνον. gulum erit pentagonum. 

Πενταγώνου γὰρ ἰσοπλεύρου τοῦ ΑΒΓΔΕ αἱ Pentagoni enim æquilateri ΑΒΓΔΕ tres anguli. 


τ à Ἔ “ » - = 
τρεῖς γωνίαι πρότερον αἱ κατὰ τὸ ἑξῆς αἱ πρὸς primum deinceps ad A, Β, Τ' æquales inter se 


τοῖς A, B,T ἴσαι ἀλλήλαις ἔστωσαν" λέγω ὅτι Sint; dico æquiangulum esse ΑΒΓΔῈ penta- 
᾿ 


ἰσογώνιόν ἐστὶ τὸ ΑΒΓΔΕ πεντάγωνον. gonum. 
A 
B / E 
ἐν A 
Ἐπεζεύχθωσαν γὰρ ai AT, BE, ZA. Καὶ ἐπεὶ Jungantur enim ipsæ AT, BE, ZA. Et quo- 


δύοὶ αἱ TB, BA δυσὶ ταῖς BA, AE ἴσαι εἰσὶν ἑκα- niam duæ ΓΒ, BA duabus BA, AE æqua- 
τέρα ἑκατέρᾳ, καὶ γωνία ἡ ὑπὸ TBA γωνίᾳ τῇ les sunt, utraque utrique, et angulus ΓΒΑ an- 
ὑπὸ ΒΑΕ ἐστὶν ἴση" βάσις ἄρα ἡ AT βάσει τῇ BE δῖο ΒΑΕ est æqualis ; basisigitur AT basi BE est 
ἐστὶν ἴση. καὶ τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ ΑΒΕ τριγώνῳ æqualis ,et ΑΒΓ triangulum triangulo ABEæqua- 
ἴσον. καὶ αἱ λοιπαὶ γωνίαι ταὶς λοιπαῖς γωνίαις le, et reliqui anguli reliquis angulis æquales 


ἴσα! ἔσονται ὑφ᾽ ἃς αἱ ἴσαι πλευραὶ ὑποτείνουσιν,  erunt, quos æqualia latera subtendunt, angu- 


PROPOSITION Vil. 


Si trois angles du pentagone équilatéral, soit de suite ou non de suite, sont 
égaux, le pentagone sera équiangle. 

Que les trois angles de suite du pentagone équilatéral ABTAE placés aux 
points A, B, T soient égaux entr’eux; je dis que le pentagone ABTAE est équiangle. 

Car joignons Ar; BE, ZA. Puisque les deux droites ΓΒ, BA sont égales aux deux 
côtés BA, AE, chacune à chacune, et que l'angle ΓΒΑ est égal à l’angle ΒΑΕ; la 
base ΑΓ sera Cgale à la base BE; le triangle ΑΒΓ égal aa triangle ΑΒΕ, et les angles 
restants, opposés à des côtés égaux, seront égaux, c’est-à-dire que l'angle ΒΓΑ 
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ἡ μὲν ὑπὸ ΒΓΑ τῇ ὑπὸ BEA, ἡ δὲ ὑπὸ ΑΒΕ τῇ 
ὑπὸ TAB* ὥστε καὶ πλευρὰ à ΑΖ πλευρᾷ τῇ ΒΖ 
ἐστὶν ἴση. Ἐδείχθη δὲ καὶ ὅλη ἡ ΑΤ ὅλῃ τῇ ΒΕ 
ἴση" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ZT λοιπὴ τῇ LE ἐστιν ἴση. 
Ἐστι δὲ καὶ ἡ TA τῇ ΔῈ ἴση" δύο δὴ ai ΖΓ. ΤΔ 
δυσὶ ταῖς ZE, ἘΔ ἴσαι εἰσὶ, καὶ βάσις αὐτῶν 
κοινὴ ἡ 1Δ" γωνία ἄρα ἡ ὑπὸ ZTA γωνίᾳ τῇ ὑπὸ 
LEA ἐστὶν ἴση. Ἐδείχθη δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΒΓΑ γωνία 
τῇ ὑπὸ AEB ἴση" καὶϑ ὁλὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ΒΓΔ ὅλῃ τῇ 
ΑΕΔ ἐστὶνή ἴση. Αλλὰ ἡ ὑπὸ ΒΓΔ ἴση ὑπόκειται 
ταὶς πρὸς τοῖς A, B γωνίαις5" καὶ ἡ ὑπὸ AEA 
ἄρα ταῖς πρὸς τοῖς A, Β γωνίαις ἴση. Ὁμοίως δὴ 
δείξομεν ὅτι καὶ ἡ ὑπὸ TAE γωνία ἴση ἐστὶ ταῖς 
πρὸς τοῖς Α΄. Β γωνίαις" ἰσογώνιον ἄρα ἐστὶ τὸ 


ABTAE πεντάγωνον, 


Α 


T 
4 » ε \ Luis 
Αλλὰ δὴ μὴ ἔστωσαν ἴσαι αἱ κατὰ τὸ ἑξῆς 
4 \ EN 
γωνίαι, ἀλλ᾽ ἔστωσαν ἴσαι αἱ πρὸς τοῖς A,T, Δ 
“ PS Ὁ 1 
σημείοις" λέγω ὅτι καὶ οὕτως ἰσογώνιόν ἐστι τὸ 


ΑΒΓΔΕ πεντάγωνον. 


lus quidem ΒΓΑ angulo BEA , angulus vero ABE 
angulo ΓΑΒ; quare εἰ latus AZ lateri BZest æqua- 
le. Ostensa autem est et tota AT toti BE æqualis ; 
et reliqua igitur ZT reliquæ ZE est æqualis. Est 
autem et l'A ipsi AE æqualis; duæ igitur ZT, ΓΔ 
duabus ΖΕ, ΕΔ æquales sunt , et basis ipsorum 
ZA communis ; angulus igitur ZTA angulo ΖΕΔ 
est æqualis. Ostensus autem est et angulus 
ΒΓΑ angulo AEB æqualis ; totus igitur ΒΓΔ toli 
ΑΕΔ cst æqualis. Sed angulus ΒΓΔ æqualis po- 
nitur est angulis ad A, B;et ΑΕΔ igitur angulus - 
angulis ad À , B æqualis est. Similiter utique 
demonstrabimus et T'AE angulum æqualem esse 
angulis ad A, B ; æquiangulum igitur est ΑΒΓΔΕ 


pentagonum. 


NM 


Δ 

At vero non sint æquales deinceps anguli, sed 
sint æquales ipsi ad Α, , Δ punctis; dico et 
sic æquiangulum esse ΑΒΓΔῈ pentazgonum. 


sera égal à l’angle BEA, et l’angle ΑΒΕ égal à l'angle rAB (4. 1); le côté ΑΖ est 
donc égal au côté ΒΖ ( 6. 1 ). Mais on a démontré que la droite entière ΑΓ est égale 
à la droite entière BE; le reste ΖΓ est donc égal au reste ZE. Mais ΓΔ est égal à ΔῈ; 
les deux droites zT, ra sont donc égales aux deux droites ZE, ἘΔ; mais la base 
za est commune; l'angle zra est donc égal à l’angle ΖΕΔ ( 8. 1). Mais on a dé- 
montré que l’angle ΒΓΑ est égal à l’angle ΑΕΒ; l'angle entier ΒΓΔ est donc égal à 
l'angle entier AEA. Mais l’angle ΒΓΔ est supposé égal aux angles placés aux points 
A, B; l'angle ΑΕΔ est donc égal aux angles placés aux points 4, B. Nous démon- 
trerons semblablement que l'angle ΓΔῈ est égal aux angles placés aux points 4, B; 
le pentagone ABTAE est donc équiangle. 

Mais que les angles égaux ne soient pas de suite, et que les angles égaux soient 
ceux qui sont placés aux points A, r, A; je dis que le pentagone ABTAE est encore 
équiangle de cette maniere. 
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42 \ ’ 
Ἐπεζεύχθω γὰρ ἡ ΒΔ. Καὶ ἐπεὶ δύο αἱ BA, AE 
\ » 
δυσὶ ταῖς BT, TA ἴσαι εἰσὶ, καὶ γωνίαις ἴσας 
. ΕῚ ε à 
περιέχουσι" βάσις ἄρα ἡ BE βάσει τῇ BA ἴση 
" 21 ’ y 
ἐφτὶ: καὶ τὸ ΑΒΕ τρίγωνον τῷ ΒΓΔ rprywve ἐσῸν 
» \ Ν € \ J ο Li Er 
ἐστὶ, καὶ αἱ λοιπαὶ γωνίαι ταῖς λοιπαῖς γωνίαις 
” LA εἰς ὦ € y A € ͵ 
ἴσαι ἔσονται ὑφ᾽ ἃς αἱ ἴσαι πλευραὶ ὑποτείνουσιν» 
ε (2  !? \ 1 
ἴση ἄρα ἡ ὑπὸ AEB γωνία τῇ ὑπὸ TABS, Eori δὲ 
καὶ ἡ ὑπὸ ΒΕΔ γωνία τῇ ὑπὸ ΒΔΕ ἔση, ἐπεὶ πλευρὸ 
ΩΣ -- LA LA \ 
ἡ BE πλευρᾷ τῇ BA ἔστιν ἴσηϑ' ὅλη ἀρὰ ἡ ὑπὸ 
LA ne ε 
AEA γωνία ὅλῃ τῇ ὑπὸ ΓΔΕ ἐστὶν ἴση. Αλλὰ ἡ 
ὑπὸ ΓΔΕ ταῖς πρὸς ToieA,T γωνίαις ὑπόκειται 
F2 ἀνὰ RE Nan 4; 1 “ \ τ 
1ση5 καὶ ἢ ὑπὸ AEA ἀρὰ γωνιὰ ταῖς πρὸς τοῖς 
» \ Aecer κ 
A,T ion ἐστί. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ ὑπὸ ΑΒΓ 
ἴση ἐστὶν ταῖς πρὸς τοῖς Α.Τ, Δ γωνίαις" ἰσο- 
γώνμον ἄρα ἐστὶ} τὸ ΑΒΓΔΕ πεντάγωνον. Οσερ 
ἔδει δεῖξαι. 


Jungatur enim ΒΔ. Εἰ quoniam duæ BA, 
AE duabus ΒΡ, ΓΔ æquales sunt , et angulos 
æquales continent; basis igitur BE basi BA æqua- 
lisest, et ABE triangulum triangulo ΒΓΔ æquale 
est, et reliqui anguli reliquis angulis æquales 
erunt , quos æqualia latera subtendunt ; æqualis 
igitur AEB angulus angulo ΓΔΒ. Est autem et 
BEA angulus ipsi BAE æqualis, quoniam latus 
BE lateri BA est æquale; totus igitur AEA an- 
gulus toti TAE est æqualis. Sed angulus ΓΔῈ 
angulis ad A, Γ' ponitur æqualis; et AEA igi- 
tur angulus angulis ad A, 'æqualis est. Propter 
eadem utique et ΑΒΓ angulus æqualis est an- 
gulisad A,T, Δ: æquiangulum igitur est ΑΒΓΔΕ 
pentagonum. Quod oportebat ostendere. 


Car joignons BA. Puisque les deux droites BA, AE sont égales aux deux droites 
ΒΓ, TA, et qu’elles comprènent des angles égaux, la base BE scra égale à la 
base Ba (4. 1); le triangle ΑΒΕ sera égal au triangle ΒΓΔ, et les angles restants 
soutendus par des côtés égaux, seront égaux entre eux; l'angle AEB est donc 
égal à l’angle ΓΔΒ. Mais l’angle BEA est égal à l'angle ΒΔῈ (6. 1), parce que le 
côté BE est égal au côté Ba; l'angle entier ΑΕΔ est donc égal à l’angle entier ΓΔΕ. 
Mais l'angle ΓΔῈ est supposé égal aux angles placés aux points 4, r; l’angle AEA 
est donc égal aux angles placés aux points 4, r. Par la même raison, l’angle ἈΒΓ 
est égal aux angles placés aux points A, Γ, A; le pentagone ABrAE est donc 


équiangle. Ce qu’il fallait démontrer. 


240 LE TREIZIEME LIVRE DES ELEMENTS D’EUCLIDE. 


TIPOTAZIE ñ.. 


\ 4 
Ἐὰν πενταγώνου ἰσοπλεύρου καὶ ἰσογωνίου 
δ 4 ͵ 32 

τὰς κατὰ πὸ ἑξῆς δύο γωνίας ὑποτείνωσιν εὐθεῖαι. 

5», ἧς , , , » , \ 

ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέμνουσιν ἀλλήλας.» καὶ 

mn 4 3, > à. LA 27 

τὼ μείζονα αὐτῶν τμήματα ἴσα ἐστὶ τῇ τοῦ 
πενταγώνου πλευρᾷ. : 

Ψ \ 3 ᾿ \ s Le 27 

πενταγώνου γὰρ ἰσοπλεύρου καὶ ἰσογωνίου τοῦ 

ἢ 4 \ een \ ‘ 
ΑΒΓΔΕ δύο γωνίας. τὰς κατὰ τὸ ἑξῆς τὰς πρὸς 
» LI € 
τοῖς A, B, ὑποτεινέτωσαν εὐθεῖα! αἱ AT, BE, 
À \ rs « 
τέμνουσα: ἀλλήλας κατὰ τὸ Θ σημεῖον" λέγω ὅτι 
“ Ν ΄ / / 

ἑχατέρα αὐτῶν ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμεται 

εἶ / > ὦ ’ 

κατὰ τὸ © cnusioyt, καὶ τὰ μείξονα αὐτῶν τμή- 


» ω -“" LA -“, 
ματα ἴσα ἐστὶ τῇ τοῦ πενταγώνου πλευρᾷ. 


Περιγεγράφθω γὰρ περὶ τὸ ΑΒΓΔῈ πεντάγω- 
γον κύχλος ὃ ΑΒΓΔΕ. Καὶ ἐπεὶ δύο εὐθεῖαι αἱ 


EA , AB δυσὶ ταῖς AB, ΒΓ ἴσαι εἰσὶ, καὶ γωνίας 


\ 


PROPOSITIO VIII. 


Si pentagoni æquilateri et æquianguli deinceps 
duos angulos subtendant rectæ, extremà et medià 
ratione se mutuo secant , et majores ipsarum 


portiones æquales sunt pentagoni lateri. 


Pentagoni enimæquilaterietæquianguli ΑΒΓΔΕ 
duos angulos deinceps ad 4, B subtendant rectæ 
AT, BE,se mutuo secant in © puncto ; dico 
utramque ïipsarum extremä et medià ratione 
secari in © puncto, el majores earum por- 


tiones æquales esse pentagoni lateri. 


Describatur enim circa ABlAE pentagonum 
circulus ΑΒΓΔΕ. Et quoniam duæ rectæ ΕΑ, 
AB duabus AB, ΒΓ æquales sunt ct angulos 


PROPOSTFrION. VITE 


Si des droites soutendent deux angles de suite d’un pentagone équilatéral et 
équiangle, ces droites se couperont en extrême et moyenne raison, et leurs plus 
grands segments seront égaux au côté du pentagone. 

Que les droites AT, BE, qui se coupent au point ©, soutendent deux angles de 
suite en A etB du pentagone équilatéral ΑΒΓΔΕ; je dis que chacune de ces droites 
est coupée en extrême et moyenne raison au point ©, et que leurs plus grands 
segments sont égaux au côté du pentagone. 

Car décrivons autour du pentagone ABrAE le cercle ABrAE. Puisque les deux 
droites EA, AB sont égales aux deux droites AB, Br, et que ces droites’ comprè- 


#14 


LA - 
σας περιέχουσι βάσις ἄρα ἡ BE βάσει τῇ AT 
ἴση ἐστὶ, καὶ τὸ ΑΒΕ τρίγωνον τῷ ΑΒΓ τρέγωνῳ 


᾿ Ἔ ἐν 
ἔσον ἐστὶ. καὶ αἱ λοιπαὶ γωνία! ταῖς λοιπαῖς 


à ; er ε ΄, ε CE A 
γωνίαις ἴσαι ἔσονται. ἑκατέρα ἑκατέρᾳ, ὑφ᾽ ἃς 


αἱ ἴσαι πλευραὶ ὑποτείνουσιν" ἴση ἄρα ἐστὶν" ἡ 
ὑπὸ BAT γωνία τῇ ὑπὸ ΑΒΕ’ διπλὴ ἄρα ἡ ὑπὸ 
ΑΘΕῈ τῆς ὑπὸ ΒΑΘ. γωνίας, ἐκτὸς γάρ ἐστι τοῦ 
ΑΒΘ τριγώνου, Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ EAT τῆς ὑπὸ 
BAT διπλῆ, ἐπειδήπερί καὶ περιφέρεια ἡ EAT 
περιφερείας τῆς ΤΒ ἰστὶ διπλῆ" ἴση ἄρα ἡ ὑπὸ 
@AE γωνία τῇ ὑπὸ ΑΘΕ᾿ ὥστε καὶ ἡ ΘῈ εὐθεῖα 
τῇ EA, τουτέστι τῇ ΑΒ ἐστὶν ion. Καὶ ἐπεὶ ἴση 
ἐστὶν ἡ ΒΑ εὐθεῖα τῇ AE, ἴση ἐστὶ καὶ γωνία 
ñ ὑπὸ ΑΒῈ τῇ ὑπὸ ΑΕΒ. Αλλὰ ἡ ὑπὸ ΑΒΕ τῇ 
ὑπὸ ΒΑΘ ἐδείχθη ἴση" καὶ ἡ ὑπὸ BEA ἄρα 
γωνία τῇ ὑπὸ ΒΑΘ ἐστὶν ἴση. Καὶ κοινὴ 
τῶν δύο τριγώνων τοῦ τε ΑΒΕ καὶ τοῦ ΑΒΘ ἐστὶν 
ἡ ὑπὸ ABE* λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ΒΑΕ γωνία λοιπῇ 
τῇ ὑπὸ ΑΘΒ ἐστὶν ἴση" ἰσογώνιον ἄρα ἐστὶ τὸ 
ΑΒΕ τρίγωνον τῷ ΑΒΘ τριγώνῳ" ἀνάλογον àpæ 
ἐστὶν ὡς ñ EB πρὸς τὴν ΒΑ οὕτως ἡ ΑΒ πρὸς Tr 
ΒΘ. Ion δὲ ἡ ΒΑ τῇ ΕΘ’ ὡς ἄρα ἡ ΒΕ πρὸς τὴν 
ἘΘ οὕτως ἡ ΕΘ πρὸς τὴν ΘΒ. Μείζων δὲ ἡ ΒΕ τῆς 
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æquales continent; basisigitur BE basi Al æqualis 
est, et ABE triangulum triangulo ABr æquale est, 
et reliqui anguli reliquis angulis æquales erunt, 
uterque'utrique , quos æqualia latera subtendunt ; 
æqualis igitur est BAT angulus ipsi ΑΒΕ ; duplus 
igitur ipse A@E anguli BAO® , est enim extra ΑΒΘ 
triangulum. Est autem et ipse EAT ipsius BAT 
duplus, quoniam et circumferentia EAT circum- 
ferentiæe ΓΒ estdupla ; æqualis igitur OAE angulus 
ipsi ΑΘΕ ; quare et ΘΕ recta ipsi EA, hoc est 
ipsi AB, est æqualis. Et quoniam æqualis est 
BA recta ipsi AE, æqualis est et angulus 
ΑΒΕ ipsi AEB. Sed angulus ΑΒΕ angulo ΒΑΘ 
ostensus est æqualis ; et BEA igitur angulus 
angulo ΒΑΘ est æqualis. Et communis duobus 
triangulis et ΑΒΕ et ΑΒΘ est ipse ABE ; reliquus 
igitur BAE angulus reliquo ΑΘΒ estæqualis ; æqui- 
angulum ïgitur est ΑΒΕ triangulum triangulo 
ΑΒΘ; proportionaliter igitur est ut ΕΒ ad BA ita 
AB ad ΒΘ, Æqualis autem BA ipsi ΕΘ: ergo 
ut BE ad ΕΘ ila ΕΘ ad ΘΒ, Major autem BE 


nent des angles égaux, la base BE sera égale à la base Ar, le triangle ABE sera 
égal au triangle ΑΒΓ, et les angles restants, soutendus par des côtés égaux , seront 
égaux ( 4. 1 ); l’angle ΒΑΓ est donc égal à l’angle ΑΒΕ ; l’angle 4@E est donc double 
de l’angle ΒΑΘ(6 et 32. 1 ); car ΑΒΕ est un angle extérieur au triangle ΑΒΘ. Mais 
V’angle ΕΑΓ est double de l'angle Βατ( 35.6), parce que l’arc Ear est double de 
l'arc ΤΒ; l’angle @AE est donc égal à l’angle ΑΘῈ ; la droite ΘῈ est donc égale à F4, 
c’est-à-dire à ΑΒ (6. 1 ). Et puisque la droite BA est égale à AE, l’angle ΑΒΕ sera égal 
à l’angle ΔΕΒ (5. 1 ). Mais on ἃ démontré que l’angle ΑΒΕ est égal à ΒΑΘ ; l’angle BEA 
est donc égal à l’angle ΒΑΘ. Mais l’angle ΑΒΕ est commun aux deux triangles ΑΒΕ, 
ΑΒΘ, l’angle ΒΑΕ est donc égal à l’angle restant 468 (32. 1 ); le triangle ΑΒΕ est donc 
équiangle avec le triangle ΑΒΘ ; la droite EB est donc à BA comme ΑΒ est ΒΘ 4.6). 
Mais ΒΑ est égal à ΕΘ ; la droite BE est donc à ΕΘ comme ΕΘ est à ΘΒ. Mais BE est plus 
III. 31 
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E@* μείζων ἄρα καὶ ἡ ἘΘ τῇ ΘΒ’ 4 BE ἄρα ipsà ΕΘ: major igitur et ἘΘ ἱρβὰ ΘΒ; ipsa 
ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται κατὰ τὸ ©, καὶ  igilur BE extremÀ et mediâ ratione secta est in 


τὸ μεῖζον τμῆμα τὸ ΘῈ ro ἐστὶ τῇ τοῦ me ©, οἱ major portio ΘῈ æqualis est penta- 
ταγώνου πλευρᾷ. Ομοίως δὴ δείξομεν ὅτι καὶ ἢ  goni lateri. Siniliter utique demonstrabimus 
AT ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται κατὰ τὸ εἰ AT extremä et medià ralione secari in ©, 
©, καὶ τὸ μεῖζον αὐτῆς τμῆμα τὸ TO ἴσον ἐστὶ et majorem ejus portionem ΓΘ æqualem esse 
τῇ τοῦ πενταγώνου πλευρᾷ. Οπερ ἴδει δεῖξαι. pentagoni lateri. Quod oportebat ostendere. 


grand que ΕΘ; la droite ΕΘ est donc plus grande que ΘΒ; la droite BE est donc 
coupée en extrême et moyenne raison au point @( 30.6), et le plus grand segment 
ΘΕ est égal au côté du pentagone. Nous démontrerons semblablement que la droite 
AT est coupée en extrême et moyenne raison au point Θ᾽, et que son plus grand 
segment ΓΘ est égal au côté du pentagone. Ce qu'il fallait démontrer. 
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HPOTAZIS 6. 


\ ε _ € ’ ι ee “ 
Ἐὰν ἡ τοῦ ἑξαγώνου πλευρὰ καὶ ἡ τοῦ δεκα- 
ξ 29 \ \ , 2 Τὰ 
γώνου τῶν εἰς τὸν αὐτὸν κύκλον' ἐγγραφομένων 
“ὦ 4 ὃ 2 LL LA \ 4 La 
συντεθῶσιν" ἢ GAn εὐθεῖα CHpoy καὶ μεσὸν λόγον 
\ L δὴ 3 “, 4 
τέτμηται. καὶ τὸ μεῖζον αὐτῆς τμῆμά ἐστιν 
ε LA δ δε ’ 4 
ἡ τοῦ ἐξαγῶνου πλεῦρα. 
\ 
Ἑστω κύκλος ὃ ΑΒΓ, καὶ, τῶν εἰς τὸν ΑΒΓ 
, ’ ἐς \ 
κύκλον ἐγγραφομένων σχημάτων. δεκαγώνου μὲν 
Ne LA 
ἔστω πλευρὰ ἡ ΒΓ, ἑξαγώνου δὲ 4 TA, καὶ ἔστω- 
LA > € 
σαν ἐπ᾽ εὐθείας" λέγω ὅτι ἡ ὅλη εὐθεῖα 1 BA ἄκρον 
* / / / A \ r2 A \ 
καὶ μέσον λογὸν τέτμῆται κατά TC ΓΖ, καὶ τὸ 


Ὧν “ 2 e 
μεῖζον αὐτῆς τμῆμά ἰστιν ἡ TA. 


Δ 


, \ \ LA 
Εἰλήφϑω yap To κεντρὸν τοῦ. κύκλου. καὶ 
EU ο « 
ἐστωβ τὸ E σημεῖον. καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ EB, 
\ 4 ε 2 \ » 
ET, ΕΔ, καὶ διήχθω ἡ BE ἱπὶ τὸ A. Καὶ ἐπεὶ 


PROPOSITION 


PROPOSITIO ΙΧ. 


Si hexagoni latus et latus decagoni in eodem 
circulo descriptorum componantur ; tota recta 
extremä et medià ratione secta est, et major 
ipsius portio est hexagoni latus. 


Sit circulus ΑΒΓ, etin ΑΒΓ circulo descrip- 
tarum figurarum , decagoni quidem sit latus Br, 
hexagoni vero TA, et sint in directum; dico 
totam rectam BA extremà et mediä ratione secari 


in T, et majorem ejus portionem esse l'A. 


Sumatur enim centrum circuli, et sit E punc- 
tum , et jungantur ipsæ ΕΒ, ET, ΕΔ, et produ- 
catur BE ad A. Et quoniam decagoni æqui- 


ΙΧ. 


Si l’on ajoute ensemblele côté de l’hexagone et le côté du décagone, ces poly- 
gones étant décrits dans le même cercle, la droite entière sera coupée en ex- 
trême et moyenne raison, et son plus grand segment sera le côté de l'hexagone. 

Soit le cercle ΑΒΓ; décrivons ces polygones dans le cercle ΑΒΓ; que ΒΓ soit 
le côté du décagone , et ra le côté de l'hexagone, et que ces côtés soient placés en 
ligne droite; je dis que la droite entière FA est coupée en extrême et moyenne 
raison au point Tr, et que ΓΔ est son plus grand segment. 

Car prenons le centre du cercle, et que ce soit le point E; joignons ΕΒ, ET, 
Ea , et prolongeons BE vers le point 4. Puisque Br estle côté d’un décagone équi- 
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δεκαγώνου ἰσοπλεύρου πλευρά ἐστιν 4 ΒΓ. πεν- 
4 -“ 
ταπλασίων ἄρα ἡ ATB περιφέρεια τῆς ΒΓ æeps- 


φερείας" τετραπλασίων ἄρα ñ AT περιφέρεια τῆς 


lateri latus est ΒΓ, quintupla igitur ATB cir- 
cumferentia circumferentiæ ΒΓ ; quadrupla igi- 


tur AT circumferentia cifcumferentiæ ΓΒ. Ut 


“νὰ Ω ἢ \ KA 
ΤΕ: Eu on ᾿Ξ RE τὴν TB οὕτως item AT circumferentia ad ipsam l'Bila AET 
4 ὑπὸ AEËET γωνία πρὸς τὴν ὑπὸ TEB° τετραπλα- ᾿ es 
Se: SR ae REINE angulus ad ipsum ΓῈΒ ; quadruplus igitur angu- 
σίων ἀρὰ # ὑπὸ AET τῆς ὑπὸ TEB, Καὶ ἐπεὶ σῇ 1 ἢ E 
FRE dre ς ε AET i ΓΕΒ. Et quoniam æ 1 E 
ἐστὶν ἡ ὑπὸ EBT γωνία τῇ ὑπὸ ETB, # ἄρα ὑπὸ ἐὰν Er. ἊΣ qualis est EBr 
ΑΕΓ γωνία διπλασία ἐστὶ τῆς ὑπὸ ἘΓΒ. Καὶ angulus ipsi ETB, ergo AET angulus duplus est 


ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ ET εὐθεῖα τῇ TA, ἑκατέρα γὰρ ipsius ἘΓΒ, Et quoniam æqualis est ET recta ipsi 


> n LA >» Ν “Ὁ nm te , 07 Ὡ . . . . 
αὐτῶν CN ἐστὶ τῇ τοῦ εξζαγωνου πλευρᾷ, τοῦ ΨΔ, utraque enim ipsarum æqualis est hexagoni 


᾽ ι , 3 , LA ” 3 \ ἃ; Ὁ. 5 . 
εἰς τὸν ABT κυκλὸν εγγραφομειου!., ion ἐστὶ Jlateriin ABT circulo descripti, æqualis est et ΓΕΔ 
IPS UE AN / CRIER 1 5, E Es 
kel ἐς 1e ee ou τ ds . CN δὲ angulus angulo T'AE; duplus igitur angulus ΕΓΒ 
πλασία ἀρὰ ἡ υπὸ ETB γωνία" τῆς ὑπὸ EAT. ipsius EAr SedErg Re t : 
RU anne > « € . angul duplus ostensus estipse 
Αλλὰ τῆς ὑπὸ ETB διπλασία ἐδείχθη ἡ ὑπὸ AET* Ἐὰν ὅ Ρ Ῥ 
: δον Ce AET ; en ΠΝ Ἐ 
τετραπλατία ἄρα ἡ ὑπὸ ΑΕΓ τῆς ὑπὸ EAT. + αυδαΓαρὶ αθ σι απ ἘΡΑΡΘΙΒΈ ΔΗ; Osten 


ἘΝ θη, δὲ ua) Τῆς ὑπὸ BEC τετραπλασία ἡ ὑπὸ Susautemest οἱ anguli BET quadruplus ipse ΑΕΓ: 


͵ 


latéral, l’arc ATB est quadruple de l’arc ΒΓ; l’axe ΑΓ est donc triple de l'arc T8. 
Mais l'arc Ar est à l’arc ΓΒ comme l'angle AETr est à l’angle ΓΕΒ ( 35. 6 ); l’angle 
AEr est donc quadruple de l’angle ΓΕΒ. Et puisque l'angle EBr est égal à l’angle 
ErB (5. 1), l’augle AEr sera double de l’angle ΕΓΒ (32. 1). Εἰ puisque la droite Er est 
égale à ΓΔ, car chacune de ces droites est égale au côté de l'hexagone décrit dans 
le cercle ΑΒΓ ( 15. 4), l’angle ΓΕΔ sera égal à l’angle TAE ( 5. 1 ); l’angle ΕΓΒ est 
donc double de l'angle Ear ( 52. 1 ). Mais on a démontré que l'angle AEr est 
double de l'angle ἘΓΒ; l’argle «Er est donc quadruple de l’angle EAr. Mais on a 
démontré que l'angle AEr est quadruple de l’angle ΒΕΓ; l’angle ἘΔΙ est donc égal 
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ΛΕΓ’ Yon ἄρα ἡ ὑπὸ EAT τῇ ὑπὸ ΒΕΓ. Κοινὴ δὲ 
τῶν δύο τριγώνων. τοῦ τε BEA καὶ τοῦ ΒΕΓ. ἡ 
ὑπὸ ἘΒΔ γωνία" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ΒΕΔ λοιπῇ 


ἃ " A ” # 5, 2 \ \ 
τῇ ὑπὸ ΕΓΒ ἐστὶν ἴση" ἰσογώνιον ἄρα ἐστὶδ τὸ 


EBA σρίγωνον τῷ EBT τριγώνῳ" ἀνάλογον ἄρα 


εἶ στὴν ὡς ἡ ΔΒ πρὸς τὴν BE οὕτως ἡ EB “πρὸς τὴν 
ΒΓ, Ion δὲ ἡ ἘΒ τῇ ΔΙ᾿ ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΒΔ πρὸς 
τὴν AT οὕτως à AT πρὸς τὴν TB. Μείζων δὲ ἡ 
ΒΔ τῆς ΔΙ᾿’ μείζων ἄραϑ καὶ ἡ ΔΙ τῆς ΓΒ᾽ ἡ BA 
ἄρα εὐθεῖα ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται 
κατὰ TOT, καὶ τὸ μεῖζον αὐτῆς τμῆμά" ἔστιν 
ἡ AT, Οπερ ἴδει δεῖξαι, 


HPOTASIS sr. 


, » 
Ἐὰν εἰς κύκλον πεντάγωνον ἰσόπλευρον ἐγγρα- 
“μΨ € ΔΙ Ὁ LA εἶ La , de 
φῆ" ἡ τοῦ πεντάγωνου πλευρὰ δύναται τήν τε τοῦ 
ε , « \ = ’ δ > \ 
éÉayoveu καὶ τὴν τοῦ δεκαγώνου, τῶν εἰς τὸν 
L A ’ ΕΣ 
ŒUTOY κυκλον ἐγγραφομένων. 
\ \ 
Ἔστω κύκλος ὃ ΑΒΓΔΕ, καὶ εἰς τὸν ΑΒΓΔΕ 


, 1 , Er , ᾿ θ a \ 
AURAOY" πεντάγωνον ἰσόπλευρον ἐεγγεγραφθω" τὸ 


æqualis igitur ipse EAT ipsi BE. Communis 
autem duobus triangulis, et BEA et ΒΕΓ, angulus 
ΕΒΔ; etreliquus igitur BEA reliquoECB est æqua= 
lis; æquiangulumigitur est EBA triangulum trian- 
gulo EBT; proportionaliter igitur est ut AB ad BE 
ita EB ad ΒΓ, Æqualis autem EB ipsi AT ; est 
igitur ut BA ad AT ita AT ad TB, Major autem 
BA ipsà AT; major igitur ct AT ipsà ΓΒ; ergo 
recta BA extremä et medià ratione secta ést 
ἴῃ Γ΄, et major ipsius portio est AT. Quod 
oportebat ostendere. 


PROPOSITIO:X: 


Siin circulo pentagonum æquilaterum descri- 
batur ; pentagoni latus potest et latus hexagoni et 


latus decagoni in eodem circulo descriptorum. 


Sit circulus ΑΒΓΔΕ, et in ΑΒΓΔΕ circulo 


pentagonum æquilaterum describatur ΑΒΓΔΕ: 


à l'angle ΒΕΓ. Mais l’angle EBA est commun aux deux triangles BEA, ΒΕΓ; l’angle 
restant BEA est donc égal à l’angle restant ἘΓΒ (352. 1); le triangle ΕΒΔ est donc 
équiangle avec le triangle ΕΒΓ ; la droite ΔΒ est donc à BE comme ΕΒ està Br(4.6). 
Mais ΕΒ est égal à δὲ (15. 4); la droite BA est donc à AT comme ΔΙ est à ΓΒ. Mais 

la droite ΒΔ est plus grande que ar; la droite δ est donc plus grande que TB; 
la droite BA est donc coupée en extrême et moyenne raison au pointr (déf.3.6), 
et Ar est son plus grand segment. Ce qu’il fallait démontrer. 


PROPOSITION X. 


Si l’on décrit dans un cercle un pentagone équilatéral, le quarré du côté du 
pentagone sera égal à la somme des quarrés du côté de l’hexagone et du côté du 
décagone, ces polygones étant décrits dans le même cercle. ἢ 

Soit le cercle ΑΒΓΔΕ, et décrivons dans le cercle ΑΒΓΔῈ le pentagone équila- 


246 LE TREIZIÈME LIVRE DES ÉLÉMENTS D’EUCLIDE. 


ABTAE* λέγω ὅτι # τοῦ ABTAE πενταγώνου 
πλευρὰ δύναται τήν τε τοῦ ἑξαγώνου καὶ τὴν 
τοῦ δεκαγώνου πλευρὰν. τῶν εἰς τὸν ABTAE 
κύκλον ἐγγραφομένων. 

Εἰλήφθω γὰρ τὸ κίντρον τοῦ κύκλου τὸ ,Z 
σημεῖον. καὶ ἐπιζευχθεῖσα ἡ AZ διήχθω ἐπὶ τὸ 
H σημεῖον, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ 1Β. καὶ ἀπὸ τοῦ 
ἐπὶ τὴν ΑΒ κάθετος ἤχθω ἡ 2Θ. καὶ δυήχθω 
ἐπὶ τὸ Κ, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ AK, KB, καὶ 
πάλιν ἀπὸ τοῦ 2 ἐπὶ τὴν ΑΚ κάθετος ἤχθω ἡ 
ΖΛ. καὶ διήχθω ἐπὶ τὸ M, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ ΚΝ. 
Καὶϑ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ ABTH περιφέρεια τῇ AEAH 
περιφέρειᾳ. ὧν ἡ ΑΒΓ τῇ ΑΕΔ ἐστὶν ἴση" λοιπὴ 
ἄρα ἡ ΤῊ περιφέρεια λοιπῇ τῇ AH ἐστὶν ἴση, Τ1εν- 
ταγώνου δὲξ ἡ ΤΔ' δεκαγώνου ἄρα ἡ TH. Καὶ 
ἐπεὶ ion ἐστὶν ἡ ΑΖ τῇ ZB, καὶ κάθετος ἡ ZO* 
ἴση ἄρα καὶ ἡ ὑπὸ AZK γωνία τῇ ὑπὸ Κ2Β᾽ ὥστε 
καὶ περιφέρεια ἡ ΑΚ τῇ ΚΒ ἐστὶν ἴση" διπλὰ ἄρα 
ἡ AB περιφέρεια τῆς ΒΚ περιφερείας" δὲκα- 
γώνου ἄρα πλευρά ἰστιν ἡ ΑΚ εὐθεῖα, Διὰ τὰ 
αὐτὰ δὰ καὶ ἡ AT τῆς6 KM ἰστὶ διπλῆ. Καὶ ἐπεὶ 
διπλὴ ἔστιν ἡ ΑΒ περιφέρεια τῆς ΒΚ περιφερείας, 


dico ΑΒΓΔΕ pentagoni latus posse οἱ Jatus hexa- 
goni et latus decagoni in codem ABTAE circulo 
descriptoram. 


Sumatur enim centrum circulipunctum Z, et 
juncta AZ producatur ad H punctum, et jun- 
gatur ΖΒ, et à puncto Z ad AB perpendicu- 
laris agatur ΖΘ, et producatur ad K, et jun- 
gantur ipsæ AK, KB, et rursus a puncto Z ad 
AK perpendicularis agatur ZA, et produca- 
tur ad M, et jungatur KN. Et quoniam æqualis 
est ΑΒΓΗ circumferentia circumferentiæ AEAH, 
ex quibus ΑΒΓ ipsi AEA est æqualis ; reliqua 
igitur TH circumferentia reliquæ AH est æqua- 
lis. Pentagoni autem latus ipsa AT ; decagoni 
igitur latus ipsa TH. Et quoniam æqualis est 
AZ ipsi ΖΒ, et perpendicularis ΖΘ ; æqualis igi- 
tur et AZK angulus ipsi KZB; quare et cir- 
cumferentia AK ipsi KB est æqualis ; dupla 
igitur AB circumferentia circumferentiæ BK ; 


_ decagoni igitur Jatus est recta AK, Prop- 


ter eadem utique et AT ipsius KM est dupla. 
Et quoniam dupla est AB circumferentia cir- 


téral ΑΒΓΔῈ ; je dis que le quarré du côté du pentagone ABTAE est égal à lasomme 
des quarrés de l'hexagone et du décagone, ces polygones étant décrits dans le 
cercle ΑΒΓΔΕ. 


Car prenons z le centre du cercle ; ayant joint 4Z, prolongeons cette droite vers 
le point H; joignons ZB, du point Z menons la droite ΖΘ perpendiculaire à ΑΒ ; 
prolongeons cette droite vers Κι; joignons AK, KB; du point Z menons ZA per- 
pendiculaire à ΑΚ; prolongeons cette droite vers M, et joignons ΚΝ. Puisque 
l'arc ΑΒΓΗ est égal à l'arc AEAH, et que l’arc ΑΒΓ est égal à l'arc AEA, l'arc 
restant TH sera égal à l’arc restant AH. Mais ΓΔ est le côté du pentagone; la 
droite ΤῊ est donc le côté du décagone. Et puisque ΑΖ est égal à ZB, et que 20 
est une perpendiculaire, l’angle 4ZK sera égal à KzB ; l’arc AK est donc égal à 
l'arc ΚΒ; l’arc AB est donc double de l'arc BK; la droite AK est donc le côté du 
décagone. Par la même raison, l’arc ΑΚ est double de l'arc km. Et puisque l'arc 
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€ 


den δὲ ἡ TA περιφέρεια τῇ AB περιφερείᾳ" διπλῆ 
ΜΝ \ ε La Lo LA 

ἄρα καὶ ἡ TA “ἐριφερεα τῆς ΒΚ περιφερειες- 
Ἐστ, δὲ ἡ TA περιφέρεια καὶ τῆς ΤῊ διπλῆ" ἴση 
ἄρα ἡ ΤῊ περιφέρεια τῇ ΒΚ περιφέρειᾳ7. ᾿Αλλὰ ἡ 
BK τῆς KM ἰστὶ δυπλῆ., ἐπεὶ καὶ ἡ ΚΑ' καὶ 
ΤῊ ἄρα τῆς ΚΜ ἐστὶ διπλῆ, Αλλὰ μὲν καὶϑ 


ΕΖ 


ΕΟ 


ΤΒ περιφέρεια τῆς ΒΚ περιφερείας ἐστὶ διπλῆ, 


ε 


ἴση γὰρ ἡ TB περιφέρεια τῇ ΒΑ περιφερείᾳθ" 
καὶ ἔχη ἄρα ἡ ΗΒ περιφίρεια τῆς]9 ΒΜ ἐστὶ 
διπλῆ" ὥστε καὶ γωνία ἡ ὑπὸ HZB γωνίας τῆς 
ὑπὸ BZM ἐστὶ"! διπλῆ. Ets δὲ ἡ ὑπὸ HZB καὶ 
τῆς ὑπὸ LAB διπλῆ, ἴση γὰρ ἡ ὑπὸ LAB τῇ ὑπὸ 
ΑΒΓ’ καὶ # ὑπὸ BZN ἄρα τῇ ὑπὸ ΖΑΒ ἐστὴν ion. 
Κοινὴ δὲ τῶν δύο τριγώνων. τοῦ τε ΑΒΖ καὶ τοῦ 
BZN , ἡ ὑπὸ ΑΒΖ γωνία" λοιπὴ pa ἡ ὑπὸ AZB 
λοιπῇ τῇ ὑπὸ ΒΝΖ ἐστὶν ἴση" ἰσογώνιον ἄρα ἐστὶ 


\ 21 δ αἴ 
καὶ} τὸ ΑΒΖ τρέγωνον τῷ BZN τριγῶνῳ" ava- 


cumferentiæ ΒΚ; æqualis autem ΓΔ circum- 
ferentia circumferentiæ AB ; dupla igitur et ΓΔ 
circumferentia circumferentiæ ΒΚ. Est autem 
TA circumferentia et ipsius TH dupla; æqua- 
lis igitur TH circumferentia ipsi BK circumfe- 
rentiæ. Sed BK ipsius KM est dupla , quoniam et 
KA; et l'Higitur ipsius KMest dupla. Sed quidem 
et TB circumferentia circumferentiæ BK est du- 


pla; æqualis enim ΓΒ circumferentia circum- 
ferentiæ BA; et tota igitur HB circumferentia 
ipsius ΒΜ est dupla; quare et angulus HZB anguli ἢ 
BZM est duplus. Est autem ipse HZB et ipsius 
ΖΑΒ duplus, æqualis enim ΖΑΒ ipsi ΑΒΓ, 
et BZN igitur ipsi ΖΑΒ est æqualis. Commu- 
nis autem duobus triangulis, et ΑΒΖ et BZN, 
angulus ΑΒΖ; reliquus igitur ΑΖΒ reliquo 
BNZ est æqualis; æquiangulum igitur est οἱ 


ABZ triangulum triangulo BZN ; proportiona- 


ΑΒ est double de l'arc ΒΚ, et que l’arc ΓΔ est égal à l’are ΑΒ, l'arc TA sera double 
de Parc ΒΚ. Mais l’arc ra est double de l’arc rH, l’arc ΤῊ est donc égal à l’arc ΒΚ. 
Mais l’arc ΒΚ est double deKM, parce que ΚΑ l’est de ΚΜ ; l'arc TH est donc double 
de KM. Mais l'arc rB est double de l’arc ΒΚ, car l’arc rB est égal à l’arc ΒΑ; l'arc 
entier ΗΒ est donc double de l’arc ΒΜ; l’angle Η2Β est donc double de l’angle 
BZM ( 33. 6). Mais l’angle ΗΖΒ est double de l’angle ΖΑΒ ( 32. 1 ), car l’angle ΖΑΒ 
est égal à l’angle ΑΒΓ ( 5. 1 ); l’angle BZN est donc égal à l’angle ΖΑΒ. Mais l'angle 
ΑΒΖ est commun aux deux triangles ΑΒΖ, BZN ; l’angle restant ΑΖΒ est donc égal à 
l'angle restant BNZ ( 32. 1 ); le triangle ΑΒΖ est donc équiangle avec le triangle 
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λογον ἄρα ἐστὶν ὡς ἡ AB εὐθεῖα πρὸς τὴν ΒΖ οὕτως 
ἡ ZB πρὸς τὴν ΒΝ’ τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν AB, ΒΝ ἴσον 


27 La 2 »Μ ΕΣ e 
:στὶ τῷ ἀπὸ τῆς" ΒΖ. Πάλιν ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ ΑΛ 


τῇ AK, κοινὴ δὲ καὶ πρὸς ὀρθὰς ἡ ΛΝ" βάσις ἄρα. 


"Ὁ \ 4 \ fa 

καὶϊή ἡ ΚΝ βάσει τῇ AN ἐστὶν ἴση" καὶ γωνία 
€ A 3 ἧς 4 

ἄρα ἡ ὑπὸ AKN γωνίᾳ τῇ ὑπὸ AAN ἐστὶν ἴση. 

\ “-“ \ > ἡ Ἶ 3 nn. 

Αλλὰ ἡ ὑπὸ AAN τῇ ὑπὸ KBN ἐστὶν ἰση" καὶ ἡ 


€ \ 3 -“ \ 3 Ὅν »” \ \ 
ὑπὸ AKN ἄρα τῇ ὑπὸ KBN ἐστὴν ἴση, Καὶ κοινὴ τῶν 


δύο τριγώνων. τοῦ τε AKB καὶ τοῦ AKN, ἡ ὑπὸ 
NAK!°°. 017 ἄρα ἡ ὑπὸ ΑΚΒ λοιπῇ τῇ ὑπὸ 
KNA ἐστὶν ἴση" ἰσογώνιον ἀρὰ ἐστὶ τὸ ΚΒΑ Tpiyw- 
νον τῷ KNA τριγώνῳ. Ανάλογον ἄρα ἐστὶν ὡς ἡ 
ΒΑ εὐθεῖα πρὸς τὴν ΑΚ οὕτως ἡ ΚΑῚ6 πρὸς τὴν 
AN° τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν ΒΑ, ΑΝ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ 


τῆς ΑΚ. Ἐδείχθη δὲ καὶ τὸ ὑπὸ τῶν AB, ΒΝ ἴσον 


liter igitur est ut recla AB ad BZ ita ΖΒ 
ad ΒΝ ; rectangulum igitur sub AB, ΒΝ æquale 
est quadrato ex BZ. Rursus quoniam æqualis 
est AA ipsi AK, communis autem et ad rectos 
ipsa AN ; basis igitur et KN basi AN est æqua- 
lis; et angulus igitur AKN angulo AAN est 
æqualis. Sed angulus AAN angulo KBN est æqua- 
lis; et AKN igitur angulus angulo KBN est æqua- 
lis. Et communis duobus triangulis, et AKB et 


AKN, angulus NAK; reliquus igitur AKB reli- 
quo KNA est æqualis; æquiangulum igitur est 
KBA triangulum triangulo KNA. Proportiona- 
liter igitur est ut BA recta ad AK ita KA ad AN; 
rectangulum ïgitur sub BA, AN est æquale 
quadrato ex AK. Ostensum est autem et rec- 
tangulum sub AB, BN æquale quadrato ex BZ; 


BZN ; la droite ΑΒ est donc à ΒΖ comme ΒΖ est à ΒΝ (4.6); le rectangle sous 4B, 
ΒΝ est donc égal au quarré de 8z ( 17. 6 ). De plus, puisque ΑΔ est égal à ΛΚ, et 
que la perpendiculaire AN est commune ; la base ΚΝ sera égale à la base AN (4.1 ); 
l'angle AKN est donc égal à l’angle AAN. Mais l’angle AAN est égal à l'angle KBN 
(5. 1); l’angle AKN est donc égal à l’angle KBN. Mais l’angle ΝΑΚ est commun 
aux deux triangles AKB, AKN ; l'angle restant AKB est donc égal à l’angle restant 
KNA (52. 1); le triangle KBA est donc équiangle avec le triangle ΚΝΑ, La droite 
BA est donc à AK comme KA est à AN; le rectangle sous ΒΑ; AN est donc égal au 
quarré de AK (17.6). Mais on a démontré que le rectangle sous AB, ΒΝ est égal 
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5 \ % 
τῷ ἀπὸ τῆς ΒΖ" τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν ΑΒ. ΒΝ μετὰ 
m'en “ Ch 3 À A 15,8 "À, - 
τοῦ ὑπὸ τῶν BAŸAN, comp ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς AB, 
“ re “3 \ re 
ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς ΒΖ μετὰ του ἀπὸ τῆς AK. 
\ e Δ 
Καὶ ἔστιν à μὲν ΑΒ πενταγώνου πλευρὰ, ἡ δὲ 
ε ᾿ 
BZ ἑξαγώνου. ἡ δὲ ΑΚ δεκαγώνου. 


a “ ον \ At 
H ἀρὰ τοῦ πενταγώνου; και τὰ «ξῆς. 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ ιά. 


Ed εἰς κύκλον ῥητὴν ἔχοντα τὴν δυίμετρον 
πεντάγωνον ἰσόπλευρον ἐγγραφῇ, ἡ τοῦ. πεντα- 
γώνου πλευρὰ ἄναλογός ἐστιν ἢ καλουμένη 
ἐλάσσων, 

Εἰς γὰρ κύκλον τὸν ΑΒΓΔῈ ῥητὴν ἔχοντα 
τὴν διάμετρον πεντάγωνον ἰσόπλευρον ἐγγε- 
γράφτω τὸ ΑΒΓΔΕ’ λέγω ὅτι ἡ τοῦ πεν- 
ταγώνου πλευρὰ, ἄλογές ἐστιν ἃ καλουμένῃ 
ἐλάσσων. 

Εἰλήφθω γὰρ τὸ κέντρον τοῦ κύκλου τὸ Ζ 
σημεῖον, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ AZ, 2Β. καὶ 
διύίχθωσαν ἐπὶ τὼ H, © σημεῖα. καὶ ἐπεζεύχθῳ 


rectangulum igitur sub AB, BN cum rectangulo 
sub BA, AN, quod est quadratum ex AB, 
æquale est quadrato ex BZ cum quadrato ex 
AK. Et est quidem AB pentagoni latus, ipsa 
ΒΖ vero latus hexagoni, ipsa ΑΚ autem iatus 
decagoni. 


Ergo pentagoni, etc. 


PROPOSITIOXT, 


Si in circulo rationalem habente diametrum 
pentagonum æquilaterum describatur, penta- 


goni latus est irrationalis quæ appellatur minor. 


In circulo enim ΑΒΓΔΕ rationalem habente 
diametrum pentagonum æquilaterum describa- 
tur ΑΒΓΔΕ; dico pentagoni latus irrationalem 
esse quæ appellatur minor. 

\ 

Sumatur enim centrum circuli punctum Z; et 
jungantur AZ, ZBet producantur adH, ©puncia, 
et jungatur AT; οἱ ponatur ipsius AZ quarta 


au quarré de ΒΖ ; le rectangle sous ΑΒ, ΒΝ, conjointement avec le rectangle sous 
BA, AN, ce quiest le quarré de ΑΒ, est donc égal au quarré de ΒΖ, conjoin- 
tement avec le quarré de ΑΚ ( 2. 2 ). Mais la droite ΑΒ est le côté du pentagone, 
la droite ΒΖ le côté de l’hexagone, et ak le côté du décagone. Donc si, etc. 


PROPOSITION XI. 


Si l’on décrit un pentagone équilatéral dans un cercle ayant un diamètre ra- 
tionel , le côté du pentagone sera l’irrationelle qu’on appèle mineure. 

Décrivons un pentagone équilatéral ABTAE dans un cercle ABTAE qui ait son dia- 
mètre rationel; je dis que le côté du pentagone est l’irrationelle qu'on appèle 
mineure. 


Car prenons le centre z du cercle; joïignons ΑΖ, ΖΒ; prolongeons ces droites 


- vers les points H, ©; joignons Ar, et faisons ΖΚ égal à la quatrième partie de 4z. 


Il. 32 
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ἡ AT, καὶ κείσθω τῆς" AZ τέταρτον μέρος ἡ ZK. 
Ρητὴ δὲ ἡ AZ* ῥητὴ ἄρα καὶ ἡ ZK. Ἐστι δὲ καὶ 
à ΒΖ ῥητή" ὅλη ἄρα ἡ ΒΚ ῥητή ἔστι, Καὶ ἐπεὶ ἴση 
ἐστὶν ἡ ATH περιφέρεια τῇ ΑΔῊ περιφερείᾳ: ὧν 
αὶ ΑΒΓ τῇ ΑΕΔ ἴση ἐστὶ" λοιπὴ ἄρα à TH λοιπῇ 
τῇ HA ἐστὴν ἴση. Καὶ ἐὰν ἐπιζεύξωμεν τὴν AA, 
συναγονται ὀρθαὶ αἱ πρὸς τῷ À γωνίαι. καὶ 
διπλῆ ἡ AT τῆς TA. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴδ καὶ αἱ 
πρὸς τῷ M ὀρθαί εἰσι, καὶ διπλῆ ἀραῇ ἡ AT τῆς 
ΤΜ. Ἐπεὶ οὖν ἴση ἐστὶν ἡ ὑπὸ ΑΛΙ γωνία τῇ ὑπὸ 


ΑΜΖ, κοινὴ δὴ τῶν δύο τριγώνων, τοῦ τε AAT 


καὶ τοῦ ΑΜΖ, ἡ ὑπὸ AAT* λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ 
ΑΓΛ λοιπῇ τῇ ὑπὸ ΜΖΑ ἐστὶν ἰση" ἰσογώνιον 
ἄρα ἐστὶ τὸ ΑΓΛ τρίγωνον τῷ ΑΜΖ τριγώνῳ" 
ἀνάλογον ἄρα ἐστὶν ὡς ἡ AT πρὸς τὴνϑ TA οὕτως 


ε \ Ἂς ὧν Ν led € ’ 
ἡ MZ πρὸς τῆν ZA, καὶ τῶν ἐγουμένων τὰ 


parsipsaZK, Rationalis autem ΑΖ; rationalisigitur 
etZK. Est autem et ΒΖ rationalis ; totaigiturBK ra- 
tionalis est. Etquoniamæqualis est ATH circum- 
ferentia circumferentiæ AAH, ex quibus ΑΒΓ ipsi 
AEA æqualis est; reliqua igitur ΓῊ reliquæ HA est 
æqualis. Et si jungamus AA, fient recti anguli ad 
Δ, ΘΕ ΔΡ duplaipsius TA. Propter eadem utique 
et anguli ad M recti sunt, et dupla igitur AT ipsius 
TM. Quoniamigitur æqualis est angulus AAT ipsi 
AMZ,communis autem duobus triangulis, et AAT 


et AMZ, angulus AAT; reliquus igitur ATA reli- 
quo MZAestæqualis; æquiangulumigitur est ATA 
triangulum triangulo AMZ ; proportionaliter 1gi- 
tur est ut AT ad l'A ita MZ ad ZA , et anteceden- 
tium dupla ; ut igitur dupla ipsius AT ad 


Puisque la droite AZ est rationelle, la droite ΖΚ sera rationelle. Mais ΒΖ est ra- 
tionel; la droite entière ΒΚ est donc rationelle. Et puisque l’arc ATH est égal à 
l'arc AAH, et que l’arc ΑΒΓ est égal à l’arc AEA, l'arc restant TH sera égal à l’arc 
restant HA. Joignons ΑΔ; les angles seront droits en A, et AT sera double de rA 
(35. 1 ). Par la même raison, les angles seront droits en M, et Ar sera double 
de rM. Et puisque l’angle ΑΛΓ est égal à l’angle AMZ, et que l’angle AAr est. 
commun aux deux triangles ΑΛΓ, AMZ, l’angle restant ΑΓΛ sera égal à l'angle 
restant MZA (32. 1 ); le triangle ΑΓΛ est donc semblable au triangle AM; la droite 
Ar est donc à TA comme MZ est à ZA (4. 6 ) ; doublant les antécédents, le double 
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διπλάσια" ὡς 'ἄρα à τῆς AT διπλῆ πρὸς τὴν ΤᾺ 
οὕτως à τῆς ΜΖ διπλῆ πρὸς τὴν ZA. Ὡς dùt1 ἡ 
τῆς ΜΖ διπλῆ πρὸς τὴν ZA οὕτως ἡ ΜΖ πρὸς 
τὴν ἡμίσειαν τῆς ZA° καὶ ὡς ἄρα à τῆς AT 
διπλὴ πρὸς τὴν TA οὕτως ἡ ΜΖ πρὸς τὴν ἡμί- 
cie τῆς ΖΑ. καὶ τῶν ἑπομένων τὰ ἡμίσεια" 
ὡς ἄρα ἡ τῆς AT διπλὴ πρὸς τὴν ἡμίσειαν. τῆς 
ΓΑ οὕτως ἡ ΜΖ “πρὸς τὸ τέταρτον τῆς ΖΑ. Καὶ 


ἔστι τῆς μὲν AT δι,πλῆ ἡ AT, τῆς δὲ AT ἡμίσεια " 


À TM, τῆς δὲ ZA τέταρτον μέρος ἡ ZK° ἔστιν 
ἄρα ὡς ἡ ΔΙ πρὸς τὴν ΓΜ οὕτως ἡ ΜΖ πρὸς τὴν 
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TA ïta dupla ïipsius MZ ad ZA. Ut autem 
‘ipsius MZ dupla ad ZA 1 MZ ad dimidiam 
ipsius ZA ; et ut igitur dupla ipsius AT ad 
TA ita MZ ad dimidiam ipsius ZA, et con- 
sequentium dimidia ÿ ut igitur dupla ipsius 
AT ad dimidiam ipsius l'A ïita MZ ad quar- 
tam partem ipsius ZA. Et est ipsius quidem 
AT dupla AT, ipsius vero AT dirmidia ΓΜ, 
ipsius autem ZA quarta pars ZK; est igitur ut 
AT ad ΓΜ ita MZ ad ΖΚ. Componendo οἱ ut 


ΖΚ. Συνθέντι καὶ ὡς συναμφότερος ἡ ATM πρὸς 


: NE * utraque ATM ad TM ïita MK ad KZ; et ut 
τὴν TM οὕτως à MK πρὸς τὴν KZ° καὶ ὡς ἄρα τὸ ? 


ee ς 
ἜΑ ee ἜΣ ΕΣ τρὶς Aer Lo ipsum ex utrâque ATM ad ipsum ex ΓΜ 
ἘΣ DRE MR πρὸς ARS TERZIE ita ipsum ex MK ad ipsum ex KZ. Et quoniam 
Καὶ ἐπεὶ τῆς ὑπὸ δύο πλευρὰς τοῦ πενταγώνου duo latera pentagoni subtendentis, ut AT, ex- 
ὑποτεινούσης, οἷον τῆς AT, ἄκρον καὶ μέσον. ἱτοπιὰ et medià ratione sectæ, major porlio 
λόγον τετμημένης 13 . τὸ μεῖζον τμῆμα ἴσον ἐστὶ æqualis est pentagoni lateri , hoc est ipsi AT ; 
de mn La 2 LA LE HA 
τῇ τοῦ πενταγάνου TAUPE, τουτέστι Th AT* major autem portio assumens dimidium totius 


τὸ δὲ μεῖζον τμῆμα προσλαξὸν τὴν ἡμίσειαν τῆς 2 RE ἔ 

" ᾿ ᾿ PE TVA δ quintuplum potest dimidiæ totius, et est totius 

GAAs πενταπλάσιον δύναται τοῦ ἀπὸ τῆς ἡμι- 
ς - - AT dimidia TM; ipsum igi ipsä 

σείας τὴς ὅλης, καὶ ἔστιν ὅλης Tns AT ἡμίσεια POP ἀρταισττοχ ἀρθ ΔΓΜ 


* 


de Ar sera à rA comme le double de ΜΖ est àZA. Mais le double de ΜΖ est à ZA comme 
MZ est à la moitié de ΖΑ; le double de Ar est donc à ΓᾺ comme ΜΖ est à la moitié 
de ZA ; prenant les moitiés des conséquents, le double de Ar sera à la moitié de rA 
comme MZ est au quart de ZA. Mais la droite Ar est double de ΔΊ, la droite rMest 
la moitié de AT, δἱ ΖΚ est le quart de ZA; la droïte AT est donc à TM comme ΜΖ 
est à ZK; donc, par addition, la somme des droites AT, TM est à ΓΜ comme 
MK est à KZ (18. 5); le quarré de la somme des droites AT, rM est donc au quarré 
de ΓΜ comme le quarré de MK est au quarré de ΚΖ ( 22. 6 ). Et puisqu’une droite 
telle que ΑΓ, qui souténd deux côtés du pentagone, est coupée en extrême et 
moyenne raison, que le plus grand segment est égal au côté du pentagone, c’est- 
à-dire à ar (8. 13); que le quarré de la somme du plus grand segment et de 
la moitié de la droite entière est égal au quintuple du quarré de la moitié de la 
droite entière ( 1. 13), et que ΓΜ est la moitié de la droite entière ΑΓ; le quarré 
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à TM: τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς ATM ὡς μιᾶς πενταπλά-  lanquam ex unâ quintuplum est ipsius ex ΓΜ, 
σιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΤΜ. Ως δὲ τὸ ἀπὸ τῆς Ut autem ipsum ex ipsà AIM tanquam ex unä 
ΔΙΜ ὡς μιᾶς πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΓΜ οὕτως ἐδείχθη δά ipsum ex ΓΜ ita ostensum est ipsum ex MK ad 
τὸ ἀπὸ τῆς MK πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΚΖ' πενταπλά- ipsum ex KZ; quintuplum igitur ipsum ex ΜΚ 
ciov ἄρα τὸ ἀπὸ τὴς ΜΚ τοῦ ἀπὸ τῆς KZ, ΠΤ ipsius ex KZ. Rationale autem ipsum ex ΚΖ, ra- 
δὲ τὸ ἀπὸ τῆς KZ, ῥητὴ γὰρ ἡ διάμετρος" ῥητὸν tionalis enim diameter ; rationale igitur est et 


ἔρα ter) 6 καὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΜΚ’ ῥητὴ ἄρα ἐστὶν  ipsumex MK;rationalis igitur estipsa MK, ralio- 


ἡ MK, λόγον γὰρ ἔχει ὃν ἀριθμὸς πρὲς ἀριθμὸν ro  nem enim habet quam numerus ad numerum 
ἀπὸ τῆς MK πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς KZ\7, Καὶ éme) ipsum ex MK ad ipsum ex KZ. Et quoniam qua- 
τιτρᾳπλασία ἰστὶν ἡ ΒΖ τῆς ΖΚ, πενταπλασία drupla est ΒΖ ipsius ΖΚ, quintupla igitur est 
ἄρα ἐστὶν ἡ BK τῆς ΚΖ' δ" εἴκοσι πενταπλάσιον ἄρα ΒΚ ipsius KZ ; viginti quintuplum igitur ipsum 
πὸ ἀπὸ τῆς BK τοῦ ἀπὸ «τῆς ΚΖ19, Πενταπλά- ex BK ipsius ex KZ. Quintuplum autem ipsum 
σιον δὲ πὸ ἀπὸ τῆς MK τοῦ ἀπὸ τῆς KZ° πεντα- ΟΧΜΚ ipsius ex ΚΖ ; quintuplum igilur ipsum ex 
πλάσιον ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς ΒΚ τοῦ ἀπὸ τῆς ΚΜ’ ΒΚ ipsius ex ΚΜ; ipsumigitur ex ΒΚ ad ipsum 
τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς ΒΚ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΚΜ35 λόγον ex KM rationem non habet quam quadratus nu- 


οὐκ ἔχει ἐν τετράγωνος ἀριθμὸς πρὸς τετράγωνον merus ad quadratum numerum ; incommen- 


de la somme des droites AT, TM sera quintuple du quarré de ΓΜ, Mais on ἃ dé- 
montré que le quarré de la somme des droites AT, TM est au quarré de rM comme 
le quarré de MK est au quarré de ΚΖ; le quarré de MK est donc quintuple du 
quarré de ΚΖ. Mais le quarré de ΚΖ est rationel (déf. 6. 10), car le diamètre est ra- 
tionel ; le quarré de MK est donc aussi rationel (6. 10); la droite ΜΚ est donc ra- 
tionelle ; car le quarré de ΜΚ a avec le quarré de ΚΖ la raison qu’un nombre ἃ avec 
un nombre. Et puisque la droite ΒΖ est quadruple de ΖΚ, la droite BK sera 
quintuple de Κα; le quarré de ΒΚ est donc égal à vingt-cinq fois le quarré de 
ΚΖ (cor. 20. 6). Mais le quarré de ΜΚ est quintuple du quarré de ΚΖ ; le quarré 
de ΒΚ est donc quintuple du quarré de KM; le quarré de ΒΚ n’a donc pas avec 
le quarré de KM Ja raison qu’un nombre quarré a avec un nombre quarré; la 
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ἀριθμόν" ἀσύμμετρος ἄρα ἡ BK? τῇ KM μήκει. 
Καὶ ἔστι pari ἑχατέρα αὐτῶν" αἱ ΒΚ. ΚΜ ἄρα 
ῥυταί εἰσι δυνάμει μόνον σύμμετροι. Ἐὸν δὲ ἀπὸ 
ῥητῆς ῥητὴ ἀφαιρεθῇ δυνάμει μόνον σύμμετρος 
οὖσα τῇ ὅλῃ. ἡ λοιπὴ ἄλογός ἐστιν55" ἀποτομὴ 
ἄρα ἡ ΜΒ, προσαρμόζουσα δὲ αὐτῇ ἡ ΜΚ. Λέγω 
δὴ ὅτι καὶ τετάρτη, Q δὰ"5 μείζόν ἔστιν τὸ ἀπὸ 
τῆς ΒΚ τοῦ ἀπὸ τῆς KM, ἐκείνῳ ἴσον ἔστω τὸ 
ἀπὸ τῆς N° ἡ ΒΚ ἄρα τῆς ΚΜ μεῖζον δύναται 
TN. Καὶ ἐπεὶ σύμμετρός ἔστιν, ἡ ΚΖ τῇ ZB, 
καὶ συνθέντι σύμμετρός ἐστιν ἡ ΚΒ τῇ ΒΖ. Αλλὰ 
ἡ BZ τῇ ΒΘ σύμμετρός ἔστι μήκει" καὶ ἡ KB 
ἄρα τῇ ΒΘ σύμμετρός ἐστι. Καὶ ἐπεὶ πεντα- 


(4 \ 4 “ ge 9. \ “ 
πλάσιόν ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς ΒΚ τοῦ ἀπὸ τῆς KM, 


τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς ΒΚ πρὲς τὸ ἀπὸ τῆς ΚΜ λόγον, 


ἔχει ὃν E πρὸς A°5+ ἀναστρέψαντι ἄρα τὸ ἀπὸ 
τῆς ΒΚ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς Ν λόγον ἔχει ὃν E πρὲς 
Δ. οὐχ ὃν τετράγωνος πρὸς τετράγωνον" ἀσύμ- 
μέτρος ἄρα μήκει" ἐστὶν ἡ ΒΚ τῇ N° ἡ ΒΚ ἄρα 


Ὁ LS ’ “" \ , 
τῆς ΚΜ μεῖζον δύναται, τῷ ἀπὸ ἀσυμμέτρου 


surabilis igitur BK ipsi ΚΜ longitudine. Et est 
rationalis utraque ipsarum ; ergo BK, KM ra- 
tionales sunt potentià solum commensurabiles. 
Si autem a rationali rationalis auferatur poten- 
tià solum commensurabilis existens toti , reliqua 
irrationalis est; apotome igitur MB, congruens 
autem ipsi ipsa MK. Dico igitur et quartam. 
Quo igitur majus est ipsum ex BK ipso ex KM, 
illi æquale sitipsum ex N ; ipsa igilur BK plus 
potest quam KM ïipsà N. Et quoniam com- 
mensurabilis est KZ ipsi ΖΒ, et componendo 
commensurabilis est KB ipsi ΒΖ, Sed ΒΖ ipsi ΒΘ 
commensurabilis est longitudine ; et KB igitur 
ipsi B© commensurabilis est. Et quoniam quin- 
tuplum est ipsum ex ΒΚ ipsius ex KM; ipsum 
igitur ex BK ad ipsum ex KM rationem habet 
quam quinque ad unum; convertendo igi- 
tur ipsum ex BK ad ipsum ex N rationem habet 
quam quinque ad quatuor, et non eam quam 
quadratus numerus ad quadratum numerum ; 
incommensurabilis igitur longitudine est BK ipsi 
N ; ipsa BK igitur plus potest quam KM qua- 


droite ΒΚ est donc incommensurable en longueur ayec KM (9. 10 ). Mais chacune 
de ces droites est rationelle; les droites ΒΚ, KM ne sont donc commensurables qu’en 
puissance. Mais st d’une droite rationelle on ôte une droite rationelle commensu- 
rable en puissance seulement avec la droite entière, la droite restante est irrationelle 
(74-10 ); la droite MB est donc un apotome, et la droite MK sa congruente. 
Je dis que MB est un quatrième apotome. Que le quarré de N soit égal à la surface 
dont le quarré de ΒΚ surpasse le quarré de ΚΜ; la puissance de ΒΚ sera plus 
grande que la puissance de ΚΜ de la puissance de N. Et puisque ΚΖ est commen- 
surable avec ΖΒ; par addition, KB sera commensurable avec ΒΖ. Mais ΒΖ est com- 
mensurable en longueur avec ΒΘ; la droite KB est donc commensurable avec ΒΘ 
(12. 10 ). Mais le quarré de ΒΚ est quintuple du quarré de KM; le quarré de 
ΒΚ a donc avec le quarré de ΚΜ Ja raison que cinq a avec un; donc, par con- 
version, le quarré de ΒΚ a avec le quarré de N la raison que cinq a avec quatre 
( cor. 19.5 ), et non pas celle qu’un nombre quarré a avec un nombre quarré ; 
la droite ΒΚ est donc incommensurable en longueur avec N (9. 10); la puissance 
de ΒΚ surpasse donc la puissance de ΚΜ du quarré d’une droite incommensurable 
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ἑαυτῇ. Ἐπεὶ οὖν ὅλη ἡ BK τῆς προσαρμοζούσης 
τῆς ΚΜ μεῖζον δύναται τῷ ἀπὸ ἀσυμμέτρου 
ἑαυτῇ pire], καὶ ὅλη ἡ ΒΚ σύμμετρός ἰστι τῇ 
ἐκπείμενῃ ῥητῇ τῇ BO* ἀποτομὴ ἄρα τετάρτη 
ἐστὶν ἡ MB, Τὸ δὲ ὑπὸ βητῆς καὶ ἀποτομῆς τε- 
τάρτης περιεχόμενον ἐρθογώνιον ἄλογόν ἐστι. καὶ 
ἡ δυναμέτει αὐτὸ ἄλογός ἐστι, καλεῖται δὲ ἐλάτ- 
των. Δύνατα, δὲ τὸ ὑπὸ τῶν ΘΒ, ΒΜ à AB, 
διὰ πὸ ἐπιζευγνυμένης τῆς ΑΘ ἰσογώνιον γίνεσ- 
ται τὸ ΑΒΘ τρίγωνον τῷ ΑΒΜ τριγώνῳϑ, καὶ 
εἶναι ὡς τὴν ΘΒ πρὸς τὴν ΒΑ οὕτως τὰν AB 
“πρὸς τὴν ΒΜ" ἡ ἄρα ΑΒ τοῦ πενταγώνου πλευρὰ 
ἄλογός ἐστινὴο ἡ καλουμένη ἐλώττων. Οπερ ἔδει 


δεῖξαι, 


drato ex rectà sibi incommensurabili. Quoniam 
-igitur tota BK quam congruens KM plus potest 
quadrato ex rectà sibi incommensurabili lon- 


gitudine, et tota BK commensurabilis est ex- 


_ positæ rationali ΒΘ; apotome igitur quarta est 


MB. Ipsum autem sub rationali et apotome 
quartà contentum rectangulum irrationale est, 
et potens ipsum irrationalis est, quæ appellatur 
minor. Potest autem ipsum sub ΘΒ, BMipsa 
AB, propterea quod junctà ΑΘ æquiangulum 
fit ΑΒΘ triangulum triangulo ABM, et est ut 
ΘΒ ad BA ita AB ad BM; ipsa AB igitur pen- 
tagoni lalus est irrationalis quæ appellatur 


minor. Quod oportebat ostendere. 


avec BK. Et puisque la puissance de la droite entière ΒΚ est plus grande que la puis- 
sance de la congruente KM du quarré d’une droite incommensurable en longueur 


avec BK, et que la droite entière BK est commensurable avec la rationelle exposée 
ΒΘ; la droite MB sera un quatrième apotome (déf. tr. 4. 10). Et puisque le rectangle 
compris sous une rationelle et sous un quatrième apotome est irrationel (95. 10), 
que la droite qui peut cette surface est aussi irrationelle , et s’appèle mineure, et 


qe ΑΒ peut le rectangle sous ΘΒ, ΒΜ (17 


. 6), parce qu'ayant joint ΑΘ, le triangle 


ΑΒΘ est équiangle avec ΑΒΜ (8. 6), et que ΒΘ est à BA comme ΑΒ est à ΒΜ (4. 6); 
le côté AB du pentagone sera l'irrationelle qu’on appèle mineure. Ce qu'il fallait 


démontrer. 
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HPOTASIE ιβ΄. 


Ἐὰν εἰς κύκλον τρίγωνον ἰσόπλευρον ἐγγραφῇ 
ἡ τοῦ τριγώνου πλευρὸ δυνάμει τριπλασίων ἐστὶ 
τῆς ἐκ τοῦ κέντρου τοῦ κύκλου. ν 

Ἑστω κύκλος à ΑΒΓ. καὶ εἰς αὐτὸν τρίγωνον 
ἐσόπλευρον ἐγγεγράφθω τὸ ΑΒΓ’ λέγω GTI ἃ τοῦ 
ΑΒΓ τριγώνου μία “πλευρὰ δυνάμει τριπλασίων 


-“᾿ δῷ “ FF 
ἐστὶ τῆς ἐκ τοῦ κέντρου του ΑΒΓ xuxAcu. 


Εἰλήφθω γὰρ τὸ κέντρον τοῦ κύκλου τὸ À, 
καὶ ἐπεζευχθεῖσα ἡ ΑΔ διήχθω ἐπὶ τὸ Ε, καὶ ἐπε- 
ζιύχθω ἡ ΒΕ. Καὶ ἐπεὶ ἰσόπλευρόν ἐστι τὸ ΑΒΓ 
τρίγωνον, ἧ! ΒΕΓ ἄρα περιφέρεια τρίτον μέρος 
ἐστὶ τῆς τοῦ ΑΒΓ κύκλου περιφερείας" ἡ ἄρα ΒΕ 


PROPOSITIO XII. 


Si in circulo triangulum æquilaterum descri- 
batur, trianguli latus potentià triplum est ejus 
quæ ex centro circuli. ͵ 

Sit circulus ΑΒΓ, etinipso triangulum æqui- 
laterum describatur ΑΒΓ: dico trianguli ΑΒΓ 
unum latus potentià triplum esse éjus quæ est 
ex centro circuli ΑΒΓ, 


Sumatur enim circuli centrum A, et juncta 
AA producatur ad E, et jungatur BE. Et quo- 
niam æquilaterum est ABT triangulum, ipsa 
BEC igitur circumferentia tertia pars est circum- 
ferentiæ circuli ABT; ergo BE circumferentia 


sexta est pars circumferentiæ circuli ; hexagoni 


La LA 3 \ ? 2 % lei LA 
περίφερεία LATOY ότι βέέρος τῆς τοῦ κυκλου 


PROPOSITION XII 


Si l'on décrit dans un cercle un triangle équilatéral, le quarré du côté du 
triangle sera triple du quarré du rayon. 

Soit le cercle ΑΒΓ, et dans ce cercle décrivons le triangle équilatéral ΑΒΓ; je 
dis que le quarré du côté du triangle ΑΒΓ est triple du quarré du rayon du 
cercle ΑΒΓ. 

Car prenons le centre 4 du cercle; joignags ΑΔ; prolongeons cette droite vers 
E, et joignons BE. Puisque le triangle ΑΒΓ est équilatéral, l’arc BEr est la troisième 
partie de la circonférence du cercle ΑΒΓ; l'arc BE est donc la sixième partie de 
la circonférence du cercle; la droite BE est donc le côté de l'hexagone; cette 
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, € / # 1 : 
περιφερείας" ἐξαγώνου ἀρα πλευρά ἐστιν" “Ἢ BI 
A.” 3 ” > N a 2 02 , 5% 
εὐθεῖα" ἴση ἄρα ἐστὶ τῇ ἐκ τοῦ κέντρου. τῇ "ΔῈ. 

mn ε “ 4 
Καὶ ἐπεὶ διπλῆ ἔστιν à AE τῆς ΕΔ. τετρᾶπλα- 
γ { \ “ SANT US 
σιόν pat τὸ ἀπὸ τῆς AE τοῦ ἀπὸ τῆς AE, Tou- 


΄’ “ “ \ \ » Ἅ ro 
τίστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΕ. ἴσὸν δὲ τὸ ἀπὸ τῆς AE 


:S ÉLÉMENTS D'EUCLIDE. 


igitèr latus est recta BE; æqualis igitur est ipsi 
AE quæ ex centro. Et quoniam dupla est AE ip- 
sius EA, quadruplum igitur ipsum ex AE ipsius ex 


AE , hoc est ipsius ex BE. Æquale autem ipsum 


EN 3 τῳ Ἄν Ὁ \ C2 
roïe ἀπὸ τῶν AB, BE* τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν AB, BE 
τετραπλάσιά ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΕ" διελόντι ἄρα 
\ 2 Ἂν -ὩὉ £ , 2 7 » 1 ““ 
τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ τριπλάσιον ἐστί τοῦ ἀπὸ τὴς 
" Là nm » Γ ne 
ΒΕ", lon δὲ ἡ BE τῇ ΔΕ' τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς AB τρι- 
πλάσιόν ἔστι τοῦ ἀπὸ τῆς AE. 
ἃ 3 a , \ ι con 
H ἄρα τὸ τριγώνου, καὶ Ta ἑξῆς. 


A] 


ex AE ipsis ex AB, BE; ipsa ioitur ex AB, ΒΕ 
quadrupla sunt ipsius ex BE; dividendo igitur 
ipsum ex AB triplum est ipsius ex BE. Æqualis 
autem BE ipsi AE; ipsum igitur ex AB tri- 
plum est ipsius ex AE. 

Trianguli igitur latus, etc. 


droite est donc égale au rayon ΔῈ du cercle (15.4). Et puisque AE est double de 
ΕΔ, le quarré de AE sera quadruple du quarré deEs, c’est-à-dire du quarré de BE 
( cor. 20. 6). Mais le quarré de AE est égal aux quarrés des droites AB, BE ( 47. 
1,et 31. 5); la somme des quarrés des droites AB, BE est donc quadruple du 
quarré de ΒΕ; donc, par soustraction, le quarré de ΑΒ est triple du quarré de BE. 
Mais ΒΕ est égal à AE ; le quarré de ΑΒ est donc triple du quarré de ΔΕ. Donc, etc. 


s & 
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ΠΡΟΊΤΑΣΙΣ 47. 


1 , 2 , 
Πυραμίδα συστήσασθαι ἐκ τεσσάρων τρι- 
LA ν 39 À La 1 \ ee À (εὖ La “Ἢ 
γώνων ἰσοπλεύρων!, καὶ σφαῖρᾳ περιλαζξεῖν τῇ 
« LA “-“ 
δοθείσῃ" καὶ δεῖξαι ὅτι ἡ τῆς σφαίρας διάμετρος 
δυνάμει ἡμιολία ἐστὶ τῆς πλευρᾶς τῆς πυρα- 
μίδος- 
Ἐκκείσθω ἡ τῆς δοδείσης σφαίρας διάμετρος ἡ 
Ω δ ee 
AB, καὶ τετμήσθω κατὰ To T σημεῖον, ὥστε δὲ-- 
LA \ D 
πλασίαν εἶναι τὴν AT τῆς ΤΒ" καὶ καταγεγράφθω" 
-“ € \ Ν > \ 
ἐπὶ τῆς AB ἡμικύκλιον τὸ ΑΔΒ, καὶ ὄχθω ἀπὸ 
D -“ \ , ἣν ε 
τοῦτ᾽ σημείου τῇ AB πρὸς ὀρθᾶς ἡ TA, καὶ ἐπε- 
ζεύχθω ἡ ΔΑ" καὶ ἐκκείσθω κύκλος ἡ EZH, ἴσην 
“ CAR: “ὦ, A -“ ΝΩ͂Ι, ᾿ 
ἐχὼν τὴν ἐκ TOU κέντρου τῇ AT, καὶ ἐγγεγράφθω 
εἰς τὸν ΕΗΖ κύκλον τρίγωνον ἰσόπλευρον τὸ ἘΖΗ" 
3᾽ , \ “ œ 
καὶ εἰλήφθω τὸ κέντρον τοῦ κύκλου τὸ © σημεῖον, 
τ té Φ. 
καὶ ἐπεζεύχθωσαν ai ΕΘ. ΘΖ. OH καὶ ἀνεστάτω 


» % “ “ “ 
ἀπὸ τοῦ Θ σημείου τῷ τοῦ" EZH κύκλου ἐπιπέδῳ 


PROPOSITIO XIII. 


Pyramidem constituere ex quatuor triangulis 
æquilateris, et sphærà comprehendere datà ; et 
demonstrare sphæræ diametrum esse potentià 


sesquialteram lateris pyramidis. 


Exponatur datæ sphæræ diameter AB, et se= 
cetur in Tpuncto, ita ut dupla sit AT ipsius ΓΒ; 
et describalur super AB semicirculus ΑΔΒ, et 
ducatur ἃ puncto T ipsi AB ad rectos ΓΔ, εἴ 
jungatur AA; εἴ exponaturcirculus ΕΖΗ æqualem 
habens eam quæ ex centro ipsi ΔΙ᾽, et describa- 
tur in ΕΗΖ circulo triangulum æquilateruim ΕΖΗ; 
et sumatur centrum circuli ipsum © punctum , 
et jungantur ipsæ ΕΘ, ΘΖ, ΘΗ; et crigotur ἃ 


puncto © plano circuli EZH ad rectos ipsa 


PROPOSITION: XIII 


Construire une pyramide avec quatre triangles équilatéraux; la circonscrire 
par une sphère donnée, et démontrer que le quarré du diamètre de la sphère 
est égal aux trois moitiés du quarré du côté de la pyramide. 


Soit ΑΒ le diamètre de la sphère donnée ; qu’il soit coupé au pointr, de ma- 
nière que Ar soit double de ΓΒ ; sur ΑΒ, décrivons le demi-cercle 42B; du point r 
menons ΓΔ perpeudiculaire à ΑΒ, et joignons AA; soit exposé le cercle ΕΖΗ ayant 
pour rayon une droite égale à ar; décrivons dans le cercle Exz le triangle équi- 
latéral EZH (2. 4); prenons le centre Θ de ce cercle, et joignons ΕΘ, ΘΖ, ΘΗ; du 
point © meuons la droite ΘΚ perpendiculaire au plan du cercle ΕΖΗ; faisons 


III. 


33 


: ᾿ ! ᾿ 
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πρὸς ὀρθὰς ἡ OK, καὶ ἀφῃρήσθω ἀπὸ τῆς ΘΚ τῇ AT 
εὐθείᾳ lon ΘΚ. καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ ΚΕ, ΚΖ; KH. 
Καὶ ἐπεὶ à ΘΚ ὀρθή ἐστιν πρὸς τὸ τοῦ EZH κύκλου 
ἐπίπεδον' καὶ πρὸς πάσας ἄρα τὰς ἁπτομένας αὐ-- 
τῆς εὐθείας, καὶ οὔσαςἐν τῷ τοῦ EZH κύκλου ἐπί- 
πέδῳ, ὀρθὰς ποιήσει γωνίας. Απτεται δὲ αὐτῆς 
ἑκάστη τῶν ΘῈ s ©@Z , ΘΕΙ͂ ἡ ΘΚ ἄρα “πρὸς ἑκάσ- 
τὴν τῶν ΘΕ, ΘΖ. OH ὑρθή ἔστι. Καὶ ἐπεὶ ἴση 
ἐστὶν ἡ μὲν AT τῇ ΘΚ, ἡ δὲ TA τῇ ΘΕ, καὶ 
ὀρθὰς γωνίας περιέχουσι" βασις ἄρα ἡ ΔΑ βά- 
cu τῇ ΚΕ ἐστὶν ion. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἕκα- 
τέρα τῶν KZ, KH τῇ AA 
ἄρα αἱ KE, ΚΖ, ΚΗ ἴσαι 


> 29 € ΩΣ -“᾿ἰ 5, ει 
ἐπεὶ διπλῆ στιν ἡ AT τῆς TB, τριπλῆ ἄρα ἡ 


> \ 24 (3 ΟΣ 
EOTIY 46" οἂἱ τρεις 


ἀλλήλαις εἰσί, Καὶ 


ΑΒ τῆς ΒΓ. Ως δὲ ἡ AB πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως τὸ 
ἀπὸ τῆς ΑΔ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς AT°, ὡς ἑξῆς 
δειχθήσεται" τριπλάσιον ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς ΑΔ τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΔΙ. Ecrs δὲ καὶ τὸ ἀπὸ τῆς ZE τοῦ 


οὖ , \ 4 5, € 7 
ἀπὸ τῆς ΕΘ τριπλάσιον. καὶ ἔστιν ion ἡ ΔΙ τῇ 


ΘΚ, et auferatur ab ipsà ΘΚ ipsi AT rectæ 
æqualis ipsa ΘΚ, et jungantur ipsæ KE, KZ, 
ΚΗ. Et quoniam ΘΚ recta estad planum circuli 


ΕΖΗ; et ad omnes igitur tangentes ipsam rectas, 


etexistentes in ΕΖΗ circuli plano, rectos faciet 


angulos. Contingit autem ipsam unaquæque 
ipsarum ΘΕ, ΘΖ, ΘΗ; ipsa ΘΚ igitur ad unam- 
quamque ipsarum ΘῈ, ΘΖ, ΘΗ perpendicularis 
est. Et quoniam æqualis est quidem ipsa AT ipsi 
ΘΚ, ipsa vero l'Aipsi ΘΕ, et rectos angulos 
continent; basis igitur AA basi KE est æqua- 
lis. Propter eadem utique et utraque ipsarum 
KZ, ΚΗ ipsi AA est æqualis ; tres igitur KE, KZ, 
ΚΗ æquales inter se sunt. Et quoniam dupla est 
AT ipsius TB, tripla igitur AB ipsius ΒΓ. Ut au- 
tem AB ad ΒΓ ita ipsum ex AA ad ipsum ex 
AT, ut deinceps demonstrabitur; triplum igitur 
ipsum ex AA ipsius ex AT. Est autem et ipsum 
ex ZE ipsius ex ΕΘ triplum, et est æqualis AT 


ἘΘ᾽ ἴση ἄρα καὶ ἡ AA τῇ ΕΖ. Αλλὰ ἡ ΔΑ ἑκάσ- ipsi ἘΘ; æqualis igitur et AA ipsi ΕΖ. Sed 


τῇ τῶν ΚΕ, KZ, ΚΗ ἐδείχθη ἴση" καὶ ἑκάστη ΔΑ unicuiqueipsarumKE, ΚΖ, KH ostensa est 


ἄρα τῶν EL, ZH, HE ἑκάστῃ τῶν ΚΕ; ΚΖ, ΚΗ  æqualis ; et unaquæque igitur ipsarum ἘΖ, ΖΗ, 


la droite ΘΚ égale à la droite ΑΓ, et joignons KE, KZ, ΚΗ. Puisque ΘΚ est 
perpendiculaire au plan du cercle EZH, cette droite fera des angles égaux avec 
toutes les droites qui la rencontrent, et qui sont dans le plan du cercle EzH 
( déf. 5. 11 ). Mais chacune des droites ΘῈ, ΘΖ, @H rencontre la droite ΘΚ ; la 
droite ΘΚ est donc perpendiculaire à chacune des droites ΘΕ, ΘΖ, ΘΗ. Et puisque 
AT est égal à ΘΚ, que rA est égal à ΘΕ, et que ces droites comprènent des angles 
droits, la base ΔΑ sera égale à la base KE ( 4. 1 ). Par la même raison, chacune 
des droites KZ, ΚΗ sera égale à AA; les trois droites KE, KZ, ΚΗ sont donc égales 
entr'elles. Et puisque Ar est double de ΓΒ, la droite AB sera triple de Br. Mais 
AB est à Br comme le quarré de ΑΔ est au quarré de δ, ainsi qu’on le dé- 
montrera plus bas ; le quarré de ΑΔ est donc triple du quarré de ar. Mais le 
quarré de ZE est triple du quarré de E@ ( 12. 13 ), et Ar est égal à ΕΘ; la droite 
ΔΑ est donc égale à ἘΖ. Mais on a démontré que A4 est égal à chacune des droites 
ΚΕ, KZ, ΚΗ; chacune des droites ΕΖ, ΖΗ, HE est donc égale à chacune des droites 
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ἐστὶν ἴση" ἰσόσλευρα ἄρα ἐστὶ τὰ τέσσαρα τρί- 
γωνα τὸ ἘΖΗ, KEZ,KZH, KHE° πυραμὶς ἄρα 
συνίσταται ἐκ τεσσάρων τριγώνων ἰσοπλεύρων. 
ἧς βάσις μέν ἐστι τὸ ΕΖῊ τρίγωνον, κορυφὴ δὲ 
τὸ Κ σημεῖον. 


Δεῖ δὴ αὐτὴν καὶ σφαίρᾳ περιλαζεῖν τῇ do 
θείσῃ,, καὶ δεῖξαι ὅτε ἡ τὴς σφαίρας διάμετρος 
δυνάμει.7 ἡμιολία ἐστὶϑ τῆς πλευρῶς τῆς πυρα- 


pidos, 


A ἐν 


Ἑκξεθλήσθω γὰρ tm εὐθείας τῆς KO εὐϑεῖα 
n ΘΔ, καὶ κείσθω τῇ ΒΓ ἴση ἡ OAI, Καὶ ἐπεὶ 
ἔστιν ὡς ἡ AT πρὸς τὴν TA οὕτως ἡ ΓΔ πρὸς τὴν 
TB, ἔτη δὲ ἡ μὲν AT τῇ ΚΘ, ἡ δὲ ΓΔ τῇ ΘΕ, 
ἡ δὲ ΥΤΒ τῇ ΘΛ’ ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΚΘ πρὸς τὴν ΘῈ 
οὕτως ἡ ἘΘ πρὸς τὴν @A* τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν ΚΘ, 


HE unicuique ipsarum KE, ΚΖ, ΚΗ est æqua- 
lis ; æquilatera igitur sunt quatuor trian- 
gula EZH , ΚΕΖ, KZH, KHE ; pyramis igitur 
constituta est ex quatuor triangulis æquilateris, 
cujus basis quidem est ΕΖΗ triangulum, vertex 
autem ‘K punctum. 

Oportet igitur ipsam et sphærà comprehen- 
dere datà, et ostendere sphæræ diametrum 


potentià sesquialteram esse lateris pyramidis. 


Producantur enim in directum ipsi ΚΘ recta 
ΘΛ, et ponatur ipsi BI æqualis ipsa ΘΑ. 
Et quoniam est ut AT ad ΓΔ ita ΓΔ ad ΓΒ; sed 
æqualis AT quidem ipsi ΚΘ, ΓΔ vero ipsi ΘΕ, 
TB autem ipsi ΘΑ ; est igitur ut ΚΘ ad ΘῈ ita 
ἘΘ ad ©A ; ipsumigitur sub ΚΘ, ΘΑ æquale est 


KE, KZ, ΚΗ; les quatre triangles ΕΖΗ, KEZ, KZH, KHE sont donc équilatéraux; on a 
donc construit une pyramide comprise par quatre triangles équilatéraux , cette 
pyramide ayant pour base le triangle EZH, et pour sommet le point Κ. 

Il faut circonscrire cette pyramide par la sphère donnée, et démontrer que le 
quarré du diamètre de cette sphère est égal aux trois moitiés du quarré du côté de 


la pyramide. 


Car menons ΘΛ dans la direction de ΚΘ, et faisons ΘΔ égal à Br. Puisque AT est 
à ra comme ΓΔ est à TB ( 8.6), que ΑΓ est égal à ΚΘ, que ra est égal à ΘΕ; et que 
FB est égal à ΘΔ, la droite ΚΘ sera à ΘῈ comme ΕΘ est à ΘΔ; le rectangle sous ΚΘ, 
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OA ἴτον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς ἘΘ. Καὶ ἔστιν ὀρθὴ 
ie τῶν ὑπὸ K@E, E@A!° γωνιῶν" τὸ ἄρα 
ἐπὶ τῆς KA 7 ϑραφόμενον ἡμικύκλιον ἥξει καὶ διὰ 
τοῦ E. Ἐπειδήσπερ ἐὰν ἐπιζιύξωμιν τὴν EA, 
ὀρθὴ γίνεται ἡ ὑπὸ AEK γωνία. διὰ τὸ ἰσο- 
γώνιον γίγνεσταιτι τὸ EAK τρίγωνον ἱκατίρῳ τῶν 
ἘΛΘ, ΕΘΚ τριγώνων, Ἐὰν δὴ μενούσης τῆς ΚΛ 
περιενεχθὲν τὸ ἡμικύκλιον εἰς τὸ αὐτὸ πάλιν 
ἀποκατασταθῇ ὅθεν ἤρξατο φέρεσται, ἔξει καὶ 
διὰ τῶν Z, Η σημείων, ἐπιζευγνυμένων τῶν ZA, 
AH, καὶ ὀρθῶν ὁμοίων γινομένων τῶν πρὸς τοῖς 
Z, H γωνιῶν" καὶ ἔσται" ἡ πυραμὶς σφαίρᾳ 
σπεριειλημμένη τῇ δοθείσῃ, ἡ γὲρ ΚΛ τῦς σφαίρας 
διάμετρος ἴσῃ ἐστὶ τῇ τῆς δοθείσης σφαίρας δια- 
μέτρῳ τῇ ΑΒ, ἐπειδήπερ τῇ μὲν ΑΤ ἴση κεῖται 
ἦ ΚΘ, τῇ δὲ TB ἡ OA. 

Λέγω δὴ ὅτι ἡ τῆς σφαίρας διάμετρος ἡμιο- 
λία ἐστὶ δυνάμει τῆς πλευρᾶς τῆς πυραμίδος. 

Ἐπεὶ γὸρ διπλῆ ἐστιν καὶ AT τῆς TB, τριπλῆ 
ἄρα ἡ ΑΒ τῆς ΒΓ’ ἀναστρέψαντι ἄρα ἡμιολία" 
ἐστὶν ἡ ΒΑ τῆς AT, Ως δὲ à ΒΑ πρὸς τὴν AT 
οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς ΒΑ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΑΔ, 


ipsi ex ΕΘ. Et est rectus uterque angulorum 
K@E, EOA ; ergo super KA descriplus semi- 
circulus transibit et per punctum E. Etenim si 
jungamus ΕΔ, rectus fiet angulus AEK, quia 
æquiangulum fiet triangulum EAK unicuique 
triangulorum ΕΛΘ, ἘΘΚ. Siigitur manente KA 
conversus semicirculus in eumdem rursus lo- 
cum restituatur a quo cœpit moveri, transibit 
et per puncta Z, H, junctis ZA, AH, et rec- 
tis similiter factis ad puncta Z , H angulis, et 
erit pyramis sphærâ comprehensa datà, etenim 
sphæræ diameter KA æqualis est diametro datæ 
sphæræ ipsi AB, quoniam ipsi quidem AT 
æqualis ponitur KO, ipsi vero FE ipsa ΘΛ. 


Dico denique sphæræ diametrum sesquialte- 
ram esse potentià lateris pyramidis. 

Quoniam enim dupla est AT ipsius ΓΒ, tripla 
igitur AB ipsius ΒΓ ; convertendo igitur sesquial- 
tera est BA ipsius AT. Ut autem BA ad 
AT ita quadratum ex BA ad ipsum ex AA, 


eA est donc égal au quarré de ΕΘ. Mais chacun des angles K@E, E@A est droit; 
le demi-cercle décrit sur KA passera donc par le point E. Or, si nous joignons 
EA , l’angle AEK sera droit, parce que le triangle EAK est équiangle avec chacun 
des triangles ΕΛΘ, ἘΘΚ. Si donc la droite KA restant immobile, le demi - cercle 
tourne jusqu’à ce qu’il soit revenu au même endroit d’où il avait commencé à se 
mouvoir, il passera aussi par les points Z, H; car si l’on joint ZA , AH, les angles 
seront semblablementdroits en z, H; etla pyramide sera circonscrite par la sphère 
donnée, car le diamètre ΚΛ de la sphère est égal au diamètre ΑΒ de la sphère donnée, 
parce que l’on a fait ΚΘ égal à Ar, et ΘΔ à ΓΒ. 

Je dis enfin que le quarré du dames de la sphère est égal aux trois moitiés 
du quarré du côté de la pyramide. 

Car puisque la droite Ar est double de ΓΒ, la droite ΑΒ sera triple de ΒΓ; donc, 
par conversion, la droite BA sera égale aux trois moitiés de AT. Mais BA est à ΑΓ 
comme le quarré de BA est au quarré de ΑΔ, car ayant joint BA, la droite BA sera 
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ἐπειδήπερ ἐπιζευγνυμένης τῆς BA ἐστὶν ὡς ἢ 
ΒΑ πρὸς τὴν ΑΔ οὕτως ἡ AA πρὸς τὴν AT, dia 
τὴν ὁμοιότητα τῶν ΔΑΒ; ΔΑΓ τριγώνων, καὶ 


εἶναι ὡς τὴν πρώτην πρὸς τὴν τρίτην οὕτως τὸ 
ἀπὸ τῆς πρώτης πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς δευτέρας" ἡμιό- 
Auoy ἄρα καὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΒΑ τοῦ ἀπὸ τῆς ΑΔ. 
Καὶ ἔστιν ἡ μὲν ΒΑ ἡ τῆς δοθείσης σφαίρας διά- 
μέτρος, ἡ δὲ AA ἴση τῇ πλευρᾷ τῆς πυραμίδος. 

H ἄρα τῆς σφαίρας διώμετρος δυνάμει" ἡμιο- 
λία ἐστὶ τῆς πλευρᾶς τῆς πυραμίδος, Οπερ ἴδει 
δεῖξαι. 


quia ; junctà BA , est ut BA ad AA ïita AA ad 
AT, ob similitudinem ipsorum ΔΑΒ, AAC trian- 
gulorum, et quod est ut prima ad tertiam ita 


ipsam ex primä ad ipsum ex secundâ; ses- 
quialterum igitur et ipsum ex BA ipsius ex AA. 
Et est BA quidem datæ sphæræ diameter, AA 
vero æqualis lateri pyramidis. 


Sphæræ igitur diameter potentià sesquialtera 
est lateris pyramidis. Quod oportebat ostendere. 


à AA comme ΔΑ est à AT (8. 6), à cause de la similitude des triangles ΔΑΒ, AAT, et à 
cause que la première droite est à la troisième comme le quarré de la première 
est au quarré de la seconde (cor. 20. 6); le quarré de BA est donc égal aux trois 
moitiés du quarré de ΑΔ. Mais ΒΑ est le diamètre de la sphère donnée, et 44 


est égal au côté de la pyramide. 


Le quarré du diamètre de la sphère est donc égal aux trois moitiés du quarré 
du côté de la pyramide. Ce qu’il fallait démontrer. 
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AHMMA. 


0 \ 4 
Δεικτέον ὅτι ἐστὶν ὡς ἡ ΑΒ πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως 
2 \ 7 
τὸ ἀπὸ τῆς AA πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς AT. 


LEMMA. 


Demonstrandum est, ut AB ad ΒΓ ita qua- 
dratum ex AA ad ipsum ex Ar. 


2) 
ALT DEEE 
ἘΠῚ ‘2.4 


Ἐκκείσθω γὰρ ἡ τοῦ ἡμικυελίου καταγραφὴ, 
καὶ ἐπεζεύχθω ἡ AB, καὶ ἀναγεγράφθω ἀπὸ τῆς 
ΑΓ τετράγωνον τὸ ET, καὶ συμπεπληρώσθω τὸ 
ZB παραλληλόγραμμον. Ἐπεὶ οὖν dit τὸ ἰσογώ-- 
νιον εἶναι τὸ ΔΑΒ τρίγωνον τῷ AAT τριγώνῳ, 
ἔστιν ὡς ἡ BA τρὸς τὴν ΑΔ οὕτως ἣ ΔΑ πρὸς τὴν 
ΑΙ" τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν BA, AT ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ 
τῆς AA. Καὶ ἐπεὶ ἐστὶν ὡς à ΑΒ πρὸς τὴν ΒΓ 
οὕτως τὸ EB πρὸς τὸ ΒΖ, καὶ ἔστι τὸ μὲν EB τὸ 
ὑπὸ τῶν BA, ΑΓ, ion γάρ ἐστινὶθ ἡ EA τῇ AT, 
τὸ δὲ BZ τῷ ὑπὸ τῶν AT, TB° ὡς ἄρα ἡ ΑΒ πρὸς 


Exponatur enim semicireuli figura, et jun- 
gatur AB, et describatur ex AT quadratum EF, 
et compleatur ZB parallelogrammum. Quoniam 
igitur propterea quod æquiangulum est AAB 
triangulum triangulo AAT, est ut BA ad AA ita 
AA ad AT; ipsum igitur sub BA, AT æquale 
estipsiex AA. Et quoniam est ut AB ad ΒΓ ita ΕΒ 
ad ΒΖ, et est ipsum quidem ΕΒ ipsum sub BA, 
AT, æqualis enim est EA ipsi AT ; ipsum autem 
ΒΖ ipsi sub AT, ΓΒ; ut igitur AB ad ΒΓ ita 


LEMME, 


1] faut démontrer que AB est à ΒΓ comme le quarré de 44 est au quarré de ar. 


Soit exposée la figure da demi-cercle; 


joignons ΔΒ ; décrivons avec AT le quarré 


Er, et achevons le parallélogramme ΖΒ. Puisque le triangle ΔΑΒ estéquiangle avec le 
triangle ΔΑΓ, la droite BA sera à AA comme AA est à AT ( 4. 6); le rectangle 


sous BA, AT est donc égal au quarré 


de ΑΔ (17. 6). Et puisque ΑΒ est à ΒΓ 


comme le rectangle EB est au rectangle ΒΖ (1. 6 ); que le rectangle ΕΒ est sous BA, 
AT, la droite AE étant égale à ΑΓ, et que le rectangle ΒΖ est compris sous Ar, 
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τὴν ΒΓ οὕτως τὸ ὑπὸ τῶν BA, AT πρὸς τὸ 
ὑπὸ τῶν AT, TB. Καὶ ἔστ; τὸ μὲν ὑπὸ τῶν ΒΑ, 
AT ἴσον τῷ ἀπὸ τῆς AA, τὸ δὲ ὑπὸ τῶν AT, 
TB ἤσον τῷ ἀπὸ τῆς AT, ἡ γὰρ AT κάθετος τῶν 
τῆς βάσεως τμημάτων τῶν AT, ΓΒ μέση ἀνά- 
λογὸν ἐστι. διὰ τὸ ὀρθὴν εἶναι τὴν ὑπὸ ΑΔΒ" 
ὡς ἄρα ñ ΑΒ πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς ΑΔ 


πρὶς τὸ ἀπὸ τῆς AT. Οπερ ἔδει δεῖξαι. 


ΠΡΟΤΑΣΥΣ. sd". 


Οκτάεδρον συστήσασθαι, καὶ σφαίρᾳ περιλαξεῖν 
ἢ καὶ τὴν πυραμίδα!" καὶ δεῖξαι ὅτι ἡ τῆς 
σφαίρας διάμετρος δυνάμει διπλασία ἐστὶ τῆς 
πλευρᾶς τοῦ ὀκταέδρου. 

Ἐκκείσθω ἡ τῆς δοθείσης σφαίρας διάμετρος 
ἡ AB, καὶ τετμήσθω δίχα κατὰ τὸ T, καὶ γε- 
γρέφθω ἐπὶ τῆς ΑΒ ἡμικύκλιον τὸ ΑΔΒ, καὶ 
ἤχθω ἀπὸ τοῦ T τῇ ΑΒ πρὸς ὀρθὰς ἡ TA, καὶ 


ipsum sub BA, AT ad ipsum sub AT, TB; 
Et estipsum quidem sub BA, AT æquale ipsi 
ex ΑΔ, ipsum vero sub AT, ΓΒ æquaie ipsi 
ex AT, elenim AT perpendicularis inter basis 
portiones AT, TB media proportionalis est, quia 
rectus est angulus ΑΔΒ: ut igitur AB ad ΒΓ 
ita ipsum ex AA ad ipsum ex AT, Quod oporte- : 
bat ostendere. 


PROPOSITIO XIV. 


Octaedrum constituere , et sphærâ com- 
prehendere quà et pyramidem; et demonstrare 
sphæræ diametrum potentià duplam esse lateris 
octaedri. 

Exponatur datæ sphæræ diameter AB, etsece- 
tur bifariam in Γ᾽, et déscribatur super AB semi- 
circulus ΑΔΒ, et ducatur a puncto T ipsi AB ad 
rectos ipsa ΓΔ, et jungatur AB, et exponatur 


rB, la droite AB sera à ΒΓ comme le rectangle sous BA, Ar est au rectangle 
sous ΑΓ, TB. Mais le rectangle sous BA, Ar est égal au quarré de 44, et le rec- 
tangle sous AT, TB est égal au quarré de δῖ, car la perpendiculaire Ar est moyenne 
proportionnelle entre les segments AT, rB de la base ( 1.6), à cause que l’angle 
ΑΔΒ est droit; la droite ΑΒ est donc à ΒΓ comme le quarré de ΑΔ est au quarré 
de ar: Ce qu’il fallait démontrer. 


PROPOSITION :XTV: 


Construire un octaèdre, et le circonscrire par la même sphère par laquelle on 
a circonscrit la pyramide; et démontrer que le quarré du diamètre de la sphère 
est double du quarré du côté de l’octaèdre. 

Soit AB le diamètre de la sphère donnée; qu’il soit coupé en deux parties 
égales au point r ; décrivons sur ΑΒ le demi - cercle ΑΔΒ; menons du point r la 
droite ΓΔ perpendiculaire à ΑΒ; joignons ΔΒ; soit exposé le quarré ΕΖΗΘ ayant chacun 
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| 
ἐπεζεύχθω ἡ AB, καὶ ἐκκείσθω τετράγωνον τὸ 
, " ε ” » 
ἘΖΗΘ ἴσην ἔχον ἑκάστην τῶν πλευρῶν τῇ BA, 
; 

καὶ ἐπεζεύχθωσαν. ai ΘΖ. EH, καὶ ἀνεστάτω 
3 \ »" 

ἀπὸ τοῦ K σημείου τῷ τοῦ ἘΖΗΘ τετραγώνου 
3 , \ » νι 

ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθὰς εὐθεῖα ἡ KA, καὶ διήχθω 
SUN να ΄ n ἢ , ε ε \ 
ἐπὶ τὰ ETépa JAEph τοῦ ἐπιπέδου ὡς ἡ ΚΜ, καὶ 


ἀφηρήσθω ἀφ᾽ ἑκατέρας τῶν ΚΛ; KM μιᾷ τῶν 


N 


A T 


ΚΕ, ΚΖ, ΚΗ, ΚΘ ion ἑκατέρα τῶν KA, KM, 
καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ AE, AZ, AH, A© , ME, 
MZ, MH, ΜΘ. Καὶ ἐπεὶ ion ἐστὴν ἡ KE τῇ ΚΘ. 
καὶ ἐστὶν ὀρθὴ ἡ ὑπὸ ἘΚΘ γωνία" τὸ ἄρα ἀπὸ 
τῆς ΘῈ διυπλάσιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ἘΚ. Πάλιν, 
ἐπεὶ ἴση ἐστὶν à ΛΚ τῇ KE, λαὶ ἔστιν ὀρθὴ ἡ 
ὑπὸ AKE γωνία" τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς EA διπλάσιόν 
ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς" ἘΚ, Ἐδείχθη δὲ καὶ τὸ ἀπὸ 
τῆς ΘΕῈ διπλάσιον τοῦ ἀπὸ τῆς EK° τὸ ἄρα ἀπὸ 
τῆς ΔῈ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς ἘΘ' ἔση ἄρα ἐστὶὴνϑ 
4 ΔῈ τῇ ΕΘ. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ ΛΘ τῇ 


quadratum ΕΖΗΘ æquale habens unumquodque 
laterum ipsi BA, et jungantur ipsæ ΘΖ, EH, et eri- 
gatur a puncto K plano quadrati ΕΖΗΘ ad rectos 
recta KA, et producatur ad alteras partes plani 
ut KM, et auferatur ab utrâque ipsarum KA, 


KM uni ipsarum KE, KZ, ΚΗ, ΚΘ æqualis 


A 
E CSS 
K 
Z Sr τι 
M 


utraque ipsarum KA , KM, et jungantur ipsæ 
ΑΕ, AZ, AH, ΛΘ, ME, MZ, MH, MO. Et 
quoniam æqualis est KE ipsi ΚΘ, et est rectus 
ἘΚΘ angulus ; ipsum igitur ex ΘΕ duplum est 
ipsius ex ΕΚ. Rursus, quoniam æqualis est AK 
ipsiKE , et estrectus AKE angulus ; ipsum igitur 
ex EA duplum est ipsius ex EK. Ostensum est 
autemetipsum ex@E duplumipsius ex EK; ipsum 
igiturex ΔῈ æqualeestipsi ex ΕΘ; æqualisigiturest 
AE ipsi ΕΘ. Propter eadem utique et ΛΘ ipsi ΘΕ 


de ses côtés égal à BA ; joignons ΘΖ, EH; élevons du point K la droite KA perpendi- 
culaire au plan du quarré ΕΖΗΘ; prolongeons cette droite de l’autre côté du plan 
et que son prolongement soit KM; faisons chacune des droites KA, KM égale 
à une des droites KE, ΚΖ, ΚΗ, ΚΘ, et joignons AE, AZ, AH, A@, ME, MZ, 
MH, ΜΘ. Puisque la droite KE est égale à ΚΘ, et que l’angle ἘΚΘ est 
droit; le quarré de ΘῈ sera double du quarré de Ek (47. 1 ). De plus, 
puisque AK est égal à KE, et que l'angle AKE est droit, le quarré de EA sera double 
du quarré de Ex. Mais on ἃ démontré que le quarré 46. ΘῈ est double du quarré 
de ΕΚ; le quarré de AE est donc égal au quarré de ΕΘ; la droite AE est donc égale 
à ΕΘ. Par la même raison, Ja droite ΔΘ est égale à ΘῈ, le triangle AE© est donc 
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‘ τὰ οἱ 
ΘΕ ἐστὶν ἴση" ἐσότελευρον ἄρα ἐστι τὸ ΛΕΘ τρί- 
δ᾽ - LA 27 
yovor. Ομοίως δὴ δείξομεν ὅτι καὶ ἕκαστον τῶν 
-“ ᾿ e , | à , ε 02 
λοιπῶν τριγώνων, ὧν βάσεις μέν εἶσιν αἱ τοῦ 
\ A \ 
ἘΖΗΘ τετραγώνου πλευραὶ. κορυφαὶέ δὲ τὰ À, 
LS ,ὔ 
M σημεῖα. ἰσόπλευρόν ἐστιν" ὀκτάεδρον ἄρα 
, 5 SR. > A ’ ᾽ ‘ 
συνίσταται" ὑπὸ ὀκτῶ τριγώνων ἰσοπλεύρων 
περιεχόμενον, 
x \ \ LU LA 
Δεῖ δὴ αὐτὸ καὶ σφαίρᾳ περιλαξεῖν τῇ do 
a «“ - 
θείσῃ, καὶ δεῖξαι ὅτι ἡ τῆς σφαίρας δηάώμετρος 
» ἧς 171 nn 7 
δυνάμει διπλασίων ἐστὶ τῆς τοῦ ὀκταέδρου πλευ- 
pèse 
\ 4 ε ο- € 5», 32 , 
Ἐπεὶ γὰρ αἱ τρεῖς αἱ AK, KM, KE σαι αλλή- 
\ δι À “ ᾽’ ε 
AIS εἰσὶ, το ἄρα ἐπὶ τῆς ΛΜ γραάφομενον ἡμι- 
, “ “ \ \ 3 A 
#U4AIOY ἥξει καὶ διὰ τοῦ E, Καὶ διὰ τὰ αυτας 
οὐδ ἢ ᾿ 27 \ \ e Ψ 
ἐὰν μενούσης τῆς AM περιενεχθὲν τὸ ἡμικύ- 
» \ > \ > 4  » 
κλίον εἰς τὸ αὐτὸ ἀποκατασταθῇ θεν ἤρξατο 
ef \ \ “ ,ὔ 
φέρεσται. ἥξει καὶ διὰ τῶν Z, H, © σημείων. 
» \ ’ 
καὶ ἔσται σφαίρᾳ περιειλημμένον τὸ ὀκτάεδρον, 
, \ 62 \ \ y \ 
Λέγω δὰ ὅτι καὶ τῇ δοθείσῃ, Ἐπεὶ γὰρ ion ἐστὶν 
-“ \ . ε \ # 3 Υ͂ 
ἡ ΛΚ τῇ ΚΜ, κοινὴ δὲ ἡ KE, καὶ γωνίας ὀρθὰς" 
, " 4 \ 
περιέχουσι. Basic ἄρα ἡ AE βάσει τῇ ἘΜ ἐστὶν 


\ Nes ra EUX / ᾽ 
ἴση. Καὶ ἐπεὶ ὀρθή ἔστιν ἡ ὑπὸ AEM yuyia , ἐν 


est æqualis; æquilaterum igitur est AEO© trian- 
gulum. Similiter utique ostendemus et unum- 
quodque reliquorumtriangulorum, quorum bases 
quidem sunt ΕΖΗΘ quadrati latera , vertices au- 
tem A, M puncta, æquilaterum esse ; octae- 
drum igitur constitutum est sub octo triangulis : 
æquilateris contentum. 

Oportet vero ipsum et sphærà comprehen- 
dere datà, et demonstrare sphæræ diametrum 


potentià duplam esse lateris octaedri. 


Quoniam enim tres rectæ AK,KM, KE æquales 
inter se sunt, ergo super AM descriptus semi- 
circulus transibit et per punctum E. Et propter 
cadem, si manente AM, conversus semicirculus 
in eumdem locum restituatur a quo cœpit mo- 
veri, transibit et per puncta Ζ, Η, © , et erit 
sphærâ comprehensum octaedrum. Dico etiam 
et datà. Quoniam enim æqualis est AK ipsi KM, 
communis autem KE, et angulos rectos con- 
tinent, basis igitur AE basi EM est æqualis. Et 
quoniam rectus est AEM angulus , etenim in se- 


équilatéral. Nous démontrerons semblablement que chacun des triangles restants, 
dont les bases sont les côtés du quarré ΕΖΗΘ, et les sommets les points 4, M, 
est aussi équilatéral ; on a donc construit un octaèdre compris sous huit ἜΔΕΙ 
équilatéraux. 


1] faut à présent circonscrire l’octaèdre par P sphère donnée, et démontrer que. 
le quarré du diamètre de cette sphère est double du quarré du côté de l’octaëdre. 


Car puisque les trois droites AK, KM, KE sont égales entr'elles, le demi - cercle 
décrit sur AM passera par le point E. Par la même raison, si la droite AM restant 
immobile, le demi-cercle tourne jusqu’à ce qu’il soit revenu au même endroit 
d’où il avait commencé à se mouvoir, ce demi-cercle passera aussi par les points 
2, H, ©, et l’octaèdre sera circonscrit par une sphère. Je dis qu’il le sera par la 
sphère donnée. Car puisque la droite AK est égale à ΚΜ, que la droite KE est com- 
mune, et que ces droites comprènent des angles droits, la base AE sera égale à Ja 
base EM (4. 1). Et puisque l’angle AEM est droit (5 1.3), car il est dans un demi-cercle, 

HE ; 34 
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ἡμικυκλίῳ γὰρ, τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς AM διπλάσιόν 
᾿στιϑ τοῦ ἀπὸ τῆς ΔΕ. Πάλιν, ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ 
AT τῇ TB, διπλασία ἐστὶν ἡ ΑΒ τῆς ΒΓ. Ως δὲ 
y ΑΒ πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ πρὸς τὸ 


\ 27 \ » \ “ 
ἀπὸ τῆς ΒΔ' διπλάσιον ἄρα ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς 


Δ r 


AB τοῦ ἀπὸ τῆς BA. Ἐδείχθη δὲ καὶ τὸ ἀπὸ τῆς 
AM διπλάσιον τοῦ ἀπὸ τῆς AE. Καὶ ἔστιν ἴσον 
τὸ ἀπὸ τῆς ΒΔ τῷ ἀπὸ τῆς AE° ἴση γὰρ κεῖται 
ἡ ἘΘ τῇ ΔΒ. Ισὸν ἐστιν7 ἄρα καὶ τὸ ἀπὸ τῆς 
ΑΒ τῷ ἀπὸ τῆς ΛΜ’ ἴση ἄρα ἡ ΑΒ τῇ AM, Καὶ 
ἴστιν ἡ ΑΒ ἡ τῆς δοθείσης σφαίρας διάμετρος" 
À AM ἄρα ἔση ἐστὶ τῇ τῆς δοθείσης σφαίρας 
δ)αμέτρῳ. 
Περιείληπται ἄρα τὸ ὀκτάεδρον τῇ δοθείσῃ 
. σφαίρᾳ" καὶ συναποδέδεικται, ὅτ; ἡ τῆς σφαίρας 
διάμετρος δυνάμει διπλασίων ἐστὶ τῆς τοῦ ὁκ- 


Tatdpou πλευρᾶς, Οπερ ἔδει ποιῆσαι. 


micirculo , ipsum igitur ex AM duplum estipsius 
ex ΛΕ. Rursus, quoniam æqualis est AT ipsi 
TB, dupla est AB ipsius ΒΓ, Ut autem AB ad 
BT ita ipsum ex AB ad ipsum ex BA; duplum 
igitur est ipsum ex AB ipsius ex BA. Osten sum 


Λ 
FE D, 9 
K 
2 Η 
Μ 


autem est etipsum ex AM duplum ipsius ex AE. Et 
est æquale ipsum ex BA ipsiex AE; æqualis enim 
posita est ipsa ΕΘ ipsi AB. Æquale est igitur et 
ipsum ex AB ipsiex AM; æqualisigitur AB ipsi 
AM. Et est AB datæ sphæræ diameter; ergo AM 
æqualis est datæ sphæræ diametro. 


Comprehensum est igitur octaedrum datà 
sphærä ; et simul demonstratum est sphæræ 
diametrum potentià duplam esse lateris octaedri. 
Quod oportebat facere. , 


le quarré de AM sera double du quarré de AE (47. 1). De plus, puisqué AT est égal 
à TB, la droite ΑΒ sera double de Br: Mais ΑΒ est à Br comme le quarré de AB est au 
quarré de ΒΔ (8, et 20. 6) ; le quarré de ΑΒ est donc double du quarré de ΒΔ. Mais 
on a démontré que le quarré de AM est double du quarré de 4E, et le quarré de BA 
est égal au quarré de AE, car la droite ΕΘ est supposée égale à 48 ; le quarré de 
AB est donc égal au quarré de AM; la droite ΑΒ est donc égale ἃ AM. Mais AB 
est le diamètre de la sphère donnée; la droite AM est donc égale au diamètre 


de la sphère donnée. 


L’octaèdre ἃ donc été circonserit par la sphère donnée, et l’on a démontré, 
en même temps, que le quarré du diamètre est double du quarré du côté de 


l’octaèdre. Ce qu’il fallait faire. 
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HPOTAZIZ 4. 


Κύξον συστήσασθαιϊ, καὶ σφαίρᾳ περιλαξεῖν 1 
καὶ τὰ πρότερα" καὶ δεῖξαι ὅτι ἡ τῆς σφαί- 
pas διάμετρος δυνάμει τριπλασίων" ἐστὶ τῆς 
τοῦ κύξου πλευρᾶς. 

Ἐκκείσθω ἡ τῆς δοθείσης σφαίρας διάμετρος ἡ 
AB, καὶ τετμήσθω κατὰ τὸ T, ὥστε διπλὴν εἶναι 
σὴν AT τῆς TB, καὶ γεγράφθω ἐπὶ τῆς AB ἡμι- 
κύκλιον τὸ ΑΔΒ, καὶ ἀπὸ τοῦ T τῇ ΑΒ πρὸς 


+ 


PROPOSITIO XV. 


. 


Cubum constituere, et βρμγὰ comprehen- 
dere quà et priores; et demonstrare sphæræ 
diametrum potentià triplam esse lateris cubi. 


Exponatur datæ sphæræ diameter ΑΒ, et se 
cetur in Γ΄, ita ut dupla sit ΑΓ ipsius ΓΒ, et 
describatur super AB semicirculus AAB,eta 
puncto Τ' ipsi AB ad rectos ducatur TA, et 


K N 


Sons 


A 


[Ξ 
© 


A r 


ὀρθὰς ἤχθω ἡ TA, καὶ ἐπεζεύχθω ÿ AB, καὶ tx- 
κείσθω τετράγωνον τὸ ἘΖΗΘ ἴσην ἔχον τὴνῇ 
πλευρὰν τῇ AB, καὶ ἀπὸ τῶν E,Z,H, © τῷ 
τοῦ ἘΖΗΘ τετραγώνου ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθὰς ἤχ- 
θωσαν αἱ EK, ZA, ΗΜ, ΘΝ, καὶ ἀφῃρήσθω 
ἀφ᾽ ἑκάστης τῶν EK, ZA, ΗΜ, ΘΝ μιᾷ τῶν 
EZ, ΖΗ. ΗΘ. ΘῈ ἴση ἑκάστη τῶν ἘΚ. ZA, 
ΗΜ, ON, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ KA, AM, ΜΝ, 


Z H 


jungatur AB, et exponatur quadratum EZHO, 
æquale habens latus ipsi AB, et a punctis E, 
Z, H, © quadrati ΕΖΗΘ plano ad rectos du- 
cantur ἘΚ, ZA, ΗΜ, ΘΝ, et auferatur ab 
unäquäque ipsarum ΕΚ, ZA , ΗΜ, ON uniipsa- 
rum ΕΖ, ΖΗ, ΗΘ, ΘΕ æqualis unaquæque ipsarum 
ἘΚ, ZA , HM, ON, et jungantur ipsæ KA, AM, 


PROPOSITION XV. 


Construire un cube, et le circonscrire par la même sphère par laquelle on ἃ 
circonscrit les figures précédentes, et démontrer que le quarré du diamètre de 
la sphère est triple du quarré du côté du cube. 

Soit ΑΒ le diametre de la sphère donnée ; coupons AB au point r, de manière 
que ΑΓ soit double derB; sur ΑΒ décrivons le demi-cercle ΑΔΒ; du point r éle- 
vons ΓΔ perpendiculaire à AB; joignons AB; soit exposé un quarré ΕΖΗΘ ayant sou 
côté égal à AB; des points Ε, 2, H, © menons les droites ἘΚ, ZA, ΗΜ, ΘΝ perpen- 
diculaires au plan du quarré ΕΖΗΘ ; faisons chacune des droites ΕΚ, ZA, ΗΜ, ΘΝ, 
égales à une des droites ΕΖ; ZH, ΗΘ, ΘΕ, et joignous KA, AM, MN, NK; On aura 
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€ 
NK° κύξζος ἄρα συνίσταται ὁ ZN ὑπὸ ἐξ τετρα- 
» » / 5 La δὴ πὶ τὰν Ν 
γώνων ἴσων περιεχόμενος", Δεῖ δὴ αὐτὸν καὶ 
σφαίρᾳ περιλαξεῖν τῇ δοθείσῃ, καὶ δεῖξαι ὅτι ἡ 
7 / , δ À 4 6 3 δ Ἶ 
τῆς σφαίρας διάμετρος δυνάμει τριπλασίωνθ ἐστὶ 


nm 2 » ΄ 
ἼΤΗης πλευρὰς τοῦ κύζου. 


ΜΝ, NK; cubus igitur constitutus est ZN sub 
sex quadratis æqualibus contentns. Oportet vero 
ipsum et sphærâ datà comprehendere, et de- 
monstrare sphæræ diametrum poteutià triplam 
esse lateris cubi. 


K N 


Ἐπεζεύχθωσαν γὰρ αἱ KH, EH. Καὶ ἐπεὶ 
ὀρθή ἐστιν ἡ ὑπὸ ΚΕΗ γωνία, διὰ τὸ καὶ τὴν 
ΚΕ ὀρθὴν εἶνα, πρὸς τὸ EH ἐπίπεδον δηλαδὴ καὶ 
πρὸς τὴν EH εὐθεῖαν, τὸ ἄρα ἐπὶ τῆς ΚΗ γρα- 
φόμενον ἡμικύκλιον, ἥξει καὶ δχὰ τοῦ E σημείου. 
Πάλιν, ἐπεὶ ἡ ΖΗ ὀρθή ἔστιν πρὸς ἑκατέραν τῶν 
AZ, LE, καὶ πρὸς τὸ ΖΚ ἄρα ἐπίπεδον ὀρθή ἐστιν 
ἡ ΖΗ" ὥστε καὶ ἐὰν} ᾿πιζεύξωμεν τὴν ZK, ἡ HZ 
ὀρθὴ ἔσται καὶ πρὸς τὴν 2Κ' καὶ διὰ τοῦτο 
πάλιν τὸ ἐπὶ τῆς HK γραφόμενον ἡμικύκλιον 
ἥξει καὶ διὰ τοῦ 2. Ομοίωςϑ καὶ διὰ τῶν λοι- 


» -Ὁ # e \ \ ’ 
πῶν τοῦ κύξου σημείων ὕξει. Ἐὰν du, μενούσης 


rl © 
| j 7" 


H 


Jungantur enim ipsæ KH, EH, Et quoniam 
rectus est KEH angulus > propterca quod et KE 
perpendicularis sit ad EH planum, videlicet et ad 
EH rectam, ergo super ΚΗ descriptus semicircu- 
lus transibit et per punctum E. Rursus, quoniam 
ZH perpendicularis est ad utramque ipsarum 


ΛΖ, ZE, et ad ΖΚ igitur planum perpendicu- 


Jaris est ΖΗ; quare et si jungamus ΖΚ, ipsa HZ 


perpendicularis erit et ad ZK; et propter hoc 
rursus super HK descriptus semicirculus tran- 
sibit et per punctum Z. Similiter et per reli- 


qua cubi puncta transibit. Si igitur, manente 


. 


construit un cube ZN compris sous six quarrés égaux. Il faut circonscrire ce cube 
par la sphère donnée, et démontrer que le quarré du diamètre de la sphère est 
triple du quarré du côté du cube. 

Joignons ΚΗ, EH. Puisque l’angle KEH est droit, parce que KE est perpendicu- 
laire au plan EH, c’est-à-dire à la droite EH ( déf. 3. 11 ); le demi-cercle 
décrit sur ΚΗ passera donc par le point E (31.3). De plus, puisque la droite 
ΖΗ est perpendicülaire à chacune des droites AZ, ZE, la droite ΖΗ sera perpen- 
diculaire au plan deZKk (4. 11); si donc nous joignons ΖΚ, la droite ΗΖ sera aussi 
perpendiculaire à ZK, et à cause de cela le demi-cercle décrit sur HK passera 
γᾶν le point z. Ce demi-cercle passera sémblablement par les autres points du 
cube. Si donc la droite ΚΗ, restant immobile, le demi-cerçle tourne jusqu’à ce 


LE TREIZIÈME LIVRE DES ÉLÉMENTS D’EUCLIDE. 269 


τῆς KH, περιενεχθὲν τὺ ἡμικύκλιον εἰς τὸ αὐτὸ 
παλινὶο ἀποκατασταθῇ θεν ἤρξατο φέρεσται, 
ἔσται σφαίρᾳ περιειλημμένος ὁ κύξος. Λέγω δὴ 
ὅτι καὶ τῇ, δοθείσῃ. Ἐπεὶ γὰρ ἴση ἐστὶν ἡ HZ τῇ 
ZE, καὶ ἔστιν ἐρθὴ ἡ πρὸς τὸ Z γωνία" τὸ ἄρα 
ἀπὸ τῆς ΤῊ διπλάσιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ἘΖ. Ion 
δὲ ἡ ἘΖ τῇ EK° τὸ ὄρα ἀπὸ τῆ EH διπλάσιόν ἐστι 
τοῦ ἀπὸ τῆς EK° ὥστε τὰ ἀπὸ τῶν ΗΕ, ΕΚ, 
τουτέστι τὸ ἀπὸ τῆς ΗΚ, τριπλάσιόν ἐστι τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΕΚ. Καὶ ἱπεὶ τριπλατίων ἐστὶν ἡ AB 
τῆς ΒΓ. ὡς δὲ ὁ ΑΒ πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως τὸ ἀπὸ 
τῆς ΑΒ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΔ' τριπλάσιον ἄρα τὸ 
ἀπὸ τῆς ΑΒ τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΔ. Ἐδείχθη δὲ καὶ 
τὸ ἀπὸ τῆς ΗΚ τοῦ ἀπὸ τῆς ΚΕ τριπλάσιον, 
Καὶ κεῖται ἴση ἡ ΚΕ τῇ ΕΔ11" ἴση ἄρα καὶ ἡ ΚΗ 
τῇ ΑΒ. Καὶ ἔστιν ΑΒ τῆς δοθείσης σφαίρας 
διάμετρος" καὶ ἡ ΚΗ ἄρα Von ἐστὶ τῇ τῆς δὸ- 
θείσης σφαίρας διαμέτρῳ. 

Τῇ δοθείσῃ" ἄρα σφαίρᾳ περιείληπται ὃ κύ- 
(ος" καὶ συναποδέδεικται ὅτι ἡ τῆς σφαίρας 
διάμετρος δυνάμει τριπλασίων ἐστὶ τῆς τοῦ 


᾿ "“, 3 κω. 
κύζου πλευρᾶς, Οπερ δε; ποιῆσαι. 


ΚΗ, conversus semicirculus in eumdem rursus 
locum restituatur a quo cœpit moveri, erit 
sphærä comprehensus cubus. Dico etiam et datä. 
Quoniam enim æqualis est HZ ipsi ZE, et est 
rrectus ad Z angulus ; ipsum ïigitur ex TH du- 
plum est ipsius ex ΕΖ. Æqualis autem EZ ipsi 
ἘΚ; ipsum igitur ex EH duplum est ipsius 
ex ΕΚ; quare ipsa ex HE, ΕΚ, hoc est ipsum 
ex HK, triplum est ipsius ex EK. Et quoniam 
tripla est AB ipsius ΒΓ, ut autem AB ad 
ΒΓ ila ipsum ex AB ad ipsum ex BA; triplum 
igitur ipsum ex AB ipsius ex BA. Ostensum 
est autem et ipsum ex HK ipsius ex KE tri- 
plum. Et posita est æqualis KE ipsi EA ; æqualis 
igitur et ΚΗ ipsi AB. Et est AB datæ sphæræ 
diameter ; et KHigitur æqualis est datæ sphæræ 


diametro. 


Datà igitur sphærâ comprehensus est cubus ; 
etsimul demonstratum est sphæræ diametrum po- 
tentià triplam esse lateris cubi. Quod oportebat 
facere. Ἴ 


qu'il soit revenu au même endroit d’où il avait commencé à se mouvoir, le 
cube sera circonscrit par une sphère. Je dis à présent que le cube sera circonserit 
par la sphère donnée. Car puisque ΗΖ est égal à ZE, et que l’angle est droit en 
Z ; le quarré de ΤῊ sera double du quarré de Ez ( 47. 1 ). Mais ΕΖ est égal à ΕΚ; 
le quarré de EH est donc double du quarré de ΕΚ; la somme des quarrés des droites 
HE, EK, c’est-à-dire le quarré de ΗΚ, est donc triple du quarré de EKk. Et puisque 
ΑΒ est triple de ΒΓ, etque ΑΒ est à ΒΓ comme le quarré de ΑΒ est au quarré de Ba 
(8, et 26. 6); le quarré de ΑΒ sera triple du quarré de 8a. Mais on ἃ démontré 
que le quarré de ΗΚ est triple du quarré de ΚΕ, et l’on a fait KE égal à ΒΔ; ja 
droite ΚΗ est donc égale à ΑΒ. Mais ΑΒ est le diamètre de la sphère donnée; la 
droite ΚΗ est donc égale au diamètre de la sphère donnée. 

On ἃ donc circonscrit le cube par la sphère donnée, et l’on ἃ démontré, en 
même temps, que le quarré du diamètre de la sphère est triple du quarré du 
côté du cube. Ce qu'il fallait faire. 
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TPOTASIS «ς΄. 


ἙΕἰκοσάεδρον συστήσασθαι καὶ σφαίρᾳ περιλα- 
(εν À καὶ τὰ προειρημένα σχήματα" καὶ δεῖ- 
ξαι ὅτι ἡ τοῦ εἰκοσαέδρου πλευρὰ ἄλογός ἐστιν 
À καλουμένη ἐλάττων. 

Ἐκκείσθω ἡ τῆς δοθείσης σφαίρας διώμετρος ἡ 
AB, καὶ τετμήσθω κατὰ τὸ T, ὥστε τετραπλῆν 
εἶναι τὴν AT τῆς TB, καὶ γεγράφθω ἐπὶ τῆς AB 
ἡμικύκλιον τὸ ΑΔΒ, καὶ ἤχθω ἀπὸ τοῦ T σημείου 
τῇ AB πρὸς ὀρθὰς γωνίας εὐθεῖα γραμμὴ ἡ TA, 
καὶ ἐπεζεύχθω n AB, καὶ ἐκκείσθω κύκλος ὃ 
ἘΖΗΘΚ, οὗ ἡ ἐκ τοῦ κέντρου ἴση ἔστω τῇ ΔΒ, 
παὶ ἐγγεγράφθω εἰς τὸν EZHOK κύκλον πεντά-- 
γωνον ἰσόπλευρόν τε καὶ ἰσογώνιον τὸ ἘΖΗΘΚ, 
καὶ τετμήσθωσαν αἱ EZ, ΖΗ. ΗΘ, ΘΚ, KE πε- 
ριφέρειαι δίχα κατὰ τὰ Δ. M,N,E, 0 σημεῖα, 
καὶ ἐπεζεύχθωσαν ai EA, AZ, ZM, MH, HN, 
NO, OX, ÆK, KO, ΟΕ, καὶ ὁμοίως AM, MN, 
NE, ΞΟ, OA° ἰσόπλευρον ἔρα ἐστὶ καὶ τὸ 
AMNEO πεντάγωνον, καὶ δεκαγώνου ἡ ἘΟ εὖ- 


[ai 3 * ΩΣ 
θεῖα. Καὶ ἀνεστάτωσαν ἀπὸ τῶν E, Z, H, ©,K 


PROPOSITIO XVI. 


Icosaedrum constituere et sphærâ compre- 
hendere quà et prædictas figuras ; et demons- 
trare icosaedri latus irrationalem esse quæ 
appellatur minor. 

Exponatur datæ sphæræ diameter AB , etse- 
cetur in Γ΄, ita ut quadrupla sit AT ipsius ΓΒ, 
et describatur super AB semicirculus ΑΔΒ, 
et ducatur a puncto T ipsi AB ad rectos angulos 
recta linea ΓΔ, et jungatur ΔΒ, et exponatur 
circulus ΕΖΗΘΚ, cujus ea quæ ex centro æqualis 
sitipsi AB, et describatur in circulo ΕΖΗΘΚ pen: 
tagonum et æquilaterum etæquiangulum ΕΖΗΘΚ, 
et secentur ΕΖ, ΖΗ. ΗΘ, ΘΚ, KE circumferentiæ 


“bifariamin Δ, Μ, Ν, Ξ,0 punctis, et jungan- 


tur ἘΔ, AZ,ZM,MH,HN,N®© ,@Z,EK, KO, 
ΟΕ, et similiter AM, MN, NE, ΞΟ, OA; æquila+ 
terum igitur estet AMN£O pentagonum , et deca- 
goni latus recta ΕΟ. Et erigantur a punctis E,Z, 


PROPOSITION XVI. 


Construire un icosaèdre, et le circonscrire par la même sphère par laquelle 
on a circonscrit les figures précédentes, et démontrer que le côté de l’icosaèdre 
est l’irrationelle qu’on appèle mineure. 

Soit 4B le diamètre de la sphère donnée; coupons ΑΒ aupointr, de manière 
que ΑΓ soit quadruple de TB ; sur ΑΒ décrivons le demi-cercle ΑΔΒ ; du point r me- 
nons la ligne droite ΓΔ perpendiculaire à AB; joignons ΔΒ; soit TA un cercle EZH@K 
ayant pour rayon une droite égale à AB; décrivons dans le cercle EZH@K un pen- 
tagone équilatéral et équiangle ΕΖΗΘΚ ( 11. 4); coupons les arcs ΕΖ, ΖΗ, ΗΘ, ΘΚ, 
KE en deux parties égales aux points A, M,N, #, O ( 30. 3), et joignons 
EA, AZ, ΖΜ, MH, HN, NO, @%, EK, KO, ΟΕ, ainsi que AM, MN, ΝΞ, #0, OA; le 
pentagone AMNEO sera équilatéral, et la droite ΟΕ sera le côté du décagone. Des 
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σημείων τῷ τοῦ κύκλου ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθὰς 
»ωνίας εὐθεῖαι αἱ ἘΠ΄. ZP, HS, OT, KY ἔσα; 
οὖσαι τῇ ἐκ τοῦ κέντρου τοῦ EZHOK κύκλου, 
καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ ΠΡ. PE, ΣΤ, TY, ὙΠ, 
HA, AP; PM, MS,EN, NT, TE, ΞΥ, YO, 
ΟΠ: Καὶ ἐπεὶ ἑκατέρα τῶν ἘΠ, ΚΥ͂ τῷ αὐτῷ 


ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς ἐστι, παράλληλος dpa ἐστὶν 


Α ᾿ Β 


€ “ “ À: 4: \ “᾿ 
ἢ ἘΠ τῇ ΚΥ. Εστι δὲ αὐτῇ καὶ ἴση. αἱ δὲ τὰς 
” \ , > # ES \ 
σὰς τε καὶ παραλλήλους ἐπιζευχνύουσαι ἐπι τὰ 
3 \ RS BEST NO RE. \ / #32 
αὐτὰ μερη εὐθεῖαι ἴσαι τε καὶ παράλληλοί εἰσιν" 


ἡ ΠΎ ἄρα τῇ ΕΚ ἴση τε καὶ παράλληλός ἐστινή 


Η, ©, K plano circuli ad rectos angulos 
rectæ ἘΠ, ZP, HE, OT, KY æquales existentes 
ei quæ ex circuli EZH@K centro, et jungan- 
tur IP, PE, ΣΤ, TY, TI, NA, AP, PM, 
MEZ,2ÈN, NT, TE, EY, YO, On. Et quo— 
niam ulraque ipsarum ἘΠ, KY eidem plano 
ad rectos est, parallela igitur est En ipsi KT. 


li 


Est autem ipsi et æqualis; ïipsæ autem et 
æquales et parallelas conjungentes ad easdem 
partes rectæ, et ipsæ æquales et parallelæ sunt; 
ipsa HT igitur ipsi ΕΚ et æqualis et paralella est. 


points E, Z, H, ©,K menons les droites EN, ZP, H£, OT, KY perpendiculaires 
au plan du cercle ( 12. 11); faisons ces droites égales aurayon du cercle ΕΖΗΘΚ, 
etjoignons IP, PS, ZT, TY, ὙΠν ITA, AP, PM, M5, EN,NT, TE, EY, YO, ON. 
Puisque chacune des droites Ent, KY est perpendiculaire à un même plan, la droite 
ἘΠῚ sera parallèle à ΚΥ (6. 11). Mais elle lui est égale; et les droites qui joignent 
du même côté des droites égales et parallèles sont égales et parallèles (33. 1); la 
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Πενταγώνου δὲ ἰσοπλεύρου ἡ ἘΚ’ πενταγώνου ἄρα 
ἰσοπλεύρου, καὶ ἡ ΠΥ, τοῦ εἰς τὸν ΕΖΗΘΚ κύκλον 
περιγραφομένου, Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἑκάστη τῶν 
ΠΡ ΡΣ, ZT, ΤΥ πενταγώνου ἐστὶ ἰσοπλεύρου 
τοῦ εἰς τὸν ΕΖΗΘΚ κύκλον ἐγγραφομένου" ἰσό-- 
πλευρὸν ἄρα ἐστὶ τὸ ΠΡΣΤΥ πεντάγωνον. Καὶ 
ἐπεὶ ἑξαγώνου μέν ἔστιν ἡ ΠΕ, δεκαγώνου δὲ ἡ 
EO, καί ἔστιν op ἡ ὑπὸ ΠΕΟ’ πενταγώνου 
ἄρα ἐστὶν ñ ΠΟ’ à γὰρ τοῦ πενταγώνου πλευρὰ 
δύναται τήν τε τοῦ ἑξαγώνου καὶ τὴν τοῦ de 
καγώνου τῶν εἰς τὸν αὐτὸν κύκλον ἐγγραγομένων. 
Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ OY πενταγώνου ἐστὶ 
πλευρὰ, ἔστι δὲ καὶ ἡ ΠΥ πεντάγωνου7" ἰσό- 
πλευρον ἄρα ἐστὶ τὸ ΠΟΥ τρίγωνον. Διὰ τὰ 
αὐτὰ δὴ καὶ ἕκαστον τῶν IIAP, PME, ENT, 
TEY Tps) ὠνωνδ ἰσόπλευρόν ἐστι, Καὶ ἐπεὶ πεντα- 
γώνου ἐδείχθη ἑκατέρα τῶν ΠΛ, ΠΟ, ἔστι δὲ 
καὶ ἡ ΛΟ πενταγώνου" ἰσόπλευρον ἄρα ἐστὶ τὸ 
ΠΛΟ τρίγωνον. Διὰ τὸ αὐτὰ δὴ καὶ ἕκαστον 
τῶν APM, MEN, ΝΊΞ, EYO τριγώνων ἰσό- 
πλευρόν ἐστιν. Εἰλήφθω τὸ κέντρον τοῦ ΕΖΗΘΚ 


Ἂ \ »" Ν > \ “ +3 -“ 
κύκλουθ τὸ D σημεῖον" καὶ ἀπὸ τοῦ D τῷ του 


Pentagoni autem æquilateri latus ipsa EK; 
pentagoni igitur æquilateri in ΕΖΗΘΚ. circulo 
descripti latus ipsa ΠΥ. Propter eadem utique 
et unaquæque ipsarum HP, ΡΣ, ET, TY pen- 
tagoni est æquilateri in ΕΖΗΘΚ circulo descripti; 
æquilaterum igitur est HPETY pentagonum. Et 
quoniam hexagoni quidem est ipsa ΠΕ latus, 
decagoni vero ipsa ΕΟ, etest rectus HEO angulus ; 
pentagoniigitur est latus ipsa ΠΟ ; latus enim pen- 
tagoni potest et hexagoni et decagoni latus in 
codem circulo descriptorum. Propter eadem 
utique ipsa et OY pentagoni est latus , est autem 
etipsalIY latus pentagoni ; æquilaterumigitur est 
ΠΟΥ triangulum. Propter eadem utique etunum- 
quodque triangulorum AP, PME, ENT, TEY 
æquilaterum est. Et quoniam pentagoni latus 
ostensa est utraque ipsarum TA ,110 , est autem 
et ipsa AO pentagoni latus ; æquilaterum igitur 
est ΠΛΟ triangulum. Propter eadem utique et 
unumquodque triangulorum APM, MEN, NTE, 
EYO æquilaterum est. Sumatur centrum cir- 


culi ΕΖΗΘΚ, ipsum ® punctum; et a puncto 


droite ΠΥ est donc égale et parallèle à ΕΚ. Mais la droite EK est le côté d’un pen- 
tagone équilatéral; la droite ΠΥ est donc le côté du pentagone équilatéral décrit 
dans le cercle ΕΖΗΘΚ. Par la même raison, chacune des droites ΠΡ, ΡΣ, ΣΤ, TY est un 
côté du pentagone décrit dans le cercle EzHek; le pentagone ΠΡΣΤῪ est donc 
équilatéral. Mais la droite ΠΕ est le côté de l'hexagone ; la droite ΕΟ est donc le 
côté du décagone, et l’angle nEO est droit; la droite ΠΟ est donc le côté du pen- 
tagone ; parce quele quarré du côté du pentagone est égal au quarré de la somme 
du côté de l’hexagone et du côté du décagone, ces polygones étant décrits dans 
le même cercle ( το. 13 ). Par la même raison, la droite OT est [6 côté du pen- 
tagone ; mais la droite nv est le côté du pentagone; le triangle ΠΟΥ est donc équi- 
latéral. Par la même raison, chacun des triangles TIAP, PME, ENT, TEY est aussi 
équilatéral. Et puisque l’on a démontré que chacune des droites ΠΛ, ΠΟ est le 
côté du pentagone, et à cause que AO est aussi le côté du pentagone, le triangle 
nAO est équilatéral. Par la même raison, chacun des triangles APM, MEN, NTE, 
ΞΎΟ estéquilatéral. Prenons le centre + du cercle EzHeK ( 1. 3 ); du point Φ éle- 
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κύκλου ἱπτιπέδῳ πρὸς ὀρθὰς ἀνεστάτω ἡ DO, καὶ 
ἐχ(ξεέλήσθω ἐπὶ τὰ ἕτερα μέρη ὡς à ΦΨ, καὶ 
ἀφῃρήσθω ἑξαγώνου μὲν ἡ ΦΧ, δεκαγώνου δὲ ἑκα- 
τέρα τῶν D, ΧΩ, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ ΠΩ. ΠΧ, 
YO, ΕΦ, A®, AY, "FM. Καὶ ἐπεὶ ἑκατέρα τῶν 


ΦΧ. ΠΕ τῷ τοῦ κύκλου ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς 
ἐστι, παράλληλος ἄρα ἐστὶν ἡ ΦΧ τῇ ΠΕ, Εἰσὶ 
δὲ καὶ ἴσαι" καὶ αἱ E®, ΠΧ ἄρα ἴσαι τε καὶ πα- 
ράλληλοί εἶσιν, Ἐξαγώνου δὲ ἢ ἘΦ" ἐξαγώνου 


® ipsi circuli plano ad rectos erigatur ΦΩ, 
et producatur ad alteras partes, ut ipsa®+, et 
auferatur hexagoni quidem latus ΦΧ, decagoni 
vero utraque ipsarum ®#, ΧΩ, et jungantur 
ΠΩ, ΠΧ, 19, ED, A9, A+, ὙΜ, Et quo- 


niam utraque ipsarum ΦΧ, ΠῈ circuli plano 
ad rectos est, parallela igitur est ΦΧ ipsi ΠΕ. 
Sunt autem et æquales; et ἘΦ, ΠΧ igitur et 
æquales et parallelæ sunt. Hexagoni autem Et 


vons la droite ΦΩ perpendiculaire au plan du cercle; prolorgeons cette droite de 
part et d’autre, comme ΦΨ ; faisons la droite ΦΧ égale au côté de l'hexagone, 
faisons aussi les droites #7, ΧΩ égales chacune au côté du décagone, et joignons 
ΠΩ, ΠΧ, YO, ΕΦ, A®, AY, ἘΜ. Puisque chacune des droites ΦΧ, ΠΕ est perpendicu- 
laire au plan du cercle, la droite ΦΧ sera parallèle à nE(6. 11). Mais ces deux droites 
sont égales ; les droites ἘΦ, ΠΧ sont donc égales et parallèles (33. 1). Mais ἘΦ est le 


LT. 


35 
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ἄρα καὶ ἡ ΠΧ. Καὶ ἐπεὶ ἑξαγώνου μέν ἐστιν ἡ 
ΠΧ, δεκαγώνρύ δὲ ἡ ΧΩ. καὶ ὀρθή ἐστι ἡ ὑπὸ 
ΠΧΩ γων! 
τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ YO πενταγώνου ἐστὶν, ἐπει- 
δύπερ 4 ἐπιζεύξωμεν τὰς ΦΚ, XY ἴσαι, καὶ ἀπε- 


͵ 
πενταγώνου ἄρα ἐστὶν à ΠΩ. Διὰ 


/ ” DURE À € 5. -“ , 
vayTioy ἐσονται. καὶ ἐστιν DK ἐκ τοῦ κέντρου 
œæ ἢ ς , >! PATES 
oura ἑξαγώνου" ἑξαγώνου ἄρα καὶ n ΧΎ. Δεκα- 
\ \ Le À { ς 
γώνου δὲ καὶ ΧΩ. καὶ ὀρθὴ ἡ ὑπὸ ὙΧΩ" πεντα- 
EL € \ \ se » 
γώνου ἄρα n YO, Ἐστὶ δὲ καὶ ἡ ΠΥ πενταγώνου" 
” 3 x de \ 
ἰσόπλευρον σρα ἐστὶ) τὸ ΠΥΩ τρίγωνον. Ait 
\ 3 % \ Ν Ὁ a ne ‘à 
τὰ αὐτὰ δὴ καὶ Ἑκαστον τῶν λοιπῶν τριγώνων. 
΄ Fa 5] 3 es 
ὧν βάσεις μέν εἰσιν αἱ ΠΡ. ΡΣ. ZT, TY εὐθεῖα;, 
\ \ LU , # » 
κορυφὴ ὃς τὸ Q σημεῖον. ἰσόπλευρόν ἐστιν. 
δὴν 2 \ € L Δ 
Πάλιν, ἐπεὶ ἑξαγώνου μὲν ἡ DA, δεκαγώνου δὲ 
x 19 en τ / 
ἡ DE, καὶ ὀρθή ἐστιν ἡ ὑπὸ AY yoyia® σπεν- 
» \ La \ \ 3 \ EN 
ταγώνου ἄρα ἐστὶν à AY, Διὼ τὰ αὐτὰ δὴ ἐὰν 
3 , " LA e , 
ἐπιζεύξωμεν τὴν DM ουσαν ἑξαγώνου, συνάγεται 
\ Ὁ "€ 
καὶ ἡ MY πενταγώνου, Ecrs δὲ καὶ ἡ AM πεν- 
1 2 \ u 
ταγώνου" ἰσόπλευρον ἄρα ἐστὴ"} ΛΜΨ τρίγωνον. 


4 , LA \ Ψ -“ 
Ouoiws δὴ" δειχθήσεται ὅτι καὶ ἕκαστον τῶν 


latus ; hexagoni igitur et ΠΧ latus. Et quoniam 
hexagoni quidem est ΠΧ latus, decagoni vero ΧΩ, 
et rectus est ΠΧΩ angulus ; pentagoni igitur est 
ΠΩ latus. Propter eademutique et 1@ pentagoni 
est latus, quoniam si jangamus ®K,XY, ipsæ 
æquales et oppositæ erunt, et est ipsa ΦΧ ex cen- 
tro existens hexagoni latus ; hexagoni igitur et XY 
latus. Decagoni autem XQ,etrectus YXQ angulus; 
pentagoni igitur ΥΩ latus. Est autem et NY pen- 
tagoni latus ; æquilaterum igitur est ΠΥΩ trian- 
gulum. Propter eadem utique et unumquodque 
reliquorum triangulorum , quorum bases qui- 
dem sunt ΠΡ, PE, ET, ΤΥ rectæ , vertex au- 
tem & punctum; æquilaterum est, Rursus , quo- 
niam hexagoni quidem ipsa DA latus, decagoni 
vero ipsa ΦΥ latus, et rectus est ADF angulus ; 
pentagoni igitur est ipsa AY latus. Propter eadem 
utique si jungamus ipsam M existentem hexa- 
goni latus, concludetur et MY pentagoni latus 
esse. Est autem et AM pentagoni latus ; æqui- 
laterum igitur est AMY triangulum. Similiter 


utique ostendetur et unumquodque reliquorum 


côté de l’hexagone ; la droite rx est donc aussi le côté de l’hexagone. Et puisque la 
droite ΠΧ est le côté de l'hexagone, que la droite ΧΩ est le côté du décagone, 
et que l'angle ΠΧΩ est droit; la droite ΠΩ sera le côté du pentagone ( το. 13 }. 
Par la même raison, la droite Ya est le côté du pentagone, puisque si nous 
joignons les droites ΦΚ, xY, ces droites seront égales et opposées; mais 
la droite ΦΚ qui est un rayon, estle côté de l'hexagone ; la droite XY est donc le 
côté de l'hexagone. Mais ΧΩ est le côté du décagone, et l’angle ὙΧΩ est droit; la 
droite ΥΩ est donc le côté du pentagone. Mais ΠΥ est le côté du pentagone; le 
triangle ΠΎΩ est donc équilatéral. Par la même raison, chacun des triangles 
restants qui ont pour bases les droites HP, PE, ZT, ΤΥ; et pour sommet le point 
a, estéquilatéral. De plus, puisque la droite o4 est le côté de l’hexagone, que 
la droite ΦΨ est le côté du décagone, et que l’angle ΛΦΨ est droit; la droite ΔΨ 
sera le côté du pentagone (το. 13). Par la même raison, si nous joignons la droite 
ΦΜ, qui est le côté de l’hexagone, on conclura que MY est le côté du pentagone. 
Mais AM est aussi le côté du pentagone; le triangle AMY est donc équilatéral. Nous 
démontrerons semblablement que chacun des triangles restants qui ont pour bases les 
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λοιπῶν τριγώνων. ὧν βάσεις μέν εἶσιν αἱ MN,  triangulorum, quorum bases quidem sunt MN, 
NE, ΞΟ, OA, κορυφὴ δὲ τὸ “Y σημεῖον. ἰσόπλευ- ΝΞ, ΞΟ, OA ; vertex autem Y punclum, æqui- 
ρόν ἐστιν" συνίσταται ἄρα εἰκοσάεδρον ὑπὸ εἴκοσ,  laterum esse; constitatum igitur est icosaedrum 
sub viginü triangulis æquilateris contentum. 


τριγώνων ἰσοπλεύρων περιεχόμενον. 


Δ 
A 
A sd 
Δεῖ δὴ auro'3 καὶ σφαίρᾳ περιλαξεῖν τῇ do Oportet utique ipsum et sphærâ comprehen- 
θείσῃ, καὶ δεῖξαι ὅτι ἡ τοῦ εἰκοσαέδρου πλευρὰ  dere datà, et demonstrare icosaedri latus irra- 
ἄλογός ἔστιν À καλουμένη ἐλάσσων. tionalem esse quæ appellatur minor. 


Ἐπεὶτά γὰρ ἐξαγώνου μὲν15 ἡ ΦΧ, δεκαγώνου Quoniam enim hexagoni quidem ipsa ΦΧ 
δὲ ἡ ΧΩ" ἡ ΦΩ ἄρα ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτ- latus, decagoni vero ipsa ΧΩ; ipsa ΦΩ igitur 


ἡται κατὰ τὸ X, καὶ τὸ μεῖζον αὐτῆς τμῆμά εἰ extremà et medià ratione secta est in X, et 
> H ς THhH ? 


droites MN, ΝΞ, ΞΟ, OA, et pour sommet le point +, est équilatéral. On a donc 
construit un icosaèdre compris sous vingt triangles équilatéraux. 

IT faut à présent circonscrire l’icosaèdre par la sphère donnée, et démontrer 
qne le côté de l’icosaèdre est l’irrationelle qu’on appèle mineure. 

Car puisque ΦΧ est le côté de l'hexagone, et χω le côté du décagonc; la 
droite ΦΩ sera coupée en extrême et moyenne raison au point X (9. 15), εἰ ΦΧ 
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ἐστιν ἡ ΦΧ" ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΩΦ πρὸς τὴν ΦΧ 
οὕτως ἡ ΦΧ πρὲς τὴν ΧΩ. Ion δὲ ἡ μὲν ΦΧ τῇ 
DA, ἡ δὲ ΧΩ τῇ ΦΨ' ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΩΦ πρὸς 
τὴν ΦΛ οὕτως ἡ AD πρὸς τὴν ΦΨ, Καὶ εἰσὶν 


ὀρθαὶ αἱ ὑπὸ DA, ADF γωνίαι" ἐὼν ἄρα ἐπι- 


ἢ 


À PA ε | À %, 
ζεύξωμεν τὴν AQ εὐθεῖαν. ὀρθὴ ἔσται ἡ ὑπὸ 
FAQ γωνία διὰ τὴν ὁμοιότητα τῶν YAD, ΦΛΩ 

ν᾿ Ν »Ἡ , A “» , ε 
τριγώνων" τὸ ἄρα ἐπὶ τῆς ΨΩ γραφόμενον ἡμι- 
D \ \ 
κύκλιον ἥξει καὶ διὰ τοῦ A6, διὰ τὰ αὐτὰ δὴ 
\ \ LA « 
ἐπεί toi ὡς ἡ QD πρὸς τὴν ΦΧ οὕτως ἡ ΦΧ 
" se # ε \ 
πρὸς τὴν ΧΩ, ἴση δὲ ἡ μὲν ΩΦ τῇ ΨΧ, ἡ δὲ 


major ipsius portio est ΦΧ; esligitur ut ΩΦ ad ΦΧ 
ila ΦΧ ad ΧΩ. Sed æqualis quidem ΦΧ ipsi 
DA, ipsa vero X@ ipsi ΦῈ ; est igitur ut QD 
ad ΦΛ ita AD ad φΦύ, Et sunt recti Q®A, 
ADY anguli. Si igiltur jungamus ΔΩ rectam, 


rectus erit #AQ angulus ob similitudinem trian« 
gulorum #A®, dAQ; ergo super ΨΩ descrip- 
tus semicirculus transibit et per A. Propter eadem 
utique quoniam est ut D ad ΦΧ ita ΦΧ δά Χω, 
sed æqualis quidem ipsa ὩΦ ipsi FX, ΦΧ vero 


sera son plus grand segment ; la droite Q& est donc à 4x comme ΦΧ est à ΧΩ. 
Mais ΦΧ est égal à A, et ΧΩ à ΦΨ; la droite av est donc à &A comme 4% est à 
ΦΨ, Mais les angles Q&A, ΛΦΨ sont droits; si donc nous joignons la droite ΔΩ, 
Vangle #49 sera droit, à cause de la similitude des triangles +4®%, ΦΛΩ ; le demi- 
cercle décrit sur ΨΩ passera donc par le point A. Par la même raison, puisque ΩΦ 
est à ΦΧ comme ΦΧ est à ΧΩ, que ΩΦ est égal a FX, et ΦΧ à XII, la droite ὙΧ sera 
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ΦΧ τῇ ΧΠ' ἔστιν ἄρα ὡς FX πρὸς τὴν XII 
οὕτως ἡ ΠΧ πρὸς τὴν ΧΩ. Καὶ διὰ τοῦτο πάλιν 
ἐὰν ἐπιζεύξωμεν τὴν IF, ὀρθὴ ἔσται ἡ πρὲς 


τῷ Il γωνία" τὸ ἄρα ἐπὶ τῆς ΨΩ γραφόμενον 


LA \ “ 2 , υ 
ἡμικύκλιον ἥξει καὶ διὰ τοῦ Π, Καὶ ἐαν μενούσης 


ne \ \ ε ᾽, > \ 2 A 
τῆς ΨΩ περεένεχθὲν τὸ ἡμικυκλίιον εἰς TO AUTO 


“»Μ, LA »᾿ / 
πάλιν ἀποκατασταθῇ ὅθεν ἤρξατο φέρεσθαι, 
ἥξει καὶ διὰ τοῦ Π καὶ τῶν λοιπῶν σημείων τοῦ 
» ΄ i ἐξ». Ὅἢ / ’ 
εἰκοσαίδρου. καὶ ἔσται σφαίρᾳ περιειλημμένον 
, Ἂν, \ “ # 
τὸ εἰκοσάεδρον, Λέγω δὴ ὅτι καὶ τῇ δοθείσῃ, Τετ- 


ὃς Η \ Ἀν 2 K 19 
μήσθω γὰρ ἡ ΦΧ δίχα κατὰ τὸ α. Καὶ ἐπεὶ eu- 


ipsi XI; est igitur ut ὙΧ ad XITaita ΠΧ ad 
ΧΩ. Et ob id rursus si jungamus ΠΥ, rectus 
erit ad Π angulus ; semicirculus igitur super ΨΩ 
descriptus transibit et per Π. Et si manente ΨΩ 
conyersus semicirculus in eundem rursus locum 
restituatur ἃ quo cœpit movyeri, transibitet per 
Il et per reliqua puncta icosaedri , et erit sphæ- 
rà comprehensum icosaedrum. Dico eliam et 
datä. Secetur enim ΦΧ bifariam in «, Et quo- 


niam recta linca ὩΦ extremà et medià ratione 


τῷ ΔῚΣ ” \ , , ‘ 
θεῖα γραμμὴ à ΩΦ ἀκρὸν καὶ μέσον λόγον TÉT—  secta est in X, et minor ipsius portio est @X; ipsa 
\ N \ \ > τῶ -“ 

ται κατὰ τὸ X, καὶ τοελαττον αὐτῆς TUU— -. - PIE NÉE AR 
Las ς ἢ Η ἐξ ἐς ἐν à igitur SX assumens dimidiam majoris portionis, 
μα «στιν ἢ OX° 1 ἀρὰ ΩΧ προσλαζοῦσα τὴν 


à ἐς À ipsam Xe, quintuplum potest quadrati ex di- 
ἡμίσειαν τοῦ μείζονος τμήματος τὴν Χα πεν- P "4 P I 1 


= se |  midià majoris portionis ; quintuplum igitur est 
ταπλάσιον δύναται τοῦ ἀπὸ τῆς ἡμισείας τοῦ ἸΟΘῸΡ 54 P 8 | 
, "» > Ϊ ΤῸς 
μείζονος τμήματος" πενταπλάσιον ἄρα ἐστὶ τὸ quadratum ex Q+ quadrati ex Ἂχ. Et est ipsius 
- D A “ »! D 
ἀπὸ τῆς Qu τοῦ ἀπὸ τῆς αΧ, Καὶ ἔστι τῆς μὲν 


aQ διπλῆ ἡ ΩΨ, τῆς δὲ αχ διπλῆ ἡ ΧΦ' πεν- 


quidem «Ὁ dupla QY, ipsius vero #X dupla 
ipsa ΧΦ; quintuplum igitur est quadratum ex 
LA LA > \ “ > λ 172 -Ὸ΄ ᾽ , 
ταπλαάσιον ἀρὰ ἐστὶ τοιαπὸ τῆς ΩΨ τοῦ απὸ Q+y quadrati ex ΦΧ. Ft quoniam quadrupla 
τῆς ΦΧ, Καὶ ἐπεὶ τετραπλασίων "7 ἐστὶν à AT τῆς 


᾿ : Ζ est AT ipsius TB, quintupla igitur est AB ipsius 
TB, πενταπλασίων ἄρα ἐστὶν ἡ AB τῆς Br'8, ὡς 


δὲ ἡ ΑΒ πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ πρὸς τὸ τὴ ὅς γεν τε tt LATE 
à XII comme ΠΧ est ἃ ΧΩ. Εἰ à cause de cela, si nous joignons encore ΠΨ; l’angle 
sera droit en Π; le demi-cercle décrit sur ΨΩ passera donc par le point Π, Si donc la 
droite ΨΩ restant immobile, le demi-cercle tourne jusqu’à ce qu’il soit revenu au 
même endroit d’où il avait commencé à se mouvoir, il passera par le point 17 
et par les autres points de l’icosaèdre, et l’icosaèdre sera circonscrit par une 
sphère. Je dis ensuite qu'il est circonscrit parla sphère donnée ; car coupons ΦΧ en 
deux parties égales au point +. Puisque la ligne droite ΩΦ est coupée en extrême 
et moyenne raison au point X, et que OX est son plus petit segment; le quarré 
de la somme de ax et de la moitié de χα du plus grand segment, sera égal au 
quintuple du quarré de la moitié du plus grand segment ( 3. 13 ); le quarré de 
Qa est donc quintuple du quarré de αχ, Mais a+ est double de «ἢ, et x® 
double de «x; le quarré de a+ est donc quintuple du quarré de &x. Et puisque 
AT est quintuple de ΓΒ, la droite AB sera quintuple de Br. Mais ΑΒ est à 
Br comme le quarré de ΑΒ est au quarré de ΒΔ ( 8, et 20. 6 ); le quarré de ΑΒ est 
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ἀπὸ τῆς ΒΔ' πενταπλάσιον ἄρα ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς ad quadratum ex BA; quintuplum igitur est 
ΑΒ τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΔ. Εδείχθη δὲ καὶ τὸ ἀπὸ quadratum ex ΑΒ quadrati ex BA. Ostensum 
τῆς ΩΨ πενταπλάσιον τοῦ ἀπὸ τῆς ΦΧ. καὶ autem est et quadratum ex@+ quintuplum qua= 
ἔστιν ἴση ἡ ΔΒΙ9 τῇ ΦΧ, ἑκατέρα γὰρ αὐτῶν dratiex ΦΧ, et est æqualis ΔΒ ipsi ®X , utraque 
ἴση ἐστὶ τῇ ἐκ τοῦ κέντρου τοῦ ΕΖΗΘΚ κύκλου.  enim ipsarum æqualis est ipsi quæ ex centro 
ἴση ἄρα καὶ ἡ AB τῇ ΨΩ. Καὶ ἔστιν ἡ AB 4 τῆς circuli EZHOK; æqualis igitur et AB ipsi #Q. 
δοθείσης σφαίρας διάμετρος" καὶ ἡ ΨΩ ἄρα ἴση Et est ipsa AB datæ sphæræ diameter ; et ipsa 
ἐστὶ τὴ τῆς δοθείσης σφαίρας διαμέτρῳ" τῇ ἄρα ΨΩ igituræqualis est diametro datæ sphæræ ; ergo 
δοθείσῃ σφαίρᾳ περιείληπται τὸ εἰκοσάεδρον. ἀαϊὰ sphærâ comprehensum est icosaedrum. 


A 


, δ Ψ' ε . . . - . 
Λέγω δὰ ὅτι ἡ τοῦ εἰκοσαέδρου πλευρὰ ἄλο- Dico et icosacdri latus irrationalem esse 


’ 3 « LA , e - Ω - 5 
γὸς ἐστιν ἥ καλουμένη ἐλάσσων. Ἐπεὶ γὰρ βητή ἀῶ appellatur minor. Quoniam enim ratio- 


donc quintuple du quarré de ΒΔ. Mais on ἃ démontré que le quarré de ay est 
quintuple du quarré de ΦΧ, et AB est égal à ΦΧ, car chacune de ces droites est 
égale au rayon du cercle ἘΖΗΘΚ ; la droite ΑΒ est donc égale à +0. Mais ΑΒ est 
le diamètre de la sphère donnée ; la droite ΨΩ est donc égale au diamètre de 
la sphère donnée; l’icosaèdre est donc circonscrit par la sphère donnée. 

Je dis aussi que le côté de l’icosaèdre est l’irrationnelle qu’on appèle mi- 
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3 . nn δ ᾿ Ν ν΄ δι ΄ 
ἔστιν ἡ τῆς σφαίρας διάμετρος. καὶ ἔστι δυνάμει 
πενταπλασίων τῆς ἐκ τοῦ κέντρου τοῦ EZHOK 
᾿ ε - ὦ > \ rie ἃ M , 
κύκλου" ῥητὴ ἄρα ἐστὶ καὶ ἡ ἐκ τοῦ κέντρου 
NE » nn € 
ΕΖΗΘΚ κύκλου" ὥστε καὶ ἡ διάμετρος αὐτοῦ ρἡτή 
Δ A 
ἔστιν. Ἐὰν δὲ εἰς κύκλον ῥητὴν ἔχοντα τὴν diaue- 
4 , -“" ΝΕ 7 
τρὸν πεντάγωνον ἰσόπλευρον ἐγγραφῇ ; ἡ τοῦ πεν- 
LA 3 
ταγώνου πλευρὰ ἀλογός ἐστιν ἡ καλουμένη ἐλάσ- 
à τ; = PA 
σῶν. H δὲ τοῦ EZHOK πενταγώνου πλευρὰ ἡ του 
; / > / € δ CE 4 - \ 
εἰκοσαέδρου ἐστίν" κὶ ἄρα τοῦ εἰκοσαέδρου πλευρὰ 
Ci ΄ > ε 3, 
ἀλογὸς ἐστιν ἡ καλουμένη ἐλάσσων, Οπερ ἔδει 


δεῖξαι5ι, 
IHIOPI=MA, 


\ ’ \ « € 27 ͵ 
Ἐκ δὴ τούτου φανερὸν, ὅτι, ἡ τῆς σφαΐρας 
, » À Ψ. 3 \ “Ἦ > 
διάμετρος δυνάμει πενταπλασίων ἐστὶ τῆς ἐκ 
- CA 07 ͵ > > ee \ > , 
τοῦ κέντρου τοῦ κύκλου, ἀφ᾽ οὗ τὸ εἰκοσάεδρον 
> , Vo e -“ , Le 
αταγέγραπται. καὶ CTI ὃ τῆς σφαίρας διάμε--: 
L ΕΣ NI YA LA A 1 à ““ ΟῚ 
τρος σύγκειται ἔκ τε τοῦ", ἐξαγώνου καὶ δύο τῶν 
12 “ὝΜ ù ’ \ La » 
τοῦ δεχαγώνου τῶν εἰς τὸν αὐτὸν κύκλον ἐγγρα- 


φομένων", 


nalis est sphæræ diameter, et est potentià quin” 
tupla ejus quæ ex centro EZH@K circuli ; ratio- 
nalis igitur est et quæ ex centro circuli ΕΖΗΘΚ ᾿ 
quare et diameter ipsius rationalis est. Si au- 
tem in circulo rationalem habente diametrum 
pentagonum æquilaterum describatur, latus pen- 
tagoni irrationalis est quæ appellatur minor. 
Sed ΕΖΗΘΚ pentagoni latus est icosaedri ; ergo 
icosacdri latus irrationalis est quæ appellatur 


minor. Quod oportebat ostendere. 


COROLLARIUM. 


Ex hoc utique manifestum est sphæræ dia- 
metrum potentià quintuplam esse ejus quæ ex 
centro circuli, a quo icosaedrum describitur, 
et sphæræ diametrum compositam esse ex la- 
tere hexagoni et duobus decagoni lateribus, 


in codem circulo descriptorum. 


neure. Car puisque le diamètre de la sphère est rationnel, et que son quarré est 
quintuple du quarré du rayon Gu cercle ΕΖΗΘΚ ; le rayon du cercle ΕΖΗΘΚ sera 
rationnel; le diamètre de ce cercle est donc rationnel ( déf, 6. το ). Mais si l’on 
décrit un pentagone équilatéral dans un cercle dont le diamètre est rationnel, le 
côté du pentagone est l’irrationnelle qu’on appèle mineure (11. 13). Mais le 
côté du pentagone ἘΖΗΘΚ est le côté de l'icosaèdre ; le côté de l’icosaèdre est 
donc l’irrationnelle qu’on appèle mineure. Ce qu’il fallait démontrer. 


COROLLAIRE. 


D'après cela, il est évident que le quarré du diamètre de la sphère est quintuple 
du quarré du cercle d’après lequel l’icosaèdre ἃ été construit, et que le diamètre 
de la sphère est composé du côté de l'hexagone et du double du côté du décagone, 
ces polygones étant décrits dans le même cercle. 


N 
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TIPOTASIS 4, 


, 
Δωδεκάεδρον συστήσασθαι. καὶ σφαίρᾳ περι- 
PTE ns. Fees σιν , Ε αὶ δεῖξ 
εἰν ἡ καὶ τὰ προειρημένα σχήματα" καὶ δεῖξαι 
a ε S NT δ 
ὅτι ἡ τοῦ δωδεκαίδρου πλευρὰ ἄλογός ἐστιν ἡ 
καλουμένη ἀποτομή. 
/ " , πλέα 
Κείσθωσαν τοῦ προειρημένου κύξου δύο ἐπί-- 
32 , 
red πρὸς ὀρθὰς ἀλλήλοις τὰ ΑΒΓΔ, TBEZ, 
Ἂν ἕ 
καὶ τετμήσθω εἰαστη τῶν AB, BT, TA, AA, 
07 \ \ 
ΕΖ, ΕΒ, ZT πλευρῶν δίχα κατὰ τὰ H, @,K, 
A, ΜΝ. Κὶ σημεῖα"" καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ ΗΚ, 
à en U 
OA, MO, NE, καὶ τετμήσθω ἑκάστη τῶν NO, 
πῶ a \ Ἢ \ ὴ 
ΟΞ. OI? ἄκρον καὶ μέσον λόγον κατὰ τὰ Ῥ, 
δ. ἡ > ὧδ ), , 
2, T σήμεια. και εστὼ αὐτῶν μείζονα τμήματα 
Ν > > À 29 
ra PO; OS "TI, καὶ ἀνεστάτωσαν ἀπὸ τῶν 
LI “ 4 Ψ , \ 
P, 2, T σημείων τοῖς τοῦ κύξου ἐπιπέδοις πρὸς 
3 ΠῚ + LA Ἄ 
ὀρθὰς ἐπὶ τὰ ἐκτὸς μέρη τοῦ κύξου αἱ ΡΥ, ΣΦ, 
= / ΓΝ 
TX, καὶ ἐκκείσθωσαν" ἴσαι ταῖς PO, ΟΣ, ΤΠ, 
2 
καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ YB, BX, XT, ΓΦ, ΦΥ’ 
! p. 
λέγω ὅτι; τὸ ὙΒΧΓΦ πεντάγωνον ἰσόπλευρόν ΤῈ 
NT σι ANS / LE À ᾽ , PRET 
καὶ εν ἐνὶ ἐπιπέδῳ. καὶ ἔτι ἰσογωνιόν ἐστιν. Ἐπε- 
\ Ne 5: Ν 33) Δ 
ζεύχθωσαν γὰρ ai PB, ΣΒ, DB. Καὶ ἐπεὶ εὐθεῖα 


PROPOSITIO XVII. 


« 

Dodecacdrum constituere , et sphærâ com- 
prehendere quà et prædictas figuras; et de- 
monstrare dodecaedri latus esse irrationalem 
quæ appellatur apotome. 

Exponantur prædicti cubi duo plana ad rectos 
inter sese ABTA » ΤΒΕΖ, et secetur unum- 
quodque laterum AB, Br, l'A, ΔΑ, ΕΖ, ΕΒ, 
ZT bifariam in H,©,K, A, M,N,= punc- 
üs ; et jungantur ipsæ ΗΚ, ΘΛ, ΜΘ, ΝΞ, et se- 
cetur unaquæque ipsarum NO, OZ, ΘΠ extremä 
et medià ratione in P, 2, T punctis, et sint 
ipsarum majores portiones PO, ΟΣ, TI, et eri- 
gantur ab ipsis P, £, T punctis planis cubi 
ad rectos ad exteriores partes cubi ipsæ ΡΥ, 


ΣΦ, TX, et ponantur æquales ipsis PO, OZ, 


TI, et jungantur ipsæ YB, BX, ΧΡ, ro, 


ΦΥ; dico ὙΒΧΓΦ pentagonum et æquilaterum 
et in uno plano, et præterea æquiangulum esse. 
Jungantur enim ipsæ ΡΒ, ΣΒ., ΦΒ, Et quoniam 


PROPOSFPFION- XVEIL 


Construire un dodécaëdre, et le circonscrire par la même sphère que les 
figures précédentes , et démontrer aussi que le côté du dodécaèdre est l'irration- 


nelle qu’on appèle apotome. 


Que les deux plans ΑΒΓΔ, TBEZ du cube dont nous avons parlé ( 15. 15 ), soient 


perpendiculaires l’un à l’autre; que chacun des côtés AB, Br, TA, AA, EZ, EB, 
ZT soit coupé en deux parties égales aux points H, Θ, Κ, A,M,N,#; joignons les 
droites ΗΚ, ΘΔ, ΜΘ, ΝΞ; que chacune des droites NO, ΟΞ, ΘΠ soit coupée en extrême 
et moyenne raison aux points Ρ, Σ, Τ, et que PO, ΟΣ; ΤΠ soient leurs plus grands 
segments ; des points P,E, T élevons ΡΥ, σῷ, Tx perpendiculaires extérieurement 
aux plans du cube (12. 11), et faisons ces droites égales aux droites PO, ΟΣ, TI, et 
joignons TB, EX, ΧΡ, ΓΦ, ΦΥ; je dis que le pentagone YBxr® est équilatéral, qu’il est 
dans un seul plan, et de plus qu’il est équiangle. Car joignons PB, ΣΒ, ®B. Puisque 
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À NO ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται κατὰ τὸ 
P, καὶ τὸ μεῖζον αὐτῆς! τμῆμά ἐστιν ἡ ΟΡ" 
τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν ON, ΝΡ τριπλάσιά ἔστι τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΡΟ. Ion δὲ ἡ μὲν ΟΝ τῷ ΝΒ. ἥ δὲ OP 
τῇ ΡΥ" τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν ΒΝ. ΝΡ τριπλάσιά 
ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΡΥ. Τοῖς δὲ ἀπὸ τῶν ΒΝ. 


re \ > \ “ 
NP τὸ ἀπὸ τῆς ΒΡ στὴν ἴσον" τὸ ἀρα ἀπὸ τῆς ΒΡ 
[ € 


recta NO extremà et medià ratione :secatur in 
P, et major ejus portio est OP 3 ipsa igitur ex ON, 
NP iripla sunt ipsius ex PO. Æqualis autem 
ON quidem ipsi NB, ipsa vero OP ipsi ΡΥ; 
ipsa igitur ex ΒΝ, ΝΡ {τρία sunt ipsius ex ΡΥ. 
Ipsis autem ex ΒΝ, NP ipsum ex BP est æquale; 
ipsum igitur ex BP triplum est ipsius ex PY; 


E M Z £ 
La 1 ᾧ 
w/. O7 Α {μι 
Ῥ LINE 
/ 
B g/ à ἐν 
TE 
x : | 
H IL K 
A Δ Δ 


τριπλάσιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς PY* ὥστε τὰ ἀπὸ 
τῶν BP; PT τετραπλάσιά ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΡΥ. 
Τοῖς δὲ ἀπὸ τῶν BP, ΡΥ ἴσον ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς 
ΒΥ" τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς ΒΥ τετραπλάσιόν ἐστι τοῦ 
ἀπὸ τῆς ὙΡ' διπλὴ ἄρα ἐστὶνδ ἡ BY τῆς YP. 
Ἐστι δὲ καὶ ἡ ΦΎ τῆς ὙΡ διπλῆ, ἱπειδήπερ 
καὶ ἡ ΡΣ τῆς ΡΟ, τουτέστι τὴς ΡΥ ἐστὶ διπλῆ" 


quare ipsa ex BP, PY quadrupla sunt ipsius 
ex T'Y. Ipsis autem ex BP, PY æquale est ipsum 
ex BY; ipsum igitur ex BY quadruplum est ipsius 
ex YP ; dupla igitur est BY ipsius YP. Est autem 
et ®Y ipsius YP dupla, quoniam et PE ipsius 
ΡΟ, hoc est ipsius PY est dupla ; æqualis igitur 


la droite NO est coupée en extrême et moyenne raison au point P, et que son 
plus grand segment est OP , la somme des quarrés des droites ON, NP est triple du 
quarré de PO (4. 15 ). Mais ON est égal à NB, et OP à ΡΥ ; la somme des quarrés des 
droites ΒΝ, NP est donc triple du quarré de ΡΥ. Mais le quarré de BP est égal à 
Ja somme des quarrés des droites ΒΝ, NP (47. τ); le quarré de BP est donc 
triple du quarré de ΡΥ ; la somme des quarrés des droites BP, PY est donc triple 
du quarré de ΡΥ. Mais le quarré de Bx est égal à la somme des quarrés des 
droites ΒΡ, ΡΥ ; le quarré de BY est donc quadruple du quarré de ὙΡ ; la droite ΒΥ 
est donc double de ὙΡ (20.6). Mais ΦΥ est double de YP, parce que ΡΣ est 


11]. 


36 


282 LE TREIZIÈME LIVRE DES ÉLÉMENTS D’'EUCLIDE. 


ἴση ἄρα ἡ BY τῇ ὙΦ. Ομοίως δὴ δειχθήσεται 
ὅτι καὶ ἱκάστη τῶν BX, ΧΙ, ΓΦ ἑκατέρᾳ τῶν 
BY, ὙΦ ἴση ἐστίνθ" ἰσόπλευρον ἄρα ἐστὶ τὸ 
ΒΥΦΓΧ πεντάγωνον. Λέγω δὴ ὅτι καὶ ἐν ενί 
ἔστιν ἐπιπέδῳ, Ἡχθω γὰρ ἀπὸ τοῦ Ο ἑκατέρᾳ 
τῶν PY, ΣΦ παράλληλος ἐπὶ τὰ ἐκτὸς τοῦ κύζου 
μέρη ἡ ΟΨ, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ YO, ΘΧ’ 
λέγω ὅτι ἡ ΨΘΧ εὐθεῖά ἐστιν. Ἐπεὶ γὰρ à ΘΠ 
3, \ , / ‘à 4 \ 
ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται κατὼ τὸ T, 
LS 3 27 3 
καὶ τὸ μεῖζον αὐτῆς τμῆμά ἐστιν ἡ ΠΤ’ ἔστιν 
ε Ὁ ᾿ x \ 
ἄρα ως n ΘΠ πρὸς τὴν ΠῚ οὕτως ἡ ΠΤ πρὸς Τὴν 
ere “ \ « 
TO. Ion δὲ ἡ μὲν ΠΘ τῇ ΘΟ, ἡ δὲ ΠΤ ἑκατέρᾳ 
τῶν TX, OY* ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΘΟ πρὸς τὴν OF 
οὕτως ἡ XT πρὸς τὴν TO. Καὶ ἔστ, παράλληλος 
ἡ μὲν ΘΟ τῇ TX, ἑκατέρα γὰρ αὐτῶν τῷ ΒΔ 
ἐπισείδῳ πρὸς ὀρθάς ἐστιν, ἡ δὲ ἸΘ τῇ ΟΨ, 
Ὁ DA : 3 “ὦ, “ > ΄ \ 2 LA 
εκατερὰ YAp αὐτῶν τῷ ΒΖ ἐπιπέδῳ πρὸς ὀρθάς 
3 ὁ ο , / -“ 4 1 
ἐστιν" ἐὰν δὲ δύο τρίγωνα συντεθῇ κατὰ μίαν 
ε ! 
γωνίαν. ὡς τὰ ΨΟΘ, OTX, τὰς δύο πλευράς 
ΟΝ ΑΨ 8 DR à 3 Ka \ 
τοῖς δυσὶ πλευραῖς ἀνάλογον ἔχοντα. ὥστε τὰς 
ὁμολόγους αὐτῶν πλευρὰς καὶθϑ παραλλήλους 


q ε x 3 .- > 3 4 3) pui 
εἶναι. αἱ λοιπαὶ εὐθεῦαι ἐπὶ εὐθείας ἔσονται" ἐπὶ 


ΒΥ ipsius ὙΦ, Similiter utique ostendetur et 
unamquamque ipsarum BX, ΧΙ, ΓΦ utrivis 
ipsarum BY , Y® æqualem esse; æquilaterum igi- 
tur est ΒΥΦΓΧ pentagonum. Dico etiam ét in 
uno esse plano. Ducatur enim a puncto O utri- 
vis ipsarum ΡΥ, ΣΦ parallela ad exteriores 
cubi partes ipsa OŸ, et jungantur ipsæ +© , OX ; 
dico ipsam ὙΘΧ rectam esse. Quoniam enim ΘΠ 
extremä et medià ratione secatur in T, et major 
ejus portio estIIT ;estigitur ut ON ad NT ita ΠΤ 
ad T@. Æqualis autem ΠΘ quidem ipsi ©0, 
NT vero utrique ipsarum TX, OŸ; est igitur 
ut ΘΟ ad ΟΥ̓ ia XT ad ΤΘ. Et est parallela 
quidem ΘΟ ipsi TX, utraque enim ipsarum ipsi 
BA plano ad rectos est, ipsa vero TO ipsi οὐ, 
utraque enim ipsarum ipsi ΒΖ plano ad rectos 
est. Si autem duo triangula componantur ad 
unum angulum, ut #*0® , OTX , duo latera 
duobus lateribus proportionalia habentia ita ut 
homologa ipsorum latera et parallela sint, reliquæ 


rectæ in directum erunt ; in directum igitur est 


double de ΡΟ, c’est-à-dire de PT ; la droite BY estdonc égale à ὙΦ. Nous démontre- 
rons semblablement que chacune des droites BX, xr, ΓΦ est égale à chacune des 
droites BY , Yo; le pentagone BY&rx est donc équilatéral, Je dis qu’il est dans 
un même plan; car du point O menons extérieurement au cube la droite ΟΨ 
parallèle à l’une ou à l’autre des droiïtes.PY , ΣΦ, et joignons +6, ex; je dis 
que “rex est une ligne droite. Car puisque la droite en est coupée en extrême et 
moyenne raison au point T, et que ΠΤ est son plus grand segment , la droite en 
sera à IT comme ΠῚ est à T© (déf. 5. 6). Mais ΠΘ est égal à 60, et la 
droite ΠῚ est égale à chacune des droites Tx, O+ ; la droite e0 est donc à οὐ 
comme XT est à T@. Mais la droite ΘΟ est parallèle à la droite TX, car ces deux 
droites sont perpendiculaires au plan BA( 6. 11), etT@ est parallèle à o+, car 
ces deux droites sont perpendiculaires au plan ΒΖ; or si deux triangles sont 
construits à un même point, comme les triangles +06, ΘΊΧ, ces triangles ayant 
deux côtés proportionnels à deux côtés, et les côtés proportionnels étant pa- 
rallèles, les droites restantes sont en lignes droites ( 52.6 ); la droite +© est 
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εὐθείας ἄρα ἐστὶν ἡ ΨΘ τῇ OX. Πᾶσα δὲ εὐθεῖα 
> er, > e > eg Ψ > , > \ 
ἐν ἐνί ἐστιν ἐπιπίδῳ" ἐν ἑνὶ ἄρα ἐπιπέδῳ ἐστὶ 
Ψ 
τὸ ὙΒΧΓΦ πεντάγωνον. Λέγω δὴ στι καὶ ico- 
\ ωο- 
γώνιόν ἐστιν, Ἐπεὶ γὰρ εὐθεῖα γραμμὴ # ΝΟ 
# 4 LA Ζ 4 Le \ \ 
ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται κατὰ τὸ P, 
> ne CAE I e e 
καὶ τὸ μεῖζον τμῆμα ἐστιν ἡ ΟΡ" ἔστιν ἄρα ὡς 
τ \ « 
συναμφότερος ñ NO, OP “πρὸς τῆν ΟΝ οὕτως ἡ 
\ \ 07 
NO πρὸς τὴν OP. Ion δὲ ἡ PO τῇ ΟΣ" ἔστιν 
ἄρα ὡς ἡ ΣΝ πρὸς τὴν NO οὕτως ἡ NO πρὸς 
τὴν ΟΣ᾽ ἡ ΝΣ ἄρα ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτ- 


\ \ Ὁ \ vs “ 
μῆται κατὰ τὸ Ο, καὶ τὸ μεῖζον τμῆμά ἐστιν à 


ὙΘ ipsi OX. Omnis autem recta inuno est plano ; 
“in uno igitur plano est YBXr® pentagonum. 
Dico etiam et æquilaterum esse. Quoniam enim 
recta linea NO extremä et medià ratione secatur 
in P, et major portio est OP; est igitur ut simul 
utraque NO, OP ad ON ita NO ad OP. Æqua- 
lis autem POipsi ΟΣ ; est igitur ut ΣΝ ad NO 
ita NO ad OZ; ipsa NE igitur extremä et mediä 
ratione sccatur in O, et major portio est NO. 


E M Ζ 
γα Ψ' ΕἾ 
le) [᾿ 
N 5 ce y La 
] 
| 2, 
Β Θ 
NN 
Ê x 
H ΤΙ Κ 
À Δ) Δ 


+ X + ve “ Ἢ 
ΝΟ’ τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν ΝΣ, ΣΟ τριπλάσιά ἐστι 
-“ “ CO A RE. \ 
τοῦ ἀπὸ τῆς ON. Ion δὲ ἡ μὲν ON τῇ NB, 4 δὲ 
ἮΝ ὦ \ \ Ἐπ 
ΟΣ τῇ ΣΦ' τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν'5 NE, ΣΦ τετρά- 


, » 7 A ” + 
7ovæ τριπλάσιά ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς NB° ὥστε καὶ 


Ipsa igitur NE, ΣῸ tripla sunt ipsius ex ON. 
Æqualis autem ON quidem ipsi NB, ipsa vero 
ΟΣ ipsi ΣΦ ; ipsa igitur ex NE, ΣΦ: quadatra 
tripla sunt ipsius ex NB ; quare etipsa ex dE, 


donc dans la direction de ex. Mais toute droite est dans un seul plan; le pen- 
tagone ὙΒΧΓΦ est donc dans un seul plan. Je dis aussi qu’il est équiangle. Car 
puisque la ligne droite NO est coupée en extrême et moyenne raison au point P, et 
que ΟΡ est le plus grand segment , la somme des droites NO, OP sera à ON comme 
NO est à OP (5, 13). Mais la droite PO est égale à ΟΣ ; la droite ΣΝ est donc à No 
comme NO est à ΟΣ; la droite ΝΣ est donc coupée en extrême et moyenne raison 
au point O, et NO est son plus grand segment ( déf. 3. 6 ); la somme des quarrés 
des droites NE, ΣΟ est donc triple du quarré de ON ( 4. 15). Mais ON est égal à 
NB, et ΟΣ égal à ΣΦ; la somme des quarrés des droites ΝΣ, ΣΦ est donc triple 
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τὰ ἀπὸ τῶν ΦΣ. ΣΝ, NB τετραπλάσια ἐστι τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΝΒ. Τοῖς δὲ ἀπὸ τῶν EN, ΝΒ ἴσον ἐστὶ 
τὸ ἀπὸ τῆς ΒΣ" τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν BE, ΣΦ, του- 
τέστι τὸ ἀπὸ τῆς ΒΦ, ὑρθὴ γὰρ ἡ ὑπὸ ΦΣΒ γω- 
via, τετραπλάσιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς NB° δηπλῆ 
ἄρα ἐστὶν! ἡ DB τῆς ΒΝ. Ἐστ, δὲ καὶ ἡ ΒΓ τῆς 
ΒΝ διπλῆ" ἴση ἄρα ἐατὶν"" ἡ ΦΒ τῇ ΒΓ. Καὶ 
ἐπεὶ δύο αἱ BY, ὙΦ δυσὶ ταῖς BX, OT ἴσαι εἰσὶ, 
καὶ βάσις ἡ ΦΒ βάσει τῇ ΒΓ ἴση" γωνία ἄρα ἡ 
ὑπὶ ΒΥΦ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ ΒΧΓ ἐστὶν ἴση. Ομοίως 
δὴ δείξομεν ὅτι καὶ à ὑπὸ YOT γωνία ἴση ἐστὶ 
τῇ ὑπὸ BXT° αἱ ἄρα ὑπὸ BXT, BY, ὙΦΓ τρεῖς 
γωνίαι ἴσαι ἀλλήλαις εἰσίν. Ἐὰν δὲ πενταγώνου 
ἰσοπλεύρ υ αἱ τρεῖς γωνίαι ἴσαι ἀλλήλαις ὦσιν 
ἰσογώνιόν ἔσται" 5 τὸ πεντάγωνον" ἰσογώνιον ἄρα 
ἐστὶ τὸ ΒΎΦΙΧ πεντάγωνον. Ἐδείχθη δὲ καὶ icé- 


σλευρον" Ta ἄρα ΒΥΦΓΧ πεντάγωνον ἰσόπλευρόν 


ΣΝ, NB quadrupla sunt ipsius ex ΝΒ. Ipsis 
, autem ex EN, ΝΒ æquale est ipsum ex BE; ipsa 
igitur ex BE, ΣΦ, hoc est ipsum ex ΒΦ, rectus 
enim ΦΣΒ angulus, quadruplum est ipsius ex NB; 
dupla igitur est ®B ipsius ΒΝ. Est autem et BT 
ipsius ΒΝ dupla; æqualis igitur est ΦΒ ipsi ΒΓ. 
Et quoniam duæ BY, Y® duabus BX, ΧΡ æquales 
sunt, et basis ®B basi ΒΓ æqualis ; angulus igitur 
BY® angulo BXT est æqualis. Similiter utique 
ostéendemus et Y®7 angulum æqualem esse ipsi 
ΒΧΓ. Ipsi igitur BXT, BY®, ὙΦΓ tres anguli 
æquales inter se sunt. Si autem pentagoni æqui- 
lateri tres anguli æquales inter se sunt, æquian- 
_gulum est pentagonum ; æquiangulum igitur est 
BYŒTX pentagonum. Ostensum est autem et 
æquilaterum; ipsum igitur ΒΥΦΓΧ pentagonum 


etæquilaterum est et æquiangulum, et est super 


Téth ἐστι καὶ ἰσογώνιον, καὶ ἔστιν ἐπὶ μιῶς τοῦ gunum οὐδ] latus ΒΓ. Si igitur in unoquoque 


κύξου πλευρῆς τῆς ΒΓ, ΓΝ ἄρα ἐφ᾽ ἑκάστης τῶν duodecim cubi laterum eadem construamus, 
τοῦ κύξου δώδεκα πλευρῶν τὰ αὐτὰ κατὰἀσχευά-- Consütuetur quædam figura solida duodecim 
pentagonis æquilateris et æquiangulis contenta 


quæ appellatur dodecaedrum. 


͵ “ NUE τ 
σωμεν. συσταθήσεταί τι σχῆμα στερεὸν υσπο δω- 


δὶ τή μὰ > τ TS / 
ἑκα 1 σενταγώνων ἰσοπλεύρων Te καὶ ICO VI 


σεριεχόμενον ὃ καλεῖται d'udiraidpor16, 


du quarré de NB; la somme des quarrés des droites ΦΣ, EN, NB est donc qua- 
druple du quarré de ΝΒ. Mais le quarré de ΒΣ est égal à la somme des quarrés 
des droites EN, NB (47.1); la somme des quarrés des droites BY, ΣΦ, c’est-à-dire 
le quarré de #B, est donc quadruple du quarré de NB, à cause que l’angle droit ΦΣΒ ; 
la droite ΦΒ est donc double de ΒΝ. Mais ΒΓ est double de ΒΝ ; la droite ®B est donc 
égale à ΒΓ. Et puisque les droites BY, ὙΦ sont égales aux droites BX, ΧΓ, et que 
la base ΦΒ est égale à la base Br, l'angle BY® sera égal à l’angle Bxr ( 8. 1). 
Nous démontrerons semblablement que l’angle ror est égal à l'angle Bxr ; les 
trois angles BXT, ΒΎΦ, ὙΦΓ sont donc égaux entr'eux. Mais si trois angles d’un 
peitagone équilatéral sont égaux entr’eux, le pentagone est équiangle ( 7. 15}; 
le pentagone ΒΥΦΓΧ est donc équiangle. Mais on a démontré qu’il est équilatéral; 
le pentagone BY&rx est donc équilatéral et équiangle , et il est placé sur un côté 
gr du cube ; si donc nous faisons la même construction sur chacun des douze côtés 
du cube, nous aurons construit une figure solide contenue sous douze pentagones 
équilatéraux et équiangles , que lon nomme dodécaëdre. 
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Δεῖ δὴ αὐτὸ καὶ μέρ περιλαξεῖν τῇ do- 
θείσῃ. καὶ δεῖξαι À ὅτι ἡ τοῦ δωδεκαέδρου πλευρὰ 
ἄλογός ἔστιν ÿ καλουμένη ἀποτομή. 

Ἐκ(εξλήσθω γὰρ ἡ FO, καὶ ἔστω ἡ ΟΩ" συμ- 
ἔζλλει ἄρα ἡ ON τῇ τοῦ κύζου διαμέτρῳ, καὶ 
δίχα τέμνουσιν ἐλλήλως, τοῦτο γὰρ δέδεικται 
'ν τῷ παρατελεύτῳ θεωρήματι τοῦ ἐνδεκάτου "7 
βιέλίου. Ὑἐμνέτωσαν κατὰ τὸ Ω" τὸ Ω ἄρα κέν- 
τρον ἐστὶ τῆς σφαίρας τῆς περιλαμξανούσης τὸν 
κύζον, καὶ ἡ OQ ἡμίσεια τῆςπλευρὰς 8 τοῦ κύζου, 
Ἐπεζεύχθω δὴ ἡ YO. Καὶ ἐπεὶ εὐθεῖα γραμμὴ n 
ΝΣ ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται κατὰ τὸ 
Ο, καὶ τὸ μεῖζον αὐτῆς τμῆμά ἐστιν ἢ ΝΟ’ τὰ 
ἄρα ἀπὸ τῶν NE, ΣΟ τριπλάσιά ἐστι τοῦ ἀπὸ 


Oportét autem ipsum et sphærâ comprehen- 
dere datä, et ostendere dodecaedri latus esse 


irrationalem quæ appellatur apotome. 
Producatur enim #O , et sit O9 ; océurrit 
ἴδιαν OQ diametro cubi , et bifariam se mutuo 
secant, hoc énim ostensum est in penultimo 
theoremate undecimi libri. Secent in Ὡ ; ergo © 
centrum est sphæræ comprehendentis cubum, 
et OQ dimidia lateris cubi. Jungatur et Ye. 
Et quoniam recta linea NE extremä et mediä 
ratione secatur in ©, et major ipsius portio est 


NO; ipsa igitur ex NE, ΣῸ tripla sunt ipsius 


E M Z 
(Gp a ÿ 
τὶ UD 
Ν μὰ 
e = "+ 
€ 
B Ξ T 
NN 
XIE : 
H ΤΙ Κ 
æ 
A A Δ 


Mais il faut circonscrire cette figure par la sphère donnée, et démontrer ἀπε 
le côté du dodécaèdre est l'irrationnelle qu’on appèle apotome. 

Car prolongeons #0, et que son prolongement soit 09 ; la droite 0 rencontrera 
le diamètre du cube, et ces deux droites se couperont en deux parties égales, 
car cela est Cémontré dans l’avant dernier théorème du livre onze. Que ces 


droites se coupent au point ὦ ; 


le point © sera le centre de la sphère circons- 


crite au cube, et la droite 09 la moitié du côté du cube. Joignons YA. Puisque 
la ligne droite ΝΣ est coupée en extrême et moyenne raison au point O, et que 
NO est son plus grand segment, la somme des quarrés des droites NE, ΣΟ sera 
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ε κι “ > , 
τῆς NO. Ion δὲ ἡ μὲν NE τῇ YO, ἐπειδήπερ 
-“ AN 4 ς À 7 
καὶ ἡ μὲν NO τῇ OQ ἐστὴν ion, ἡ δὲ “FO τῇ ΟΣ" 
“᾿ > τὰ κῆς \ -“ \ 
ἀλλὰ μὴν καὶ ἡ ΟΣ τῇ ΨΥ, ἐπεὶ καὶ Th ΡΟ’ τὰ 
29 2 , ἐφ΄ ,, Ν 
ἄρα ἀπὸ τῶν ΩΨ. ΨΥ τριπλάσια ἐστι τοῦ ἀπὸ 
eu LU \ 2 \ en 32 > }19 
τῆς ΝΟ, Τοῖς δὲ ἀπὸ τῶν ΩΨ, ΨΥ roy ἐστὶ 
-ο- , 7 ΄ Ψ" 
τὸ ἀπὸ τῆς ΥΩ" τὸ ἄρα ἀπὸ τῆς ΥΩ τριπλάσιον 
L “ » \ “ À \ € 3 -“ 
ἰστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΝΟ. Ἐστι δὲ καὶ ἡ ἐκ τοῦ 
“ -“, , Ν 
κίντρου τῆς σφαίρας τῆς περιλαμ(ανούσης τὸν 
εἶ , γ nm ε 7 ΩΣ . 
κύζον δυνάμει τριπλασίων τῆς ἡμέσείας τῆς τοῦ 
“ \ { 4 2 
κύξου πλευρᾶς, προδέδεικται γὰρ κύξον συστύ- 


LU LS .“ 
σασθαι. καὶ σφαίρᾳ περιλαξεῖν, καὶ δεῖξαι ὅτι 


NO. Æqualis autem NE quidemipsi #@, quoniam 
et NO quidem ipsi O est æqualis, ipsa vero 
YO ipsi ΟΣ; at vero et ΟΣ ipsi ΨΥ, quoniam 
et ipsi PO ; ipsa igitur QY, ΨΥ tripla sunt ipsius 
ex NO. Ipsis autem ex AY, ΨΥ æquale est ip- 
sum ex #@. Ipsum igitur ex χω triplum est 
ipsius ex NO, Est autem etipsa ex centro sphæræ 
comprehendentis cubum potentià tripla dimidii 
lateris cubi, prius enim ostensum est cubum cons- 


tituere, et sphærâ comprehendere, et ostendere 


Σ τῇ j ! (μς:,.29 ñ : ὅρος Ἴ 
ἡ τῆς σφαίρας διάμετρος δυνάμει τριπλασίων sphæræ diamcetrum potentià triplam esse lateris 
, \ “ ἴω “᾿ 4 21 5 δὲ Γ᾿ - 
de πλευρᾶς τοῦ κύξου Er δὲ CAN τῆς ΤῊΝ : A re der 
La Fe Qu τ ᾿ ee τὶ ἦς  cubi. Si autem tota totius, et dimidia dimidiæ; et 
ὅλης, καὶ ἡ ἡμίσεια τῆς ἡμισείας" καὶ ἐστιν À yes, j . “ 
ET: Ἂν ἈΠ τὸ αν ΛΑ ταν τον est NO dimidia lateris cubi; ergo ὙΩ æqualis 
NO ἡμίσεα τῆς του κύξου πλευρὰς  ἀρα YO 
: à EE > “ est ipsi ex centro sphæræ comprehendentis cu- 
ἴση ἐστὶ τῇ ἐκ τοῦ κέντρου τῆς σφαίρας τῆς περι- ᾿ ΙΝ ᾿ 
, βῳ | , > 
λαμᾷανούσης τὸν κύξον. Καὶ ἔστι τὸ Ω κέντρον bum. Et est @ centrum sphæræ comprehen 
a n \ \ = 
τῆς σφαίρας τῆς περιλαμᾷ(ανούσης τὸν κύζον" τὸ dentis cubum; ergo Y punctum est ad super- 
L' nm 2 à 5 Ἂς, -» / . . “1 - 
Y ἄρα σημεῖον πρὸς τῇ ἐπιφανείᾳ ἐστὶ τῆς σφαϊ- ficiem sphæræ. Similiter utique ostendemus et 
2 5 d\ ὔ μὲ NIUE ΜΟ » 
μεν ὅτι καὶ ἐκπαστὴ τῶν ᾿ 
pass" Θ ΡΟΣ δὴ δείξομ 4 # μὴ ge unumquemque reliquorum angulorum dodecae- 
λοιπῶν γωνιῶν τοῦ δωδεκαέδρου πρὸς τῇ ἐπιφα- 


; dri esse ad superficiem sphæræ ; comprenhensum 
! ? À. - 4 Ἢ “ δὴ ? 
νείᾳ ἐστὶ τῆς σφαίρας" περιείληπται ἄρα τὸ δὼ- 


ϑεκάεδρον τῇ δοθείσῃ σφαίρᾳ. igitur est dodecaedrum datà sphærà, 

triple du quarré de NO (4. 13). Mais la droite NY est égale à ΨΩ, parce que 
NO est égal à 00, la droite ‘0 est égale à ΟΣ, et la droite ΟΣ est égale à ΨΥ, 
parce qu’elle est égale à PO; la somme des quarrés des droites ΩΨ, ΨΎ est donc 
triple du quarré de No. Mais le quarré de Ya est égal aux quarrés des droites 
ΩΨ, ΨΥ (47.1); le quarré de Ya est donc triple du quarré de No. Mais le 
rayon de la sphère circonscrite au cube est égal en puissance au triple de la 
moitié du côté du cube, car on a enseigné à construire un cube, et à le cir- 
conscrire par une sphère, et l’on a démontré que le diamètre de la sphère est 
égal en puissance au triple du côté du cube (15.3); or les touts sont entre eux 
comme les moitiés, et NO est la moitié du côté ducube; la droite Y@ est donc 
égale au rayon de la sphère circonscrite au cube.Mais le point © est le centre de 
las phère circonscrite au cube; le point Y est donc à la surface de la sphère. Nous 
démontrerons semblablement que chacun des angles restants du dodécaèdre est à 
la surface de la sphère; le dodécaèdre est donc circonscrit par la sphère donnée, 
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07 # LR L 
Λέγω δὴ ὅτι ἡ τοῦ δωδεκαέδρου πλευρὰ ἄλο- 
’ , ε 14 3 ’ 
γος ἐστιν ἡ καλουμένη ἀποτομή. 
\ \ “ + ΝΜ \ / a 
Ἐπεὶ γὰρ τῆς NO ἄκρον καὶ μέσον τετμημένης. 
ν" “ 3 € 1 L 
τὸ μεῖζον τμῆμά ἔστιν ἡ PO* τῆς δὲ ΟΞ ἄκρον 
LA \ ον nn 
καὶ μέσον λόγον τεμνομένης τὸ μεῖζον τμῆμά 
ἡ Li -“ » 
᾽στιν ἡ ΟΣ55. ὕλης ἄρα τῆς NE ἄκρον καὶ μέσον 
LA , A ὮΝ » 2 | € 
λόγον τεμνομένης τὸ μεῖζον τμῆμά ἐστιν ἢ PE. 


ᾶ ἌΣ: site \ “ ᾿ 
Οἷον ἐπεὶ ἐστὶν 5 ὡς à NO πρὸς τὴν ΟΡ οὕτως 


Dico autem dodecaedri latusirrationalem esse 
quæ appellatur apotome. 

Quoniam enim rectæ NO extremä etmediäsectæ 
major portio est PO , ipsius autem OZ extremà 
et mediä ratione sectæ major portio est OZ; 
totius igitur ΝΞ extremà et medià ratione sectæ 


major portio est PE. Similiter quoniam est ut 


"E M Z 
CE ἢ Ki) 
N Q πὶ 
P\ / 1 [7 
E ΘΩΣ Τὶ 
Χ 
Ἢ ΤΕ Κ 
Α A A 


ἡ OP πρὸς τὴν ΡΝ καὶ τὰ διπλάσια" τὰ γὰρ 
μέρη τοῖς ἰσάκις525 πολλαπλασίοις τὸν αὐτὸν 
ἔχει λόγον" ὡς ἄρα ἡ ΝΞ πρὸς τὴν PE οὕτως ἡ 
PE πρὸς συναμφότερον τὴν ΝΡ, ZE, Μεΐζων δὲ 


NO ad ΟΡ ita OP ad ΡΝ, et ἄμρ]α,, partes 
enim cum æque multiplicibus eamdem habent 
rationem ; utigitur NZ ad PE ita PE ad utram- 


que simul NP, ZZ. Major autem ΝΞ ipsà 


Je dis enfin que le côté du dodécaëdre est l’irrationnelle qu’on appèle 


apoitome. 


Car puisque PO est le plus grand segment de la droite NO coupée en extrême 


et moyenne raison, et que ΟΣ est le plus grand segment de la droite ΟΞ coupée 
en extrême et moyenne raison, la droite ΡΣ sera le plus grand segment de la 
droite entière NE coupée en extrême et moyenne raison. Car puisque NO est 
à OP comme OP est à PN, ainsi que les doubles de ces droites, parce que les 
parties ont la même raison que leurs équimultiples ( 15. 5 ); la droite NE sera 
à la droite ΡΣ comme la droite ΡΣ est à la somme des droites NP, ΣΞ. Mais 
la droite NE est plus grande que ΡΣ, la droite ΡΣ est donc plus grande que la 
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ἡ NE τῆς ῬΣ’ μείζων ἄρα καὶ ñ PE συναμφο- 
rie NP, SE 


, Œ . \ ΑἹ ων > ᾿ δὸ 
μέσον λόγον πέτμηται, καὶ τὸ μεῖζον αὐτῆς 


Fi € CA 4 
Tépou ἢ NE ἄρα ἄκρον καὶ 
-“2ψ. CET € DE 2 “ 
τμῆμα ἐστιν n DE. Ion δὲ ἡ ΡΣ τῇ ὙΦ" τῆς ἄρα 
τα ν, \ Ω , / À a 
NE ἀήρον καὶ μέσον λόγον τεμνομενῆς τὸ μεῖζον 
»“ La ; ΒΡΣ € 19 4 ε 4 € mn 
τμῆμα ἐστιν ἡ ὙΦ. Καὶ ἐπεὶ PATN ἐστιν ἢ τῆς 
, " 
σφαίρας διάμετρος. καὶ ἔστι δυνάμει τριπλασίων 
Led “ “ € » L 
τῆς τοῦ κύξζου πλευρᾶς" ῥητὴ ἄρα ἐστὶν ἡ NE 
πλευρά οὖσα τοῦ κύξου"7, Ἐὰν δὲ ῥητὴ γραμμὴ 
»” \ “ e “, 
ἄκρον καὶ μέσον λόγον τμηθῇ. ἑκάτερον τῶν τμη- 
μάτων ἄλογός ἐστιν ἡ καλουμένη" 8 
A LA LL nm | 
ὙΦ ἄρα πλευρὰ οὖσα τοῦ δωδεκαέδρου ἄλογός 


3 e ΜᾺ 4 Le 5) « 
ἐστιν ἡ καλουμένη ἀποτομή, Οπερ ET δεῖξαι5ο, 


ΠΟΡΙΣΜΑ. 


\ ’ \ Ψ "“ "“Ὡ, ’ 
Ex δὴ τούτου φανερὸν, ὁτι τῆς τοῦ #uGou 


- 3 , \ 
“πλευρᾶς ἄκρον καὶ μέσον λόγον τεμνομένης τὸ 


» [2 € 
αποτομῆ" ἢ, 


PZ; major igitur ct ΤΣ utrâque simul ΝΡ, 
ZE ; ipsa NE igitur extremä et medià ratione 
secatur, et major ipsius portio est PE. Æqualis 
autem PE ipsi Y®; rectæ igitur NE extremä ct 
medià ratione sectæ major portio est Y®. Et quo- 
niam rationalis est sphæræ diameter, et est po- 
tentià tripla lateris cubi ; rationalis igitur est 
ΝΞ latus existens cubi. Si aulem rationalis 
linea extremä et medià ratione secta sit, utraque 
portionum irrationalis est quæ appellatur apo- 
tome; ipsa Y® igitur latus existens dodecaedri 
irrationalis est quæ appellatur apotome. Quod 
oportebat ostendere. 


COROLLARIUM. 


Ex hoc utique evidens est lateris cubi extremä 
et medià secti majorem portionem esse dode- 


μεῖζον τμῆμά ἐστιν ἡ τοῦ δωδεκαέδρου πλευρά!,  caedri latus. 


somme des droites NP, Σ᾿; la droite ΝΞ est donc coupée en extrême et moyenne 
raison, et PE est son plus grand segment. Mais ΡΣ est égal à ὙΦ; la droite ὙΦ est 
donc le plus grand segment de la droite ΝΞ coupée en extrême et moyenne 
raison. Et puisque le diamètre de la sphère est rationnel, et qu'il est égal en 
puissance au triple du côté du cube ( 15. 13), la droite ΝΞ qui est le coté du 
cube sera rationnelle ( déf. 6. τα ). Mais si une ligne rationnelle est coupée en 
extrême et moyenne raison, chacun des segments est l’irrationnelle qu’on ap- 
pèle apotome (6. 13); le côté ὙΦ qui est le côté du dodécaèdre, est donc 
l'irrationnelle qu’ou appèle apotome. Ce qu’il fallait démontrer. 


COROLLAIRE. 


D'après cela, il est évident que le côté du cube étant coupé en extrême et 
moyenne raison , le plus grand segment est le côté du dodécaèdre. 


es 
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HPOTASIE "1. 


\ \ “, , , 3 ’ 
ἸΤας πλευρᾶς τῶν πέντε CYNUATEOY ἐκθέσθαι 
καὶ συγκρῖναι πρὸς ἀλλήλας. 
Ἐκκείσθω ἡ τῆς δοθείσης σφαίρας διάμετρος ἡ 
Ὁ La 
AB, καὶ τετμήσθω κατὰ μὲν' τὸ T ὥστε ἰσὴν 
“ ᾿ « 
εἶναι τὴν AT τῇ TB, κατὰ δὲ τὸ Δ ὥστε διπλα- 
/ æ \ " \ , ςν 
σίονα εἰναι 'τῆν ΑΔ τῆς AB, es γεγράξθω €74 
τῆς AB ἡμικύκλιον τὸ ΑΕΒ, καὶ ἀπὰ τῶν T, Δ 
τῇ ΑΒ πρὸς ὀρθὰς ἤχθωσαν αἷ TE, ΔΖ, καὶ 


Η 


PROPOSITIO XVIII. 


Latera quinque figurarum exponeré*et com- 
parare inter se. 

Exponatur datæ sphæræ diameter AB, et secetur 
quidem,in l ita ut æqualis sit AT ipsi ΓΒ, 
in Δ vero ita ut dupla sit AA ipsius ΔΒ, ct 
describatur super AB semicireulus AEB, et a 


puncüs Γ΄, Δ ipsi AB ad rectos ducantur ipsæ 


ἐπεζεύχθωσαν αἱ AZ, 1Β. Καὶ ἐπεὶ διπλῇ ἐστιν 
ἡ ΑΔ τῆς ΔΒ, τριπλῆ ἄρα ἐστὶν ἡ ΑΒ τῆς ΒΔ’ 
ἀναστρέψαντι ἡμιολία ἄρα ἐστὶν à ΒΑ τῆς ΑΔ. 
Ως δὲ ἡ BA πρὸς τὴν ΑΔ οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς ΒΑ 
πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΑΖ' ἰσογώνιον γάρ ἐστι τὸ 
AZB τρίγωνον τῷ ΑΖΔ τριγώνῳ" ἡμιόλιον ἄρα 


> \ CURE | \ -“ “ > à -“Ἢ \ 
ἐστι TO ἀπὸ τῆς BA τοῦ ἀπὸ τῆς AZ, Ἐστι δὲ 


TE, AZ, et jungantur AZ, ZB. Et quoniam 
dupla est AA ipsius AB, tripla igilur est AB 
ipsius BA; convertendo sesquialtera igitur est 
BA ipsius AA. Ut autem BA ad AA ita ipsum 
ex BA ad ipsum ex AZ; æquiangulum enim est 
AZB triangulum triangulo AZA ; sesquialterum 


igitur est ipsum ex BA ipsius-ex ΑΖ. Est 


PROPOSITION A VIIL 


Exposer les côtés des cinq figures, et les comparer entre eux. 

Soit AB le diamètre de la sphère donnée; qu'il soit coupé au point r, de 
manière que AT soitégal à ΓΒ; et au point Δ, de manière que 44 soit double 
de 4B ; sur ΑΒ décrivons le demi-cercle ΑΕΒ; des points r, Δ menons les droites 
TE, ΔΖ perpendiculaires à AB, et joignons ΑΖ, ZB. Puisque la droite ΑΔ est double 
de 4B, la droite ΑΒ sera triple de ΒΔ; donc, par conversion, la droite BA sera 
égale aux trois moitiés de ΑΔ. Mais BA est à Aa comme le-quarré de BA est au 
quarré de ΑΖ ( 20. 6), car le triangle AZB est équiangle avec le triangle ΑΖΔ 
(8. 6); le quarré de ΒΑ est donc égal aux trois moitiés du quarré de ΑΖ. Mais 


11, 


57 
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« € Ὁ LA δ La δὶ ,ὔ ε 1 
καὶ ἢ τῆς σφαιρᾶς ὀϊαμετρος δύυναμει ἡμιολία 
LA \ 1 ε ε 
τῆς πλευρὰς τῆς πυραμίδος, καὶ ἔστιν ἡ ΑΒ ἡ 
“ . ε 3, Pa 
τῆς σφαίρας διάμετρος" à ΑΖ ἄρα ἴση ἐστὶ τῇ 
πλευρᾷ τῆς" πυραμίδος. 

Πάλιν, ἐπεὶ διπλασίων ἐστὶν ἡ ΑΔ τῆς AB, 

τριπλασίων! ἄρα ἐστὶν 4 AB τῆς ΒΔ. Ως δὲ ἡ 
e x » “ 

ΑΒ πρὸς πὴν ΒΔ οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ πρὸς τὸ 
3 À 1 LA 3) > \ V9 \ “ὦ, 
απὸ τῆς BZ° τριπλάσιον ἄρα ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς 
ΑΒ τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΖ. Ἐστι δὲ καὶ ἡ τῆς σφαίρας 
διάμετρος δυνώμει τριπλασίων τῆς τοῦ κύζουϑ 
πλευρᾶς. Καὶ ἔστιν ἡ ΑΒ ἡ τῆς σφαΐρεις διά- 
μέτρος" ἡ ΒΖ ἄρα τοῦ κύζου ἐστὶ πλευρά. 

Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ AT τῇ TB, διπλῆ ἄρα 
ἐστὶν ἡ AB τῆς ΒΓ. Qc δὲ ἡ AB πρὸς πὴν ΒΓ 
οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΕ’ δὲ-- 
πλάσιον ἄρα ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ τοῦ ἀπὸ τῆς 
ΒΕ. Ἐστι δὲ καὶ ἡ τῆς σφαίρας διάμετρος du- 

Υ 74 12 - 2 , “Ὕ \ 
νάμει διπλασίων τῆς τοῦ ὀκταέδρου πλευρᾶς. καὶ 
ὄστιν à ΑΒ ἡ τῆς δοθείσης σφαίρας διάμετρος" ἡ 
᾿ ÿ nm 2 , Du δαὶ , 
BE ἄρα τοῦ ὀκταέδρου ἐστὶ πλευρά, 

Ηχθὼω δὴ ἀπὸ τοῦ A σημείου τῇ ΑΒ εὐθείᾳ 
πρὸς ὀρθὰς ἡ AH, καὶ κείσθω n AH ἴση τῇ AB7, 


> , ε ἈΝ λ mn LUE A 
καὶ ἐπεζεύχθω a HT, καὶ ἀπὸ τοὺ © πὶ τὴν 


autem et sphæræ diameter potentià sesquialtera 
lateris pyramidis, et est AB sphæræ diameter Σ 
ergo AZ æqualis est lateri pyramidis. 


Rursus, quoniam dupla est AA ipsius AB, 
tripla igitur est AB ipsius BA. Ut autem AB 
ad BAïla ipsum ex AB ad ipsum ex ΒΖ; triplam 
igitur est ipsum ex AB ipsius ex BZ. Est autem 
et sphæræ diameter potentiä tripla lateris cubi, 
et est AB sphæræ diameter ; ergo ipsa BZ 
cubi est latus. 


Et quoniam æqualis est AT ipsi ΓΒ, dupla 
igitur est AB ipsius ΒΓ. Ut autem AB ad Br 
ita ipsum ex AB ad ipsum ex BE; duplumigitur 
est ipsum ex AB ipsius ex BE. Est autem et 
sphæræ diameter potentià dupla lateris octae- 
dri, et est ipsa AB datæ sphæræ diameter ; ip- 
sum BE igitur octaedri est latus. 


Ducatur autem a punclo A ipsi AB rectæ 
ad rectos ipsa AH, et ponatur AH æqualis 
ipsi AB, et jungatur HT , et ἃ puncto © ad 


le diamètre de la sphère est égal en puissance aux trois moitiés du côté de la py- 
ramide (15. 15), et AB est le diamètre de la sphère ; la droite ΑΖ est donc égale 


au côté de la pyramide. 

De plus, puisque ΑΔ est double de ΔΒ, 
AB est à Ba comme le quarré de ΑΒ est au quarré de ΒΖ ( 8, et 20. 6 ); le quarré 
de ΑΒ est donc triple du quarré de ΒΖ. Mais le diamètre de la sphère est égal en 
puissance au triple du côté du cube ( 15. 15 ), et AB est le diamètre de la 
sphère; la droite ΒΖ est donc le côté du cube. 

Et puisque la droite Ar est égale à rB, la droite AB sera double ἀν: ΒΓ. Mais 
le quarré de ΑΒ est 


la droite AB sera triple de BA. Mais 


AB est à ΒΓ comme le quarré À AB est au quarré de BE; 
donc double du quarré de BE. Muis le diamètre de la sphère est égal en puis- 
sance au double du côté de l’octaèdre ( 14. 13), et ΑΒ est le diamètre de la 
sphère donnée ; la droite BE est donc le côté de l’octaèdre. 

Du point 4 menons la droite AH perpendiculaire à AB ; faisons AH égal à ΑΒ ; 
joignons ΗΓ, et du point © menons ΘΚ perpendiculaire à AB. Puisque HA est 
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AB κάθετος ἤχθω ἡ ΘΚ. Καὶ ἐπεὶ διπλῆ ἐστιν ἡ 
HA τῆς AT, ἴση γὰρ ἡ ΗΑ τῇ AB, ὡς δὲ ἡ HA 
πρὸς τὴν AT οὕτως ἡ ΘΚ πρὸς τὴν ΚΓ’ δηπλὴ 
ἄρα καὶ ἡ ΘΚ τῆς ΚΓ’ τετραπλάσιον ἄρα ἐστὶ 
τὸ ἀπὸ τῆς ΘΚ τοῦ ἀπὸ τῆς ΚΙ' Ta ἄρα ἀπὸ 
τῶν ΘΚ, KT, ὅπερ ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς OT, πεντα- 
πλάσιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ τῆς KT. Ion δὲ 4 OT τῇ 


LA LA » ἃ 4 \ 27 .“ 
ΓΒ’ πενταπλάσιον ἄρα ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΒΓ τοῦ ἀπὸ 


501 
AB perpendicularis ducatur ΘΚ. Et quoniam 
dupla est HA ipsius AT, æqualis enim HA ipsi 
AB , ut autem HA ad AT ita ΘΚ ad KT ; dupla 
igitur et ΘΚ ipsius ΚΓ: quadruplum igitur est 
ipsum ex ΘΚ ipsius ex KT ; ipsa igitur ex ΘΚ, 
KT, quod est ipsum ex OT, quintuplum est 
ipsius ex ΚΓ, Æqualis autem ΘΓ ipsi TB; 
quintuplum igitur est ipsum ex ΒΓ ipsius ex 


H 


A BTE 


τῆς TK. Καὶ ἐπεὶ διπλῆ ἔστιν à AB τῆς ΒΓ, ὧν ΓΚ. Et quoniam dupla cst AB ipsius ΒΓ, qua- 
ἡ AA τῆς AB ἐστὶ διπλῆ" λοιπῆ ἄρα ἡ ΒΔ λοι-  rum ipsa AA ipsius AB est dupla; reliqua igitur 
aùe τὴς AT ἐστὶ δ πλὴν τριπλῆ ἄρα ἡ ΒΓ τῆς ΒΔ reliquæ AT est dupla; tripla igitur ΒΓ jpsius 
ΤΔ' ἐγναπλάσιον ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς ΒΓ τοῦ ἀπὸ TA; nonuplum igitur ipsum ex ΒΓ ipsius ex l'A, 
τῆς ΓΔ, Πενταπλάσιον δὲ τὸ ἀπὸ τῆς ΒΓ τοῦ  Quintuplum autem ipsum ex ΒΓ ipsius ex TK; 
ἀπὸ τῆς ΤΚ' μεῖζον ἄρα ἐστὶϑ τὸ ἀπὸ τῆς TK τοῦ majus igitur est ipsum ex ΓΚ ipso ex l'A ; major 
ἀπὸ τῆς ΤΔ' μείζων ἄρα ἐστὶνϑ ἡ ΤΚ τῆς ΓΔ. igitur est ΓΚ ipsà ΓΔ. Ponatur ipsi ΓΚ æqualis 
Κείσθω τῇ TK ἴση ἡ TA, καὶ ἀπὸ τοῦ À τῇ AB TA, et a puncto A ipsi AB ad rectos agatur 


πρὸς pas ἤχθω ἡ AM, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ ΜΒ, 


double de ΑΓ, car HA est égal à ΑΒ, et que HA est à AT comme ΘΚ est ἃ ΚΓ (4. 6 

? Ὁ ? q ᾽ 

la droite ΘΚ sera double de ΚΓ; le quarré de ex est donc quadruple du quarré 
q 4 Ρ q 

de ΚΓ ( 20. 6); la somme des quarrés des droites ΘΚ, ΚΙ, qui est égale au 
; 4 8 

quarré de @r ( 47. 1 ), est donc quintuple du quarré de ΚΓ. Mais er est égal 

à ΓΒ; le quarré de ΒΓ est donc quintuple du quarré de τκ. Et puisque ΑΒ est 

double de Br, et AA double de 48, le reste BA sera double du reste ar; la droite 

2 ᾽ ᾽ 

Br est donc triple de ra; le quarré de Br est donc égal à neuf fois le quarré de 

ra (20. 6). Mais le quarré de Br est quintuple du quarré de TK; le quarré de 

TK est donc plus grand que le quarré de ra; la droite ΓΚ est donc plus grande 

que ΓΔ, Faisons rA égal àrK; du point A menons AM perpendiculaire à ΑΒ, et 
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AR | \ / , 3 δὴ ΗΝ hs “ “ 
Καὶ {πεὶ πενταπλάσιον ἐστί τὸ ἀπὸ τῆς ΒΓ τοῦ 
“ \ Ὁ \ »ν € 
ἀπὸ τῆς IK, καὶ ἐστι τῆς μὲν ΒΓ δηπλὴ ἡ ΑΒ. 
-“ 4 NE A 3, > À 
τῆς δὲ TK διπλὴ ἡ ΚΛ' πενταπλάσιον ἀρα ἐστι 

“ ἂψ ΤᾺ \ “, Δ % 
τὸ ἀπὸ τῆς AB τοῦ ἀπὸ τῆς KA. Ἐστι δὲ καὶ 
« - τ ΄ Ἁ 4 
ἡ τῆς σφαίρας διάμετρος δυνάμει πενταπλασίων 

“Ὁ “ , “ pes ΜῈ \ > 
τῆς ἐκ τοῦ κέντρου τοὺ κύκλου, ἀφ᾽ OÙ τὸ εἶκο- 
2 ἍΝ. e € “μ / 
casdpor ἀναγ ἔγραπται. Και ἐστιν ἡ AB ἡ τῆς σφα!- 
, € ᾽ > ἀπ, , > \ “ 
pas δηγάμετρος" ἢ KA ἀρὰ εἴ τοῦ κεντροῦυ ἐστι του 
΄ Ἅ:. 5 e \ > (δὶ 32 Ω 10e 
κύκλου ap οὐ TO εἰκοσαεόρον ἀναγέγραπται 
Li LA πὰ σὰ ’ > N \ + τῆς A 
ἢ KA ape ἐξαγωώνου ἐστι πλευρῶ TOU εἰρήμενου 
, Ne Mer “ / τ δὲὺ , , 
κύκλου. Καὶ ἐπεὶ ἡ τῆς σφαίρας  CILILETPOS συγ- 
" nd Dre e LA ΕΥ̓ du “ν᾿ 
κειται!. ἐκ τε τῆς τοῦ ἐξαγώνου καὶ OUO τῶν 
“Ἢ Le » 4 LA 3 
τοῦ δεκαγώνου τῶν εἰς τὸν εἰρημένον κύκλον ἐγ- 
τ * 1 e \ ε nd δ 
γραφομένων. καὶ ἐστιν à μὲν ΑΒ ἡ τῆς σφαίρας 
΄ e 4 e ἡ \ \ # 
διάμετρος, ἡ δὲ ΚΛ εἐξαγώνου πλευρᾶς καὶ ITA 
a 1 “" 
ἡ AK τῇ ΛΒ' ἑκατέρα ἄρα τῶν AK, AB δεκα- 
. \ nm Ἄν \ 
γώνου ἐστὶ πλευρὰ τοῦ ἐγγραφομένου εἰς τὸν 
’ > ? La \ 3 £ > la 
κυκλον. ἀῷ OÙ TO εἰκοσάεδρον αναγέγραπται. 
2 se ε ε , VE 
Ka) ἐπεὶ δεκαγώνου μὲν ἡ AB, ἐξαγώνου δὲ ἡ 
γ. 3 Lo 2 \ 3 D »” 
MA, Ton γὰρ ἐστι τῇ KA, ἐπεί καὶ τῇ OK, σὸν 
δ La ,ὔ € 
γὰρ ἀπέχουσιν ἀπὸ τοῦ κέντρου, καὶ ἔστιν ἐκα- 


τέρα τῶν ΘΚ; KA δηπλασίων τῆς ΚΓ’ πεντα- 


ΛΜ, et jungatur MB. Et quoniam quintuplum 
est ipsum ex ΒΓ ipsius ΓΚ, et est ipsius quidem 
ΒΡ dupla AB , ipsius vero ΓΚ dupla KA; 
quintuplum igitur est ipsum ex AB ipsius ex 
KA, Est autem et sphæræ diameter potentià 
quintupla ipsius ex centro circuli a quo ico- 
saedrum describitur. Et est AB ipsa sphæræ 
diameter ; ipsa KA igitur ex centro est circuli a 
quo icosaedrum describitur ; ipsa KA igitur 
hexagoni est latus dicti circuli. Et quoniam 
sphæræ diameter componitur et ex latere he- 
xagoni ct duobus decagoni lateribus in dicto 
circulo descriptorum , et est quidem ΑΒ sphæræ 
diameter, ipsum vero KA hexagoni latus, et 
æqualis AK ipsi AB; utraque igitur ipsarum 
AK, AB decagoni est latus descripti in cir- 
culo ;, a quo icosaedrum describitur. Et quo- 
niam decagoni quidem AB est latus, hexagoni 
vero ipsa MA, æqualis enim est ipsi KA, 
quoniam et ipsi ΘΚ, æqualiter enim distat a 
centro, et est utraqne ipsarum OK, KA dupla 


ipsius KT ; pentagoni igitur est MB latus. La- 


joignons M8. Puisque le quarré de Br est quintuple du quarré de TK, que ΑΒ est 
double de ΒΓ, et KA double derx, le quarré de ΑΒ sera quintuple du quarré de 
KA. Mais le quarré du diamètre de la sphère est quintuple du quarré du rayon 
du cercle d’après lequel licosaèdre est décrit ( cor. 16. 13 ), et ΑΒ est le diamètre 
de la sphere; la droite ΚΛ est donc le rayon du cercle d’après lequel licosaèdre 
est décrit ; la droite KA est donc le côté de l’hexagone décrit dans le cercle dont 
nous venons de parler. Et puisque le diamètre de la sphère est composé du côté de 
l'hexagone et de deux côtés du décagone, ces polygones étant décrits dans le 
cercle dont nous venons de parler (16. 13), que AB est le diamètre de la sphère, 
que KA est le côté de l’hexagone, et que AK est égal à AB, chacune des droites ΑΚ, 
AB sera le côté du décagone décrit dans le cercle d’après lequel on ἃ décrit l’ico- 
saèdre. Et puisque AB est le côté du décagone, et MA le côté de l'hexagone, car 
la droite MA est égale à KA, parcequ’elle l’est à ΘΚ (14. 5 ), ces droites étant égale- 
ment éloignées du centre, et puisque chacune des droites ΘΚ; ΚΛ est double de ΚΓ, 
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« “ , 3 Ν 
γώνου ὄρα ἐστὶν ἡ ΜΒ. Ηδὲ τοῦ πενταγώνου ἐστὶν 


-- = PA 3 Ἄς; ε 
ἡ τοῦ εἰκοσαέδρου" εἰκοσαέδρου ἄρα ἐστὶν ἡ ΜΒ. 
\ 4 
Kai ἐπεὶ  ZB xÜGou ἐστὶ mheupe, τετμήσθω 
? \ \ ΚΝ 
ἄκρον καὶ μέσον λόγον κατὰ τὸ N, καὶ ἔστω 
ε Pi L 
μεῖζον “τμῆμα τὸ ΝΒ" ἡ NB ἄρα δωδεκαέδρου 
3 a LA 
ἐστι πλευρά. 
Η 


tus autem pentagoni est latus icosaedri ; ico- 
saedri igitur est MB latus. 


Et quoniam ΖΒ cubi est latus, secetur ex— 
tremà et mediä rationein N, et sit major portio 
NB; ipsa NB igilur dodecaedri est latus. 


A K 


καὶ med τῆς σφαίρας διάμετρος ἐδείχθη 
τῆς μὲν ΑΖ πλευρᾶς τῆς πυραμίδος δυνάμει 
ἡμιολία, τῆς δὲ τοῦ ὑκταίδρου τῆς "5 ΒΕ δυνάμει 
διπλασίωνιλ. τῆς δὲ τοῦ κύξου τῆς ZB δυνάμει 
τριπλασίων" οἵων ἄρα ἡ15 τῆς σφαίρας διάμετρος 
δυνάμει LE, τοιούτων ἡ μὲν τῆς πυραμίδος τεσ- 
σάρων, ἡ δὲ τοῦ ὑκταέδρου τριῶν. ἡ δὲ τοῦ 
κύξζου δύο" 16 ἄρα τῆς πυρσμίδος πλευρὰ τῆς 


ἘΝ = , νας Ὁ ὁ ΘΟ. 
μὲν τοῦ ὀκταέδρου πλευρᾶς δυνάμει ἐστὶν ἐπί- 


AA B 


Et quoniam sphæræ diameter ostensa est ipsius 
quidem AZ lateris pyramidis potentià sesquial- 
tera, lateris vero BE octaedri potentià dupla, late- 
ris autem ΖΒ eubi potentià triplä, quarum igitur 
partium sphæræ diameter potentià est sex, earum 
pyramidis latus quatuor , octacdri trium, cubi 
autem duarum ; ergo pyramidis latus quidem 
lateris octacdri potentià est sesquitertium, 
cubi vero potentià duplum ; latus autem octae- 


“ 2 , , n \ 4 
τρίτος, τῆς δὲ τοῦ κύξου δυνάμει διπλῆ" ἡ δὲ 


la droite MB sera le côté du pentagone (10. 15 ). Mais le côté du pentagone est 
le côté de l’icosaèdre ( 6. 13 ); la droite ΜΒ est donc le côté de l’icosaèdre. 

Puisque la droite 28 est le côté du cube; que cette droite soit coupée eu ex- 
trême et moyenne raison au point N, et que NB soit le plus grand segment; la 
droite NB sera le côté du dodécaèdre ( 17. 13 ). 

Et puisque l’on a démontré que le quarré du diamètre de la sphère est égal aux 
trois moitiés du quarré du côté 47 de la pyramide, au double du quarré du côté ΒΕ 
de l’octaèdre, et au triple du quarré du côté 78 du cube, si le quarré du diamètre 
de la sphère contient six parties, le quarré du côté de la pyramide en contiendra 
quatre, le quarré du côté de l’octaèdre trois, et le quarré du côté du cube deux ; 
le quarré du côté de la pyramide est donc égal aux quatre tiers du quarré du côté 
de l’octaèdre, et au double du quarré du côté du cube; et le quarré du côté de 


“-“ 
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“ mn Ÿ 
τοῦ ὀκταέδρου τῆς τοῦ κύξου δυνάμει ἡμιολία. 
\ - ᾽ ᾿ 
Αἱ μὲν οὖν εἰρημέναι τῶν τριῶν σχημάτων σπλευ- 
pal, λέγω δὴ πυραμίδος καὶ ὀκταέδρου καὶ κύξου, 
πρὸς ἀλλήλας εἰσὶν ἐν λόγοις ῥητοῖς" αἱ δὲ λοι- 
ε 
rai δύο, λέγω δὴ ἥτε! 7 ποῦ εἰκοσαέδρου καὶ ἢ 
ΡΞ Ν » ΓΙ \ 
τοῦ δωδεκάεδρου » οὔτε πρὸς ἀλλήλας οὔτε πρὸς 
, ; 2 ἐν 5, 
τὰς προειρημένας εἰσὶν ἐν λόγοις ῥητοῖς, ἄλογοι 
L 3 ε δὰ > LA € \ 3 , 
γάρ εἰσὶν, ἡ μὲν ἐλάττων. ἢ δὲ ἀποτομή. 
ε 2 
Ors δὲ! ὃ μείζων ἐστὶν ἡ τοῦ εἰκοσαέδρου πλευρὰ 
“ - , -“ / 
ἡ MB τῆς τοῦ δωδεκαέδρου τῆς NB δείξομεν 
{4 
οὕτως. 
\ \ 3 # LA 3 \ , »"» 
Ἐπεὶ γὰρ ἰσογώνιον ἐστι τὸ 2ΔΒ τρίγωνον τῷ 
΄ 3 ε e À 
ΖΑΒ τριγωνῷ 5 ἀνάλογόν ἐστιν ὡς ἡ ΔΒ πρὸς τὴν 
“ \ 5 -“ 
ΒΖ οὕτως ἡ ZB πρὸς τῆν ΒΑ. Καὶ ἐπεὶ τρεῖς 
> em ΓΕ, ᾽ 3 # ε e , \ 
εὐθεῖα; ἀνάλογόν εἰσιν 5 ἔστιν ὡς ἡ πρῶτη πρὸς 
Ἃ. D , * \ 
τὴν τρίτην οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς TPOTHS πρὸς τὸ 
3 \ -“ ΄ μὲ ” € € \ 4 
ἀπὸ τῆς δευτέρας" ἔστιν ἀρα ὡς ἡ AB πρὸς τὴν 
\ “ \ LR a τ 
BA οὕτως πὸ ἀπὸ τῆς AB πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΖ" 
γ ε € À C1 δι 
ἀνάπαλιν ἄρα ὡς n ΑΒ 7pos τὴν ΒΔ οὕτως τὸ 
me à » \ “ D Δ 
ἀπὸ τῆς ZB πρὸς τὸ ἀπὸ τὰς BA. Tpi7Aù δὲ ἡ 
re » LME ὲ À 22 -“ 
AB τῆς ΒΔ’ τριπλάσιον ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς ZB του 


dri lateris cubi potentià sesquialterum. La- 
tera igitur dicta trium figurarum , dico et pyra- 
midis et octaedri et cubi inter se esse in 
rationibus rationalibus ; reliqua vero duo, dico 
et icosaedri , et dodecaedri, neque inter se, 
neque ad dicta sunt in rationibus rationalibus, 
irrationales enim sunt, illa quidem minor, 
bæc vero apotome. 

Majus vero esseicosaedri latus MB dodecaedri 


latere NB ita ostendemus. 


Quoniam enim æquiangulum est ZAB trian- 
gulum triangulo ΖΑΒ, proportionaliter estut AB 
ad BZ ita ZB ad BA. Et quoniam tres rectæ 
proportionales sunt, est ut prima ad tertiam 
ita ipsum ex primà ad ipsum ex secundäà; est 
igitur ut AB ad BA ila ipsum ex AB ad ipsum 
ex ΒΖ; invertendo igitur ut AB ad BA ïta ipsum cx 


ZB ad ipsum ex BA. T'ripla autem AB ipsius BA ; 


l’octoèdre sera égal aux trois moitiés du quarré du côté du cube. Les côtés des trois 
figures dont nous avons parlé, je veux dire les côtés de la pyramide, de l’oc- 
taèdre, et du cube, sont donc entr’eux en raisons rationnelles ; mais les deux côtés 
restants, je veux dire les côtés de l’icosaèdre et du dodécaëdre ne sont point en- 
tr’eux, ni avec les cotés dont nous avons parlé, en raisons rationnelles, parce qu’ils 
sont irrationnels , l’un étant une mineure (16. 13), et l’autre un apotome (17. 15). 


Nous démontrerons de la manière suivante que le côté MB de l’icosaèdre est 
plus grand que le côté ΝΒ du dodécaëdre. 


Puisque le triangle ZAB est équiangle avec le triangle ΖΑΒ, la droite ΔΒ sera à 
ΒΖ comme ZB est à BA (4.6). Et puisque ces trois droites sont proportionnelles, la 
première est à la troisième comme le quarré de la première est au quarré de la 
seconde ( cor. 20. 6); la droite AB est donc à BA comme le quarré de ΔΒ est 
au quarré de ΒΖ; donc, par inversion, AB est à BA comme le quarré de ΖΒ est 
au quarré de ΒΔ ( cor. 4. 5). Mais ΑΒ est triple de Ba; le quarré de 2Β est donc 


LE TREIZIEME LIVRE DES ELEMENTS D'EUCLIDE. 295 


ἀπὸ τῆς BA. Εστι δὲ καὶ τὸ ἀπὸ τῆς AA τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΔΒ τετραπλάσιον" διπλῆ γὰρ ἡ ΑΔ τῆς 
ΔΒ’ μεῖζον ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς ΑΔ τοῦ ἀπὸ τῆς 
28" μείζων dpa καὶ ἡ ΑΔ τῆς ZB'9+ πολλῷ ἄρα 


triplum igilur ipsum ex ΖΒ ipsius ex BA. Estautem 
et ipsum ex AA ipsius ex AB quadrupium ; du- 
pla enim AA ipsius AB; majus igitur ipsum 


ex AA ipso ex ZB; major igitur οἱ AA ipsà 


ἡ AA τῆς ZB μείζων ἱστί. Καὶ τῆς μὲν AA ἄκρον Ζ8; mullo major igitur est AA ipsà ΖΒ. Et 
καὶ μέσον λόγον τετμημένης τὸ μεῖζον τμῆμά veclæ quidem AA extremä et medià ratione 
ἐστιν αὶ KA, ἐπειδήπερ ἡ μὲν AK εξαγώνου ἐστὶν, 56οἷα major portio est KA, quoniam AK qui- 


ἡ δὲ KA δεκαγώνου" τῆς δὲ ZB ἄχρ:ν καὶ μέσον dem hexagoni est latus, ipsa vero KA decagoni ; 
7 P L ἢ 


Η 


AA B 


λόγον τετμημένης τὸ μεῖζον τμῆμά ἔστιν à ΝΒ’  rectæ autem ΖΒ extremä et medià ratione sectæ 


μείζων ἄρα ἡ KA τῆς NB. Ion δὲ ἡ KA τῇ ΛΜ’ 
μείζων ἄρα "ΔΜ τῆς ΝΒ. Τῆς δὲ AM μείζων 


> € nm ε δον ΜΝ “ἢ 
ἐστὶν" ἡ MB° πολλῷ ἀρὰ ἡ ΜΒ πλευρὰ οὖσα τοῦ 


major portio est NB; major igitur KA ipsà 
NB. Æqualis autem KA ipsi AM; major igitur 
AM ipsà NB. Ipsà autem AM major est MB; 
εἰκοσαέδρου μείζων ἐστὶ τῆς ΝΒ πλευρᾶς οὔσης  CT80 1psa MB, latus existens icosaedri, multo 


ΡΣ δωδεκαίδρου. Op Nr δεῖξαι. major est ipsà NB existente dodecaedri latere. 


Quod oportebat ostendere. 


triple du quarré de ΒΔ. Mais le quarré de 44 est quadruple du quarré de 48, 
car ΑΔ est double de ΔΒ; le quarré de 44 est donc plus grand que le quarré de 
zB; la droite AA est donc plus grande que la droite ΖΒ; la droite ΑΛ est donc 
-à plus forie raison plus grande que ΖΒ. Mais KA est le plus grand segment de 
la droite 4A coupée en extrême et moyenne raison, à cause que AK est le côté 
de l'hexagone, et KA le côté du décagone (9.13), et que NB est le plus grand 
segment de la droite ZB coupée aussi en extrême et moyenne raison ; la droite KA 
est donc plus grande que NB. Mais ΚΔ est égal à AM; la droite AM est donc plus 
grande que ΝΒ, Mais la droite ΜΒ est plus grande que AM (19. 1); la droite MB, 
qui est le côté de l’icosaèdre, est donc à plus forte raison’ plus grande que ΝΒ, 
qui est le côté du dodécaèdre. Ce qu’il fallait démontrer. 
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AAAO ST: 


Ἐπεὶ γὰρ διπλῆ ἐστιν ἡ AA τῆς AB, τριπλῆ 
ἄρα ἡ ΑΒ τῆς ΒΔ. Ως δὲ ἡ ΑΒ πρὸς τὴν ΒΔ 
da ἣν 3 \ na \ \ » \ mn A 
οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς AB πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς BZ, διὰ 
τὸ ἰσογώνιον εἶναι τὸ LAB τρίγωνον τῷ 2ΔΒ τρί- 
| à LA a. \ 1 Ἂν, “η 75 \ 
γώνῳ" τριπλάσιον ἀρῶ TO ἀπὸ τῆς AB τοῦ ἀπὸ 
τῆς BL. Εδείχθη δὲ τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ τοῦ ἀπὸ τῆς 
ΚΛ πενταπλάσιον" πέντε ἄρα τὰ ἀπὸ τῆς ΚΛ 
τρισὶ τοῖς ἀπὸ τῆς LB ἴσα ἐστίν. Αλλὰ τρία τὰ 
ἀπὸ τῆς LB ἐξ τῶν ἀπὸ τῆς ΝΒ μείζονά ἐστιν" 
% LA LA : Re 4 \ \ à D ᾽ ι “, 
καὶ πέντε ἄρα τὰ ἀπὸ τὴς ΚΛ ἐξ τῶν ἀπὸ τῆς 
ΝΒ μεῖζίν ἐστιν" ὥστε καὶ ἕν τὸ ἀπὸ τῆς KA 
ἑνὸς τοῦ ἀπὸ τῆς ΝΒ μείζόν ἔστι" μείζων ἄρα 
ἡ KA τῆς NB. Ion δὲ ἡ KA τῇ ΛΜ’ μείζων ἄρα 1 
KA τῆς ΝΒ’ πολλῷ ἄρα ᾧ ΜΒ τὴς ΒΝ μεΐζων 
ἐστίν, Οπερ ἔδει δεῖξαι, 


ALITER. 


Quoniam enim dupla est AA ipsius ΔΒ, tripla 
igitur AB ipsius BA. Ut autem AB ad BA ita 
ipsum ex AB ad ipsum ex BZ, propterea quod 
æquiangulum est ZAB triangulum triangulo ZAB; 
triplum igitur ipsum ex AB ipsius ex ΒΖ. Osten- 
sum est autem ipsum ex ΑΒ ipsius ex KA 
quintuplum ; quinque igitur ipsa ex KA tribus 
ipsis ex ΖΒ æqualia sunt. Sed tria ipsa ex ΖΒ ma- 
jora suñt sex ipsis ex NB ; et quinque igitur ipsa 
ex KA sex ipsis ex NB majora sunt ; quare et 
unum ex!{KA uno ex NB majus est; major igitur 
KA ipsà NB. Æqualis autem KAïipsi AM; major 
igitur KA ipsâ NB ; multo major igitur est MB 


ipsà ΒΝ. Quod oportebat ostendere. 


AUTREMENT. 


Car puisque ΑΔ est double de 48, la droite ΑΒ est triple de BA. Mais la droite ΑΒ 
est à BA comme le quarré de AB est au quarré de BZ, parce que le triangle 
ZAB est équiangle avec le triangle ZaB( 8.6 ); le quarré de ΑΒ est donc triple 
du quarré de ΒΖ. Mais on a démontré que le quarré de ΑΒ est quintuple du 
quarré de KA; cinq fois le quarré de Κλ est donc égal à trois fois le quarré de 
28. Mais trois fois le quarré de 28 est plus grand que six fois le quarré de ΝΒ; 
cinq fois le quarré de KA est donc plus grand que six fois le quarré de NB; une 
fois le quarré de KA est donc plus grand qu’une fois le quarré de NB; Ja droite 
KA est donc plus grande que NB. Mais KA est égal à AM; la droite KA est donc 
plus grande que ΝΒ; la droite MB est donc à plus forte raison plus grande que 
la droite ΒΝ. Ce qu'il fallait démontrer. 
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AHMMA. 


22 DEN n 


\ -“ d 
Ors δὲ τρία τὰ ἀπὸ τῆς ZB ἐξ τῶν ἀπὸ τῆς 
| A | LA 
ΒΝ μείζονά ἰστι, δείξομεν οὕτως. 
Ἐπεὶ γὲρ μείζων ἐστὶν ἡ ΒΝ τῆς NZ, τὸ ἄρα 


+ , ῥᾳ ἂν ἡ A 
ὑπὸ τῶν ZB, ΒΝ μείζόν ἐστι τοῦ ὑπὸ! τῶν ΒΖ, 


LEMMA. 


Tria vero ipsa ex. ΖΒ majora esse quam sex 
ipsa οχ ΒΝ, ita ostendemus. 
Quoniam enim major est ΒΝ ipsâ NZ, ipsum 


igitur sub ΖΒ, ΒΝ majus est ipso sub BZ, ZN; 


ΖΝ’ τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν ΒΖ, ΒΝ μετὰ τοῦ ὑπὸ ΒΖ, 
ZN μείζον ἐστιν ἢ διπλάσιον τοῦ ὑπὸ ΒΖ, ZN. 
ANA τὸ μὲν ὑπὸ ZB, ΒΝ μετὰ τοῦ ὑπὸ ΒΖ. 
ὮΝ τὸ ἀπὸ τῆς 2Β ἐστί" τὸ δὲ ὑπὸ ΒΖ. ΖΝ ἴσον 


ὅς αν \ - Ἢ CA “ἡ ’ ” ΄ 
τῷ ἀπὸ τῆς ΒΝ" ἄκρον γὰρ καὶ μέσον λόγον τε- 


ipsum igitur sub ΒΖ, ΒΝ cum ipso sub ΒΖ, ZN 
majus est quam duplum ipsius sub BZ, ZN. Sed 
ipsum quidem sub ΖΒ, BN cum ipso sub ΒΖ, ΖΝ 
ipsum ex ZB est; ipsum autem sub ΒΖ, ΖΝ 


æquale ipsi ex EN ; extremà enim et medià ra- 


ΠῚ ΕΝ ΜΈ, 


Nous démontrerons de la manière suivante que trois fois le quarré de ΖΒ est 
plus grand que six fois le quarré de BN. 

Car puisque ΒΝ est plus grand que NZ, le rectangle sous ΖΒ. ΒΝ est plus grand 
que le rectangle sous ΒΖ. ΖΝ; le rectangle sous ΒΖ, ΒΝ, conjointement avec le rec- 
tangle sous ΒΖ, ΖΝ, est donc plus grand que le double rectangle sous ΒΖ, ΖΝ. 
Mais le rectangle sous ZB, BN, conjointement avec le rectangle sous ΒΖ. ΖΝ, 681 


le quarré de 28 (3. 2); et le rectangle sous ΒΖ, ΖΝ est égal au quarré de ΒΝ, 
II. 38* 
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ε ι \ ἊΣ ἃ € \ led LA 
τμήται ἡ ΒΖ κατὰ ΤΟΝ. καὶ TO ὑπὸ τῶν axpoy 
” “5 \ Ed , { 2) Ἂς ταν -“ 
σὸν τῷ πὸ τῆς μέσης" τὸ ἀρὰ απὸ τῆς ZB 

ερ7 > 4 » \ - ὰ # 
μεῖζον ἐστι διπλασίου τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΝ" ἕν ape 

À » \ 07 LA 072 2 \ Ρ ὯΝ “12 
πὸ ἀπὸ τῆς 2Β δύο τῶν ἀπὸ τῆς" ΒΝ μεῖζόν 
> (2 N / NS A -“ < à PE PUS EN 
ἐστιν" ὥστε καὶ τρία τῷ «πὸ τῆς ΖΒ ἐξ τῶν T0 


τῆς! ΒΝ μείζονά ἐστιν. Omer ἔδει δεῖξαι. 
ΣΧΟΛΙΌΟΝς 


Λέγω δὴ ὅτι παρὰ τὰ εἰρημένα πέντε σχή- 
ματα οὐ συσταθήσεται ἕτερον σχῆμα περιεχό- 
μένον ὑπὸ ἰσοπλεύρων τε καὶ ᾿σογωνίων ἴσων 
ἀλλήλοις. 

Ὑπὸ μὲν γὰρ δύο τριγώνων. ἀλλ᾽ οὐδὲ ἄλλων 
δύο ἱπιπέδων. στερεὰ γωνία οὐ συσταθήσεταιϊ, 
Ὑπὸ δὲ τριῶν τριγώνων ἡ τῆς πυραμίδος, ὑπὸ δὲ 
τεσσάρων ἡ τοῦ ὀκταέδρου, ὑπὸ δὲ πέντε ἡ τοῦ 
εἰκοσαέδρου" ὑπὸ δὲ τξ τριγώνων ἰσοπλεύρων τε 
καὶ ἰσογωνίων πρὸς ἐνὶ σημείω συνισταμένων οὐκ 
ἔσται orepet γωνία, οὔσης γὰρ τῆς τοῦ ἰσοπλεύ- 


pou τριγώνου γωνίας διμοίρου ὀρθῆς, ἔσονται αἱ 


tione secta est ΒΖ in N; οἱ ipsum sub extremis 
æquale est ipsi ex mediä; ipsum igitur ex ΖΒ ma- 
jus est duplo ipsius ex ΒΝ ; unumigitur ex ΖΒ 
duobus ipsis ex ΒΝ majus est; quare et tria ipsa 
ex ΖΒ quam sex ipsa ex ΒΝ majora sunt. Quod 
oportcbat ostendere. 


SCHOLIUM. 


Dico et præter dictas quinque figuras non 
constitui aliam figuram contentam sub et æqui- 


lateris et æquiangulis æqualibus inter se. 


Ftenim ex duobus quidem triangulis, ct 
alis duobus planis, solidus angulus non cons- 
tituetur. Ex triangulis angulus 
pyramidis, ex quatuor autem ipse oclaedri, 
ex quinque autem ipse icosacdri; ex sex vero 
triangulis et æquilateris et æquiangulis ad unum 
punctum coustitutis non erit solidus angulus, 
existente enim angulo æquilateri trianguli dua- 
bus tertiis recli, erunt 111 sex anguli quatuor 


tribus vero 


parce que la droite ΒΖ est coupée en extrême et moyenne raison au point N, et 
que le rectangle sous les droites extrêmes cest égal au quarré de la droite 
moyenne (17. 6); le quarré de ze est donc plus grand que le double du quarré de 
ΒΝ ; une fois le quarré de ΖΒ est donc plus grand que deux fois le quarré de 


ΒΝ; trois fois le quarré dé 2Β est donc plus grand que six fois le quarré de 
ΒΝ. Ce qu’il fallait démontrer. 


SCHOLIE. 


Je dis aussi qu'excepté les cinq figures dont nous venons de parler , on ne peut 
pas construire une autre figrre qui soit contenue sous des figures équilatérales et 
équiangles. | | 

Car on ne peut pas construire ur. angle solide avec deux triangles, ni avec deux 
autres plans (déf. 11. 11). Mais avec trois triangles, on construit l'angle de la 
pyramide ; avec quatre, l’angle de l’octaèdre, et avec ciuq, l’angle de l'icosaèdre. 
Avec six triangles équilatéraux et équiangles, on ne peut pas construire un angle 
solide en un même point; car un des angles d’un triangle équilatéral étant égal 


» 


LE TREIZIEME LIVRE DES ELEMENTS D’EUCLIDE. 299 


œ_ »» “ np’ a 
ἐξ τεσσάρσιν" ὀρθαὶς ἴσαι 5 ὅπερ ἀδύνατον, ἁπασα 
"1 , À , 
γὰρ στερεὰ γωνία ὑπὸ ἐλασσόνων ἢ τεσσάρων ὁρ-- 
-“ ΄ ΜΙ \ \ > \ Al > A 1 ι 
θῶν περιέχεται Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ οὐδὲ ὑπὸ 
À 4 > / \ fé 
πλειόνων ἢ ἐξ γωνιῶν ἐπιπέδων στερεὼ γωνία 
\ “ € “ὦ, 
συνίσταται. Ὑπὸ δὲ τετραγώνων τριῶν ἡ τοῦ 
2 1 , εν A , sn’ 
κύξζου γωνία περιέχεται" ὑπὸ δὲ τεσσάρων ἀδὺ-- 
LA A ’ , 3 / \ 
YATOY , ἔσονται yap παλιν τέσσαρες ὀρθαί. Υπὸο 
υ ’ , \ / LEA 
δὲ πένταγώνων ἰσοπλεύρων καὶ ἰσογωνίων. ὑπὸ 
n ε n / CES \ ͵ , 
μὲν τριῶν n τοῦ δωδεκαέδρου" ὑπὸ δὲ τεσσάρων 
> , < Ν 7 “ , 
ἀδύνατον, οὔσης γὰρ τῆς τοῦ πενταγώνου ἰσο-- 
ῃ , ͵ Sens \ ’ » 
πλεύρουί γωνίας ὀρθῆς καὶ πέμπτου, ἔσονται 
΄ Ω re LA 
ai τέσσαρες γωνίαι τεσσάρων ὀρθῶν μείζους, ὅπερ 
> n/ >: mn ἡϑν ὅς υ΄ς , en 
ἀδύνατον. Οὐδὲ μὲν ὑπὸ πολυγώνων ἐτέρων σχῆ- 
\ \ 
μάτων περισχεθήσεται στερεὰ γωνία, dit τὸ 
KE τἂν » * \ » É 
αὐτὸ" ἀτοπον" οὐκ ἄρα παρὰ τὰ εἰρημένα πέντε 
Ω a - \ δ 
σχήματα ἕτερον σχῆμαϑ στερεὸν συσταθήσεται 
é \ E \ 
ὑπὸ ἰσοπλεύρων καὶ ἰσογωνίων περιεχόμενον. 
3) an, 
Οπερ ἴδει δεῖξαι. 


rectis æquales, quod impossibile ; omnis enim 
solidus angulus sub minoribus quam quatuor 
rectis continetur. Propter eadem utique neque ex 
pluribus quam sex angulis planis solidus angulus 
constituitur, Sub quadratis autem tribus cubi an- 
gulus continetur ; sub quatuor vero impossibile; 
essent enim rursus quatuor recti. Sub autem pen- 
tagonis æquilateris et æquiangulis, sub tribus 
quidem angulus dodecacdri, sub quatuor vero 
impossibile, etenim cum sit angulus pentagoni 
æquilateri rectus et ejus quinta pars, erunt qua- 
tuor anguli quam quatuor recti majores, quod 
impossibile. Neque quidem sub polygonis alüs 
figuris constituetur solidus angulus ,  propter 
idem absurdum ; non igitur præter dictas quin- 
que figuras alia figura solida constituetur sub 
æquilateris et æquiangulis contenta. Quod opor- 


tebat ostenudere. 


aux deux tiers d’un angle droit, six de ces angles seront égaux à quatre droits, 
ce qui est impossible , à cause que tout angle solide est contenu sous des angles 
dont la somme est plus petite que quatre droits ( 21. 11). Par la même raison, 
un angle solide ne pourra être construit avec plus de six de ces angles plans. 
L’angle du cube ést contenu sous trois quarrés ; or un angle solide ne peut pas 
être contenu sous quatre quarrés, Car il serait contenu sous quatre angles droits. 
Quant aux pentagones équilatéraux et équiangles, l’angle du dodécaèdre est 
compris par trois de ces pentagones, et un angle solide ne peut pas être compris 
par quatre; car un des angles d’un pentagone équilatéral étant égal aux six 
cinquièmes d’un angle droit, quatre de ces angles seraient plus grands que quatre 
droits, ce qui est impossible. On ne pourra donc construire un angle solide 
avec d'autres polygones, à cause de la même absurdité. On ne peut donc pas, 
outre les cinq figures dont nous venons de parler, construire une autre figure 
solide comprise par des figures équilatérales et équiangles. Ce qu’il fallait dé- 
montrer. 


s 
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AHMMA. 


Ors δὲ ἡ τοῦ ἰσοπλεύρου Tel καὶ ἰσογωνίου 
πενταγώνου γωνία ὀρθή ἐστι καὶ πέμπτον. οὕτως 
δεικτέον, 

Ecro γὰρ πεντάγωνον ἰσόπλευρόν τεῦ καὶ ἰσο-- 
γώνιον τὸ ΑΒΓΔΕ, καὶ περιγεγράφθω περὶ αὐτὸ 
κύκλος ὃ ΑΒΓΔΕ, καὶ εἰλήφθω αὐτοῦ τὸ κέντρον 
τὸ 25. καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ ZA, LB, ZT, 
ZA, ΖΕ" δίχα ἄρα τέμνουσι τὰς πρὸς Tois À, 
B,I,A,E, τοῦΐ πενταγώνου γωνίας. Καὶ ἐπεὶ αἱ 


Ed 


E 


\ Lou " / / 5 3 LU 3) 

πρὸς τῷ L πέντε γωνίαι τεσσαρσιν ὀρθαῖς σα! 
En \ RON # LA 3 μι € € € Η 
ici, καὶ εἰσὶν ἰσα!" μία ἄρα αὐτῶν. ὡς ἢ UTC 

“ - \ \ \ 
ΑΖΒ. μιὰς ὀρθῆς ἐστὶ παρὰ πέμπτον" λοιπαὶ 
! \ “ N > ns Ἂς 
ἄρα αἱ ὑπὸ ZAB, ΑΒΖ μιᾶς εἰσὶν ὀρθῆς καὶ 

me sé À Ἂν ἂς ἃ \ 
πίμπτουθ, Ion δὲ ἡ ὑπὸ ZAB τῇ ὑπὸ ΖΒΓ" καὶ 
Ἂ 5, € “ / - 
cAn ἀρὰ ἢ ὑπὸ ΑΒΓ τοῦ πενταγώνου γωνία μιᾶς 


ἐστι ὀρθῆς καὶ πεμπτουΐ, Οπερ ἔδει δεῖξαι. 


LEMMA. 


Et æquilateri autem et æquianguli pentagoni * 
angulum rectum esse et quintum ita ostenden- 
dum est. 

Sit enim pentagonum et æquilaterum et æqui- 
angulum ΑΒΓΔΕ, et describatur circa ipsum cir- 
culus ABTAE, et sumatur ipsius centrum Z, et 
jungantur ipsæ ΖΑ, Β, ΖΓ, ZA, ZE ; bifariam 
igitur secant ipsos ad puncta A, B, Γ, A,E 
pentagont angulos. Et quoniam ipsi ad Z quin- 


A 


que anguli quatuor rectis æquales sunt , et sunt 
æquales ; unus igitur ipsorum , utipse AZB, unus 
rectus est præter quintam partem; reliqui igitur 
ZAB, ABZunus sunt reclus et quinta pars. Æqua- 
lis autem ΖΑΒ ipsi ΖΒΓ ; et totus igitur ΑΒΓ pen- 
tagoni angulus unus est rectus et quinta pars. 
Quod oportebat ostendere. 


LEMME. 


Où peut démontrer de la manière suivante qu’un angle d’un pentagone équila- 
téral et équiangle est égal aux six cinquièmes d’un angle droit. 

Soit ΑΒΓΔῈ un pentagone équilatéral et équiangle; circonscrivons à ce polygone 
le cercle ABrAE ; prenons le centre z de ce cercle, et joignons Za , ΖΒ, ZT, ZA, ZE; 
ces droites couperont en deux parties égales les angles en 4, Β, Γ,» Δ, Ε (14.4). 
Puisque les cinq angles en,z sont égaux à quatre droits, et qu’ils sont égaux, 
chacun de ces angles, comme 47B, sera égal à un droit moins un cinquième; la 
somme des angles restants ΖΑΒ, ΑΒΖ est donc égale à un droit plus un cinquième 
(32. 1) Mais l'angle ΖΑΒ est égal à l’angle ΖΒΓ; l’angle entier ΑΒΓ du pentagone 
est donc égal à un droit plus un cinquième. Ce qu’il fallait démontrer. 


ÉUCLIDES 


Den FX 


OPIOT. 


’ 02 
α΄. Δεδομενα τῷ μεγέθει λέγεται, χωρία τες 
\ \ % / La ΤᾺ » 
καὶ γραμμαὶ, καὶ γωνίαι. οἷς δυνάμεθα ἴσα 
πορίσασθαι. 
à , ᾧ ,’ \ 
β΄. Λόγος δεδόσθαι λέγεται. ᾧ δυνώμεθα τὸν 
αὐτὸν πορίσασθαι. 
nd 2 La 
y Εὐθύγραμμα σχήματα τῷ εἴδει δεδόσθαι 
, κα C2 / / PEN \ 
λέγεται. ὧν αἵ τε γωνίαι δεδομέναι εἰσὶ κατὰ 
17 LA \ > LA 
μίαν, καὶ oi λόγοι τῶν πλευρῶν πρὸς ἀλλήλας" 
£ 
δεδομένοι, 
Re ; - ; 
δ΄. Τῇ θέσει δεδόσθαι λέγονται, σημεῖώ Te, 
“ ὰ 3 \ De ΤᾺΣ 
καὶ γραμμαὶ, καὶ γωνίαι, ἃ τὸν αὐτὸν ἀεὶ 


’ ἂς εὐ 3 
TO7F OV ἐπεῖχε . 


DEFINITIONES. 


1. Data magnitudine dicuntur, et spatia, et 
lineæ, et anguli, quibus possumus æqualia in- 
venire. 

2. Ratio dari dicitur , cui possumus camdem 
invenire. | 

5. Rectilineæ figuræ specie dari dicuntur, 
quarum et anguli dati sunt ad unum, et ratjo- 


nes laterum inter se datæ. 


4. Positione dari dicuntur, et puncta, et 


lineæ, et anguli, quæ eumdem semper situm 
obtinent. 


LES DONNÉES 


D’EUCLID E. 


1. Des espaces, des lignes, et des angles, auxquels nous pouvons trouver des 
grandeurs égales, sont dits donnés de grandeur. 

2. Une raison est dite donnée, quand nous pouvons lui en trouver une qui 
soit la même. 

3. Des figures rectilignes, dont chacun des angles est donné, et dont les 
raisons de leurs côtés entre eux sont données, sont dites données d’espèce. 

4. Des points, des lignes, et des angles qui conservent toujours la même situa- 
tion, sont dits donnés de position. 
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΄ , Ὁ , , a “4 
εἐ. Κύκλος τῷ μεγέθει δεδόσθαι λέγεται. οὗ 
ΑΔ 72 # 17 f 
δέδοται ἡ ἐκ τοῦ κέντρου τῷ μεγέθει. 
, A ΄ \ Ν - / , 
ς΄. Τῇ θέσει δὲ καὶ τῷ μεγέθει κύκλος δεδόσ-- 
2 À “ 
θα, λέγεται. οὗ δέδοται τὸ μὲν κίντρον τῇ θέσει, 
€ \ 3 n° F 1 La 
ἡ δεῖ ἐκ τοῦ κέντρου τῷ μεγέθει. 
΄, / nm "ἡ 
Le τμήματα κύκλων" τῷ μεγέθει δεδόσθαι 
LA 3 - e 6 τ ἔν δ' ᾿ , RE \ 
λέγεται. ἐν οἷς αἱ τεῦ γωνίαι δεδομέναι εἷσὶ καὶ 
2 té 12 , 
αἱ βάσεις τῶν τμημάτων τῷ "μεγέθει. 
LA N ἊΝ “ # ? 
η΄, Τῇ θέσει δὲ καὶ τῷ μεγέθει τμήματα δὲ- 
; NE er 
δύόσθαι λέγεται. ἐν οἷς αἱ τε γωνίαι δεδομέναι, 
φὴς led La \ Ὁ # “, [ἢ Ξ 
εἰσὶ τῷ μεγίθει. καὶ αἱ βάσεις τῶν τμημάτων 
᾿ ue 
τῇ θέσει καὶ τῷ μεγέθει. 
LA C4 , Ὁ LA > 
θ΄, Μέγεθος μεγέθους. δοθέντι. μεῖζόν ἐστιν. 
« + , N \ τῇ 
ὅταν, ἀφαιρεθέντος τοῦ δοθέντος, τὸ λοιπὸν τῷ 
5᾽ εὐ χα τὰν Ὧν 
αὐτῶ ἴσον ἢ. 
᾿ Ψ JA Pare 
se Μέγεθος μεγέθους. δοθέντι. ἐλαττὸν ἐστιν. 
“ ͵ D / Vo “ 
ὅταν. προστεθέντος τοῦ δοθέντος. τὸ ὁλον τῷ 
ἘΝ ΤΠ ἢ τ 
αὐτῷ ἴσον fe 


ια΄, Μέγεθος μεγέθους, δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν 


LES DONNÉES 


D'EUCLIDE, 


5. Circulus magnitudine dari dicitur , cujus 
datur ea quæ ex centro magnitudine. 

6. Positione autem et magnitudine circulus 
dari dicitur , cujus datur centrum quidem po- 
sitionc, ca vero ex centro magnitudine. 

7. Segmenta circulorum, magnitudine dari 
dicuntur, in quibus et anguli dati sunt , et bases 
segmentorum magnitudine. | j 

8. Positione autem et magnitudine segmenta 
dari dicuntur , in quibus et anguli dati sunt 
magnitudine , ct bases segmentorum positione et 
magnitudine. 

9: Magnitudo quam magnitudo , datä , major 
est, quando, ablatà datà, reliqua eidemæ qualis 
est. 

10. Magnitudo quam magnitudo, datà, minor 
est, quando , adjunctà datä, tota cidem æqua- 
lis este 

1. Magnitudo magnitudine , datà , major 


5. Un cercle, dont le rayon est donné de grandeur, est dit donné de grandeur. 


6. Un cercle, dont le centre est donné de position , et le rayon de grandeur, 
est dit donné de position, et de grandeur. 


7. Des segments de cercles sont dits donnés de grandeur, quand les angles 
qu’ils comprènent, et les bases de ces segments sont donnés de grandeur. 


8. Des segments sont dits donnés de position et de grandeur, 


quand les 


angles qu’ils comprènent sont donnés de grandeur, et que les bases des segments 
sont données de position, et de grandeur. 


9. Une grandeur est plus grande qu’uneautre grandeur, d’une grandeur donnée, 
quand la grandeur donnée étant retranchée de la plus grande, le reste est égal 


à la plus petite. 


10. Une grandeur est plus petite qu’une autre grandeur d’une grandeur donnée , 
quand la grandeur donnée étant ajoutée à la plus petite, la somme est égale à 


la plus grande. 


11. Une grandeur est plus grande à l’égard d’une autre, d’une donnée, qu’en 


C2 
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ἢ ἂν λόγῳ, ὅταν, ἀφαιρεθέντος τοῦ δοθέντος, 
τὸ λοιπὸν πρὸς τὸ αὐτὸ λόγον ἔχει δεδομένον. 

16. Μέγεθος peyibouc | δοθέντε. ἔλασσόν 
ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ, ὅταν, προστεθέντος τοῦ δοθέν- 
τος, τὸ ὅλον πρὸς τὸ αὐτὸ λόγον ἔχει δεδομένον. 

1. Κατηγμένη ἰστὶν. ἡ ἀπὸ δεδομένου ση- 
μείου ἐπὶ θέσει εὐθεῖαν ἀγομένη εὐθεῖα ἐν δεδὸ- 
μένῃ γωνίᾳ. 

1", Ανηγμένη ἐστὶν. ἡ ἀπὸ δεδομένου ση- 
μείου πρὸς θέσει εὐθείᾳδ ἀγομένη εὐθεῖα ἐν δὲς 
δομένῃ γωνίᾳ. 

sé, Παρὰ θέσει ἐστὶν. ἡ διὰ δεδομένου ση-- 
μείου δεδομένηθ θέσει εὐθείᾳ παράλληλος ἀγο- 


μένη. 
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est quam in ratione, quando, oblatà datä, 
reliqua ad eamdem rationem habet datam. 
12. Magnitudo magnitudine, datâ , minor est 
quam in ratione, quando, ajdunctà datâ, tota 
ad eamdem rationem habet datam. 
15. Deducta recta est, quæ a dato puncto 


ad rectam positione ducitur in dato angulo. 


14. Educta recta est, quæ a dato puncto in 


rectam positione ducitur in dato angulo. 


15. Contra positione recta est, quæ per datum 
punctum datæ positione rectæ parallela ducitur. 


raison, quand la grandeur donnée étant retranchée, le reste a avec l’autre une 


raison donnée. 


12. Une grandeur est plus petite à l’égard d’une autre, d’une donnée, qu’en 
raison, quand la grandeur donnée étant ajoutée, leur somme a avec l’autre une 


raison donnée. 


. 15. Une droite est dite abaissée, lorsqu'elle est menée, dans un angle donné, 
d’un point donné à une droite donnée de position. 


14. Une droite est dite élevée, lorsqu'elle est menée, dans un angle donné, 
d’un point donné dans une droite donnée de position. 

15. Une droite est dite de juxta-position, lorsqu'elle est menée par un point 
donné parallèlement à une droite donnée de position. 
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HPOTAZIE ἂς PROPOSITIO I. 
Τῶν δεδομένων μεγεθῶν ὁ λόγος ὁ πρὸς ἄλληλα Datarum magnitudinum ratio inter se datur. 
δέδοται. 
Ἑστω δεδομένα μεγέθη τὰ Α΄, Β' λέγω ὅτι Sint datæ magnitudines A; B; dico ipsius 
τοῦ Α πρὸς τὸ Β λόγος ἐστὶ δοθείς. A ad B rationem esse datam. 
᾿ a 
B 
T 
Δ 
Ἐπεὶ γὲρ δέδοται τὸ A, δυνατόν ἐστιν αὐτῷ Quoniam enim data est A, possibile est illi 


ἴσον πορίσασθαι. Ἱπεπορίσθω, καὶ ἔστω τὸ T. %qualem invenire. Inveniatur, et sit Γ, Rur- 
Πάλιν ἐπεὶ δεδομένον ἐστὶ τὸ B, δυνατόν ἐστιν 5808; quoniam data est B, possibile est ipsi 
αὐτῷ ἴσον πορίσασθαι. Ππεπορίσθω, καὶ ἴστω τὸ æqualem invenire. Inveniatur, et sit A. Quo- 
Δ. Ἐπεὶ οὖν ἴσον ἰστὶ τὸ μὲν Α τῷ Τ, τὸ δὲ B  niam igitur æqualis est quidem A ipsiT, B 
τῷ Δ’ ἔστιν ἄρα ὡς τὸ À πρὸς TT οὕτως! τὸ B  Vero ipsi Δ: est igitur ut À ad l'ita B ad A; 
πρὸς τὸ Δ' ἐναλλὰξ ἄρα" ὡςτὸ À πρὸς τὸ B οὔτως permutando igitur ut À ad B ita Γ δά Δ. Ipsius 
τὸ T' πρὸς TO AC TOU A ἄρα πρὸς τὸ Β λόγος igitur À ad B ratio est data ; eadem enim 
ἐστὶ δοθείς" ο αὐτὸς γὰρ αὐτῷ πεπόρισθαι ὃ τοῦ idem inventa est, ea ipsius T ad A. Quod 


Τ πρὸς τὸ A. Οπερ ἔδει dE, oportebat ostendere, 


PROPOSITION I. 


La raison qu’ont entre elles des grandeurs données, sêst donnée. 

Que les grandeurs 4, B soient données; je dis que la raison de Α à B est 
donnée. 

Car puisque 4 est donné, il est possible de luitrouverune grandeur égale (déf. 1); 
qu’elle soit trouvée, et que ce soit r. De plus, puisque B est donné, il est pos- 
sible de lui trouver une grandeur égale; qu’elle soit trouvée, et que ce soit Δ. 
Puisque A est égal à Tr, et que B est égal à Δ, la grandeur Α sera à r comme 
Bestà A; et, par permutation, Α sera à B comme resta Δ ( τ6. 5). La raison 
de 4 à B est donc donnée ( déf. 2}; car on lui en a trouvé une qui est la même, 
savoir, la raison de r a A. Ce qu’il fallait démontrer. 
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TIPOTASIS £'. 


Ἐὰν δεδομένον μέγεθος πρὸς ἄλλο τι μέγεθος 
λόγον ἔχῃ δεδομένον. δέδοται κἀκεῖνο τῷ μεγέθει. 


Δεδομένον γὰρ μέγεθος τὸ Α πρὸς ἀἄλλό τι 
μέγεθος τὸ Β λόγον ἐχέτω δεδομένον" λέγω ὅτι 
δέδοται! τὸ Β τῷ μεγέθει. 
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PROPOSITIO IL. 


Si data magnitudo ad aliam quamdam mag- 
nitudinem rationem habeat datam , datur et 
illa magnitudine. 

Data enim magnitudo Α ad aliam quamdam 
magnitudinem B rationem habeat datam; dico 


dari ipsam B magnitudine. 


Δ 


Ἐπεὶ γὰρ δέδοται τὸ A, δυνατόν ἐστιν αὐτῷ 
ἔσον πορίσασθαι. Πεπορίσθω. καὶ ἔστω To? Τὶ 
Καὶ ἐπεὶ δέδοται ὃ τοῦ À πρὸς τὸ Β λόγος, οὕτως 
γὰρ ὑπόκειται. δυνατόν ἔστιν αὐτῷ τὴν ἴσον" 
πορίσασθαι. Πεπορίσθω, καὶ ἔστω ὁ τοῦ Γ πρὸς τὸ 
Δ λόγος, Καὶ ἐπεί ἐστιν ὡς τὸ Α πρὸς τὸ Β 
οὕτως τὸ Γ πρὸς τὸ Δ' ἐναλλὰξ ἄρα ἐστὶν ὡς τὸ 
A πρὸς τὸ Τ οὕτως τὸ Β πρὸς τὸ Δ. Ισὸν δὲ τὸ À 
τῷ T° ἴσον ἄρα καὶΐ τὸ Β τῷ Δ᾽ δέδοται ἄρα τὸ 


Β μέγεθος, ἴσον γὰρ αὐτῷ πεπόρισται τὸ A. 


Quoniam enim data est A, possibile est ipsi 
æqualem invenire. Invemiatur , et sit T. Et 
quoniam data est ipsius À ad B ratio, ita enim 
supponitur, possibile est ipsi æqualem invenire. 
Inveniatur, et sit ipsius Γ ad Δ ratio. Et quo- 
niam est ut Α ad B ita Γ δά A ; permutando igitur 
est ut À ad l'ita Bad A. Æqualis autem A ipsi 
Γ; æqualis igitur et B ipsi Δ; data igitur est B 
magnitudo , æqualis enim ipsi inventa est ipsa Δ, 


PROPOSITION EC 


Si une grandeur donnée a une raison donnée avec une autre grandeur, celle-ci 
est donnée de grandeur. 

Que la grandeur donnée 4 ait une raison donnée avec une autre grandeur B; 
je dis que B est donné de grandeur. 

Car puisque 4 est donné, il est possible de lui trouver une grandeur égale 
( déf. τ); qu’elle soit trouvée, et que ce soit r. Et puisque la raison de 4 à B est 
donnée, par supposition, il est possible de lui trouver une raison qui soit la, 
même. Qu'elle soit trouvée, et que ce soit la raison de r à Δ. Puisque 4 est à 
B comme T est à A, par permutation, A sera à Γ᾽ comme B est à A. Mais 4 est 
égal à r; donc B est égal à Δ; la grandeur B est donc donnée, puisqu'on a 
trouvé son égale δ (déf, 1). 


Il. 39 
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IPOTASIS %. 


4 17 = \ 
Ἐὰν δεδομένα μεγέθη ὁποσαοῦν συντεΐῇ, καὶ 
ΩΣ LA 
τὸ ἐξ αὐτῶν συγκείμενον δεδομένον ἔσται. 
“ / A 
Συγκείσθω γὰρ ὁποσαοῦν δεδομένα μεγέθη. τὰ 
Φ᾽ La + 
AB, ΒΓ" λέγω ὅτι καὶ τὸ ἐκ τῶν ΑΒ, ΒΓ συγ- 
᾽ / 
κείμενον τὸ AT δεδομένον ἐστίν, 


Α 
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PROPOSITIO III. 


-Si datæ magnitudines quotlibet componantur, 
et ex ipsis composita magnitudo data erit. 
Componantur enim quotlibet datæ magni- 
tudines AB , BF; dico et ipsam Alex ipsis AB, 
BI compositam datam esse. 


B δ 


Δ 


2) Z 


Ἐπεὶ γὰρ δέδοται τὸ AB, δυνατὸν ἔστιν αὐτῷ 
ἴσον πορίσασθαι. ΠΡεπορίσθω, καὶ ἔστω τὸ ΔΕ, 
Πάλιν ἐπεὶ δέδοται τὸ ΒΓ, δυνατόν ἐστιν αὐτῷ 
ἔσον πορίσασθαι, Πεπορίσθω. καὶ ἴστω τὸ ἘΖ. 
Ἐπεὶ οὖν ἴσον ἐστὶ τὸ μὲν ΑΒ τῷ ΔΕ, τὸ δὲ 
ΒΓ τῷ EZ* ὅλον ἄρα τὸ ΑΓ ὅλῳ τῷ ΔΖ ἐστὶν 
ἴσον" δέδοται ἄρα τὸ AT, ἴσον γὰρ αὐτῷ πεπό- 
ρίσται τὸ AZ, 


Quoniam enim data est AB, possibile est ipsi 
æqualem invenire. Inveniatur, et sit AE. Rursus 
quouiam datur ΒΓ, possibile est ipsi æqualem 
invenire, Inveniatur, et sitEZ. Quoniam igitur AB 
æqualis est ipsi AE, ΒΓ vero ipsi ΕΖ; tota 
igitur AT loti AZ est æqualis; datur igitur AT, 
æqualis enim ipsi inventa est AZ. 


PROPOSTITrON ΤΕΙ; 


Si tant de grandeurs données qu’on voudra sont réunies, la grandeur composée 
de ces grandeurs sera donnée, 

Que tant de grandeurs données qu’on voudra, AB, ΒΓ soient réunies; je dis 
que Ja grandeur AT, composée des grandeurs 4B, Br est donnée. 

Car puisque la grandeur ΑΒ est donnée, 1165: possible de trouver son égale (déf. 1); 
qu’elle soit trouvée, et que ce soit AE. De plus, puisque la grandeur ΒΓ est 
donnée, il est possible de trouver son égale; qu’elle soit trouvée, et que ce 
soit ΕΖ. Puisque ΑΒ est égal à AE, δὶ Br égal à ΕΖ, la grandeur entière Ar sera 


égale à la grandeur entière 4z. Donc ΑΙ est donné, puisqu'on a trouvé son 
égale az ( déf, 1). 
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HPOTAZSIS d'. 


Ἐὰν ἀπὸ δεδομένου μεγέθους δεδομένον μίγε- 
θος ἀφαιρεθῇ, τὸ λοιπὸν δεδομένον ἔσται. 

Απὸ γὰρ δεδομένου μεγέθους τοῦ ΑΒ δεδομένον 
μέγεθος ἀφῃρήσθω τὸ ΑΤ" λέγω ὅτι' καὶ τὸ λοιπὸν 


A 
τὸ TB δεδομένον ἐστίν. 


A 
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PROPOSITIO ΤΥ. 


Si a datà magitudine data magnitudo aufe- 
ratur, reliqua data erit. 

Etenim a datà mugnitudine AB data ma- 
gnitudo auferatur AT; dico et reliquam ΓΒ 


datam esse. 


r B 


Δ 


E Z 


Ἐπεὶ γὰρ δέδοται τὸ AB, δυνατόν ἐστιν αὐτῷ 
ἴσον πορίσασθαι, Πέπερισθω, καὶ ἔστω τὸ ΔΖ. 
Πάλιν. ἐπεὶ δέδοται τὸ AT, δυνατόν ἐστιν αὐτῷ 
ἴσον πορίσασθαι. Πεπορίσϑω. καὶ ἔστω τὸ ΔΕ. 
Ἐπεὶ οὖν ἴσον ἐστὶ τὸ μὲν ΑΒ τῷ ΔΖ, τὸ δὲ ΑΤ 
τῷ ΔΕ’ λοιπὸν ἄρα τὸ ΓΒ λοιπῷ τῷ ΕΖ ἐστὶν ἴσον" 
δέδοται, ἄρα τὸ TB, ἴσον γὰρ αὐτῷ πεπόρισται 
τὸ EZ, 


Quoniam enim data est AB, possibile est ipsi 
æqualem invenire. Inveniatur, et sit AZ. Rursus, 
quoniam data est AT, possibile est ipsi æqualem 
invenire. Inveniatur, et sit AE. Quoniamigitur 
æqualis est AB quidem ipsi AZ, AT veroipsi AE; 
reliqua igitur ΓΒ reliquæ ΕΖ est æqualis; data 
est igitur TB, æqualis enim ipsi inventa est ΕΖ. 


FROPOSTIEOMN LV, ; 


Si d’une grandeur donnée, on retranche une grandeur donnée, la grandeur 
restante sera donnée. 

De la grandeur donnée ΑΒ, soit retranchée la grandeur donnés: ΑΓ; je dis 
que la grandeur restante TB est aussi donnée. 

Car puisque la grandeur ΑΒ estdonnée, ilest possible de trouver son égale(déf.r); 
qu'elle soit trouvée, et que ce soit 4z. De plus, puisque la grandeur AT est 
donnée, il est possible de trouver son égale; qu’elle soit trouvée, et que ce 
soit AE. Puisque AB est égal à AZ, et Ar égal à ΔῈ, le reste ΓΒ sera égal au reste 
ΕΖ. Donc [ΓΒ est donné ( déf. τ), puisqu'on a trouvé son égal ΕΖ. 
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HPOTASIS ες 


Ἐὰν μέγεθος πρὸς ἑαυτοῦ τι μέρος λόγον ἔχῃ 
δεδομένον. καὶ πρὸς τὸ λοιπὸν λόγον! ἐξει δὲ-- 
δομένον. 

Μέγεθος γὰρ τὸ ΑΒ πρὸς ἑαυτοῦ τι μέρος τὸ 


AT λόγον ἐχέτω δεδομένον" λέγω ὅτι καὶ πρὸς τὸ. 


© λοιπὸν τὸ ΒΓ λόγον ἔχει δεδομένον. 


Α 
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PROPOSFHO Ὺ: 


Si magnitudo ad sui ipsius aliquam partem 
rationem habeat datam, et ad reliquam rationem 
habebit datam. 

Magnitudo enim AB ad sui ipsius partem AT 
rationem habeat datam ; dico et illam ad re- 


liquam BIT rationem habere datam. 


T B 


A 


Z 


Κείσθω γὰρ δεδομένον μέγεθος τὸ ΔΖ. Καὶ ἐπεὶ 
λόγος ἐστὶ δοθεὶς ὁ τοῦ BA πρὲς τὸ AT , ὁ αὐτὸς 
αὐτῷ πεποιήσθω" ὁ τοῦ ZA πρὸς ΔῈ" λόγος ἄρα 
᾽στὶν ὁ τοῦ ZA πρὸς ΔῈ δοθεὶς, Δοθὲν δὲ τὸ ΖΔ" 
δοθὲν ἄρα καὶ τὸ ΔΕ’ καὶ λοιπὸν ἄρα τὸ ΕΖ δοθέν 
ἐστιν, Ἐστι δὲ καὶ τὸ ΔΖ δοθέν" λόγος ἄρα τοῦ 
ΔΖ πρὸς τὸ ΖΕ δοθείς ἰστι", Καὶ ἐπεί ἐστιν ὡς τὸ 
ΔΖ πρὸς AE οὕτως καὶ τὸ ΒΑ πρὸς ΑΓ’ ἀναστρέ- 
ψαντι ἄρα ἐστὶν ὡς τὸ ΔΖ πρὸς τὸ ΖῈ οὕτως 
τὸ ΑΒ πρὸς τὸ ΒΓ, Λόγος δὲ τοῦ ΔΖ πρὸς ZE 
δοθείς ἐστινί, ὡς δέδεικται" λόγος ἄρα καὶ τοῦ 
ΑΒ πρὸς τὸ ΒΓ δοθείς ἐστινῦ, 


Exponatur enim data magnitudo AZ. Εἰ quo- 
niam ratio est data ipsius BA ad AT, eadem 
huic inveniatur ratio ipsius ZA ad AE; ratio 
igitur est ipsius ZA ad AE data. Data au- 
tem ZA. Data igitur et AE ; et reliqua igitur 
ΕΖ data est. Est autem et AZ data; ratio igitur 
ipsius AZ ad ZE data est. Et quoniam est ut 
AZ ad AEïta et BA ad AT ; convertendo igitur 
est ut AZ ad ZE ita AB ad ΒΓ. Ratio autem 
ipsius AZ ad ZE data est, ut ostensum est ; 


ratio igitur et ipsius AB ad ΒΓ data est. 


PROPOSITION W.: 


Si une grandeur a une raison donnée avec une de ses parties, elle aura aussi 


une raison donnée avec l’autre partie. 


Que la grandeur 4B ait une raison donnée avec sa partie AT; je dis qu’elle a 
aussi une raison donnée avec l’autre partie Br. 

Car soit 4z une grandeur donnée. Puisque la raison de BA à Ar est donnée, faisons 
en sorte que la raison de ΖΔ à AE soit la même que celle-ci; la raison de za ἃ 
ΔῈ sera donnée ( déf. 2). Mais δΖ est donné; donc AE est aussi donné (2). Le 
reste ΕΖ est donc donné (4). Mais Z1 est donné ; la raison de ΔΖ à 28 est donc 
donnée (1). Mais AZ est à AE comme BA est à AT; donc, par conversion, AZ 
està ZE comme ΑΒ est à Br ( 19. 5). Mais la raison de AZ à ZE est donnée, ainsi 
qu’on l’a démontré; la raison de ΑΒ à Br est donc donnée. 
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ΠΡΟΤΑΣΙΣ ç. 


Eds δύο μεγέθη συντεθῇ πρὸς ἄλληλα λόγον 
ἃ , \ Na Ver 
ἔχοντα δεδομένον. καὶ τὸ ὅλον πρὸς ἑκάτερον 
αὐτῶν! λόγον ἕξει δεδομένον. 

Συγκείσθω γὰρ δύο μεγέθη Ta? AT, IB, 
πρὸς ἄλληλα λόγον ἔχοντα δεδομένον" Λέγω ὅτι 
καὶ ἕλον τὸ ΑΒ πρὸς ἑκάτερον τῶν AT, ΓΒ λόγον 


ἔχε; δεδομένον. 


Α 
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PROPOSITIO VI. 


Si duæ magnitudines componantur inter se 
rationem habentes datam, et tota ad utramque 
earum rationem habebit datam. 

Componantur enim duæ magnitudines AT, 
TB, inter se rationcm habentes datam ; dico 
et lotam AB ad utramque ipsarum AT, ΓΒ ra- 


tionem habere datam. 


T -B 


A 


E Z 


Ἐκκείσθω γὰρ δεδομένον μέγεθος τὸ AE. Καὶ 
ἐπεὶ λόγος ἐστὶ τοῦ AT πρὸς τὸ" TB δοθεὶς. ὁ αὐτὸς 
αὐτῷ πεποιήσθω ὁ τοῦ ΔῈ πρὸς ΕΖ. Ο ἄρα τοῦ AE 
πρὸς ἘΖ λόγος ἐστὶ δοθείς" δοθὲν δὲ τὸ ΔῈ" δοθὲν 
ἄρα καὶ τὸ ἘΖ᾽ καὶ ὅλον ἄρα τὸ ΔΖ δοθὲν ἐστίν" 
ἔστιν οὖν ἑκατέρον τῶν ΔΕ. ΕΖ δοθέν" λόγος ἄρα 
τοῦ AZ πρὸς ἑκάτερον τῶν AE, ΕΖ δυθείς. Καὶ 
ἦπεί ἐστιν ὡς τὸ AT πρὸς τὸ TB οὕτως τὸ ΔΒ 
πρὸς τὸ ἘΖ5" συνθέντι ἄρα ὡς τὸ ΑΒ πρὸς τὸ ΒΓ 
οὕτως τὸ ΔΖ πρὸς τὸ ZEG+ καὶ ἀναστρέψαντι ὡς 


τὸ ΑΒ πρὸς τὸ AT οὕτως τὸ AZ πρὸς τὸ ΔΕ7, Καὶ 


Exponatur enim data magnitudo AE. Et quo- 
niam ratio est ipsius AT ad ΓΒ data, eadem huic 
fiat ratio ipsius AE ad EZ. Ergo ipsius AE ad 
EZ ratio est data. Data autem AE ; data igitur 
et ΕΖ; et tota igitur AZ data est; est autem 
utraque ipsarum AE , EZ data; ratio igitur ipsius 
AZ ad utramque ipsarum AE, EZ data. Et quo= 
niam est ut AT ad ΓΒ ita AE ad ΕΖ; com- 
ponendo igitur ut AB ad ΒΓ ïta AZ ad ZE; et 
convertendo ut AB ad AT ita AZ ad AE. Et 


PROPOSITION NVIE 


Si deux grandeurs qui ont entre elles une raison donnée sont réunies, la gran- 
deur entière aura une raison donnée avec chacune d’elles. 

Ajoutons les deux grandeurs Ar, TB qui ont entre elles une raison donnée; 
je dis que la grandeur entière AB a une raison donnée avec chacune des gran- 


deurs AT, TB. 


Car soit AE une grandeur donnée. Puisque la raison de AT à ΓΒ est donnée, fai- 


sons en sorte, que la raison de AE à ΕΖ soit la même que celle-ci. La raison de ΔῈ 
à ΕΖ sera donnée ( déf. τ ). Mais ΔῈ est donné ; donc ΕΖ est donné (2). La droite 
entière ΔΖ est donc donnée (1 et 3). Mais chacune des grandeurs ΔῈ, ΕΖ est donnée; 
la raison de δΖ avec chacune des grandeurs AE, ΕΖ est donc donnée (1 et 5). 
Mais ΑΓ est à TB comme ΔῈ est à ΕΖ; donc, par addition, ΑΒ est à ΒΓ comme ΔΖ 
est à ZE ( 18. 5 ) donc, par conversion, AB sera à AT Comine ΔΖ est à AE ( cor. 
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ἐπεὶ ὡς τὸ AZ πρὸς ἑκάτερον τῶν AE, ΕΖ οὕτως Quoniam ut AZ ad utramque ipsarum AE, EZ 

τὸ AB πρὸς ἑκάτερον τῶν AT, TB λόγος ἄρα καὶ ita AB ad utramque ipsarum AT, ΓΒ 3 ratio 

τοῦ AB πρὸς enaTepoy τῶν AT, TB δοθείς. igitur et ipsius AB ad utramque ipsarum AT, 
ΓΒ data. 


HPOTAZSIS €. PROPOSITIO YVIl. 


Ἐὰν δεδομένον μέγεθος εἰς δεδομένον λόγον Si data magnitudo in ἀαϊὰ ratione secetur, 


διαιρεθῇ. ἑκώτερον τῶν τμημάτων δεδομένον  ulrumque segmentorum daium est, 


ἐστίν. 
Δεδομένον γὰρ μεγέθος τὸ ΑΒ εἰς δεδομένον Data enim magnitudo ΑΒ in datà ratione 


λόγον διῃρήσθω τὴν τοῦ ΑΤ πρὸς ΓΒ' λέγω ὅτ, Secetur, in ratione ipsius AT ad ΓΒ ; dico utram- 


ἑκάτερον τῶν AT, TB δοθέν ἐστιν. que ipsarum AT, ΓΒ datam esse. 


Ἐπεὶ γὰρ λόγος ἐστὶ τοῦ AT πρὸς TB δοθείς" Quoniam enim ratio est ipsus AT ad ΓΒ data ; 
λόγος ἄρα καὶ τοῦ AB πρὸς ἑκάτερον τῶν AT, TB ratio igitur et ipsius AB ad utramque ipsarum 
δοθείς. Δοθὲν δὲ τὸ ΑΒ’ δοθὲν ἄρα καὶ Ἑάτερν ΑΓ, TB data. Data autem AB; data igitur 
τῶν ΑΓ. ΓΒ. et utraque ipsarum AT , ΓΒ. 


19. 5 ); et puisque ΔΖ est à chacune des grandeurs ΔῈ, ΕΖ comme ΑΒ est à chacune 
des grandeurs ΑΓ, TB; la raison de ΑΒ à chacune des grandeurs ΑΓ, ΓΒ est donc 


donnée. 


PROPOSITION. VII 


Si une grandeur donnée est partagée en une raison donnée, chacun des 
segments est donné. 

Que la grandeur donnée ΑΒ soit partagée en une raison donnée qui soit celle 
de AT à ΓΒ; je dis que chacun des segments ΑΓ, ΓΒ est donné. 

Car puisque la raison de Ar à ΓΒ est donnée, la raison de ΑΒ à chacun des seg- 
ments AT, ΓΒ est donnée (6). Mais 4B est donné ; chacun des segments Ar, ΓΒ est 
donc donné (2). 
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ΠΡΟΤΑΣΙΣ ἡ. 


Τὰ πρὸς τὸ! αὐτὸ λόγον ἔχοντα δεδομένον. 
καὶ πρὸς ἄλληλα λόγον Ἑξει δεδομένον. 

Ἐχέτω γὰρ ἑκάτερον τῶν A, T πρὸς τὸ Β λόγον 
δεδομένον" Λέγω ὅτι καὶ τὸ Α πρὸς τὸ Γ λόγον 
ἕξει δεδομένον, 
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PROPOSITIO VII 


Quæ ad idem rationem habent datam, et 
inter se rationem habebunt datam. 

Habeat enim utraque ipsarum A, Γ ad B 
ratiônem datam; dico et A ad lrationem abi- 


turam esse datam. 


Ecrw γὰρ δεδομένον μέγεθος τὸ Δ. Καὶ ἐπεὶ 
λόγος ἐστὶ τοῦ A πρὸς τὸ Β δοθεὶς, ὃ αὐτὸς 
αὐτῷ πεποιήσθω ὁ ποῦ Δ πρὸς τὸ" E. Δοθὲν δὲ 
τὸ Δ' δοθὲν ἄρα καὶ τὸ E. Πάλιν ἐπεὶ λόγος ἐστὶ 
τοῦ Β πρὸς Τὸ Γ δοθείς, ὃ αὐτὸς αὐτῷ πεποιήσθω 
ὁ τοῦ E πρὸς τὸ Ζ δοθείς, Δοθὲν δὲ τὸ Ἐ" δοθὲν 
ἄρα καὶ τὸ 2. Eos δὲ καὶ τὸ Δ δοθέν" λόγας 
ἄρα τοῦ ἃ πρὸς τὸ 2 ἐστι δοθείς, Καὶ ἔπεί ἐστιν 
ὡς μὲν τὸ À πρὸς τὸ Β οὕτως τὸ Δ πρὸς τὸ E, 
ᾧς δὲ τὸ Β πρὸς τὸ Τ οὕτως τὸ E πρὸς Τὸ Z° 


Sit enim data magnitado A. Et quoniam 
ratio est ipsius À ad B data, eadem huic fiat 
ratio ipsius À ad E. Data autem Δ΄; data igitur 
et E. Rursus, quoniam ratio est ipsius B ad 
T data, eadem παῖς fiat ratio ipsius E ad Z 
data. Data autem E; data igitur et Ζ, Est au- 
tem et Δ data; ratio igitur ipsius Δ ad Z est 
data. Et quoniam est ut quidem Α ad B ita 
A ad E; ut autem Β adT ita E ad Ζ; ex æquo 


PROPOSITION VITE 


Les grandeurs qui ont une raison donnée avec une même grandeur, auront 
entr’elles une raison donnée. 

Que les grandeurs A, T ayent avec B une raison donnée; je dis que A aura 
avec T une raison donnée. 

Car soit A une grandeur donnée. Puisque la raison de Α à B est donnée, faisons 
en sorte que la raison de δ à E soit la même que celle-ci. Mais A est donné ; 
donc £ est donné aussi (2). De plus, puisque la raison de B à T est donnée, 
faisons en sorte que la raison de E à Z soit 4 même que celle-ci. Mais E est 
donné ; donc Z l’est aussi. Mais À est donné ; la raison de Δ à Z est donc donnée 
(1). Mais A est à B comme Δ est à E, et B est à Γ᾿ comme E estàZ; donc, par éga- 
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διΐσου ἄρα ἐστὶν ὡς τὸ À πρὸς τὸ Γ οὕτως τὸ Δ 
πρὸς τὸ Z. Λόγος δὲ τοῦ Δ πρὸς τὸ Z δοθείς" 
λόγος ἄρα καὶ δή τοῦ πρὸς τὸ I δυοθείς, 


ΠΡΟΤΆΣΙΣΟ δ. 


Ἐὰν δύο ἢ πλείονα μεγέθη πρὲς ἄλληλα λόγον 
LA 


ἔχῃ 
ἄλλά τινα μεγέθη λόγους δεδομένους. εἰ καὶ μὴ 


# A \ 
δεδομένον. Exn δὲ τα αὐτὰ μεγέθη πρὸς 


τοὺς αὐτούς" κἀκεῖνα τὰ μεγέθη πρὸς ἄλληλα 
λόγους ἕξει δεδομένους. ἡ 

Δύο γὰρ ἢ πλείονα μεγέθη τὰ A, B, T πρὸς 
ἄλληλα λόγον ἐχέτω δεδομίνον, ἐχέτω δὲ τὰ 
αὐτὰ μεγέθη τὰ A, Β. Γ πρὸς ἀλλά τινὰ μεγέθη 
τὰ A ,E,Z λόγους δεδομένους, μὴ τοὺς αὐτοὺς 
δὲ" λέγω ὅτι καὶ τὰ Δ. Ε, 2 μεγίθη πρὸς ἀλ- 
ληλα λόγον ἕξει δεδομένον. 

Ἐπεὶ γὰρ λόγος ἐστὶ τοῦ Α πρὸς τὸ Β δοθεὶς, 
τοῦ δὲ À πρὸς τὸ Δ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ 
Δ ἄρα πρὸς τὸ Β λόγος ἐστὶ δοθείς. Αλλὰ τοῦ Β 
πρὸς τὸ E λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ Δ ἄρα! πρὸς 
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igitur est ut A ad l'ita À ad Z. Ratio autem 
ipsius À adZ data ; ratio igitur etipsius Α ad 
Τ' ‘data. 


PROPOSITIO IX. 


Si duæ vel plures magnitudines inter se ra- 
tionem habeant datam, habeant autem eædem 
magnitudines ad alias quasdam magnitudines 
rationes datas , et si non easdem, et illæ ma- 
gnitudines inter se rationes habebunt datas. 

Duæ enim vel plures magnitudines A, B, T 
inter se rationem habeant datam, habeant autem 
eædem maguitudines À , B, Γ 84 alias quasdam 
magnitudines A,E, Z rationes datas , non autem 
easdem ; dico et A,E, Z magnitudines inter se 
rationem habituras esse datam. 

Quoniam enim ratio est ipsius Α, δά B data, 
ipsius autem A ad Δ ratio est data ; et ipsius Δ 
igitur ad B ratio est data. Sed ipsius B ad E ratio 
est data; et ipsius À igitur ad E ratio est data. 


lité, 4 est àr comme Δ est à Z(22. 5). Mais la raison de Δ à 2 est donnée ; donc 
la raison de A à r est donnée. 


PROPOSITION-EX 


Si deux ou un plus grand nombre de grandeurs ont entr'elles une raison 
donnée, et si elles ont avec certaines autres grandeurs des raisons données, 
quoique non les mêmes, ces dernières grandeurs auront entre elles des raisons 
données. 

Que deux ou un plus grand nombre de grandeurs 4, B, r ayent entre elles 
une raison donnée, et que ces mêmes grandeurs A, B, Γ ayent avec cerlaines 
autres grandeurs A, Ἐν Z des raisons données, mais non les mêmes; je dis que 
les grandeurs 4, E, Z auront entr’elles une raison donnée. = 

Car puisque la raison de 4 à B est donnée, et que la raison de A à 4 est aussi don- 
née, la raison de 4 à Β sera donnée (8). Mais la raison de B à E est donnée ; la raison 
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τὸ Ἑ λόγος ἐστὶ δοθείς, πάλιν, ἐπεὶ λόγος ἐστὶ 
τοῦ Β πρὸς τὸ Τ δοθεὶς, τοῦ δὲ Β πρὲς τὸ E 
λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ E ἄρα πρὸς τὸ Τ λόγος 


5 FE 


Rursus, quoniam ratio est ipsius B ad T data, 
ipsius autem B ad E ratio est data; et ipsius 


E igitur ad l ratio est data. Ipsius autem 


A A 
B E 
T Z 


ἐστὶ δοθείς. Τοῦ δὲ ΤΥ πρὸς τὸ 2 λόγος ἐστὶ do- 
θείς" καὶ τοῦ Ε ἄρα πρὸς τὸ Z λόγος ἐττὶ δοθείς" 
τὰ Δ. Ε, Z ἄρα πρὸς ἄλληλα λόγον ἔχε, δὲ- 
δομένον. 


ΠΡΟΊΑΣΙΣ ὃς 


Ἐὰν μέγεθος μεγέθους, δοθέντι. μεῖζον ἢ ἢ 
ἐν λόγῳ, καὶ τὸ συναμφότερον τοῦ αὐτοῦ. do- 
θέντι, μεῖζον ἔσται ἢ ἐν λόγῳ" καὶ ἐὰν τὸ συν-- 
ἀμφότερον τοῦ αὐτοῦ. δοθέντι, μεῖζον ἢ à ἐν 
λόγῳ, καὶ τὸ λοιπὸν τοῦ αὐτοῦ, ἤτοι δοθέντι. 
μεῖζόν ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ, ἢ τὸ λοιπὸν μετὰ τοῦ 
ἑξῆς, πρὸς ὃ τὸ ἕτερον λόγον ἔχει δεδομένον» 


δοθέν ἐστι. 


Γ ad Z ratio est data; οἱ ipsius E igitur ad 
Z ratio est data ; ipsæ Δ, E, Z igitur inler se 
rationem habent datam. 


PROPOSITIO X. 


Si magnitudo magnitudine, datâ, major sit 
quam in ratione , et utraque simul eâdem, datâ, 
major erit quam in ratione ; et si utraque simul 
eâdem, datâ, major sit quam in ratione , et 
reliqua eâdem, vel datä, major est quam in 
ratione , vel reliqua cum consequente, ad quem 


altera rationem παροὺ datam, data est. 


raison de Δ à E est donc donnée (8). De plus, puisque la raison de B à r est donnée, 
et que la raison de B à E est aussi donnée, la raison de E à rsera donnée (8). Mais 
la raison de r à 2 est donnée, la raison de E à Z est donc donnée. Les grandeurs 
4,E,Z.ont donc entre elles une raison donnée. 


PROPOSITION X- 


Si une grandeur est plus grande à l'égard d’une autre grandeur, d’une donnée, 
qu’en raison, leur somme sera plus grande à l’égard de la dernière, d’une 
donnée, qu’en raison ; et si leur somme est plus grande à l'égard de la der- 
nière, d’une donnée, qu’en raison, le reste sera plus grand à l’égard de la 
dernière d’une donnée qu’en raison, ou bien la somme du reste et de la grandeur 


suivante, avec laquelle la seconde grandeur a une raison donnée, est donnée. 
III. 4e 
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Μεγέθος γὰρ τὸ AB μεγέθους τοῦ ΒΓ. δοθέντι, 
LA Na δ. , q * \ 
μεῖζον ἔστω ἢ ἐν λόγῳ" λέγω ὅτι καὶ τὸ συναμ-- 
φότερον τὸ AT τοῦ αὐτοῦ τοῦ ΓΒ, δοθέντι. μεῖζόν 
ἔστιν ἢ ἐν λόγῳ. 


Α Δ 
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Magnitudo enim AB magnitudine BT, datà, 
major sit quam in ratione ; dico et utramque 
simul AT eâdem ΓΒ, datà, majorem esse quam 


in ratione. 


B in 


Ἐπεὶ γὰρ τὸ AB τοῦ ΒΓ, δοθέντι; μεῖζόν ἐστιν 
ἡ ἐν λόγῳ, ἀφῃρήσθω τὸ δοθέν μέγεθος τὸ ΑΔ’ 
λοιποῦ ἄρα τοῦ ΔΒ πρὸς τὸ ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς" 
καὶ συνθέντι τοῦ AT πρὸς τὸ ΓΒ λόγος ἐστὶ δὸ- 
θείς. Καὶ ἔστι τὸ! δοθὲν τὸ ΑΔ' τὸ AT ἄρα τοῦ 
TB, δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ. 

Πάλιν δὴ" τὸ AT τοῦ ΒΓ, δοθέντι, μεῖζον ἔστω 
ἢ ἐν λόγῳ" λέγω ὅτι τὸ λοιπὸν τὸ ΑΒ τοῦ αὐτοῦ 
ποῦ ΒΓ, ἤτοι δοθέντι, μείζων ἔσται ἢ ἐν λόγῳ. 
ἢ τὸ ΑΒ μετὰ τοῦ ἑξῆς, πρὸς ὃ τὸ ΒΓ λόγον 
ἤχει δοθέντα, δοθέν ἐστιν. 

Ἐπεὶ γὰρ τὸ ΑΓ τοῦ ΒΓ. δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν 
ἢ ἐν λόγῳ, ἀφηρήσθω τὸ δοθὲν μέγεθος. Τὸ δὴ 


A Δ 


Quoniam enim AB ipsà ΒΓ, datâ, major 
est quam in ratione, auferatur data magnitudo 
AA; reliquæ igitur AB ad ΒΓ ratio est data ; 
et componendo ipsius ΔΙ ad ΓΒ ratio est data. 
Et est data AA; ipsa AT igitur ipsà ΓΒ, datä, 
major est quam in ratione. 

Rursus autem AT ipsà ΒΓ, dat, major sit 
quam in ratione ; dico reliquam AB câdem ΒΓ, 
vel datà, majorem fore quam in ratione , vel 
ipsam AB cum consequente, ad quam ipsa ΒΓ ra- 
tionem habet datam, datam esse. 

Quoniam enim AT ipsà ΓΒ, datà, major 


est quam in ratione, auferatur data magnitudo. 


B nn. 


\ ᾿ ONE τὰ À 
δοθὲν ἤτοι ἔλασσόν ἐστι τοῦ AB, ἢ μείζον, Ἑστω 


Tpsa utique data vel minor est ᾿ρβὰ AB, vel 


Que la grandeur ΑΒ soit plus grande à l’égard de Ja grandeur ΒΓ, d’une donnée, 
qu’en raison ; je dis que leur somme Ar est plus grande à l’égard de ΓΒ d’une 
donnée qu’en raison. 

Car puisque ΑΒ est plus grand à l’égard de ΒΓ, d’une donnée, qu’en raison, retran- 
chons la grandeur donnée ΑΔ; la raison du reste ΔΒ à Br sera donnée ( déf. 11); 
donc, par addition, la raison de ΔΙ à ΓΒ est donnée (6). Mais 4a est donné ; 
la grandeur AT est donc plus grande à l'égard ἀθ ΓΒ, d’une donnée, qu’en raison. 

Mais de plus que Ar soit plus grand à légard de Br, d’une donnée, au’en 
raison; je dis que le reste ΑΒ sera plus grand à l’égard de ΒΓ, d’une donnée, 

_ qu’en raison, ou bien que la somme de ΑΒ et du conséquent, avec lequel ΒΓ a 
une raison donnée, est donnée. 

Car puisque ΑΓ est plus grand à l'égard de ΓΒ, d’une donnée, qu'en raison, re- 
tranchons la grandeur donnée. La grandeur donnéé sera ou plus petite ou plus 
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πρότερον ἔλασσον. καὶ ἔστω τὸ ΑΔ' λοιποῦ ἄρα 
᾿ σοῦ AT πρὸς ΓΒ λόγος ἐστὶ δοθείς" διελόντι ἄρα 
τοῦ ΔΒ πρὸς ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς, Καὶ ἔστι 
δοθὲν τὸ ΑΔ' τὸ ΑΒ ἄρα τοῦ ΒΓ, δοθέντι. μεῖ- 
ov ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ, Αλλὰ δὴ τὸ δοθὲν μεῖζον 


Α 
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major, Sit primum minor, et sit AA; reli- 
quæ igitur AT ad ΓΒ ratio est data; divi- 


dendo igitur ipsius AB ad ΒΓ ratio est data. 


Et est data AA ; ipsa AB igitur ipsà ΒΓ, 
datà, major est quam in ratione. At vero 


E E 


ἔστω τοῦ AB, καὶ κείσθω αὐτῷ ἴσον τὸ AE° λόγος 
ἄρα τοῦ λοιποῦ τοῦ ET πρὸς τὸ TB ἐστὶ δοθείς" 
ὥστε καὶ ἀνάπαλιν τοῦ BT πρὸς τὸ ET λόγος ἐστὶ 
δοθείς" καὶ ἀναστρέψαντι ὃ τοῦ ΓΒ πρὸς ΒΕ λόγος 
ἐστὶ δοθείς. Καὶ ἔστι τὸ ἘΒ μετὰ τοῦ BA δοθὲν, 
ὅλον γὰρί τὸ AE δοθέν ἐστι" τὸ ΑΒ ἄρα μετὰ τοῦ 
ἑξῆς, πρὸς ὃ τὸ ΒΓ λόγον ἔχει δοθέντα, δοθέν 


» 
ἐστι" 


data major sitipsà AB, et ponatur ipsi æqualis 
ipsa AE; ratio igitur reliquæ ET ad ΓΒ est 


- data ; quare et permutando ipsius ΒΓ ad EF 


ratio est data ; et convertendo ipsius ΓΒ ad 
BE ratio est data. Et est EB cum BA data, 
tota enim AE data est; ipsa AB igitur cum 
consequente , ad quam ipsa ΒΓ rationem habet 


datam , data est. 


grande que ΑΒ. Qu’elle soit d’abord plus petite, et que ce soit A4; la raison du reste 
ar à rB sera donnée ; donc, par soustraction, la raison de 4B à ΒΓ est donnée. 
Mais 44 est donné; Gonc ΑΒ est plus grand à l’égard de ΒΓ, d’une donnée, qu’en 
raison. Enfin que la grandeur donnée soit plus grande que ΑΒ, et supposons que AE 
lui est égal; la raison du reste Er à TB sera donnée; donc, par permutation, 
la raison de ΒΓ à Er est donnée; donc, par conversion, la raison de ΓΒ à BE 
est donnée (5). Mais la somme de ΕΒ et de BA est donnée, puisque la grandeur 
entière AE est donnée; la somme de ΑΒ et du conséquent, avec lequel Br ἃ une 


raison donnée, est donc donnée. 
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TIPOTASIS a 


Ἐὰν μέγεθος μεγέθους. δοθέντι. μεῖζον ἢ ἢ ἐν 
λόγῳ, τὸ αὐτὸ καὶ συναμφοτέρου. δοθέντι, put 
ζον ἔσται ἢ ἐν λόγῳ. Καὶ ἐὼν τὸ αὐτὸ συναμφο-- 
τέρου, δοθέντι. μεῖζον ἢ ἢ ἐν λόγῳ, τὸ αὐτὸ 
καὶ τοῦ λοιποῦ. δοθέντι. μεῖζον ἔσται ἢ ἐν 
"λόγῳ. 

Μέγεθος γὰρ τὸ ΑΒ τοῦ ΒΓ, δοθέντι. μεῖζον 
ἔστω ἢ ἐν λόγῳ" λέγω ὅτι καὶ τοῦ ΑΓ, δοθέντι, 
μεῖζόν ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ. 

Ἐπεὶ γὰρ τὸ ΑΒ τοῦ ΒΓ, δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν 
ἢ ἐν λόγῳ, ἀφῃρήσθω τὸ δοθὲν μέγεθος τὸ 
AAïe λοιποῦ ἄρα τοῦ ΔΒ πρὸς τὸ ΒΓ λόγος 
ἐστὶ δοθείς. Ανάπαλιν" καὶ συνθέντι λόγος ἐστὶ 
τοῦ TA πρὸς τὸ ΔΒ δοθείς. Ο αὐτός αὐτῷ γεγονέ- 
τῷ ὃ τοῦ ΑΔ πρὸς τὸ ΔΕ' λόγος ἄρα καὶ τοῦ 
ΑΔ πρὸς τὸ ΔῈ δοθείς. Δοθὲν δὲ τὸ AA‘ δοθὲν 
ἄρα καὶ τὸ ΔῈ" wrre καὶ λοιπὸν τὸ AE δοθέν 


nn x d \ 
ἐστιν. Ἐστι δὲ καὶ ὅλου τοῦ AT πρὸς ὅλον τὸ ΕΒ 
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PROPOSITIO XI. 


Si magnitudo magnitudine, datä, major sit 
quam in ratione, eadem et utrâque simul , datà, 
major erit quam in ratione. Et si eadem uträ- 
que simul , datà, major sit quam in ratione, 
eadem et reliquä , datà , major erit quam in 
ratione. 

Magnitudo enim AB ipsâ ΒΓ, datä , major sit 
quam in ratione; dico et eam ipsà AT, datä, 
majorem esse quam in ratione. 

Quoniam enim AB ipsä ΒΓ, datà, major est 
quam in ratione , auferatur data magnitudo AA; 
reliquæ igitur AB ad ΒΓ ratio est data. Inver- 
tendo igitur et componendo ratio est ipsius ΓΔ 
ad AB data. Eadem huic fiat ipsius AA ad 
AE; ratio igitur et ipsius AA ad AE data. Data 
autem AA; data igitur et AE; quare et reliqua 
AE data est. Est autem et totius AT ad to- 
tam EB ratio data; quare et ipsius ΕΒ ad AT 


PROPOSFFEON KE 


Si une grandeur est plus grande à l’égard d’une autre grandeur, d’une donnée, 
qu’en raison, la première sera plus grande à l’égard de leur somme, d’une donnée, 
qu’en raison ; οἱ si la première est plus grande à l’égard de leur somme, d’une 
donnée , qu’en raison, la première sera plus grande à l’égard de l’autre, d’une 
donnée, qu’en raison. 

Que la grandeur 48 soit plus grande à l'égard de la grandeur ΒΓ, d’une donnée, 
qu’en raison; je dis que AB est plus grand à l’égard de ΑΓ d’une donnée, qu’en 
raison. 

Car puisque ΑΒ est plus grand à l’égard de Br, d’une donnée, qu’en raison, 
retranchons la grandeur donnée ΑΔ; la raison du reste AB à Br sera donnée 
( déf. 11). Donc, par inversion et par addition, la raison de ΓΔ à ΔΒ est 
donnée (6). Faisons en sorte que la raison de A4 à ΔῈ soit la même que 
celle-ci; la raison de Aa à AE sera donnée. Mais AA est donné; donc ΔῈ est 
donné (2); le reste AE est donc donné (4). Mais la raison de la grandeur entière 
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λόγος δοθείς" ὥστε καὶ τοῦ ἘΒ πρὸς To AT λόγος 
ἐστὶ δοθείς. Καὶ ἔστι δοθὲν τὸ ΑΕ" τὸ ΒΑ ἄρα 


LA δ lé > ) ? à 
τοῦ AT, δοθέντι. μεῖζον ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ. 


Α E 
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‘ratio est data. Εἰ est data AE ; ipsa BA igitur 


ipsà AT, datà , major est quam in ratione. 


Αλλὰ δὴ τὸ BA συναμφοτέρου τοῦ AT, δοθέντι, 
a À C2 \ a \ 
μεῖζον ἔστω ἢ ἐν λόγῳ" λέγω ὅτι TO αὐτὸ TO 


ΑΒ καὶ τοῦ" 


λοιποῦ τοῦ ΒΓ, δοθέντι, μεῖζόν 
ἔσταιθ ἢ ἔν λόγῳ. 

Ἐπεὶ γὰρ τὸ ΑΒ τοῦ AT, δοθέντι, μεῖζόν 
ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ, ἀφῃρήσθω τὸ δοθὲν μέγεθος 
τὸ AE* λοιποῦ ἄρα τοῦ ΕΒ πρὸς τὸ AT λόγος 
ἐστὶ δοθείς" ὥστε καὶ τοῦ AT πρὸς τὸ EB λύγος 


SUN , CERN > + À , ε n 
ἐστὶ δοθείς. Ο αὐτὸς αὐτῷ γεγονέτω ὁ τοῦ AA 


Α E 


Atvero BA utrâque simulipsà AT, datà, major 
sit quam in ratione; dico eamdem AB et re- 
liquà ΒΓ, dalä, majorem futuram esse quam 
in ratione. Σ 

Quoniam enim AB ipsà AT, datà, major est 
quam in ratione ; aufératur data magnitudo AE; 
reliquæ igitur EB ad AT ratio est data; quare 
et ipsius AT ad EB ratio est data. Eadem huic 
fiat ratio ipsius AA ad AE; etipsius AA igitur ad 


A B ἐδ 


πρὸς τὸ ΔΕ: καὶ τοῦ ΑΔ ἄρα πρὸς τὸ ΔΕΘ λόγος 
ἐστὶ δοθείς" καὶ ἀναστρέψαντι τοῦ ΔΑ πρὸς τὸ 


AE λόγος ἐστὶ" δοθείς" καὶ ἀνάπαλιν τοῦ EA πρὸς 


τὸ ΑΔ λόγος ἐστὶ δοθείς. Καὶ δοθὲν τὸ ἘΑ" δοθὲν 


3, Ν᾽ \ ἡ à \g 
ἄρα καὶ ὅλον τὸ ΑΔ. Καὶ ἐπεὶ ὅλου τοῦ ΑΓ πρὸς 


AE ratio est data; et convertendo ipsius AA 
igitur ad AE ratio est data; et invertendo 
ipsius EA ad AA ratio est data. Et data E 4; 
data igitur et tota AA. Et quoniam totius AT 


AT à la grandeur entière EB est donnée ( 12. 5 ); la raison de EB à Ar est donc 
donnée. Mais AE est donné. Donc ΒΑ est plus grand à l’égard de Αγ, d’une donnée, 


qu’en raison ( déf. 11 ). 


Mais que ΑΒ soit plus grand à l’égard de la somme ar, d’une donnée, qu’en 
raison; je dis que la grandeur ΔΒ sera plus grande à l'égard de l’autre grandeur 


ΒΓ d’une donnée qu’en raison. 


Car puisque ΑΒ est plus grand à l’égard de ar, d’une donnée, qu’en raison, 


retranchons la grandeur donnée AE, la raison du reste EB à Ar sera donnée; la 
raison de ΑΓ à ΕΒ est donc donnée. Faisons en sorte que la raison de ΑΔ à ΔῈ soit 
la même que celle-ci; la raison de ΑΔ à ΔῈ sera donnée; donc, par conversion, 
la raison de A4 à AE est donnée (5); donc, par inversion, la raison de EA à ΑΔ 
est donnée. Mais AE est donné; la grandeur entière 44 est donc aussi donnée (2). 
Mais la raison de la grandeur entiére ΑΓ à la grandeur entière EB est donnée; 
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ἕλον τὸ EB λόγος ἐστὶ δοθείς ὧν τοῦ AA πρὸς 
τὸ AE! λόγος ἐστὶ δοθείς" ἔσται δὴ 15 καὶ λοιποῦ 
τοῦ TA πρὸς λοιπὸν τὸ ΒΔ λόγος δοθείς" καὶ 
διηελόντι τοῦ TB πρὸς τὸ ΒΔ λόγος ἐστὶ δοθείς" 
ὥστε καὶ τοῦ ΔΒ πρὸς τὸ ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς. 
Καὶ ἐστὶ δοθὲν τὸ ΔΑ" τὸ ΑΒ ἄρω τοῦ ΒΓ. δὸ- 
θέντι, μεῖζόν ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ. 


TPOTAZIS 48. 


RE AE 


: Lier: τὶ \ a 4 
Ἐὰν ἢ τρία μεγέθη. καὶ τὸ μὲν πρῶτον μετὰ 
“Ὕ φ' \ μὰ \ Ἂς ᾿ 
τοῦ δευτέρου ἢ δοθὲν, ἡ δὲ καὶ τὸ δεύτερον 
“ # \ 12 “ Ψ 
μετὰ τοῦ τρίτου δοθέν" τὸ πρῶτον τῷ τρίτῳ 
LA »” ” \ À \ «4 nm € ’ Ω 
ἤτοι ἴσον ἐστὶν. ἢ τὸ ἕτερον τοῦ ἑτέρου, δοθέντι, 
A LA 2 
μεῖζόν ἐστι. 
, , \ \ \ 
Ἑστω τρία μεγέθη τὰ AB, ΒΓ. TA, καὶ τὸ 
“, \ LI \ \ \ 
μὲν ΑΒ μετὰ τοῦ ΒΓ δοθὲν ἔστω τὸ ΑΓ, τὸ δὲ 


A B 
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ad totam EB ratio est dala, quarum ipsius AA 
ad AE ratio est data ; eritigitur et reliquæ ΓΔ 
ad reliquam BA ratio data; et dividendo ipsius 
TB ad BA ratio est data; quare et AB ad ΒΓ 
ratio est data. Et est data AA; ipsa AB igitur 


ipsà ΒΓ, datà, major est quam in ratione. 


PROPOSTPFÉOMTITE 


Si sint tres magnitudines, et prima quidem 
cum secundà sit data, sit vero et secunda cum 
tertià data ; prima tertiæ vel æqualis est, vel 


altera alter, datä , major est, 


Sint tres magnitudines AB, ΒΓ, l'A, οἱ ipsa 
AB quidem cum ΒΓ data sit AT, ipsa vero 


Γ Δ 


“ N'ES à \ 
ΒΓ μετὰ τοῦ TA δοθὲν ἔστω τὸ BA° λίγω ὅτ; τὸ 
# 35, \ à \ Ὁ “ 
ΑΒ τῷ ΓΔ ἥτοι ἴσον ἐστὶν, ἢ τὸ ἕτερον τοῦ! 


““ 3 
ἑτέρου, δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν. 


᾿ 


et la raison de ΑΔ ἃ 


ΒΓ cum ΓΔ data sit BA ; dico ipsam AB ipsi 
r'À vel æqualem esse , vel alteram alterä, datä, 


majorem esse. 
\ ι 


ἘΔ est donnée; la raison du reste ΓΔ au reste BA est donc 


donnée ; donc, par soustraction, la raison de ΓΒ à BA est donnée (6). La raison 
de ΔΒ à Br est donc donnée. Mais 44 est donné; donc ΑΒ est plus grand à l’égard 
᾽ Ὁ 


de gr, d’une donnée, qu’en raison. 
2 ? 


PROPOSEPIOENTAEE 


Si l’on a trois grandeurs, si la première avec la seconde est donnée, et si la 
seconde avec la troisième est aussi donnée, la première estou égale à la troi- 
sième, ou l’une est plus grande que l’autre, d’une donnée. 

Soient les trois grandeurs AB, Br, ΓΔ; que AB avec ΒΓ, c’est-à-dire BA soit 

ἃ Ἃ δα. . , « à 2 " 
aussi donné; je dis que ΑΒ est ou égal à ra ou que l’une est plus grande que 


l’autre, d’une donnée. 
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Ἐπεὶ γὰρ δοθέν ἐστιν ἑκάτερον τῶν AT, BA° 


», 3 \ dv 
τὰ δὴ δοθέντα ἥτοι ἴσα ἐστὶν. à ἄνισᾳ. Ἑστω 


AE B 
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Quoniam enim data est utraque ipsarum AT , 


ΒΔ; datæ igitur vel sunt æquales, vel inæqua- 


Τ Δ 


πρότερον ἴσα" ἴσον ἄρα ἐστὶ τὸ AT τῷ ΒΔ. Κοινὸν 
ἀφῃρήσθω τὸ ΒΤ’ λοιπὸν ἄρα τὸ ΑΒ λοιπῷ τῷ 
ΓΔ ἴσον ἐστί, Μὴ ἔστω δὴ ira, ἀλλ᾽ ἔστω μεῖζον 
τὸ AT τοῦ BA, καὶ κείσθω τῷ ΒΔ ἴσον τὸ ΓΕ. 
δοθὲν δὲ τὸ ΒΔ' δοθὲν ἄρα καὶ τὸ TE. Εστι δὲ 
καὶ ὅλον τὸ AT δοθὲν, καὶ λοιπὸν ἄρα" τὸ AE 
δοθέν ἐστι. Καὶ ἐπεὶ ἴσον ἐστὶ τὸ ET τῷ BA, 
χοιγὸν ἀφῃρήσθω τὸ ΒΓ" λοιπὸν ἄρα τὸ ΒΕ λοι- 
πῷ τῷ TA ἴσον ἐστί. Καὶ ἔστι δοθὲν τὸ ΔῈ" τὸ 


ΑΒ ἄρα τοῦ TA, δοθέντι. μεῖζον ἐστιν. 


les. Sint primum æquales ; æqualis igitur AT ipsi 
BA. Communis auferatur ΒΓ ; reliqua igitur AB, 
reliquæ TA æqualis est. Non sint autem æqua- 
les, sed sit major AT ipsà BA, et ponatur ipsi 
BA æqualis ΓΕ. Data autem BA; data igitur 
et ΓΕ. Est autem et tota AT data ; et reliqua 
igitur AE data est, Et quoniam æqualis est ET ipsi 
BA, communis auferatur ΒΓ; reliqua igitur BE 
reliquæ TA æqualis est. Et est data AE; ipsa 
igitur AB ipsà ΓΔ, datà, major est. 


Car puisque chacune des grandeurs Ar, Ba est donnée , ces grandeurs données 
seront ou égales ou inégales. Qu’elles soient premièrement égales. Puisque Ar 
est egal à BA, si l’on retranche la partie commune ΒΓ, le reste ΑΒ sera égal au 
reste ra. Mais qu’elles ne soient pas égales, et que la droite Ar soit plus 
grande que ΒΔ, et faisons TE égal à BA. Puisque ΒΔ est donné, la grandeur TE sera 
donnée. Mais la grandeur entière Ar est donnée; le reste AE est donc donné (4). 
Mais Er est égal à BA; donc, si nous retranchons la partie commune ΒΓ, le reste 
BE sera égal au reste ra. Mais AE est donné; donc ΑΒ est plus grand que ra, 


d’une donnée ( déf. 9). 


ee. 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ 1e 


À Là , , A cs \ - \ 
Ἐὰν ἡ τρία μεγέθη. καὶ τὸ μὲν πρῶτον πρὸς 
\ » \ 
τὸ δεύτερον λόγον ἔχῃ δεδομένον. τὸ δὲ δεύτερον 
- “" Ὁ ἃ 2 , \ 
τοῦ τρίτου. δοθέντι, μεῖζον ἢ ἢ ἐν. λόγῳ" καὶ τὸ 
“ [a , A ων ÜA à 
πρῶτον τοῦ τρίτου. δοθέντι, μεῖζον ἔσται à ἐν 
λόγῳ. 
ἕ / \ \ \ 
Ἑστω τρία μεγέθη, τὰ AB, TA, Ἐς, καὶ τὸ 
\ \ \ 4 ψ ὦ Ἷ ι 
μὲν ΑΒ πρὸς τὸ ΤΔ λόγον ἐχέτω δεδομένον. τὸ 
-“ , a πὲ ΩΝ , 
δὲ ΓΔ τοῦ E, δοθέντι. μεῖζον ἐστω ἢ ἐν λόγῳ" 
el , Pr 
λέγω ὅτι καὶ τὸ AB τοῦ E, δοθέντι. μεῖζόν ἐστιν 
FR. La 
# ἐν λογῷο 
A H 
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PROPOSITIO XIII. 


Si sint tres magnitudines, el prima quidem 
ad secundam rationem habeat datam , secunda 
autem tertià , datà, major sit quam in rationc ; et 


prima secundä, datä, major erit quam in ratione. 


Sint tres magnitudines AB, ΓΔ, ΒΕ, et AB qui= 
dem ad l'A rationem habeat datam , ipsa vero ΓΔ 
ipsà E, datà , major sit quam in ratione ; dico 
etipsam AB ipsà E, datà, majorem esse quam 


in ratione. 


Ἐπεὶ γὰρ τὸ TA τοῦ E, δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν 
ἢ ἐν λόγῳ, ἀφῃρήσθω τὸ δοθὲν μέγεθος τὸ ΤΖ" 
λοιποῦ ἀρα τοῦ AZ πρὸς τὸ E λόγος ἐστὶ δοθείς. 
Καὶ ἐπεὶ λόγος ἐστὶ δοθεὶς τοῦ AB πρὸς τὸ TA', 
ὁ αὐτὸς αὐτῷ γεγονέτω ὃ τοῦ AH πρὸς τὸ ΓΖ' 


λόγος ἄρα καὶ" τοῦ ΓΖ πρὸς τὸ AH débris. Δοθὲν 


Quoniam enim ΓΔ ᾿ρϑὰ E, datà, major est 
quam in ratione , auferatur data magnitudo ΓΖ ; 
reliquæ igitur AZ ad E ratio est data. Et quo- 
niam ratio est data ipsius AB ad ΓΔ, eadem 
huic fiat ratio ipsius AH ad ΓΖ; ratio igitur 
et ipsius ΓΖ ad AH data. Data autem ΓΖ; data 


PROPOSITON ΧΙ: 


Sil’on a trois grandeurs, si la première a une raison donnée avec la seconde, 
et si la seconde est plus grande à l’égard de la troisième , d’une donnée, qu’en 
raison , la première sera plus grande à l’égard de la troisième, d’une donnée, 


qu’en raison. 


Soient les trois grandeurs AB, TA, E; que AB ait avec ΓΔ une raison donnée, 
et que ra soit plus grand à l’égard de E, d’une donnée, qu’en raison; je dis que 
AB est plus grand à l’égard de E, d’une donnée, qu’en raison. 

Car puisque ΓΔ est plus grand à l’égard de E, d’une donnée, qu’en raison, re- 


tranchons la grandeur donnée ΓΖ ; la raison du reste ΔΖ à E sera donnée (déf, 11). 
Et puisque la raison de ΑΒ à rA est donnée, faisons en sorte que la raison de 
AH à ΓΖ soit la même que celle-ci ; la raison de ΓΖ à AH sera donnée. Mais ΓΖ 
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δὲ τὸ 12° δοθὲν ἄρα καὶ τὸ ΑΗ" καὶ λοιποῦ ἄρα" 
τοῦ ἨΒ πρὸς λοιπὸν τὸ ΔΖ λόγος ἐστὶ δοθείς. 
τοῦ δὲ AZ πρὸς τὸ Ε λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ 
ΗΒ ἄρα πρὸς τὸ E λόγος ἐστὶ δοθεὶς. Καὶ ἔστι 
δοθὲν τὸ ΑΗ" τὸ ΑΒ ἄρα τοῦ Ε, δοθέντι, μεῖζόν 
ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ. 


ΠΡΌΤΑΣΙΣ 49°. 

Ἐὰν δύο μεγέθη πρὸς ἄλληλα λόγον ἔχη δεδὸ- 
μένον, καὶ προστεθῇ ἑχατέρῳ αὐτῶν δεδομένον 
μέγεθος" τὰ ὅλα πρὸς ἄλληλα ἤτοι λόγον ἕξει 
δεδομένον, ἢ πὸ ἕτερον τοῦ ἑτέρου, δοθέντι. 
μεῖζον ἔσται! à ἐν λόγῳ. 

Δύο γὰρ μεγέθη τὰ ΑΒ. ΓΔ πρὸς ἄλληλα λόγον 
ἐχέτω δεδομένον, καὶ προσκείσθω ἑκατέρῳ αὐτῶν 


Be A 
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igitur et AH; et reliquæ igitur ipsius HB ad 
reliquam AZ ratio est data. Ipsius autem AZ ad 
E ratio est data; et ipsius ΗΒ igitur ad E ratio 
est data. Et est data AH; ipsa AB igitur ipsà 
E, datâ , major est quam in ratione. 


PROPOSITIO XIV. 


Si duæ magnitudines inter se rationem ha- 
beant datam , etadjiciatur utrique ipsarum data 
magnitudo ; totæ inter se vel rationem habe- 
bunt datam, vel altera alter, datà , major erit 
quam in ratione,. 

Duæ enim magnitudines AB, l'A inter se 
rationem habeant datam , et adjiciatur utrique 


H E 


δ. Ἐ 


δεδομένον μέγεθος, τό τε AE καὶ τὸ ΤΖ" λέγω 
ὅτι τὰ" ὅλα τὰ ΕΒ. ΖΔ πρὸς ἄλληλα ἅὅτοι λόγον 
μὴ , À ν΄ nm ἐΦι , 

ἔχει δεδομένον. τὸ ἕτερον τοῦ ἑτέρου, δοθέντι» 


μεῖζόν ἔστιν ἢ ἐν λόγῳ. 


Z 


ipsarum data magnitudo , et AE εἰ ΓΖ ; dicototas 
EB, ZA ad inter se vel rationem habere da- 
tam; vel alteram alterâ, datä, majorem esse 
quam in ratione. 


est donné ; donc AH est donné (2); la raison du reste HE au reste AZ est donc 
donnée ( 19. 5). Mais la raison de 4Z à E est donnée; la raison de ΗΒ à E est 
donc donnée (8). Mais 4H est donné ; donc ΑΒ est-plus grand à l'égard deE, d’une 
donnée, qu’en raison. 


PFROPOSTETON: XIV: 


Si deux grandeurs ont entre elles une raison donnée, et si à chacune d’elles 
on ajoute une grandeur donnée, les grandeurs entières auront entr’elles une 
raison donnée, ou bien l’une sera plus grande à l’égard de l’autre, d’une donnée, 
qu’en raison. 

Que les deux grandeurs ΑΒ, ΓΔ ayent entre elles une raison donnée; ajoutons 
à chacune d’elles une grandeur donnée, savoir, AE et ΓΖ; je dis que les gran- 
deurs entières EB, ZA, auront entre elles une raison donnée, ou bien que l’une 
sera plus grande à l'égard de l’autre, d’une donnée, qu’en raison. 

IL. 41 
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Ἐπεὶ γὸρ δοθέν ἔστιν ἑκάτερον τῶν EA, ZT, 
λόγος ἄρα τοῦ EA πρὸς τὸ ZT δοθείς, Καὶ εἰ 
μὲν ὁ αὐτὸς τῷ τοῦ ΑΒ πρὸς TA, ἔσται καὶ ὅλου 
τοῦ EB πρὸς ὅλον τὸ ZA λόγος δοθείς. Μὴ ἔστω 
δὲ ὃ αὐτὸς, καὶ πεποιήσθω ὡς τὸ ΑΒ πρὸς τὸ 
TA οὕτως τὸ HA πρὸς τὸ ΓΖ)" λόγος ἄρα καὶ τοῦ 
HA πρὸς τὸ ZI δυθείς, Δοθὲν δὲ τὸ ΓΖ" δοθὲν ἄρα 
καὶ τὸ HA, Ἐστὶ δὲ καὶ τὸ EA δοθέν" καὶ λοι-- 
πὸν ἄρα τὸ EH δοθέν ἔστι, Καὶ ἐπεὶ ὡς τὸ ΑΒ 
πρὸς τὸ TA οὕτως τὸ HA πρὸς τὸ ZT, λόγος 
ἄρα καὶ τοῦ HB πρὸς τὸ ZA δοθείς. Καὶ ἔστι τὸΐ, 
δοθὲν τὸ ἘΗ͂' τὸ EB ἄρα τοῦ ZA, δοθέντι, μεῖ- 
ζόν ἰστιν ἢ ἐν λόγῳ. ; 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ, 7. 


Ἐὰν δύο μεγέθη πρὸς ἄλληλα λόγον ἔχῃ de- 
δομένον, καὶ ἀφαιρεθῇ ἀπὸ ἑκατίρου αὐτῶν 
διδομένον μέγεθος" τὰ λοιπὰ πρὸς ἄλληλα ἤτοι 
λόγον ἕξει δεδομένον, ἢ τὸ ἕτερον τοῦ ἑτέρου, d'o- 
θβέντι, μεῖζον ἔσται! à ἐν λόγῳ. 
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Quoniam enim data est utraque ipsaram 
EA , ZT, ratio igitur ipsius EA ad ZT data. Et 
si quidem eadem quæ ipsius AB ad ΓΔ, erit 
ἐἴ τοις EB ad totam ZA ratio data, Non sit 
autem eadem, et fiat ut AB ad l'Aita HA ad 
TZ; ratio igitur et ipsius HA ad ZT data. Data 
autem ΓΖ ; data igitur et HA. Est autem et ΒΑ 
data; et reliqua igitur EH data est. Et quo- 
niam ut AB ad ΓΔ ita HA ad ZT ; ratio igitur 
et ipsius HB ad ZA data. Et est data EH; ipsa 
EB igitur ipsà ZA, datà, major est quan in 


ratione. 


PROPOSITIO XY. 


Si duæ magnitudines inter se rationem ha- 
beant datam, ct auferatur ab uträque ipsarum 
data magnitudo; reliquæ inter se vel rationem 
habebunt datam, vel altera aiterà, datà, major 
erit quam in ratione. 


Car puisque chacune des grandeurs E4, ZT est donnée, la raison de ἘΑ à Zr sera 
donnée (1); donc si cette raison est la même que celle de ΑΒ à ΓΔ, la raison 
de la grandeur entière EB à la grandeur entière ZA sera donnée ( 12. 5 ). Mais 
qu’elle ne soit pas la même, et faisons en sorte que ΑΒ soit à TA comme ΗΑ est 
à rZ; Jaraison de HA à ΓΖ sera donnée. Mais ΓΖ est donné; donc HA est donné 
(2). Mais E4 est donné ; le reste EH est donc donné (4). Mais ΑΒ est à ΓΔ comme 
Ha est à Zr; la raison de ΗΒ à ZA est donc donnée (12. 5). Mais EH est donné ; 
donc ΕΒ est plus grand à l'égard de ZA, d’une donnée, qu’en raison ( déf. 11). 


PROPOSITION. -XY, 


Si deux grandeurs ont entre elles une raison donnée, et si l’on retranche de 
chacune une grandeur donnée, les restes, ou auront entre eux une raison 


donnée, ou bien lun sera plus grand à l’égard de l’autre d’une donnée qu’en 
raison. 
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Δύο 7èp μεγέθη τὰ AB, TA πρὸς ἄλληλα 
λόγον ἐχέτω δεδομένον. καὶ “panel ἀφ᾿ ἐκα- 
τέρου αὐτῶν δεδομένον μέγεθος. ἀπὸ μὲν τοῦ ΑΒ 
τὸ AE, ἀπὸ δὲ τοῦ TA τὸ IZ* λέγω ὅτ, τὰ 
λοιπὰ τὰ EB, ZA πρὸς ἄλληλα ἤτοι λόγον ἕξει 
δεδομένον, ἢ τὸ ἕτερον τοῦ ἑτέρου, δοθέντι, 


ni # 3 2% / 
μεῖζον ἔσται" ἢ ἐν λογῷ- 
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Duæ enim magnitudines AB, TA inter se 
rationem habeant datam, et auferatur ab uträ- 
que ipsarum data magnitudo, ab ipsà quidem 
AB ipsa AE, ab ipsà vero ΓΔ ipsa ΓΖ; dico 
reliquas EB, ZA inter se vel rationem ha- 
bituras esse datam, vel alteram alterä, datä, 
majorem fore quam in ratione. 


H B 


Ἐπεὶ γὰρ ἑκάτερον τῶν AE, TZ δοθέν ἔστι, 
λόγος ἄρα τοῦ AE πρὸς τὸβ TZ ἐστὶ δοθείς. Καὶ 
εἰ μὲν ὁ αὐτός ἐστι τῷ τοῦ ΑΒ πρὸς Toi TA, 
», \ re 
ἔσται καὶ ACITOU 
λόγος δοθείς. Μὴ 
ποιήσθω ὡς τὸ AB πρὸς τὸ TA οὕτως τὸ AH πρὸς 
τὸ TZ. Λόγος δὲ τοῦ ΑΒ πρὸς τὸ ΓΔ δοθείς" λόγος 


τοῦ EB πρὸς λοιπὸν τὸ ΖΔ 


Li \ ε L DES | ἃ 
ἔστω δὴ ὁ αὐτός, καὶ πε- 


ἄρα καὶ τοῦ AH πρὸς τὸ TZ δοθείς. Δοθὲν δὲ τὸ 
IZ* δοθὲν ἄρα καὶ τὸ ΑΗ. Ἐστ, δὲ καὶ τὸ ΑΕ 
δοθέν" καὶ λοιπὸν ἄρα τὸ EH δοθέν ἔστιθ, Καὶ 
ἐπεὶ ὡς τὸ ΑΒ mpès τὸ TA οὕτως τὸ AH πρὸς τὸ 
ΓΖ' λοιποῦ ἄρα τοῦ ΗΒ πρὸς λοιπὸν τὸ ZA 


Quoniam enim utraque ipsarum AE, ΓΖ data 
est, ratio igitur ipsius AE ad ΓΖ est data. At 
vero si eadem est quæ ipsius AB ad ΓΔ, erit et 
reliquæ EB ad reliquam ZA ratio data. Non sit 
autem eadem , et fiat ut AB ad ΓΔ ita AH ad ΓΖ. 
Ratio autem ipsius AB ad ΓΔ data; ratio igitur 
etipsius AH ad ipsam ΓΖ data. Data autem ΓΖ ; 
data igitur et AH. Est autem et AE data; et 
reliqua igitur EH data est. Et quoniam ut AB 
ad TA ïta AH ad TZ; reliquæ igitur ΗΒ ad 
reliquam ZA ratio est data. Et est data EH; 


\ 


Que les deux grandeurs AB, TA ayent entre elles une raison donnée; retran- 
chons de chacune d'elles une grandeur donnée, c’est-à-dire de ΑΒ retranchons 
AE, et de rA retranchons ΓΖ; je dis que les restes ΕΒ, ZA auront entre eux 
une raison donnée, ou bien que l’un sera plus grand à l'égard de l’autre, d’une 
donnée, qu’en raison. 

Car puisque chacune des grandeurs 4E, T2 est donnée, la raison de AE à ΓΖ sera 
donnée. Donc si cette raison est la même que celle de ΑΒ à ra, 
reste ΕΒ au reste ZA sera donnée ( 19. 5). Mais qu’elle ne soit pas la même, 
et faisons en sorte que AB soit à TA comme AH est à ΓΖ. Puisque la raison de ΑΒ 
à r\est donnée, la raison de AH à TZ est aussi donnée. Mais ΓΖ est donné ; 
donc AH est donné (2). Mais AE est donné; le reste EH est donc donné (4 }). 
Mais ΑΒ est à ΓΔ comme AH est à ΓΖ ; la raison du reste ΗΒ au reste ZA est donc 


la raison du 
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λόγος ἐστὶ dobeis. Καὶ ἔστι δοθέν τὸ ΕΗ" τὸ ΕΒ 
. ἄρα τοῦ ZA, δοθέντι, μεῖζον ἔστιν ἢ ἐν λόγῳ. 


La 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ 16. 


Ἐὰν δύο μεγέθη πρὸς ἄλληλα λόγον ἔχῃ δεδο- 
, Ν ᾽ A \ (RCE | LABEL. Là 
μένον.» καὶ ἀπὸ μὲν τοῦ ἐνὸς αὐτῶν δεδομένον 
μίγεθος ἀφαιρεθῇ, τῷ δὲ ἑτέρῳ αὐτῶν δεδομένον 
μέγεθος προστεθῇ" τὸ ὅλον τοῦ λοιποῦ, δοθέν-- 
ων 3, À > , 
TI, μεῖζον ἔσται ἢ ἂν λόγῳ. 

Δύο γὰρ μεγέθη τὰ ΑΒ, ΓΔ λόγον ἐχέτω δὲ- 
δομόνον, καὶ ἀπὸ μὲν τοῦ! ΓΔ δεδομένον μιΐγεθος 
ἀφῃρήσθω τὸ ΤῈ, τῷ δὲ ΑΒ δεδομένον μέγεθος 
προσκείσθω τὸ ΖΑ" λέγω ὅτι ὅλον τὸ 2Β τοῦ" 
λοιποῦ τοῦ ἘΔ δοθέντι | μεῖζόν ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ. 


“ 


Α 
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ipsa ΕΒ igitur ipsâ ZA, datä, major est quam in 
ratione. 


PROPOSITIO XVI. 


Si duæ magnitudines inter se rationem ha- 
beant datam, et ab unà quidem ipsarum data 
magnitudo auferatur , alteri autem ipsarum data 
magnitudo adjiciatur; tota reliquà , datà, major 
erit quam in ratione. 

Duæ enim magnitudines AB, l'A rationem 
habeant datam, οἱ a ΓΔ quidem data magni- 
tudo auferatur TE, ipsi vero AB data magni- 
tudo adjiciatur ZA ; dico totam ΖΒ reliquà 


ἘΔ, dalà, majorem esse quam in ratione. 


ist B 


E 


A 


Ἐπεὶ γὰρ λόγος ἐστὶ τοῦ AB πρὸς τὸ TA 
δοθεὶς, ὃ αὐτὺς αὐτῷ γεγονέτω τοῦ AH πρὸς τὸΐ 


Quoniam enim ratio est ipsius AB ad ΓΔ data, 


\ . . . . - 
eadem huic fiat ratio ipsius AH ad ΓΕ; ratio 


donnée ( 19. 5). Mais EH est donné; donc EB est plus grand à l'égard de ΖΔ, 


d’une donnée, qu’en raison. 


PROPOSITION XVI. 


Si deux grandeurs ont entr’elles une 


raison donnée; si de l’une d'elles on 


retranche une grandeur donnée, et si l’on ajoute à l’autre une grandeur donnée, 
la grandeur entière sera plus grande à l’égard de la grandeur restante, d’une 


donnée, qu’en raison. 
Que les deux grandeurs ΑΒ, ΓΔ ayent 


une raison donnée; soit retranché de 


TA une grandeur donnée TE, et soit ajouté à ΑΒ une grandeur donnée ZA; je 
dis que la grandeur entière ΖΒ est plus grande à l’égard de la grandeur restante 


ἘΔ, d’une donnée, qu’en raison. 


Car puisque la raison de AB à ΓΔ est donnée, faisons en sorte que la raison de 
AH à ΓΕ soit la même que celle-ci ; la raison de AH à ΓΕ sera donnée (déf. 2). Mais 
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ΓΕ" λόγος ἄρα ἐστὶ τοῦ AH πρὶς τὸ TE δοθείς, 
Δοθὲν δὲ τὸ ΤΕ" δοθὲν ἄρα καὶ τὸ ΑΗ. Ecrs δὲ 
καὶ τὸ ΑΖ δυθένο ὅλον ἄρα τὸ ZH δοθέν ἐστι. 
Καὶ ἐπεὶ ὡς τὸ ΑΒ σρὸς τὸ ΤΔ οὕτως τὸ ΑΗ 
πρὸς τὸ ΤῈ" καὶ λοιποῦ ἄρωδ τοῦ HB πρὸς 
λοιπὸν τὸ EA λόγος ἐστὶ δοθείς, Καὶ ἔστι δοθὲν 
τὸ HZ* τὸ ZB ἄρα τοῦ ΕΔ, δοθέντι, μεῖζον ἐστιν 
à ἐν λέγῳ. 


HPOTASIS 10 


Neo" Ω τὴ \ \ “ “ » 
Ἐὰν ἡ τρία μεγέθη. καὶ τὸ πρῶτον τοῦ deu 
Ψ' LS e À » , e Δ \ 
σέρου. δοθέντι. μεῖζον À à ἐν λόγῳ. ἢ δὲ καὶ 
ἧς ὁ: -“ , δ À © ΄ 
πὸ τρίτον τοῦ αὐτοῦ. δοθέντι. μεῖζον ἢ ἐν λόγῳ" 
\ rs \ à # v 
τὸ πρῶτον πρὸς τὸ πρίτον ἤτοι λόγον ἔξει δεδὸ- 
, À Vi SE , ms 
μένον, ἢ τὸ τερον τοῦ ἑτέρου. δοθέντι. μεῖζον 
Ψ #2 , 
εσται À ἐν λογῷ- 
V4 c0 % Le +. € Lu 
Ἔστω Tpia μεγεθη τὰ AB,T, AB, χαὶ cxa- 
« mo “ Le ον y 
πτερὸν των AB, AE του. δοθέντι. μεῖζον ἐστῶ 


ἢ ἐν λόγῳ" λέγῳ ὅτ; τὰ AB, ΔΕ ὅτοι πρὸς ἄλ- 
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igitur est ipsius AH ad TE data. Data autem 
TE; data igitur et AH. Est autem et AZ data; 
tota igitur ZH data est. Et quoniam ut AB ad 
TA ἴα AH ad FE; et reliquæ igitur HB ad 
reliquam EA ratio est data. Et est data HZ; ipsa 
ZB igitur ipsà ΕΔ, datà, major est quam in 
ratione. 


PROPOSITION XVIL 


Si sint tres magnitudines, et prima secun- 
dà , datä, major sit quam in ratione, sit au- 
tem et tertia eâdem, datà, major quam in 
ratione ; prima ad tertiam vel rationem habebit 
datam, vel altera alterä, datä , major erit quam 
in ratione. 

Sint tres magnitudines AB,T, AE, et utra- 
que ipsarum 48, AE ipsà Γ, datâ, major sit 


quam in ratione; dico ipsas AB, AE vel inter 


TE est donné ; donc AH est donné (2). Mais ΑΖ est donné; la grandeur entière 
zH est donc donnée (3). Mais AB est à TA comme AH est à TE; la raison du reste 
ΗΒ au reste ΕΔ est donc donnée ({ 19.5). Mais HZ est donné; donc 28 est plus 
grand à l'égard de Ea, d’une donnée, qu’en raison ( déf. 11 ). 


LMROSOSETION -AVII 

Si l’on a trois grandeurs, si la première est plus grande à égard de la seconde, 
d’une donnée, qu’en raison, et si la troisième est aussi plus grande à l’égard 
de la seconde d’une donnée qu’en raison, la première aura avec k troisième 
une raison donnée, ou l’une sera plus grande à l’égard de l’autre, d’une donnée, 
qu’en raison. 

Soient les trois grandeurs 4B, T, AE, et que chacune des grandeurs 4B, AE 
soit plus grande à l'égard der , d’une donnée, qu'en raison; je dis que les gran- 
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Anna λόγον ἔχει δεδομένον. ἢ τὸ Ἑτέρον τοῦ 56 rationem hahere datam, .vel alteram alterä, 


ἑτέρου, δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ. datà, majorem esse quam in ratione. 
Ν A \ bd La cp! 2 . . - . 
Ἐπεὶ γὰρ τὸ AE τοῦ T, δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν Quoniam enim AE ipsä Γ΄, datà, major est 


ἢ ἐν λόγῳ, ἀφῃρήσθω τὸ δοθὲν μέγεθος τὸ ΔῊ’  quam in ratione, auferatur data magnitudo 


λοιποῦ ἄρα τοῦ ΗΕ πρὸς τὸ λόγος ἐστὶ δοθείς" ΔΗ; reliquæ igitur HE ad Τ' ratio est data. 


A Ζ Β 


Τ 


Δ E 


Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ τοῦ ZB πρὸς τὸ Τ λόγος  Propter eadem utique et ipsius ΖΒ ad [' ratio 
ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ ZB ἄρα “πρὸς τὸ HE λόγος est data; et ipsius ΖΒ ad HE ratio est data. 
Ἰστὶ δοθείς", Καὶ πρόσκειται αὐτοῖς δεδομένα us- Et adjiciuntur ipsis datæ magnitudines ΑΖ, AH; 
γέθη τὰ AZ, ΔΗ’ τὰ ὅλα ἄρα τὰ AB, ΔῈ ἤτον totæ igitur AB, AE inter se vel rationem ha- 
“πρὸς ἄλληλα λόγον ἔχει δεδομένον, ἢ τὸ ἕτερον bent datam, vel altera alterä, datà, major est 


τοῦ ἑτέρου, δοθέντι, μεῖζόν ἔστιν ἢ ἐν λόγῳ. quam ἴῃ ratione. 
TIPOTAZIZ την PROPOSITIO XVIII. 
\ 4 / ᾿ a \ ΓΝ ον ε , ; . . . e_* 
τὰν à τρία μεγέθη, ἐν δὲ αὐτῶν ἑκατέρου Si sint tres magnitudines, una autem earum 


nm a S ἃ » , \ . . . a 
τῶν λοιπῶν. δοθέντι, μεῖζον ἢ à ἐν Ayo τὰ  uträque reliquarum, datà , major sit quam in 
λοιπὰ δύο πρὸς ἄλληλα ἤτοι λόγον ἔξει δεδο- ratione, reliquæ duæ inter se vel rationem 


μένον, ἢ σὸ ἕτερον τοῦ ἑτέρου, δοθέντι, μεῖζον habebunt datam ; vel altera alterà , dat, major 


ἔσται' ἃ ἐν λόγῳ. erit quam in ratione. 
deurs AB, AE ont entr’elles une raison donnée, ou que l’une est plus grande 
à l’égard de l’autre, d’une dounée, qu’en rajson. 

Car puisque ΔῈ est plus grand à l’égard der, d’une donnée, qu’en raison, retran- 
chons la grandeur donnée AH; la raison du reste HE à r sera donnée ( déf. τι). 
Semblablement la raison de ΖΒ à r est donnée ; la raison de ZB à HE est donc 
donnée (8). Mais les grandeurs données ΑΖ, AH sont ajoutées à celles-ci; les 
grandeurs entières 4B, AE auront donc entre elles une raison donnée, ou l’une 
sera plus grande à l’égard de l’autre, d’une donnée, qu’en raison ( 14). 


PROPOSITION XVIII. 


Si l’on ἃ trois grandeurs, et si l’une d'elles est plus grande à l’égard de 
chacune des deux autres, d’une donnée, qu’en raison , les deux autres auront 
entre elles une raison donnée, ou l’une sera plus grande à l'égard de l’autre, 
d’une donnée, qu’en raison. 
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\ ΟῚ 3 » 
Ἑστω. τρία μεγέθη τὰ AB, TA, ΕΖ, ἕν δ᾽ αὐ- 
ΩΝ \ 4 “ε ε la “" nd “ 
τῶν τὸ TA τοῦ" εκατέρου τῶν λοίπὼν τῶν AB, 
Ψ à , « 
ΕΖ. δοθέντι, μεῖζον ἔστω ἢ ἐν λογῳ" λίγω ὅτι 
τὸ ΑΒ πρὸς τὸ ΕΖ ἤτοι λόγον ἔχει δεδομένον, 
δ \ 4 ““ε Ῥ , pr » À 
ἢ τὸ ἕτερον τοῦ ἑτέρου, δοθέντι. μεῖζόν ἐστιν ὅ 
» 2 
ἐν λογῷ. 
Ἐπεὶ γὰρ τὸ ΓΔ τοῦ AB, δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν 
ἢ y λέγω, ἀφηρήσθω τὸ δοθὲν μέγεθος τὸ ΤῊ" 
λοιποῦ ἄρα τοῦ ΗΔ πρὸς τὸ ΑΒ λέγος ἐστὶ 
δοθείς. Ο αὐτὸς αὐτῷ γεγονέτω ὁ τοῦ TH πρὸς 
no \ 
τὸ A@* λόγος ἄρα καὶ τοῦ TH πρός τὸ ΑΘ δοθείς. 
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Sint tres magnitudines AB, l'A,.EZ, una 
autem earum TA uträque ipsarum AB, ΕΖ, 
datà, major sit quam in ratione; dico ipsam 
AB ad EZ vel rationem habere datam, vel al- 
teram alterà, datà , majorem esse quam in 
ratione. 

Quoniam enim TA ipsà AB, datà , major 
est quam in ie ne ne data magni- 
tudo TH; reliquæ igitur HA ad AB ratio est 
data. Eadem huic fiat ratio ipsius ΓΗ ad ΑΘ: 
ratio igitur οἱ ipsius ΓΗ ad ΑΘ data. Data 


B 


© A 
T ἘΠ εἰ. Δ 
Δ E 


Z 


Δοθὲν δὲ τὸ ΤῊ’ δοθὲν ἄρα καὶ τὸ AO° καὶ ὅλου 
τοῦ TA πρὸς ὅλον τὸ ΘΒ λόγος ἐστὶ δοθείς, 
Πάλιν ἐπεὶ τὸ ΓΔ τοῦ EZ, δοθέντι. μεῖζόν ἐστιν 
ἢ ἐν λόγῳ, ἀφῃρήσθω τὸ δοθὲν μέγεθος τὸ TK° 
λοιποῦ ἄρα" τοῦ ΚΔ πρὸς τὸ! EZ λόγος ἐστὶ 
δοθεὶς. Ο αὐτὸς αὐτῷ γεγονέτω, ὃ τοῦ TK πρὸς 
τὸ" ΛΕ" λόγος ἄρα καὶ τοῦ TK πρὸς τὸ AE δὸ- 
θείς. δοθὲν δὲ τὸ TK° δοθὲν ἄρα καὶ τὸ AE° καὶ 


ὅλου τοῦ ΓΔ πρὸς ὅλον τὸ ΛΖ λύγος ἐστὶ δοθείς. 


autem ΓΗ ; data igitur et AO ; et totius ΓΔ ad 
totam ΘΒ ratio est data. Rursus, quouiam ΓΔ 
ipsà ΕΖ, datâ, major est quam in ratione, 
auferatur data magnitudo TK ; reliquæ igitur 
KA ad EZ ratio est data. Eadem huic fiat ra- 
tio ipsius ΓΚ ad AE ; ratio igitur et ipsius TK 
ad AE data. Data autem TK; data igitur et 
AE; et totius ΓΔ ad totam AZ ratio est data. 


Soient les trois grandeurs ΑΒ, ΓΔ; ΕΖ, et que l’une d’elles ra soit plus grande 
à l'égard de chacune des deux autres ΑΒ, ΕΖ, d’une donnée, qu’en raison; je 
dis que ΑΒ aura avec ΕΖ une raison donnée, ou que l'une sera plus grande à 
l’égard de l’autre, d’une donnée, qu’en raison. 

Car puisque ΓΔ est plus grand à l’égard de 48, d’une donnée, qu’enraison, re- 
tranchons la donnée ΓΗ ; Ja raison du reste HA à AB sera donnée. Faisons en sorte 
que la raison de rh à ΑΘ soit la même que celle-ci; la raison de ΤῊ à ΑΘ sera 
donnée. Mais ΤῊ est donné ; donc ΑΘ est donné ; la raison de la grandeur en- 
titre TA à la grandeur entière ΘΒ est donc donnée (12. 5). De plus, puisque ra est 
plus grand à l’égard de ΕΖ, d’une donnée, qu’en raison, retranchons la grandeur 
donnée TK ; la raison du reste Ka à ΕΖ sera donnée ( déf. 11). Faisons en sorte que 
la raison de TK à AE soit la même que celle ci; la raison de TK à AE sera donnée. 
Mais rx est donné; donc AE est donné; la raison de la grandeur entière ra à 
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τοῦ TA πρὸς τὸ ΘΒ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ 
τοῦ ΘΒ ἄρα πρὸς τὸθ AZ λύγος ἐστὶ δοθείς. Καὶ 
ἀφήρηται ἀπὶ αὐτῶν δεδομένα μεγίθη τὰ OA, 
ΛΕ’ τὼ AB, ΕΖ ἄρα ἤτοι πρὸς ἄλληλα λόγον 
ἕξει δεδομένον, ἢ τὸ ἕτερον τοῦ ἑτέρου, δοθέντι. 

οὕ ᾽ Δ.» Ψ 
μεῖζόν ἐστιν ἐν λογῷ» 

ΠΡΟΤΑΣΙΣ 48, 
\ LA , , ΝῊ \ \ “ . 

Ἐὰν ἢ τρία μεγέβη. καὶ τὸ μὲν πρῶτον τοῦ 
δευτέρου, δοθέντι. μεῖζον n à ἐν λόγῳ, ἢ δὲ καὶ 
τὸ δεύτερον τοῦ τρίτου, δοθέντι, μεῖζον ἢ ἐν 

N \ st re / ΄ 
λόγῳ" καὶ τὸ πρῶτον τοῦ τρίτου, δοθέντι, 

DS CA Δ᾽ , 
μεῖζον ἐσται Ἡ ἐν λογῷ- 

Ἑστω τρία μεγέθη τὰ ΑΒ, ΤΔ, Ε, καὶ τὸ μὲν 
ΑΒ τοῦ TA, δοθέντι, μεῖζον ἴστω ἢ ἐν λογῳ. 
τὸ δὲ ΤΔ τοῦ E, δοθέντι, μεῖζον ἔστω ἢ ἐν λόγῳ" 
λέγω ὅτι καὶ τὸ ΑΒ τοῦ E, δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν 


ἢ ἐν λόγῳ. 
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Ipsius autem ΓΔ ad ΘΒ ratio est data ; et ipsius 
ΘΒ igitur ad AZ ratio est data. Et auferuntur 
ab ipsis datæ magnitudines @A, AE ; ipsæ AB, 
EZ igitur vel inter se rationem habebunt da- 
tam, vel altera alterà, datä, major est quam 
in ratione. 


PROPOSITIO XIX. 


Si sint tres magnitudines, et prima quidem 
secundà, datâ, major sit quam in ratione , sit 
autem et secunda tertià, datâ, major quam in 
ratione ; et prima tertià, datà , major erit quam 
in ratione. 

Sint tres magnitudines AB, ΓΔ, E, et ipsa 
quidem AB ipsà ΓΔ, datâ, major sit quam 
in ratione, ipsa vero ΓΔ ipsà E, datà, major 
sit quam in ratione; dico et ipsam AB ip E, 


datà, majorem esse quam in ratione.*, 


la grandeur entière AZ est donc donnée ( 12. 5). Mais la raison de r4 à ΘΒ est 
donnée ; la raison de ΘΒ à AZ est donc donnée (8). Mais on a retranché de ces 
grandeurs, les grandeurs données ΘΑ, AE ; les grandeurs AB, EZ auront donc 
entre elles une raison donnée, ou l’une sera plus grande à l’égard de l’autre d’une 
donnée, qu’en raison (15). 


PROPOSITION XIX. 


Si l’on ἃ trois grandeurs, si la première est plus grande à l’égard de la seconde, 
d'une donnée, qu’en raison , et si la seconde est plus grande à l’égard de la troi- 
sième, d’une donnée , qu’en raison, la première sera plus grande à l'égard de la 
troisième d’une donnée axen raison... 

Soient les trois grandeurs AB, ΓΔ, E; que AB soit plus grand à l’égard de 
TA d’une donnée qu’en raison, et que ra soit plus grand à l’égard de E, d’une 
donnée, qu’en raison ; je dis que ΑΒ est plus grand à l'égard de E, d’une donnée, 
qu’en raison. 
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Ἐπεὶ γὰρ τὸ TA τοῦ E, δοθέντι, μεῖζόν ἔστιν 
ἢ ἐν λόγῳ, ἀφηρήδθω τὸ δοθὲν μέγεθος τὸ TZ° 
λοιποῦ ἄρα τοῦ ZA πρὸς πὸ E λόγος ἐστὶ δοθείς, 
Πάλιν ἐπεὶ τὸ AB τοῦ TA, δοθέντι, μεῖζόν 
ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ" ἀφῃρήσθω τὸ δοθὲν μέγεθος τὸ 
ΑΗ’ λοιποῦ ἄρα τοῦ ΗΒ πρὸς τὸ TA λόγος ἐστὶ 
δοθείς. Ο αὐτὸς αὐτῷ γεγονέτω τοῦ ΗΘ πρὸς 


Η 
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Quoniam enim ΓΔ ipsä E, datà, major est 
quam in ratione, auferatur data magnitudo TZ; 
reliquæ igitur ZA ad E ratio est data. Rursus, 
quoniam AB ipsà ΓΔ, datà, major est quam 
in ratione; auferatur data magnitudo AH; re- 
liquæ igitur HB ad ΓΔ ratio est data. Fadem 
huic fiat ratio ipsius ΗΘ ad TZ; ratio igitur 


Θ Β 


LE Z 


τὸ ΤΖ" λόγος ἄρα καὶ τοῦ ΗΘ πρὸς τὸ TZ δοθείς" 
Δοθὲν δὲ τὸ IZ° δοθὲν ἄρα καὶ τὸ ΗΘ. Ἐστι δὲ 
καὶ τὸ ΗΑ δοθέν" καὶ ὅλον ἄρα τὸ ΘΑ δοθέν ἐστι. 
Καὶ ἐπεί ἐστιν ὡς τὸ ΗΒ πρὸς τὸ ΓΔ οὕτως na)! 
τὸ H© τι τὸ TZ, καὶ λοιποῦ τοῦ ΘΒ mp 
λοιπὸν 70 ZA λόγος ἐστὶ δοθείς. Τοῦ δὲ ZA πρὸς 
To E γος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ ΘΒ ἄρα 7pès 
τὸ E λόγος ἐστὶ dubeis. Καὶ δοθὲν τὸ ΘΑ" τὸ BA 


» “ u rs » À ? ’ 
apa του ES δοθέντι. μεῖζόν EOTIV ἢ εν λογῷ- 


etipsius ΗΘ ad ΓΖ data; data autem TZ; data 
igitur et ΗΘ. Est autem et HA data; et tota 
igitur @A data est. Et quoniam est ut ΗΒ ad 
TA ita et ΗΘ ad ΓΖ, et reliquæ ΘΒ ad reliquam 
ZA ratio est data. Ipsius autem ZA ad E ratio 
est data; et ipsius ΘΒ igitur ad E ratio est 
data. Et data ΘΑ ; ipsa BA igitur ipsà E, datà, 


major est quam in ratione. 


Car puisque ΓΔ est plus ‘grand à l’égard de E, d’une donnée, qu’en raison, re- 
puisq P 85 ᾽ ᾽ ᾽ 


tranchons la grandeur donnée ΓΖ ; la raison du reste ΖΔ ἃ E sera donnée (déf. 11). 
De plus, puisque ΑΒ est plus grand à l’égard de ra, d’une donnée, qu’en raison, 
retranchons la grandeur donnée AH; la raison du reste ΗΒ à ΓΔ sera donnée. 
Faisons en sorte que la raison de ΗΘ à ΓΖ soit la même que celle-ci. La raison 
de H® à ΓΖ sera donnée; mais ΓΖ est donné; donc ΗΘ est aussi donné. Mais HA 
est donné ; la grandeur entière ΘΑ est donc donnée (5 ). Mais ΗΒ est à ΓΔ comme 
H© est à TZ; la raison du reste ΘΒ au reste ZA est donc donnée. Mais la raison 
de ZA à E est donnée; la raison de ΘΒ à E est donc donnée (8). Mais ΘᾺ est 
douné ; donc BA est plus grand à l’égard de E, d’une donnée, qu ’en raison. 


( dé£. 11 ). 


ΠῚ, 
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Ecru! τρία μεγέθη τὰ ΑΒ» Γ» Δ, καὶ τὸ μὲν 

Led LA LD δ | ec LA \ 

AB τοῦ Γ, δοθέντι. μεῖζον ἔστω ἢ ἐν λόγῳ, τὸ 
δὲ T τοῦ Δ. δοθέντι, μεῖζον ἔστω" ἢ ἐν λύγῳ" 
λέγω ὅτι καὶ" τὸ AB τοῦ Δ, δοθέντι, μεῖζόν 


» à 4 
ἐστιν ἡ ἐν λόγῳ. 
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ALITER. 


Sint tres magnitudine ΑΒ, Γ, À, et ipsius 
quidem AB ïipsà Γ΄, datä, major sit quam 
in ratione , ipsa vero Γ ἰρϑὰ Δ, datä, major 
sit quam in ratione ; dico et AB ipsä Δ, datà, ὁ 


majorem esse quam in ratione. 


B 


A 


Ἐπεὶ yap τὸ AB τοῦ Τ, δοθέντι. μεῖζόν ἐστιν 
ἢ ἐν λόγῳ, ἀφηρήσθω τὸΐ δοθὲν μέγεθος τὸ ΔῈ" 
λοιποῦ ἄρα τοῦ EB πρὸς τὸ Τ λόγος ἰστὶ δοθείς. 
τὸ δὲ Τ τοῦ Δ. δοθέντι. μεῖζόν ἔστιν ἢ ἐν λέγῳ, 
καὶ τὸ EB ἄρα τοῦ Δ, δοθέντι. μεῖζόν ἐστιν ἢ 
ἐν λόγῳ. Αφηρήσθω οὖν τὸ δοθὲν μέγεθος τὸ ἘΖ" 
λοιποῦ ἄρα τοῦ ZB πρὸς τὸ Δ λόγος ἐστὶ δοθείς, 
Καὶ ἔστι δοθὲν τὸ Α2" τὸ AB ἄρα τοῦ Δ, δοθέντι, 


LS À 
μεῖζόν ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ. 


Quoniam enim AB ipsà T, datà, major 
est quam in ratione , auferatur data magnitudo 
AE , reliquæ igitur EB ad L ratio est data. Ipsa 
T autem ipsà Δ, dalä, major est quam in ra- 
tione ; et ΕΒ igitur ipsà Δ, datà, major est 
quam in ratione. Auferatur itaque data magni- 
tudo EZ; reliquæ igitur ΖΒ ad Δ ratio est 
data. Et est data AZ; ipsa AB igitur ipsà Δ, 


datä, major est quam in ratione. 


AUTREMENT. 


Soient les trois grandeurs ΑΒ, T, A; que AB soit plus grand à l'égard der, 
d’une donnée, qu’en raison, et que r soit plus grand à l'égard de δ, d’une 
donnée , qu’en raison ; je dis que ΑΒ est plus grand à l'égard de δ, d’une donnée, 
qu’en raison. | 

Car puisque AB est plus grand à l’égard de r, d’une donnée, qu’en raison, re- 
tranchons la grandeur donnée AE ; la raison du reste ΕΒ à r sera donnée (déf. 11). 
Mais rest plus grand à l’égard de δ, d’une donnée, qu’en raison; donc EB est 
plus grand à l’égard de Δ, d’une donnée, qu’en raison (13). Retranchons la gran- 
deur donnée ΕΖ; la raison du reste ΖΒ à Δ sera donnée. Mais ΑΖ est donné 
(5); donc ΑΒ est plus grand à l’égard de δ, d’une donnée, qu’en raison. 


LES DONNÉES D’EUCLIDE. 


HPOTASIS κ΄. 


Ἑὼν ἢ δύο μεγέθη δεδομένα. καὶ ἀφαιρεθῇ ar 
αὐτῶν, μεγέθη πρὸς ἄλληλα λόγον ἔχοντα δεδὸ-- 
μένον" τὰ λοιπὰ πρὸς ἄλληλα ἥτοι λέγον ἕξει 
δεδομένον. ἢ τὸ ἕτερον τοῦ Éd δοθέντι, 
μεῖζον ἔσται! ἢ ἐν λόγῳ. 

Ecro δύο μεγέθη δεδομίνα τὰ Σ AB, TA, καὶ 
ἀπὸ τῶν ΑΒ, ΤΔ ἀφηρήσθω μεγέθη τὰ AE, ΓΖ 
λόγον ἔχοντα πρὸς ἄλληλα δεδομένον" λέγω ὅτι 
τὰ EB,ZA πρὸς ἄλληλα ἤτοι λόγον ἔχε; δεδο- 
μένον, ἢ τὸ ἕτερον τοῦ ἑτέρου. δοθέντι. μεῖζόν 


VE / 
ἐστιν ἢ ἐν λόγῷῳ- 


A E 
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PROPOSITIO XX. 


Si sint duæ magnitudines datæ , et auferantur 
ab ipsis magnitudines inter se rationem ha- 
bentes datam; reliquæ inter se vel rationem 
habebunt datam, vel altera alter, datà, un 
erit quam in ratione. 

Sint duæ magnitudines datæ AB , l'A, et ab 
ipsis AB, l'A auferantur magnitudines AE, ΓΖ 
rationem habentes inter se datam ; dico ipsas 
EB, ZA inter se vel rationem habere datam, 
vel alteram alterâ, datà, majorem esse quam 


in ratione. 


H B 


T 7, 


Δ τ 


Ἐπεὶ γὰρ δοθέν ἐστιν ἱκάτερον τῶν ΑΒ, ΓΔ’ 
λόγος ἄρα τοῦ ΑΒ πρὸς T0? ΓΔ δοθείς, Καὶ εἰ 
μὲν ὁ αὐτός ἐστι τῷ AE πρὸς Toi ΓΖ' ἔσται καὶ 
λοιποῦ τοῦ ἘΒ πρὸς λοιπὸν τὸ ΖΔ λόγος δοθείς. 
Μὴ ἔστω δὴ ὃ αὐτὸς. καὶ πεποιήσθω ὡς τὸ AE 
πρὸς τὸ ΤΖ οὕτως τὸ AH πρὸς τὸ TA. Λόγος δὲ 


Quoniam enim data est utraque ipsarum AB, 
TA; ratio igitur ipsius AB ad ΓΔ data. At verd 51 
eadem est quæ ipsius AE ad FZ; erit et re- 
liquæ ΕΒ ad reliquam ZA ratio data. Non sit 
vero eadem, et fiat ut AE ad TZ ita AH ad 
ΓΔ. Ratio autem ipsius AE ad ΓΖ data; ratio 


PROPOSIEION “EX; ᾿ 


Si deux grandeurs sont données, et si l’on en retranche des grandeurs qui 
ayent entr’elles une raison donnée, les restes auront entre eux une raison 
donnée, ou bien l’un sera plus grand à l’égard de l’autre, d’une donnée, qu'en 


raison. 


Soient deux grandeurs données AB, TA, et que dés grandeurs AB, TA, soient 


retranchées les grandeurs AE, ΓΖ qui ayent entre elles une raison donnée; je 


dis que les restes EB, 


ZA ont entre eux une raison donnée; ou bien que l’un 


est plus grand à l'égard de l’autre, d’une donnée, qu’en raison. 

Car puisque chacune des grandeurs ΑΒ, ΓΔ est donnée, la raison de ΑΒ à ΓΔ sera 
donnée (1); dons, si cette raison est la même que celle de AE à rZ, la raison 
du reste EB au reste ZA sera donnée ( 19. 5). Mais qu’elle ne soit pas la même, 


et faisons en sorte que AE soit à 


TZ comme AH est à ΓΔ. Puisque la raison de AE 
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τοῦ AE πρὸς τὸ ΓΖ δυθείς" λόγος ἄρα καὶ τοῦ 
AH πρὸς τὸ ΓΔ δοθείς. Δοθὲν δὲ τὸ ΓΔ. δοθὲν ἄρα 
καὶ τὸ ΑΗ. Εστι δὲ καὶ τὸ ΑΒ δοθέν" καὶ λοιπὸν 


3 2 4 ε 
ἄρα τὸ ΗΒ δοθέν ἐστι. Καὶ ἐπεί ἐστιν ὡς τὸ AE 


πρὸς τὸ TZ οὕτως τὸ ΑΗ πρὸὺς τὸ TA, καὶ λοιΞ 
Ρ P > 


ποῦ τοῦ EH πρὸς λοιπὸν τὸ ZA λόγος ἐστὶ δοθείς, 
Δοθὲν δὲ τὸ ΗΒ’ τὸ ΕΒ ἄρα τοῦ ZA, δοθέντι, 


μεῖζόν ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ. 
ΠΡΟΤΑΣῚΣ κα΄, 


Ἐὰν ἢ δύο μεγέθη δεδομένα. καὶ προστεθῇ 
αὐτοῖς μεγέθη πρὸς ἄλληλα λόγον ἔχοντα δεδὸ- 
μένον" τὼ ὅλα πρὸς ἄλληλα ἤτοι λόγον ἕξει δὲ- 
δομένον. ἢ τὸ ἕτερον τοῦ ἑτέρου, δοθέντι, μεῖζον 
ἔσται! à ἐν λόγῳ, 

Ἐστω δύο μεγέθη δεδομένα τὰ AB, TA, καὶ 
προκείσθω αὐτοῖς μεγίθη τὰ AE, ΓΖ λόγον ἔχον- 
τὰ πρὸς ἄλληλα δεδομένον" λέγω ὕτι τὰ ὅλα 
τὰ EB, ZA πρὸς ἄλληλα ἤτοι λόγον ἕξει δεδο-- 


΄ Ἄ 4 da © LA οὐ 
μένον, ἢ τὸ ἕτερον τοῦ ιτέρου. δοθέντι. μεῖζόν 
> 


3 À , 
ἐστιν Ἡ ἐν λόγῳ. 


LES DONNÉES D’'EUCLIDÉ. 


igitur ct ipsius AH ad ΓΔ data. Data autem 
ΓΔ; data igitur et AH. Est autem ct AB data; et 
reliqua igitur HB data est. Et quoniam est ut 
AE ad TZ ila AH ad l'A, et reliquæ EH ad 
reliquam ZA ratio est data. Data autem HB; 
ipsa ΕΒ igitur, ipsâ ZA, datà, major est quam 
in ratione. | 


PROPOSITIO XXI. 


Si sint duæ magnitudines datæ , et adjician- 
tur ipsis magitudines inter se rationem habentes 
datam; totæ inter se vel rationem habebunt 
datam, vel altera alterâ, datâ, major erit quam 
in ratione. 

Sint duæ magnitudines datæ AB, ΓΔ, et ad- 
jiciantur ipsis magnitudines AE, l'Zralionem ha- 
bentes inter se datam ; dico totas ΕΒ, ZA inter 
se vel rationem habituras esse datam, vel al- 
teram , alterà, datä , majorem esse quam in 
ratione. 


à ΡΖ est donnée, la raison de AH à ra sera donnée. Mais ΓΔ est donné; donc 
AH est donné (2). Mais ΑΒ est donné; le reste ΗΒ est donc aussi donné (4). 
Et puisque AE est à TZ comme AH est à TA, la raison du reste EH au reste ZA 


est donnée ( 19. 5 ). Mais ΗΒ est donné; donc ΕΒ est plus grand à l’égard de 
ZA, d’une donnée, qu’en raison ( déf. 11 ). - 


PROPOSITION XXI. 


Si l’on a deux grandeurs données, et si on leur ajoute des grandeurs qui 
ayent entre elles une raison donnée, les grandeurs entières auront entre elles 
une raison donnée, ou bien l’une sera plus grande à l'égard de l’autre, d’une 
donnée, qu’en raison. 

Soient les deux grandeurs données AB, ΤΔ ; ajoutons-leur des grandeurs 4E, 
TZ qui ayent entre elles une raison donnée; je dis que les grandeurs entières 
ΕΒ, ZA auront entre elles une raison donnée , ou bien que l’une sera plus grande 
à l'égard de l’autre d’une donnée qu’en raison. 


LÉS DONNÉES D'EUCLIDE. 


Ἐπεὶ γὰρ δοθέν ἐστιν ἑκάτεριν τῶν AB, TA‘ 
λόγος ἄρα τοῦ AB “πρὸς τὸ TA δοθείς. Καὶ εἰ μὲν 
ὃ αὐτός ἐστι τῷ τοῦ AE πρὸς τὸ ΓΖ, ἔσταΐ καὶ 
ὅλου τοῦ ἘΒ “πρὸς ὅλον τὸ ZA λόγος δοθείς. Ei 
δὲ οὔ" πεποιήσθω ὡς τὸ AE πρὸς τὸ" ΓΖ οὕτως 
τὸ ΑΗ πρὸς τὸ ΓΔ' λόγος ἄρα τοῦ AH πρὸς τὸ 


Η 
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Quoniam enim data est utraque ipsarum AB, 
TA; ratio igitur ipsius AB ad ΓΔ data. At vero 
si eadem sit quæ ipsius AE ad ΓΖ, erit et totius 
EB ad totam ZA ratio data. Si autem non; fiat 
ut AE ad Zita AH ad l'A; ratio igitur ipsius 


TA δεθείς. Δοθὲν δὲ τὸ ΓΔ’ δοθὲν ἄρα καὶ τὸ AH. 
Ἐστι δὲ καὶ τὸ AB δυθέν' καὶ λοιπὸν ἄρα τὸ 
ΗΒ δοθέν ἐστι. Καὶ ἐπεί ἐστιν ὡς τὸ EA πρὸς τὸ 
TZ οὕτως τὸ AH πρὸς τὸ TA* καὶ ὅλου τοῦ EH 
πρὸς ὅλον τὸ ZA λόγος ἐστὶ δοθείς. Καὶ δοθὲν τὸ 
ἫΒ' τὸ ΕΒ ἄρα τοῦ ZA, δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν 


À » ΄ 
ἢ ἐν λογῷ-ς 


AH ad TA data. Data autem TA; data igitur 
et AH, Est autem et AB data ; et reliqua igitur 
HB data est. Et quoniam est ut ΕΑ ad ΓΖ 
ita AH ad ΓΔ; et totius EH ad totam ZA ra- 


tio est data. Et data ΗΒ ; ipsa EB igitur ipsé 


ZA, datà, major est quam in ratione. 


Car puisque chacune des grandeurs AB, ΓΔ est donnée, la raison de ΑΒ à ΓΔ est 
donnée. Donc, si cette raison est la même que celle de 4E à rz, la raison 
de la grandeur entière ἘΒ à la grandeur entière ZA sera donnée ( 12. 5 ). Mais si 
cela n’est point, faisons en sorte que AE soit à ΓΖ comme AH est à ΓΔ; la raison 
de AH à ra sera donnée. Mais rA est donné; donc AH est donné (2). Mais ΑΒ 
est donné ; le reste ΗΒ est donc donné(4). Et puisque EA est à TZ comme ΑΗ 
est à ΓΔ; la raison de la grandeur entière EH à la grandeur entière ZA est donnée 
(12.5). Mais ΗΒ est donné; donc ΕΒ est plus grand à l’égard de za , d’une donnée, 


qu’en raison (déf, 11). 
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TPOTASIS 1x0, 


Ἑὰν δύο μεγέθη πρός τι μέγεθος λόγον ἔχῃ 
δεδομένον" καὶ τὸ συναμφότερον πρὸς τὸ; αὐτὸ 
λόγον Ἱξει δεδομένον" 

Δύο γὰρ μεγέθη τὰ AB, ΒΓ πρός τι μέγεθος 
τὸ Δ λόγον ἐχέτω δεδομένον" λέγω ὅτι καὶ τὸ 

Ψ a 1 \ Α ΟῚ ΄ 
συναμφοτερον" τὸ AT πρὸς τὸ αὐτὸ Δ λογον 
ἔχει δεδομένον. - 


LES DONNÈES D’EUCLIDE. 


PROPOSITIO XXII. 


Si duæ magnitudines ad aliquam magnitudi. 
nem rationem habeant datam , et simul utra- 
que ad eamdem rationem habebit datam. 

Duæ enim magnitudines AB, BI ad aliquam 
magnitudinem Δ rationcm habeant datam; dico 
et simul utramque AT ad eamdem A rationem 
habere datam. 


Ἐπεὶ γὰρ ἑκάτερον τῶν AB, ΒΓ πρὸς τὸ Δ 
λόγον ἔχει δεδομένον" λόγος ἄρα καὶ τοῦ ΑΒ 
“πρὸς τὸ ΒΓ δοθείς" καὶ συνθέντι τοῦ AT πρὸς τὸ 
TB λόγος ἐστὶ δοθείς, Ἰοῦ δὲ ΒΓ πρὸς τὸ Δ 
λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ AT ἄρα πρὸς τὸ Δ 


λόγος ἐστὶ δοθείς, 


Quoniam enim utraque ipsarum AB, ΒΓ ad 
A rationem habet datam ; ratio igitur et ipsius 
AB ad ΒΓ data; et componendo ipsius AT ad 
TB ratio est data. Ipsius autem ΒΓ ad Δ ratio 
est data; et ipsius AT igitur ad Δ ratio est 
data. 


PROPOSITION XXII 


+ 


Si deux grandeurs ont avec une autre grandeur une raison donnée, leur somme 


aura une raison donnée avec cette autre. 


Que les deux grandeurs ΑΒ, ΒΓ ayent avec une grandeur A une raison donnée; 
je dis que leur somme Ar aura avec A une raison donnée. - 

Car puisque chacune des grandeurs ΑΒ, Br ἃ avec A une raison donnée, la raison 
de ΑΒ à Br est donnée (8); donc, par addition, la raison de AT à ΓΒ est donnée 
(6). Mais la raison de Br à 4 est donnée ; la raison de Ar à Δ est donc donnée (8), 
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HPOTAËSISE 7. 


Ἐὰν ὅλον. πρὸς ὅλον λόγον ἔχῃ δεδομένον, 
ἔχῃ δὲ καὶ τὰ μέρη πρὸς τὰ μέρη λόγους dido- 
μένους, μὴ τοὺς αὐτοὺς δέ, καὶ πάντα πρὸς 
πάντα λόγους ἕξει δεδομένους, 

Ἐχέτω γὰρ ὅλον τὸ ΑΒ πρὸς ὅλον τὸ ΓΔ 
λόγον δεδομένον, ἐχέτω δὲ καὶ τὰ AE, EB μέρη 
“πρὸς τὰ ΤΖ 5 ZA μέρη λόγους δεδομένους. μὴ 
τοὺς αὐτοὺς die λέγω ὅτι καὶ τὰ πάντα πρὸς 
πάντα λύγους ἕξει δεδομένους. 


PROPOSITIO XXIII. 


Si totum ad totum rationem habeat datam; 
habeant autem et partes ad partes rationes datas, 
non autem easdem; et omnia ad omnia rationes 
habebunt datas. 

Habeat enim totum AB ad totum ΓΔ ratio- 


nem datam , habeant autem et AE, ΕΒ parles 


adrZ, ZA partes rationes datas, non autem eas- 


dem ; dico et omnia ad omnia rationes habi- 


tura esse datas. 


Ἐπεὶ γὰρ λόγος ἐστὶ τοῦ AE πρὸς τὸϊ TZ 
δοθεὶς, ὁ αὐτὲς αὐτῷ γεγονέτω ὁ τοῦ ΑΒ πρὸς 
τὸ ΤΗ" λόγος ἄρα καὶ τοῦ ΑΒ πρὸς τὸ TH ἐστὶ" 


ἊΣ, “ “ὦ “᾿ 
δοθείς. Ἑσται δὲ καὶ τοῦ λοιποῦ τοῦ" 


EB πρὸς 
λοιπὸν τὸ ΖΗ λόγος δοθείς. Ἰοῦ δὲ ἘΒ πρὸς τὸ 


2Δ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ 2Δ ἄρα πρὸς 


Quoniam enimratio estip  $AE Δ4Γ2Ζ ἀαΐα, 
eadem huic fiat ratio ipsius AB ad TH; ratio 
igitur et ipsius AB ad ΓῊ est data ; erit autem et 
reliquæ EB ad reliquam ΖΗ ratio data. Ipsius 
autem EB ad ZA ratio est data ; et ipsius ZA 
igitur ad ΖΗ ratio est data ; et convertendo 


A h 
τὸ ZH λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ ἀναστρέψαντιῖ 


PROPOSITION XXIII. 


Si un tout a avec un tout une raison donnée, et si les parties ont avec les 
parties des raisons données, mais non les mêmes, toutes ces grandeurs auront 
des raisons données avec toutes ces grandeurs. 

Que le tout ΑΒ ait avec le tout ΓΔ une raison donnée, et que les parties AE, ΕΒ 
ayent avecles parties ΓΖ, ZA des raisons données, mais non les mêmes ; je dis que 
toutes ces grandeurs auront des raisons données avec toutes ces grandeurs. 

Car puisque la raison de AE à ΓΖ est donnée, faisons en sorte que la raison de ΑΒ 
à rH soit la même que celle-ci; la raison de ΑΒ à TH sera donnée; la raison du 
reste ΕΒ au reste ΖΗ est donc donnée (19, 5, et déf. 2). Mais la raison de ΕΒ à ZA 
est donnée ; la raison de ZA à ΖΗ est donc donnée (8); donc, par conversion, 


ΓΝ 
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τοῦ ZA πρὸς τὸ AH λόγος ἐστὶ δοθείς, Καὶ 
ἐπεὶ λόγος ἐστὶ OÙ ΑΒ πρὸς ἑκώτέῤον τῶν AT, 
TH δοθείς5" καὶ τοῦ AT ἄρω πρὸς τὸ ΤῊ λόγος 
ἐστὶ δοθείς" ἀναστρέψαντι καὶδ τοῦ ΓΔ πρὸς τὸ 
ΔΗ λόγος ἐστὶ δοθείς" Αλλὰ τοῦ ἨΔ πρὸς τὸ ΔΖ 
λόγος ἔστι δοθείς" καὶ τοῦ TA ἄρα πρὸς τὸ ΔΖ 
λόγος ἐστὶ δοθείς" ὥστε καὶ τοῦ TZ πρὸς τὸ ZA 


λόγος ἐστὶ δοθείς. Αλλὰ τοῦ μὲν TZ πρὸς τὸ ΑΕ. 


λόγος ἐστὶ δοθεὶς, τοῦ δὲ ZA πρὸς τὸ ΒΕ λόγος 
, \ 4 LA LA 4 [4 L \ \ 
ἐστὶ δοθείς" ὥστε πάντων πρὸς πάντα λόγος ἐστὶ 
δοθείς. 

ΠΡΟΤΑΣΙΣ κδ' 


Ἐὰν τρεῖς εὐθεῖαι ἀνάλογον ὦσιν. à δὲ πρώτη 
πρὸς τὴν! τρίτην λόγον ἔχῃ δεδομένον" καὶ πρὸς 
τὴν δευτέραν λόγον ἕξει δεδομένον, 

Ἑστωσάν τρεῖς εὐθεῖα, ἀνάλογον αἱ A, B;T, 
καὶ ἔστω" ὡς à À πρὸς τὴν Β οὕτως ἡ Β πρὸς 
τὴν Το ἡ δὲ Α πρὸς τὴν Τ λύγον ἐχέτω δεδομένον" 
λέγω ὅτι καὶ πρὸς τὴν» Β λόγον ἕξει δεδομένον. 

Ἐκκείσθω γὰρ δοθεῖσα ἡ Δ. Καὶ ἐπεὶ λόγος 
ἐστὶ τῆς A πρὸς τὴν D δοθείς, ὁ αὐτὸς αὐτῷ 


LES DONNÉES D'EUCLIDE. 


ipsius ZA ad AH ratio est data. Et quoniañ 
ratio est ipsius AB ad utramque ipsarum AP, 
TH data; et ipsius AT igitur ad TH ratio est 
data ; convértendo et ipsius ΓΔ ad AH ratio 
est data. Sed ipsius HA ad AZ ratio est data; 
et ipsius ΓΔ igitur ad AZ ratio est data ; quare 
et ipsius TZ ad ZA ratio est data. Sed ipsius 
quidem ΓΖ ad AE ratio est data ; ipsius vero 
ZA ad BE ratio est data; quare omnium ad omnia 
ratio est data. 


PROPOSITIO XXIV, 


Si tres rectæ porportionales sint , prima autem 
ad tertiam rationcm habeat datam ; et ad secun- 
dam rationem habebit datam. 

Sint tres rectæ proportionales À, B, l', et sit 
ut Α ad Bita B ad Γ,, ipsaautem À ad l'rationem 
habeat datam ; dico et ad ipsam B rationem 
habituram esse datam. 

ÆExponatur enim data A. Et quoniam ratio 
est ipsius A ad T data, eadem huic fiat ratio 


Ja raison de ZA à AH est donnée (5). Mais la raison de ΑΒ avec chacune des gran- 
deurs AT, TH est donnée; la raison de δῖ à ΤῊ est donc donnée; donc, par 
conversion, la raison de ΓΔ à AH est donnée. Mais la raison de HA à ΔΖ est 
donnée ; la raison de ΓΔ à Δ2 est donc donnée (8), et par conséquent la raison de 
τῇ ἃ 2Δ (5). Mais Ja raison de ΓΖ à AE est donnée, et la raison de ZA ἃ BE est aussi 
donnée ; la raison de toutes ces grandeurs à toutes ces grandeurs est donc donnée, 


PROPOSITION XXIV, 


Si trois droites sont proportionnelles, et si la première a une raison 
donnée avec la troisième, elle aura aussi une raison donnée avec la seconde, 

Que les trois droites 4, B, r soient proportionnelles, c’est-à-dire que 4 soit 
à B comme B est àT, et que A ait avec r une raison donnée; je dis que A aura 
avec B une raison donnée. 

Car soit 4 une droite donnée. Puisque la raison de 4 à rest donnée, faisons en 


LES DONNÉES D'EUCLIDE. 


γεγονέτω ὃ τῆς À πρὸς τὴν 2" λόγος ἄρα ἐστὶ 
χαὶ τῆς Δ πρὸς τὴν Z δοθείς, Δοθεῖσα δὲ ἡ Δ᾽ 
δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ 2. Εἰλήφθω τῶν Δ, 2 μέση 
ἀνάλογον ἡ E. τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν Δ. Z ἴσον ἐστὶ 
τῷ ἀπὸ τῆς E. Δοθὲν δὲ τὸ ὑπὸ τῶν À, Ζ» 
δοθεῖσα γὰρ ξκατέρα αὐτῶν" δοθὲν ἄρα καὶ τὸ 


ἀπὸ τῆς Ἐδ' δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ E. Ἐστ' δὲ καὶ 
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ipsius Δ ad Ζ; ratio igitur est et ipsius Δ ad 
Z data. Data autem A; data igitur et Z. Su- 
matur ipsarum Δ, Z media proportionalis Ε ; 
ipsum igitur sub Δ, Z æquale est ipsi ex E. 
Datum autem ipsum sub A, Z, data enimutraque 
earum ; datum igitur etipsum ex E; data igitur est 


E. Est autem et Δ data; ratio igitur est ipsius 


ε 9 “ » \ -" 3 ι 
n Δ δοθεῖσα" λόγος ἄρα ἐστὶ τῆς Δ πρὸς ΤῊΡῈ 
e L \ \ « 
δοθείς. Καὶ ἐπεί ἔστιν ὡς ἡ Α πρὸς τὴν Τ οὕτως 
-, «ες \ 3 ε ἣν ε \ \ 
Δ πρὸς τὴν Z° AAA ὡς μὲν n À πρὸς TNT 
q VOS n ἡ, ζ, ἃ--κἃ -“ 
ουτῶς τὸ ἅπὸ τῆς À πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν A,T, 
ε A ε L ι LA \ Ψ \ ” \ 
ὡς À nA προς τὴν 2 ουτως To ἀπο τῆς Δ προς 
A n ε ν᾽ LR \ ne \ \ 
τὸ ὑπὸ τῶν Δ, L° ὡς ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς À πρὸς TO 
€ \ 27 C2 ἧς, 55 \ “ \ \ 
#70 τῶν À, Τ' οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς À pos To 
€ \ “ \ “» \ L \ 27 ” 
ὑπὸ Toy À, Z, AAA τῷ μὲν ὑπὸ τῶν À, Γ σὸν 
᾿' \m “ \ » ἃ ’ 
ἐστὶ τὸ) ἀπὸ τῆς B, αἱ γὰρ A, B, T ἀνάλογον 
“ L \ 27 \ ἢ » “ὦ 
εἰσι’ τῷ δὲ ὑπὸ τῶν Δ, Z ἴσον ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς Ἐ" 
Æ " L VE \ ΩΣ \ ἃ Ὁ Ν “ LA 
ὡς ἀρὰ τὸ ἀπὸ τῆς À προς τὸ απὸ τῆς B ουτως 


VS \ “Ἤ \ OX \ - Ἂς LA € 
50 απὸ τῆς À προς TO απὸ τῆς E° και ὡς apa ἢ 


À ad E data. Et quoniam est ut À ad T ita 
A ad Z; sed ut quidem A ad T ita ipsum ex 
A ad ipsum sub A, T, ut autem A ad 
Z ita ipsum ex Δ ad ipsum sub Δ, Z; ut igitur 
ipsum ex Α ad ipsum sub A, T ita ipsum ex 
A ad ipsum sub A, Z. Sed ipsum quidem 
sub A, T æquale cst ipsi ex B, ipsæ enim 
A, B, T proportionales sunt. Ipsi autem sub 
A, Z æquale est ipsum ex E; ut igitur ipsum 
ex À ad ipsum ex B ila ipsum ex Δ ad ipsum 
ex E; οἷ αἱ igitur À ad B ita Δ ad E. Ratio 


sorte que la raison de Δ à 2 soit la même que celle-ci; la raison de δ à z sera 
donnée. Mais δ est donné; donc Z est donné (2). Prenons une moyenne pro- 
portionnelle E entre Δ et Z (15. G). Le rectangle sous 4, Z sera égal au quarré 
de E( 17. 6). Mais le rectangle sous les droites Δ, 2 est donné, car chacune 
d’elles est donnée ; le quarré de E est donc donné (déf. τ). Donc E est donné. 
Mais 4 est donné; la raison de δ à E est donc donnée (1). Et puisque 4 est 
à T comme Δ est ἃ Z, que Α est à T comme le quarré de A est au rectangle 
sous A, Γ (1.6), et que Δ est à Z comme le quarré de 4 est au rectangle 
sous A, Z; le quarré de A sera au rectangle sous 4, Tr comme le quarré 
de Δ est au rectangle sous Δ, 2. Mais le rectangle sous 4, T est égal au 
B; car les droites A, B, T sont proportionnelles ( 17. 6}, et le 
E est égal au rectangle sous Δ, Z; le quarré de A est donc au 
B comme le quarré de à est au quarré de E; donc A est à B 


43 


quarré de 
quarré de 
quarré de 

I]. 
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A mpès τὴν B οὕτως ἡ Δ πρὸς τὴν E, Λόγος δὲ 
τῆς Δ πρὸς τὴν E δοθείς" λόγος ἄρα καὶ τῆς A 
πρὸς τὴν Β δοθείς. 


ΑΛΛΩΣ. 


“ \ \ 4 
Ἐπεὶ λόγος ἐστὶ τῆς A πρὺς τὴν Τ' δοθείς, 
ε À X 
ὡς δὲ à A πρὸς τὴν T οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς À πρὸς 
Lu ἣν ne »»} ΕΣ \ eee, 2 \ nm 
TO UT τῶν À, Τ' À07Y06 ἄρα καί τοῦ ἀπὸ τῆς À 


ε “ν 2 VUE \ 12 
πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν A, I δυθείς. Τῷ δὲ ὑπὸ τῶν À, 
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autem ïpsius Δ ad E data ; ratio igitur et 
ipsius À ad B data. 


AEITER 


Quoniam ratio est ipsius À ad T data, ut 
autem A ad Γ ita ipsum ex Α ad ipsum sub 
A ,T; ratio igitur etipsius ex À ad ipsum sub À, 


\ \ ε » τ ὦ ἃ 

Τ ἴσον ἐστὶ! τὸ ἀπὸ τῆς Β' λύγος ἄρα τοῦ ἀπὸ 
“ \ \ ? ν᾿ “ / LA \ vu 
τῆς Α πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς B δοθείς" ὥστε καὶ τῆς 
3 « à \ 

A πρὸς τὴν B λύγος ἔστι δοθείς" ἑκατέρᾳ γὰρ 

3 “ν, δ ε ’ 
τῶν À, Β ἴσας ξπορισάμεθα ἐν τῷ οἰκείῳ ἑκάστῳ 


, 
τετραγώνῳ, 


T data. Ipsi autem sub A, Τ' æquale est ipsum 
ex B; ratio igitur ipsius ex À ad ipsum ex B 
data. Quare et ipsius Α ad B ratio est data ; 
utrique enim ipsarum A, B æquales invenimus 


in proprio unicuique quadrato. 


comme Δ est à E (22. 6). Mais la raison de 4 à E est donnée; la raison de 4 
à Best donc donnée. 


AUTREMENT: 


Puisque la raison de 4 à Tr est donnée, et que 4 est à r comme le quarré de À 
est au rectangle sous A, T (1. 6), la raison du quarré de A au rectangle sous: 
A, T sera donnée. Mais le quarré de B est égal au rectangle compris sous A, Γ 
(17. 6). La raison du quarré de A au quarré de B est donc donnée; la raison 
de 4 à B est donc donnée (déf. 2) ; car nous avons trouvé dans les quarrés des 
droites 4, B, des droites qui sont égales à ces droites. 
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\ 


ΠΡΟΤΑΣῚΣ κε. ῬΒΟΡΟΘΙΥΤΙΟ ΧΕΥΥ. 


Me ἡ ἢ Ἂ , s 1 ati 
Ἐὰν δύο γραμμαὶ τῇ θέσει δεδομέναι τέμνωσιν Si duæ lineæ positione datæ sese secant, 
᾿ à τῆς Ξ 
ἠλλήλας" δέδοται τὸ σημεῖον. καθ ὃ τέμνουσιν  datumest positione punctum in quo 5686 secant. 


ἀλλήλας τῇ θεσειῖ, 


Δύο γὰρ γραμμαὶ τῇ θέσει δεδομέναι αἱ AB, Duæ enim lincæ positione datæ AB, ΓΔ sese 
TA τεμνέτωσαν ἀλλήλας κατὰ τὸ E σημεῖον" Secent in E punclo; dico datum esse punc- 
λέγω ὅτι δοθέν ἐστὶ τὸ E σημεῖον. tum E. 

A À 
E 
Ε Β 

ἘΣ γὰρ μὴ, μεταπεσεῖται τὸ E σημεῖον" μετα- Si enim non, excidet E punctum ; excidet 
πεσεῖται ἄρα καὶ μιᾶς τῶν AB, ΓΔ ἡ2 θέσις. Οὐ  igitur et unins rectarum AB, ΓΔ positio. Non 
μεταπίπτει δὲ" δοθέν ἄρα ἐστὶ τὸ Ε σημεῖον. excidit autem ; datum igitur est punctum E. 


PROPOSITION XXVY. 


Si deux lignes données de position se coupent, le point où elles se coupent 
est donné de position. 

Que les lignes ΑΒ, rA, données de position, se coupent au pointE; je dis 
que le point E est donné. 

Car si cela n’est pas, le point E se déplacera, et alors l’une des lignes ΑΒ, ΓΔ 
changera de position, Mais aucune de ces lignes ne change de position ; le point 
E est donc donné, 
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ΠΡΟΤΑΣΙ͂Σ κ΄. 


Ἐὰν εὐθείας γραμμῆς τὰ πέρατα ἢ δεδομένα 
τῇ θέσει" δίδοται ἡ εὐθεῖά τῇ ϑέδει ζαὶ τῷ με- 
γέθει. 

Εὐθείας γὰρ γραμμῆς τῆς ΑΒ' τὰ πέρατα τὰ 
A, Β δεδομένα ἔστω τῇ θέδει" λέγω ὅτ, δέδοται 
ἡ ΑΒ τῇ θέσει καὶ τῷ μεγέθει. 


Ἁ 
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PROPOSITIO XXVI. 


Si rectæ lineæ extrema sint data positione, 
data est recta positione et magnitudine. 

Rectæ enim lincæ AB extrema A, B data 
sint positione ; dico datam esse ipsam ΑΒ po- 
sitione et magnitudine. 


\ + " / 
Ei γάρ; μένοντος τοῦ Α σημείου". μεταπε- 
ου ο » 7 ΕΣ € , Δ à ’ὔ - 
σεῖται τὴς ΑΒ εὐθείας ἧτοι n θέσις ἢ τὸ μέγεθος 
a CS | N \ LU ᾽ 
μεταπεσείται ape καὶ τὸ Β σήμειον, Οὐ μετῶ- 
ÿ » ε 3, δ “ ᾿ 
πίπτει δὲ" δέδοται äpa ἡ AB εὐθεῖα τῇ θέσει 


Ν -“ 7] 
καὶ τῷ μεγέθει. 
HPOTAZSIS κζ΄: 
Ἐὰν εὐθείας γραμμῆς. τῇ θέσει καὶ τῷ με- 


γίθει διδομένης, τὸ ἕν πίρας δοθέν ἢ" καὶ τὸ 
ὅτερον δοθήσεται" 


Β 


Sienim, manente A puncto , excidat ipsius 
AB rectæ vel positio vel magnitudo ; excidet 
et punctum B. Non excidit autem. Data igi- 


tur est AB recta positione et magnitudine, 


PROPOSITIO XXV IT 


- Si rectæ lineæ, positione et magnitudine datæ, 
unum extremum datum sit; et alterum datum 
erit. 


PROPOSTFTON"XXVTI. 


Si les extrémités d’une ligne droite sont données de position, cette droite est 


donnée de position et de grandeur. 


Que les extrémités A, B d’une droite ΑΒ soient données de position; je dis que la 
droite 4B est donnée de position et de grandeur. 

Car si le point 4 restant immobile, la droite ΑΒ change de position ou de gran- 
deur, le poiut B se déplacera. Mais f ne se déplace pas; la 7. AB est donc 


donnée de position et de grandeur. 


PROPOSITION XXVII 


Si l'une desextrémités d’une ligne droite, donnée de position et de grandeur, 


est donnée; 


l'autre extrémité sera donnée. 
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Εὐθείας γὰρ γραμμῆς» τῇ θέσει καὶ τῷ μεγέθει 
δεδομένης, τῆς ΑΒ. τὸ ἕν πέρας τὸ Α δοθὲν 


\ ἊΨ , Ν 
ἔστωϊ" λέγω ὅτι καὶ τὸ Β δοθὲν ἐστὶν. 


84: 

Rectæ enim lineæ AB, positione et magni- 
tudine datæ , unum extremum A datum sit; dico 
et ipsum B datum esse. 


nm , na 
Ei γὰρ, μένοντος τοῦ À σημείου. μεταπεσει- 
\ LU æ 3 \ “ 
ται τὸ Β σημεῖον" μεταπεσειται ἀρὰ καὶ τῆς AB 
> , Pl € , À Ÿ , ἢ Ἐ ᾽ ὕ 
εὐθείας ἤτοι ἡ θέσις ἢ τὸ μέγεθος" οὐ μεταπιπ- 


ru δέ» δοθὲν ἄρα ἐστὶ τὸ Β σημεῖον. 
ἌΛΛΩΣ 


Κέντρῳ γὰρ τῷ À, διαστήματι δὲ τῷ ΑΒ, 
περιφέρεια γεγράφθω ἡ ΓΒΔ’ θέσει ἄρα ἐστὶν ἡ 


1: 


Si enim, manente A puncto, excidat B 
punctum; excidet igitur et ipsius AB rectæ 
vel positio vel magnitudo. Non excidit autem ; 
datum igitur cst B punctum. 


ALITER. 


Centro enim A, intervallo autem AB, cir- 
cumferentia describatur ΓΒΔ: positione igitur 


περιφέρεια! TBA, Oices δὲ καὶ ἡ AB εὐθεῖα" δοθὲν 
# 3 \ \ an 
ἄρα ἐστί τὸ Β σημείου. 


est circumferentia ΓΒΔ. Positione autem et 
AB recta; datum igitur est B punctum. 


Que l’extrémité 4 de la ligne droite ΑΒ, donnée de position et de grandeur, 
soit donnée; je dis que l’autre extrémité B est donnée. 

Car si le point A restant immobile, le point B se déplace, la droite AB chan- 
gera de position ou de grandeur; mais elle ne change ni de position, ni de gran- 


deur; donc le point B est donné. 


AUTRÉMENT. 


Du centre A et de l’intervalle ΑΒ décrivons la circonférence ΓΒΔ; la circon- 
férence ΓΒΔ sera donnée de position ( déf. 6 ). Mais ΑΒ est donné de position; 


le point B est donc donné ( 25 }. 


, 


IPOTAZISE 41, 


Ἐὰν διὰ δεδομένου σημείου παρὰ θέσει dido- 
“ 2 LU > ΩΣ ἍΝ νῶν ne a € 
μένην εὐθεῖαν εὐθεῖα γραμμι ἀχθῇ" δέδοται ἢ 
ἀχθεῖσα τῇ θέσει. 
Διὰ γὰρ δεδομένου σημείου τοῦ À, παρὰ 
θέσει δεδομένην εὐθεῖαν τὴν ΒΓ, εὐθεῖα γραμμὴ 
ἤχθω ἡ AAE* λέγω ὅτι δίδοται ἡ ΔΑῈ τῇ θέσει, 


Ζ 
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PROPOSITIO XXVIII 


Si per datum punctum contra datam posi- 
tione rectam recta linea dücatur, data est acta 
positione. 

Etenim per datum punctum A, contra datam 
positione rectam ΒΡ, recta lirea ducatur AAE ; 
dico datam esse ipsam AAE positione, 


Du 
SH 


B 


Εἰ γὰρ μή" μένοντος τοῦ À συμείου μετα-- 
πεσεῖται τῆς ΔΑῈ ἡ θέσις. Διαμενούσης τῆς ΒΓ 
παραλλήλου μεταπιπτέτω. καὶ ἔστω ἡ ZAH. 
παράλληλος ἄρα ἐστὶν ἡ TB τῇ ΖΑΗ. Αλλὰ 
ἡ ΒΓ τῇ ΔΑΕ ἔστι παράλληλος" καὶ ἡ AAE ἄρα 
τῇ HAZ παραλληλός ἐστιν. Αλλὰ καὶ συμπίπ- 
Te, ὅπερ ἐστὶν ἄτοπον" οὐκ ἄρα μεταπεσεῖται. 


τῆς ΔΑΕ #! θέσις" θέσει ἄρα ἐστὶν ἡ ΔΑΕ, 


T 


Si enim non; manente A puncio excidet 
ipsius AAE positio. Manente ΒΓ parallelà ex- 
cidat, et sit ZAH; parallela igitur est ΓΒ ipsi 
ZAH. Sed ΒΓ ipsi ΔΑΒ est parallela ; et AAE 
igitur ipsi HAZ parallela est. Sed et concurrit, 
quod est absurdum ; non igitur excidet ipsius 


ΔΑΒ posilio ; positione igitur est AAE, 


PROPOSITION  XXVIL 


Si, par un point donné, une ligne droite est menée parallèlement à une droite 
donnée de position, la droite menée est donnée de position. 

Par le point donné A, menons la ligne droite AAE parallèlement à la droite 
Br donnée de position ; je dis que la droite AAE est donnée de position. 

Car si cela n’est pas, le point A restant immobile, la position de la droite 
AAE changera. Que sa position change, la droite Br lui restant parallèle, et que 
sa position soit ZAH; la droite ΓΒ sera parallèle à ZAH. Mais Br est parallele à 
AAE; donc AAE est parallèle à HAZ ( 30. 1 ); ce qui est absurde, puisque ces 
droites se rencontrent; la position de AAE ne change donc point; la droite AAE 
est donc donnée de position. 
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ΠΡΟΤΑΣΙΣ κθ΄. 


Ἐὰν πρὸς θέσει δεδομένῃ εὐθείᾳ καὶ τῷ πρὸς 
αὐτῇ σημείῳ δεδομένῳ. εὐθεῖα γραμμὴ ἀχθῇ, 
δεδομένην ποιοῦσα γωνίαν" δέδοται ἡ ἀχθεῖσα 
τῇ θέσει. 

Πρὸς θέσει γὰρ δεδομένῃ εὐθείᾳ τῇ AB, καὶ 
τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ δεδομένῳ τῷ Τ΄ εὐθεῖα 
ἤχθω ἡ TA, δεδομένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν ὑπὸ 
ΑΓΔ’ λέγω ὅτι θέσει ἐστὶν ἡ TA. 


PROPOSITIO  ΧΧΙ͂Σ. 


Si ad datam positione rectam et punctum 
in eà datum, recta linea ducatur datum faciens 


angulum , data est ducta positione. 


Etenim ad datam positione rectam AB, et 
punctum T in eà datum, recta ductatur ΓΔ, 
datum faciens angulum ΑΓΔ; dico posilione 
csse ipsam ΓΔ, 


A 


5 \ ͵ὔ ” f 
El γάρ μή. μενόντὸς τοῦ T σημείου. μετα- 
δ: Ὁ e - “ 
πεσεῖται τῆς VA ἡ θέσις. διατηροῦσα τῆς 
\ , ’ \ 
ὑπὸ ΑΓΔ γωνίας To! μέγεθος" μεταπιπτεέτω καὶ 
δι » \ ε τ A £ 
ἔστω ἡ TE. lon ἄρα ἐστὶν ἡ5 ὑπὸ ATA γωνία 
ἕω, ὙὉ \ 3 ε Ἂ» 2 ’ LA # 
τῇ ὑπὸ ATA°, ἢ μείζων τῇ «λασσον!γ ὁπὲρ ATO— 
5 LA DS “Μ € , 
πον" οὐκ ἄρα μεταπεσεῖται τῆς AT # θέσις" 


’ \ La 
θέσει ἄρα ἐστὶν n TA. 


B 


Si enim non , manente ΓΤ puncio, excidet 
ipsius FA positio, servans ipsius ΑΓΔ anguli 
magnitudinem; excidat et sit ΓΕ. Æqualis igitur 
est ATA angulus ipsi sub ΔΙΑ, major minori, 
quod absurdum ; non igitur excidet ipsius AT 
positio ; positione igitur est ΓΔ. 


PROPOSITION XXIX. 


Si d’un point donné dans une droite donnée, on mène à cette droite une 
ligne droite faisant un angle donné; la droite menée est donnée de position. 

Du poiut donné r, dans la droite ΑΒ donnée de position, menons à cette droite 
la droite ra, faisant un angle donné ΑΓΔ; je dis que ΓΔ est donné de position. 

Car si cela n’est pas, le point r restant immobile, la position de ra chan- 
gera, en conservant la grandeur de l'angle ΑΓΔ; que sa position change, et 
qu’elle soit TE; l’angle arA sera égal à l’angle ara, le plus grand au plus petit; 
ce qui est absurde. Donc ar ne changera point de position; donc ra est donné 
de position. 
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TIPOTASIEZ À, 


Ἐὰν ἀπὸ δεδομένου σημείου ἐπὶ θέσει dido- 

à ΝΕ LA » LA \ > “ LA 
μένην εὐθεῖαν εὐθεῖω γραμμὴ ἀχθῇ , δεδομένην 

LA 72 Ψ' € ee “ # 

ποιοῦσα γωνίαν" δίδοται ἡ ἀχθεῖσα τῇ θέσει. 

Απὸ γὰρ δεδομένου σημεῖου τοῦ Α ἐπεὶ θέσει 
δεδομένην εὐθεῖαν τὴν ΒΓ εὐθεῖα γραμμὴ ἤχθω 
ἡ AA, δεδομένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν ὑπὸ ΑΔΙ!" 
λέγω ὅτ, θέσει ἐστὴν ἡ ΑΔ, 
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PROPOSITIO XXX, 


Si a dato puncto ad datam positione rectam 
recta linea ducatur, datum faciens angulum, 
data est ducta positione. 

Etenim a dato puncto Α ad datam positione 
rectam ΒΓ recta linea ducatur AA, datum fa- 
ciens angulum, AAT ; dico positione esse ipr 
sam AA. 


B Ζ 


» \ \ , ο ὔἷ 
Εν γὰρ LM, μένοντος τοῦ À σημείου μεταπε- 
e -“ € , “» “ 
σεῖται τῆς ΑΔ ἡ θέσις, διατηροῦσα τῆς ὑπὸ 
/ ni L4 
ΑΔΓ γωνίας τὸ μέγεθος. Μεταπιπτέτω καὶ ἔστω 
< Ἢ »” A > \ e « \ , nm € \ 
A ΑΖ' IH ἀρὰ ἐστιν ἢ ὑπὸ AAT γωνία Th ὑπὸ 
Æ ε -,“ἷΠ2 Ly 
AZT γωνίᾳ. ἢ μείζων Τὴ ἐλάσσονι. ὅπερ ἐστὶν 
3 , Ν LD »“ 
ἀδύνατον5" οὐκ dpt μεταπέσφται τῆς ΑΔ ñ 


θέσις" θέσει ἄρα ἐστὶν ἡ ΑΔ, 


Δ Ἐ 


Si enim non, manente A puncto excidet 
ipsius AA positio , servans AAT anguli magni» 
tudinem. Excidat et sit AZ. Æqualis igitur est 
AAT angulus ipsi AZT angulo, major minori, 
quod est impossibile; non igitur excidet ipsigs 


AA positio ; positione igitur est ipsa ΑΔ, 


PROPOSITION XXX, 


Si d’un point donné, on mène à une droite donnée une ligne droite, faisant 
un angle donné, la droite menée est donnée de position. 

Du point donné 4, conduisons à la droite ΒΓ, donnée de position, la ligne 
droite ΑΔ faisant un angle donné ΑΔΓ; je dis que ΑΔ est donné de position. 

Car si cela n’est pas, le point A restant immobile, la position de 44 chan- 
gera, en conservant la grandeur de l’angle aar. Que sa position change, et 
qu’elle soit ΑΖ; langle ΑΔΓ sera égal à l’angle Azr, le plus grand au plus petit 
(16. 1); ce qui est impossible ; la position de ΑΔ ne changera donc point; donc 
AA est donné de position. 
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AAAQS%, 


Ηχθω did ποῦ A σημείου τῇ BAT εὐθεῖα πα-- 
ράλληλος ἡ EAZ', Ἐπεὶ οὖν διὰ δεδομένου σημείου 
ποῦ A παρὰ θέσει δεδομένην εὐθεῖαν τὴν BAT 


εὐθεῖα γραμμὴ Gras ἡ EAZ* θέσει ἄρα ἐστὶν ἡ 
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ALITER,. 


Ducatur'per punctum Α ipsi BAT rectæ pa- 
rallela EAZ. Quoniam igitur per datum punctum 
A contra datam positione rectam BAT recta 


linea EAZ ducta est; positione igitur est ipsa 


EAZ. Καὶ ἐπεὶ παράλληλός ἐστιν à EAZ τῇ 
ΒΑΓ" καὶ εἰς αὐτὰς ἐμπέπτωκεν ἡ ΔΑ" ἴση ἄρα 
ἐστὶν ἡ ὑπὸ EAA γωνία τῇ ὑπὸ AAT γωνίᾳ" 
Δοθεῖσα δὲ ἡ ὑπὸ ΑΔΙ" δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ ὑπὸ 
ἘΑΔ. Ἐπεὶ οὖν πρὸς θέσει δεδομένη εὐθείᾳ τῇ 
EAZ , καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ δεδομίνῳ τῷ À, 
εὐθεῖα γραμμὴ ἥκται ἡ AA, δεδομένην ποιοῦσα 


γωνίαν τὴν ὑπὸ EAA" θέσει ἄρα ἐστὶν ἡ AA. 


Δ 


EAZ. Et quoniam parallela est ipsa EAZ ipsi 
ΒΑΓ, et in illas incidit ipsa AA ; æqualis igitur 
est EAA angulus angulo AAT. Datus autem 
ipse AAT ; datus igitur et ipse EAA. Quoniam 
igitur ad datam posilione rectam EAZ, et punc- 
tum À in eà datum, recta linea AA ducta 
est, datum faciens angulum ΕΑΔ; positione 


igitur est ipsa AA, 4 


AUTREMENT. 


Par le point 4, menons la droite EAZ parallèle à Bar ( 31. 1 ). Puisque par 
le point A l’on ἃ mené la ligne droite E4Z parallèlement à la droite Bar donnée 
de position, la droite E4z sera donnée de position (28). Et puisque Eaz est 
parallèle à BAT, et que AA tombe sur ces droites , l’angle EAA sera égal à l’angle 
AaT ( 29.) Mais l’angle AAr est donné; l’angle E4a est donc donné. Mais à la 
droite EAZ , donnée de position, on a mené, par le point donné 4, la ligne droite 
ΑΔ faisant l’angle donné E44; la droite 44 estdonc donnée de position (29 ). 


HIT. 
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AAANS. 

Εἰλήφθω ἐπὶ τῆς ΒΓ δοθὲν σημεῖον τὸ E, καὶ 

διὰ τοῦ E σημείου τῇ ΑΔ παράλληλος ἤχθω ἡ 

ΕΖ. Καὶ! ἐπεὶ παράλληλός ἐστιν ἡ ZE τῇ AA, 


N 3 LA ε ‘4 » 3 \ 
καὶ εἰς αὐτὰς" ἐμπέπτωκεν ἡ ΒΕΔ’ ion ἄρα ἐστὴν 


Ζ Α 
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ALITER. 


Sumatur in ΒΓ datum punctum E, et per E 
punctum ïpsi AA parallela ducatur EZ. Et 
quoniam parallela est ZE ipsi AA, et in ipsas 


incidit ipsa BEA ; æqualis igitur est ZEA an— 


B E 


ñ ὑπὸ ZEA γωνία τῇ ὑπὸ AATS γωνίᾳ. Ao- 
θεῖσα δὲ ἡ ὑπὸ AATI- δοθεῖσα ἄρα ἐστὶ na 
ἡ ὑπὸ ZETS, Ἐπεὶ οὖν πρὸς θέσει διεδομένῃ 
εὐθείᾳ τῇ ΒΓ, καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ δεδο-- 
μένῳ τῷ E, εὐθεῖα γραμμὴ ἧκται ἡ ΕΖ. δεδὲ- 
μένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν ὑπὸ ZETO, θέσει ἄρα 
ἐστὶν ἡ EZ. Ἐπεὶ οὖν διὰ διδομένου σημείου τοῦ 
A, παρὰ θέσει δεδομένην εὐθεῖαν τὴν ZE, εὐθεῖα 


γραμμὴ ἧκται ἡ AA° θέσει ἄρα ἐστὶν ἡ ΑΔ. 


A Γ 


gulus angulo AAT. Datus autem ipse ΑΔΓ; 
datus igitur et ipse ΖΕΓ, Quoniam iïgitur ad 
datam positione rectam ΒΓ, el per punctum in 
eà datum E recta linea ducta est ΕΖ, datum 
faciens angulum ZET ; positione igitur est ΕΖ, 
Quoniam igitur per datum punctum A contra 
datam positione rectam ZE, recta linea ducta est 


AA; positione igitur est AA. 


AUTREMENT. 


Prenons dans la droite Br le point E, et par le point E menons la droite ΕΖ 
parallèle à ΑΔ (31. 1). Puisque ZE est parallèle à ΑΔ, et que BEA tombe sur ces 
parallèles, l'angle ZEA sera égal à l'angle ΑΔΓ, Mais l’angle AAr est donné; l'angle 
zEr est donc donné. Et puisqu’àa la droite Br, donnée de position, on a mené 
par le point donné E, la ligne droite ΕΖ faisant l’angle donné ΖΕΓ, la droite ΕΖ 
sera donnée de position (29). Mais par le point donné 4, l’on a mené la droite 
AA parallèlement à la ligne droite ZE donnée de position; donc ΑΔ est donné de 


position (28). 
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ἌΛΛΩΣ. 


3 a - \ 
Εἰλήφθω ἐπὶ τῆς ΒΓ τυχὸν σημεῖον τὸ E, καὶ 


΄ ἐ > , > € / 
ἐπεζεύχθω ἡ AE. Kai ἐπεὶ δοθέν ἐστιν ἑκάτερον 


2 Ψ. e ΄ 
τῶν A, E σημείων." θέσει ἄρα torir ἡ ΑΕ, Θέσει 
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ALITER,. 


Sumatur in BT quodlibet punctum E , et jun- 
gatur AE, Et quoniam datum est utrumque punc- 


torum A, E; posilione igitur est AE. Posi- 


A 


B E 


δὲ καὶ ἡ ΒΓ’ δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ AEA γωνία" 
ἔστὶ δὲ καὶ ἡὶ ὑπὸ ΑΔῈ γωνία δοθεῖσα" καὶ 
λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ EAAS δοθεῖσα ἐστιν! Ἐπεὶ 
οὖν πρὸς θέσει δεδομένῃ εὐθείᾳ τῇ EA, καὶ τῷ 
πρὸς αὐτῇ δεδομένῳί σημείῳ τῷ À, εὐθεῖα γραμ- 
μὴ ἦκται ἡ AA, δεδομένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν 


ὑπὸ ἘΑΔϑ" θέσει ἄρα ἐστὶν ÿ ΑΔ. 


Δ L 


tione autem et ΒΓ: datus igitur est AEA an- 
gulus. Est autem et AAE angulus datus ; reliquus 
igitur ΕΑΔ datus est. Quoniam igitur ad datam 
positione rectam EA, et per punctum in ipsà 
datum A, recta linea AA ducta est, datum 


faciens angulum EAA; positione igilur est AA. 


EUTREMENT. 


Prenons dans Br un point quelconque E, et joignons AE. Puisque chacun des 
points A, E est donné, la droite AE est donnée de position. Mais Br est donné de 
position ; l’angle ΑΕΔ est donc donné. Mais l’angle ΑΔῈ est donné ; l’angle restant 
EAA est donc donné (32. 1) (4). Mais à la droite EA, donnée de position, et par 
un point A donné dans cetté droite, on a mené une ligne droite AA, faisant un 
angle donné ΕΑΔ ; la droite ΑΔ est donc donnée de position (29). 


æ 
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IIPOTASIS λᾶς 


, 
Ἐὰν ἀπὸ δεδομένου σημείου ἐπὶ θέσει dedo- 
μένην εὐθεῖαν εὐθεῖα γραμμὴ προσξληθῇ δεδὸ-- 
ἔνη τῷ μεγέθει, δὲδ' καὶ τῇ θέσει 
μένη τῷ μεγέθει. δέδοται καὶ τῇ . 
“ \ / 
Amd γὰρ δεδομένου σημείου ποῦ Α ἐπὶ θέσει 
, ἮΝ œ \ »Ἱ e 
δεδομένην εὐθεῖαν τὴν ΒΓ εὐθεῖα γραμμὴ ἤχθω ἡ 
“ὦ, 4 ἣν “= pr’ 
AA!', δεδομένη τῷ μεγέθει" λέγω ὅτι καὶ τῇ θέσει 
δέδοται. 


E 
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PROPOSITEO LINE 


Si a dato puncto ad datam positione rectam 
recta linea data magnitudine , producatur, ea 
data est et positione. 


Etenim a dato puncto À ad datam positione 
rectam ΒΓ recta linca ducatur AA data magni- 


tudine; dico cam et positione datam esse. 


A 


ne 
7, 
Κέντρῳ γὰρ τῷ À, διαστήματι δὲ τῷ AA, 
κύκλος γεγράφθω ὃ ΕΔΖ. Θέσει ἄρα ἐστὶν ὃ EAZ 
κύκλος, δέδοται γὰρ αὐτοῦ τὸ Α κέντρον τῇ 
θέσει, καὶ ἡ ἐκ τοῦ κέντρου ἡ ΑΔ τῷ μεγέθει. 
Θέσει δὲ καὶ ἢ ΒΓ εὐθεῖα. Ἐὰν δὲ δύο γραμμαὶ 
τῇ θέσει δεδομέναι τέμνουσιν ἀλλήλας. δέδοται 
τὸ σημεῖον, καθ᾿ ὃ τέμνωσιν ἀλλήλας" δοθὲν 
ἄρα ἐστὶ τὸ A, Εστ' δὲ καὶ τὸ Α δοθέν" θέσει ἄρα 
ἐστὶν ἡ AA, 


Centro enim A, intervallo autem AA, cir- 
culus describatur EAZ. Positione igitur est EAZ 
circulus, datum enim est ejus centrum À po- 
sitione, et ipsa AA ex centro magnitudine. 
Positione autem et BF recta. Si autem duæ 
lineæ positone datæ sese secent, datum est 
punctum in quo sese secant; datum igitur est 
ipsum A. Est autem et ipsum A datum; po- 
sitione igitur est ipsa AA. 


PROPOSITION XXXI. 


Si d’un point donné, on mène une ligne droite donnée de grandeur à une 
droite donnée de position, cette droite sera donnée de position. 

Du point donné A, menons Ja ligne droite AA donnée de grandeur à la 
droite Br donnée de position ; je dis que cette droite est donnée de position. 

Car du centre À, et de la distance AA, décrivons le cercle ΕΔΖ; le cercle ΕΔΖ 
sera donné de position (dêf. 6); car son centre Α est donné de position, et son 
rayon ΑΔ est donné de grandeur. Et puisque la droite Br est donnée de position, 
et que, lorsque deux lignes données de position se coupent, le point où elles se 


coupent est donné ( 25), le pointA sera donné; donc ΑΔ est donné de posi- 
tion ( 26). 
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HPOTASIS λᾶς 


Ἐὰν εἰς παραλλήλους τῇ θέσει δεδομένας 
εὐθείας εὐθεῖα γραμμὴ ἀχθῇ δεδομένας ποιοῦσα 
γωνίας, δέδοται ἡ ἀχϑεῖσα τῷ μεγέθει. 

Εἰς γὰρ παραλλήλους τῇ ϑέσει δεδομένας eu 
θείας τὰς AB, TA, εὐθεῖα γραμμὴ ἤχθω ἡ EZ, 
διδομένας ποιοῦσα γωνίας τὰς ὑπὸ BEZ, EZA* 


λέγω ὅτι δίδοται à EZ τῷ μεγέθει. 
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PROPOSIFIO XX XXI. 


Siin parallelas positione datas rectas, recta 
linea ducatur, datos faciens angulos, data est 
ducta magnitudine. 

Etenim iu parallelas positione datas rectas AB, 
ΓΔ, recta linea ducatur ΕΖ, datos faciens angulos 
BEZ, EZA ; dico datam esse ipsam ΕΖ mag- 
uitudine. 


+ \ SA “ \ A] 

Εἰλήφθω γὰρ ἐπὶ τῆς TA δοθὲν σημεῖον τὸ H, 

« \ “ -“, 
καὶ διὰ τοῦ Ἡ τῇ EZ παράλληλος ἤχθω ἡ ΗΘ. 
Καὶ! ἐπεὶ παράλληλός ἐστιν ἡ ΗΘ τῇ ΕΖ, καὶ 
Ε 2 , ᾽ ὮΝ > (à e 2 3, 
εἰς αὐτάς εὐθεῖα ἐμπέπτωκεν ἡ ΤΔ' ᾿σῆ ἀρῶ 
> e \ Ὁ a ᾿Ξ 
ἐστὶν ἡ ὑπὸ ἘΖΔ τῇ ὑπὸ ΘΗΔ. Δοθεῖσα δὲ ἡ 
ὑπὸ ΕΖΔ" δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ ὑπὲ ΘΗΔ. Επεὶ οὖν 


΄ -“ “ 1 
πρὸς θέσει δεδομένῃ εὐθείᾳ τῇ TA, καὶ τῷ πρὸς 


Sumatur enim in ΓΔ datum punctum H, et 
per punctum ipsi EZ'parallela ducatur ΗΘ. Et 
quoniam parallela est ΗΘ ipsi ΕΖ, et in illas 
recta incidit TA; æqualis igitur est EZA ipsi 
@HA. Datus autem ipse ΕΖΔ; datus igitur et 
ipse ΘΗΔ, Quoniam igitur ad datam positione 
rectam ΓΔ, et per punclum in eà datumH, recta 


PROPOSITION XXXII 


Si, des droites parallèles données de position, on mène une ligne droite 
faisant des angles donnés, la droite menée est donnée de grandeur. 


Entre les droites parallèles ΑΒ, ra, données de position, menons la ligne 
droite EZ, faisant les angles donnés BEZ, ΕΖΔ; je dis que la droite ΕΖ est donnée 
de grandeur. 


Car dans la droite ΓΔ, prevons un point donné H, et par le point H menons la 
droite ΗΘ parallèle à ΕΖ (51. 1). Puisque ΗΘ est parallèle à ΕΖ, et que la droite 
TA tombe sur ces parallèles, l’angle ΕΖΔ sera égal à l’angle ΘΗΔ ( 29. τ). Mais 
V'angle ΕΖΔ est donné; l’angle ΘΗΔ est donc donné. Et puisque l’on ἃ mené à 
la droite ra donnée de position , par le point H donné dans cette droite, la ligne 
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αὐτῇ σημείῳ δεδομένῳ τῷ H, εὐθεῖα γραμμὴ 
ἧκται ἡ HO, δεδομένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν 
ὑπὸ OHZ* θέσει ἄρα ἰστὶν ἡ ΗΘ. Θέσει δὲ καὶ 
15 ΑΒ' δοθὲν ἄρα éor)4 τὸ © σημεῖον, Ἐστι δὲ 
καὶ τὸ H δοθέν" δοθεῖσα ἀρα ἐστὶν ἡ ΗΘ τῷ με- 
vider. Καὶ ἔστιν ἴση τῇ EZ* δοθεῖσα ἄρα ἐστὶ καὶ 


ὁ ἘΖ τῷ μεγέθει. 
ΠΡΟΤΑΣΙΣ λγ΄. 


Ἐὰν εἰς παραλλήλους τὴ ϑέσει δεδομένας εὖ-- 
ϑείας εὐϑεῖα γραμμὴ ἀχϑῇ. δεδομένη τῷ με- 
γέϑει" δεδομένας ποιήσει γωνίας. 

Εἰς γὰρ παραλλήλους τῇ ϑέσει δεδομένας εὖ-- 
θείας τὰς ΑΒ; ΓΔ εὐθεῖα γραμμὴ ἤχθω ἡ EZ, 
δεδομένη τῷ μεγέθει" λέγω ὅτι δεδομένας ποιήσει 
γωνίας τὰς ὑπὸ τῶν BEZ, EZA. 

Εἰλήφθω γὰρ ἐπὶ τῆς ΑΒ δοθὲν σημεῖον τὸ H, 
καὶ διὰ τοῦ Η τῇ ΕΖ παράλληλος ἤχθω ἡ ΗΘ’ 
ἔτη ἄρα ἐςὴὶν καὶ ΖΕ τῇ ΗΘ. Δοθεῖσα δὲ ἘΖ τῷ! με- 
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linea ΗΘ ductaest, datum faciens angulum ©HZ; 
positione igitur est ΗΘ. Positione autem et AB ; 
datum igitur est © punctum. Est autem el ipsum 
H datum ; data igitur est ΗΘ magnitudine. Et est 
ipsa æqualis ipsi ΕΖ; data igitur cest et ΕΖ mag- 


nitudine. 


PROPOSITIO, XXXFIT:. 


Si in parallelas positione datas rectas recta 
linea ducatur, data magnitudine , ea datos faciet 
angulos. 

Etenim in parallelas positione datas rectas 
AB, ΓΔ recta linea ducatur EZ, data magni- 
tudine; dico datos ipsam facere angulos BEZ, 
EZA, 

Sumatur enim in AB datum punctum H, et 
per punctum H ipsi ΕΖ parallela ducatur ΗΘ: 
æqualis igilur est ZE ipsi ΗΘ. Data autem ΕΖ 


droite ΗΘ, faisant l’angle donné ΘΗΖ, la droite ΗΘ sera donnée de position (29), 
Mais ΑΒ est donné de position; le point © est done donné(25 ). Mais le point 
H est donné; la droite ΗΘ est donc donnée de grandeur (26). Mais cette droite 
est égale à ΕΖ ( 54. 1}; la droite ΕΖ est donc donnée de grandeur (déf. 1). 


PROPOSITION -XXXTIE 


Si, entre deux droites parallèles, données de position, on mène une droite 
donnée de grandeur, cette droite fera les angles dounés. 

Entre les droites parallèles ΑΒ, ra, données de position, menons Ja 
droite ἘΖ donnée de grandeur; je dis que cette droite fait des angles donnés 
BEZ, ΕΖΔ. 

Car dans la droite donnée ΑΒ prenons un point donné H, et par le point H 
menons ΗΘ parallèle à ΕΖ (31. 1 ); la droite ZE sera égale à ΗΘ (34. 1). Mais 
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A \e = 2 Va 
γέθει" δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ HO τῷ μεγέθει". Καὶ ἔς: 
τὸ Ἡ δόθεν" ὃ ἄρα κέντρῳ μὲν τῷ H, διαςήματι 


δὲ τῷ ΗΘ, κύκλος γραφόμενος ἔςται τῇ ϑέσει, 


ὅδι 
magnitudine ; data igitur et ΗΘ magniludine, 
Et est ipsum H datum; ergo centro quidem 
H, intervallo autem HO, circulus descriptus 


H E 


A 


K 
᾿ ἴσως, 


A 


Τεγρόέφθω, καὶ ἔσω ὁ ΚΘΛ’ ϑέσει ἄρα ἐςὴν ὁ 
ΚΘΛ. Θέσει δὲ καὶ ἡ ΓΔ’ δοθὲν ἄρα ἐςὶ τὸ © 
σημεῖον, Ἐς! δὲ καὶ τὸ H δοθέν" ϑέσει ἄρα ἐςὴν 
ἡ ΗΘ. Θέσε; δὲ καὶ 4% ΓΔ’ δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ 
ὑπὸ ἨΘΔ γωνία, Καὶ ἴστ' τῇ ὑπὸ EZA ἰση" 
δοθεῖσα dpa καὶ ἡ ὑπὸ EZA* καὶ λοιπὴ ἄρα ἢ 


ὑπὸ LEB δοθεῖσα ἐστιΐ. 


ἌΛΛΩΣε 


Εἰλήφθω ἐπὶ τῆς TA δοθὲν σημεῖον τὸ H, καὶ 


“ / ε \ # \ 
κείσθω τῇ EZ ἴση ἡ HA, καὶ κέντρῳ' μὲν τῷ H, 


erit positione. Describatur ; et sit KOA; posi 
tüione igitur est circulus K@A. positione autem 
etipsa ΓΔ; datum igitur est © punctum. Est au 
tem et ipsum H datum; positione igitur est 
ipsa H©. Positione autem et ipsa l'A ; datus igitur 
est ΗΘΔ angulus. Et est ipsi ΕΖΔ æqualis ; 
datus igitur et ipse EZA ; et reliquus igitur ipse 
ZEB datus est. 


AEMTER: 


Sumatur in ipsà ΓΔ datum punctumH , et po- 


natur ipsi EZ æqualis HA , et centro quidem H, 


la droite ΕΖ est donnée de grandeur; la droite ΗΘ est donc donnée de grandeur. 
Muis le point H est donné; le cercle décrit du pointH, et de la distance ΗΘ est 
donc donné de position ( déf. 6). Decrivons ce cercle, et que ce cercle soit 
ΚΘΑ; le cercle KA sera donné de position. Mais ra est donné de position; 
le point @ est donc donné (25). Mais le point H est donné; donc ΗΘ est donné 
de position (26). Mais ra est donné de position; l’angle ΗΘΔ est donc donné. 
Mais cet angle est égal à l’angle ἘΖΔ ( 29. 1 ); l'angle ΕΖΔ est donc donné 
(32. 1) (4); l’angle restant ZEB est donc donné. " 


AUTREMENT. 


Dans ΓΔ prenons un point donné H; faisons HA égal à ΕΖ, et du centre H, et 
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διαστήματι δὲ τῷ HA κύκλος γεγράφθω ὁ ΔΒ’  intervallo autem HA circulus describatur AB; 
θέσει ἀρὰ ἐστὶν" δ AB κύκλος, δέδοται γὰρ αὐ- positione igitur est ΔΒ circulus, datum enim 
τοῦ τὸ κέντρον τῇ Θέσει, καὶ ἡ ἐκ τοῦ" κέντρου δῖ ipsius centrum posilione, et ipsa ex cen- 


τῷ μεγέθει, Θέσει δὲ καὶ ἡ ΑΒ" δοθὲν ἄρα ἐστὶ τὸ tro magnitudine. Positione autem et ipsa AB; 


Β 
Α 


AY a 


Δ 


Θ 
Β σημεῖον, Ἐστι δὲ καὶ τὸ H δοθέν" ϑέσει dpx  datum igitur est B punctum. Est autem et 
᾽στὶν ἡ BH. Θέσει δὲ καὶ ἡ TA‘ δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ipsum H datum; 'positione igitur est BH. Po- 
ἡ ὑπὸ ΒΗΔΊ γωνία. Καὶ εἰ μὲν παράλληλός ἐστιν sitione autem et ΓΔ: data igitur est BHA an- 
ἡ EZ τῇ HB, ἔσται; καὶ ἡ ὑπὸ EZH γωνία do gulus. Et si quidem parallela est ΕΖ ipsi ΗΒ, 
B 
À Ἧς : ἐ ες 
Γ - Δ 


Z 


© 


ϑεῖσα" bee καὶ λοιπὴ ἡ ὑπὸ ZEB γωνίω δοθεῖσά  erit et ΕΖΗ angulus datus. Quare et reliquus 
ἐστι. Ei δὲ où, συμπιπτέτωσαν ai EZ, ΗΒ κατὰ ZEB angulus datus est. Si autem non, concur- 
RME ON  ἐδα ν Ὺ ἘΣ τῇ ΔΗ, τοῦτ᾽ ἔστι rant ipsæ ΓΖ, ΗΒ in puncto ©. Quoniam igitur 
τῇ ΗΒ. καὶ ἔστι παράλληλος à EB τῇ ΖΗ" ἴση  æqualis est EZ ipsi AH, hoc est ipsi HB, et est 
ἄρα ἐστὶ καὶ ἡ 2Θ τῇ ΘΗ’ ὥστε καὶ γωνία ἡ ὑπὸ parallela EB ipsi ΖΗ; æqualis igitur est et ΖΘ 


ΘΗΖ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ ΘΖΗ ἐστιν ἴση. Δοθεῖσα δὲ ἡ  ipsi ΘΗ; quare et angulus ΘΗΖ angulo OZH est 


de la distance ΗΔ, décrivons le cercle ΔΒ; le cercle ΔΒ sera donné de position 
(déf. 6), car son centre est donné de position, et son rayon de grandeur, 
Mais AB est donné de position; le point B est donc donné ( 25 ). Mais le point 
H est donné; donc ΗΒ est donné de position. Mais rA est donné de position; 
V’angle BHA est donc donné. Si donc la droite ΕΖ est parallèle à ΗΒ, l'angle ΕΖΗ 
sera donné (29. 1, déf. 1), et par conséquent l'angle restant ZEB. Mais qu’elle 
ne le soit pas, et que les droites ΕΖ; ΗΒ se rencontrent en un point ©. Puisque ΕΖ 
est égal à AH, c’est-à-dire à ΗΒ, et que ΕΒ est parallèle à ΖΗ ; la droite ΖΘ est 
égale à ΘΗ ( 2.6); donc l'angle ΘΗΖ est égal à l’angle @zH (6, 1 ). Mais l’angle 
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Es CHE CR \ 

üm06 ΘΗΖ" δοθεῖσα ἄρα καὶ à ὑπὸ HZO* ὥστε καὶ 
"» . \ \ €: 

ἡ ἐφεξῆς ἡ ὑπὸ HZE δοθεῖσα ἐστι" καὶ λοιπὴ ᾧ 


ὑπὸ ZEB7 δοθεῖσά ἐστι. 
ΠΡΟΥΤΑΣΙΣ Ad 


Ἐὰν εἰς παραλλήλους τῇ ϑέσει δεδομένας εὐ- 
θείας ἀπὸ δεδομένου σημείου εὐθεῖα γραμμὴ 
ἀχθῇ. εἰς δεδομένον λόγον τμηθήσεται. 

Εἰς γὰρ παραλλήλους τῇ θέσει δεδομένας εὖ-- 
θείας τὰς ΑΒ, ΓΔ, ἀπὸ δεδομένου σημείου τοῦ 
Ἐς εὐθεῖα γραμμὴ ἤχθω ἡ ἘΖΗ" λέγω ὅτι λόγος 
ἐστὶ τῆς ἘΖ πρὸς τὴν' ΖΗ δοθείς, 


N 
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æqualis. Datus autem ipse OHZ; datus igitur et 
ipse ΗΖΘ; quare et ipse deinceps HZE datus 
est; et reliquus ZEB datus est. | 


PROPOSITIO XXXIV. 


Si in parallelas positione datas rectas a dato 
puncto recta linea ducatur , illa in datam ra- 
tionem secabitur. 

Etenim in parallelas positione datas rectas AB, 
ΓΔ, a dato puncto E, recta linea ducatur EZH; 


dico rationem esse ipsius ΕΖ ad ΖΗ datam. 


N LU 
Ἡχθω γὰρ ἀπὸ τοῦ E σημείου ἐπὶ τὴν TA κά- 


e ,ὔ ri 
θετος ἡ ΕΚΘ. Καὶ ἐπεὶ ἀπὸ δεδομένου σημείου 


E 

= B 
A 

© 


Ducatur enim a puncto E ad ΓΔ perpen- 
dicularis ΕΚΘ. Et quoniam a dato puncto E 


ΘΗΖ est donné ( 15. 1); l’angle Η2Θ est donc donné; l’angle de suite HZE est 
donc donné ( 32. 1) (4); l’angle restant ZEB est donc donné. 


FPROPOSIFION, XXXIY. 


Si d’un point donné, on mène une ligne droite à des droites parallèles 
données de position, cette droite sera coupée en raison donnée. 

Par le point donné E , menons la ligne droite ΕΖΗ aux droites AB, ΓΔ parallèles 
et données de position; je dis que la raison de ΕΖ à ΖΗ est donnée. 

Car du point E, menons à ΓΔ la perpendiculaire ΕΚΘ ( 12. 1). Puisque du 


111. 


45 
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τοῦ E ἐπὶ ϑέσει δεδομένην εὐθεῖαν τὴν TA εὐθεῖα 
γραμμὴ ἧκται ἡ ἘΘ, δεδομένην ποιοῦσα γωνίαν 
τὴν ὑπὸ ἘΘΗ" θέσει ἄρα ἐστὶν ἡ ΕΘ. Θέσε, δὲ 
καὶ ἑκατέρα τῶν ΑΒ, TA* δοθὲν ἄρα ἐστὶν ἑκά- 
τερον τῶν K, © σημείων. Ἐστι δὲ καὶ τὸ E δοθέν" 
δοθεῖσα ἄρα «στὶν ἑκατέρα τῶν ἘΚ, ΚΘ' λόγος 
ἄρα τῆς EK πρὸς τὴν" ΚΘ δοθείς. Καὶ ἔστιν ὡς ἡ 
ἘΚ πρὸς τὴν ΚΘ οὕτως ἡ ΕΖ πρὸς τὴν ΖΗ" λόγος 
ἄρα καὶ τῆς ἘΖ πρὸς τὴν ZH δοθείς. 


ΑΛΛΩΣ. 


Εἰς γὰρ παραλλήλους τῇ θέσει δεδομένας τὰς 
ΑΒ. ΓΔ, ἀπὸ δεδομένου σημείου ποῦ E, εὐθεῖα 
γραμμὴ ἤχθω ἡ ΖΕΗ’ λέγω ὅτι λόγος ἐστὶ τῆς 
HE πρὸς τὴν EZ δοθείς. 
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ad datam positione rectam ΓΔ recta linea ducta 
est ΕΘ, datum faciens angulum E@H; positione 
igitur est ΕΘ. Positione autem οἱ utraque ip 
sarum AB, l'A; datum igitur est utrumque 
punctorum K, Θ, Est autem et E datum ; data 
igitur est utraque ipsarum EK, KO ; ratio igitur 
ipsius ἘΚ ad ΚΘ data. Et est ut ἘΚ ad ΚΘ 
ila EZ ad ΖΗ; ratio igitur et ipsius ΕΖ ad ΖΗ 
data. 


ALITER, 


Etenim in parallelas positione datas AB, 
ΓΔ, a dato puncto E, recta linea ducatur 


ZEH; dico ralionem esse ipsius HE ad ΕΖ datam. 


ἢ Nu 
E 
1 
© 


\ CT ἂν \ 
Ἡχθω γὰρ ἀπὸ τοῦ E σημείου ἐπὶ τὴν TA 


, ε \ , \ \ \ 
κάθετος ἡ EO, καὶ ἐκ(ξεξλήσθω ἐπὶ τὸ Κι Kai! 


Η 


Ducatur enim ἃ puncto E ad ipsam ΓΔ per- 
pendicularis E® , et producatur ad Κ, Et quo- 


point donné E, on a mené à la droite rA, donnée de position, la ligne droite 
ΕΘ faisant un angle donné ΕΘΗ, la droite ΕΘ sera donnée de position (30). Mais 
chacune des droites ΑΒ, ΓΔ est donnée de position; chacun des points k, @ 
est donc donné (25). Mais le point E est donné; chacune des droites ΕΚ, ΚΘ 
est donc donnée (26); la raison de ΕΚ à ΚΘ est donc donnée. Mais ΕΚ est à 
ΚΘ comme ΕΖ est à ZH(2.6); la raison de ΕΖ à ZH est donc donnée ( déf. 2). 


AUTREMENT, 


Par le point E, menons Ja ligne droite ZEH entre les parallèles 48, ΓΔ données 
de position; je dis que la raison de HE à ΕΖ est donnée. 
Cor du point E, menons la droite£® perpendiculaire à rA( 12.1 ), et prolon- 
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ἐπεὶ ἀπὸ δεδομένου σημείου τοῦ E ἐπὶ déve δὲ- 
δομένην εὐθεῖαν τὴν TA εὐθεῖα γραμμὴ" ἥκται ἡ 
ἘΘ, δεδομένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν ὑπὸ EOH* 
Θέσει ἄρα ἐστὶν n ΘΕΚ. Θέτσε; δὲ καὶ ἑκατέρα τῶν 
AB, ΓΔ’ δοθέν ἄρα ἐστὴν ἑκάτερον τῶν K, © ση- 
μείων. Ἐστι δὲ καὶ τὸ Ἑ δοθέν" δοθεῖσα ἄρα ἐσ- 
τὶνί ἑκατέρα τῶν ΘΕ, EK° λόγος ἄρα τῆς ΘῈ 
πρὸς τὴν" ἘΚ δοθείς, Ως δὲ ἡ ΘῈ πρὸς τὴν ἘΚ 
οὕτως à HE πρὸς τὴν EZ* λόγος ἄρα καὶ τῆς ΗΕ 
πρὸς τὴν" ἘΖ δεθείς. 


IIPOTAZSIS: λέ; 


\ 

Ἐὰν ἀπὸ δεδομένου σημείου ἐπὶ ϑέσει dido- 

, > ee 2 La À ς᾽ "Ὁ" Ν “Ἢ 
μένην εὐθεῖαν εὐθεῖα γραμμὴ ἀχθῇ. καὶ τμηθῇ 
᾽ τὰ mn 1 \ 
εἰς δεδομένον λόγον, διὰ δὲ τῆς! τομῆς παρὰ τὴν 
Tirer δεδομένην εὐθεῖαν εὐθεῖα γραμμὴ ἀχθῇ" 
δέδοται ἡ ἀχθεῖσα τῇ ϑέσει. 

\ \ n 
Απὸ γὰρ δεδομένου σημείου τοῦ Α ἐπὶ ϑέσει 


δεδομένην εὐθεῖαν τὴν ΒΓ εὐθεῖα γραμμὴ ἤχθω ἡ 


niam ἃ dato puncto Ε ad datam positione rec- 
tam ΓΔ recta linea ΕΘ ducta est, datum faciens 
angulum ΕΘΗ ; posilione igitur est ipsa @EK, 
Positione autem ct utraque ipsarum AB, TA; 
datum igitur est utrumque punclorum K, ©. Est 
autem et punclum E datum ; data igitur est 
utraque ipsarum ΘῈ, ΕΚ; ratio igitur ipsius 
ΘῈ ad ΕΚ data. Ut autem ΘῈ ad ΕΚ ila HE 
ad ΕΖ; ratio igitur et ipsius HE ad ΕΖ data. 


PROPOSITIO: XX XV. 


Si a dato ‘puncto ad datam positione rec- 
tam recta linea ducatur, et secetur in datà 
ralione, per sectionem autem contra datam 
positione rectam recta linea ducatur; data est 
ducta positione. 

A dato enim puncto Α ad datam positione 
rectam ΒΓ recta linea ducatur AA, et sece- 


geons la vers K. Puisque du point E, on a mené à la droite ra, donnée de 
position, la ligne droite E®, faisant un angle donné ΕΘΗ, la droite ΘῈΚ sera 
donnée de position ( 30). Mais chacune des droites AB, ΓΔ est donnée de po- 
sition; chacun des points Κ, © est donc donné ( 25). Mais le pointE est donné; 
chacune des droites ΘΕ, ΕΚ est donc donnée ( 26); la raison de ΘῈ à ΕΚ est donc 
donnée (1). Mais ΘΕῈ est à ΕΚ comme HE est à ΕΖ (4. 6); la raison de HE à ΕΖ 
est donc donnée (déf. 2). 


ΒΘ ΘΝ -XXXV, ν 


Si d’un point donné, on mène une ligne droite à une droite donnée de po- 
sition, si celle droite est coupée en raison donnée, et si, par la section, 
on mène une ligne droite parallèle à la droite donnée de position, la droite menée 
sera donnée de position. 

Du point donné 4, menons une ligne droite ΑΔ à la droite Br donnée de 
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ΑΔ, καὶ τετμήσθω εἰς δεδομένον λόγον, τὸν τῆς 
AE πρὸς ΕΑ. na) ἤχθω διὰ τοῦ E τῇ ΒΓ παράλ- 
ληλος ἡ LEH* λέγω ὅτι Sécu ἐστιν ἡ ZEH. 
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tur in ἀαϊὰ ratione ipsius AE ad EA , οἱ du- 
catur per punctunr E ipsi ΒΓ parallela ZEH ; 
dico positione esse ipsam ZEH, 


Ἡχθω γὰρ ἀπὸ τοῦ Α ἐπὶ τὴν ΒΓ κάθετος ἡ 
ΑΘ, Καὶ" ἐπεὶ ἀπὸ δεδομένου σημείου ποῦ A ἐπὶ 
τὴν" ϑέσει δεδομένην εὐθεῖαν τὴν ΒΤ εὐθεῖα γραμμὴ 
ἧκται ἡ ΑΘ, διδομένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν ὑπὸ 
AOA° ϑέσε, ἄρα ἐστὶν à ΑΘ. Θεσει δὲ καὶ ἡ ΒΓ" 
δοθὲν ἄρα ἐστὶ! τὸ © σημεῖον. Ἐστι δὲ καὶ τὸ A 
δοθέν" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ ΑΘ τῇ ϑέσει καὶ τῷ 
μεγέθει" καὶ ἐπεί ἐστιν ὡς ἡ AE πρὸς τὴν ἘΔ cù- 
τως ἡ AK πρὸς τὴν ΚΘ, καὶ ἔστι λόγος τῆς AE 
πρὸς τὴν ἘΔ δοθείς" λόγος ἔρα τῆς ΑΚ πρὸς τὴν 
ΚΘ δυθείς5. συνθέντι ἄρα λόγος ἐστὶ τῆς ΑΘ 
πρὸς τὴν ΑΚ δοθείς, Δοθεῖῆσα δὲ ἡ ΑΘ τῷ μεγέθει" 
δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ ΑΚ τῷ μεγέθει, Αλλὰ καὶ τῇ 


À 
Κ Η 

Τ 
Θ 


Ducatur enim a puneto A δά ΒΓ perpendi- 
cularis ΑΘ. Et quoniam a dato puncto A ad 
datam positione rectam ΒΓ recta linea ducta 
est ΑΘ, datum faciens angulum A@A; posi- 
tione igitur est ipsa ΑΘ, Positionc autem et 
ipsa ΒΓ; datum igitur est © punctum. Estautem 
et punctum À datum ; data igilur est ΑΘ po- 
sitione et magnitudine. Et quoniam est ut AE 
ad ΕΔ ila AK ad ΚΘ, et est ratio ipsius AE ad 
ἘΔ data; ratio igitur ipsius AK ad ΚΘ data; 
componendo ïgitur ratio cest ipsius ΑΘ ad 
AK data. Data autem ΑΘ magnitudine; data 


igitur et ΑΚ magnitudine. Sed et positione, 


position ; coupons cette droite dans la raison donnée de ΔῈ à FA, et par le 
point E, menons ZEH parallèle à Br; je dis que la droite ZEH est donnée de 
position. 


Car du point A, menons ΑΘ perpendiculaire à ΒΓ. Puisque du point 4, on ἃ 
mené à la droîte Br donnée de position , la ligne droite A@, faisant un angle donné 
ΑΘΔ ; la droite ΑΘ sera donnée de position ( 30). Mais Br est donné de position; 
le point © est donc donné ( 25). Mais le point 4 est donné; la droite ΑΘ est 
donc donnée de position et de grandeur (26). Mais 4E est à ἘΔ comme ΑΚ 
est à ΚΘ, et la raison de AE à ἘΔ est donnée (2. 6); la raison de ΑΚ à ΚΘ 
est donc donnée (ἐξ, 2); donc, par addition, la raison de ΑΘ à AK est 
donnée (6). Mais 40 est donné de grandeur; la droite AK est donc donnée 
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ϑέσει, καὶ ἐστὶν τὸ Α δοθὲνδ» δοθὲν ἄρα καὶ τὸ K. 
Ἐπεὶ οὖν διὰ δεδομένου σημείου τοῦ K, παρὰ 
ϑέσει δεδομένην εὐθεῖαν τὴν ΒΓ εὐθεῖα γραμμὴ 
ἥκται ἡ ΖΗ" ϑέσει ἄρα ἐστὶν ὁ ΖΗ, 


ΠΡΌΤΑΣΙΣ λε΄ 


; 
Ἐὰν ἀπὸ δεδομίνου σημείου ἐπὶ ϑέσει δεδό-- 
᾿ > ᾽ œ Ἄν Ὁ Ν 
μένην εὐϑεῖαν εὐθεῖα γραμμὴ ἀχϑῆὴγ καὶ προσ- 
CP » 7 TEL re Ν \ , A 
τεθῇ τις αὐτῇ εὐθεῖα, λόγον ἔχουσα πρὸς αὐτὴν 
à -Ὡ , - 
δεδομένον. διὰ δὲ τοῦ πέρατος τῆς προστεθείσης 
παρὰ τῇ die δεδομένην εὐθεῖαν' εὐθεῖα γραμμὴ 
ἀχβῇ" δέδοται ἡ ἀχθεῖσα τῇ dise. 
Απὸ γὰρ δεδομένου σημείου τοῦ A ἐπὶ ϑέσει 
LL ee \ 
δεδομένην εὐθεῖαν τὴν ΒΓ εὐθεῖα γραμμὴ ἤχθω ὁ 
07 / 3 
AA, καὶ προσκείσθω τῇ AA ἡ ΑΕ λόγον ἔχουσα 
4 \ “Ὕ ΩΣ 
πρὸς τὴν ΑΔ δεδομένον. διὰ δὲ τοῦ E τῇ ΒΓ πα- 
3, ,ὔ “ 
ράλληλος ἤχθω ἡ ZK° λέγω ὅτι ϑέσει ἐστὴν ἡ ZK. 


χθω γὼρ ἀπὸ τοῦ A ἐπὶ τὴν ΒΓ κάθετος 
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et est punetum A datum; datum igitur et K 
punctum. Quoniam igitur per datum punctum 
K, contra datam positione rectam ΒΓ recta 


linca ducta est ΖΗ ; positione igitur est ipsa ΖΗ. 


PROPOSITIO XXXVI. 


Si a dato puncto ad datam positione rectam 
recta linea ducatur , et adjiciatur aliqua ipsi 
recla, rationem habens datam ad ipsam; per 
extremum autem adjunctæ contra datam posi- 
tione rectam recta linea ducatur , data est ducta 
positione. 

À dato enim puncto A ad datam positione 
rectam ΒΓ recta linea ducatur A4, et adji- 
ciatur ipsi ΑΔ ipsa AE rationem habens ad 
AA datam, per punctum autem E ipsi ΒΓ paral- 
lela ducatur ΖΚ; dico positionc cesse ipsam ΖΚ, 


Ducatur enim a puncto Α ad ΒΓ perpendi- 


de grandeur (2). Mais elle est donnée de position, et le point A est aussi 
donné; le point k est donc donné (27). Mais par le point donné K, on ἃ mené 
la ligne droite ΖΗ parallèle à la droite ΒΓ donnée de position; ΖΗ est donc donné 
de position (28). 


PROPOSITION ΧΧΧΥῚ, 


Si d'un point donné, on mène une ligne droite à une droite donnée de po- 
sition, si on lui ajoute une droite qui ait une raison donnée avec elle, et si, 
par l'extrémité de la droite ajoutée, on mène une ligne droite parallèle à la droite 
donnée de position, la droite menée sera donnée de position. 

Car du point donné 4, menons la ligne droite ΑΔ à la droite ΒΓ donnée de po- 
sition; ajoutons à 4A une droite AE, qui ait avec AA une raison donnée, et, 
par le point E, menons la droite ΖΚ parallèle à Br; je dis que ΖΚ est donné de 
position. 

Car du point A, menons la droite ΑΘ perpendiculaire à Br, et prolongeons celte 
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\ 4 > \ 
n ΑΘ, καὶ διήχθω ἐπὶ τὸ H. Καὶ ἐπεὶ ἀπὸ 
» 
δεδομένου σημείου rod À ἐπὶ ϑέσει δεδομένην εὖ- 
.ω \ A ὦ LA 
θεῖαν τὴν ΒΓ εὐθεῖα γραμμὴ ἥκται ἡ ΑΘ, δεδο-- 
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cularis A@, et producatur ad punctum H. Et 
quoniam a dato puncto A ad datam posilione 


rectam ΒΓ recta linea ducta est ΑΘ, datum 


5 E H 
À 
ῳ Θ 


μένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν ὑπὸ AOT* dise ἄρα 
ἐστὶν à OAH. Θέσει δὲ καὶ ἡ ΒΓ" δοθὲν ἄρα ἐστὶ 
τὸ © σημεῖον. Ἐστι δὲ καὶ τὸ Α δοθέν" δοθεῖσα 
ἄρα ἐστὶν ἡ ΑΘ. Καὶ ἐπεὶ λέγος ἐστὶ τῆς ΔΑ πρὸς 
τὴν ΔῈ δοθεὶς, ὡς δὲ ἡ AA πρὸς τὴν AE οὕτως 
4 ΘΑ πρὸς τὴν ΑΗ" λόγος ὅρα καὶ τῆς OA , πρὸς 
τὴν AH δοθεὶ ἴ, Δοθεῖσαι δὲ ἡ ΘΑ" δοθεῖσα ἄρα καὶ 
ἡ AH, Αλλὰ καὶ τῇ ϑέσει, καὶ ἔστι δοθὲν τὸ A. 
δοθὲν ἄρα καὶ τὸ H. Ἐπεὶ οὖν διὰ δεδομένου ση- 
μείου τοῦ H παρὰ ϑέσει δεδομένην εὐθεῖαν τὴν 
ΒΓ εὐθεία γραμμὴ ἥκται à LHK° θέσει ἄρα ἐστὶν 
à ZHK. 


A 


faciens angulum AT; positione igitur est ipsa 
@AH. Positione autem et ipsa ΒΓ : datum 
igitur est © punclum. Est autemet punctum 
A datum; data igitur est ipsa ΑΘ. Et quo- 
niam ralio est ipsius AA ad AE data, ut au- 
tem AA ad AE ita ΘΑ ad AH; ratio igitur ct 
ipsius ΘΑ ad AH data. Data autem ΘΑ ; data 
igitur et ipsa AH. Sed et positione, et est da- 
tum punctum A; datum igitur et punctum H, 
Quoniam igitur per datum punctum H contra 
datam positione rectam ΒΓ recta linea ducta 


est ZHK; positione igitur est ipsa ZHK, 


droite vers le point H. Puisque du point donné 4, on a mené à la droite Br donnée 
de position, la ligne droite ΑΘ; faisant l’angle donné ΑΘΓ; la droite &4H sera don- 
née de position (30). Mais Br est donné de position; le point © est donc donné 
(25). Mais le point 4 est donné; la droite ΑΘ est donc donnée (26). Mais la raison 
de ΔΑ à AE est donnée, et AA est à AE comme ΘΑ est à AH (4. 6 ); la raison de ΘΑ 
à AH est donc donnée (déf. 2). Mais ΘΑ est donné; la droite AH est donc donnée 
(déf. 2). Mais elle est donnée de position, et le point A est aussi donné ; le point H 
est donc donné ( 27 ). Mais par le point donné H, on a mené la ligne droite ZHK 
parallèle à la droite Br donnée de position ; la droite ZHK est donc donnée de 


position (28). 
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ΠΡΟΤΑΣΙΣ λζ΄, 


Ἐὰν εἰς παραλλήλους τῇ Dies δεδομένας εὖ- 
θείας εὐθεῖα γραμμὴ ἀχθῇ. καὶ τμηθῇ εἰς δεδὸ-- 
μένον λόγον, διὰ δὲ τὴς τομῆς παρὰ τὰς! τῇ 
ϑέσει δεδομένας εὐθείας εὐθεῖα γραμμὴ" ἀχθῇ" 
δίϑοται ἡ ἀχθεῖσα τῇ ϑέτει. 

Εἰς γὰρ παραλλήλους τῇ ϑέσει δεδομένας εὖ-- 
θείας τὰς AB, ΓΔ εὐθεῖα γραμμὴ ἤχθω ἡ EZ , καὶ 
τετμήσθω εἰς δεδομένον λόγον τὴν τῆς ΖΗ πρὸς 
τὴν HE, καὶ διίχϑω διὰ τοῦ H ὁποτέρᾳ τῶν 
AB, ΓΔ παράλληλος ἡ ΘΚ’ λέγω ὅτι θέσει ἐστὴν 
ñ ΘΚ. 
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À 


PROPOSITIO XXXVII. 


Si in parallelas positione datas rectas recta 
linea ducatur , el ipsa secetur in datà ratione , 
per sectionem vero contra datas positione rectas 


recta linea ducatur; data cest ducta positione, 


In parallelas enim positione datas rectas AB, 
ΓΔ recta linca ducatur ΕΖ, et ipsa secetur in 
datà ratione ipsius ΖΗ ad ΗΒ, et ducatur per 
punctum Η utrilibet ipsarum AB, ΓΔ parallela 
ΘΚ; dico posilione esse ipsam ΘΚ, 


E 
7 7 
- H 
᾿ Ἧ; 


Εἰλήφθω γὰρ ἐπὶ τῆς ΑΒ δοθὲν σημεῖον τὸ À, 


Ἂν “, 
καὶ κατήχθω ἀπὸ τοῦ À ἐπὶ τὴν ΓΔ κάθετος ἡ 


PROPOSITION 


Λ 
Β 
- K 
M 
N Δ 


Sumatur euimin AB datum punctum A, et 
ducatur a puncto A ad ΓΔ perpendicularis AN. 


ἈΚ ΧΙ: 


Si, entre des droites parallèles données de position, on mène une ligne droite; 
si l’on coupe cette droite en raison donnée, et si, par la section, on mène 
une ligne droite parallèle aux droites données de position, la droite menée est 


donnée de position. 


Entre les parallèles ΑΒ, ΓΔ données de position, menons la ligne droite ΕΖ, 
que cette droite soit coupée dans la raison donnée de ΖΗ à HE, et par le point H 
menons ΘΚ parallèle à l’une ou à l’autre des droites AB, ΓΔ; je dis que ΘΚ est 


donné de position. 


Car dans la droite AB, prenons un point donné Δ, et du point A, menons AN 
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AN. Ἐπεὶ οὖν" ἀπὸ δεδομένου σημείου τοῦ À ἐπὶ 
ϑέσει δεδομένην εὐθεῖαν τὴν TA, εὐθεῖα γραμμὴ 
ἦκται à AN, δεδομένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν ὑπὸή 
ANA° ϑέσει ἄρα ἐστὶν ἡ AN. Oo δὲ καὶ 
ἡ TA* δοθὲν ἄρα τὸ Ν σημεῖον, Ἐστι δὲ καὶ τὸ À 
δοθέν" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ ΛΝ, Καὶ ἐπεὶ λόγος 
ἐστὶ τῆς ΖΗ “πρὸς τὴν HE δοθεὶς. ὡς δὲ ἡ ΖΗ 
πρὸς τὴν HE οὕτως ἡ ΝΜ πρὸς τὴν ΜΔ’ λόγος 
ἄρα καὶ τῆς ΝΜ πρὸς τὴνῦ MA δοθείς. Ωστε καὶ 
τῆς ΝΛπρὸς τὴν AM ἐστὶ δοθεὶς λόγοςθ, Δοθεῖσα δὲ 
ἡ NA δοθεῖσα ἄρα καὶ ἢ AM, Αλλὰ καὶ τῇ ϑέσει, 
na) ἔστι δοθὲν τὸ A° δοθὲν ἄρα καὶ τὸ M. Ἐπεὶ 
οὖν διὰ δεδομένου σημείου τοῦ M παρὰ ϑέσει δε- 
δομένην εὐθεῖαν τὴν TA εὐθεῖα γραμμὴ ἧκται ἡ 
ΘΚ’ ϑέσει ἄρα ἐστὶν ñ ΘΚ, 
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Quoniam igitur a dato puncto À ad datam 
positione rectam TA recta linea ducta est 
AN, datum faciens angulum ANA; positione 
igitur est AN. Positione autem et l'A; datum 
igitur N punctum. Est autem et punctum A 
datum ; data igitur est AN. Et quoniam ratio 
est ipsius ZH ad HE data, ut autem ZH ad 
HE ila NM ad MA; ratio igitur et ipsius NM 
ad MA data. Quare et ipsius NA ad AM est data 
ratio, Data autem ipsa NA ; data igitur et AM. 
Séd et positione, et est datum A punctum; 
datum igiltur et M punctum. Quoniam igitur 
per datum punctum M contra datam positione 
rectam FA recta linea ducta est OK; positiong 
igitur est ipsa ΘΚ. 


+ 


perpendiculaire à ra. Puisque du point donné A, on a mené à la droite ΓΔ 
donnée de position, la droite AN faisant un angle donné ANA, la droite AN sera 
donnée de position (30). Mais ra est donné de position, le point N est donc 
donné ( 25). Mais le point Δ est donné; donc AN est donné ( 26 ). Mais la raison 
de ΖΗ à HE est donnée , etZH est à HE comme NM est à MA ( 2. 6); la raison de NM 
à MA est donc donnée (2); la raison de NA à AM est donc donnée (6). Mais 
NA est donné ; la droite AM est donc donnée (2). Mais elle est donnée de po-. 
sition, et le point 4 est donné ; le point M est donc donné (26). Mais, par le 
point donné M, on a mené la ligne droite ΘΚ parallèle à la droite ra donnée de 
position; ΘΚ est donc donné de position ( 28). 


HPOTASIS À. 


Ἐὰν εἰς παραλλήλους τῇ ϑέσει δεδομένας eù- 
θείας εὐθεῖα γραμμὴ ἀχθῇ, καὶ προστεθῇ τις αὐτῇ 
εὐθεῖα λόγον ἔχουσα πρὸς αὐτὴν δεδομένον, δὰ 
δὲ τοῦ πέρατος τῆς προστεθείσης παρὰ τὰς τῇ 
ϑέσει δεδομένας παραλλήλους! εὐθεῖα γραμμὴ 
ἀχθῇ" δέδοται ἢ ἀχθεῖσα τῇ ϑσει. 

Εἰς γὰρ παραλλήλους τῇ ϑέσει δεδομένας εὖ-- 
θείας τὰς ΑΒ. ΓΔ εὐθεῖα γραμμὴ ἤχθω ἡ ΕΖ, καὶ 
προσκείσθω τις αὐτῇ εὐθεῖα n EH λόγον ἔχουσα 
πρὸς τὴν ἘΖ δεδομένον, διὰ δὲ τοῦ Η ὁποτέρᾳ 
τῶν AB,TA εὐθεΐων εὐθεῖα γραμμὴ παράλληλος" 
ἤχθω καὶ ΘΚ’ λέγω ὅτι ϑέσει ἐστὶν ἡ ΘΚ. 


LES DONNÉES D’EUCLIDE. 
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PROPOSITIO XXXVIII 


Si in parallelas positione datas rectas recta 
linea ducatur , et adjiciatur aliqua ipsi recta ra= 
tionem habens datam ad ipsam, per extremum 
vero adjectæ contra datas positione parallelas 
recta linea ducatur , data est ducta positione. 


In parallelas enim positione datas rectas AB, 
TA recta linea ducatur ΕΖ, et adjiciatur aliqua 
ipsi recta EH rationem habens datam ad EZ 
datam, per H autem punctum utrilibet recta- 
rum AB, ΓΔ recta linea parallela ducatur ΘΚ; 
dico positione esse ipsam ΘΚ, 


Εἰλήφθω γὰρ ἐπὶ τῆς AB δοθὲν σημεῖον τὸ M, 


\ “ A \ , 3 ὦ 
καὶ ἤχθω ἀπὸ τοῦ M ἐπὶ τὴν TA κάθετος εὐθεῖα 


A 
K 
3 
M 
A 
N 


Sumatur enim in ipsà AB 'datum punctum 
M, et ἃ puncto M ad ΓΔ perpendicularis recta 


PROPOSIEION XXXVIHIT 


Si, entre des droites parallèles et données de position, on mène une ligne 
droite, si l’on ajoute à cette droite une droite qui ait avec elle une raison donnée, 
et si, par l'extrémité de l’ajoutée, on mène une droite parallèle aux parallèles 
données de position, la droite menée sera donnée de position. 

Entre les droites ΑΒ, ΓΔ, parallèles et données de position, menons la ligne 
droite ΕΖ, ajoutons-lui une droite EH qui ait avec ΕΖ une raison donnée, et par 
le point H, menons la ligne droite ΘΚ parallèle à l’une ou à l’autre des droites 4B, 
ra; je dis que la droite ex est donnée de position. 

Car dans la droite ΑΒ, prenons un point donné M, et du pointM, menonslaligne 


HI. 
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γραμμὴ ἡ ΜΝ, καὶ διήχθω ἐπὶ τὸ À. Ἐπεὶ οὖν 
ἀπὸ δεδομένου σημείου τοῦ M, ἐπὶ ϑέσει δεδο- 
μένην εὐθεῖαν τὴν TA, εὐθεῖα γραμμὴ ἧκται à 
MN, δεδομένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν ὑπὸ ΜΝΔ' 
ϑέσει ἄρα tori ἡ MN. Θέσει δὲ καὶ ἡ ΓΔ’ δὸ- 
θὲν ἄρα ἐστὶ τὸ N σημεῖον, Ἐστι δὲ καὶ τὸ M 
δοθέν" δοθεῖτα ἄρα ἐστὶν ἡ ΜΝ. Καὶ ἐπεὶ λόγος 
ἐστὶ τῆς ZE πρὸς τὴν EH δοθεὶς, ὡς δὲ ἡ ZE 
πρὸς τὴν EH οὕτως ἡ ΝΜ πρὸς τὴν ΜΛ’ λόγος 
ἄρα καὶ τῆς ΝΜ πρὸς τὴν MA δοθείς. Δοθεῖσα δὲ 
ἡ ΜΝ’ δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ ΜΛ. Αλλὰ καὶ τῇ 
ϑέσει, καὶ ἔστι τὸ N δοθέν" δοθὲν ἄρα καὶ τὸ A. 
Ἐπεὶ οὖν διὰ δεδομένου σημείου τοῦ À παρὰ 
ϑίσει δεδομένην εὐθεῖαν τὴν ΑΒ εὐθεῖα γραμμὴ 
ἤκται ἡ ΘΚ’ ϑέσει ἄρα ἐστὴν ἡ OK. 


LES DONNÉES D’'EUCLIDE. 


linea ducatur MN, et producatur ad A punc- 
tum. Quoniam igitur a dato puncto M ad da- 
tam positione rectam ΓΔ, recta linea ducta est 
MN, datum faciens angulum MNA ; positione 
igitur est MN. Positione autém et ΓΔ: datum 
igitur est N punctum. Est autem et punctum 
M datum; data igitur est MN. Et quoniam ratio 
est ipsius ZE ad EH data, ut autem ZE ad EH 
ita NM ad MA; ratio igitur et ipsius NM ad 
MA data. Data autem MN; data igitur et MA. 
Sed et positione , et est punctum N datum ; 
datum ïgitur et À punctum. Quoniam igitur 
per datum punctum A contra datam positione 
rectam AB recta linea ducta est ΘΚ; positionc 


igitur est ΘΚ. 


droite MN perpendiculaire ἃ ΓΔ (12. 1}, et prolongeons-la vers A. Puisque du 
point donné M on a mené la ligne droite MN perpendiculaire à la droite ΓΔ 
donnée de position, et faisant un angle donné MNa, la droite MN sera donnée 
de position (28). Mais rA est donné de position; le point N est donc donné 
(25). Mais le point M est donné ; donc MN est donné (26). Mais la raison de 
ZE à EH est donnée, et ZE est à EH comme NM est à MA (2.6); donc la raison 
de NM à MA est donnée. Mais MN est donné; la droite MA est donc donnée (2). 
Mais cette droite est donnée de position , et le point N est donné; le point 4 est 
donc donné (26). Mais la ligne droite ΘΚ a été menée par le point donné 4 
parallèlement à la droite ΑΒ donnée de position; ΘΚ est donc donné de posi- 
tion (28). 


LES DONNÉES D’EUCLIDE. 


TPOTASIE A. 


Ἐὰν τριγώνου ἱκάστη τῶν πλευρῶν δεδομένη à 
τῷ μεγέθει. δέδοται τὸ τρίγωνον τῷ εἴδει. 

Τριγώνου γὰρ τοῦ ΑΒΓ ἑκάστη τῶν πλευρῶν 
δεδομένη ἔστω τῷ μεγέθει" λέγω ὅτι τὸ ΑΒΓ τρί- 
γῶνγον δέδοται τῷ εἴδει. 


ἐς 
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PROPOSITIO XXXIX. 


Si trianguli unumquodque laterum datum sit 
magnitudine, datum est triangulum specie. 

Trianguli enim ΑΒΓ unumquodque laterum 
datum sit magnitudine; dico ABT triangulum 
datum esse specie. 


À 


PA 


Lure | 


Θ 


ἐπεί ΠΩΣ 
Ἐκκείσθω γὰρ ἡ εὐθεῖα τῇ ϑέσει δεδομένη ἡ 


I a \ \ \ ” δὲ 
ΔΗ΄; πεπερατωμένη μὲν κατὰ τὸ Δ. ἀἄπείρος δὲ 


"»“ * ” € 
κατὰ τὸ λοιπόν" καὶ κείσθω τῇ μὲν AB ion ἡ AE.. 


Δοθεῖσα δὲ ἡ ΑΒ’ δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ ΔΕ. Αλλὰ 
καὶ τῇ ϑέσει, καὶ ἔστι δοθὲν τὸ Δ' δοθὲν ἄρα καὶ 
τὸ E. Τῇ δὲ ΒΓ κείσθω ἴση ἡ ἘΖ. Δοθεῖσα δὲ à 
ΒΓ’ δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ ἘΖ. Αλλὰ καὶ τῇ ϑέσει. 
καὶ ἴστι δοθὲν τὸ Ἐ’ δοθὲν ἄρα καὶ τὸ 2. Πάλιν, 


Exponatur enim recta AH positione data , fi- 
nita quidem ad punctum Δ, infinita vero ad 
reliquum ; et ponatur ipsi quidem AB æqualis 
ΔΕ. Data autem AB; data igitur et AE. 864 ct 
positione, et est datum punctum Δ; datum 
igitur et punclum E. Ipsi autem ΒΓ ponatur 
æqualis ΕΖ. Data autem ΒΓ; data igitur et ΕΖ. 
Sed et positione , et est datum punctum E; datum 


PROPOSIPFION  XXXIX 


< 

Si chacun des côtés d’un triangle est donné de grandeur, le triangle est donné 
d’espèce. 

Que chacun des côtés du triangle ΑΒΓ soit donné de grandeur ; je dis que le 
triangle ABr est donné d’espèce. 

Car que la droite AH soit donnée de position; qu’elle soit finie en Δ, et infinie 
de l’autre côté; faisons ΔῈ égal à ΑΒ (3. 1). Puisque ΑΒ est donné, la droite 
ΔΕ est donnée. Mais cette droite est donnée de position, et le point 4 est donné; 
donc le point E est donné( 27). Faisons ΕΖ égal à Br. Puisque Br est donné, ΕΖ 
est aussi donné. Mais cette droite est donnée de position, et le point E est 
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κείσθω τῇ! AT ἴση ἡ ZH. Δοθεῖῆσα δὲ ἡ ΑΤ' δοθεῖσα 
ἄρα καὶ ἡ 2Η. AAA καὶ τῇ ϑέσει, καὶ ἔστι 
δοθὲν τὸ Ze δοθὲν ἄρα καὶ τὸ He Καὶ κέντρῳ μὲν 
τῷε, διαστήματι δὲ τῷ ἘΔ, κύκλος γεγράφθω 
ἢ AK@* ϑέσει ἄρα ἐστὶν ὁ ΔΚΘ. Πάλιν, κέντρῳ 
μὲν τῷ 2, διαστήματι δὲ τῷ ΖΗ κύκλος γεγράφθω 
ὁ ἩΚΛ᾽ ϑέσει ἄρα ἐστὶν ὁ HKA, Θέσει δὲ καὶ ὃ 
ΔΚΘ κύκλος" δοθὲν ἄρα ἐστὶ καὶ) τὸ K ση- 
μεῖον. Ἐστι δὲ καὶ ἑκάτερον τῶν E, Z δοθέν" d'o- 
θεῖσα ἄρα ἐστὶν ἑκάστη τῶν KE, EZ, ΖΚ τῇ Sie 
ges καὶ τῷ μεγέθει" δέδοται ἄρα τὸ KEZ τρίγωνον 
τῷ εἴδει. Καὶ ἔστιν ἴσον τε καὶ ὅμοιον τῷ ΑΒΓ" 


«d'ores ἄρα τὸ 9 τρίγωνον τῷ εἰδὲεις 
OT) ABT δὲ 
P Ρ É 


LES DONNÉES D’EUCLIDE. 


igitur et Z punctum. Rursus, ponatur ipsi AT 
æqualis ΖΗ. Data autem AT; data igitur et ΖΗ. 
Sed et positione , et est datum punctum Z; 
datum igitur et punctum H. Et centro quidem 
E, intervallo autem ΕΔ, circulus describatur 
ΔΚΘ ; positione igitur est AK© circulus. Rur- 
sus’, centro quidem Z , intervallo autem ΖΗ cir- 
culus describatur HKA ; positione igitur est HKA 
circulus. Positione autem et AKO© circulus; da- 
tumigitur et K punclum. Est autem et utrumque 
punctorum E, Z datum; data igitur est unaquæ- 
que ipsarum KE, ΕΖ, ΖΚ positionc et magni- 
tudine; datum igitur KEZ triangulum specie. 
Et est et æquale et simile ipsi ΑΒΓ; datum 


est igitur ΑΒΓ triangulum specic. 


aussi donné ; le point 2 est donc donné. De plus faisons ZH égal à Ar. Puisque Ar 
est donné, la droite ΖΗ est donnée. Mais cette droite est donnée de position , ‘et 
le pointz est donné; le point H est donc donné. Du centre E et de la distance 
ἘΔ, décrivons le cercle 4e, le cercle ΔΘ sera donné de position ( déf. 6 ). 
De plus, du centre Ζ et de la distance ΖΗ, décrivons le cercle Hk4; le cercle 
HKA sera donné de position. Mais le cercle ΔΚΘ est donné de position ; donc 
le point Καὶ est donné ( 25). Mais chacun des points E, 2 est donné; donc 
chacune des droites KE, ΕΖ, ΖΚ est donnée de position et de grandeur( 26); 
donc le triangle KEZ est donné d’espèce ( déf. 3 ). Mais il est égal et semblable 
au triangle ΑΒΓ (8, 1); le triangle ABr est donc donné d'espèce. 


LES DONNÉES D’EUCLIDE. 


HPOTAZIE μ΄. 


\ , ε Ω -“ 2 ’ ΜΔ 
Ἐαν τρηγῶνου ἐκαστη τῶν γωνιῶν δεδομένη ἢ 
nn # \ ne 4 

τῷ eyes, δέδοται τὸ τρίγωνον τῷ εἴδει. 
\ “ν + -“ Led 
Τριγώνου γάρ τοῦ! ΑΒΓ ἑκάστη τῶν γων!ῶν 
’ LA - , τ LA , \ 
δεδομένη ἐστω τῷ μεγέθει" λέγω ὅτι δέδοται τὸ 


ΑΒΓ τρίγωνον" τῷ εἴδὲ!. 
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LA 


PROPOSITIO XL. 


Sitrianguli unusquisque angulorum datus sit 
magnitudine, datum est triangulum specie. 

Trianguli enim ΑΒΓ unusquisque angulorum 
datus sit magnitudine; dico datum esse ΑΒΓ 
triangulum specie. 


B τὰ 


,ὕ A ὡς 2 ἵν χὰ / 

Ἐκκείσθω γὰρ τῇ ϑέσει καὶ τῷ μεγέθει δεδὸ-- 

î Ç 

’ 4, ων € ἢ \ "“ 
μένη εὐθεῖα ἡ ΔῈ . καὶ συνεστάτω πρὸς τῇ ΔΕ. 

« nm $ NA (ES - À 
χαὶ τοῖς πρὸς αὐτῇ σημείοις τοῖς AS Ἐς Τλ μὲ 
περι δὶ Β 3 RER Τὶ “7 ἢ En 
ὑπὸ ΑΒΓ" γωνίᾳ σὴ γωνία εὖ υγραμμος ἡ ὑπὸ 

n PTE à A Ξ \ ἂν 

ZAE, τῇ δὲ ὑπὸ ATB ἴση ἡ ὑπὸ ZEA* λοιπὴ ἄρα 
e ς \ mn 2 e εἶ 2 / 

ἡ ὑπὸ BAT λοιπῇ τῇ ὑπὸ AZE ἴση ἐστί), Δο- 
LU N, #€: , -“ \ 12 , 
θεῖσα δὲ ἐκόστη τῶν πρὸς τοῖς A,B,T σημείοις 

“-““ η ' » Ἦν ἂν , “ \ LU 
γωνιῶν." δοθεῖσα ἀρα καὶ ἑκάστη τῶν πρὸς τοῖς 


Z,A,E. Ἐπεὶ οὖν πρὸς ϑέσει δεδομένη εὐθείᾳ τῇ 


E 


Exponatur enim positione et magnitudine 
data recta AE, ct constituatur ad AE, et ad 
puncta in ipsà À, E, angulo quidem ABT æqualis 
angulus rectilineus ΖΔΕ, ipsi vero ΑΓΒ æqua- 
lis ipse ΖΕΔ; reliquus igitur BAT reliquo ΔΖΕ 
æqualis est. Datus autem unusquisque angu- 
lorum ad puncta A, Β, Γ ; datus igitur et unus- 
quisque angulorum ad Z, A,E puncta. Quo- 


niam igitur ad datam positione rectam AE, οἱ 


PROPOSITION XE 


Si chacun des angles d’un triangle est donné de grandeur, le triangle est 
donné d’espèce. 

Que chacun des angles du triangle ΑΒΓ soit donné de grandeur; je dis que le 
triangle est donné d’espèce. 

Car que ΔΕ soit une droite donnée de position et de grandeur. Sur AE, et aux 
points Δ, Ε de cette droite, faisons l’angle rectiligne ZAE égal à langle ΑΒΓ, et 
l'angle ZEA égal à l’angle ArB (25. 1); l’angle restant Bar sera égal à l'angle 
restant AZE( 52. 1 ). Mais chacun des angles aux points A, B, Γ est donné; chacun 
des angles aux points z, Δ; E est donc donné. Mais on a mené à la droite 
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ΔΕ, καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ διδομένῳ τῷ À, 
εὐθεῖα γρωμμ ἧκται ἡ ΔΖ, δεδομένην ποιοῦσα 
γωνίαν τὴν πρὸς τῷ Δ' θέσει ἄρα ἐστὶν ἡ ΔΖ. 
Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ ἘΖ ϑέσει ἐστίν’ δοθὲν ἄρα 
ἐστὶ τὸ Z σημεῖον. Ἐστι δὲ καὶ" ἑκάτερον τῶν 
A, E δοθέν" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἑκάστη τῶν AE, 
ΔΖ. ΕΖ τῇ ϑέσει; καὶ τῷ μεγέθει" δέδοται ἄρα τὸ 
AZE τρίγωνον τῷ εἴδει, καὶ ἔστιν ὅμοιον τῷ 
ΑΒΓ τριγώνῳ" δέδοται ἄρα καὶ τὸ ABT τρίγωνον 


τῷ εἴδει. 
HPOTAXIE ua, 


Ἐὰν τρίγωνον μίαν ἔχῃ γωνιῶν δεδομένην. περὶ 
δὶ τὴν δεδομένην γωνίαν ai! πλευραὶ πρὸς ἀλλή- 
λας λόγον ἔχωσιν δεδομένον" δίδοται τὸ τρίγω- 
voy τῷ εἴδει, 

Ἐχέτω γὰρ τρίγωνον τὸ ΑΒΤ μίαν γωνίαν" δὲ- 
δομίνην τὴν ὑπὸ ΒΑΓ, περὶ δὲ τὴν ὑπὸ BAT αἱ 
πλευραὶ ai BA, AT πρὸς ἀλλήλας λόγον ἔχε- 
τωσαν δεδομένον" λέγω ὅτι 70 ΑΒΓ τρίγωνον δέ- 


δόοται τῷ εἴδει. 


LES DONNÉES D’EUCLIDE. 


ad punctum in eà datum A, recta linea ducta 
est AZ, datum faciens angulum ad A punc- 
tum; positione igitur est AZ. Propter eadem 
utique et ipsa EZ potitione est ; datum igitur 
est Z punctum. Est autem unumquodque punc- 
torum Δ, E datum; data igitur est unaquæque 
ipsarum ΔΕ, AZ, ΕΖ positione et magnitudine ; 
datum est igitur AZE triangulum specie, et 
est simile triangulo ΑΒΓ, datum estigitur et 
ABT triangulum specie. 


PROPOSITIO XL 


Si triangulum unum habeat angulum datum, 
circa datum autem langulum latera inter se ra- 
tionem habeant datam, datum est triangulum 
specie. 

Habeat enim triangulum AB unum angulum 
datum BAT, circa angulum autem BAT latera 
BA, Al inter se rationem habeant datam ; 


dico ΑΒΓ triangulum datum esse specie, 


AE donnée de position, et au point donné Δ une ligne droite ΔΖ, faisant un angle 
donné au point A; ΔΖ est donc donné de position (29); mais Ez est donnée de 
position, par la même raison; donc le point Z est donné (25). Mais chacun 
des points A, E est donné; chacune des droites AE, 4Z, EZ est donc donnée de 
position et de grandeur ( 26 ); le triangle 4ZE est donc donné d’espèce ( 59 }; 
mais il est semblable au triangle ΑΒΓ (4. 6); le triangle ΑΒΓ est donc donné 
d'espèce. 
PROPOSIETIONT"XEL) 


Si un triangle a un angle donné, et si les côtés autour de l’angle donné ont 
entre eux une raison donnée, le triangle est donné d’espèce. 

Que le triangle ΑΒΓ ait un angle ΒΑΓ donné, et que les côtés BA, AT autour de 
l'angle BAT ayent entre eux une raison donnée; je dis que le triangle ΑΒΓ est 
donné d’espèce. 


LES DONNÉES D’EUCLIDE. 


’ \ ω 

Ἐκκείσθω γὰρ τῇ θέσει καὶ τῷ μεγέθει δεδὸ-- 

ΩΣ “" $ ΩΣ 
μένη εὐθεῖα ἡ ΔΖ. καὶ συνεστάτω πρὸς τῇ ΔΖ 
᾽ f Ἂν Lo \ > -"» 4 Led nn € \ 
εὐθείᾳ. καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ τῷ 2. τῇ ὑπὸ 

re À n n 1 Ἵ 3 4 

ε e \ LT 
BAT γωνίᾳ ion ἡ ὑπὸ ΔΖΕ, Δοθεῖσα δὲ ἡ ὑπὸ 
DJ LA € ι LS ᾿ 

ΒΑΓ’ δοθεῖσα αρα καὶ καὶ ὑπὸ ΔΖΕ. Ἐπεί οὖν “πρὸς 


ϑέσει δεδομένη εὐθείᾳ τῇ ΔΖ. καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ 


Α 
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Exponatur enim positione et magnitudine data 
recta AZ , et constituatur ad AZ rectam , et ad 
punctum Z in δὰ, angulo BAT æqualis angulus 
AZE. Datus autem BAT angulus; datus igitur 
et AZE angulus. Quoniam igitur ad datam po- 
sitione rectam AZ, et ad datum in eà punctum 


B T 


δεδομένῳ σημείῳ τῷ 2, εὐθεῖα ypauus ἧκται ἡ 
LE, δεδομένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν ὑπὸ ΔΖΕ" 
Dices ἄρα ἐστὶν ἡ LE. Καὶ ἐπεὶ λόγος ἐστὶ τῆς 
ΒΑ πρὸς τὴν AT δοθεὶς. ὁ αὐτὸς αὐτῷ γεγηνέτω 
ὁ τῆς AZ πρὸς τὴν ΖΕ" καὶ ἐπεζεύχθω ἡ ΔΕ" λό- 
γος ἄρα καὶ τῆς ΔΖ πρὸς τὴν ZE δοθείς. Δοθεῖσα 
δὲ ἡ ΔΖ" δουθεῖσα ἄρα καὶ ἡ ZE. Αλλὰ καὶ τῇ 
Θέσει. καὶ ἔστι τὸ 2 δοθέν" δοθὲν ἄρα καὶ! τὸ Ε, 
Ἐστι δὲ καὶ ἑκάτερον τῶν Δ. Ζ δοθέν" δοθεῖσα ἄρα 
ἐστὶν ἑκάστη τῶν AZ, ZE, AE τῇ ϑέσει καὶ τῷ 


Er En »” 
μεγέθει" δέδοται ἄρα τὸ ΔΕΖ τρίγωνον τῷ εἰδὲις 


Ζ, recta linea ducta est ZE , datum faciens 
angulum ΔΖΕ : positione igitur est ZE. Et quo- 
niam ratio est ipsius BA ad AT data, eadem 
huic fiat ratio ipsius AZ ad ZE; et jungatur 
ΔΕ; ratio igitur et ipsius AZ ad ZE data. Data 
autem AZ; data igitur et ZE. Sed et positione, 
et est punctum Z datum; datum igitur et punc= 
tum E. Est autem et utrumque punctorum Δ, 
Z datum ; data igitur est unaquæque ipsarum 
ΔΖ, ΖΕ, AE positione et magnitudine ; datum 
est igitur AEZ triangulum specie. Et quoniam 


Car soit ΔΖ une droite donnée de position et de grandeur; sur la droite AZ 
et au point z de ceste droite , construisons l’angle AZE égal à l’angle BAT (23. 1). 
Puisque l'angle ΒΑΓ est donné, l’angle 4ZE est donné; et puisque sur la droite 
ΔΖ, donnée de position, et au point z de cette droite, on a mené la ligne droite 
ZE, faisant un angle donné ΔΖΕ, la droite ZE est donnée de position (29). Et 
puisque la raison de BA à AT est donnée, faisons en sorte que la raison de az à 
ZE soit la même que celle-ci, et joignons AE, la raison de δΖ à ZE sera donnée 
{ déf. 2). Mais 4z est donné; la droite ZE est donc donnée. Mais cette droite 
est donnée de position, et le point Z est donné; le point E est donc donné 
(27). Mais chacun des points A, Z est donné; chacune des droites ΔΖ, ZE, AE 
est donc donuée de position et de grandeur ( 26); le triangle AEZ est donc donné 
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Καὶ ἐπεὶ δύο τρίγωνα τὼ ΑΒΓ. ΔΕΖ μίαν γωνίαν 
μιᾷ γωνίᾳ ἴσην ἔχει, τὴν ὑπὸ BAT τῇ ὑπὸ ΔΖΕ, 
περὶ δὲ τὰς ὑπὸ τῶν BAT , ΔΖΕ γωνίας τὰς πλευ- 
ρὰς ἀνάλογον" ὅμοιον ἄρα ἰστὶ τὸ ΑΒΓ τρίγωνον 
τῷ ΔΕΖ τριγώνῳ. Δέδοται δὲ τὸ AEZ τρίγωνον" 
τῷ εἰδὲι" δέδοται ἄρα καὶ τὸ ABT τρίγωνον 


τῷ εἴδει. 
ΠΡΟΤΑΣΙΣ μβ΄. 


Ἐὰν τριγώνου αἱ πλευραὶ πρὸς ἀλλήλας λόγον 
ἔχωσι! δεδομένον, δέδοται τὸ τρίγωνον τῷ εἴδει. 

τριγώνου γὰρ τοῦ ΑΒΓ αἱ πλευραὶ πρὸς ἀλλή- 
λας λόγον ἐχέτωσαν δεδομένον" λέγω ὅτι τὸ ΑΒΓ 
σρίγωνον δέδοται τῷ εἴδει. 

Ἐκκείσθω γὰρ δεδομένη τῷ μεγέθει εὐθεῖα ἡ 
Δ. Καὶ ἐπεὶ λόγος ἐστὶ τῆς ΑΒ πρὸς τὴν" ΒΓ δὸ- 
θεὶς, ὁ αὐτὸς αὐτῷ γεγονέτω ὁ τῆς Δ πρὸς τὴν E. 
Δοθεῖτα δὲ ἡ Δ' δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ Ἐ, Πάλιν ἐπεὶ 
λόγος ἐστὶ τῆς ΒΓ πρὸς τὴν AT δοθεὶς, αὐτὸς 
εὐτῷ γεγονέτω ὃ τῆς Ἐπρὸς τὴν 2. Δοθεῖσα δὲ ἡ Ε" 


Fe 
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duo triangula ΑΒΓ, AEZ unum angulum uni 
angulo æqualem habent , angulum BAT angulo 
AZE , circa angulos autem BAT, AZE angulos 
latera proportionalia ; simile igitur est ΑΒΓ 
triangulum triangulo ΔΕΖ. Datum est autem ΔΕΖ 
triangulum specie ; datum est igitur ct ΑΒΓ 


triangulum specie. 
PROPOSITIO XLIL: 


Si trianguli latera inter se rationem habeant 
datam; datum est triangulum specie. 

Trianguli enim ΑΒΓ latera inter se rationem 
habeant datam ; dico triangulum ΑΒΓ datum 
esse specie, 

Exponatur enim data magnitudine recta Δ. 
Quoniam ratio est ipsius AB ad ΒΓ data , eadem 
huic fiat ratio ipsius Δ ad E. Data autem A; 
data igitur et E. Rursus quoniam ratio ipsius 
ΒΓ ad AT est data, eadem huic fiat ratio ipsius 
ΕΓ δά Z. Data autcm E; data igitur et Z. Et 


d’espèce (39). Mais les deux triangles ΑΒΓ, AEZ ont un angle donné à un angle, 
V’anglé BAT égal à l’angle ΔΖῈ, et les côtés autour des angles BAT, AZE sont pro- 
portionnels; le triangle ΑΒΓ est donc semblable au triangle ΔῈΖ (6.6). Mais le 
triangle AZE est donné d’espéce; le triangle ΑΒΓ est donc aussi donné d’espèce. 


PROPOSFPEION. XLFE 


Si les côtés d’un triangle ont entre eux une raison donnée, ce triangle sera 
donné d’espèce. 

Que les côtés du triangle ΑΒΓ ayent entre eux une raison donnée; je dis que 
le triangle ΑΒΓ est donné d’espèce. 

Car soit A une droite donnée de grandeur. Puisque la raison de AB à Br est 
donnée, faisons en sorte que la raison de δ à E soit la même que celle - ci. 

Puisque À est donné, la droite E est donnée (2). De plus, puisque la raison 
de Br à Ar est donnée, faisons en sorte que la raison de E à Z soit la même 
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FE »- “ 
δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ Z. Καὶ ἐκ τριῶν εὐθειῶν, ai 
CU / ΩΣ La 
εἰσιν ἴσαι τρισὶ ταῖς δοθείσαις ταῖς A, Ἑ, 2. ὧν 
“᾿ »“,Ψ᾿΄ La ͵ 
αἱ δύο τῆς λοιπῆς μείζονές εἶσι πάντῃ μεταλαμ- 


el 
(ανόμεναι. τρίγωνον συνεστάτω τὸ ΗΘΚ’ ὥστε 


ex tribus rectis, quæ sunt æquales tribus datis 
A,E, Z, quarum duæ reliquà majores sunt 
utcumque sumptæ , triangulum constituatur 
ΗΘΚ; ita ut æqualis sit À quidem ipsi ΗΘ, 


| 


B Free 


ἔσην εἶναι τὴν μὲν Δ τῇ HO, τὴν δὲ E τῇ ΘΚ, 
τὴν δὲ 2 τῇ ΗΚ. Δοθεῖσα δὲ ἑκάστη τῶν A,E, 
Z° δοθεῖσα ἄρα καὶ ἑκάστη τῶν ΗΘ. ΘΚ, ΚΗ τῷ 
μεγέθει" δέδοται ἄρα τὸ ΗΘΚ τρίγωνον τῷ εἴδει. 
Καὶ ἐπεί ἐστιν ὡς ἡ ΑΒ πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως 1 Δ 
πρὸς τὴν E, ἴση δὲ ἡ μὲν Δ τῇ HO, ἡ δὲ Ε τῇ 
ΘΚ᾽ ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΑΒ πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως ἡ ΗΘ 
πρὸς τὴν ΘΚ. Πάλιν, ἐπεί ἔστιν ὡς ἡ ΒΓ πρὸς τὴν 
TA οὕτως  E πρὸς τὴν 2. ἴτη δὲ ἡ μὲν! E τῇ 
ΘΚ, 1 δὲ 2 τῇ ΗΚ' ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΒΓ πρὸς τὴν 
TA οὕτως ἡ ΘΚ πρὸς τὴν ΚΗ. Εδείχθη δὲ καὶ ὡς 
ñ AB πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως ἡ ΗΘ πρὸς τὴν ΘΚ’ 
diicou ἄρα ἐστὶνδ ὡς ἡ ΑΒ πρὸς τὴν AT οὕτως ἡ 


HO πρὸ τὴν ΗΚθ" ὅμοιον ἄρα ἐστὶ τὸ ΑΒΓ τρί- 


K° AVE Z 


ipsa vero E ipsi ΘΚ, ipsa aulem Z ipsi HK+ 
Data autem unaquæque ipsarum A, E,.Z; data 
igitur et tinaquæque ipsarum ΗΘ, ΘΚ, ΚΗ 
magnitudine ; datum est igitur ΗΘΚ triangulum 
specie. Et quoniam est ut AB ad ΒΓ ita Δ ad 
E , æqualis autem ipsa A quidemipsi ΗΘ, ipsa 
E vero ipsi ΘΚ; est igitur ut AB ad ΒΓ jita ΗΘ 
ad ΘΚ. Rursus quoniam est ut ΒΓ ad TA ïta 
E ad Z; æqualis autem ipsa E quidem ipsi 
ΘΚ, ipsa vero Zipsi ΗΚ ; est igitur ut Bl'ad 
TA ïita ΘΚ ad ΚΗ. Ostensum autem et ut AB 
ad Br ila ΗΘ ad ΘΚ; ex æquoigitur est ut AB 
ad AT ita ΗΘ ad HK, simile igitur est ΑΒΓ 


que celle-ci. Puisque E est donné, la droitezest donnée. Avec trois droites égales 
aux trois droites données Δ, E,Z, dont deux prises ensemble sont plus grandes 
que la droite restante, construisons le triangle ΗΘΚ, de manière que Δ soit égal 
à ΗΘ, la droite E égale à ex, et la droite z égale à Hk. Or, chacune des droites 
Δ; E, Z est donnée; chacune des droites ΗΘ, ΘΗ, ΚΗ est donc donnée de 
grandeur ; le triangle ΗΘΚ est donc donné d’espèce (39). Et puisque ΑΒ est à 
ΒΓ comme Δ est à E, que Δ est égal à ΗΘ, et E égal à ΘΚ, la droite ΑΒ sera à 
Ja droite Br comme ΗΘ est à ΘΚ (11. 5). De plus, puisque ΒΓ est à ra comme 
E est à Z, que E est égal à ΘΚ, et 2 égal à ΗΚ, la droite Br sera à la droite 
TA comme ΘΚ est à ΚΗ. Mais on æ démontré que AB est à ΒΓ comme ΗΘ est à ΘΚ; 
donc, par égalité, AB est à Ar comme ΗΘ est à ΗΚ (22. 5); le triangle ΑΒΓ est 
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γωνον τῷ ΗΘΚ τριγώνῳ. Δέδοται δὲ τὸ ΗΘΚ 
τρίγωνον τῷ εἴδει" δέδοται ἄρα καὶ τὸ ΑΒΓ 
τρίγωνον τῷ εἴδει, 


IIPOTAËIE y. 


Ἐὰν τριγώνου ὀρθογωνίου περὶ μίαν τῶν ὀξειῶν 
γωνιῶν αἱ πλευραὶ πρὸς ἀλλήλας λόγον ἔχωσι 
δεδομένον, δίδοται τὸ τρίγωνον τῷ εἴδει. 

Τριγώνου γὰρ ὀρθογωνίου τοῦ ΑΒΓ ὀρθὴν ἔχον- 
τὸς τὴν ὑπὸ BAT γωνίαν, περὶ μίαν τῶν ὀξειῶν 
αὐτοῦ γωνιῶν τὴν ὑπὸ ΑΒΓ. αἱ πλευραὶ αἱ ΓΒ. 
ΒΑ πρὸς ἀλλήλος λόγον ἐχέτωσαν δεδομένον" 
λέγω ὅτι δίδοται τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ εἰδὲις 

Ἐκκείσθω γὰρ τῇ θίσει καὶ τῷ μεγίθει dedo- 
μένη εὐθεῖα ἡ ΔῈ. καὶ γεγράφθω ἐπὶ τῆς ΔῈ 
ἡμικύκλιον τὸ AHE" θέσει ἄρα ἐστὶ καὶ! τὸ AHE 
ἡμικύκλιον, Καὶ ἐπεὶ λόγος ἰστὶ τῆς TB πρὸς 
τὴν ΒΑ δοθεὶς, ὁ αὐτὸς αὐτῷ γεγονέτω ὁ τῆς ΔῈ 
πρὸς τὴν 2" λόγος 
δοθείς. Δοθεῆσα δὲ 


ἄρα καὶ τῆς AE πρὸς τὴν Z 


ἡ ΔΕ’ δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ Ze 
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triangulum triangulo ΗΘΚ, Datum.est autem H@K 
triangulum specie ; datum estigitur et ΑΒΓ trian 
gulum specie. 


PROPOSITIO XLIIL 


Si trianguli rectanguli cirea unum acuto- 
rum angulorum latera inter se rationem ha- 
beant datam , datum est triangulum specie. 

Trianguli enim rectanguli ΑΒΓ rectum ha- 
bentis angulum BAT, latera ΓΒ, BA circa unum 
angulorum ipsius acutorum ABT inter se ra- 
tionem habeant datam ; dico datum esse ΑΒΓ 
triangulum specie. 

Exponatur enim positione et magnitudine data 
recta AE, et describatur super AE semicir- 
culus AHE ; posilione igitur est et AHE semi- 
circulus, Et quoniam ratio est ipsius ΓΒ ad BA 
data; eadem huic fiat ratio ipsius AE ad Z; 
ratio igitur et ipsius AE ad Z data. Data autem 


donc semblable au triangle ΗΘΚ. Mais le triangle ΗΘΚ est donné d’espèce (5.6); 
le triangle ΑΒΓ est donc aussi donné d’espèce. 


PROPOSITION XLIII. 


Si, dans un triangle rectangle, les côtés autour d’un des angles aigus ont entre 
eux une raison donnée, ce triangle est donné d’espèce. 
Que dans le triangle rectangle ΑΒΓ dont l’angle droit est ΒΑΓ, les côtés ΓΒ, ΒΑ, 


autour d’un de ses angles aigus ΑΒΓ, ayent entre eux une raison donnée ; je dis 
que le triangle ΑΒΓ est donné d'espèce. 

Car soit AE une droite donnée de position et de grandeur, et sur ΔῈ décri- 
vons le demi-cercle aHE; le demi-cercle AHE sera donné de position ( déf. 6 ). Et 
puisque la raison de ΓΒ à ΒΑ est donnée, faisoñs en sorte que la raison de ΔῈ à 
z soit la même que celle-ci; la raison de AE à Z sera donnée. Mais ΔῈ est donné; 
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Καὶ ἔστι μεΐζων à TB τῆς ΒΑ’ μείζων ἄρα καὶ ἡ 
AE τῆς Z. Ἐνηρβμόσθω τῇ" 2 ἴση ἡ AH, καὶ 
ἐπεζεύχθω ἡ HE, καὶ κέντρῳ μὲν τῷ Δ. δχαστή- 
pars δὲ τῷ AH, κύκλος γεγράφθω ὃ OHK° ϑέσει 


Θ 


“ 


ἄρα ᾿στὶν ὁ ΘΗΚ κύκλος, δέδοται γὰρ αὐτοῦ τὸ 
κέντρον τῇ ϑέσει, καὶ ἡ 2x τοῦ κέντρου τῷ με- 
vides. Θέσει δὲ καὶ τὸ AHE ἡμικύκλιον" δοθὲν 
ἄρα ἐστὶ τὸ Η σημεῖον. Ἐστι δὲ καὶ ἑκάτερον τῶν 
A, E δοθέν" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἑκάστη τῶν HA, 
AE, EH τῇ ϑέσει καὶ τῷ μεγέθει" δίδοται ἄρα 
τὸ HAE τρίγωνον τῷ εἴδει, Ἐπεὶ οὖν δύο τρίγωνά 
ἐστι τὼ ΑΒΓ, ΔΕΗ μίαν γωνίαν μίᾳ γωνίᾳ ἴσην 
ἔχοντα, τὴν ὑπὸ BAT τῇ ὑπὸ ΔΗΕ, περὶ δὲ τὰς 
ἄλλας γωνίας τὰς ὑπὸ ΤΒΑ. ΕΔΗ τὰς πλευρὰς 
ἀνάλογον, τῶν δὲ λοιπῶν τῶν ὑπὸ ΒΓΑ, ΔΕΗ 
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et ΔῈ; data igitur et Z. Et est major ΓΒ ipsâ BA; 
major igitur et AE ipsâ Z. Accommodelur ipsi 
Zæqualis ΔΗ; et jungatur HE, et eentro qui- 
dem A, intervallo autem AH, circulus descri- 


A KE 27 à 


batur ΘΗΚ; positione igitur est OHK circu- 
lus , datum est enim ipsius centrum positione, et 
ipsa ex centro magnitudine. Positione autem et 
AHE semicirculus ; datum igitur est H punctum. 
Est autem et unumquodque ipsorum A, E da- 
tum; data igitur est unaquæque ipsarum HA, 
ΔΕ, EH positione et magnitudine; datum est 
igitur HAE triangulum specie. Quoniam igitur 
duo triangula sunt ΑΒΓ, AEH unum angulum 
uni angulo æqualem habentia, ipsum BAT ipsi 
AHE , circa alios vero angulos ΓΒΑ, ΕΔΗ la- 


tera proportionalia , reliquorum autem ΒΓΑ» 


la droite 2 est donc donnée ( 2). Mais ΓΒ est plus grand que ΒΑ ( 19. 1); la droite 
ΔῈ est donc plus grande que Ζ. Adaptons, dans le cercle, une droite AH égale 
ἃ 2 (1.4), joignons HE, et du centre 4 et de la distance ΔῊ, décrivons le cercle 
ΘΗΚ, le cercle @HK sera donné de position, car son centre est donné de po- 
sition, et son rayon de grandeur ( déf. 6). Mais le demi-cercle AHE est donné 
de position; le point H est done donné (25). Mais chacun des points a, Eest 
donné; chacune des droites HA, AE, EH est donc donnée de position et de gran- 
deur (26); le triangle HAE est donc donné d’espèce (déf. 3 ). Puisque les deux 
triangles ΑΒΓ, AEH ont un angle égal à un angle, savoir l'angle ΒΑΓ égal à l’angle 
AHE, que les côtés autour des autres angles TBA, EAH sont proportionnels, et que 
les autres angles ΒΓΑ, AËH sont chacun plus petits en même temps qu’un droit; 
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« ‘ [4 ἢ 4 3 -Ὡω LA 9 3 Ἂν, 
ἑκατέραν ἅμα ἐλάσσονα ὀρθῆς" ὅμοιον ἄρα ἐστὶ 
τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ ΔΕΗ τρογώνῳ. Δέδοται δὲ 
τὸ AEH τρίγωνον" τῷ εἴδει" δέδοται ἄρα καὶ τὸ 
ΑΒΓ τρίγωνον τῷ εἴδει. 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ md", 


Ἐὰν τρίγωνον μίαν ἔχῃ γωνίαν δεδομένην. 
περὶ δὲ ἄλλην γωνίαν αἱ πλευραὶ πρὸς ἀλλήλας 
λέγον ἔχωσι δεδομένον" δέδοται τὸ τρίγωνον 
τῷ εἴδει. 

Ecrw τρίγωνον τὸ ΑΒΓ μίαν ἔχον γωνίαν δὲ- 
δομένην τὴν ὑπὸ BAT, περὶ δὲ ἄλλην γωνίαν τὴν 
ὑπὸ ΑΒΓ αἱ πλευραὶ AB, ΒΓ λόγον ἐχέτωσαν 
πρὸς ἀλλήλας δεδομένον" λέγω ὅτι τὸ ΑΒΓ τρί- 


γῶνον δίδοται τῷ εἴδει. 
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AEH uirumlibet simul minorem recto ; simile 
igitur est ABT triangulum triangulo AEH. Datum 
est autem AEH triangulum specie; datum est 
igitur et ΑΒΓ triangulum specie. 


PROPOSITIO XLIVY. 


Si triangulum unum habeat angulum datum, 
circa alium autem angulum latera inter se ra- 
tionem habeant datam , datum est triangulum 
specie. 

Sit triangulum ABT vunum habens angulum 
datum BAT, circa alium autem angulum AB 
latera AB, ΒΓ rationem habeant inter se da- 


tam; dico ΑΒΓ triangulum datum esse specie. 


B 


ere 


A 


\ # Mia 7e \ Ἢ A 
Μὴ ἔστω δὴ ἡ ὑπὸ BAT γωνία! ὀρθὴ. ἀλλὰ 


», # 3 LA + + 3 \ “ 
ἐστῶ προτέρον ὀξεῖα" καὶ ἤχθω ἀπὸ τοῦ B ση- 


Non sit autem angulus BAT rectus, sed sit 


primum acutus ; et dueatur a puncto B ad AF 


les triangles ΑΒΓ, AEH seront semblables ( 7. 6 ). Mais le triangle AEH est donné 
d'espèce ; le triangle ΑΒΓ est donc donné d’espèce. 


PROPOSITION XLIV. 


Si un triangle a nn angle donné, et si les côtés autour d’un autre angle ont 
entre eux une raison donnée, le triangle est donné d’espèee. 


Soit le triangle ΑΒΓ ayant un angle donné BAT; que les côtés ΑΒ, ΒΓ, autour 
d’un autre angle ΑΒΓ, ayent eutre eux une raison donnée; je dis que le triangle 


ABr est donné d’espèce. 


Car que l'angle Bar ne soit pas droit, et qu'il soit premièrement aigu; du 
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μείου ἐπὶ τὴν AT κάθετος ἡ BA. Καὶ ἐπεὶ δοθεῆσά  perpendicularis BA. Et quoniam datus est ΒΔΑ 
ἔστιν ἡ ὑπὸ BAA γωνία. ἐστὶ δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΒΑΔ  angulus , est autem et ipseB AA datus; et reli= 
δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ τῶν ΑΒΔ δοθεῖσά quus igitur ΑΒΔ datus est; datum est igitur 
ἐστι" δέδοται ἄρα τὸ ΒΑΔ τρίγωνον τῷ εἴδει' ΒΑΔ triangulum specie; ratio igitur οἱ ipsius BA 
λόγος ἄρα καὶ τῆς BA πρὸς τὴν ΒΔ δοθείς. Αλλὰ ad ΒΔ data. Sed ipsius AB ad ΒΓ ratio est data; 
τῆς AB πρὸς τὴν ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τῆς et ipsius ΒΔ igitur ad ΒΓ ratio est data. Et 
ΒΔ ἄρα πρὸς τὴν ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς. Καὶ ἔστιν est rectus BAT angulus, Datum est igitur BAT 
ὀρθὴ ἡ ὑπὸ BAT γωνίαϑ' δίδοται ἄρα τὸ BAT τρί- triangulum specie ; datus est igitur ΒΓΔ angu- 
γώϊον τῷ εἴδει" δοθεῖσα ἄρα :στὶν ἡ ὑπὸ ΒΓΔ lus. Est autem et angulus BAT datus; et re- 
γωνία, Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ BAT δοθεῖσα" καὶδ  liquus igitur ABT est datus; datum est igitur 
λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ τῶν ΑΒΓ ἐστὶ δοθεῖσα" δέδοται ΑΒΓ triangulum specie. 


δ \ f: - 
ἀρὰ Τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ εἴδει. 


Β 
4. 
E ! ; Γ 
Δ 
Αλλὰ δὴ7 ὕστω ἡ ὑπὸ BAT γωνία ἀμέλεϊα. At vero sit BAT angulus obtusus, et produ- 


«καὶ ἐκξεξλήσθω à TA πὶ τὸ E, καὶδ ἤχθω ἀπὸ catur ΓΑ ad punctum E, et ducatur a puncto 
τοῦ B σημείου 27) τὴν AE κάθετος ἡ ΒΕ, Καὶ Bad AE perpendiculaïis BE. Et quoniam datus 
ἐπεὶ δυθε)σά ἐστιν ἡ ὑπὸ BAT* καὶ ἡ ἐφεξῆς ἄρα est BAT anguilus; ct ipse deinceps igitur ΒΑΕ 
ἡ ὑπὸ ΒΑῈ δοθεῖσα ἔστιν. Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ  datus est. Est autem et BEA dalus ; et reliquus 


BEA δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ EBA δοθεῖσά igitur EBA datus est; datum est igitur EBA 


point B, menons BA perpendiculaire à AT. Puisque l’angle BA4 est donné, et que 
V’angle ΒΑΔ est aussi donné, langle restant ΑΒΔ sera donné ( 32. r)(4); le 
triangle ΒΑΔ est donc donné d’espéce (40 ); la raison de BA à BA est donc donnée 
({ déf. 5). Mais la raison de ΑΒ à Br est donnée; la raison de BA à Br est donc 
donnée (8). Mais l'angle Bar est droit; le triangle Bar est donc donné d’espèce 
(45); l'angle ΒΓΔ est donc donné (31. 1) (4). Mais l’angle BAT est donné; 
l'angle restant ΑΒΓ est donc donné; le triangle ΑΒΓ est donc donné d’espèce (40). 
Muis que l'angle ΒΑΓ soit obtus. Prolongeons rA vers E, et du point B menons 
BE perpendiculaire à AE. Puisque l'angle ΒΑΓ est donné, l’angle de suite BAE 
est douné (13. 1) (4). Mais l’augle BEA est donné; l’angle restant EBA est . 
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ἐστι" δέδοται ἄρα τὸ EBA τρίγωνον τῷ εἴδει" 
λόγος ἄρα τῆς ἘΒ πρὸς τὴν ΒΑ δοθείς, Τῆς δὲ 
ΑΒ πρὸς τὴν ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τῆς ἘΒ 
ἄρα πρὸς τὴν ΒΓ λύγος ἐστὶ δοθείς, Καὶ ἔστιν 
ὀρθὴ ἡ ὑπὸ ΒΕΓ γωνία" δέδοται ἄραϑ το ΕΒΓ τρί- 
γωνον τῷ εἴδει" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ BTE. 
Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ BAT γωνία δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ 
ἀρὰ ἡ ὑπὸ ΑΒΓ γωνία δοθεῖσά ἐστι" δέδοται 


ἄρα τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ εἴδει. 
ΠΡΟΤΑΣΙΣ μέ. 


Ἐὰν τρίγωνον μίαν ἔχῃ γωνίαν δεδομένην. αἱ 
δὲ περὶ τὴν δεδομένην γωνίαν πλευραὶ συναμφῦ- 
Tipat, ὡς μία, πρὸς τὴν λοιπὴν λόγον ἔχωσι 
δεδομένον" δέδοται τὸ τρίγωνον τῷ εἴδει. 

Ἑστω τρίγωνον τὸ ΑΒΓ μίαν γωνίαν δεδομένην 
ἔχον τὴν ὑπὸ BAT, περὶ δὲ τὴν ὑπὸ BAT γω- 
νίαν αἱ πλευραὶ , τουτέστι συναμφότερος ἡ BAT, 
ὡς μία. πρὸς τὴν TB λόγον ἐχέτω' δεδομένον" 
λέγω ὅτι τὸ ΑΒΓ τρίγωνον δέδοται τῷ εἴδει. 
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triangulum specie; ratio igitur ipsius ΕΒ ad BA 
data. Ipsius autem AB ad ΒΓ ratio est data; et 
ipsius igitur EB ad ΒΓ ratio est data. Et estrectus 
BET angulus; datum est igitur EBT triangulum 
specie ; datus igitur est BTE angulus. Est autem 
et BAT angulus datus ; et reliquus igitur ABT 
angulus datus est; datum est igitur ΑΒΓ trian- 
gulum specie. 


PROPOSITIO XEV- 


Si triangulum unum habeat angulum datum, 
circa datum autem angulum latera simul utra- 
que ut unum, ad reliquum rationem habeant 
datam , datum est triangulum specie. 

Sit triangulum ABT unum angulum datum 
habens BAT, circa angulum autem BAT latera, 
hoc est utraque BAT, ut unum ad ΓΒ rationem 
habeant datam ; dico ΑΒΓ triangulum datum 


esse specie. 


donc donné ( 32.1 )(4); le triangle EBA est donc donné d’espèce (‘40 ); la 
raison de ΕΒ à BA est donc donnée ( déf. 3 ). Mais la raison de ΑΒ à Br est donnée; 
la raison de EB à Br est donc donnée ( 8). Mais l’angle BEr est droit; le triangle 
EBr est donc donné d’espèce (45); l’angle ΒΓΕ est donc donné ( déf. 3 ). Mais 
l'angle BAT est donné ; l’angle restant ΑΒΓ est donc aussi donné ; le triangle ΑΒΓ 
est donc donné d'espèce ( 40 ). 


᾿ PROPOSITION XELV. 


Si un triangle a un angle donné, et si la somme des côtés autour de l'angle 
donné a une raison donnée avec le côté restant ; le triangle est donné d’espèce. 
Soit le triangle ΑΒΓ ayant un angle donné ΒΑΓ, que la somme des côtés ΒΑ, 
“Ar autour de l’angle BAT, ait avec TB une raison donnée; je dis que le triangle 
ΑΒΓ est donné d’espèce. 
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Τετμήσθω γὰρ ἡ ὑπὸ BAT γωνία δίχα τῇ AA 
εὐθείᾳ" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ ΒΑΔ γωνία. Καὶ 


ἐπεί ἐστιν ὡς ἡ ΒΑ πρὸς τὴν AT οὕτως ἡ ΒΔ πρὸς 


375 

Secetur enim BAT angulus bifariam rectà 
AA; datus igitar est ΒΑΔ angulus. Et quoniam 
est ut BA ad ΑΓ ita BA ad AT; permutando 


A 


τὴν ΔΙ᾽ ἐναλλὰξ ape? ὡς ἡ AB πρὸς τὴν BA 
οὕτως ἡ AT πρὸς τὴν ΤΔ' καὶ ὡς συνειμφότερος 
ἄρα ἡ ΒΑΓ πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως ἡ AB πρὸς τὴν BA. 
Λόγος δὲ συναμφοτέρου τῆς BAT πρὸς τὴν ΒΓ 
δοθείς" λόγος ἄρα καὶ τῆς ΑΒ πρὸς τὴν ΒΔ δοθείς. 
Καὶ ἔστι δοθεῖσα ἡ ὑπὸ ΒΑΔ γωνία" δέδοται ἄρα 
τὸ ΑΒΔ τρίγωνον τῷ εἴδει" δοθεῖσα ἄρα ἔστιν ἡ 
ὑπὸ ΑΒΔ γωνία. EcTs δὲ καὶ ὑπὸ ΒΑΓ γωνία 
δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ATB δεθεῖσά 


ἐστι" δίδοται ἄρα τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ εἴδει. 


Δ Je 


igitur ut AB ad BA ita AT ad ΓΔ ; et ut simul 
igitur utraque BAT ad ΒΓ ita AB ad BA; ratio 
autem utriusque simul BAT ad ΒΓ data ; ratio 
igitur etipsius AB ad BA data. Et est datus ΒΑΔ 
angulus; datumigitur est ABA triangulum spe- 
cie; datus igitur est ABA angulus. Est aulem et 
BAT angulus datus; et reliquus igitur ATB 
datus est; datum est igitur ΑΒΓ triangulum 
specie. 


Car que l’angle BAT soit coupé en deux parties égales par la droite 44(9. 1); 
l'angle ΒΑΔ sera donné ( 2). Et puisque BA est à AT eomme ΒΔ est ἃ ΔΙ (5. 6); 
par permutation, ΔΒ sera à BA comme AT est à TA; “ἃ somme des côtés BA, AT 
est donc à ΒΓ comme ΑΒ est à BA ( 12. 5). Mais la raison de la somme des 
côtés BA, AT à Br est donnée; la raison de AB à BA est donc donnée. Mais 
l'angle ΒΑΔ est donné ; le triangle ΑΒΔ est donc donné d’espèce ( 44); l'angle 
ΑΒΔ est donc donné. Mais l’angle BAT est donné; l’angle restant ΑΓΒ est donc 
donné (32. 1) (4); le triangle ΑΒΓ est donc douné d’espèce (40 ). 
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AAAQ%, 


EnGeGanodo ἡ BA ἐπ᾿ εὐθείας. καὶ τῇ AT 
κείσθω ἴση ἡ AA, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ AT. Καὶ ἐπεὶ 
λόγος ἐστὶ συναμφοτέρου τῆς BAT πρὸς τὴν TB 
δοθεὶς, ἴση δὲ ἡ ΤΑ τῇ AA° λόγος ἄρα τῆς BA! 
πρὸς τὴν ΒΓ δοθείς. Καὶ ἔστι δοθεῖσα ἡ ὑπὸ 
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ALITER 


Producatur BA in directum, et ipsi AT po- 
natur æqualis AA, et jungatur AT. Et quoniam 
ratio est utriusque simul BAT ad ΓΒ data, 
æqualis autem TA ipsi AA ; ratio igitur ipsius BA 
ad ΒΓ data. Et est datus AAT angulus , dimi- 


Δ 


Β 


ΑΔΙ, ἡμίσεια γάρ ἐστι τῆς ὑπὸ ΒΑΓ" δέδοται 
ἄρα τὸ BAT τρίγωνον τῷ εἴδει" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν 
ἡ ὑπὸ ABT γωνία. Ets δὲ καὶ ἡ ὑπὸ BAT? 
δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ATB δοθεῖσα ἐστι" 


δίδοται ἄρα τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ εἴδει, 


᾽ 


dius enim est ipsius BAT ; datum est igitur BAT 
triangulum specie ; datus igitur est ABT angu- 
lus. Est autem ct ipse BAT datus; et reliquus 
igitur ATB datus est; datum est igitur ABF 
triangulum specie, 


AUTREMENT. 


Prolongeons BA en ligne droite, faisons AA égal à ΑΓ ( 2. 1}, et joignons 
Δι. Puisque la raison de la>somme des droites BA, AT à Br est donnée, et que ΓΑ 
est égal à AA, la raison de BA à Br est donnée. Mais l'angle aar est donné, car 
il est la moitié de l’angle Bar (5 οἱ 32. 1 ); le triangle Bar est donc donné d’es- 
pèce (44); l'angle ΑΒΓ est donc donné ( déf. 3 ). Mais l’angle ΒΑΓ est donné; 
l’angle restant ΑΓΒ est donc donné (32. 1) (4); le triangle ΑΒΓ est donc donné 
d’espèce ( 40 ). 
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HPOTAZSIE mo. 


Ἐὰν τρίγωνον μιὰν ἔχῃ γωνίαν δεδομένην, 
περὶ δὲ ἄλλην γωνίαν αἱ πλευραὶ συναμφότεραι, 
ὡς μία. πρὸς τὴν λοιπὴν λόγον ἔχωσι δεδομένον" 
δέδοται τὸ τρίγωνον τῷ dv. 

Ἔστω τρίγωνον τὸ ΑΒΓ μίαν ἔχον γωνίαν δὲ- 
δομένην τὴν ὑπὸ ABT, περὶ δὲ ἄλλην γωνίαν τὴν 
ὑπὸ ΒΑΙ αἱ πλευραὶ συναμφότεραι, ὡς μίας 
τουτέστιν # BAT, πρὸς τὴν ΒΓ λόγον ἐχέτωσαν! 
δεδομένον" λέγω ὅτι τὸ ΑΒΙ τρίγωνον δίδοται 
τῷ εἴδει, 
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PROPOSIFIO XL VI: 


Si triangulum unum habeat angulum datum, 
circa alium autem angulum latera simul ntra- 
que, ut unum , ad reliquum rationem habeant 
datam ; datum est triangulum specie. 

Sit triangulum ABT unum habens angulum 
datum ABT, circa alium autem angulum BAT 
latera utraque simul , ut unum hoc est ipsa BAT 
ad ΒΓ rationem habeant datam ; dico ABC trian- 
gulum datum esse specie. 


A 


Τετμήσθω γὰρ ἡ ὑπὸ BAT γωνία diya τῇ AA 
εὐθείᾳ" ἔστιν àpa ὡς συναμφότερος ἡ BAT πρὲς 
τὴν ΒΓ οὕτως ἡ ΑΒ πρὸς τὴν ΒΔ. Λόγος δὲ 
συναμφοτέρου τῆς BAT πρὸς τὴν ΓΒ δοθείς" λό- 
γος ἄρα καὶ τῆς ΑΒ πρὸς τὴν ΒΔ δοθείς. Καὶ 


Secetur enim BAT angulus bifariam rectà AA ; 
est igitur ut utraque simul BAT ad ΒΓ ila AB 
ad BA. Ratio autem utriusque simul BAT ad 


ΓΒ data ; ratio igitur et ipsius AB ad BA data. 


PROPOSITION :XLYL 


Si un triangle a un angle donné, et si la somme des côtés autour d’un autre 
angle ἃ une raison donnée avec le côté restant, le triangle est donné d’espèce. 
Soit le triangle ΑΒΓ, ayant un angle donné ΑΒΓ; que la somme des côtés 


BA, AT, autour d’un autre angle BAT, ait une raison donnée avec Br; 


que le te ΑΒΓ est donné d’espèce. 


je dis 


Car partageons l’angle BAT en deux parties égales par la droite ΑΔ ἔῃ. ΕΣ ΙΑ 


somme des droites BAT sera à la droite ΒΓ comme AB est à ΒΔ. Mais la raison 
de la somme des droites ΒΑ, Ar à la droite ΓΒ est donnée; la raison de ΑΒ à Ba est 


II. 48 
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ἔστι δοθεῖσα à ὑπὸ ΑΒΔ γωνία" δέδοται ἄρα τὸ 
ΑΒΔ τρίγωνον τῷ εἴδει" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ 
ΒΑΔ γωνία. Καὶ ἔστιν αὐτῆς διπλασίων ἡ ὑπὸ 
ΒΑΓΙ’ δοθεῖσα ἄρα ἐστὶ καὶ ἡ ὑπὸ BAT γωνίαἷ. 
ἔστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΑΒΓ δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα 
ἡ ὑπὸ ATB δοθεῖσά ἐστι" δίδοται ἄρα τὸ ΑΒΓ 


πρίγωνον τῷ εἴδει. 
AAA EL 
Ἐκ(εξλήσθω ἡ BA, καὶϊ κείσθω τῇ TA ἔσῃ ἡ ΑΔ. 


NS € ot Ν #, 3 ἣν 
καὶ ἐπεζεύχθω ἡ AT, Καὶ ἐπεὶ λόγος ἐστὶ συν- 


augoripou τῦς BAT πρὸς τὴν ΒΓ δοθείς" ἴση δὲ 
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Et est datus ABA angulus ; datum est igitur 
ΑΒΔ triangulum specie ; datus igitur est ΒΑΔ an- 
gulus. Et est ipsius duplus BAT angulus ; datus 
igitur est et BAT angulus. Est autem et ipse 
ABT datus ; et reliquus igitur ATB datus est ; 
datum est igitur ABT triangulum specie. 


ALITER. 
Producatur BA, et ponatur ipsi TA æqualis 


AA, et jungatur AT. Et quoniam ratio est utrius- 
que simul BAT ad BF data; æqualis autem l'A 


Δ 


Β 


1 TA τῇ ΑΔ’ λόγος ἄρα καὶ τῆς AB πρὸς τὴν 
Br4 διθείς. Καὶ ἴστι δοθεῖσα à ὑπὸ ΑΒΓ oi" 
δίδοται ἄρα τὸ ΔΒΓ τρίγωνον τῷ εἴδει" δοθεῖσα 


3, 3 Ἂς € ΝΕ % A, 3 ὦ 
ὥρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ BAT γωνία. Καὶ ἔστιν αὐτῆς 


Γ 


ipsi ΑΔ; ratio Ἰριίαν ct ipsius ΔΒ ad BT data. 
Et est datus ΑΒΓ angulus; datum igitur ΔΒΓ 
triangulum specie. Datus igitur est BAT an- 


gulus. Et est ipsius duplus BAT angulus ; ergo 


donc donnée. Mais l’angle ΑΒΔ est donné; le triangle ΑΒΔ est donc donné d’es- 
pèce (41); l’angle ΒΑΔ est donc donné ( déf. 3 ). Mais l’angle BAT est son double; 
l'angle ΒΑΓ est donc donné ( 2). Mais l'angle ΑΒΓ est donné ; l’angle restant ΑΓΒ 
est donc donné ( 32, 1 )(4); le triangle ΑΒΓ est donc donné d’espèce (40). 


AUTREMENT. 


Prolongeons ΒΑ; faisons ΑΔ égal à ΓΑ, et joignons AT. Puisque la raison de la somme 
des côtés BA, AT à Br est donnée, et que ΓΛ est égal à ΑΔ, la raison de ΔΒ à ΒΓ est 
donnée. Mais l’angle ΑΒΓ est donné; le triangle ΔΒΓ est donc donné d’espèce 
(41); l’angle Bar est donc donné (déf. 3). Mais l’angle BAT est son double 
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LI ΩΝ 
διπλὴ ἡ ὑπὸ BAT* ἡ ἄρα ὑπὸ BAT γωνία δοθεῖσά 
ε ΩΣ PA 
ἐστι" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ΑΤΒ δοθεῖσα ἐστιΐ" 


δέδοται ἄρα τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ εἴδεις 
HPOTASIS LC: 


Ta δεδομένα εὐθύγραμμα τῷ εἴδει εἰς δεδὸ-: 
μένα τῷ εἴδει τρίγωνα διαιρεῖται". 

Esro δεδομένον εὐθύγραμμον τῷ εἴδει τὸ AB 
ΓΔΕ" λέγω ὅτι τὸ ΑΒΓΔΕ εὐθύγραμμον εἷς δεδὸ- 


μένα τῷ εἴδει; τρίγωνα διαιρεῖται, 


Ἐπεζεύχθωσαν γὰρ αἱ BE, ET. Καὶ ἐπεὶ δέ- 
δοται τὸ ΑΒΓΔῈ εὐθύγραμιμον τῷ εἴδει" δοθεῖσα 
ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ BAE γωνία, καὶ ἔστι λόγος τῆς 


ΒΑ πρὸς τὴν EA δοθείς, Ἐπεὶ οὖν δοθεῖσά ἔστιν ἡ 


BAT angulus datus est; et reliquus igitur ΑΓΒ 
datus est; datum est igitur ABr triangulum 
specie. 


PROPOSITIO XLVII. 


Data rectilinea specie in data specie triangula 
dividuntur. | 

Sit datum reclilineum specie ΑΒΓΔΕ; dico 
ΑΒΓΔΕ rectilineum in data specie triangula di- 
vidi. 


Jungantur enim ipsæ BE, El. Et quoniam 
datum est ABTAE rectilineum specie ; datus 
igitur est BAE angulus, et est ratio ipsius BA 
ad EA data. Quoniam igitur datus est BAE an- 


(B, et 52. 1); l’angle BAT est donc donné; l’angle restant ΑΓΒ est donc aussi 
donné; le triangle ΑΒΓ est donc donné d’espèce (40). 


PROGPOSITEON.-XLVIE 


Des figures rectilignes données d’espèce peuvent se diviser en triangles 


donnés d’espèce. 


Soit donnée la figure rectiligne ABrAE; je dis que la figure rectiligne ΑΒΓΔῈ 
peut se diviser en triangles donnés d’espèce. 

Car joignons BE, Er. Puisque la figure rectiligne ABrAE est donnée d’espèce, 
l'angle ΒΑΕ est donné, ainsi que la raison de Ba à Ea ( déf. 3). Et puisque l’angle 


dj héros Ml ARE EE > 
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ὑπὸ ΒΑΕ γωνία. καὶ ἔστι λόγος τῆς BA πρὸς gulus , οἱ est ratio ipsius BA ad ΑΞ data; da- 
τὴν AE δοθείς" δέδοται ἄρα τὸ ΒΑΕ τρίγωνον τῷ  lum est igitur BAE triangulum specie; datus 
Ju δοθεῖσα ἄρα ἰστὶν ἡ ὑπὸ ΑΒΕ γωνία, Eos igitur est ABE angulus. Est autem et totus 
δὲ καὶ ὕλη à ὑπὸ ΑΒΓ γωνία δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ΑΒΓ angulus datus ; et reliquus igitur EBT datus 
ἄρα ἡ ὑπὸ EBT δοθεῖσά ἐστιν. Καὶ ἔστι λόγος est. Et est ratio ipsius AB ad BE data, etipsius 
τῆς AB πρὸς τὴν BE δοθεὶς. τῆς δὲ ΑΒ πρὸς τὴν ΑΒ ad ΒΓ ratio est data ; οἱ ipsius igitur EB 
ΒΓ λύγος ἐστι δοθείς" καὶ τῆς EB ἄρα πρὸς τὴν ad ΒΓ ratio est data. Et est datus TBE an- 
Br5 λέγος ἐστὶ δοθείς" καὶ ἔστι δοθεῖσα ἡ ὑπὸ  gulus; datum est igitur BTE triangulum specie. 
TBE γωνία" δέδοται ἄρα τὸ BTE τρίγωνον τῷ Propter eadem utique et ΓΔΕ triangulum specie 
εἴδει. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ τὸ TAE τρίγωνον τῷ  datum est. Ergo data rectilinea specie in data 
εἴδει δέδοται" τὰ ἄρα δεδομένα εὐθύγραμμα τῷ specie triangula dividuntur. 


εἴδει εἰς δεδομένα τῷ εἴδει τρίγωνα diapeires.i 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ μη΄. PROPOSITIO XL VIII. 
ee 

Ἐὰν ὠπὸ τῆς αὐτῆς εὐθείας ἀναγραφῇ τρί- Si ab eädem rectä describantur triangula data 
γωνα! δεδομένα τῷ εἴδει" λόγον ἕξει πρὸς ἄλληλα specie, rationem habecbunt inter se datam. 
δεδομένον. 

Απὸ γὰρ τῆς αὐτῆς εὐθείας τῆς AB δύο πρί- Ab câdem enim rectà AB duo triangula ΑΒΓ, 
γωνα δεδομένα τῷ εἴδει ἀναγεγράφθω τὰ ΑΒΓ, ΑΒΔ data specie describantur ; dico rationem 
ABA* λέγω ὅτι, λόγος ἐστὶ τοῦ ΑΒΓ πρὸς τὸ  @sseipsius ΑΒΓ ad ΑΒΔ datam. 

ΑΒΔ δὸϑ εἰς. 


BAE est donné, et que la raison de BA à AE est aussi donnée, le triangle BAE est 
donné d’espèce (41) ; l’angle 4BE est donc donné (déf. 3). Mais l’angle entier ΑΒΓ 
est donné ( 5 ); l’angle restant Eer est donc donné (4 ). Mais la raison de ΑΒ 
à BE est donnée, et la raison de ΑΒ à Br est aussi donnée; la raison de ΕΒ à Br 
est donc donnée ( 8 ). Mais l’angle TBE est donné; le triangle BTE est donc donné 
d'espèce (41). Par la même raison, le triangle rAE est donné d’espèce; les 
figures rectilignes données d’espèce peuvent donc se diviser en triangles donnés 
d'espèce. 


PROPOSITON ΧΟ 


Si des triangles donnés d’espèce sont décrits sur une même droite, ils ont 
entre eux une raison donnée. 

Sur une même droite ΑΒ, décrivons les deux triangles donnés d’espèce ΑΒΓ, 
ΑΒΔ; je dis que la raison du triangle ΑΒΓ au triangle ΑΒΔ cest donnée. 
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\ 
Ἡχθωσανῇ γὰρ ἀπὸ τῶν A, Β σημείων τῇ AB 
εὐθείᾳ πρὸς ὀρθὰς ai AE, ΒΗ, καὶ ἐκξζεξλήσθωσαν 
\ εἶ “᾿ - 
ἐπὶ τὰ Z, ©, καὶ διὰ τῶν T, Δ σημείων τῇ 


ΑΒ εὐθείᾳ παράλληλο; ἤχθωσαν αἱ ETH, 2ΔΘ. 


Ducantur enim a punctis A, B rectæ AB per- 
pendiculares AE, BH, et producantur ad puncta 
Z, Θ, εἴ per ΓΤ, Δ puncta rectæ AB parallelæ 
ducantur ETH, ZA®. Et quoniam datum est 


Δ 


Καὶ ἐπεὶ δέδοται τὸ ABT τρίγωνον τῷ εἴδει, λόγος 
ἐστὶ τῆς TA πρὸς τὴν BA δοϑείς. Ἐπεὶ οὖν δὸ- 
ϑεῖσα ἐστὶν ἡ ὑπὸ TAB γωνία, ἐστὶ δὲ καὶ ἥ 
ὑπὸ ἘΑΒ δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ EAT 
ἐστὶ δοθϑεῖσοι, Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ AET γωνίαϑ 
δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ETA δοθεῖσα ἐστι" 
δέδοται ἄρα τὸ AET τρίγωνον τῷ εἴδει" λόγος 
ἄρα τῆς EA πρὸς τὴν AT δοθείς, Τῆς δὲ TA πρὸς 
τὴν ΑΒ λόγος ἐστὶ δοϑ είς" καὶ τῆς EA ἄρα πρὸς 
τὴν ΑΒ λόγος ἐστὶ δοθείς, Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ 
τῆς ΖΑ πρὸς τὴν ΑΒ λόγος ἐστὶ δοϑείς" ὥστε καὶ 
τῆς EA πρὸς τὴν ΑΖ λόγος ἐστὶ δυϑείς. Καὶ 
ἔστιν ὡς ἡ AE πρὸς τὴν ΑΖ οὕτως τὸ AH πρὸς 


τὸ ΘΑ" ὥστε καὶ τοῦ AH πρὸς τὸ ΘΑ λύγοςἐστὶ 


ABT triangulum specie , ratio est ipsius l'A ad BA 
data. Quoniam igitur datus est T'AB angulus, 
est autem et ipse EAB datus ; ctreliquus igitur 
EAT est datus. Est autem et AET angulus datus ; 
et reliquus igitur EMA datus est; datum igitur 
AET triangulum specie; ratio igitur ipsius ΒΑ 
ad AT data. Ipsius autem TA ad AB ratio est 
data; et ipsius EA igitur ad AB ratio est data. 
Propter eadem utique et ipsius ZA ad AB ratio 
est data; quare et ipsius EA ad AZ ratio est 
data. Et est ut AE ad AZ ita AH ad ΘΑ, Quare 
et ipsius AH ad OA ratio est data. Et est ipsius 


Car par les points 4, B, menons à la droite AB les perpendiculaires AE, ΒΗ 
(11. 1), et prolongeons-les vers les points 2, ©, et des points r, A, menons 


les droites ErH, Z4® parallèles à la droite AB (31. 1 ). Puisque le triangle ΑΒΓ᾽ 


est donné d'espèce, la raison de rA à BA est donnée ( déf. 3 ). Et puisque l'angle 
ΤᾺΒ est donné, et que l’angle ἘΑΒ est aussi donné ; l’angle restant EAr sera donné 
(4: Mais l’angle 4Er est donné; l’angle restant ErA est donc donné ; le triangle 
AET est donc donné d’espèce( 40 ); la raison de ΕΑ à Ar est donc donnée ( déf. 5 ). 
Mais la raison de rA à AB est donnée; la raison de ἘΑ à ΑΒ est donc donnée (8). 
Semblablement Ja raison de ΖΑ à AB est donnée; la raison de EA à Az est donc 
donnée (8). Mais AE est à ΑΖ comme AH estä ΘΑ ( 1.6 ); la raison de AH à ΘᾺ 


SE 


L'ET ET 
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δοθείς. Καὶ ἔστι τοῦ μὲν AH ἥμισυ τὸ ΑΒΓ, τοῦ 
δὲ ΑΘ ἥμισυ τὸ ΑΔΒ" καὶ τοῦ ΑΒΓ ἄρα πρὸς To 
ΑΔΒ λόγος ἐστὶ δοθείς. 


IPOTAËIS mb. 


Ἐὰν ἀπὸ τῆς αὐτῆς εὐθείας δύο εὐθύγραμμα 
ἃ ἔτυχεν ἀναγραφῇ δεδομένα τῷ εἴδει, λόγον 
CE πρὸς ἄλληλα δεδομένον. 

Απὸ γὸρ τῆς αὐτῆς εὐθείας τῆς ΑΒ δύο εὐθύ-- 

a κ᾿ 4 nm ΨΡἹ » ΄ 

γράμμα ἃ ἔτυχε δεδομένα τῷ εἴδει ἀναγεγρά-- 
φϑω τὰ AETZB, AAB° λέγω ὅτι λόγος ἐστὶ τοῦ! 
AETZB πρὸς ΑΔΒ δοϑείςο 
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quidem AH dimidium ABT triangulum, ipsius 
autem ΑΘ dimidium ΑΔΒ triangulum ; et igitur 


trianguli ABT ad triangulum ΑΔΒ ratio est data. 


PROPOSITIO XLIX. 


Si ab eadem rectà duo rectilinea quælibet 
describantur data specie , rationem habebunt 
inter se datam. 

Ab eâdem enim rectà AB duo rectilinea quæ- 
libet data specie describantur AETZB, AAB ; dico 
rationem esse ipsius AETZB ad ΑΔΒ datam, 


Ἐπεζεύχϑωσαν γὰρ αἱ BE, ZE‘ δέδοται ἄρα 
ἕκαστον τῶν EZT, ΕΖΒ, EAB τριγώνων τῷ εἰδὲις 
Καὶ ἐπεὶ ἀπὸ τῆς αὐτῆς εὐθείας τῆς EZ δύο 


, , A "» ᾽ 2 À 
τρίγωνα δεδομένα τῷ εἰδὲε ἀναγέγραπται τὰ 
pa A 7:70 


Jungantur enim ipsæ BE, ZE; datumestigitur 
unumquodque EZT, EZB, EAB triangulorum 
specie. Et quoniam ab eâdem rectà ΕΖ duo 
triangula EZT, EZB data specie descripta 


est donc donnée. Mais le triangle ΑΒΓ est la moitié de AH, et ΑΔΒ est la moitié 
de 4A@( 41. 1 ); la raison du triangle ΑΒΓ au triangle ΑΔΒ est donc donnée. 


PROPOSITION XX 


Si sur une mème droite on décrit deux figures rectilignes quelconques, données 
d'espèce, elles auront entre elles une raison donnée. 

Sur la droite ΑΒ, décrivons deux figures rectilignes quelconques AETZB, ΑΔΒ 
données d’espèce ; je dis que la raison de AETZB à ΑΔΒ est donnée. 

Car joignons BE, ZE; chacun des triangles EZT, EzB, EaB sera donné d’espèce 
(47). Et puisque les deux triangles* donnés d'espèce Ezr, EZB sont décrits sur la 
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EZT, ΕΖΒ' λόγος ἄρα ἐστὶ τοῦ TEZ πρὸς τὸ 
ZEB δοθείς" καὶ συνθέντι ὥρα λόγος ἐστὶ τοῦ 
TEBZ πρὸς τὸ EBZ δοθείς. Τοῦ δὲ ZEB πρὲς τὸ" 
ἘΑΒ λόγος ἐστὶ δοθεὶς. ἐπειδήπερ ἀπὸ τῆς αὐ- 
εἧς εὐθείας τῆς ΒΕ ἀναγέγραπται δεδομένα τῷ 
εἴδει τρίγωνα τὰ ZEB, ἘΒΑ᾿ τοῦ ΓΕΒΖ ἄρα" πρὸς 
τὸ EAB λύγος ἐστὶ δοθείς" καὶ συνθέντι συναμ- 
φοτέρουβ τοῦ TEABZ πρὸς τὸ EAB λόγος ἐστὶ 
δοθείς. Τοῦ δὲ ἘΑΒ πρὸς τὸ ΑΔΒ λόγος ἐστὶ δὸ-- 
θείς" καὶ τοῦ TEABZ ἄρα πρὸς τὸ ΑΔΒ λόγος 
ur) δοθείς. , 
TIPOTAZSIZ r, 

Ἐὰν duo εὐθεῖαι πρὸς ἀλλήλας λόγον ἔχωσι 
δεδομένον, καὶ τὰ dm αὐτῶν εὐθύγραμμα 
ὁμοιά Tel καὶ ὁμοίως ἀναγεγραμμένα πρὸς dA- 
Anna λόγον ἔξει δεδομένον, 

Δύο γὰρ εὐθεῖαι αἱ ΑΒ. ΓΔ πρὸς ἀλλήλας 
λόγον ἐχέτωσαν δεδομένον, καὶ ἀναγεγράφθω 
ἀπὸ τῶν ΑΒ, ΓᾺ ὅμοιά τεῦ καὶ ὁμοίως κείμενα εὐὖ-- 
ϑύγίαμμα τὰ Ἐς Z° λέγω ὅτι καὶ ὃ πρὸς ἀλ- 


ληλα αὐτῶν λόγος ἔσται" δοθείς, 
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sunt ; ralio igitur est ipsius ΓΕΖ ad ZEB data ; 
et componendo igitur ratio est ipsius ΓῈΒΖ ad 
EBZ data. Ipsius autem ZEB ad EAB ratio est 
data, quandoquidem ab eâdem rectà BE des- 
cripta sunt data specie triangula ZEB, EBA ; 
ipsius TEBZ igitur ad EAB ratio est data, et 
componendo ipsius ΓΕΑΒΖ ad EAB ratio est 
data. Tpsius autem EAB ad ΑΔΒ ratio est data ; 


et ipsius ΓΕΑΒΖ igitur ad ΑΔΒ ratio est data. 


PROPOSITIO:E. 


Si duæ rectæ inter se rationem habeant da- 
tam, et ab illis rectilinea similia et similiter 


descripta inter se rationem habebunt datam. 


Duæ enim rectæ AB , ΓΔ inter se rationem 
babeant datam, et describatur ab ipsis AB, ΓΔ 
similia et similiter posita rectilinea E, Z; dico et 


illorum rationem inter se datam fore. 


même droite ΕΖ ; la raison de TEZ à ZEB sera donnée ( 48 ); donc par addition, la 


raison de TEBZ à EBZ est donnée. Mais la raison de ZEB à ΕΑΒ est donnée (48), 
parce que les triangles ZEB, EBA, donnés d’espèce, sont décrits sur une même 
droite BE (48); la raison de TEBZ à EAB est donc donnée (8 ); donc, par addition, 
la raison de ΓΕΑΒΖ à EAB est donnée (6). Mais la raison de EAB à ΑΔΒ est donnée 
(48); la raison de ΓΕΑΒΖ à ΑΔΒ est donc donnée (8), 


PhHOPOSTETON E. 


Si deux droites ont entre elles une raison donnée, les figures rectilignes 
semblables, et semblablement construites sur ces droites, auront une raison 
donnée. 

Car que les deux droites ΑΒ, TA ayent entre elles une raison donnée ; sur ΑΒ, 
ra décrivons les figures rectilignes E, Z, semblables et semblablement placées ; 
je dis que ces figures auront entr’elles une raison donnée. 
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Εἰλήφϑω γὰρ τῶν AB, TA τρίτη ἀνάλογον 
ἡ H° ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΑΒ πρὸς τὴν TA οὕτως ἡ 
TA πρὸς τὴν Η, Λόγος δὲ ὁ τῆς ΑΒ πρὸς ΓΔ δὸ- 


\ 
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Sumatur enim ipsarum AB, l'A tertia pro- 
portionalis H; est igitur ut AB ad l'A ita ΓΔ 
ad H. Ratio autem ipsius AB ad ΓΔ data. Ratio 


A B4E 


Seiçt λόγος ἄρα καὶ 09 τῆς ΓΔ πρὸς τὴν H do- 
ϑείς" ὥστε καὶ τῆς ΑΒ πρὸς τὴν H λόγος ἐστὶ 
δοθείς. Ως δὲ ἡ AB πρὸς τὴν Η οὕτως τὸ E πρὸς 
τὸ Ζ᾽ λόγος ἄρα τοῦ E πρὸς τὸ 2 δοθείς. 


a 
να. 


ΠΡΌΤΑΣΙΣ 

Eds déo Ses πρὸς ἀλλήλας λόγον ἔχωσι 

δεδομένον, καὶ ἀπὶ αὐτῶν εὐθύγραμμα à! 

ἔτυχε ἀναγραφῇ δεδομένα τῷ εἴδει" λόγον ἕξει 
πρὸς ἄλληλα δεδομένον. 

Δύο γὰρ εὐθεῖα, ai? ΑΒ, ΓΔ πρὸς ἀλλήλας 

λόγον ἐχέτωσαν δεδομένον, καὶ ἀναγεγράφθω 


ΔΗ 


igitur et ipsius ΓΔ ad H data ; quare etipsius AB 
ad H ralio est data. Ut autem AB ad Hita E 
ad Z; ratio igitur ipsius E ad Z data, 


PROPOS IPRIONTTI 


Si duæ rectæ inter se rationem habeant da- 
tam, et ab 1115 rectilinea quælibet describantur 


data specie ; rationem babebunt inter se datam. 


Duæ enim rectæ ΑΒ. ΓΔ inter se rationem 


 habeant datam, et describantur ab ipsis AB, ΓΔ 


Car prenons une troisième proportionnelle H aux deux droites AB, rA(r1.6); 
la droite ΑΒ sera à la droite TA comme ΓΔ est à H. Mais la raison de ΑΒ est à rA 
est donnée; la raison de ΓΔ à H est donc donnée (8); la raison de ΑΒ à H est 
donc donnée. Mais AB est à H comme E est à z ( 19, ou 20. 6); laraison de Eàz 


est donc donnée. 


PROPOSITION ED 


Si deux droites ont entre elles une raison donnée, et si sur ces droites on 
décrit des figures rectilignes quelconques, données d’espèce, ces figures auront 


entre elles une raison donnée, 


Que les deux droites AB, TA ayent entre elles une raison donnée ; et sur 48, 
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ἀπὸ τῶν AB, TA εὐθύγραμμα ἃ ἔτυχε" δεδο-- 
μένα τῷ εἴδει τὰ E, 2" λέγω ὅτι τοῦ E πρὸς τὸ 
Z λέγος ἐστὶ δοθείς. 

Αναγεγράφθω γὰρ απὸ τῆς ΑΒ τῷ Z ὅμοιον 
καὶ ὁμοίως κείμενον τὸ ΑΗΒ, Δέδοτα, δὲ τὸ 


H 


Ζ τῷ εἴδει" δέδοται ἄρα καὶ τὸ ΑΗΒ τῷ εἶδει" ἀλλὰ 
μὴν καὶ τὸ Ἑ δέδοται τῷ εἴδει, καὶ ἀναγέγραπ- 
ται ἀπὸ τῆς αὐτῆς εὐθείας τῆς ΑΒΊ" λόγος ἄρα 
τοῦ Ἑ πρὸς τὸ ΑΗΒ δοθείς. Καὶ ἐπεί ἐστι τῆς 
ΑΒ πρὸς τὴν ΓΔ λόγος" δοθεὶς, καὶ ἀναγέγραπται 
ἀπὸ τῶν AB, TA ὅμοια καὶ ὁμοίως κείμενα εὐ- 
ϑύγραμμα τὼ ΔΗΒ. Ζ" λόγος ἄρα τοῦ AH πρὸς 
τὸ 2 δοθείς, Τοῦ δὲ AHB πρὸς τὸ E λόγος ἐστὶ 
δοθείς" καὶ τοῦ E ἄρα πρὸς τὸ Ζ λόγος ἐστὶ 


δοϑ είς. 
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rectilinea quælibet data specie ipsaE , Z; dico 


_ipsius E ad Z rationem cesse datam. 


Describatur enim ex AB ipsi Z simile ct 


similiter positum ipsum AHB. Datum est au- 


Τ Δ 


tem ipsum Z specie; datum est igitur et AHB 
specie; sed quidem et ipsum E datnm est specie, 
et descriptum est ab ipsà rectà AB ; ratio igitur 
ipsius E ad ΑΗΒ data. Et quoniam est ipsius 
AB ad ΓΔ ratio data, et descripta sunt ab ipsis 
AB, l'A similia et similiter posita rectilinea 
ΑΗΒ, Z; ratio igitur ipsius AH ad Z data. 
Ipsius autem AHB ad E ratio est data; et ipsius 
E igilur ad Z ratio est data. 


ΓΔ décrivons des figures rectilignes quelconques E, Z données d’espèce; je dis 


que la raison de E à Z est donnée. 


Car sur ΑΒ décrivons la figure rectiligne ΑΗΒ semblable à la figure 2 et sem- 


blablement placée. Puisque la figure z est donnée d’espèce, la figure AHB sera 
donnée d'espèce; mais la figure E est donnée d’espèce, et elle est décrite sur 
la même droite ΑΒ; la raison de E à AHB est donc donnée (49). Mais la raison 
de AB à ΓΔ est donnée, et sur ΑΒ, TA on a décrit les figures rectilignes ΑΗΒ, 2, 
semblables et semblablement placées ; la raison de AH à 2 est donc donnée (50). 


Mais la raison de AHB à E est donnée ; la raison de E à 2 est donc donnée (8). 


HI. 49 
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TPOTASIS 8. 


Ἐὰν ἀπὸ δεδομένης εὐθείας τῷ μεγέθει, δεδὸ- 
μίνον τῷ εἴδει εἶδος ἀναγραφῇ. δέδοται τὸ ἀνα- 
γραφὲν τῷ μεγέθει. 

Απὸ γὰρ δεδομένης εὐθείας τῷ μεγέϑει τῆς 
ΑΒ δεδομένον τὸ εἴδει εἶδος ἀναγεγράφϑω τὸ 
ATAEB* λέγω ὅτι τὸ ATAEB δέδοται τῷ μεγίθει, 


Αἰαγεγράφθω γὰρ ἀπὸ τῆς ΑΒ τετράγωνον 


; ; te 
τὸ AZ: δέδοται ἄρα τὸ AZ τῷ εἴδει καὶ τῷ 


μεγέθει. Καὶ ἐπεὶ ἀπὸ τῆς αὐτῆς εὐθείας τῆς 
ΑΒ δύο εὐθύγραμμα ἀναγέγραπται δεδομένα 
τῷ εἴδει τὰ! ATAEB, ΑΖ" λόγος ἄρα τοῦ ATAEB 
πρὸς τὸ AZ δοθείς, Δοθὲν δὲ τὸ ΑΖ τῷ μεγέθει. 
δίδοται ἄρα καὶ τὸ ATAEB τῷ μεγέθει. 
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PROPOSITIO ΠῚ, 


Si a datà rectà magnitudine, data specie fi- 
gura describatur , data est descripta magnitu- 
dine. 

A datä enim rectà magnitudine AB data spe- 
cie figura describatur ipsa ATAEB ; dico ipsam 


ATAEB datam esse magnitudine. 


Describatur enim ab ipsä AB quadratum AZ; 
data est igitur AZ specie et magnitudine. Et 
quoniam ab eâdem rectà AB duo rectilinea 
ATAEB, AZ descripta sunt, data specie; ratio 
igituripsius ATAEB ad AZ data. Datum autem AZ 
magnitudine ; datum est igitur et ATAEB magni- 
tudine. | 


PROPOSITION LEE 


Si sur une droite donnée de grandeur, on décrit une figure donnée d'espèce, 


la figure décrite est donnée de grandeur. 


Sur la droite ΑΒ, donnée de grandeur, décrivons une figure ATAEB donnée d’es- 
pèce; je dis que ATAEB est donné de grandeur. 

Car sur la droite ΑΒ décrivons le quarré ΑΖ ( 46. 1 ); le quarré AZ sera donné 
d’espèce et de grandeur ( déf. 3). Et puisque sur ΑΒ; on a décrit les deux figures 


rectilignes ATAEB, AZ données d’espèce, la raison de ATAEB à 


Η 


ΑΖ sera donnée 


(49). Mais ΑΖ est donné de grandeur; la figure AFAEB est donc donnée de gran- 


deur (2). 
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HPOTAZIE y, 


LA 272 με 
Ἐὰν δύο εἴδη τῷ εἴδει δεδομένα ἢ. καὶ μία 
nn € \ \ “" 

πλευρὰ τοῦ ἑνὸς πρὸς μίαν πλευρὰν τοῦ ἑτέρου 
λόγον ἔχῃ δεδομένον" καὶ αἱ λοιπαὶ πλευραὶ πρὸς 

τὰς λοιπὰς πλευρὰς λόγον ἕξουσ; δεδομένον. 
Ἑστω δύο εἰδὴ τῷ! εἴδει δεδομένα τὰ AA, ΕΘ, 
καὶ λόγος ἔστω τῆς ΒΔ πρὸς τὴν ΖΘ. δοϑείς" 
’ 4 χα - “ a Ν \ 
A€yw οτι καὶ" τῶν λοιπὼν πλευρῶν προς τὰς 


λοιπὰς πλευρὰς λόγος ἐστὶ δοϑ εἰς. 


Α 


PROPOSITIO LIIlI. 


Si dux figuræ specie datæ sint, et unum 
latus unius ad unum latus alterius rationem 
habeat datam; et reliqua latera ad reliqua la- 
tera rationem habebunt datam. 

Sint duæ figuræ specie datæ AA, ΕΘ, et 
ratio sit ipsius BA ad ΖΘ data; dico et reli- 
quorum laterum ad reliqua latera rationem 
esse datam. 


B A 


Ἐπεὶ γὰρ λόγος ἐστὶ τῆς BA πρὸς τὴν ZO δὸ- 
θεὶς. τῆς δὲ ΒΔ πρὸς τὴν ΒΑ λόγος ἐστὶ δοϑείς" 
καὶ τῆς ΑΒ ἄρα πρὸς τὴν ΖΘ λόγος ἐστὶ δοϑείς. 
Τῆς δὲ 2Θ πρὸς τὴν" ΕΖ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ 
τῆς ΑΒ ἄρα πρὸς τὴν ἘΖ λόγος ἐστὶ δοϑείς. 
Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ τῶν λοιπῶν πλευρῶν πρὸς 


τὰς λοιπὰς πλευρὰς λόγος ἐστὶ δοθείς. 


Θ 


Quoniam enim ratio est ipsius BA ad ΖΘ 
data , ipsius autem BA ad BA ratio est data; 
etipsius AB igitur ad ΖΘ ratio est data. Ipsius 
autem ΖΘ ad ΕΖ ratio est data; et ipsius AB 
igilur ad EZ ratio est data. Propter eadem 
utique et reliquorum laterum ad reliqua latera 
ratio est data. 


LROPOSETTON LTIT 


Si deux figures sont données d’espèce, et si un des côtés de l’une a une raison 
donnée avec un côté de l’autre, les côtés restants auront une raison donnée avec 


les côtés restants. 


Soient les deux figures 44, ΕΘ données d'espèce; que la raison de ΒΔ à 2Θ soit 
donnée; je dis que la raison des côtés restants aux côtés restants est donnée. 

Car puisque la raison de ΒΔ à 2Θ est donnée, et que Ta raison de ΒΔ à BA est 
aussi donnée ( déf. 3 ); la raison de ΑΒ à ΖΘ est donnée (8). Mais la raison de 
ZO à ΕΖ est donnée ( déf. 3 ); la raison de ΑΒ à ΕΖ est donc donnée ( 8 ). Sem- 
blablement la raison des côtés restants aux côtés restants sera donnée. 


VS Salé nie 


DA À : 
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ΠΡΌΤΑΣΙΣ vd". 


Ἐὰν δύο εἴδη δεδομένα τῷ εἴδει πρὸς ἄλληλα 
λόγον ἔχῃ δεδομένον, καὶ αἱ πλευραὶ αὐτῶν 
πρὸς ἀλλήλας λέγον ἕξουσι δεδομένον. 

Δύο γὰρ εἴδη δεδομένα τῷ εἴδει τὰ À, B πρὸς 
ἄλληλα λόγον ἐχέτω δεδομένον" λέγω ὅτι καὶ αἱ 
πλευραὶ αὐτῶν πρὸς ἀλλήλας λόγον ἕξουσι δὲ- 


δομένον. 
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PROPOSITIO LIV. 


Si duæ figuræ datæ specie inter se ratio- 
nem habeant datam , et latera ipsarum inter 
se rationem habebunt datam. 

Duæ enim figuræ datæ specie ipsæ A, B inter 
se rationem habeant datam ; dico et latera ipsa- 


rum inter se rationem habitura esse datam. 


τὸ γὰρ À τῷ B ἤτοι; ὅμοιόν ἐστιν ἢ οὔ, Ἑστω 
πρότερον ὅμοιον , καὶ εἰλήφθω τῶν TA, ΕΖ τρίτη 
ἀνάλογον ἡ H° ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΤΔ πρὸς τὴν Η 
οὕτως τὸ À πρὸς τὸ B. Λόγος δὲ τοῦ A πρὸς τὸ 
Β δοθείς" λόγος ἄρα καὶ τῆς TA πρὸς τὴν Η 
δοϑείς. Καὶ εἰσὶν αἱ TA, EZ, Η ἀνάλογον" καὶ 
τῆς ΓΔ ἄρα πρὸς τὴν ΕΖ λόγος ἐστὶ δοϑείς. Καὶ 


Ipsa enim À ipsi B vel similis est vel non. 
Sit primum similis , et sumatur ipsarum 
° rA, ΕΖ tertia proportionalis H; est igitur ut 

TA ad Hita À ad B. Ralio autem ipsius A 

ad B data; ratio igitur et ipsins ΓΔ ad H data. 

Et sunt ipsæ ΓΔ, ΕΖ, H proportionales ; ct 


ipsius l'A igitur ad ΕΖ ratio cst data. Et est 


PROPOS TELON, LT 


- 


Si deux figures données d’espèce ont entre elles une raison donnée, leurs 
côtés auront aussi entre eux une raison donnée. 

Que les deux figures 4,B, données d’espèce, ayent entre elles une raison 
donnée ; je dis que leurs côtés auront entre eux une raison donnée. 

Car la figure A est semblable à la figure B, ou elle ne l’est pas. Premièrement, 
qu’elle lui soit semblable ; prenons une troisième proportionnelle H aux droites 


0 


TA, EZ(11. 6); la droite ra sera à 


\ 


de A àB est donnée; la raison de ra à 


H comme A est à B( 20. 6). Mais la raison 
H est donc donnée. Mais les droites ra, 


ΕΖ; H sont proportionnelles ; la raison de ra à ΕΖ est donc donnée ( 24). Mais 4 
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ἔστιν ὅμοιον τὸ Α τῷ B° καὶ αἱ λοιπαὶ ἄρα 
πλευραὶ πρὸς τὰς λοιπες πλευρὰς λόγον Ἑξουσι 
δεδομένον. 

Μὴ ἔστω δὴ ὅμοιον τὸ À τῷ B, καὶ ἀναγε- 
γράφθω ἀπὸ τῆς ἘΖ τῷ Α ὕμοιον καὶ ὁμοίως 
κείμενον τὸ ΕΘ’ δέδοται ἀρα καὶ τὸ ΕΘ τῷ εἴδει. 
Δέδοται δὲ καὶ τὸ B. λόγος ἄρα τοῦ Β πρὸς τὸ 
ἘΘ δυθείς" τοῦ δὲ Β πρὸς τὸ Α λόγος ἐστὶ δο- 


Seiç'e καὶ τοῦ A ἄρα πρὸς τὸ ΕΘ λόγος ἐστὶ 
δοϑείς, Καὶ ὅμοιόν éors? τὸ Α τῷ ΕΘ’ λόγος ἀρᾷ 
τῆς ΤΔ πρὸς τὴν EZ δοθείς. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ 
καὶ τῶν λοιπῶν πλευρῶν πρὸς τάς" λοιπὰς TA 


pas λόγος ἐστὶ δοϑείς. 
AANGESS 


Ἐκκείσθω δοθεῖσα εὐθεῖα ἡ ΗΘ. To d'il A τῷ 


LA LA [a > À " LA LA 
B 4701 Cjoicy ἐστιν , ἢ οὐ. EGT& πρότερον ὁμοίον. 
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similis À ipsi B; et reliqua igitur latera ad 
reliqua latera rationem habebunt datam. 


Non sit autem similis A ipsi B, et describatur 
ab ΕΖ ipsi À similis et similiter posita ΕΘ; data 
igitur et ΕΘ specie. Data est autem et B; ratio 
igitur ipsius B ad ΕΘ data ; ipsius autem B ad À 
ratio est data ; et ipsius À igitur ad ΕΘ ratio est 

© 


data. Et similis est Α ipsi ΕΘ ; ratio igitur ipsius 
ΓΔ ad ΕΖ data. Propter cadem utique et reliquo- 
rum laterum ad reliqua latera ratio est data. 


ALITER. 


Exponatur data recta ΗΘ. Figura utique A 


ipsi B vel similis est, vel non. Sit primum 


est semblable à B ; les côtés restants auront donc une raison donnée avec les côtés 
restants (53 ). 

Mais que Α ne soit pas semblable à B; sur EZ, décrivons la figure ΕΘ sem- 
blable à A, et semblablement placée ( 18. 6}; la figure ΕΘ sera donnée d'’es- 
pèce. Mais B est donné; la raison de B à ΕΘ est donc donnée (49). Mais la 
raison de B à A est donnée; la raison de A à ΕΘ est donc donnée (8). Mais A 
est semblable à ΕΘ; la raison de ΓΔ à ΕΖ est donc donnée ( 20. 6) (24). Sem- 
blablement la raison des côtés restants aux côtés restants est donnée. 


ἌΝ 


Soit ΗΘ une droite donnée ; la figure A est semblable ἃ B ou non. Qu’elle lui 
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Ka) πεποιήσθω ὡς # TA πρὸς τὴν ΕΖ οὕτως ἡ  similis. Et fiat ut ΓΔ ad ΕΖ ila ΗΘ ad KA, 
ΗΘ πρὸς τὴν KA, καὶ ἀναγεγράφϑω ἀπὸ τῶν et describantur ab ΗΘ, KA ipsis A, B similes 
ΗΘ, KA τοῖς A, B ὅμοια καὶ ὁμοίως κείμενα τὰ et similiter positæ M, N; data est igitur utra- 
M, N° δέδοται ἄρα τὸ “ἑκάτερον τῶν M,NT& que ipsarum M, N specie. Et quoniam est ut 
εἴδει. Καὶ ἐπεί ἔστιν ὡς ἡ TA πρὸς τὴν EZ οὕτως TA ad ΕΖ ita ΗΘ ad KA, et descripta sunt 
ἡ ΗΘ πρὸς τὴν KA, καὶ ἀναγέγραπται ἀπὸ τῶν ab ipis ΓΔ, ΕΖ, ΗΘ, KA similia et similiter 
TA, ΕΖ, ΗΘ, KA ὅμοια καὶ ὁμοίως κείμενα εὖ-- 


ΤΙ A E FE 


ϑύγραμμα τὼ A,B,M, N° ἔστιν ἄρα ὡς τὸ A posita rectilinea A,B, M, N; est igitur ut À 
πρὸς τὸ Β οὕτως τὸ M πρὸς TON. Δύγος δὲ τοῦ ad Β ita M ad N. Ratio autem ipsius À ad 
A πρὸς τὸ B d'odelge λόγος ἄρα καὶ τοῦ M πρὸς Β data; ratio igitur et ipsius M ad N data. 
τὸ N δοϑείς, Δοθὲν δὲ τὸ M, ἀπὸ γὰρ δεδομένης ἡ Data autem M , ipsa enim a datà rectà magni- 
εὐθείας τῷ μεγίϑε ἀναγέγραπται δεδομένον tudine descripta est data specie ; data igitur et 
εἶδος" δοθὲν ἄρα καὶ τὸ N, A: ἀγεγράφθω δὲ ἀπὸ Ν. Describatur autem ab ᾿ρϑὰ KA quadratum Ξ ; 
τῆς KA τετράγωνον τὸ &° δίδοται ἄρα καὶϑβ σὰ Ξ dataigitur et figura Ξ specie. Ratio igitur ipsius 
εἴδει" λόγος ἄρα τοῦ Ν πρὸς τὸ ΚΞὶ δοϑείς. Δοθὲν Ν ad & data, Data autem N; data igilur et &; 


\ 5 
δὲ τὸ N° δοθὲν ἄρα καὶ τὸ x δοϑεῖσα ἄρα ἐστὶν 


soit d’abord semblable ; faisons en sorte que ΓΔ soit ἃ EZ comme ΗΘ est à KA ( 12.6); 
et sur ΗΘ, KA, décrivons les figures M, N, semblables aux figures A, B, et 
semblablement placées ( 18. 6); les figures M, N, seront données d’espèce. 
Puisque ΤΔ est à ΕΖ comme ΗΘ est à KA, et que sur TA, ΕΖ; ΗΘ, KA on ἃ décrit 
des figures rectilignes A, B, M, N, semblables et semblablement placées; la 
figure 4 est à la figure B comme M est à N (22. 6). Mais la raison de 4 à B est 
donnée; la raison de M à N est donc donnée. Mais la figure M est donnée (52), 
puisque cette figure donnée d’espèce a été décrite sur une droite donnée de 
grandeur ; la figure N est donc donnée (2). Sur KA décrivons le quarré (46. 1); 
la figure Ξ sera donnée d’espèce ; la raison de N à # est donc donnée. Mais N 
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ἡ KA. Ἔστι δὲ καὶ ἡ ΗΘ δοϑεῖσα" λόγος ἄρα ἐσ- 
τὶνή τῇ ΗΘ πρὸς τὴν KA δοϑείς. Καὶ ἔστιν ὡς ἡ 
Η͂Θ πρὸς τὴν KA οὕτως ἡ TA πρὸς τὴν ἘΖ" 
λόγος ἄρα καὶ τῆς TA πρὸσ τὴν ΕΖ δοθείς. Καὶ 
» “ 5 
ἔστι ὅμοιον 
6 \ \ \ \ , a 
πλευρα!" πρὸς τὰς λοιπὰς πλευρᾶς λογον ἕξουσι 
δεδομένον. Μὴ ἔστω δὴ «μοιον" ἀκολούϑως δὴ τῇ 


ὃ ; $ ὶ ; 
“προτέρᾳ ἀποδείξει τὸ λοιπὸν δεικνύσεται7, 


THPOTASIS, ve, 


“ Ν -“ 4 
Ἐὰν χωρίον τῷ εἴδει καὶ τῷ μεγέθει δεδὸ-- 
, œ »» mn 1,7 ’ 
μένον à, καὶ αἱ πλευραὶ αὐτοῦ τῷ μεγέσει de- 
δομέναι ? ι 
“ ἔσονταιἷ. 
Ἑστὼω χωρίον τῷ εἶδει καὶ τῷ μεγέθει δεδο- 
ἔνον τὸ Α" λέγω CTI καὶ αἱ πλευραὶ αὐτοῦ 
Les 7 P 
δεδομέναι εἰσὶ τῷ μεγεθει3, 
| D fe} 
/ \ - “ LA 
Ἐκκείσθω γὰρ τῇ ϑέσει καὶ τῷ μεγέθει δεδὸ- 
ἔγη εὐϑεῖα ἡ ΒΓ, καὶ ἀναγεγράφθω ἀπὸ τῆς ΒΓ 
3 


LA "à e ὌΝ δ à 
τῷ A ὑμοιόν τεῦ καὶ ὁμοίως κείμενον τὸ A° dé- 


Ἴ 


\ ne \ Sri 
τὸ Α τῷ B° καὶ αἱ λοιπαὶ ἄρα 
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data igitur est KA. Est autem et ΗΘ data; ratio 
igitur est ipsius ΗΘ ad KA data. Et est ut 
ΗΘ ad KA ita ΓΔ ad ΕΖ ; ratio igitur et ipsius 
TA ad ΕΖ data. Et est similis A ipsi B, etre- 
liqua igitur latera ad reliqua latera rationem ha- 
bebunt datam. Non sit autem similis ; congruen- 
ter utique præcedenti demonstrationi reliquum 
ostendetur. 


PROPOSITIO Lw. 


Si spatium specie et magnitudine datum sit, 
et latera cjus magnitudine data erunt. 


Sit spatium À specie et magnitudine datum ; 
dico et latera ipsius data esse magnitudine, 


Exponatur eni positione et magnitudine 
data recta ΒΓ, et describatur ab ipsâ ΒΓ ipsi À 


et similis et similiter posita figura 4 ; data utique 


est donné ; la figure Æ est donc donnée; la droite KA est donc aussi donnée. Mais 
ΗΘ est donné; la raison de ΗΘ à KA est donc donnée (1). Mais ΗΘ est à KA 
comme ΓΔ est à ΕΖ; la raison de ΓΔ à ΕΖ est donc donnée. Mais A est semblable 
à B ; les côtés restants auront donc une raison donnée avec les côtés restants ( 53 ). 
Mais que À ne soit pas semblable à 8 ; le reste se démontrera comme dans Ja 
démonstration précédente. 


PROPOSITION:LV, 


Si un espace est donné d’espèce et de grandeur, ses côtés seront donnés de 
grandeur. 

Que l’espace 4 soit donné d’espéce et de grandeur; je dis que ses côtés sont 
donnés de grandeur. 

Car soit Br une droite donnée de position et de grandeur; sur ΒΓ décrivons 
la figure Δ semblable à 4 et semblablement placée, la figure Δ sera donnée 
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d'ores δὴ τὸ Δ τῷ εἴδει. Καὶ ἐπεὶ ἀπὸ δεδομένης 
σῷ μεγίϑει εὐθείας τῆς ΒΓ δεδομένον τῶ εἴδει 
εἶδος ἀναγέγραπται τὸ Δ' δέδοται ἄρα καὶ τὸ Δ 
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À specie. Et quoniam a datà magnitudine rectà 
ΒΓ data specie figura descripta est A; data 
igitur et Δ magnitudine. Data est autem et A; 


τῷ μεγίθει. Δίδοται δὲ καὶ τὸ A* λόγος ἄρα τοῦ 
A πρὸς τὸ Δ δοθείς. Καὶ ἔστι ὄμοιονθ τὸ Α τῷ Δ’ 
λόγος ἄρα τῆς ἘΖ πρὸς τὴν ΒΓ δοθείς, Δοϑεσα 
δὲ ἡ ΒΓ7" δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ EZ. Καὶ ἔστι λύγος 
τῆς ἘΖ πρὸς τὴν EH δοθείς" δοθεῖσα ἄρα καὶ à 

\ { 3 \ \ Le LA ο“ 27 
EH. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ εκαάστη τῶν λοιπῶν 


πλευρῶνϑ δέδοται τῷ μεγέσειν 
ΑΛΛΩΣι 
Esro χωρίον τὸ KAMNE δεδομένον τῷ εἴδει 


x LI # ! a 4 + € ει 3 “ 
καὶ τῷ μεγέθει" λέγω CTI καὶ αἱ πλευρᾶι! αὐτοῦ 


“ ’ 
δεδομέναι εἰσὶ τῷ μεγέθει. 


ratio igitur ipsius À ad À data. Et est similis 
A ipsi À; 
Data autem Br; data igitur et EZ. Et est ratio 
ipsius ΕΖ ad EH data ; data igitur et EH. Propter 


ratio igilur ipsius EZ ad ΒΓ data. 


eadem utique et unumquoque reliquorum la- 


terum datum est magnitudine. 


F ALITER, 


Sit spatium KAMNE dalum specie et magni- 
Le) 
tudine ; dico et latera ejus data esse magni- 
tudine. 


d’espèce. Puisque sur B, r, donnée de grandeur, on a décrit la figure Δ donnée 
d'espèce, la figure Δ est donnée de grandeur (52). Mais A est donné ; la raison de 
A à Δ est donc donnée (1). Mais la figure 4 est semblable à la figure 4; la raison 
de ΕΖ à ΒΓ est donc donnée (54); mais Br est donné ; ΕΖ est donc aussi donné. Mais 
la raison de ΕΖ à EH est donnée (déf. 3); le côté EH est donc aussi donné. Par 
la même raison, chacun des autres côtés est donné de grandeur, 


AUTREMENT, 


Soit l’espace KAMN= donné d’espèce et de grandeur; je dis que ses côtés 
sont donnés de grandeur. 
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Αναγεγράφϑω γάρ ἀπὸ τῆς MN τετρώγωνον 
τὸ ΜΟ’ δίδοται ἄρα τῷ εἴδει. Αλλὰ καὶ τὸ ΛΝ" 
λόγος ἄρα ἐστὶ τοῦ AN πρὸς τὸ MO δοϑείς. Δο- 


ϑὲν δὲ τὸ AN τῷ μεγέϑει" δοθὲν ἄρα καὶ! τὸ 
MO τῷ μεγίϑει. Καὶ ἔστι τετράγωνον τὸ MO 
ἀπὸ τῆς ΜΝ’ δοθὲν ἄρα ἐστὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΜΝ" 
δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ MN τῷ μεγέθει. Διὰ τὰ 
αὐτὰ δὴ καὶ ἑκάστη τῶν MA, AK, ΚΞ, ΞΝ δὸ- 


ΡΣ ἀν ὩΣ 
θεῖσα ἐστι τῷ μεγέϑει- 


TIPOTASIS rs. 


* , , ι 
Ἐὰν δύο ἰσογώνια παραλληλόγραμμα πρὸς 

, e e “᾿ 

ἄλληλα λόγον ἔχῃ δεδομένον" ἔσται! ὡς ἡ τοῦ 
΄ Ἄ ι \ 27 , \ 
πρώτου πλευρὰ πρὸς τὴν τοῦ δευτέρου πλευρᾶν 
.“ e NX -“Ψ, La \ \ à e 
οὕτως HN λοιπὴ τοῦ δευτέρου πλευρὰ πρὺς ἥν À 
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Describatur enim ex MN quadratum MO ; 
datum est igilur specie. Sed et ipsum AN; ratio 
igitur est ipsius AN ad MO data. Datum autem 


AN magnitudine. Datum igitur et MO magni- 
tudine. Et est quadratum MO ex MN; datum 
igitur est ipsum ex MN ; data igitur et ipsa 
MN magnitudine. Propter eadem utique et 
unaquæque ipsarum MA, AK, ΚΞ, EN data 
est magnitudine. 


PROPOSITIO LVI. 


Si duo æquiangula parallelogramma inter se 
rationem habeant datam; erit ut primi latus 
ad secundi latus ita reliquum secundi latus ad 


Sur MN décrivons le quarré MO ( 46. 1 ); il sera donné d’espèce. Mais AN l’est 
aussi; la raison de AN à MO est donc donnée (49). Mais AN est donné de gran- 
deur ; donc MO est aussi donné de grandeur (2). Mais MO est le quarré de MN ; 
le quarré de MN est donc donné; donc MN est donné de grandeur. Par la même 
raison, chacun des côtés MA, AK, ΚΞ, EN est donné de grandeur. 


PROPOSITION LVL 


Si deux parallélogrammes équiangles ont entre eux une raison donnée, un 
côté du premier est à un côté du second comme l’autre côté du second est à la 
111. 5o 
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ἑτέρα τοῦ πρώτου πλευρὰ λόγον ἔχει δεδομένον, 
ὃν τὸ παραλληλόγραμμον ἔχει πρὸς τὸϑ 
ληλόγραμμον- 

Δύο γὰρ ἰσογώνια παραλληλόγραμμα τὰ A, 


παραλ- 


Β πρὸς ἄλληλα λόγον ἐχέτω δεδομένον" λέγω 
LA 3 4 Là ες À \ LA € Nu 
ὅτι ἐστὶν ὡς à TA πρὸς τὴν EZ ουτὼς ἡ ἙΗ͂ προς ἣν 
ἡ TO λέγον ἔχει δεδομένον» ὃν τὸ À παραλληλό- 
γράμμον πρὸς τὸ Β παραλληλόγραμμον. 


Ἐκ(εξλήσϑω γὰρ ἐπὶ εὐθείας τῆς TO εὐθεῖαί 
ἶτκ, καὶ πεποιήσθω ὡς ἡ TA πρὸς τὴν ΕΖ οὕ- 
τως à EH πρὸς τῆν TK, καὶ συμπεπληρώσθω τὸ 
TA παραλληλόγραμμον, Ἐπεὶ οὖν ἐστὶν ὡς ἢ 
TA πρὸς τὴν ἘΖ οὕτως à EH πρὸς τὴν TK, ἴση 
δὲ ἰστιν ἡ TA τῇ ΚΛ’ ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΚΛ πρὸς 
τὴν ἘΖ οὕτως ἡ ΒΗ πρὸς τὴν ΤΚ. Καὶ περὶ ἴσας 
γωνίας τὰς ὑπότκλ. ΗΕΖ αἱ πλευραὶ ἀντιπε- 


» > \ ΔΝ ᾿ mn ἃς 
σόνϑασιν" ἴσον “pa ἐστι καὶ τὸ KA τῷ ΗΖ. Καὶ 
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quam alterum primi latus rationem habet das 
tam, quam parallelogrammum habet ad pa- 
rallelogrammum. 

Duo enim æquiangula parallelogramma 4, 
B, interse rationem habeant datam ; dico esse 
ut ΓΔ ad ΕΖ ita EH ad quam T© rationem 
habet datam , quam A parallelogrammum ad 
B parallelogrammum. 


à 


\ 


E Z 

Producatur enim in directum ipsi ΓΘ. recta 
TK, et fiat ut TA ad EZ ita EH ad TK, et 
compleatur TA parallelogrammum. Quoniam 
igitur est ut ΓΔ ad ΕΖ ita EH ad ΓΚ, æqualis 
aulem est ΓΔ ipsi KA; est igitur ut KA ad ΕΖ 
ita EH ad ΓΚ. Et circa æquales angulos TKA, 
ΗΕΖ latcra reciproca sunt ; æquale igitur KA 


ipsi HZ. Et quoniam ratio est ipsius À ad B 


droite avec laquelle l’autre côté du premier a la raison donnée, c’est-à-dire 
celle que l’un des parallélogrammes a avec l’autre parallélogramme. 
Que les deux parallélogrammes équiangles 4, B ayent entre eux une raison 


donnée ; je dis que TA est à ΕΖ comme EH est à la droite avec laquelle re ἃ la 
raison donnée, c’est-à-dire celle que le parallélogramme A a avec le parallé- 
logramme 8. 

Car menons la droite TK dans la direction de re; faisons ensorte que ra soit 
à Ez comme EH est à ΓΚ (12. 6), et terminons le parallélogramme ΓΛ. Puisque ra 
est à ΕΖ comme EH est à ΓΚ, et que ΓΔ est égal à KA ( 34. 1 ); la droite KA est à 
Ez comme EH est à TK. Mais les côtés autour des angles TKA, ΗΕΖ sont réci- 
proquement proportionnels ; Ka est donc égal à HZ (14. 6). Mais la raison 
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ἐπεὶ λόγος ἐστὶ τοῦ Α πρὸς τὸ Β δοθεὶς. ἔσον δὲ 
τὸ Β τῷ ΓΛ᾽ λόγος ἄρα ἰστὶ τοῦ ΘΔ πρὸς τὸ ΓΛ 
δοθείς, Ως δὲ τὸ ΘΔ πρὸς τὸ ΓΛ οὕτως ἡ OT πρὸς 
τὴν IKe καὶ τῆς OT ἄρα πρὸς τὴν TK λόγος ἐς 
δοθείς, Καὶ ἐπεί ἔστιν ὡς ἡ TA πρὸς τὴν ΕΖ οὕτως 
ἡ EH πρὸς τὴν ΓΚ, à δὲ ΘΙ πρὸς τὴν ΓΚ λόγον 
ἔχει δοθέντα. ὃν τὸ A χωρίον πρὸς τὸ Β" ἔστιν 
ἄρα ὡς ἡ TA πρὸς τὴν EZ οὕτως ἡ ΕΗ πρὸς ἣν 
ἡ ΘΓ λόγον ἔχει, ὃν τὸ À χωρίοὸν πρὸς τὸ Β 
χωρίονϑδ, 
ΠΥΟΤΑΣΙΣ vo. 


Ἐὰν δοθὲν χωρίον παρὰ δοθεῖσαν εὐθεῖανι πα- 
ραξληϑῇ ἐν δεδομένῃ γωνίᾳ, δέδοται τὸ πλάτος 
τῆς παραξολῆς, ; 

Δοϑὲν γὰρ τὸ AH παρὰ δοθεῖσαν τὴν ΑΒ πα- 
ραξεξλήσθω ἐν δεδομένῃ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ TAB* λέγω 
ὁτι δοθεῖσα ἐστιν ἡ ΤΑ. 

Αναγεγράφθω γὰρ" ἀπὸ τῆς ΑΒ τετράγωνον 
τὸ EB* δυϑὲν ἄρα ἐστὶ τὸ ΕΒ, Καὶ διήχϑωσαν αἱ 
EA, ZB, ΓΗ ἐπὶ τὰ À, ©. Καὶ ἐπεὶ δοθέν ἐστιν 


ἑκάτερον τῶν ΕΒ, AH° λόγος ἄρα τοῦ EB πρὸς 
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data , æquale autem B ipsi TA ; ratio igitur est 
ipsius ΘΔ ad ΓΛ data. Ut autem ΘΔ ad rAita 
Or ad TK; etipsius ΘΓ igitur ad ΓΚ ratio est 
data. Et quoniam est ut ΓΔ ad ΕΖ ita EH ad 
TK, ipsa autem ΘΙ ad TK rationem habet 
datam, quam A spatium ad B; est igitur ut 
TA ad EZita EH ad quam ΘΓ rationem habet, 
quam Α spatium ad B spatium. 


PROPOSITIO LVII. 


Si datum spatium ad datam rectam appli- 
catum fuerit in dato angulo, data est latitudo 
applicationis. 

Datum enim spatium AH ad datam AB appli- 
cetur in dato angulo TAB; dico datam esse ΓΑ. 


Describatur enim ab ipsà AB quadratum EB ; 
datum igitur est EB. Et productæ sint ipsæ 
EA, ZB, TH ad puncta Δ, ©. Et quoniam 
datum est utrumque ipsorum EB, AH; ratio 


de 4 à B est donnée, et B est égal à ΓΛ; la raison de ΘΔ à rA est donc donnée, 
Mais ΘΔ est à ΓΛ comme ΘΓ est à ΓΚ ( 1.6); la raison de ΘΓ à Γκ est donc donnée. 
Mais ra est ἃ ΕΖ comme EH est à ΓΚ, et ΘΓ a avec ΓΚ Ja raison donnée, savoir 
celle de l'espace 4 à l’espace 8; le côté ra est donc à ΕΖ comme EH est à la 
droite avec laquelle er ἃ la raison donnée, savoir celle que l’espace Α ἃ avec 
l’espace 8. 

PROSOSITION XVII. 


Si un espace donné est appliqué à une droite donnée, dans un angle donné ; 
la largeur de l’application est aussi donnée. 

Qu’un espace donné AH soit appliqué à une droite donnée AB, dans un angle 
donné ΓΑΒ; je dis que ra est donné. 

Sur ΑΒ décrivons le quarré ΕΒ; la figure ΕΒ sera donnée. Prolongeons ΕΑ, ΖΒ, 
rx vers les points A, ©. Puisque chacune des figures ΕΒ, AH est donnée, la 
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τὸ AH dobeic, Ἰσὸν δὲ τὸ HA τῷ ΑΘ' λόγος ἄρα  igitur ipsius EB ad AH data. Æquale autem 
HA ipsi ΑΘ; ratioigitur etipsius ΕΒ ad ΑΘ data ; 


EA πρὸς τὺν ΑΔ λόγος ἐστὶ δοθείς. In δὲ ἡ EA  quare et ipsius ΕΑ ad AA ratio est data. Æqualis 


καὶ τοῦ EB πρὸς τὸ ΑΘ δοθείς5, Ὥστε καὶ τῆς 


E Z 


À 8 


Five io 


πῇ AB* λόγος ἰστὶ ἄρα καὶ τῆς BA πρὸς τὴν AA  autem ΕΑ ipsi AB; ralio est igitur et ipsius BA 


διϑείς. Καὶ ἐπεὶ d'odeïra ἐστιν ἡ ὑπὸ TAB 
οωνία. ὧν" ἡ ὑπὸ ΔΑΒ δοθεῖσά ἔστι" λοιπὴ 
ἄρα ἡ ὑπὸ TAA ἐστὶ δοϑεῖσαδ, Ἐστι δὲ καὶ 
ñ ὑπὸ ΤΔΑ δοθεῖσα, ἐρθὴ γάρ' λοιπὴ àpa à 
ὑπὸ AIA δοθεσά ἐστι" δέδοται ἄρα τὸ ATA 
“ρίγωνον τῷ εἴδει" λόγος ἀρα ἐστὶ τῆς TA πρὸς 
τὴν AA δοθείς. Τῆς δὲ ΑΔ πρὸς τὴν ΑΒ λόγος 
ἐστὶ δοϑείς" καὶ τῆς ΤΑ ἄρα “πρὸς τὴν ΑΒ λόγος 


ad AA data. Et quoniam datus est ΓΑΒ angu- 
lus, quorum et ipse AAB datus est; reliquus 
igitur ΓᾺΔ est datus. Est autem ipse ΓΔΑ datus, 
rectus enim; reliquus igitur ΑΓΔ datus est ; 
datum est igitur ATA triangulum specie ; ratio 
igitur est ipsius TA ad AA data. Ipsius autem 
AA ad AB ratio est data ; et ipsius l'A igitur 
‘ad AB ratio est data. Et est data ipsa BA; 


ἐστὶ δοθείς, Καὶ Tori δοϑεῖσα ἢ ΒΑ δοθεῖσα data igitur οἱ ipsa AT, et est latitudo appli- 


3) ’ LA . . 
ἄρα καὶ ἡ ΑΓ. Καὶ ἐστὶ τὸ πλάτος τοῦ παρα- cationis. 


(λήματος. 


raison de EB à AH est donnée. Mais HA est égal à Αϑί 55. 1 ); la raison de EB 
à ΑΘ est donc donnée; la raison de ἘΑ à ΑΔ est donc donnée ( τ. 6). Mais ΕΑ 
est égal à AB; la raison de BA à ΑΔ est donc donnée. Mais l'angle ΓᾺΒ est donné, 
et l'angle ΔΑΒ est aussi donné; l’angle restant ΓᾺΔ est donc aussi donné (4). 
Mais l’angle ΓΔΑ est donné, car il est droit; l’angle restant ΑΓΔ est donc donné 
(52. 1)(4); le triangle ΑΓΔ est donc donné d’espèce {40); la raison de ΤᾺ à 
ΑΔ est donc donnée { déf. 5 . Mais la raison de ΑΔ à ΑΒ est donnée; la raison de 
TA à AB est donc donnée (8). Mais BA est donné; Ja droite Ar est donc dounée 
(2); la largeur de l'application est donc donnée. 
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ΠΡΟΤΑΣΙΣ ν΄, 


ὕ 
Ἐὰν δοθὲν χωρίον παρὰ δοθεῖσαν εὐθεῖανι 
παραξληϑῇ .» ἔλλειπον εἴδει δεδομένῳ τῷ εἴδει" 
δίδοται τὰ πλάτη τοῦ ἐλλείμματος: 
Δοϑὲν γὰρ τὸ TA παρὰ δοθεῖσαν τὴν ΑΔ πα- 
ρα(εέλήσθω,, ἔλλειπον εἴδει δεδομίνῳ τῷ TA° 


“ LS #72 e 2 » 
λέγω ὅτι δοθεῖσα ἐστιν ἑκατέρα τῶν TB, BA. 
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" 


PROPOSITIO LVIII. 


Si datum spatium ad datam rectam applicata 
fuerit deficiens datà specie figurà, datæ sunt 
latitudines defectüs. 

Datum enim spatium ΓᾺ ad datam AA ap- 
plicetur, deficiens datà specie figurà ΓΔ; dico 
datam esse utramque ipsarum ΓΒ, BA, 


ΘΖ 
K 

TNT 

A ἘΠ Β.Ἃἃ 


, HANNACE ᾿ \ \ 
TerunoSw γὰρ ἡ ΑΔ δίχα κατὰ τὸ E ση- 
μεῖον" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ ἘΔ τῷ μεγέθει", Καὶ 
A Ἵ 
ἀναγεγράφθω ἀπὸ τῆς ἘΔ τῷ ΓΔ ὅμοιον καὶ 
e ἃ J: > ΄ \ \ 
ὁμοίως κείμενον εὐθύγραμμον τὸ EL, καὶ κατα- 
γεγράφθω τὸ σχῆμα" δέδοται ἄρα καὶ τὸ ἘΖ τῷ 
εἴδει. Καὶ ἐπεὶ ἀπὸ δεδομένης εὐθείας τῆς ἘΔ 
rs. La À 
διδομένον τῷ εἴδει εἶδος ἀναγέγραπται τὸ EZ° 


Secetur enim AA bifariam in puncto Ε; data 
igitur estipsa EA magnitudine. Et describatur 
ab ipsà ΕΔ ipsi ΓΔ simile et similiter positum 
rectilineum EZ, et construatur figura ; datum est 
igitur et ΕΖ specie, Et quoniam a datà rectà ΕΔ 
data specie figura EZ descripta est; data est 


PROPOSITION LVII. 


Siun espace donné est appliqué à une droite donnée, et si cet espace est 
défaillant d’une figure donnée d’espèce, les largeurs du défaut sont données. 

Qu'un espace donné ΓᾺ soit appliqué à une droite donnée 44, et que cet espace 
soit défaillant d’une figure ra donnée d'espèce; je dis que chacune des droites 
TB, ΒΔ est donnée. 

Car partageons ΑΔ en deux parties égales au point E (10. 1); la droite ΕΔ 
sera donnée de grandeur (2). Sur ΕΔ, décrivons la figure rectiligne ΕΖ sem- 
blable à la figure ra et semblablement placée ( 18. 6), et construisons la figure ; 
la figure ΕΖ sera donnée d’espèce. Puisque sur la droite donnée ΕΔ, on ἃ décrit 
la figure ΕΖ donnée d’espèce; la figure Ez sera donnée de grandeur (52). Mais 
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δέδοται ἄρα τὸ ἘΖ τῷ μεγέϑει. Καὶ ἔστιν ἴσον 
τοῖς AT, ΚΘ’ δέδοται ἄρα καὶ τὰ AT, ΚΘ τῷ 
μεγέϑει. Καὶ ἔστι τὸ AT δοθὲν τῷ μεγέθει, ὑπο- 
κεῖται op λοιπὸν ἄρα τὸ ΚΘ δοθέν ἔστι τῷ 
μεγέθει. Ἐστι δὲ καὶ τῷ εἴδει δοθὲν, ὅμοιον γάρ 
ἐστι τῷ ΤΔ' τοῦ ΘΚ ἄρα δεδομέναι εἰσὶν αἱ 
πλευραί" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ ΚΓ, Καὶ ἔστιν ἴση 
τὴ ἘΒ᾽ δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν καὶ ἡ EB. Ἐστι δὲ καὶ 
ἡ ἘΔ δοϑεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα ὃ ΔΒ δυϑεῖσα 
ἐστί5. Καὶ λόγος τῆς ΒΔ πρὸς τὴν ΒΓ δοθείς" 
δοθεῖσα ἄρα ἔστι καί ἡ ΒΓ. 
ΠΡΌΤΑΣΙΣ γὃ; 

Ἐὰν δεϑὲν χωρίον παρὰ δοθεῖσαν εὐθεῖαν πα- 
ραδληϑῇ. ie τῷ εἴδει δεδομένῳ εἴδει» 
δίδοται τὰ πλάτη τῆς ἐπ ἘΠ 

Δοθὲν γὰρ τὸ ΑΒ παρὰ δυθεῖσαν τὴν AT παρα- 
ξεξλήσϑω., ὑπέρξαλλον εἴδει δεδομένῳ εἴδει 
τῷ TB* λέγω ὅτι δοϑεῖσά ἐστιν ἑκατέρα τῶν 
OT, ΤῈ, 


cette figure est égale à 
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igituri psa EZ magnitudine. Et est æqualis ipsis 
AT, ΚΘ; datæ sunt igitur et ipsæ AT, ΚΘ magni- 
tudine. Et estipsa AT data magnitudine , sup- 
ponitur enim ; reliqua gitur ΚΘ data est mag- 
nitudine. Est autem et specie data, similis 
enim ipsi TA; ipsius ΘΚ igitur data sunt la- 
tera; data igitur est ipsa ΚΓ. Et est æqualis 
ipsi ΕΒ ; data igitur est et ipsa ΕΒ. Est autem 
et EA data ; et reliqua igilur AB data est. Et 
ratio ipsius BA ad ΒΓ data; data igitur est et 
ipsa BT. | 


PROPOSEPRONELS 


Si datum spatium ad datam rectam appli- 
cetur, excedens datä specie figurà. datæ sunt 
latitudines excessüûs. 

Datum enim spatium AB ad datam AT ap- 
plicetur , excedens datâ specie figurà TB; dico 


datam esse utramque ipsarum ODEULE: 


. 


la somme des figures AT, Ke ( 36, et 45. τ); la somme 


des figures Ar, Ke est donc donnée de grandeur. Mais Ar est donné de grandeur 
5 δ 5 ᾽ 
par supposition; la figure restante ΚΘ est donc donnée de grandeur ( 4.). Mais 
elle est donnée d’espèce, car elle est semblable à la figure ra; les côtés de la 
figure ΘΚ sont donc donnés ( 55 ); la droite kr est donc donnée. Mais elle est 
Ὁ ? 
égale à EB (54.1); la droite ΕΒ est donc donnéé. Mais ἘΔ est donné; la droite 
restante AB est donc donnée (4). Mais la raison de ΒΔ à Br est donnée ( déf, 5); 
donc ΒΓ est donné ( 2 ). 


PROPFOSIEION DIX, 
Si un espace donné est appliqué à une droite donnée, et si cet espace est 
excédent d’une figure donnée d'espèce, les côtés de l’excès sont donnés. 
Qu'un espace donné ΑΒ soit appliqué à une droite donnée Ar, et que cet espace 
soit excédent d’une figure rB donnée d’ espèce ; je dis que chacun des côtés er, 
TE est donné. 
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e \ \ 
τετμύσθω γὰρ δῖχα ἡ AE κατὰ τὸ Z σημεῖον. 
\ “ LA 
χαὶ ἀναγεγράφθω ἀπὸ τῆς ΕΖ τῷ TB ὅμοιον καὶ 
ε / / \ \ \ 3 | 4 
ὁμοίως κείμενον τὸ ΖΗ" περὶ τὴν αὐτὴν apæ 


» » ΓΞ ͵ 
διάμετρόν ἔστι τὸ ΖΗ τῷ ΓΒ᾽ ἤχϑω αὐτῶν δ)ά- 


a 


A 


\ , \ “ 
μέτρος ἡ GEMS, καὶ καταγεγράφθω τὸ σχῆμα, 
Καὶ ἐπεὶ ὁμοιόν ἐστι τὸ ΤΒ τῷ ZHie δὲδο- 
ται δὲ τὸ TB τῷ εἴδει" δέδοται ἄρα καὶ τὸ ΖΗ 

ΞΜ cp 5 4 CEA , > 

τῷ sida καὶ ἀναγεγράπται ἀπὸ δεδομένης εὖὐ-- 
-“ Ν > \ \ -“ 

θείας τῆς 2Ε" δοθὲν ἄρα ἐστὶ τὸ ΖΗ τῷ μέγέθει. 


Ἐστι δὲ καὶ τὸ ΑΒ δοθέν" δοθέντα ἄρα ἐστὶ τὰ 


Μ 
Ι 
A Ζ \ 
/ 


\ 


Secetur enim bifariam AE in Z puncto, et 
describatur ab ipsà ΕΖ ipsi ΓΒ simile et similiter 
positum ΖΗ ; circa eadem igitur diametrum est 


ipsum ΖΗ cum ipso TB; ducatur ipsorum dia- 


E 


meter ΘΕΜ, et construatur figura. Et quoniam 
simile est TB ipsi ΖΗ, datum est autem ΓΒ 
specie; datum igitur est et ZH specie; et descrip- 
tum est a datà rectà ZE; datum igitur est ΖΗ 
magnitudine. Est autem et AB datum; data 


igitur sunt AB, ΖΗ magnitudine. Et sunt æqualia 


ΑΒ. ΖΗ τῷ ey: er, Καὶ ἐστὶν ἴσα τῷ ΚΛ’ δοθὲν  ipsi KA; datum igitur est KA magnitudine. Est 
ἄρα ἐστὶ τὸ KA τῷ μεγέϑειδ, Ecrs δὲ καὶ τῷ 
εἴδει, ὅμοιον γάρ ἔστι τῷ ΓΒ" τοῦ ΚΛ ἄρα αἱ 
πλευραὶ δεδομέναι εἰσὶ τῷ μεγεθειθ. δοθεῖσα ἄρα 


\ ε Verre ἐς ὦν Ὁ » 
ἐστὶν ἡ ΚΘ. Καὶ7 ἡ KI δοθεῖσα ἔστιν. ἴση γάρ 


autem et specie , simile enim est ipsi ΓΒ; ipsius 
KA igitur latera data sunt magnitudine ; data 
igitur est ΚΘ. Et ipsa KT data est, æqualis enim 


est ipsi ZE; reliqua igitur ΓΘ est data, et ra- 
ἐστι τῇ ZE* λοιπὴ ἄρα ἡ ΓΘ ἐστὶ δοθεῖσαδ, καὶ 


Car partageons ΔῈ en deux parties égales au point Ζ ; sur ZE décrivons la figure 
zx semblable à ΓΒ et semblablement placée ( 18. 6 ) ; la figure ZH sera autour de 
la même diagonale que la figure ΓΒ (26. 6); menons leur diagonale @EM, et cons- 
truisons la figure. Puisque ΓΒ est semblable à ΖΗ, et que ΓΒ est donné d’espèce, 
la figure ZH sera donnée d’espèce. Mais cette figure est décrite sur la droite 
donnée ZE; la droite ΖΗ est donc donnée de grandeur (52). Mais ΑΒ est donné; 
la somme des figures ΑΒ, ΖΗ est donc donnée de grandeur. Mais la somme de ces 
figures est égale à KA (30 et 43. 1); la figure KA est donc donnée de grandeur (3). 
Mais cette figure est donnée d’espèce, car elle est semblable à ΓΒ; les côtés de 
KA sont donc donnés de grandeur ( 55 ); la droite ΚΘ est donc donnée. Mais kr est 
donné , car il est égal à ZE( 54. 1 ); la droite restante ΓΘ est donc donnée. Mais 


Â00 


λόγον ἔχει πρὸς τὴν ΘΒ δοθέντα" δοθεῖσα ἄρα 
"| à se | 
ἐστί καὶ ἢ ΘΒ. 


HPOTAZIS 2. 


Ἐὰν παραλληλόγραμμον δεδομένον τῷ εἴδει 
καὶ τῷ μεγέθει δεδομένῳ γνώμονι αὐξηθῇ à 
μειωθῇ, δέδοται τὰ πλάτη τοῦ γνώμονος. 

Παραλληλόγραμμον γὰρ τὸ ΑΒ δεδομένον τῷ 
eds καὶ τῷ μεγέθει ηὐξήσθω πρότερον δεδομένῳ 
γνώμονι τῷ ἘΓΒΔΖΗ" λέγω ὅτ, δοθεῖσά ἔστιν 


ἑκατέρα τῶν TE, AZ, 
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tionem habet ad ΘΒ datam ; 
et OB. 


data igitur est 


PROPOSITIO Lx. 


Si parallelogrammum datum specie et magni- 
tudine , dato gnomone augeatur vel minuatur, 
datæ sunt latitudines gnomonis. 

Parallelogrammum enim AB datum specie et 
magnitudine augeatur primum dato gnomone 
ETBAZH ; dico datam esse utramque ipsarum 
ΤῈ: ΔΖ, 


Ζ Δ 


Ἐπεὶ γὰρ δοθὲν ἐστὶ τὸ AB, ἐστὶ δὲ καὶ ὃ 
ETBAZH γνώμον δοθείς" καὶ ὅλον ἄρα τὸ AH 
δοθέν ἐστι. Αλλὰ καὶ τῷ εἴδει, ὅμοιον γάρ ἔστι 


-“ 07 % pr « 
τῷ AB° τοῦ AH ἄρα δεδομέναι εἰσὶν αἱ πλευραί. 


Α 


Quoniam enim data est AB, est autem οἱ 
ETBAZH gnomon datus ; et totum igitur AH 
datum est. Sed et specie, simile enim est ipsi 


ΑΒ; ipsius AH igilur data sunt latera; datum 


cette droite a une raison donnée avec 68 ( déf. 3 ); la droite ΘΒ est donc 


donnée(2). 


PROPOSITION 


LX. 


Si un parallélogramme donné d’espèce et de grandeur, est augmenté ou 
diminué d’un gnomon donné, les largeurs du gnomon sont données. 

Que le parallélogramme ΑΒ, donné d’espèce et de grandeur, soit augmenté 
du gnomon ErBAZH; je dis que chacune des droites TE, AZ est donnée. 

Car puisque ΑΒ est donné, et que le gnomon ΕΓΒΔΗ est aussi donné, l’espace 
entier AH sera donné. Mais cet espace est donné d’espèce, car il est semblable 
à AB (26. 6), les côtés de AH sont donc donnés (55); chacune des droites AE, 
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Ἶ | “Μ᾿ \ 
δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἑκατέρα τῶν AE, AZ. Ἐστὶ δὲ 
καὶ ἑκατέρα τῶν TA, ΑΔ δοθεῖσα" λοιπὴ ἄρα 


ἦοι # 
igitur est utraque ipsarum AE, AZ. Est au- 
tem et utraque ipsarum TA , AA data; reliqua 


ἑκατέρα τῶν ET, ZA or) δοθεῖσα". igitur utraque ipsarum ET, ZA est data, 
Πάλιν δὴ παραλληλόγραμμον τὸ AH dédo- Rursus autem parallelogrammum AH datum 


μένον τῷ εἴδει καὶ τῷ μεγέθει μεμειώσθω δὲ-  specie et magnitudine minuatur dato gnomone 
δομένῳ γνώμονι τῷ ἘΓΒΔΖΗ" λέγω ὅτι δοθεῖσί ἘΓΒΔΖΗ; dico datam esse utramque rectarum 


ἐστιν ἑκατέρα τῶν TE, ΔΖ. ΓΕ, ΔΖ. 


Quoniam enim datum est AH, cujus ETBAZH 


Ἐπεὶ γὰρ δοθέν ἔστι τὸ AH, οὗ ὁ ETBAZH 
gnomon datus est; reliquum igilur AB datum 


γνώμων δοθείς ἔστι" λοιπὸν ἄρα τὸ ΑΒ δοθέν 
ἐστιν. Αλλὰ καὶ τῷ εἴδει, ὅμοιον γάρ ἐστι τῷ δῖ. Sed οἱ specie, simile enim cest ipsi HA; 
HAS+ τοῦ AB ἄρα αἱλ πλευραὶ δεδομέναι εἰσίν" ipsius AB igitur latera data sunt ; datum igitur 
est utrminque laterum TA, AA. Est autem et 


δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἑκατέρα τῶν TA, ΑΔ. Εστι δὲ 
utrumque laterum EA, AZ datum ; οἱ reliqua _ 


re ! “ὦ ee s \ μὲ 
καὶ ἑκατέρα τῶν EA, ΑΖ δοθεῖσα" καὶ λοιπὰ ἄρα 


ἑκατέρα τῶν ET, AZ δοθεῖσι ἐστιν. igitur utraque ipsarum ET, AZ data de 


ΑΖ est donc donnée. Mais chacune des droites TA, AA est donnée ; chacune des 
droites restantes ET, ZA est donc donnée aussi ( 4). 

Mais de plus, que le parallélogramme AH, donné d’espèce et de grandeur, 
soit diminué du gnomon donné ErBazH; je dis que chacune des droites TE, ᾿ 
AZ est donnée. 

Car puisque AH est donné, et que le gnomon ErBAZH est donné aussi, la surface 
restante ΑΒ est donnée (4). Mais cette surface est donnée d’espèce, car elle est 
semblable à HA (26. 6); les côtés de AB sont donc donnés (55 ); chacune des 
droites TA, AA est donc donnée. Mais chacune des droites EA, ΑΖ est donnée; 
chacune des droites restantes Er, ΔΖ est donc donnée (4). 


II. 
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Ἐὸν δεδομένου τῷ εἴδει εἴδους παρὰ μίαν τῶν 
στλευρῶν παραλληλόγραμμον χωρίον παραξληϑῇ 
ἐν δεδομένῃ γωνίᾳ, ἔχῃ δὲ τὸ εἶδος πρὸς τὸ 
παραλληλόγραμμον λόγον δεδομένον" δέδοται τὸ 
παρωλληλόγραμμον τῷ εἴδει. 

Δεδομένου jap τῷ εἴδει εἴδους τοῦ AZTB παρὼ 
μίαν τῶν πλευρῶν τὴν ΓΒ παραλληλόγραμμον 
χωρίον παραξεξλήσθω τὸ TA ἐν δεδομένῃ γωνίᾳ 
τῇ ὑπὸ ATB, λόγος δὲ ἔστω τοῦ AT εἴδους πρὸς 
τὸ TA παραλληλόγραμμον! δοθείς" λέγω ὅτι δὲ- 
δόται τὸ ΓΔ τῷ εἴδει. 

Ηχβὼ γὰρ διὰ μὲν τοῦ Β τῇ ZT παράλληλος à 
ΒΗ, διὰ δὲ τοῦ 2 τῇ ΤΒ παράλληλος ZH , καὶ 
διήχθωσαν αἱ ZT, ΗΒ ἐπὶ τὰ Κ, © σημεῖα. Ἐπεὶ 
οὖν" δοθεῖσώ ἐστιν κα ὑπὸ ZTB γωνία, καὶ λόγος 
ἐστὶ τῆς ZT πρὲς τὴν TB δοθείς" δοθὲν ἀρα ἐστὶ 
τὸ ZB παραλληλόγραμμον τῷ εἴδει. Δέδοται δὲ 
τῷ εἶδει τὸ AZTB εἶδος. καὶ ἀναγέγραπται ἀπὸ 


τῆς αὐτῆς εὐθείας τῆς TB παραλληλόγραμμον 
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PROPOSITIO LXI. 

Si ad datæ specie figuræ unum laterum paral- 
lelogrammum spatium applicetur in dato an- 
gulo , habeat autem figura ad parallelogrammum 
rationem dalam, datum est parallelogrammum 
specie. | 

Etenim ad datæ specie figuræ ΑΖΓΒ unum 
laterum ΓΒ parallelogrammum spatium TA ap- 
plicetur in dato angulo ATB, ratio autem sit 
figuræ AT ad l'A parallelogrammum data; dico 


datum esse ipsum TA specic. 


Ducatur enim per punctum quidem B ipsi 
ZT parallela BH, per punctum Z vero ipsi ΓΒ 
parallela ΖΗ, et producantur ipsæ ZT, ΗΒ ad 
K, © puncta. Quoniam igitur datus est angu- 
lus ZFB, et ratio est ipsius ZT ad ΓΒ data ; 
datum igitur est ΖΒ parallelogrammum specie. 
Data est aulem specie figura AZTB, et des- 


criptum est ab eâdem rectà TB parallelo- 


PROPOSITION LXI. 
Si un parollélogramme est appliqué à un côté d’une figure donnée d’espèce 
ans un ang nné si igure ἃ une raison donnée av arallélo- 
d gle donné, et si cette figure a une donnée avec ce lél 
gramme, ce parallélogramme est donné d'espèce. 


Que le parallélogramme ΓΔ soit appliqué à un des côtés ΓΒ de la figure AZrB 
donnée d’espèce , dans l’angle donné ΔΒ, et que la raison de la figure ΑΓ au 
parallélogramme ra soit donnée; je dis que ra est donné d’espèce. 


ar par le point B menons la droite arallèle à ΖΓ, et par le poin a 
Car par le point B la droite BH parallèle à ΖΓ, et par le point 2] 

droite ZH parallèle à rB( 31. 1 ). Prolongeons ΖΓ, ΗΒ vers les points Κ, ©. 
Puisque l'angle ZrB8 est donné ( déf. 3 ), et que la raison de Zr à TB est aussi 
donnée, le parallélogramme ZB sera donné d’espèce. Mais la figure AZrB est 
donnée d'espèce, et sur ΓΒ on a décrit le parallélogramme 78 donné d'espèce; 
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δεδομένον τῷ εἴδει τὸ 284" λόγος ἄρα ἐστὶ τοῦ 
ΑΓ εἴδους πρὸς τὸ ΖΒ παραλληλόγραμμον δὸ- 
ϑείς, Τοῦ δὲ AZTB πρὸς τὸ ΓΔ λόγος ἐστὶ δοθεὶς, 
ὑπειδὴ ὑπόκειταιδ ἴσον δὲ τὸ ΓΔ τῷ ΚΒ’ λόγος ἄρα 
καὶ τοῦ ΚΒ πρὸς τὸ TH ἐστὶ) δοθεὶς" ὥστε καὶ τῆς 


ZT πρὸς τὴν ΓΚ λόγος ἐστὶ δοθείς. Τῆς δὲ ZT πρὸς 


grammum datum specie ipsum ZB ; ratio igitur 
est figuræ AT ad parallelogrammum ggB data, 
Ipsius autem ΑΖΓΒ ad ΓΔ ratio est data ; 
quoniam supponitur, æquale autem TA ipsi 
KB; ratio igitur et ipsius KB ad CH est data ; 
quare et ipsius ZT ad TK ratio est data. 


AC ΚΔ SO" 


τὴν TB λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τῆς ΒΓ ἄρα πρὸς τὴν. 


IK λόγος ἐστὶ δοθείς. Καὶ ἐπεὶ δοθεῖσά ἐστιν ἡ 
ὑπὸ LTB γωνία" καὶ à ἐφεξῆς ἄρα ἡ ὑπὸ BTK ἐστὶ7 
δοθεῖσα. Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ BTA γωνία δοθείσα" 
λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ATK δοθεῖσά ἐστινδ, Ἐστ' δὲ 
καὶ ἡ ὑπὸ AKT γωνία δοθεῖσα. ion γάρ ἐστιϑ τῇ 
ὑπὸ ΚΓΒ᾽ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸϊο T'AK ἐστι δοθεῖσα" 
δέδοται ἀρα τὸ AKT τρίγωνον τῷ εἴδει" λόγος ἄρα 
ἐστὶ τῆς AT πρὸς τὴν TK δοθείς. Τῆς δὲ KT πρὸς 


Tpsius autem ZT ad ΓΒ ratio est data ; et ipsius 
BT igitur ad TR ratio est data. Et quoniem 
datus est ΖΓΒ angulus; et ipse deinceps igi= 
tur ΒΓΚ est datus. Est autem et BA an- 
gulus detus ; reliquus igitur ATK datus est. 
Est autem et AKT angulus datus, æqualis 
enim est ipsi KB; reliquus igitur TAK est 
datus; datum est igitur AKT triangulum spe- 


cie ; ratio igitur,estipsius AT ad ΓΚ data. Tpsius 


τὴν ΓΒ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τῆς AT ἄρα πρὸς autem KT ad TB ratio est data; et ipsius AT 


la raisun de la figure AT au parallélogramme ΖΒ est donc donnée ( 49). Mais la 
raison de AZTB à ΓΔ est donnée, par supposition , et ΓΔ est égal à KB (55. 1 ); la 
raison de KB à rH est donc donnée (8); la raison de Zr à TK est donc donnée 
aussi ( 1.6). Mais la raison de 2Γ à 1B est donnée ( déf. 5 ); la raison de Br à 
TK est donc donnée (8). Mais l’angle zr8 est donné ; l’angle de suite ΒΓΚ est donc 
donné aussi ( 13.1 ) (4). Mais l’angle ΒΓΔ est donné ;4l’angle restant ATK est 
donc donné (4). Mais l’angle AKr est donné, car il est égal à l’angle ΚΓΒ (29.1); 
l'angle restant rak est donc donné (32. 1 )(4); le triangle AKr est donc donné 
d'espèce ( 40 ); la raison de Ar à rK est donc donnée ( déf. 3 ). Mais la raison de 


40% 


τὴν ΤΒ λόγος ἰστὶ δοθείς, Καὶ ἔστι δοθεῖσα ἡ 
ὑπὸ ΔΙΒ γωνία" δέδοται ἄρα τὸ ΓΔ παραλληλό- 
γράμμον τῷ εἴδει. 


HPOTASTS PE, 


Ἐὰν δύο εὐδεῖαι πρὸς ἀλλήλας λόγον ἔχωσι 
δεδομένον. καὶ ἀναγραφῇ ἀπὸ μὲν τῆς! μιᾶς δὲ- 
δομίνον τῷ εἴδει εἶδος, ἀπὸ δὲ τῆς ἑτέρας χωρίον 
παραλληλέγραμμον ἐν δεδομένῃ γωνίᾳ. ἔχῃ δὲ 
τὸ εἶδος “πρὲς τὸ παραλληλόγραμμον λόγον δὲ- 
δομένον" δίδοται τὸ παραλληλόγραμμον τῷ εἴδει, 

Δύο γὰρ εὐθεῖαι αἱ AB, ΓΔ πρὸς ἀλλήλας 
λόψον ἐχέτωσαν δεδομένον. καὶ ἀναγεγράφθω 
ἀπὸ μὲν τῆς ΑΒ δεδομένον τῷ εἴδει εἶδος τὸ ΔῈΒ. 
ἀπὸ δὲ τῆς ΓΔ παραλληλόγραμμον τὸ AZ ἐν δὲ- 
δομένῃ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ ZTA, λόγος δὲ ἔστω τοῦ 
AEB εἴδους πρὸς τὸ ΖΔ παραλληλίγραμμον do- 
εἰς" λέγω ὅτι δέδοται τὸ ΔΖ παραλληλο) pau- 
μὸν τῷ ed, as 

Αναγεγράφθω γὲρ ἀπὸ τῆς AB τῷ ZA ὅμοιον 


\ 
καὶ ὁμοίως κείμενον παραλληλόγραμμον" τὸ AH. 


΄ 
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igitur ad ΓΒ ratio est data. Et est datus{ ΑΓΒ 
angulus; datu est igitur FA parallelogram- 
mum specie. 


PROPOSITEO EXIT 
i duæ rectæ inter se rationem habeant 
datäm, et descripta sit ab ππὰ quidem data 
specie figura , ab alterà vero spatium paralle- 
logrammum in dato angulo, habeat autem fi- 
gura ad parallelogrammum ralionem datam ; 
datum est parallelogrammum specie. 

Dux enim rectæ AB, ΓΔ inter se rationem 
babeant datam, οἱ descripta sit ab ipsà qui- 
dem AB data specic figura AEB, ab ipsà vero 
TA parallelogrammum AZ in dato angulo ZrA, 
ratio autem sit figuræ AEB ad ZA parallelo- 
grarmmum data ; dico datum esse parallelogram- 
muim AZ specie. 

RE 
Describatur enim ab ipsä AB ipsi ZA simile 


ct similiter positum parallelogrammum AH. Et 


KT à Brest donnée; la raison de Ar à ΓΒ est donc donnée (1) Mais l'angle ΑΓΒ 
est donné; le parallélogramme ΓΔ est donc donné d’espèce ( déf. 3 ). 


PROPOSITION 


LXIT re 


Si deux droites ont entre elles une raison donnée, si sur l’une d’elles on 
décrit une figure donnée d’espèce, si sur l’autre on décrit un parallélogramme 
dans un angle donné, et si cette figure a une raison donnée avec le parallélo- 
gramme ; le parallélogramme est donné d’espèce. 

Que les deux droites AB, TA ayent entre elles une raison donnée; sur ΑΒ dé- 
crivons une figure AEBdonnée d’espèce, et sur ΓΔ, dans l’angle donné zra, dé- 
crivons le parallélogramme 47; que la raison de la figure 4EB au parallélogramme 
za soit donnée ; je dis que le parallélogramme 47 est donné d’espèce. 

Car sur AB construisons le parallélogramme AH semblable à ΖΔ et semblable- 
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Καὶ ἐπεὶ λόγος τῆς AB πρὸς τὴν TA δοθείς 
ἐστι5, καὶ ἀναγέγραπται ἀπὸ τῶν AB, ΓΔ ὅμοια 


καὶ ὁμοίως κείμενα εὐθύγραμμα τὼ AH, ZA* 


quoniam ratio ipius AB ad ΓΔ data est, et 
descripta sunt ab ipsis AB, ΓΔ similia et si- 
militer posita! AH, ZA; ratio igitur est ipsius 


λόγος ἄρα ἐστὶ τοῦ AH πρὸς τὸ ZA δοθείς. Τοῦ 

& ZA πρὸς τὸ ΑΕΒ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ 
AEB ἔρα πρὸς τὸ ΑΗ λόγος ἐστὶ δοθείς. Καὶ 
ἔστι δοθεῖσα ἡ ὑπὸ ΑΒΗ γωνία. ἴση γάρ ἐστι τῇ 
ὑπὸ ZTA* ἐπεὶ οὖν δεδομένου τῷ εἴδει εἴδους τοῦ 
AEB παρὰ μίαν τῶν πλευρῶν τὴν ΑΒ Tapa- 
ξἴόληται τὸ AH ἐν δεδομίτῃ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ 
ΑΒΗ, καὶ λόγος ἐστὶ τοῦ AEB εἴδους πρὸς τὸ 
ΑΗ παραλληλόγραμμον δοθείς" δέδοται ἄρα τὸ 
AH τῷ sidu, Καὶ ἔστιν ὅμοιον τῷ 2Δ᾽ δέδοται 


9: \ ο“2“, " 
ἄρα καὶ τὸ ΖΔ τῶ εἰδὲις 


Τ' Δ 


AH ad ΖΔ data. Ipsius autem ZA ad AEB ratio 
est data; et ipsius AEB igitur ad AH ratio est 
data. Et est datus ABH angulus, æqualis enim 
est ipsi ZTA ; quoniam igitur ad unum late- 
rum ‘AB datæ specie figuræ AEB applicatum 
est ipsum AH in dato angulo ΑΒΗ, ct ratio 


est figuræ AEB ad AH parallelogrammum data, 


datum igitur est ipsum AH specie. Et est si- 


mile ipsi ZA; datum est igitur et ZA specie. 


ment placée ( 18. 6). Puisque la raison de ΑΒ à ΓΔ est donnée, et que sur 48, 
ra on a décrit les figures AH, ΖΔ semblables et semblablement placées, la raison 
de 4H à ΖΔ sera donnée ( 50). Mais la raison de ZA à AEB est donnée ; la raison de 
ΔΕΒ à AH est donc donnée (8). Et puisque l’angle ΑΒΗ est donné, carilest égal à 
l'angle zrA ; qu’à un des côtés ΑΒ de la figure AEB donnée d’espèce, on a appliqué 


la figure AH dans l’angle donné ΑΒΗ, et que la raison de la figure AEB au parallé- 


logramme ΑΗ est donnée ( 49); la figure AH sera donnée d’espèce (61). Mais 
ceite figure est semblable à za; la figure ΖΔ est donc donnée d’espèce ( déf. 3 ). 


à «RS 


EE EE TO OP 


— 
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Ἐὰν τρίγωνον τῷ εἴδει δεδομένον ἢ, τὸ ἀπὸ 
εκάστης τῶν πλευρῶν αὐτοῦ τετράγωνον! πρὸς τὸ 
τρίγωνον λόγον ἕξει δεδομένον. 

Ἑστω τρίγωνον δεδομένον τῷ εἴδει τὸ ΑΒΓ, καὶ 
ἀναγεγράφθω ἀπὸ ἑκάστης τῶν πλευρῶν αὐτοῦ 
τετράγωνα Ta EB, TA, ΓΖ" λέγω ὅτ; ἕκαστον 
τῶν EB, TA, ΓΖ πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγον 
“ξει δεδομένον. 


LES DONNÉES D’EUCLIDE. 


PROPOSITIO LXIII: 


Si triangulum specie datum sit, ab uno- 
quoque laterum ejus quadratum ad triangulum 
rationem habebit datam. 

Sit triangulum ΑΒΓ datum specie, et des- 
cribantur ab unoquoque laterum ipsius quadrata 
EB, ΓΔ, TZ; dico unumquodque quadratorum 
EB, ΓΔ, ΓΖ ad triangulum ΑΒΓ rationem ha- 


biturum esse datam. 


Z 


à 


Ἐπεὶ γὰρ ἀπὸ τῆς αὐτῆς εὐθεῖας τῆς ΒΓ εὖ- 
θύγραμμα δεδομένα τῷ εἴδει ἀναγέγραπται ἃ 
ἔτυχεν. τὼ ΑΒΓ, TA* λόγος ἄρα τοῦ ΑΒΓ πρὸς 
τὸ TA δοθείς, Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἑκατέρου 
τῶν EB, ZT πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγος ἐστὶ 
δοϑείς. 


Quoniam enim ab eâdem rectàä ΒΓ rectili- 
nea data specie descripta sunt quædam ΑΒΓ, 
TA ; ratio igitur ipsius ΑΒΓ ad ΓΔ data. Propter 
eadem utique ct utriusque ipsorum ΕΒ, ZT ad 
ΑΒΓ triangulum ratio est data. 


PROPOSITION LXIE 


Si un triangle est donné d’espèce , le quarré de chacun de ses côtés aura une 
raison donnée avec ce triangle. 

Soit ΑΒΓ un triangle donné d’espèce; sur ses côtés, décrivons les quarrés ΕΒ, 
TA, TZ; je dis que chacun des quarrés ΕΒ, TA, TZ aura une raison donnée avec le 
triangle ABT. 

Car puisque sur la même droite ΒΓ, on ἃ décrit des figures rectilignes quel- 
conques ΑΒΓ, TA données d’espèce, la raison de ΑΒΓ à ra sera donnée (40). 
La raison de chacun des quarrés EB, Zr au triangle ΑΒΓ est donnée par la 


même raison. 


lé his de. 
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ΠΡΌΤΑΣΙΣ, Éd", 


> mn 12 / t 
Ἐὰν τρίγωνον auGaeïay ἔχῃ γωνίαν δεδομέ- 
P X! 
ΜᾺ € \ > - 
vuy © μεῖζον δυνάται ἡ τὴν ἀμέλεῖαν γωνίαν 
ε ᾿ 1 “ à > - , 
ὑποτείνουσα πλευρὰ τῶν τὴν ἀμέξλεῖαν γωνίαν 
“ 7 2 LI \ / M \ 
περιεχουσῶν πλευρῶν. ἐκεῖνο TO χωρίον πρὸς TO 
, el 2 
τρίγωνον λόγον ἕξει δεδομένον, 
΄ \ > 
Ἑστω τρίγωνον auGruywvioy τὸ ΑΒΓ, au- 
ὯΝ ! \ Γι 
ξλεῖαν ἔχον γωνίαν! τὴν ὑπὸ ΑΒΓ δεδομένην. 
re 5 ANSE 
καὶ διήχϑω ἐπὶ εὐθείας τῆς ΒΓ εὐθεῖα ἡ BA, 
» ΓΦ ϑ, ε 
καὶ ἤχθω ἀπὸ τοῦ A ἐπὶ τὴν AT καθετος ἡ AA° 
, ῳ εκ ag! Aire A “ὦ, “ > \ 
λέγω ὅτι ᾧ μεῖζόν ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς ΑΤ τῶν" ἀπὸ 
Ω \ ε \ “ 
τῶν ΑΒ. ΒΓ, τουτέστι τὸ dis ὑπὸ τῶν AB, 
a \ \ , , 
ΒΓ. ἐκεῖνο τὸ χωρίον πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λο- 
», 
γον ἔχει δεδομένον. 
Α 
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Si triangulum oblusum habeat angulum da- 
tum, quo magis potest latus obtusum angu- 
lum subtendens quam latera comprehendentia 
obtusum angulum, illud spatium ad triangulum 
rationem habebit datam. 

Sit triangulum obtusangulum ABT, obtusum 
habens angulum ABT datum, et producatur in 
directum ipsi ΒΓ recta BA, et ducatur ἃ puncto 
A ad AT perpendicularis À A ; dico quo majus est 
quadratum ex AT quam quadrata ex ipsis AB, 
Br, id est rectangulum bis sub AB, ΒΓ, illud spa- 
tium ad ABT triangulum rationem habere datam. 


: À 


A B 


Ἂν ! = ἢ e \ 
Ἐπεὶ yap δοθεῖσα ἐστιν n ὑπὸ ΑΒΓ γωνία, 


T 


Quoniam enim datus est ABT angulus, et 


καὶ ἡ ὑπὸ ΑΒΔ δοθεῖσα ἐστιν. Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΑΒΔ angulus datus est. Est autem et ΑΔΒ datus, 


PROPOSITION EXIV. 

Si un triangle a un angle obtus donné, la surface dont le quarré du côté qui 
soutend l’angle obtus surpasse la somme des quarrés des côtés qui comprènent 
l'angle obtus, aura une raison donnée avec ce triangle. 

Soit le triangle obtus-angle ART ayant l’angle obtus ΑΒΓ donné, menons la 
droite BA dans la direction de Br, et du point A menons ΑΔ perpendiculaire à 
ΔΙ; je dis que la surface dont le quarré de Ar surpasse la somme des quarrés 
des droites ΑΒ, Br, c’est-à-dire que le double rectangle sous ΔΒ, ΒΓ a une raison 
donnée avec le triangle ΑΒΓ. 

Car puisque l'angle ΑΒΓ est donné, l’angle ΑΒΔ est donné aussi ( 13. 1)(4). 


= 


408 
ΑΔΒ δοθεῖσα" καὶ! λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ΔΑΒ δὸ- 
θεῖσά ἐστι" δέδοται ἄρα τὸ ΑΒΔ τρίγωνον τῷ 
εἴδει" λόγος ἄρα τῆς ΑΔ πρὸς τὴν ΔΒ δυθείς ἐστιῦ, 
Καὶ ἔστιν ὡς ἡ ΑΔ πρὸς τὴν ΔΒ οὕτως τὸ ὑπὸ 
τῶν AA, ΒΓ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ᾽ ὥστε καὶ 
τοῦ ὑπὸ τῶν ΑΔ, BT πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ 


λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ δὶς ἄρα ὑπὸ τῶν AB, 


A 
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etreliquus igitur AAB datus est; datum est igitur 
ABA iriangulum specie; ratio igitur ipsius AA 
ad AB data est. Etest ut AA ad ABita ipsum 
sub AA, ΒΡ ad ipsum sub AA, ΒΓ; quare et 
ipsius sub AA, ΒΓ ad ipsum sub AB, ΒΓ ratio 
est data ; et ipsius bis igitur sub AB, ΒΓ ad ip- 


» 


ΒΓ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν ΑΔ, ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς, 
Αλλὰ τοῦ ὑπὸ τῶν AA, ΒΓ πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγω- 
γον λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ dis ἀρὰ ὑπὸ τῶν 
AB, ΒΓ7 πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγος ἐστὶ δὲ- 
θείς. Καὶ ἔστι τὸ δὶς ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ ᾧ μεῖζόν 
ἔστι τὸ ἀπὸ τῆς AT τῶν ἀπὸ τῶν ΑΒ. ΒΓ" ἐκεῖνο 
äpa τὸ χωρίον πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγον ἔχει 
δεδομένον, 


# 


F 


sum sub AA, ΒΓ ratio est data. Sed ipsius sub 
AA, BT ad ΑΒΓ triangulum ratio est data; 
et ipsius bis igitur sub AB, ΒΓ δά ΑΒΓ trian- 
gulum ratio est data. Et est ipsum bis sub 
AB, ΒΓ quo majus cst ipsum ex AT quam 
ipsa exipsis AB, ΒΓ; illud igitur spatium ad 
ABC triangulum rationem habet datam. 


Mais l’angle ΑΔΒ est donné; l'angle restant ΔΑΒ est donc donné (32. 1 )(4); le 
triaugle ΑΒΔ est donc donné d’espèce ( 40 ); la raison de 44 à ΔΒ est donc donnée 
(def. 3). Mais ΑΔ est à AB comme le rectangle sous 44, Br est au rectangle sous 
AB, ΒΓ (1.6); la raison du rectangle sous AA, Br an rectangle sous AB, ΒΓ est 
donc donnée; la raison de deux fois le rectangle sous AB, Br au rectangle sous 
AA, Br est donc donnée. Mais la raison du rectangle sous 44, ΒΓ au triangle ΑΒΓ 
est donnée ( 41. 1 ); la raison de deux fois le rectangle sous ΑΒ, Br au triangle 
ΑΒΓ est donc donnée (8). Mais deux fois le rectangle sous ΔΒ, ΒΓ est la surface 

- dont le quarré de Ar surpasse la somme des quarrés des droites ΑΒ, Br (12,2); 
cette surface a donc une raison donnée avec le triangle ΑΒΓ. 
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ΠΡΟΊΤΑΣΙΣ Ëe, 


\ 3 »" ’ e 
Ἐὰν τρίγωνον ὀξεῖαν ἔχῃ γωνίαν δεδομένην" ᾧ 
NM , CDR πάρ ες ͵ ε , 
ἔλασσον δύναται ἡ τὴν οζεῖαν γωνίαν ὑποτείνουσα 
“᾿ \ -“ -“ 
πλευρὰ τῶν τὴν ὀξεῖαν γωνίαν περιεχουσῶν πλευ- 
- > Lo AI / \ \ # , 
ρῶν. ἐκεῖνο τὸ χωρίον πρὸς τὸ τρίγωνον λόγον 
a , 
ἐξει δεδομένον. 
᾿ ’ À 2 ΩΣ C4 
Ἑστω τρίγωνον ὀξυγώνιον Tc ABT, ὀξεῖαν εχοὸν 
a Li \ M > \ 
γωνίαν δεδομένην τὴν ὑπὸ ΑΒΓ, καὶ ἤχθω ἀπὸ 
CT > ΄ € μὲ ἂν 
τοῦ Αἐπὶ τὴν ΒΓ κάθετος ἡ" AA° λέγω ὅτι © ἔλασ- 
\ ᾽ 2 re 3 L “ 
σόν ἐστι τὸ ὁπὸ τῆς AT τῶν ἀπὸ τῶν AB, ΒΓ, 
ἦ \ εν n ι \ 
τουτέστι τὸ δὴς ὑπὸ τῶν TB, ΒΔ, πρὸς τὸ ΑΒΓ 


τρίγωνον λόγον ἔχει δεδομένον. 


Ἐπεὶ γὰρ δοθεῖσα ἐστιν ἡ ὑπὸ ΑΒΔ γωνία. 
» A 
“ἐστὶ δὲ καὶ 4 ὑπὸ ΑΔΒ δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα 
RUE Ne » LU , δὲ 
ἢ ὑπὸ ΒΑΔ ἐστὶ δοθεῖσα" δέδοται ἄρα τὸ ΑΒΔ 


PROPOSITIO LXY. 


Si triangulum acutum habeat angulum da- 
tum ; quo minus potest latus acutum angu- 
lum subtendens quam latera acutum angu- 


lum comprehendentia , illud spatium ad trian- 


_gulum rationem habebit datam. 


Sit triangulum acutangulum ΑΒΓ, acutum 
habens angulum ΑΒΓ, et ducatur a puncto À 
ad ΒΓ perpendicularis AA ; dico quo minus est 
ipsum ex AT quam ipsa ex ipsis AB, ΒΓ, hoc 
est ipsum bis sub ΓΒ, BA, ad ΑΒΓ triangulum 
rationem habere datam. 


A 


Quoniam enim datus est ABA angulus , est 
eutem et ipse ΑΔΒ datus ; et reliquus igitur 
ΒΑΔ est datus ; datum igitur ΑΒΔ triangulum 


PROPOSITION LAV. 


Si un triangle ἃ un angle aigu donné, la surface dont le quarré du côté qui 
soutend l'angle aigu est surpassé par la somme des quarrés des côtés qui comprè- 
nent l'angle aigu, aura ure raison donnée avec le triangle. 

Soit le triangle acutangle ΑΒΓ ayant l'angle aigu ΑΒΓ donné ; du point A menons 


ΑΔ perpendiculaire à Br; je dis que ce dont le quarré de Ar est surpassé par la 
somme des quarrés des droites AB, Br, c’est-à-dire que deux fois le rectangle 
sous TB, BA, a une raison donnée avec le triangle ΑΒΓ. 

Car puisque l’angle ΑΒΔ est donné, et que l’angle ΑΔΒ est aussi douné, l'angle 
restant ΒΑΔ sera donné (31. 1 )(4); le triangle ΑΒΔ est donc donné d'espèce; la 


11. 


52 


ER ς 
LE ει 2 TR Ὅτε, .}. 


τὰς 


᾿ 


: sé NE 


un 


4ro 


τρίγωνον τῷ εἴδει" λόγος ἄρα τῆς BA πρὸς τὴν 
AA δοθείς" ὥστε καὶ τοῦ ὑπὸ τῶν TB, BA πρὸς 
τὸ ὑπὸ τῶν TB, ΑΔ λύγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ 
δὶς ὑπὸ τῶν TB, ΒΔ ἄρα πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν TB, 
ΑΔ λέγος ἰστὶ δοθείς, Αλλὰΐ τοῦ ὑπὸ τῶν ΒΓ, 
ΑΔ πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνονϑ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ 
τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν TB, ΒΔ ἄρα πρὸς τὸ ΑΒΓ Tpi= 
yovoy λόγος ἐστὶ δοθείς. Καὶ tors τὸ δὶς ὑπὸ 
τῶν IB, BA ᾧ ἔλασσόν ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς AT τῶν 
ἀπὲ τῶν ΑΒ, BT° ᾧ ἄρα ἔλασσόν ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς 
AT τῶν ἀπὸ τῶν AB, ΒΓ, ἐκεῖνο τὸ χωρίον πρὸς 


τὸ ABT τρίγωνον λόγον ἔχει7 δεδομένον, 
HPOTASIE δὶ 


Ἐὰν τρίγωνον δεδομένην ἔχῃ γωνίαν" τὸ ὑπὸ 
τῶν τὴν δεδομένην γωνίαν περιεχουσῶν εὐθειῶν 
ὀρθογώνιον πρὸς τὸ τρίγωνον λόγον ἔχει' dedo- 
μένον. 

Ἑστω τρίγωνον τὸ ABT δεδομένην ἔχον γωνίαν 
τὴν πρὸς τῷ Α" λέγω ὅτ, τὸ ὑπὸ τῶν BA, AT 


πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λέγον ἔχει δεδομένον. 
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specie ; ratio igitur ipsius BA ad AA data; 
quare et ipsius sub TB, BA ad ipsum sub ΓΒ, 
AA ratio est data; et ipsius bis sub ΓΒ, BA 
igitur ad ipsum sub ΓΒ, AA ratio est data. Sed 
ipsius sub ΒΓ, AA ad triangulum ΑΒΓ ratio 
est data; et ipsius bis sub TB, BA isitur ad 
ABT triangulum ratio est data. Et est ipsum bis 
sub ΓΒ, BA, quo minus est quadratum ex Ar 
quam quadrata ex AB, ET; quo igitur mi- 
nus est quadratum ex AT quam quadrata ex 
AB, ΒΓ; illud spatium ad ABT triangulum 
rationem Βα οὐ datam. 


PROPOSITIO EXVI, 


Si triangulum datum habeat angulum , rec- 
tanguium sub rectis datum angulum compre- 
hendentibus ad triangulum rationem babet 
datam. 

Sit triangulum ΑΒΓ datum habens angulum 
ad A; dico ipsum sub BA, AT ad ΑΒΓ trian- 


gulum rationem habere datam. 


raison de BA à AA est donc donnée ( déf. 3 ); la raison du rectangle sous TB, BA 
au rectangle sous ΓΒ, ΑΔ est donc donnée ( 1.6); la raison de deux fois le 
rectangle sous TB, BA au rectangle sous TB, AA est donc donnée. Mais la raison 
du rectangle sous Br, AA au triangle ΑΒΓ est donnée ( 41. 1 ); la raison de deux 
fois le rectangle sous TB, BA au triangle ΑΒΓ est donc donnée (8). Mais deux fois le 
rectangle sous ΓΒ, BA est ce dont le quarré de Ar est surpassé par la somme des 
quarrés des droites AB, ΒΓ (13.2); la surface dont le quarré de ΑΓ est surpassé 
par la somme des quarrés des droite AB, ΒΓ ἃ donc une raison donnée avec 


le triangle ΑΒΓ, 
PROPOSITION LXVI 


Si un triangle a un angle donné, le rectangle sous les droites qui comprè- 
nent J’angle donné, aura une raison donnée avec le triangle. 


Soit le triangle ΑΒΓ ayant un angle donné 4; je dis que le rectangle sous BA, Ar 
a une raison donnée avec le triangle ΑΒΓ, 
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Ηχθω γὼρ ἀπὸ τοῦ B ἐπὶ τὴν AT κάθετος ἡ 


ΒΔ. Ἐπεὶ οὖν δοθεῖσά ἐστιν 4 ὑπὸ ΒΑΤ γωνία, 
ἐστὶ δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΒΔΑ δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα ÿ 


άϊτπ 


Ducatur enim a puncto B ad AT perpen- 
dicularis BA. Quoniam igitur datus est BAT 
angulus, est autem et ipse ΒΔΑ datus; ct reli- 


A 


ὑπὸ ΑΒΔ γωνία δέδοται" δίδοται ἄρα τὸ ΑΒΔ 
τρίγωνον τῷ εἴδει" λόγος ἄρα ἐστὶ τῆς ΑΒ πρὸς 
τὴν BA δοθείς, Qc δὲ ἡ ΑΒ πρὸς Tir? ΒΔ οὕτως τὸ 
ὑπὸ τῶν BA, AT πρὶς τὸ ὑπὸ τῶν BA, AT* ὥστε 
καὶ τοῦ ὑπὸ τῶν ΒΑ, ΑΓ ἡπρὸς τὸ ὑπὸ τῶν ΒΔ, 
ΑΓ λόγος ἐστὶ δοθείς" τοῦ δὲ ὑπὸ τῶν BA, AT 
πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ 
ὑπὸ τῶν ΒΑ, AT ἄρα πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγος 
ἐστὶ δοθείς. 


Ν 
quus igitur sub ABA angulus datus est; da- 
tum est igitur ΑΒΔ triangulum specie; ratio 
igitur est ipsius AB ad BA data. Ut autem AB 
ad BA ita ipsum sub BA, AT ad ipsum sub BA, 
AT; quare et ipsius sub BA, AT ad ipsum sub BA, 
AT ratio est data ; ipsius autem sub ΒΔ, AT ad 
ΑΒΓ iriangulum ratio est data; ct ipsius sub BA, 
AT igitur ad ΑΒΓ triangulum ratio est data. 


Car du point Β menons sur AT la perpendiculaire BA ( 12. 1 ). Puisque l’angle 
BAT est donné, et que l’angle ΒΔΑ est aussi donné ; l’angle restant ΑΒΔ sera donné 
(32. 1) (4); le triangle ΑΒΔ est donc donné d’espèce (40); la raison de ΑΒ à ΒΔ 
est donc donnée. Mais ΑΒ est à ΒΔ comme le rectangle sous BA, AT est au rectangle 
sous BA, AT(r1. 6); la raison du rectangle sous BA, AT au rectangle sous BA, Ar est 
donc donnée. Mais la raison du rectangle sous BA, ΑΓ au triangle ΑΒΓ est donnée; 
Ja raison du rectangle sous BA, AT au triangle ΑΒΓ cst donc donnée (8). 
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NPOTAZIS EC. 


Ἐὰν τρίγωνον δεδομένην ἔχῃ γωνίαν" ᾧ μεῖζον 
δύνανται αἱ τὴν δεδομένην γωνίαν περιέχουσαι 
πλευραὶ. ὡς μία. τοῦ ἀπὸ τῆς λοιπῆς. ἐκεῖνο 
τὸ χωρίον πρὸς τὸ τρίγωνων λόγον ἕξει! δεδὸ-- 
μένον. 

Este τρίγωνον τὸ ΑΒΓ δεδομένην ἔχον γωνίαν 
τὴν ὑπὸ ΒΑΓ’ λέγω ὅτ, © μεῖζον ἔστι τὸ ἀπὸ 
συναμφοτέρου. τῆς BAT τοῦ ἀτὸ τῆς ΒΓ, ἐκεῖνο 
τὸ χωρίον πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγον ἔχει' δὲ- 
δομένον. 

Διήχθω γὰρ ἐπ᾿ εὐθείας τῆς ΒΑ εὐθεῖα à AA, 
καὶ κείσθω τῇ AT ἴση ἡ AA, καὶ ἐπεζευχθεῖσα ἡ 
ΑΓ διήχθω ἐπὶ τὸ Ε, καὶ ἤχθω διὰ τοῦ Β τῇ ΑΓ 
παράλληλος ἡ ΒΕ". Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ ΑΔ τῇ 
ΑΓ’ ἴση ἄρα ἐστὶ καὶ n ΔΒ τῇ BE. Καὶ διῆκται 


NERUE Le" ER -» “ἢ A 
τὶς" ἡ ΒΓ" τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν AT, TE μετὰ τοῦ ἀπὸ 


“ 4 “ “ ε “ 
τῆς ΒΓ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς ΒΔ. Irn δὲ ἡ ΔΑ τῇ 


ΑΓ" τὸ ἄρα ἀπὸ συγαμφοτέρου τῆς ΒΑΓ ἴσον ἐστὶ 


PROPOSEFION 
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PROPOSITIO LXVII. 


Si triangulum datum habeat angulum, quo 
majus possunt latera datum angulum compre- 
hendentia, tanquam una recta, quam quadra- 
tum ex reliquo, illud spatium ad triangulum 
rationem habebit datam. 

Sit triangulum ΑΒΓ datum habens angulum 
BAT ; dico quo majus est Quadratum ex utrâque 
simul BAT quam ipsum ex ΒΓ, illud spatium 


ad ΑΒΓ triangulum ralionem habere datam. 


Producatur enim in directum ipsi BA recta 
ΑΔ, ctponaturipsi AT æqualis AA ; et juncta AT 
producatur ad punctum E , et ducatur per 
punctum B ipsi AF parallela ΒΕ. Et quoniam 
æqualis est AA ipsi AT ; æqualis igitur est ct AB 
ipsi BE. Et ducta est quædam ΒΓ ; ipsum igitur 
sub ΔΙ᾽, TE cum ipso ex BT æquale est ipsi ex 
BA. Æqualis autem AA ipsi AT; ipsum igitur 
ex utrèäque simul BAT æquale est ipsi sub 


LXVII. 


Si un triangle ἃ un angle donné, la surface dont le quarré de la somme des côtés 
qui comprènent l’angle donné surpasse le quarré du côté restant, aura une raison 


donnée avec le triangle. 


Soit le triangle ΑΒΓ ayant un angle donné ΒΑΓ; je dis que la surface dont le 
quarré de la somme des côtés BA, ΑΓ surpasse le quarré de Br, a une raison 


donnée avec le triangle ΑΒΓ. 


Car menons la droite ΑΔ dans la direction de BA ( 5. 1 ); faisons ΑΔ 
joignons ΔΙ; prolongeons cette droite vers E, et par le point B 


À 
égal à ΑΓ, 
menons BE 


parallèle à Ar (51. 1 ). Puisque ΑΔ est égal à Ar; la droite AB sera égale à BE 


(4. 6 et 14.5). Mais on a mené une droite ΒΓ; le rectangle sous Ar, TE, avec le 
quarré de Br , est donc égal au quarré de Ba. Mais ΔΑ est égal à Ar ; le quarré de 
la somme des droites BA, ΑΓ est donc égal au rectangle sous ΔΙ᾽, TE avec le quarré 
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τῷ ὑπὸ τῶν AT, TE μετὰ τοῦ ἀπὸδ τῆς ΒΓ" ὥς: 
τὸ ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς BAT, τουτέστι τὸ 
ἀπὸ τῆς BAS, τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΓ μεῖζόν ἐστιθ τῷ 
ὑπὸ τῶν AT, ΓΕ. Λέγω δὲ ὅτι τοῦ ὑπὸ τῶν AT, 
ΤῈ πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγος ἐστὶ δοθείς" ἐπεὶ 
γὰρ δοθεῖσά ἐστιν ἡ ὑπὸ BAT γωνία, καὶδ ἡ ἐφεξῆς 
ἄρα ἡ ὑπὸ ΔΑΓ ἐστ, δοθεῖσα. Errs δὲ καὶ 
ἑκατέρα τῶν ὑπὸ AAT, ATA δοθεῖσα, ἱκατέρα 
γὰρ αὐτῶν ἡμίσειά ἐστι τῆς ὑπὸ ΒΑΤ δεδομένης 


, sw! \ “ωι»ν» 
cocon) δέδοται ἄρα τὸ ΔΑΓ τρίγωνον τῷ εἰδὲι" 
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AT, ΓΕ cum ipso Ἔχ ΒΓ ; quare ipsum ex utrâque 
simul BAT, hoc est ipsum ex BA quam ipsum ex 
ΒΓ majus est ipso sub AT, ΓΕ. Dico autem ipsius 
sub AT ,TE ad ΑΒΓ triangulum rationem esse 
datam. Quoniam enim datus est BAT angulus, et 
ipse deinceps igitur AAT est datus. Est autem et 
uterque ipsorum ΑΔΓ, ATA datus , uterque enim 
eorum dimidius est ipsius BAT dati existentis; 


datum est igitur ΔΑΓ triangulum specie ; ratio 


B 


λόγος ἄρα ἐστὶ τῆς AA πρὸς τὴν AT δοθείς" ge 
καὶ τοῦ ἀπὸ τῆς ΑΔ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΔΙ λόγος 
ἐστὶ δοθείς. Καὶ ἐπεί ἐστιν ὡς ἡ ΒΑ πρὸς τὴν 
ΑΔ οὕτως ἡ ἘΓ πρὸς Thy! ITA, ἀλλ᾽ ὡς μὲν ἡ BA 
πρὸς τὴν ΑΔ οὕτως τὸ ὑπὸ τῶν BA, ΑΔ “πρὸς 
τὸ ἀπὸ τῆς AA, ὡς δὲ ἢ ET πρὶς τὴν TA où- 
τως τὸ ὑπὸ τῶν ET, TA πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς" ΓΔ’ καὶ 


L δ “ \ \ 2 \ 
ὡς ἄρα τὸ ὑπὸ τῶν BA, AA πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς 


Pa 


\ 


igitur est ipsius AA ad AT data; quare et ipsius 
ex ΑΔ ad ipsum ex AT ratio est data. Et quo- 
niam est ut BA ad AAïta ET ad FA;,'sed ut 
quidem BA ad AA ïita ipsum sub BA , AA ad 
ipsum ex ΑΔ, ut autem ET ad ΓΔ ita ipsum sub 
ET, ΓΔ ad ipsum ex ΓΔ; εἴ ut igitur ipsum 
sub ΒΑ, AA ad ipsum ex AA ita ipsum sub ΕΓ, 


de ΒΓ; le quarré de la somme des droites BA, AT, c’est-à-dire, le quarré de ΒΔ 
surpasse donc le quarré de Br du rectangle sous ar, TE. Je dis à présent que la 
raison du rectangle sous AT, TE au triangle ΑΒΓ est donnée ; car puisque l’angle ΒΑΓ 
est donné, l’angle de suite ΔΑΓ est donné ( 13. 1) (4). Mais chacun dés angles 
ΑΔΓ, ΔΙᾺ est donné, car chacun de ces angles est la moitié de l’angle ΒΑΓ qui 
est donné (5) (52. 1); le triangle ΔΑΓ est donc donné d'espèce (40); la raison 
de ΑΔ à ar est donc donnée { déf. 3 ) ; la raison du quarré de 44 au quarré de ar 
est donc donnée (50). Et puisque BA est à AA comme ET est à TA (2.6), que ΒΑ est 
à ΑΔ comme le rectangle sous BA, ΑΔ est au quarré de ΑΔ (1. 6), et que Er est à ΓΔ 
comme le rectangle sous Er, ΓΔ est au quarré de ra, le rectangle sous BA, ΑΔ sera 


ἀτή 


ΑΔ οὕτως τὸ ὑπὸ τῶν ET, TA πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς 
ΤΔ, καὶ ἐναλλὰξ ἄρα ὡς τὸ ὑπὸ τῶν ΒΑ. ΑΔ 
πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν ET, TA οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς 
ΑΔ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς AT. Λόγος δὲ τοῦ ἀπὸ τῆς 
ΑΔ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς AT δοθείς" λόγος ἄρα καὶ 
τοῦ ὑπὸ τῶν BA, ΑΔ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν ET, ΓΔ 
δοθείς. τσὴ δὲ ἡ AA τῇ AT Χόγος ἄρα!" τοῦ ὑπὸ 
τῶν BA, ΑΓ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν ET, TA δοθείς. 
τοῦ δὲ ὑπὸ τῶν BA, AT πρὸς τὸ ΒΑΓ τρίγω- 
voy λόγος ἐστὶ δοθεὶς, διὰ πὸ δοθεῖσαν εἶναι τὴν 
ὑπὸ BAT γωνίαν"1" καὶ τοῦ ὑπὸ τῶν ET, TA ἄρα 
πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον"5 λόγος ἐστὶ δοθείς, Καὶ ἔστι 
τὸ ὑπὸ τῶν ΔΙ, ΤΕ ᾧ μεῖζόν ἐστι τὸ ἀπὸ συν-- 
ἀμφοτήρου τῆς BAT τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΓ’ ᾧ ἄρα 
μεῖζόν ἐστι τὸ ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς ΒΑΓ τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΒΓ, ἐκεῖνο τὸ χωρίον πρὸς τὸ ΑΒΓ τρί- 


γώνον λόγον ἐξει δεδομένον. 
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ΓΔ ad ipsum ex FA, et pergutando igitur ut ip- 
sum sub BA, AA ad ipsum sub ET, ΓΔ ita ipsum 
ex AA ad ipsum ex AT. Ratio autem ipsius ex AA 
ad ipsum ex AT data ; ratio igitur etipsius sub 
BA, AA ad ipsum sub Er, ΓΔ data. Æqua- 
lis autem AA ipsi AT; ratio igitur ipsius sub 
BA, AT ad ipsum sub Er, ΓΔ data. Ipsius 
autem sub BA, AT ad BAT triangulum ratio 
est data, propterea quod. datus est BAT an- 
gulus; et ipsius sub ET, ΓΔ igitur ad ΑΒΓ 
triangulum ratio est data. Et est ipsum sub AT, 
TE quo majus est ipsum ex utrâque simul 
BAT quam ipsum ex ΒΓ ; quo igitur majus est 
ipsum ex uträque simul BAT quam ipsum ex. 
ΒΓ, illud spatium ad ΑΒΓ triangulum ratioe 
nem habebit datam. 


au quarré de AA comme le rectangle sons ET, ΓΔ est au quarré de ΓΔ; donc, par 
permutation, le rectangle sous ΒΑ, ΑΔ est au rectangle sous Er, TA comme le quarré 
de ΑΔ est au quarré de ar ( 16. 5). Mais la raison du quarré de ΑΔ au quarré de 
ar est donnée ; la raison du rectangle sous BA, ΑΔ au rectangle sous Er, ΓΔ est donc 
donnée. Mais AA est égal à ΑΓ; la raison du rectangle sous BA, AT au rectangle sous 
Er, ΓΔ est donc donnée. Mais la raison du rectangle sous ΒΑ, AT au triangle BAT est 
donnée ( 66 ), parce que l’angle BAT est donné ; la raison du rectangle sous Er, ΓΔ 
au triangle ΑΒΓ est donc donnée (8). Mais le rectangle sous ΔΙ, TE est ce dont le 
quarré de la somme des droites BA, ΑΓ surpasse le quarré de Br ; la surface dont 
le quarré de la somme des droites ΒΑ, ΑΓ surpasse le quarré de Br aura donc une 
raison donnée avec le triangle ΑΒΓ, 
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AAAQS, 


, CREER TA / 

Κατασκευάσθω γάρ' ταα ὑτὰ τοῖς πρότερον, 
νον \ ᾿ e 
καὶ ἤχθω ἀπὸ τοῦ Α ἐπὶ τὴν TA κάθετος ἡ AZ, 
à : 
καὶ Ἐπεζεύχθω n. AE, Καὶ ἐπεὶ δοθεῖσά ἐστιν ἡ 
SU / \ # > CITE ἀλλ Ν, 
ὑπὸ ΒΑΓ γωνία: καὶ ἐστιν αὐτῆς ἡμίσεια ἢ ὑπὸ 
\ ᾿ CS 

ATZ, ἐστὶ δὲ καὶ ἡ ὑπὸ AZT δοθεῖσα" δέδοται 


““ 4 ν 3 ST 
ἄρα τὸ AZT τρίγωνον τῷ εἴδει" λόγος ἄρα ἐστὶ 
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A LITÉER: 


Construantur enim eadem quæ prius, et 
ducatur a puncto À ad ΓΔ perpendicularis AZ 
et jungatur AE. Et quoniam datus est BAT 
angulus , et est ipsius dimidius ipse ATZ, est 
autem et ipse AZF datus ; datum est igitur 
AZT triangulum specie; ratio igitur est ipsius 


E 


Τ' 
Ζ 


Β 


τῆς AZ πρὸς τὸν ZT δεθείς, Τῆς δὲ ZT πρὸς τὴν 
TA λόγος ἰστὶ δοθεὶς. διπλασίων γάρ ἐστιν αὐὖ-- 
τῆς" καὶ τῆς AT ἄρα πρὲς τὴν ΑΖ λόγος ἐστὶ 
δοθείς" ὥστε καὶ τοῦ ὑπὸ τῶν ET, TA πρὸς τὸ 
ὑπὸ τῶν ΑΖ, ΤΕ λόγος ἐστὶ δοθείς. Τοῦ δὲ ὑπὸ 
τῶν AZ, ΤῈ πρὸς τὸ ΑΤῈ τρήγωνον λόγος ἐστὶ 
δοθεὶς, διπλάσιον γάρ ἰστιν αὐτοῦ" καὶ τοῦ 


ὑπὸ τῶν EE TA ἄρα πρὸς T0 ATE τρίγωνον λό- 


Δ 


AZ ad ZT data. Ipsius autem ZT ad ΓΔ ratio 
est data, dupla enim est illius; et ipsius ΔΙ 
igitur ad AZ ratio est data; quare et ipsius 
sub ΕΓ, ΓΔ ad ipsum sub AZ, l'E ratio est 
data. Tpsius autem sub AZ, l'E ad ΑΓΕ trian- 
gulum ratio est data, dupla enim est illius ; 


et ipsius sub ET, ΓΔ igitur ad ΑΓῈ triangu- 


AUTREMENT. 


Car faisons la même construction qu'auparavant; du point A, menons sur rA 
la perpendiculaire ΑΖ ( 12. 1 ), et joignons AE. Puisque l’angle BAT est donné, 
que l’angle ΑΓΖ estsa moitié (5) (32. 1), et que l’angle ΑΖΓ est donné, le triangle 
AZr sera donné d'espèce (40); la raison de AZ à Zr est donc donnée (déf. 3). 
Mais la raison de Zr à ra est donnée, à cause que la droitear est double 
de rZ; la raison de Ar à AZ est donc donnée (8); la raison du rectangle sous 
ET, ΓΔ au rectangle sous AZ, TE est donc donnée ( 1. 6). Mais la raison du rec- 
tangle sous ΑΖ, TE au triangle ATE est donnée, car ce rectangle est son double 
(41.1); la raison du rectangle sous Er, ΓΔ au triangle ATE est donc donnée ( 8 ). 
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γος ἐστὶ δοθείς. Ἰσὸν δὲ τὸ ATE τρίγωνον τῷ ΑΒΓ  lum ratio est data. Æquale autem ATE trian- 
τριγώνῳ, ἐπί τε γὰρ τῆς αὐτῆς βάσεώς ἐστι τῆς gulum triangulo ΑΒΓ, etenim in eâdem basi 
AT? καὶ ἐν ταῖς αὐταῖς παραλλήλοις τῶν AT, ΒΕ’  Sunt AT et in üisdem parallelis AT, BE; et ipsius 
καὶ τοῦ ὑπὸ τῶν ET, ΓΔ ἄρα πρὸς τὸ ΑΒΓ τρί- Sub ET, ΓΔ igitur ad ABT triangulum ratio 
γωνον λόγος ἐστὶ δοθείς, Καὶ ἔστι τὸ ὑπὸ τῶν  €st data. Et est ipsum sub ET, ΓΔ quo majus 
ET, TA, @° μεῖζόν ἐστι τὸ ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς est ipsum ex utrâque simul BAT :quam ipsum 
ΒΑΓ τοῦ ἀπὸ τῆς TB° ᾧ ἄρα μεῖζόν ἐστι τὸ ἀπὸ ΟΧ ΤΒ; quo igitur majus est ipsum ex ulrâque 
συναμφοτέρου τῆς BA, ΑΙ" τοῦ ἀπὸ τῆς TB, simul BA, AT, quam ipsum οχ ΓΒ, illud spatium 
ἐκεῖνο τὸ χωρίον πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγον ad ΑΒΓ triangulum rationem habet datam. 
ἔχει δεδομένον. 


" 


ἌΛΛΩΣ. ALITER. 
Hros yap ἡ πρὸς τῷ Α' γωνία ὀρθή ἴστιν, ἢ Vel enim angulus ad A rectus est, vel acutus, 
ὀξεῖα, ἢ ἀμξλεῖα. vel obtusus, 
B 
«“. 
Α T 
Esrw πρότερον ὀρθή" τὸ ἄρα ἀπὸ συναμφοτί- Sit primum rectus ; ipsum igitur ex utrâque 


pou τῆς BAT τοῦ ἀπὸ τὴς ΒΓ ὑπερέχει τῷ δὴς simul BAT ipsum ex ΒΓ superat ipso bis sub 


ὑπὸ τῶν BA, AT. Ἐστι δὲ τοῦ ὑπὸ τῶν ΒΑ. ΑΓ BA, AT. Est autem ipsius sub BA, AT ad ABT 


Mais le triangle ATE est égal au triangle ΑΒΓ, car il est sur la même base Ar et 
entre les mêmes parallèles Ar, BE ( 57. 1 ); la raison du rectangle sous Er, ΓΔ au 
triangle ΑΒΓ est donc donnée (8). Mais le rectangle sous Er, ra'est ce dont le quarré 
de la somme des côtés BA, AT surpasse le quarré de ΓΒ; la surface dont le quarré 
de la somme des côtés BA, ΑΓ surpasse le quarré de ΓΒ a donc une raison donnée 


avec le triangle ΑΒΓ, 
AUTREMENT. 


L’angle eu 4, est ou droit, ou aigu, ou obtus. 
Premièrement, qu’il soit droit ; le quarré de la somme des côtés BA, ΑΓ 
surpassera le quarré du côté Br de deux fois le rectangle sous BA, ΑΓ (47. 1). 
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“πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγος δοθεὶς, διὰ τὸ do- 
θεῖσαν εἶναι τὴν BAT γωνίαν" τοῦ δὴς ἄρα ὑπὸ 
τῶν BA, AT πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγος ἐστὶ 
δοϑεῖς. 

Ἑστω δὴ ὀξεῖα ἡ ὑπὸ BAT, καὶ ἤχθω ἀπὸ τοῦ 
Ι ἐπὶ τὴν ΑΒ κάθετος ἡ ΓΔ. Καὶϑ ἐπεὶ ὑξυγωνιεόν 
ἐστι τὸ ΑΒΓ τρίγωνον, καὶ κάθετος ἧκται ἡ ΤΔ' 
τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν BA, AT, ἴσα ἐστὶ τῷ τε ἀπὸ τῆς 


ΒΓ καὶ τῷ δὴς ὑπὸ τῶν ΒΑ, AA. Κοινὸν προσ- 
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iriangulum ratio data, quia datus est BAT angu= 


lus; ipsius igitur bis sub BA, AT ad ΑΒΓ trian- 
gulum ratio est data. 


Sit autem acutus ipse BAT, οἱ ducatur a 
puncio T ad AB perpendicularis l'A, Et quo- 
niam acutangulum est ΑΒΓ triangulum, et per- 
pendicularis ducta est ΓΔ; ipsa igitur ex BA, 
AT æqualia sunt et ipsi ex ΒΓ et ipsi bis sub 
BA, AA. Commune addatur ipsum bis sub 


FT 


A 


\ δ \ 0 7 

κείσθω τὸ δὴς ὑπὸ τῶν BA, ΑΓ" τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν 
“ -“᾿ « \ A 

BA, AT μετὰ τοῦ dis ὑπὸ τῶν BA, AT, ὅπερ 


3 \ SRE ETS , “ 4 N 
ἐστι τὸ ἀπὸ συναμφοτεροῦ τῆς BAT, ἴσα ἐστὶ 


EL 


A 


BA, AT; ipsa igitur ex BA, AT cum ipso bis 
sub BA, AT, quod est ipsum ex utrâque si 
mul BAT, æqualia sunt et ipsiex ΒΓ οἱ ipsi 


bis sub BA, AA, et insuper ipsi bis sub BA, 
AT, hoc est ipsi bis sub utrâque simul ΓᾺΔ et 


τῷ τε ἀπὸ τῆς ΒΓ καὶ τῷ δὶς ὑπὸ τῶν BA, AA, 
καὶ ἔτι τῷ δὶς ὑπὸ τῶν BA, AT, τουτέστι τῷ δὲς 
ὑπὸ συναμφοτέρουί τῆς ΤΑΔ καὶ τῆς ΒΑ’ ὥστε ipsà BA; quare ipsum ex utrâque simul BAT 


> “-“ cg! " 
τὸ ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς ΒΑΓ μεῖζον ἐστι5 τοῦ 


Mais la raison du rectangle sous BA, AT au triangle ΑΒΓ est donnée, à cause de 
l'angle donné Bar (66) ; la raison de deux fois le rectangle sous BA, AT au triangle 
ABr est donc donnée. 

Que l'angle BAT soit aigu. Du point r menons à ΑΒ la perpendiculaire ra, 
Puisque le triangle ΑΒΓ est acutangle, et qu’on a mené la perpendiculaire ra, Ja 
somme des quarrés des droites BA, AT égale le quarré de ΒΓ plus deux fois le rec- 
tangle sous BA, ΑΔ (13. 2 ). Ajoutons de part et d’autre le double rectangle sous 
BA, AT ; la somme des quarrés des droites BA, AT, plus deux fois le rectangle sous 
BA, AT, c’est-à-dire le quarré de la somme des droites BA, AT égale le quarré de 
Br, plus deux fois le rectangle sous BA, ΑΔ, et encore deux fois le rectangle sous 
BA, AT (4. 2), c’est-à-dire, plus deux fois le rectangle sous la somme des droites 
TA, ΑΔ et sous BA (2. 2); le quarré de la somme des droites BA, ΑΓ surpasse donc 


ΠῚ: 53 
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ἀπὸ τῆς ΒΓ, τῷ dis ὑπὸ συναμφοτέρου τῆς ΔΑΓ, 
καὶ τῆς ΒΑ. Καὶ ἐπεὶ δοθεῖσα ἐστιν ἡ ὑπὸ BAT 
γωνία, ἐστὶ δὴ καὶ ἡ ὑπὸ ΑΔΙ γωνία δοθεῖσα" 
καὶθ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ τῶν ATA ἐστὶ δοθεῖσα" 
δίδοται ἄρα τὸ AAT τρίγωνον τῷ εἴδει" λόγος 
ἄρα ἐστὶ τῆς ΑΔ πρὸς τὴν AT δοθείς" ὦστε καὶ 
συνειμιφοτέρου τῆς ΔΑΓ πρὸς τὴν ΑΤ λόγος ἐστὶ 


8 συγαμφοτέρου ἀρὰ τὴς ΔΑΓ 


δοθείς" καὶ τοῦ ὑπὸ 
καὶ τῆς ΑΒ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν BA, ΑΓ λόγος ἐστὶ 
δοθείς" καὶ τοῦ δὴς ἄραϑ ὑπὸ συναμφοτέρου τῆς 
ΔΑΓ καὶ τῆς ΑΒ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν BA, ΑΓ λόγος 
ἐστὶ δοθείς. Τοῦ δὲ ὑπὸ τῶν BA, AT πρὸς τὸ 
ΑΒΓ τρίγωνον λύγος ἐστὶ δοθεὶς, da πὸϊὸ δοθεῖ- 
σαν εἶναι τὴν ὑπὸ BAT γωνίαν" καὶ τοῦ dc ἄρα 
ὑπὸ συναμφοτέρου τῆς ΔΑΓ καὶ τῆς AB'! πρὺς 
τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγος ἐστὶ δοθείς. 

Αλλὰ δὴ ἔστω ἀμέλεῖα ἡ ὑπὸ BAT, καὶ &Ge= 
ἐληθείσης τῆς ΒΑ ἐπὶ τὸ E'?, ἤχθω ἐπὶ αὐτὴν 
ἀπὸ τοῦ τ΄" κάθετος ἡ ΤΕ, καὶ κείσθω τῇ AE ἔση 
ἡ AZ, Ἐπεὶ οὖν ἀμέλεϊα ἐστιν ἡ ὑπὸ ΒΑΓ γωνία, 
καὶ κάθετος ἥκται ἡ ΓΕ’ τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν BA, 


ΑΓ μετὰ τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν ΒΑ. ΑΕ, τουτέστι 
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majus est quam ipsum ex ΒΠ ipso bis sub 
utrâque simul ΔΑΓ, et ipsà BA. Et quoniam 
datus est BAT angulus, est autem et AAT angulus 
datus ; et reliquus igitur ΑΓΔ est datus ; datum 
est igitur AAT triangulum specie; ratio igitur 
est ipsius AA ad AT data; quare et utrius- 
que simul AAT ad AT ratio est data; et ipsius 
sub utrâque simul AAT et ipsà AB ad ipsum 
sub BA, AT ratio est data; et ipsius bis sub 
utrâque simul ΔΑΓ et ipsà BA ad ipsum sub 
BA, AT ratio est data. Ipsius autem sub BA, 
AT ad ΑΒΓ triangulum ratio est data; prop- 
erca quod datus est BAT angulus; et ipsius 
bis igitur sub utrâäque simul AAT et ipsà AB 


ad ΑΒΓ triaugulum ratio cest data. 


Δι vero sit obtusus angulus BAT , et productà 
BA adE, ducatur ἃ puncto l'ad illam perpen- 
dicularis TE, et ponatur ipsi AE æqualis AZ. 
Quoniam igitur obtusus est BAT angulus , et per- 
pendicularis ducta estipsa l'E ;ipsa igitur ex ipsis 


BA, AT cumipso bis sub BA , AE, hoc est, ipso 


le quarré de ΒΓ de deux fois le rectangle sous la somme des droites AA, ΑΤ et sous 
ΒΑ. Mais l'angle BAT est donné, et l’angle ΑΔΓ est aussi donné ; l’angle restant ΑΓΔ 
est donc donné { 32. 1 ) (4); le triangle ΑΔΓ est donc donné d’espèce (40); la 
raison de AA à ΑΓ est donc donnée; Ja raison de la somme des droites AA. ΑΓ à ΑΓ 
est donc donnée ( 6); la raison du rectangle sous la somme'des droites AA, Ar et 
sous AB au rectangle sous BA, ΑΓ est donc donnée (1. 6); la raison de deux fois le 
rectangle sous la somme des droites AA, AT et.sous AB au rectangle sous BA, ΑΓ 
est donc donnée. Mais la raison du rectangle sous BA, AT au triangle ΑΒΓ est donnée 
(66), à cause que l’angle ΒΑΓ est donné; la raison de deux fois le rectangle sous 
la somme des droites AA, AT et sous ΑΒ au triangle ΑΒΓ est donc donnée (δ). 
Enfin que l’angle ΒΔΓ soit obtus. Prolongeons la droite BA. Du pointr, menons- 
lui la perpendiculaire TE, et faisons AZ égal à AE. Puisque l’angle BAT est obtus, 
et qu'on a mené la perpendiculaire TE, la somme des quarrés des droites BA, ΑΓ 
avec deux fois le rectangle sous Ba, AE, c'est-à-dire deux fois le rectangle sous 


ἃς 
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τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν BA, AZ, ἴσα ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς 
ΒΓ. Κοινὸν προκείσθω τὸ dis ὑπὸ τῶν BA, AT* 
τὰ ἄρα ἀπὸ τῶν BA, AT μετὰ τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν 
BA, AT, τουτέστι, τὸ ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς 
BAT μετὰ τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν BA, AZ, ἴσα ἐστὶ 
τῷ ἀπὸ τῆς ΒΓ μετὰ τοῦ dis ὑπὸ τῶν BA, AT. 


Tr 


Z 
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bis sub BA, AZ æqualia sunt ipsi ex ΒΓ, Com- 
mune addatur ipsum bis sub BA, AT; ipsa 
igitur ex BA , AT cumipso bis sub BA, ΑΓ, hoc 
est ipsum ex utrâque simul BAT cum ipso bis 
sub BA, ΑΖ, æqualia sunt ipsi ex ΒΓ cum ipso 


bis sub BA, AT. Commune auferatur ipsum bis 


E A 
Κοινὸν ἀφῃρήσθω τὸ die ὑπὸ τῶν BA, AZ* τὸ 
ἄρα ἀπὸιί συναμφοτέρου τῆς BAT ἴσὸν ἐστὶ τῷ 
ἀπὸ τῆς ΒΓ καὶ τῷ dc ὑπὸ τῶν BA, TZ° ὥστε 
To D ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς ΒΑΓ τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΓ 
ὑπερΐχειν τῷ δὶς ὑπὸ τῶν BA, ΓΖ. Καὶ ἐπεὶ δὸ-- 
θεῖσώ ἐστιν ἡ ὑπὸ BAT γωνία, καὶ ἡ ὑπὸ EAT 
ἄρα δοθεῖσα ἔστιν, Αλλὰ καὶ ἡ ὑπὸ TEA δοθεῖσά 
ἐστι" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ATE δοθεῖσώ ἐστι" 
δίδοται ἄρα τὸ ATE τρίγωνον τῷ εἴδειτθ. λόγος 
ἄρα τῆς ΓΑ πρὸς τὴν AE δυθεὶς, τουτέστι καὶ" 7 
πρὸς τὴν ΑΖ" ὥστε καὶ τῆς AT πρὸς τὴν TZ λό- 


γος ἐστὶ δοθείς. Τῆς δὲ AT πρὸς τὴν ΤῈ λόγος 


Β 


sub BA, AZ; ipsum igitur ex uträque simul 
BAT æquale est ipsi ex ΒΓ et ipsi bis sub BA, 
TZ; quare ipsum ex utrèque simul BAT ipsum 
ex ΒΓ excedit ipso bis sub BA, ΓΖ. Et quo- 


miam datus est BAT angulus , et EAT igitur 


datus est. Sed et ipse TEA datus est; et reli- 
quus igitur ipse ATE datus est; datum igitur 
est ATE triangulum- specie; ratio igitur ipsius 
TA ad AE data, hoc est et ad AZ; quare et 
ipsius AT ad ΓΖ ratio est data. Ipsius autem 


AT ad ΓΕ ratio est data; et ipsius ET igilur 


BA, AZ est égal au quarré de Br (13. 2). Ajoutons de part et d’autre deux fois le 
rectangle sous BA, AT ; la somme des quarrés des droites BA, AT avec deux fois le 
rectangle sous BA, AT, c’est-à-dire le quarré de la somme des droites BA, AT avec 
deux fois le rectangle sous ΒΑ, AZ égale le quarré de Br plus deux fois le rectangle 
sous BA, AT (4. 2). Retranchons de part et d’autre deux fois le rectangle sous ΒΑ, 
AZ ; le quarré de la somme des droites BA, AT égalera le quarré de ΒΓ, plus deux 
fois le rectangle sous ΒΑ, ΤΖ (3. 2 ); le quarré de la somme des droites BA, AT 
surpasse donc le quarré de Br de deux fois le rectangle sous BA, ΓΖ. Mais l’angle 
ΒΑΓ est donné ; l’angle Ear est donc donné (13. 1) (4). Mais l’angle ΓΕΑ est donné ; 
l'angle restant ΑΓΕ est donc donné (32. 1) (4); le triangle ΑΓΕ est donc donné 
d'espèce (40) ; la raison de rA à AE, c’est-à-dire à ΑΖ est donc donnée (déf. 5); la 
raison de AT à ΓΖ est donc donnée (5), Mais la raison de ar à TE est donnée ; la raison 
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ἐστὶ δοθείς" καὶ τὴς ET ἄρα πρὸς τὴν TZ λόγος 
ἐστὶ δοθείς" ὥστε τοῦ ὑπὸ" δ τῶν ET, AB πρὸς τὸ 
ὑπὸ τῶν TZ, ΑΒ λόγος ἐστὶ δοθείς. Τοῦ δὲ ὑπὸ 
τῶν AT, ΑΒ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν ΕΓ, ΑΒ λόγος ἐστὶ 
δοθεὶς" καὶ τοῦ ἄρα ὑπὸ τῶν AT, ΑΒ πρὸς τὸ 
ὑπὸ τῶν TZ, ΑΒ λόγος ἐστὶ δοθεὶς 19" τοῦ δὲ ὑπὸ 
τῶν AT, ΑΒ πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγος ἐστὶ 
δοθείς" ὥστε καὶ τοῦ δὶς ὑπὸ τῶν TZ, ΑΒ πρὸς 
τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγος ἐστὶ δοθείς. Καὶ ἔστι τὸ 
die ὑπὸ τῶν TZ, AB ᾧ μεῖζόν ἐστι τὸ ἀπὸ συν- 
ἀμφοτέρου τῆς BAT τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΓ" ᾧ ἄρα μεῖ- 
Ur ἐστὶ τὸ ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς BAT τοῦ ἀπὸ 
τῆς ΒΓ, ἐκεῖνο τὸ χωρίον πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον 


λόγον ἔχει δεδομένον. 
ΑΛΛΩΣ. 


\ | Ν 
Διόχθω ἡ ΒΑ ἐπὶ' τὸ À, καὶ κείσθω τῇ TA 
’ ε .φ 

Jon ἡ AA, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ AT, Ἐπεὶ οὖν δὸ- 
€ \ / Ἂν Πα “» 

θεῖσώ ἐστιν ἡ ὑπὸ BAT γωνία. καὶ ἔστιν αὐτῆς 
€ y e ͵ CRT M δ es) 
ἡμίσεια ἑκατέρα τῶν ὑπὸ AAT, ΑΓΔ᾿ δοθεῖσα ἄρα 

? “5 ε \ Ke 
ἐστὶν ἑκατέρα τῶν ὑπὸ AAT, ΑΓΔ’ καὶ λοιπὴ ἄρα 


ἡ ὑπὸ ΔΑΓ δοθεῖσά ἐστι" δίδοται ἄρα τὸ ATA 
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ad ΓΖ ratio est data; quare ipsius sub ET, 
AB ad ipsum sub ΓΖ, AB ratio est data. 
Ipsius autem sub AT, AB ad ipsum sub EF, 
AB ratio est data; et ipsius igitur sub AT, 
AB ad ipsum sub TZ, AB ratio est data. Ipsius 
autem sub AT, AB ad ΑΒΓ triangulum ratio 
est data; quare et ipsius bis sub TZ, AB ad 
ΑΒΓ triangulum ratio est data. Et ipsum bis 


sub ΓΖ, AB est illud quo majus est ipsum ex 


“utrâque simul BAT quam ipsum ex ΒΓ ; quo 


igiltur majus est ipsum ex uträque simul BAT 
quam ipsum ex BT, illud spatium ad ΑΒΓ trian- 


gulum rationem habet datam. 


ALITER. 


Producatur BA ad Δ, et ponatur ipsi l'A 
æqualis AA, et jungatur AT. Quoniam igitur 
datus est BAT angulus, et est ejus dimidius uter- 
que angulorum AAT, ΑΓΔ; datus igitur est 
uterque angulorum AAT, ATA; et reliquus 


igitur AAT angulus datus est ; datum est igitur 


de Er à rz est donc donnée (8); la raison du rectangle sous Er, AB au rectangle sous 
TZ, AB est donc donnée ( 1.6 ). Mais la raison du rectangle sous AT, AB au rec- 
tangle sous Er, 4B est donnée (16); la raison du rectangle sous AT, AB, au rec- 
tangle sous ΓΖ; AB est donc donnée (8). Mais la raison du rectangle sous Ar, ΑΒ 
au triangle ΑΒΓ est donnée (66); la raison de deux fois le‘rectangle sous rz,.AB 
au triangle ΑΒΓ est donc donnée (8). Mais deux fois le rectangle sous ΓΖ, ΑΒ est 
ce dont le quarré de la somme des droites BAT surpasse le quarré de ΒΓ; la raison 


de la surface dont le quarré de la somme des droites BA, Ar surpasse le quarré 
de Br au triangle ΑΒΓ est donc donnée. 


AUTREMENT. 


Prolongeons BA vers Δ; faisons ΑΔ égal à r4, et joignons ar. Puisque l’angle 
ΒΑΓ cst donné, et que chacun des angles ΑΔΓ, ΑΓΔ est sa moitié (5) (32. 1), 
chacun des angles ΑΔΓ, ArA sera donné; l'angle restant AAT est donc donné 
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τρίγωνον τῷ εἴδει" λόγος ἄρα τῆς AT πρὸς τὴν 
TA δοθείς, Καὶ ἐπεὶ δοθεῖσα ἐὄτιν ἡ ὑπὸ AAT, 
κατήχθω τῇ AATS ἴση ἑκατέρα τῶν ὑπὸ ΔΕΓ, AZT. 
Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ ὑπὸ BAT τῇ ὑπὸ ΔΈΤ, 
κοινὴ δὲ ἡ ὑπὸ ΔΒῈ τοῦ ABE τρίγωνου οὖσα 
καὶ τοῦ ΔΒΓ’ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ΒΔΕ λο,πῇ τῇ 


τῶν," > , 
ὑπὸ ΒΓΔ ἰστίν ioni° ἰσογωνίον ἄρα ἐστὶ τὸ BAE 


E 


koi 
ΑΓΔ triangulum specie ; ratio igitur ipsius AC 
ad ΓΔ data, Et quoniam datus est angulus 
AAT, consiruatur angulo AAT æqualis uterque 
angulorum AET , AZT. Et quoniam æqualis est 
angulus BAF angulo AET, communis autem ipse 
ABE triangulo ABE existens et triangulo ΔΒΓ: 
rcliquus igitur angulus BAE reliquo angulo ΒΓΔ 


H 


a 


UD 
A 


τρίγωνον τῷ ΔΒΓ τριγώνῳ" ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ἘΒ 
πρὸς τῆν ΒΔ οὕτως ἡ BA πρὸς τὴν ΒΓ" τὸ ἄρα ὑπὸ 
τῶν ΕΒ. ΒΓ, τουτέστι τὸ ὑπὸ τῶν ET, ΓΒ era 
ποῦ ἀπὸ τῆς ΤΒ, ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆςϑ ΒΔ, τουτ-- 
ἐστι τῷ ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς BAT, ἴση γάρ 
ἐστιν ἡ ΔΑ τῇ ΑΙ’ τὸ ἄρα ὑπὸ τῶν ET, ΓΒ μετὰ 
τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΓ, ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ συναμφοτέρου 
τῆς ΒΑΓ’ τὸ ἄρα ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς ΒΑΓΘ, 
τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΓ ὑπερέχει τῷ ὑπὸ τῶν ΒΓ, TE. 
Λέγω οὖν ὅτι λόγος ἐστὶ τοῦ ὑπὸ τῶν ΒΓ, ΤῈ 


\ \ 
πρὸς τὸ ΑΒΓ rpiywvor δοθείς, Ἐπεὶ γὰρ ἴση ἐστὶν 


est æqualis; æquiangulum igitur ΒΔΕ est trian- 
gulum triangulo ABT ; est igitur ut ΕΒ, ad BA ita 
BA adBTr;ipsumigitur sub ΕΒ, ΒΓ, hoc est ipsum 
sub ET , TB cum ipso ex ΓΒ, æquale est 
ipsi ex BA, hoc est ipsi ex uträque simul BAT , 
æqualis enim est AA ipsi AT ; ipsumigitur sub 
ET , TB cum ipso ex ΒΓ, æquale est ipsi ex 


utrâque simul BAT; ipsum igitur ex utrâque 


-simul BAT ipsum ex ΒΓ excedit 1050 sub ΒΓ, 


ΓΕ. Dico igitur rationem ipsius sub ΒΓ, TE 


ad ΑΒΓ triangulum esse datam, Quoniam enim 


(52.1 )(4); le triangle ΑΓΔ est donc donné d’espèce (40); la raison de ar à ΓΔ est 
donc donnée (déf. 3). Et puisque l’angle ΑΔΓ est donné, faisons chacun des angles 
2Er, AZT égal à l'angle AaTr ; et puisque l'angle Bar est égal à l’angle 4Er , et que 
l'angle ABE est commun aux triangles ABE, ΔΒΓ, l’angle restant BAE sera égal à 
l'angle restant ΒΓΔ (32. 1 ); le triangle ΒΔῈ est donc équiangle avec le triangle 
ΔΒΓ; la droite ΕΒ est donc à BA comme ΒΔ est à ΒΓ ( 4. 6 ); le rectangle sous ΕΒ, 
ΒΓ; c’est-à-dire, le rectangle sous Er, ΓΒ, avec le quarré de ΓΒ, est donc égal au 
quarré de ΒΔ (17. 6); c’est-à-dire, au quarré de la somme des droites BA, ΑΓ 
(3. 2); car 44 est égal à AT ; le rectangle sous Er, ΓΒ avec le quarré de ΒΓ, 
est donc égal au quarré de la somme des droites BA, Ar; le quarré de la 
somme des droites BA, ΑΓ surpasse donc le quarré de ΒΓ du rectangle sous ΒΓ, TE. 
Je dis aussi que la raison du rectangle sous Br, TE au triangle ΑΒΓ est donnée. 


422. 
à ὑπὸ BAE γωνία τῇ ὑπὸ ΒΓΔ, ὧν! ἡ ὑπὸ AAT τῇ 
ὑπὸ ΑΓΔ ἐστὶν"! ἴση" λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ΥΔΕλοιπῇ 
τῇ ὑπὸ ATB ἔστιν ἴση. Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΔῈΓ τῇ 
ὑπὸ AZT ἴση" λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ΤΑΖ λοιπῇ τῇ 
ὑπὸ ATE ἐστιν ἴση" ἰσογώνιον ἄρα ἐστὶ τὸ AZT 
τρίγωνον τῷ AET τριγώνῳ" ἔδτιν ἄρα ὡς ἡ TA 
πρὸς τὴν ΑΖ οὕτως à AT πρὸς τὴν} ΤῈ" χαὶ 
ἐναλλὰξ ἄρα ὡς ἡ TA πρὸς τὴν TA οὕτως ἡ AZ 
πρὸς τὴν TE, Λόγος δὲ τῆς AT πρὸς τὴν ΓΔ δο- 


Ε 
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æqualis est BAE angulus angulo ΒΓΔ, quorum 
ipse AAT ipsi ATA est æqualis ; reliquus igitur 
ΓΔΕ reliquo ΑΓΒ est æqualis. Est autem et 
AET ïpsi AZT æqualis; reliquus igitur AZ 
reliquo ATE est æqualis; æquiangulum igitur est 
AZT triangulum triangulo AET; est igitur ut 
TA ad AZ ïta AT ad TE ; et permutando igitur 
ut ΓΑ ad ΓΔ ita AZ ad ΓΕ. Ratio autem ipsius 
AT ad ΓΔ data; ratio igitur et ipsius AZ ad 


AS 


els λόγος ἄρα καὶ! τῆς AZ πρὸς τὴν TE δὺ- 
ϑείς. Ἡχθω ἀπὸ τοῦ À ἐπὶ τὴν ΒΓ κάθετος ñ 
AH. Καὶ ἐπεὶ δοθεῖσά ἐστιν à ὑπὸ AZT, ἐστὶ δὲ 
καὶ ἡ ὑπὸ AHZ δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ 
HAZ δοθεῖσά ἔστι" δίδοται ἄρα τὸ AHZ τρίγω- 
voy τῷ εἰδὲι" λόγος ἄρα καὶ τῆς ΖΑ πρὸς τὴν 
AH δοθείς, Τῆς δὲ ZA πρὸς τὴν TE λόγος ἐστὶ 
δοθείς" καὶ τῆς AH ἄρα πρὸς τὴν ΤῈ λόγος ἐστὶ 


: Er. ι ‘ 
δοθείς" ὥστε καὶ τοῦ" ὑπὸ τῶν AH, ΒΓ πρὸς τὸ 


TE data. Agatur a puncto À ad ΒΓ perpendi- 
cularis AH. Et quoniam datus est angulus AZT', 
est autem et angulus AHZ datus; et reliquus 
igitur HAZ datus cest; datum est igilur AHZ 
triangulum specie; ratio igitur et ipsius ZA ad 
AH data. Ipsius autem ZA ad TE ratio cst 
data ; et ipsius AH igitur ad l'E ratio est data; 


quare etipsius sub AH, ΒΓ ad ipsum sub BE, 


\ 


Car puisque l’angle BAE est égal à l’angle ΒΓΔ, et que l'angle AAT cst égal à 
l'angle ΑΓΔ, l'angle restant TAE est égal à l'angle restant ΑΓΒ. Mais l'angle ΔῈΓ 
estégal à l'angle 4zr; l’angle restant raz est donc égal à l’angle restant ATE(32. 1); 
le triangle ΑΖΓ est donc équiangle avec le triangle ΔῈΓ ; ΤᾺ est donc à ΑΖ comme 
ar est à TE( 4.6 ); donc, par permutation , TA est ἃ TA comme AZ est à ΤΕ. Mais 
la raison de ΑΓ à ΓΔ est donnée ; la raison de ΑΖ à TE est donc donnée, Du point 
A menons sur Br la perpendiculaire AH. Puisque l’angle AZr est donné, et que 
l’angle AHZ est aussi donné, l’angle restant HaZ sera donné ; le triangle AHZ est 
donc donné d’espèce (40 ); la raison de ZA à AH est donc donnée. Mais la raison 
de ZA à TE est donnée; la raison de AH à ΤῈ est donc donnée (8); la raison du 


LES DONNÉES 


ὑπὸ τῶν ΒΓ, TE λόγος ἐστὶ δοθείς, Τοῦ δὲ ὑπὸ 
τῶν AH, ΒΓ πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον λόγος ἐστὶ 
δοθείς" καὶ τοῦ ἄρα" ὑπὸ τῶν ΒΓ, ΓΕ πρὸς τὸ 
ΑΒΓ τρίγωνον λόγος ἐστὶ δοθείς, Καὶ ἔστι τὸ 
ὑπὸ τῶν ΒΓ. ΓΕ ᾧ μεῖζόν ἔστι τὸ ἀπὸ συναμ- 
φοτέρου τῆς BAT τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΑ" ᾧ ἄρα μεῖζόν 
ἐστι τὸ ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς BAT τοῦ ἀπὸ τῆς 
ΒΓ. ἐκεῖνο τὸ χωρίον πρὸς τὸ ΑΒΓΙδ τρίγωνον 
λόγον ἔχει δεδομένον. 


TIPOTAZSIE Ën. 


Ἐὰν δύο ἰσογώνια παραλληλόγραμμα πρὸς 
ἄλληλαϊ λόγον ἔχῃ δεδομένον, καὶ μία πλευρὰ 
“πρὸς μίαν πλευρὰν λόγον ἔχῃ δεδομένον" καὶ ἡ" 
λοιπὴ πλευρὰ πρὸς τὴν λοιπὴν πλευρὰν λόγον 
ἕξει δεδομένον, 

Δύο γὰρ Ἰσογῶνια παραλληλύ) ραμμα τὰ AB, 
TA πρὸς ἄλληλα λόγον ἐχέτω δεδομίνον, ἐχέτω 
δὲ καὶ μία πλευρὰ πρὸς μίαν πλευρὰν λόγον δὲ- 


ἕξεως 
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TE ratio est data. Ipsius autem sub AH, Br 
ad ΑΒΓ triangulum ratio est data; et ipsius 
igitur sub ΒΓ, TE ad ΑΒΓ triangulum ratio 
est data. Et est ipsum sub Br, ΓῈ illud quo 
majus est ipsum ex utrâque simul BAT quam 
ipsum ex BA ; quo igitur majus est ipsum ex 
utràque simul\ BAT quam ipsum ex ΒΓ, illud spa- 


tium ad ΑΒΓ triangulnm rationem habet datam. 


PROPOSITIO LXVIII. 


Si duo æquiangula parallelogramma inter se 
rationem habeant datam, et unum latus ad 
unum latus rationem habeat datam ; et reliquum 


latus ad reliquum latus rationem habebit datam. 


Duo enim æququiangula parallelogramma AB 
TA inler se rationem habeant datam, habeat 


autem et unum latus ad unum latus rationem 


rectangle sous AH, ΒΓ au rectangle sous Br, TE est donc donnée ( 1. 6). Mais la 
raison du rectangle sous AH, ΒΓ au triangle ΑΒΓ est donnée ( 41. 1 ); la raison du 
rectangle sous Br, TE au triangle ABr est donc donnée. Mais le rectangle sous 
ΒΓ, ΤῈ est ce dont le quarré de la somme des droites BA, AT surpasse le quarré de 
ΒΑ; la surface dont le quarré de la somme des droites BA, Ar surpasse le quarré de 
Br, a donc une raison donnée avec 16 triangle ΑΒΓ. 


PROPOSTIION LXVIIE 


Si deux parallélogrammes équiangles ont entre eux une raison donnée, et si 


un côté a une raison donnée avec un côté, le côté restant aura une raison donnée 
avec le côté restant. 


Que les deux parallélogrammes équiangles AB, TA ayent entre eux une raison 
donnée, qu’un côté ait une raison donuée avec un côté, c'est-à-dire, que la 
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δομένον. καὶ ἔστω τῆς BE πρὸς τὴν ΖΔ λόγος 
δοϑείς" λέγω ὅτι καὶ τῆς AE πρὸς τὴν ZT λόγος 
ἐστὶ δοθείς. 


- 
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datam , et sit ipsius BE ad ZA ratio data ; 
dico et ipsius AE ad ZT rationem cesse datam, 


Z A 


Παραξεξλήσθω γὰρ παρὰ τὴν EB τῷ TA ἴσον 
τὸ EH παραλληλό) ραμμονὅ, καὶ κείσϑω ὥστε ἐπὶ 
εὐθείας εἶναι τὴν AE τῇ ΕΘ᾽ ἐπ᾿ εὐθείας ἄρα 
ἐστὶ καὶ! ἡ ΚΒ τῇ ΒΗ. Ἐπεὶ οὖν λόγος ἐστὶ τοῦ 
AB πρὸς τὸ TA δυθεὶς, ἴσον δὲ τὸ TA τῷ EH° 
λόγος ἄρα τοῦ ΑΒ πρὸς τὸ EH δοθείς" ὥστε καὶ 
τῆς AE πρὸς τὴν ΕΘ λόγος ἐστὶ δοθεὶς. Καὶ ἐπεὶ 
ἴσον ἐστὶ τὸ EH τῷ ΓΔ’ ἔστι δὲ καὶ ἰσογὼν ον" 
τῶν EH, ΓΔ ἄρα ἀντιπεπόνθασιν αἱ πλευραὶ περὶ 
τὰς ἴσας γωνίας" ἔστιν ἄρα ὡς ἡ EB πρὸς πὴν 
ZA οὕτως à TZ πρὸς τὴν ΕΘ. Λόγος δὲ τῆς ΕΒ 
πρὸς τὴν ZA δοθείς" καὶ τῆς TZ ἄρα πρὸς τὴν 
ἘΘ λόγος ἐστὶ δοθείς. Τῆς δὲ ἘΘ πρὸς τὴν AE 
λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τῆς ΔῈ ἄρα πρὸς τὴν ΤΖ 
λόγος ἐστὶ δοθείς. 


Φ 


Applicetur enim ad EB ipsi ΓΔ æquale EH 
parallelogrammum, et ponatur ita ut in directum 
sit ipsa AE ipsi ΕΘ ; in directum igitur est et 
KB ipsi BH. Quoniam igitur ratio est ipsius 
AB ad ΓΔ data; æquale autem TA ipsi EH; 
ratio igitur ipsius AB ad EH data ; quare 
et ipsius AE ad ΕΘ ratio est data. Et quo- 
niam æquale est EH ipsi TA, est autem et 
æquiangulum; ipsorum EH, ΓΔ igitur reci- 
proca sunt latera circa æquales angulos; est 
igitur ut ΕΒ ad ZA ita ΓΖ ad ΕΘ. Ratio autem 
ipsius ΕΒ ad ZA data jet ipsius ΓΖ igilur ad 
ἘΘ ratio est data. Ipsius autem E© ad AE 
ratio est data ; et ipsius AE igitur,ad ΓΖ ratio 
est data. 


raison du côté BE au côté ZA soit donnée; je dis que la raison de AE à Zr est 
donnée. 

Car appliquons à la droite EB le parallélogramme EH égal au parallélogramme 
ra, et qu'il soit placé de manière que ΑΕ soit dans la direction de F0 ; la droite 
KB sera dans la direction de BH. Mais la raison de AB à ΓΔ est donnée, et ΓΔ est 
égal à EH; la raison de ΑΒ à EH est donc donnée ( 1.6); la raison de AE à ΕΘ 
est donc donnée. Mais le parallélogramme EH est égal au parallélogramme ra et 
lui est équiangle; les côtés des parallélogrammes EH, TA, autour des angles 
égaux, sont donc réciproquement proportionnels ; donc EB est à ZA comme ΓΖ 
est à E@( 14.6). Mais la raison de ΕΒ à za est donnée; la raison de ΓΖ à ΕΘ est 
donc dounée. Mais la raison de ΕΘ à AE est donnée; la raison de AE à ΓΖ est 
donc donnée (8). 


ν- 


LES DONNÉES D'EUCLIDE. 


AAAN%, 

Ἐκκείσθω δεδομένη εὐθεῖα ἡ Κι Καὶ ἐπεὶ λόγος 
ἐστὶ τοῦ Α πρὸς τὸ Β δοθεὶς, ὁ αὐτὸς αὐτῷ γε- 
γονέτω ὃ τῆς Καὶ πρὸς τὴν À. Λόγος δὲ τοῦ À πρὸς 
τὸ Β δοϑείς" λόγος ἄρα καὶ τῆς K πρὸς τὴν À 
δοθείς, Δοϑεῖσα δὲ ἡ Κ' δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ Δ. 


ἠχδ 
ALITER. 


Exponatur data recta K. Et quoniam ratio 
cstipsius Α ad B data, eadem huic fiat ratio 


ipsius K ad A. Ratio autem ipsius À ad B 
data; ratio igitur et ipsius K ad A data. Data 


autem K; data igitur et A. Rursus, quoniam 


H 
Θ Β 
Ps | 

T ΔῈ 


Πάλιν ἐπεὶ λόγος ἐστὶ δοθεὶς τῆς TA “πρὸς τὴν 
ΕΖ, δ' αὐτὸς αὐτῷ γεγονέτω ὁ" τῆς Κ πρὸς τὴν 
M" λόγος ἄρα καὶ τῆς K πρὸς τὴν M δοθείς. Δο-- 
ϑεῖσα δὲ ἡ K° δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ M. Ἐστι δὲ καὶ 
ἢ Δ δοθεῖσα" λόγος ἄρα τῆς Λ πρὸς τὴν Μ 
δοθείς, Καὶ ἐπεὶ ἰσογώνιόν ἔστι τὸ Α τῷ B° τὸ 
A äpah πρὸς τὸ Β λόγον ἔχει τὸν συγκείμενον 
ἐκ τῶν πλευρῶν, τουτέστιν ἔκ τε τοῦ λόγου ὃν 


ἔχει ἡ TA πρὸς τὴν EZŸ, καὶ ἡ OT πρὸς τὴν HE, 


Jill 


ratio cst data ipsius ΓΔ ad ΕΖ, eadem huic fiat 
ratio ipsius K ad M; ratio igitur et ipsius K 
ad M data ; Data autem K ; data igitur et M. Est 
autem et À data; ratio igitur ipsius À ad M 
data. Et quoniam æquiangulum est A ipsi B; 
ipsum À igitur ad B rationem habet compo- 
sitam ex lateribus , hoc est et ex ratione quam 
habet TA ad ΕΖ et ΘΓ ad HE. At vero εἴ 


AUTREMENT. 


Soit Καὶ une droite donnée. Puisque la raison de 4 à B est donnée, faisons en- 
sorte que la raison deK à Δ soit la même que celle-ci. Mais la raison de α à B 
est donnée; Ja raison de K-à A est donc donnée. Mais K est donné; donc Δ est 
donné (2). De plus, puisque la raison de ΓΔ à ΕΖ est donnée, faisons ensorte 
que la raison de Κὶ à Msoit la même que celle-ci; la raison de Κὶ à M sera donnée. 
Mais Κ est donné; la droite M est donc donnée aussi. Mais A est donné; la raison 
de Aù Mest donc donnée (1). Mais les parallélogrammes. A, B sont équiangles ; 
le parallélogramme 4 a donc avec B une raison composée des côtés, c’est-à-dire, 


de la raison que rA a avec ΕΖ, et de la raison que ΘΓ ἃ avec HE ( 25. 6). Mais 


111. 54 
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Αλλὰ μὲν καὶ ἡ K πρὸς τὴν À λόγον ἔχει τὸν 
/ LA La ’ ὰ δ ε \ 

συγκείμενον ἐκ τε τοῦ λόγου ὃν ἔχει ἡ K πρὸς 
τὴν M καὶ ἐκ τοῦ ὃν ἔχειθ ἡ M πρὸς τὴν À° 6 
» 1 U ” “ 4 A ΠΝ 
ἄρα συγκείμενος Aoyos ἐκ Te τοῦ λογου ὃν Eyes 
ἡ TA πρὸς τὴν EZ καὶ # ΘΓ πρὸς τὴν HE ὃ 
αὐτὸς ἰστι τῷ συγκειμένῳ ἐκ τοῦδ ὃν ἔχει; ἡ K 
πρὸς τὴν M καὶ ἡ M πρὸς τὴν À. ὧν ὃ τῆς TA 

\ ν᾿ , ς 3 ἊΝ 2 La “, \ 
πρὸς τὴν EZ λογος ὁ αὑτὸς ἐστί τῷ τῆς K πρὸς 
τὴν M λόγῳ" λοιπὸς ἄρα ὁ τῆς OT πρὸς τὴν HE 
λόγος ὁ9 αὐτός ἐστ, τῷ τῆς M πρὸς τὴν À. Τῆς 
di M πρὸς τὴν À λόγος ἐστὴϊο δοϑείς" λόγος 
ἄρα καὶ τῆς ΘΙ πρὸς τὴν HE δοθείς. 


HPOTASIZ £6. 


Ἐὰν δύο παραλληλόγραμμα δεδομένας ἔχῃ 
γωνίας, καὶ λόγον πρὸς ἄλληλα ἔχῃ' δεδομένον, 
ei μία πλευρὰ πρὸς μίαν πλευρὰν λόγον ἔχῃ 
δεδομένον" καὶ ἡ λοιπὴ πλευρὰ πρὸς τὴν λριπὴν 
πλευρὰν λόγον ἐξει δεδομένον, 

Δύο γὰρ παραλληλόγραμμα τὰ AB, EH δὲ- 
δομένας ἔχοντα γωνίας τὰς πρὸς τοῖς Δ. Ζ, 
πρὸς ἄλληλα λόγον ἐχέτω δεδομένον, λόγος δὲ 


-Ξ 
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K ad À rationem habet compositam et ex ra- 
tione quam habet K ad M et ex ipsà quam 
habet M ad A; ergo composita ratio et ex ra- 
tione quam habet ΓΔ ad EZ, et OT ad HE, 
eadem est cum compositä ex ipsà quam habet 
K ad M, ct M ad A. Quarum ratio ipsius 
TA ad EZ eadem est cum ratione ipsius K ad M; 
rcliqua igitur ipsius OT ad HE ratio eadem est 
cum ratione ipsius M ad A. Ipsius autem M 
ad A ratio est data ; ratio igitur et ipsius OT 
δά HE data. 


PROPOSE TONEREX 


Si duo parallelogramma datos habeant an- 
gulos, et rationem inter se habeant datam, et 
unum latus ad unum latus rationem habeat da- 
tam; et reliquum latus ad reliquum latus ra- 
tionem habebit datam. 

Duo enim parallelogramma AB, EH datos 
habentia angulos ad puncta Δ, Z, inter se ra- 


tionem habeant datam, ratio autem sit ipsius 


K a avec A une raison composée de la raison que K a avec M, et de celle que 
M aavec A; la raison composée de la raison que TA a avec ΕΖ, et de celle que 
ET ἃ avec HE est donc la mème que la raison composée de celle que Καὶ a avec 
M, et de celle que M a avec À. Mais parmi ces raisons, celle de ra à ΕΖ est 
Ja même que celle de κα à M; la raison restante de ΘΓ à HE est donc la même 
que celle de M à A. Mais la raison de M à A est donnée; la raison de ΘΓ à HE 
est donc donnée. 


PROPOSPVETION, LXEX. 


Si deux porallélogrammes, ayant des angles donnés, ont entre eux une raison 
donnée, et siun côté a une raison donnée avec un côté, le côté restant aura 
une raison donnée avec le côté restant. 

Que les deux parallélogrammes ΑΒ, EH, ayant les angles en 4, z donnés, 
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ἔστω πῆς AB πρὸς τὴν ΖΗ δοθείς" λέγω ὅτι καὶ 
τῆς ΑΔ πρὲς τὴν ἘΖ λόγος δέδοται", 

Εἰ μὲν οὖν ἰσογώνιόν ἐστι τὸ ΑΒ παραλληλό- 
γράμμον τῷ EH παραλληλόγραμμῳδ, φανερόν, 


À K Τ 
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AB ad ΖΗ data; dico οἱ ipsius AA ad EZ τὰ- 
tionem datam 8586. : 

Si quidem igitur æquiangulum est AB paralle- 
logrammum parallelogrammo EH, hoc evidens 


A 


Δ 


Εἰ δὲ οὔ" συνεστάτω πρὸς τῇ AB, καὶ τῷ πρὸς 
αὐτῇ σημείῳ τῷ À, τῇ ὑπὸ EZH γωνίᾳ ἴση ὑπὸ 
ΒΔΚ, καὶ συμπεπληρώσθω τὸ ΔΛ παραλληλό- 
ἡράμμον, Καὶ ἐπεὶ δοθεῖσα ἔστιν ἑκατέρα τῶν 
ὑπὸ AAK, AKA° καὶ λοιπὴ ὄρα ἡ ὑπὸ AAK ἐστὶ 
δοθεῖσα" δίδοται ἄρα τὸ ΑΔΚ τρίγωνον τῷ εἴδει" 
λόγος ἄρα ἐστὶ τῆς ΑΔ πρὸς τὴν ΔΚ δοθείς, Καὶ 
ἐπεὶ λόγος ἐστὶ τοῦ AT πρὸς τὸ ΖΘ δοθεὶς, ὑπό- 
κειται γὰρ, καὶ ἔστιν ἴσον τὸ AT τῷ AA° λόγος 
ἄρα καὶ τοῦ ΔΛ πρὸς τὸ 2Θ δοθείς. Καὶ ἔστιν 
ἰσογώνιον τὸ ΔΛ τῷ Ζ2Θή, καὶ λόγος :στὶ τοῦ 
AA πρὸς τὸ 2Θ δοθεὶς, καὶ ἴστι τῆς ΔΒ πρὸς 
τὴν ZH λόγος δουϑεὶς", ὑπόκειται γάρ" λόγος 
ἄρα ἐστὶ καὶ τῆς ΔΚ πρὸς τὴν EZ δοθείς. Τῆς δὲ 


Ζ H 


est. Si autem non; constituatur ad AB, et ad 
punctum in eà A, angulo ΕΖΗ æqualis BAK, οἱ 
compleatur parällelogrammum AA. Et quoniam 
datus est uterque angulorum AAK, AKA; et 
reliquus igitur angulus ΑΔΚ est datus ; datum est 
igitur AAK triangulum spccie; ratio igitur est 
ipsius AA ad AK data. Et quoniam ratio est 
ipsius AT ad ΖΘ data, supponitur enim, et est 
æquale AT ipsi AA ; ratio igitur et ipsius AA 
ad ΖΘ data. Et est æquiangulum AA ipsi ΖΘ, 
et ratio est ipsius AA ad Z® data, et est 
ipsius AB ad ΖΗ ratio dala, supponitur enim; 


ratio igitur est et ipsius AK ad ΕΖ data. Ipsius 


ayent entre eux une raison donnée, et que la raison de AB à ZH soit donnée ; 
je-dis que la raison de 44 à ΕΖ est donnée. 

Si le parallélogramme ΑΒ est équiangle avec le parallélogramme EH, la chose 
est évidente (68). Sinon, faisons sur ΔΒ. et au point δὺ l’angle BAK égal à l'angle 
EZH(23. 1), et achevons le parallélogramme 44 ( 31. 1 ). Puisque chacun des 
angles AAK, ΑΚΔ est donné, l’angle restant AAK est donné (32. 1) (4); le triangle 
ΑΔΚ est donc donné d’espèce (35. 1); la raison de ΑΔ à ΔΚ est donc donnée. Mais 
la raison de ar à ΖΘ est donnée, par supposition, et Ar est égal à AA; la raison 
de δλ à ze est donc donnée. Mais AA est équiangle avec ΖΘ, et la raison de δὰ 
à ΖΗ est donnée , ainsi que la raison de ΔΒ à ΖΗ, par supposition; la raison de δκ 
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AK πρὸς τὴν AA λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τῆς AA 
ἄρα πρὸς τὴν ἘΖ λόγος ἐστὶ δοϑείς. 


IPOTASIS ο: 


᾿Εὰν δύοι παραλληλογράμμων περὶ ἴσας γω- 
γίας, ἢ περὶ ἀνίσους μὲν, δεδομένας δὲ, αἱ πλευ- 
pai πρὸς ἀλλήλας λόγον ἔχωσι δεδομένον" καὶ 
αὐτὰ τὰ παραλληλόγραμμα πρὸς ἄλληλα λόγον 
ἕξει δεδομένον, 

Ado? γὰρ παραλληλογράμμων τῶν AB, EH, 
περὶ ἴσας γωνίας τὰς πρὸς τοῖς Τ, 2, ἢ περὶ 
ἀνίσους μὲν, δεδομένας δὲ, αἱ πλευραὶ πρὸς ἀλ- 
λήλας λόγον ἐχέτωσαν δεδομένον, τουτέστι À0= 
γος ἔστω τὴς μὲν AT πρὸς τὴν EZ δοϑεὶς, τῆς 
δὲ ΤΒ πρὸς τὴν ZHŸ+ λέγω ὅτι καὶ τοῦ TA “πρὸς 
τὸ 1Θ λόγος ἐστὶ δοθείς, 

Ἑστω γὰρ ἰσογώνιον τὸ ΓΔ τῷ 2ΘΊ,. Καὶ παρα- 
ξ:ξλήσθω παρὰ τὴν ΓΒ εὐθεῖαν τῷ 2Θ παραλ- 
ληλογράμμῳ ἴσον παραλληλόγραμμον τὸ TM, 


Χ / “ ἌΡ > £ LA A e 
καὶ κείσθω ὥστε ἐπ εὐθείας εἰναι Τὴν AT Th ΓΝ" 
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autem AK ad AA ratio est data ; et ipsius AA 
igitur ad EZ ratio est data. 


PROPOSITIO LXX. 


Si duorum parallelogrammorum circa æquales 
angulés , aut circa inæquales quidem, datos au- 
tem Jatera inter se rationem habeant datam : et 
illa parallelogramma inter se rationem habe. 
bunt datam. 

Duorum enim parallelogrammorum AB, EH 
circa æquales angulos ad puncta F,Z, vel circa 
inæquales quidem, datos autem, latera inter 
se rationem habeant datam, hoe est ratio sit 
ipsius quidem AT ad ΕΖ data , ipsius autem ΓΒ 
ad ΖΗ; dico et ipsius ΓΔ ad ΖΘ ralionem esse 
datam, 

Sit enim æquiangulum FA ipsi ΖΘ. Et applice- 
tur ad ΓΒ rectam parallelogrammo Ζ2Θ æquale 
parallelogrammum ΓΜ, et ponatur ita ut in di- 


rectum sit AF ipsi ΓΝ ; et AB igitur in directum 


à ΕΖ est donc donnée (68). Mais la raison de AK à AA est donnée; la raison de A4 
à ΕΖ est donc donnée (8). 


PROPOSITION. LXX 


Sies côtés de deux parallélogrammes autour d’angles égaux, ou autour d’angles 
inégaux, mais donnés, ont entre eux une raison donnée ; ces parallélogrammes 
auront entre eux une raison donnée. 


. Que les côtés des deux parallélogrammes ΑΒ, EH, autour des angles égaux r, 2» 
ou autour d’angles inégaux, mais donnés, ayent entre eux une raison donnée, 
c’est-à-dire, que Ja raison de Ar à ΕΖ soit donnée, ainsi que celle de TB à ΖΗ; 
je dis que la raison de ΓΔ à ΖΘ est donnée. 


Car que ra soit équiangle avec ze. Appliquons à la droite ΓΒ le parallélogramme 
TM égal au parallélogramme ΖΘ ( 45. 1 ), et qu’il soit placé de manière que ar 
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3 » \ N:9-0 : 
καὶ ἡ AB ἄρα ἐπὶ εὐθείας ἐστὶ τῇ ΒΜ.Ἐπεὶ οὐνθίσον 
᾽ \ \ -“ > LA S<s , -“ 
ἐστὶ τὸ ΒΘ τῷ ΖΝ. ἐστι δὲ καὶ ἰσογώνιον" τῶν 

+ \ 
EN , OZ ἄρα ἀντιπεπόνθασιν αἱ πλευραὶ αἱ περὶ 


ε \ 
τὰς ἴτας γωνίας" ἔστιν ἄρα ὡς à TB πρὸς τὴν 


Δ Δ 
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ést ipsi ΒΜ. Quoniam igitur æquale est ΒΘ 
ipsi ZN, est autem et ipsi æquiangulum ; ipsorum 
ΒΝ, ΘΖ igitur reciproca sunt latera circa 
æquales angulos; est igitur ut ΓΒ ad ΖΗ ita 


E Θ 


Ν 


2H οὕτως à ZE πρὸς τὴν TN. Λόγος δὲ τῆς TB 
πρὸς τὴν ZH δεθείς" λίγος ἄρα καὶ7 τῆς EZ 
πρὸς τὴν IN δοθείς, Τῆς δὲ ΕΖ πρὸς τὴν AT λό- 
γος ἐστὶ δεθείς" καὶ τῆς AT ἄρα πρὸς τὴν TN 
λόγος 207) δοθείς" ὥστε καὶ τοῦ TA πρὸς τὸ TM 
λόγος ἐστὶ δοθείς, Ἐστι δὲ τὸ ΓΜ τῷ ZO ἔσον" 
λόγος ἄρα καὶ τοῦ ΓΔ πρὸς τὸ 2 δοθείς. 

Μὴ ἕστω δὴ ἰσογώνιον τὸ ΑΒ τῷ EH, Καὶ 
συνεστάτω πρὸς τῇ ΒΓ εὐθείᾳ, καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ 
σημείῳ τῷ ΓΤ, τῇ ὑπὸ EZH γωνίᾳϑ ἴση γωνία 
ἡ ὑπὸ ΒΓΚ, καὶ συμπεπληρώσθω T09 TA παραλλη- 
λόγραμμον, Καὶ ἐπεὶ δοθεῖσα ἐστιν ἡἣ ὑπὸ ATB 
ἡ ὑπὸ ΚΓΒ δοθεῖσα" 9" 


ATK ἐστὶ δοθεῖσα. Ἐστε 


͵ὔ > À À \ 
γωνία. ἐστὶ δὲ καὶ 


\ 4 LA e e \ 
κα, λοιπή ἄρα ἢ ὑπὸ 


ὙΠ 


Ζ 


ZE ad ΓΝ. Ratio autem ipsius ΓΒ ad ΖΗ data; 
ratio igitur et ipsius ΕΖ ad ΓΝ data. Tpsius 
autem EZ ad AT ratio est data; et ipsius AT 
igitur ad TN ratio est data ; quare et ipsius 
TA ad ΓΜ ratio est data. Est autem TM ipsi 
Z® æquale; ratio igitur et ipsius ΓΔ ad ΖΘ data. 


Non sit autem æquiangulum AB ipsi EH, Et 
coustituatur ad ΒΓ rectam, et ad punctum in 
eà Γ, angulo ΕΖΗ æqualis angulus BTK, et com- 
pleatur ΓΛ parallelogrammum. Et quoniam datus 
est angulus ΑΓΒ, est autem et ipse KTB datus; 
etreliquus igitur ATK est datus. Est autem et 


soit dans la direction de ΓΝ ; la droite 4B sera dans la direction de ΒΜ, Puisque 
Bo est égal à ΖΝ, et qu’il lui est aussi équiangle, les côtés des parallélogrammes 
EN, ΘΖ autour des angles égaux sont réciproquement proportionnels ( 14. 6); 
donc ΓΒ est à ΖΗ comme ZE est à IN. Mais la raison de TB à ΖΗ est donnée; la raison 
de ΕΖ à IN est donc donnée. Mais la raison de ΕΖ à AT est donnée; la raison de 
AT à IN est donc donnée (8); la raison 46 ΓΔ à TM est donc donnée(r. 6 ). Mais 
TM est égal à 2Θ; la raison de ra à ΖΘ est donc donnée. 

Que ΑΒ ne soit pas équiangle avec EH. Sur la droite Br, et au point r'de cette 
droite, faisons l'angle ΒΓΚ égal à l’angle ΕΖΗ (23. 1 ), et achevons le parallélo- 
gramme rA. Puisque l’angle ΑΓΒ est donné, et que l’angle ΚΓΒ est aussi donné, l’angle 
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δὲ καὶ ἡ ὑπὸ TAK δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα # ΤᾺΚ datus; et reliquus igitur AKT est datus ; 
ὑπὸ AKT ἐστὶ δοθεῖσα "" δέδοται ἄρα τὸ ATK τρί.  datum est igilur ATK triangulum specie ; ratio 
γῶνον τῷ εἴδει" λόγος ἄρα ἐστὶ τῆς AT πρὸς τὴν  igitur est ipsius AT ad ΓΚ data. Ipsius autem 
TK δοθείς, τῆς δὲ AT πρὸς τὴν EZ λόγος ᾿ἰστὶ AT ad ΕΖ ratio est data ; et ipsius l'Kigitur ad ΕΖ 


K A A A 


ME Ὁ Β % H 


δοθείς" καὶ τῆς TK ἄρα πρὸς τὴν EZ λόγος ἐστὶ ratio est data. Est autem et ipsius ΓΒ ad ZHratio 
δοθείς. Εστι δὲ καὶ τῆς TB πρὸς τὴν ΖΗ λόγος data, et est æqualis ΚΓΒ angulus angulo ΕΖΗ; 
δυθεὶς, καὶ ἔστιν ἴση ἡ ὑπὸ KTB γωνία τῇ ὑπὸ ratio igitur est ipsius l'A ad ΖΘ data. Æquale 
EZH° λόγος ἄρα ἐστὶ τοῦ TA πρὸς ro! 290 autem ΓΛ ipsi TA; ratio igitur est ipsius TA 
δοϑείς. Iso δὲ τὸ TA τῷ TA° λόγος ἄρα ἰστὶὴν ad ΖΘ data. 

τοῦ TA πρὸς τὸ 2Θ δοθείς. 


HPOTAZSIS où, PROPOSITIO LXXI 


Ἐὰν δύο! τριγώνων, περὶ ras γωνίας, ἢ περὶ Si duorum triangulorum circa æquales an- 
ἀνίσους μὲν, δεδομένας δὲ, αἱ πλευραὶ πρὸς ἀλ-  gulos, vel circa inæquales quidem, datos autem, 
λήλας λόγον ἔχωσι δεδομένον" καὶ αὐτὰ τὰ ἰαΐοτα inter se rationem habeant datam; et 


τρίγωνα πρὸς ἄλληλα λόγον ἔχει" δεδομένον, ipsa triangula inter se rationem habent datam, 


restant ATK est donné (4). Mais l’angle rAK est donné ; l’angle restant ΑΚΓ est donc 
donné (32. 1)(4); le triangle ATK est donc donné d’espèce (40); la raison de 
AT à ΤΚ est donc donnée. Mais la raison de Ar à ΕΖ est donnée (8); Ja raison de γκ 
à ΕΖ est donc donnée. Mais la raison de ΓΒ à ΖΗ est donnée, et l'angle ΚΓΒ est égal 
à l'angle ΕΖΗ ; la raison de rA à Ze est donc donnée. Mais rA est égal à ΓΔ; la raison 
de ΓΔ à 2Θ est donc donnée, | 


PROPOSITION LXXI. 


Si les côtés de deux triangles autour d’angles égaux, ou autour d’angles inégaux, 
mais donnés, ont entre eux une raison donnée, ces triangles ont entre eux une 
raison donnée. 
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Δύοϑ γὰρ τριγώνων τῶν ΑΒΓ, ΔΕΘ, περὶ ἴσας 

/ \ \ DJ À A 27 \ 
γωνίας τὰς πρὸς τοῖς À, Δ; ἢ περὶ ἀνίσους μὲν, 
διδομένας δὲ, αἱ πλευραὶ πρὸς ἀλλήλας λόγον 
ἐχέτωσαν δεδομένον, καὶ ἔστῳ λόγος τῆς μὲν ΒΑ 
πρὸς τὴν ἘΔ δοθεὶς, τῆς δὲ AT πρὸς τὴν ΔΘ" 
λέγω ὅτι καὶ τοῦ ΑΒΓ τριγώνου λόγος ἐστὶ δὸ- 
ϑείς πρὸς τὸ EA@!. 


BP 
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Duorum enim triangulorum ABF, ΔΕΘ, circa 
æquales angulos ad puncta A, A, vel circa 
inæquales quidem , datos autem , latera inter 
se rationem habcant datam, et sit ratio ipsius 
quidem BA ad ΕΔ data, ipsius vero AT ad ΔΘ: 
dico et ΑΒΓ trianguli ralioncm esse datam ad 
ἘΔΘ triangulum.. 


H 


Συμπεπληρώσθω γὰρ Ta? ΑΗ, AZ παραλλη- 
λόγραμμα, Ἐπεὶ οὖν δύο παραλληλογράμμων 
τῶν ΑΗ, ΔΖ περὶ τὰς ἴσας γωνίας τὰς πρὸς τοῖς 
A, Δ σημείοις, ἢ περὶ ἀνίσους μὲν. δεδομένας 
δὲ7, αἱ πλευραὶ πρὸς ἀλλήλας λόγον ἔχουσι δὲ- 
δομένον καὶ τὰ παραλληλογράμμα λόγον ἐξει 
δεδομένον πρὸς ἀλλήλαϑ' λόγος ἄρα τοῦ AH πρὸς 
τὸ AZ δοϑείς, Καὶ ἔστι τοῦ μὲν AH ἥμισυ τὸ 
ΑΒΓ τρίγωνον, τοῦ δὲ ΔΖ τὸ ΔΕΘ’ λόγος ἄρα 
τοῦ ΑΒΓ τριγώνουθ πρὸς τὸ ΔΕΘ τρίγωνον δὸ- 
θείς. 


120 
4 


Compleantur enim AH, AZ parallelogram- 
ma. Quoniam igitur duorum parallelogrammo- 
rum AH, ΔΖ circa æquales angulos ad puncta 
A,A, vel circa inæquales quidem , datos autem, 
latera inter se rationem habent datam et pa- 
rallelogramma rationem habebunt datam inter 
se; ratio igitur ipsius AH ad AZ data; Etest 
ipsius quidem AH dimidium triangulum ABF, 
ipsius autem ΔΖ ipsum AE© ; ratio igitur triau- 
guli ΑΒΓ ad triangulum AE© data. 


Que les côtés des triangles ABF, AE@, autour des angles égaux 4, A, ou autour 
d’angles inégaux , mais donnés, ayent entre eux une raison donnée, c’est-à-dire 
que la raison de BA à ἘΔ soit donnée, ainsi que 14 raison de ΑΓ à 4®; je dis 
que la raison du triangle ΑΒΓ au triangle EAO est donnée. Ὁ 

Car achevons les parallélogrammes AH, ΔΖ, Puisque les côtés des deux parallé- 
logrammes AH, AZ, autour des angles égaux aux points A, A, ou autour d’angles 
inégaux , mais donnés, ont entre eux une raison donnée, ces paralélogrammes 
auront entre eux une raison donnée; la raison de AH à ΔΖ est donc donnée (70). 
Mais le triangle ΑΒΓ est la moitié de AH, et le triangle AE© la moitié de 4z (34. 1); 
la raison du triangle ΑΒΓ au triangle ΔῈΘ est donc donnée. 
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ΠΡΌΤΑΣΙΣ 08, 


“Εὰν δύοι τριγώνων αἵ τε βάσεις ἐν δεδομένῳ 
, G \ CPECTES Ÿ: καὶ » , San “ 
λόγῳ ὦσι. καὶ αἱ ἐπὶ αὐτὰς ἡγμέναι ἀπὸ τῶν 
γωνιῶν, ἥτοι ἴσας γωνίας ποιοῦσαι. ἤτοι" ἀνί-- 
σους μὲν δεδομένας δὲ, τὰς πρὸς ταῖς βάσεσιν" 
λόγον ἔχωσι πρὸς ἀλλήλας δεδομένον" καὶ αὐτὼ 
\ / \ UA 4 q , 
τὰ τρίγωνω πρὸς ἀλλήλα λόγον ἕξει δεδομένον. 
Ἑστωΐ δύο τρίγωνα τὰ ΑΒΓ. ΔΕΖ. καὶ ἤχθω- 
σαν αἱ AH, ΔΘ ἤτοι ἴσας γωνίας ποιοῦσαι τὰς 
ὑπὸ τῶν AHT, ΔΘΖ, à ἀνίσους μὲν, δεδομένας δὲ, 
καὶ ἔστω λόγος τῆς μὲν ΒΓ πρὸς τὴν EZ δοθεὶς. 
τῆς δὲ AH πρὸς τὴν AO δοθείς" λέγω ὅτι καὶ 
τοῦ ΑΒΓ' τριγώνου πρὸς τὸ AEZ τρίγωνον λόγος 
> ἣν ΄,ὔ 
ἐστὶ δοθείς, 
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PROPOSITIO LXXII. 


Si duorum triangulorum et bases in datä ra- 
tione sint, et rectæ ad bases ductæ ab angulis, 
vel æquales angulos faciant, vel inæquales qui- 
dem, datos autem , ad bases, rationem habeant 
inter se datam ; et illa triangula inter se rationem 
habebunt datam. 

Sint duo triangula ΑΒΓ, ΔΕΖ, et ducantur 
ipsæ AH, ΔΘ vel æquales angulos facientes 
AHT, ΔΘΖ, vel inæquales quidem , datos vero; 
et sit ratio ipsius quidem ΒΓ ad ΕΖ data, ipsius 
autem AH ad ΔΘ data. Dico et trianguli ΑΒΓ 
ad ΔΕΖ triangulum rationem esse datam. 


Δ 


DRE TE 


Συμπεπληρώσθω γὰρ τὰ KT, AZ παραλλη- 
λόγραμμα. Καὶ ἐπεὶ αἱ ὑπὸ AHT, ΔΘΖ γωνίαι 


Θ Ζ 


Compleantur enim KT , AZ parallelogramma, 
Et quoniam AHT, A@Z anguli vel æquales sunt, 


PROPOSITION ΧΗ; 


Si les bases de deux triangles sont en raison donnée, et si les droites menées 
des angles sur les bases font des angles égaux avec elles, ou des angles inégaux, 
mais donnés, et si ces droites ont entre elles une raison donnée, ces triangles 
auront entre eux une raison donnée. 

Soient les deux triangles ΑΒΓ, ΔῈΖ. Menons 165 droites AH, ΔΘ, faisant des 
atigles égaux AHT, 407, ou des angles inégaux, mais donnés, que la raison 
der à Ez soit donnée, ainsi que la raison de AH à ΔΘ; je dis que la raison du 
triangle ΑΒΓ au triangle AEZ est donnée. 


Achevons les parallélogrammes kr, AZ. Puisque les angles AHr, ΔΘΖ sont égaux 
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| " \ , Ne 
ἤτοι ἴσαι εἰσὶν, à ἄνισοι μὲν. δεδομέναι δὲ , ἴση 
4 ε ἣν 22 27 

δὲ à μὲν ὑπὸ AHT τῇ ὑπὸ KBT, ἡ δὲ ὑπὸ ΔΘΖ τῇ 
μεν ῖ 3 ' 


\ LS Ν᾽ # 
ὑπὸ AEZ* καὶ αἱ πρὸς τοῖς B , E ἄρα γωνίαι ἤτοι * 


ἴσαι εἰσὶν, ἢ ἄνισοι μὲν. δεδομέναι δέ. Καὶ ἐπεὶ 
λόγος ἐστὶ τῆς AH πρὸς τὴν ΔΘ δοθεὶς, ἔση δὲ 
à μὲν ΑΗ τῇ KB, ἡ δὲ ΔΘ τῇ ΛΕ’ λόγος: ἄρα 
καὶ τῆς ΚΒ πρὸς τὴν AE δοθεὶς. Ἐστ, δὲ 
καὶ τῆς ΒΓ πρὸς τὴν ἘΖ λόγος δοθεὶς" καὶ 
αἱ πρὸς τοῖς B, E σημείοις γωνίαι ἤτοι ἴσαι εἰσὶνθ, 
à ἄνισοι μὲν, δεδομέναι δέ" καὶ τοῦ KT ἄρα πα- 
ρβαλληλογράμμου πρὸς τὸ AZ παραλληλόγραμ- 
por λόγος ἐστὶ δοθείς" ὥστε καὶ τοῦ ΑΒΓ τρι- 


ψώγνου πρὸς τὸ ΔῈΖ τρίγωνον λόγος ἐστὶ δοθείς. 
ΠΡΟΤΑΣΙΣ 07. 


\ ’ # .” / 
Ἐὰν duo! παραλληλογραμμῶν περὶ ἴσας γω- 
? LA Ἂς 3 \ 
γίας, ἢ περὶ ἀνίσους μὲν, δεδομένας δὲ, ai πλευ- 
\ C4 37) “ Δ᾽ e \ -“ x 
PA οὕτως ἐχωώσιν, ὥστε εἶναι ὡς τὴν τοῦ πρώτου 
\ Υ̓ \ -“ ,ὔ 3 d 
“πλευρὰν πρὸς τὴν τοῦ δευτέρου “πλευράν ουτῶς 
4 Le “ὦ, νὴ \ \ »΄ 
“πὴν ÀCITHV TOU δευτέρου πλευρὰν πρὸς ἀλλὴν 


5 Δ € -“ ’ 
Fa, ἔχῃ δὲ ἡ λοιπὴ τοῦ πρώτου πλευρὰ 
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vel inæquales quidem, dati vero, æqualis autem 
ipse quidem AHT ipsi KBT,ipse vero ΔΘΖ ipsi 
ΔΕΖ ; et anguli ad puncta B, E igitur vel 
æquales sunt, vel inxquales quidem, dati vero. 
Et quoniam ratio est ipsius AH ad ΔΘ data, 
æqualis autem ipsa quidem AH ipsi KB, ipsa 
vero ΔΘ ïpsi ΛΕ; ratio igitur ct ipsius KB ad 
AE data. Est autem etipsius ΒΓ ad EZ ratio 
data ; et anguli ad puncta B, E vel æquales 
sunt , vel inæquales quidem ,, dati vero; etigitur 
parallelogrammi KT ad AZ parallelogrammum 
ratio est data ; quare et trianguli ΑΒΓ ad AEZ 


triangulum ratio est data. 


PROPOSITEO L'XXTITII. 


Si duorum parallelogrammorum circa æquales 
angulos, vel circa inæquales quidem, datos vero, 
latera ita se habeant ut sit sicut primi latus ad se- 
cundi latus ita reliquum secundi latus ad aliam 


quamdam rectam, habeat autem reliquum primi 


ou inégaux, mais cependant donnés, que l’angle AHr est égal à l’angle ΚΒΓ, et 
V’angle 167 égal à l'angle AEZ (20. 1), les angles en B et E seront égaux, ou inégaux 
mais cependant donnés. Et puisque la raison de AH à ΔΘ est donnée, que AH est 
égal à KB, et ΔΘ égal à AE (34.1), la raison de KB à AE sera donnée. Mais la raison 
de ΒΓ à ΕΖ est donnée, et les angles aux points B, E sont égaux, ou inégaux 
mais cependant donnés ; la raison du parallélogramme kr au parallélogramme ΔΖ 
est donc donnée (70); la raison du triangle ΑΒΓ au triangle ΔῈΖ est donc donnée 


{πο πὸ 
PROPOSITION LXXIII. 


Si les côtés de deux parallélogrammes autour d’angles égaux, ou inégaux mais 
cependant donnés, sont tels que le côté du premier soit au côté du second comme 
le côté restant du second est à une certaine droite, et si le côté restant du premier 

ll, 55 
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πρὸς αὐτὴν λόγον δεδομένον" καὶ αὐτὰ τὰ πα- 
ραλληλόγραμμα πρὸς ἄλληλα λόγον ἕξει δὲ- 
δομένον. 

Δύο» γὰρ παραλληλογράμμων τῶν AB, EH, 
περὶ ἴσας γωνίας, ἢ περὶ ἀνίσους μὲν, δεδομένας 
δὲ, τὰς πρὸς τοῖς T, LS αἱ πλευραὶ οὕτως ἰχέ- 
τωσαν πρὸς ἀλλήλας Ἀ ὥστε εἶναι ὡς τὴν ΓΒ πρὸς 
τὴν ΖΗ οὕτως τὴν EZ πρὸς τὴν TK, τῆς δὲ ΑΓ 
πρὸς τὴν ΤΚ λόγος ἔστω δοθείς" λέγω ὅτι καὶ 
τοῦ ΑΒ παραλληλογράμμου πρὸς τὸ EH πα- 
ραλληλύγραμμον λόγος ἐστὶ δοθείς. 


Δ Δ 
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latus ad hanc rectam rationem datam; et ipsa 


parallelogramma inter se rationem habebunt 


τ datam. 


Duorum enim parallelogrammorum AB , EH 
circa æquales angulos, vel circa inæquales qui- 
dem, datos vero, ad puncta Γ,, Ζ, ita se habeant 
inter se, ut sit sicut ΓΒ ad ΖΗ ita ΕΖ ad TK, 
ipsius autem AT ad TK ratio sit data; dico et 
parallelogrammi AB ad EH parallelogrammum 
rationem esse datam. 


K Θ 


Ἑστὼ γὰρ πρότερον τὸ ΑΒ τῷ EH ἰσογώνιον. 
καὶ παραξεξλήσθω παρὰ τὴν ΒΓ εὐθείαν τῷ EH 
παραλληλογράμμῳ ἴσον παραλληλόγραμμον τὸ 
ΓΘ. 


27 » \ ATE "n 
AT τῇ ΚΓ’ ἐπ᾿ εὐθείας ἄρα ἐστὶ καὶ ἡ ΔΒ τῇ ΘΒ. 


\ 7 1] LA 2. 3 / (Le \ 
καὶ κείσθω στε ἐπ εὐθείας ειναι Ti 


\ à Fe ἃ \ 
Καὶ ἐπεὶ ἴσον ἐστὶ τὸ ΓΘ τῷ ΕΗΊ" ἔστι δὲ καὶ 


“ LA 3 ᾿ ε 
ἰσογώνιον" τῶν ΓΘ. ΕΗ ἄρα ἀντιπεπόνθασιν αἱ 


Ζ Η 


Sit enim primum AB ipsi EH æquiangu- 
lum, et applicetur ad ΒΓ rectam parallelo- 
grammo EH æquale parallelogrammum ΓΘ ; ct 
ponatur îta ut in directum sit AT ipsi KT; in 
directurr igitur est et AB ipsi ΘΒ. Et quoniam 
æquale est ΓΘ ipsi EH; estautem et ipsi æquian- 


gulum ; ipsorum ΓΘ, EH igitur reciproca sunt 


a une raison donnée avec cette droite, ces parallélogrammes auront entre eux 


une raison donnée. 


Que les côtés des deux parallélogrammes ΑΒ, EH, autour d’angles égaux, ou 
autour d’angles inégaux en T,Z, mais cependant donnés, soient tels que ΓΒ soit 
à ΖΗ comme ΕΖ est à ΓΚ, et que la raison de Ar à ΓΚ soit donnée; je dis que la 
raison du parallélogramme 4B au parallélogramme EH est donnée. 

Car premièrement que 48 soit équiangle avec EH. Appliquons à la droite Br le 
parallélogramme ΓΘ égal au parallélogramme EH, et qu’il soit placé de manière que 
Ar soit dans la direction de kr; la droite ΔΒ sera dans la direction de ΘΒ. Puisque 
re est égal à EH, et qu’il lui est équiangle, les côtés des parallélogrammes ro, 


A%e 
ἴων 
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“πλευραὶ αἱ περὶ πὰς ἴσας γωνίας" ἔστιν ἄρα ὡς ὃ 
TB πρὸς τὴν ΖΗ οὕτως ἡ ἘΖ πρὸς τὴν TK. Ως δὲ 
#“ IB πρὸς τήν ΖΗ οὕτως ἡ ἘΖ καὶ πρὸς ἣν 
ἡ AT λόγον ἔχει δεδομένον" λόγος pa τῆς AT 
πρὸς τὴν TK δυθείς" ὥστε τοῦ AB πρὸς τὸ ΤΘ, 
. τουτέστι πρὸς τὸ EH, λόγος ἐστὶ δοθείς. 

Μὴ ἔστω δὴ ἰσογώνιον τὸ ΑΒ τῷ ἘΗδ- καὶ συνεσ- 
τάτω πρὸς τῇ ΒΓ εὐθείᾳ καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ ση-- 
μείῳ τῷ ττῇ ὑπ à ΕΖΗ γωνίᾳ ἴση ἡ ὑπὸ ΒΓΛ, καὶ 
συμπεπληρώσθω ToIM παραλληλύγραμμον" Καὶ7 


Λ Α Μ 
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latera circa æquales angulos; est igitur ut ΓΒ 
ad ΖΗ ita ΕΖ ad ΓΚ, Ut autem ΓΒ ad ΖΗ ita 


᾿ EZ et ad quam ipsa AT rationem habet datam ; 


ratio igilur ipsius AT ad ΓΚ data ; quare ipsius 
AB ad ΓΘ, hoc est ad EH, ratio est data. 


Non sit autem æquiangulum AB ipsi EH. Et 
constituatur ad ΒΓ rectam, et ad punctum in 
οἢ T'angulo EZH æqualis BA, οἱ compleatur 
TM parallelogrammum. Et quoniam datus est 


., 


ἐπεὶ δοθεῖσα ἔστιν ἑκατέρα τῶν ὑπὸ ΑΤΒ , ATB° 
καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ATA ἐστι δοθεῖσα. Δέδυται 
δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΤΑΛ' καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ T'AA δέδο- 
ται" ὥστε δὲ δ δοται τὸ ΑΥΔτρίγονον τῷ εἰδειδ λό- 
γὸς ἄρα ἐστὴϑ τῆς AT πρὸς τὴν TA δοθείς. Καὶ ἐπεί 

ε 


ἐστιν ὡς à TB πρὸς πὴν ΖΗ οὕτως ἡ ΕΖ πρὸς ἣν ἡ 
AT λόγον ἔχει δεδομένον, τῆς δὲ AT πρὸς τὴν TA 


Z rl 


uterque angulorum ATB, ATB; ct reliquus 


_igitur ATA est datus. Datus est autem et ipse 


TAA; et reliquus igitur ipse l'AA datus est; 
quare datum est ΑΓΛ triangulum specie; ratio 
igitur est ipsius AT ad TA data. Et quoniam 
ut ΓΒ ad ZHita ΕΖ ad quam ipsa AT ralionem 
habet datam, ipsius vero AT ad TA ratio est 


EH, autour des angles égaux, seront réciproquement proportionnels (14. 6); 
TB est donc à ΖΗ comme ΕΖ est à ΓΚ. Mais TB est à ΖΗ comme ἘΖ est à la droite 
avec laquelle ΑΓ ἃ une raison donnée ; la raison de ΑΓ à τκ est donc donnée; la 
raison de ΑΒ à ΓΘ, c’est-à-dire à EH, est donc donnée. 

Mais que ΑΒ ne soit pas équiangle avec EH. Sur la droite Br, et au point r de 
cette droite , faisons l’angle ΒΓΔ égal à l'an@lê ἜΖΗ, etachevons le parallélogramme 
TM. Puisque chacun des angles ΑΓΒ, 278 est donné, l’angle restant ATA est donné. 
Mais l’angle rAA est donné; l’angle restant rAA est donc donné ; le triangle 4rA 
est donc donné d’espèce (40); la raison de ΑΓ à ΓΛ est donc donnée. Mais TB est 
à ΖΗ comme ΕΖ est à la droite avec laquelle AT a une raison donnée, et la raison 
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λέγος ἐστὶ δοθείς" ἔστιν ἄρα ὡς à TB πρὸς τὴν 
ZH οὕτως ἡ LE πρὸς ἣν ἡ AT λόγον ἔχει δεδὸ- 
μένονϊο, Καὶ ἔστιν ἴση ἡ ὑπὸ ΒΓΛ γωνία τῇ ὑπὸ 
ἘΖΗ" λόγος ἄρα τοῦ ΓΜ παραλληλογράμμου" 
πρὸς τὸ EH παραλληλόγραμμον!" δοθείς. Ἰσον δὲ 
ἐστι τὸ TM τῷ ΓΔ’ λόγος ἄρα ποῦ ΓΔ πρὸς τὸ 
EH δοθείς. 


ΠΡΟΤΑΣΞΙΣ cod’, 


Ἐὰν δύο παραλληλόγραμμα λόγον ἔχῃ δεδὸ- 
μένον, ἤτοι ἐν ἴσαις γωνίαις. ἢ ἐν ἀνίσοις HV 
δεδομίναις δέ" ἴσται ὡς ἡ τοῦ πρώτου πλευρὰ 
πρὸς τὴν τοῦ δευτέρου πλευρὰν οὕτως à ἑτέρα 
τοῦ δευτέρου πλευρὰ πρὸς ἣν κα λοιπὴ τοῦ πρώ- 
του πλευρὰ! λόγον ἔχει δεδομένον. 
| Ave γὰρ παραλληλόγραμμα τὰ AB, ΕΗ πρὸς 
ἄλληλα λόγον ἐχέτω δεδομένον, ἤτοι ἐν ἴσαις 
γωνίαις, ἢ ἐν ἀνίσοις μὲν, δεδομέναις δὲ, ταῖς 
σρὸς πο Ὁ λέγω ὅτι ἐστὶν ὡς à TB πρὸς τὴν 
ZH οὕτως ἡ EL πρὸς ἥν ñ AT λόγον ἔχει δὲ- 
δομένον- 


LES DONNÉES D'EUCLIDÉ. 


data; est igitur ut TB ad ΖΗ ita ZE ad quam 
ipsa AT rationem habet datam, Et est æqualis 
ipse BTA angulus ipsi ΕΖΗ; ratio igitur paral- 
lelogrammi ΓΜ ad EH parallelogrammum data; 
æquale autem ΓΜ ipsi l'A; ralio igilur ipsius 
ΓΔ ad EH data. 


PROPOSITIO LXXIV. 


Si duo parallelogramma rationem habeant 
datam, vel in æqualibus angulis, vel in inxqua- 
libus auidem, datis vero ; erit ut primi latus ad 
secundi latus ita alterum secundi latus ad quam 


reliquum primi latus rationem habet datam. 


Duo enim parallelogramma AB, FH inter se 
rationem habeant datam, vel in æqualibus an- 
gulis, vel in inæqualibus quidem, datis vero, 
ad puncta T', Z; dico esse ut ΓΒ ad ΖΗ ita ΕΖ ad 


 quam AT rationem habet datam, 
D 


de ar à rA est donnée; ΓΒ est donc à ZH comme ZE est à la droite avec laquelle AT 
a une raison donnée. Mais l’angle BrA est égal à l'angle ἘΖΗ; la raison du parallé- 


logramme TM au parallélogramme En est donc donnée. Mais ΓΜ est égal ἃ γὰ (55. 1); 
la raison de ΓΔ à EH est donc donnée. 


PROPOSIELEIONCLRREV 


Si deux parallélogrammes, placés dans des angles égaux, ou inégaux mais 
cependant donnés, ont entre enx une raison donnée, un côté du premier sera 
à un côté du second comme le côté restant du second est à la droite avec laquelle 
l’autre côté du premier ἃ la raison donnée. 

Que les deux parallélogrammes 4B, EH, placés dans des angles égaux, ou iné- 
gaux en TetZ, mais cependant donnés, ayent entre eux une raison donnée; je 
dis que ΓΒ est à ΖΗ comme ΕΖ est à la droite avec laquelle Ar ἃ la raison donnée. 


LES DONNÉES D’EUCLIDE. 


1 
To γὰρ AB τῷ EH ἤτοι ἰσογώνιόν ἐστιν ἢ 
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Ipsum enim AB ipsi EH vel æquiangulum est 
où, Ecru πρότερον ἰσογώνιον. Καὶ παραξεξλήσθω γε] non. Sit primum æquiangulum. Et appli- 
παρὼ τὴν TB εὐθεῖαν τῷ EH παραλληλο-  cetur ad ΓΒ rectam parallelogrammo EH æquale 
γρώμμῳ ἴσον παραλληλογραμμὸον τὸ ΓΘ, καὶ parallelogrammum ΓΘ, οἱ ponatur ita ut in 


Λ Δ 


κείσϑω ὥστε ἐπὶ εὐθείας εἶναι τὴν AT τῇ ΤΚ᾿ ἐπὶ directum sit AT ipsi TK; in directumigitur est 


εὐθείας ἄρα ἰστὶ καὶ ἡ AB τῇ ΒΘ. Καὶ ἐπεὶ λόγος AB ipsi ΒΘ. Et quoniam ratio est ipsius AB 
ἔα ὑπο AB πρὸς τὸ EH δοθείς, ἴσον δὲ τὸ EH ad EH data, æquale autem EH ipsi ΓΘ; ratio 


τῷ ΤΘ’ λόγος ἄρα ἐστὶ σοῦ AB πρὸς τὸ r© δὸ- igitur est ipsius AB ad ΓΘ data; quare et 


θείς. ὥστε καὶ τῆς AT πρὸς τὴν TK λόγος ἐστὶ 
δοϑείς. Καὶ ἐπεὶ ἴσον ἐστὶ τὸ ΓΘ τῷ EH, ἐστὶ 
δὲ καὶ ἰσογώνιον" τῶν T@, ΕΗ ἄρα ἀντιπεπόν. 
θατιν αἱ πλευραὶ αἱ περὶ τὰς ἴσας γανίας" ἐσ- 
τὶν ἄρα ὡς ἡ ΤΒ πρὸς τὴν ΖΗ οὕτως ἡ ἘΖ πρὸς 


τὴν IK. Τῆς δὲ ΤΚ πρός τὴν AT λόγος ἐστὶ do 


ipsius AT ad ΓΚ ratio est data. Et quoniam 
æquale est ΓΘ ipsi EH; est autem et æquian- 
gulum; ipsorum ΓΘ, EH igitur reciproca sunt 
latera circa æquales angulos ; est igitur ut ΓΒ ad 
ZH ita ΕΖ ad TK. Ipsius autem ΓΚ ad AT ratio 
est data ; est igitur ut ΓΒ ad ΖΗ ita ΕΖ ad 


Beer ἔστιν ἄρα ὡς ἡ TB πρὸς τὴν ZH οὕτως #  quam ipsa AT rationem habet datam. 


GI € 


EZ πρὸς ἣν à AT λόγον ἔχει δεδομένον. 


Car le parallélogramme ΑΒ est équiangle avec le parallélogramme EH, ou non. 
Qu'il lui soit d’abord équiangle. Appliquons à la droite ΓΒ le parallélogramme ΓΘ 
égal au parallélogramme EH (45. 1), et qu’il soit placé de manière que Ar soit dans 
la direction de ΓΚ ; la droite ΔΒ sera dans ja direction de ΒΘ. Et puisque la raison 
de ΑΒ à EH est donnée, et que EH est égal à ΓΘ, la raison de ΑΒ à ΓΘ sera donnée ; 
la raison de Ar à IK est donc donnée (1.6). Et puisque le parallélogramme re est 
égal à EH, et qu'il lui est équiangle, les côtés des parallélogrammes ΓΘ, EH, 
autour des angles égaux, seront réciproquement proportionnels (14. G); ΓΒ est 
donc à ΖΗ comme ΕΖ est à ΓΚ. Mais la raison de IK à ΑΓ est donnée; ΓΒ est 
donc à ΖΗ comme ΕΖ est à la droite avec laquelle ΑΓ a la raison donnée. 
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A ᾿ \ ν 
Μὴ ἔστω δὴ ἰσογώνιον τὸ AB τῷ ἘΗΐ. Καὶ συν-- 
/ \ -“ ? 4 \ La ι 3 “-“ 
ἐστάτω πρὸς τῇ TB εὐθείᾳ, καὶ τῷ προς αὐτῇ ση-- 


/ “ AN EN 7 ΜΝ ee À Ν 
μείῳ τῷ Τ᾿ τῇ ὑπὸ EZH γωνίᾳ σῇ ἡ ὑπὸ ATB, καὶ 


LÉS DONNÉES D’EUCLIDE. 


Non sit autem æquiangulum AB ipsi EH. Et 
constituatur ad TB rectam, et ad punctum in 


δὰ ,angulo ΕΖΗ æqualis ipse ATB , et complea- 


συμπεπληρώσθω τὸ TM παραλληλόγραμμονδ. ur parallelogrammum FM. Quoniam igitur 


A A M A 


ΣΝ Β Z H 


ratio est ipsius ΓΔ ad EH data, æquale autem 
TA ipsi ΓΜ; ratio igitur et ipsius ΓΜ ad EH data. 


Ἐπεὶ οὖν λέγος ἐστὶ τοῦ ΓΔ πρὸς τὸ EH δοθείς, ἴσον 
δὲ τὸ IA τῷ ΓΜ’ λόγος ἄρα ἐστὶ τοῦ TM πρὸς 
σὸ EH δοθείς. Καὶ ἔστιν ἴση ἡ ὑπὸ ATB γωνίαῦθ ΤῈ est æqualis angulus ATBipsi ΕΖΗ ; æquian- 
τῇ ὑπὸ ἘΖΗ’ ἰσογώνιον ἄρα ἔστι τὸ ΓΜ τῷ EH7* βαίαπι igilur est TM ipsi EH; est igitur ut ΓΒ 
ἔστιν ἄρα ὡς 4 TB πρὸς τὴν ΖΗ οὕτως ἡ EZ ad ΖΗ ïita ΕΖ ad quam ipsa AT rationcm ha- 
πρὸς ἣν 48 AT λόγον ἔχει δεδομένον, Τῆς δὲ bet datam. Ipsius autem TA ad ΓΛ ratio est 
TA πρὸς τὴν TA λόγος ἐστὶ dobeic ἔστιν ἄρα ὡς 


ἢ TB πρὸς τὴν ΖΗ οὕτως ἡ ἘΖ πρὸς ἥν à AT λό- 


data ; est igitur ut ΓΒ ad ΖΗ ita ΕΖ ad quam 
ipsa AT rationem habet datam, 


; 
γον ἔχει δεδομένον, 


Mais que ΑΒ ne soit pas équiangle avec EH. Sur la droite rB etaupoint Γ 
faisons l’angle ATB égal à l'angle ΕΖΗ (25. 1), et achevons le parallélogramme ΓΜ. 
Puisque la raison de TA à EH est donnée, et que ΓΔ est égal ἃ ΓΜ (55. 5); la 
raison de TM à EH sera donnée. Mais l’angle ATB est égal à l'angle ΕΖΗ; TM est 
donc équiangle avec EH ( 29)(34. 1 ); TB est donc à ΖΗ comme ἘΖ est à la 
droite avec laquelle ΑΓ ἃ la raison donnée. Mais la raison de rA à ΓΔ est donnée; 
TB est donc à ΖΗ comme ΕΖ est à la droite avec laquelle AT a une raison donnée. 


LES DONNEES D’EUCLIDE. 


’ 
CTIPOTAZIZ. δες 
\ ’ ᾿ \ > / » 
Ἐὰν δύο τρίγωνα πρὸς ἀλληλὰ λόγον ἔχῃ de- 
δ LA CA 2 ν L À 9 > ν᾿ A 
μένον, ὅτοι ἐν ἴσαις γωνίαις, À ἐν ἀνίσοις μὲν, 
“ , ++ 
δεδομέναις δὲ" ἔσται ὡς ἡ τοῦ πρώτου πλευρά 
\ \ 12 ͵ \ .“ LIPAL à ‘ 
πρὸς τὴν τοῦ δευτέρου πλευρὰν οὕτως ἡ ἑτέρα 
-“ ἃ \ 17 
τοῦ δευτέρου πλευρὰ πρὸς ἣν ἡ λοιπὴ τοῦ πρώτου 
ι: ΄ » rie . 
πλευραῦ λόγον ἔχει δεδομένον, 
Α , 
“Ἔστω δύο τρίγωνα τὰ ΑΒΓ, ΔΕΖ πρὸς ἄλληλα 
La A , ᾿ς 3) « ΟΣ 
λόγον ἔχοντα δεδομένον, καὶ ἔστωσαν αἱ πρὸς 


3 νυ x 
3 ἄνισοι μὲν, δὲ- 


τοῖς À, Δ γωνίαι, ἥτοι ἴσαι, ἡ 
δομέναι δὲ" λέγω ὅτι ἐστὶν ὡς ἡ ΑΒ πρὸς τὴν ΔῈ 
οὕτως ἡ ΔΖ πρὸς ὃν ἡ ΑΓ λόγον ἔχε, δὲ- 
δομένον, 

Α 


H 


Συμπεπληρώσθω γὰρ τὰ AH, ΔΘ παραλληλό- 
ἡράμμα. Καὶ ἐπεὶ λόγος ἐστὶ τοῦ ΑΒΓ τριγώνου 


πρὸς τὸ ΔΕΖ τριγῶνονί δοθείς" λύγος ἄρα καὶ 


PROPOSITION 
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* 
PROPOSITIO LXX Y. 


Si duo triangula inter se rationem habeant da 
tam, vel in æqualibus angulis, vel in inæqualibus 
quidem, datis vero; erit ut primi latus ad se 
cundi latus ita alterum secundi latus ad quam 


reliquum primi latus ralionem habet datam. 


Sint duo triangula ΑΒΓ, ΔΕΖ inter se ra- 
tionem habentia datam, et sint anguli ad puncta 
A, À, vel æquales , vel inæqua'es quidem, 
dati vero ; dico esse ut AB ad AE ita AZ ad 
quam ipsa AT ralionem hahbet datam. 


Compleantur enim AH, ΔΘ parallelogramma. 
Et quoniam ratio est trianguli ABT ad AEZ 


triangulum data; ralio igitur et parallelogram- 


LXX V. 


Si deux triangles placés dans des angles égaux, ou inégaux mais cependant 
donnés, ont entre eux une raison donnée, un côté du premier sera à un côté 
du second comme un autre côté du second est à la droite avec laquelle le côté 


restant du premier a la raison donnée. 


Soient les deux triangles ΑΒΓ, AEZ , ayant entre eux une raison donnée, que 
les angles en Α et A soient égaux ou inégaux, mais cependant donnés; je dis que 
AB est ἃ ΔῈ comme ΔΖ est à la droite avec laquelle AT a la raison donnée. 

Car achevons les parallélogrammes AH, ΔΘ. Puisque la raison du triangle ΑΒΓ au 
triangle ΔῈΖ est dounée, la raison du parallélogramme AH au parallélogramme ΔΘ 


ko 


στοῦ AH παραλληλογράμμου πρὸς τὸ ΔΘ πα- 
ραλληλόγραμμον δοθείς, Ἐπεὶ οὖν δύο παραλλη- 


λόγραμμα τὰ AH, ΛΘ πρὸς ἄλληλα λόγον͵ 


» 5 ὮΝ , 5] 3 ” / À 2 

ἔχει" δεδομένον. ἤτοι ἐν ἴσαις γωνίαις. ἢ ἐν 

ἀνίσοις μὲν, δεδομέναις δέ" ἐστὶν ἄρα ὡς à AB 
{4 € \ a 

mpès τὴν AE οὕτως ἡ AZ πρὸς ἣν ἡ AT λόγον 


ἔχει δοθένταδ, 
ΠΡΟΤΑΣΙΣ ος΄. 


\ LA - 
Ἐὰν τριγώνου δεδομένου τῷ εἶδει ἀπὸ τῆς 
-“ 9. δ \ # F. 3 " Ἢ > 
κορυφῆς ἐπὶ τὴν βάσιν κάθετος ἀχθῇ. ἡ ἀχ- 
ϑεῖσα πρὸς τὴν βάσιν λόγον ἔχει! δεδομένον. 
Eoro τρίγωνον δεδομένον τῷ εἴδει τὸ ΑΒΓ, καὶ 


LES ΠΟΝΝΕΕΘ D’EUCLIDE. 


mi AH ad ΔΘ parallelogrammum data. Quoniam 
igitur duo parallelogramma AH, ΔΘ inter se ra- 
tionem habent datam , vel in æqualibus angulis, 
vel in inæqualibus , datis autem ; est igitur ut 
AB ad AE ita AZ ad quam ipsa AT rationem 
habet datam. 


PROPOSITIO EX XVI. 


Si a trianguli specie dati vertice ad basim 
perpendicularis ducatur , ducta ad basim ra- 
tionem habet datam. 


Sit triangulum datum specie ABF , et ducatuy 


A 


ἤχθω ἀπὸ τοῦ Α ἐπὶ τὴν ΒΓ κάϑετος ἡ ΑΔ’ λίψω 
ὅτι λόγος ἐστὶ τῆς ΑΔ πρὸς τὴν ΒΓ δοθείς, 


a puncto À ad ΒΓ perpendicularis AA; dico 
ralionem esse ipsius AA ad ΒΓ datam, 


est donnée (41. 1). Et puisque les deux parallélogrammes 4H, 40 , placés dans des 
angles égaux, ou inégaux mais cependant donnés, ont entre eux une raison 
donnée, la droite ΑΒ sera à la droite AE comme ΔΖ est à la droite avec laquelle Ar ἃ 
la raison donnée (74). . 


PROPOSITION LXXVI. 


Si du sommet d’un triangle donné d’espèce on mène une perpendiculaire à 
la base, la droite menée aura une raison donnée avec la base. 

Soit ABr un triangle donné d’espèce, et du point A menons à Br la perpendi- 
culaire ΑΔ; je dis que la raison de ΑΔ à Br est donnée. 


LES DONNEES D'EUCLIDE.. 


᾿ Ἐπεὶ γὰρ δίδοται τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ εἴδει" 
δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν καὶ ἡ ὑπὸ ΑΒΔ γωνία, Ἐστι 
δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΒΔΑ δοθεῖσα" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ 
ΒΑΔ ἐστὶ δοθεῖσα" δίδοται ἄρα τὸ ΑΒΔ τρίγω- 
γον τῷ εἴδει" λόγος ἄρα ἐστὶ τῆς ΒΑ πρὸς τὴν ΑΔ 
δοθείς" τῆς δὲξ ΑΒ πρὸς τὴν ΒΓ λόγος δοθείς" 
καὶ τῆς ΑΔ ἄρα πρὸς τὴν ΒΓ λόγος ἐστὶ Φοθείς. 


HPOTASIS οἷς 


"Ἐὰν δύο εἴδη δεδομένα τῷ εἴδει! πρὸς ἄλληλα 
’ » Ψ' \ , \ e 27 
λόγον ἔχῃ δεδομένον, καὶ μία πλευρὰ ὁποιαοῦν 
ἑνὸς τῶν εἰδῶν πρὸς ὁποιανοῦν τοῦ ἑτέρου λόγον 
ἕξει δεδομένον. 
Δύο γὰρ εἴδη τὰ ABT, AEZ δεδομένα τῷ εἴδει 
7 ᾿ La 
πρὸς ἄλληλα λόγον ἐχέτω δεδομένον" λέγω ὅτι 
᾿ 1 ἣν “ “ ᾿ / 
και μιὰ πλευρὰ οποίχουν που ΑΒΓ πρὸς μίαγ 
πλευρὰν ὁποιανοῦν τοῦ AEZ λόγον ἔχει" δεδὸ-- 
μένον. 
Αναγεγράφθω γὰρ ἀπὸ τῶν BT, EZ τετρά- 
yova τὰ BH, ΕΘ. Καὶ ἐπεὶ ἀπὸ τῆς αὐτῆς εὖ- 


4x 


Quoniam enim datum est ΑΒΓ triangulum 
specie , datus igitur est ct ΑΒΔ angulus. Est 
autem et ipse ΒΔΑ datus , et reliquus igitur 
ipse ΒΑΔ est datus, Datum est igitur ΑΒΔ 
iriangulum specie; ratio igitur est ipsius BA 
ad AA data ; ipsius autem AB ad ΒΓ ratio data; 
etipsius AA igitur ad ΒΓ ratio est data. 


PROPOSITIO LXXVII. 


Si duæ figuræ datæ specie inter se rationem 
habeant datam , et unum latus quodlibet unius 
figurarum ad quodlibet alterius rationem ha- 
bebit datam. 

Duæ enim figuræ ΑΒΓ, ΔΕΖ datæ specie 
inter se rationem habeant datam; dico et unum 
latus quodlibet ipsius ABT ad unum latus quod- 
libet ipsius ΔΕΖ rationem habere datam. 


Describantur enim ab ipsis ΒΓ, EZ quadrata 
ΒΗ, ΕΘ. Et quoniam ab eâdem rectà ΒΓ duæ 


Puisque le triangle ΑΒΓ est donné d’espèce, l’ängle ΑΒΔ est donné ( déf. 5). 


Mais l’angle ΒΔΑ est donné ; l’angle restant ΒΑΔ est donc donné (32. 1 )(4); le 
triangle ΑΒΔ est donc donné d’espèce ( 40 ); la raison de BA à 44 est donc donnée 
(déf. 3) ; mais la raison de ΑΒ à Br est donnée; la raison de ΑΔ à Br est donc 
aussi donnée (8), ; 


PROPOSITION LXXVIT, 


Si deux figures données d’espèce ont entre elles une raison donnée, un côté 
quelconque de l’une de ces figures aura une raison donnée avec un côté quel- 
conque de l’autre. | 

Que les deux figures ΑΒΓ, ΔΕΖ, données d'espèce, ayent entre elles une raison 
donnée; je dis qu’un côté quelconque de ΑΒΓ aura une raison donnée avec un 
côté quelconque de ΔΕΖ. 


Car sur les droites Br, ΕΖ, décrivons les quarrés BH, ΕΘ (46. 1). Puisque sur la 
LIL, 5G 
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ϑείας τῆς ΒΓ δύο εἴδη ἀναγέγραπται à ἔτυχεν 
δεδομένα τῷ εἴδει τὼ ABT, ΒΗ’ λόγος ἄρα τοῦ 
ABT πρὸς τὸ ΒΗ δυθείς, Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ πάλινί 


Η 


καὶ τοῦ ΔῈΖ πρὸς τὸ ΕΘ λύγος ἐστὶ δοθείς. Ἐπεὶ 
οὖν λόγος ἐστὶ τοῦ ΑΒΓ πρὸς τὸ ΔΕΖ" δὺ- 
θεὶς, ἀλλὰ τοῦ μὲν ΑΒΓ πρὸς τὸ ΒΗ λόγος 
ἐστὶ δοθεὶς, τοῦ δὲ AEZ πρὸς τὸ ΕΘ λόγος ἐστὶ 
δοθείς" Καὶ τοῦ BH ἄρα πρὸς τὸ ΕΘ λόγος ἐστὶ 
δοθείς: ὥστε καὶ τῆς ΒΓ πρὸς τὴν EZ λόγος 
ἐστὶ δοθείς- 


HPOTAZIZ 6%. 


Edy δοθὲν εἶδος πρός τι ἐρθογώνιον λόγον ἔχῃ 
δεδομένον, καὶ μία πλευρὰ πρὸς μίαν πλευρὰν 
λόγον ἔχῃ δοθέντα" δέδοται, τὸ ὀρθογώνιον τῷ 
εἴδει. 


LES DONNÉES D’EUCLIDE. 


figuræ descriptæ sunt quælibet datæ specie ΑΒΓ, 


BH; ratio igitur ipsius ΑΒΓ ad BH data. Prop- 


Θ 


ter cadem utique rursus et ἱρϑία9 AEZ ad EO 
ratio est data. Quoniam igitur ratio est ipsius 
ΑΔΓ ad ΔΕΖ data, sed ipsius quidem ΑΒΓ ad 
BH ratio est data , ipsius autem AEZ ad ΕΘ 
ratio est data; et ipsius BH igitur ad ΕΘ ratio 
est data; quare et ipsius ΒΓ ad ΕΖ ratio est 
data. 


7 PROPOSITIO LXXVIII 


Si data figura ad aliquod rectangulum ra 
tionem habeat datam, et unum latus ad unum 
latus rationem habeat datam , datum est rectan- 


gulum specie. 


même droite Br on a décrit deux figures quelconques ΑΒΓ, BH données d’espèce, 
la raison de ΑΒΓ à BH est donnée (49 ). Semblablement, la raison de AEZ à ΕΘ est 
donnée. Et puisque la raison de ΑΒΓ à AEZ est donnée, que la raison de ΑΒΓ à BH 
est donnée, et que la raison de AEZ à ΕΘ est aussi donnée, la raison de BH à ΕΘ 
est donnée (8); la raison de ΒΓ à ΕΖ est donc donnée ( 54). 


PROPOSITION LXXVIII. 


Si une figure donnée a une raison donnée avec un rectangle, et si un côté a 
une raison donnée avec un côté, le rectangle est donné d’espèce. 
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Δοθὲν γὰρ εἶδος τὸ AZB πρός τι ὀρθογώνιον τὸ 
ΓΔ λόγον ἐχέτῳ δεδομένον, καὶ ἔστω λόγος τῆς 
ZB πρὸς τὴν ΕΔ δοθείς" λέγω ὅτι δέδοται τὸ TA 
τῷ εἴδεις 


Α Τ' 
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Data enim figura AZB ad aliquod rectangu= 
lum TA rationem habeat datam, et sit ratio 
ipsius ΖΒ ad ΕΔ data; dico datum esse TA 
specie. 


AN 
| | D 
== 
Αναγεγράφθω γὰρ ἀπὸ τῆς ZB τετράγωνον τὸ 
2Η. καὶ παραξεξλήσθω παρὰ τὴν ἘΔ τῷ ΖΗ ἴδον 
παραλληλόγραμμον τὸ EK, καὶ κείσθω ὡστεϊ 
ἐπ᾿ εὐθείας εἶναι τὴν ΤῈ τῇ ΕΘ" ἐπ᾽ εὐθείας ἄρα 
ἐστὶ καὶ à ΜΔ τῇ AK. Καὶ ἐπεὶ ἀπὸ τῆς αὐτῆς 
εὐθείας τῆς ZB δύο εὐθύγραμμα ἃ ἵτυχεν δεδο-- 
μένα τῷ εἴδει ἀναγέγραπται τὰ AZB, ΖΗ" λόγος 
ἄρα ἐστὶ τοῦ AZB πρὸς τὸ ZH δοθείς. Τοῦ δὲ AZB 
πρὸς τὸ TA λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ ΖΗ ἄρα 
πρὸς τὸ TA λόγος ἐστὶ δοθείς, Αλλὰ τὸ ΖΗ τῷ 
ἘΚ ἐστὶν ἴσον" καὶ τοῦ TA àp πρὸς τὸ ΕΚ λό- 
γος ἐστὶ δοθείς" ὥστε καὶ τῆς ΤῈ πρὸς τὴν ἘΘ 
λόγος ἐστὶ δοθεὶς), Καὶ 27e ἴσον ἐστὶ καὶ ἰσογώ- 


À -“ > ν᾽ ἢ 3 \ ὦ Ω » 
γον τὸ ZH τῷ ἘΚ, ἐστι yap καὶ ὀρθογωνεον" ἂν. 


K 


Describatur enim ab ipsà ZB quadratum ZH, 
et applicetur ad ΕΔ ipsi ΖΗ æquale parallelo- 
grammum EK , et ponatur ita ut in directum sit 
ΓΕ ipsi EO; in directum igitur est et MA ipsi 
AK. Et quoniam ab eâdem rectä ΖΒ duo rec- 
tilinea quælibet data specie descripta sunt AZB, 
ΖΗ ; ratio igitur est ipsius ΑΖΒ ad ΖΗ data. 
Ipsius autem ΑΖΒ ad TA ratio est data; et 
ipsius ΖΗ igitur ad ΓΔ ratio est data. Sed ΖΗ 
ipsi EK est æquale ; et ipsius FA igitur ad EK 
ratio est data. Quare et ipsius l'E ad ΕΘ ratio 
est data. Et quoniam æquale est et æquian- 


gulum ZH ipsi EK, est enim et rectangulum ; 


Que la figure donnée ΑΖΒ ait une raison donnée avec un rectangle ΓΔ, et que 
la raison de ΖΒ à ΕΔ soit donnée; je dis que ra est donné d’espèce. 
Car sur ΖΒ décrivons le quarré ΖΗ (46. 1 ); appliquons à ΕΔ le parallélogramme 


ἘΚ égal à ΖΗ (45. 1 ), et placons-le de manière que TE soit dans la direcuon 
de ΕΘ; la droite ΜΔ sera dans la direction de δκ. Puisque sur la même droite 
zB on a décrit deux figures rectilignes quelconques ΑΖΒ, ΖΗ données d’espèce, 
Ja raison de ΑΖΒ à ΖΗ sera donnée (49 }. Mais la raison de 4ZB à ΓΔ est donnée ; 
la raison de ΖΗ à ΓΔ est donc donnée (8). Mais ΖΗ est égal à ΕΚ ; la raison de ra 
à ἘΚ est donc donnée ; la raison de TE à ΕΘ est donc donnée. Mais Ja figure ΖΗ 
est égale à ἘΚ et lui est équiangle, car c’est un rectangle ; leurs côtés sout done 
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τιπεσόνθασιν ἄρα αὐτῶν αἱ πλευραὶ, καὶ ἔστιν 
ὡς ἡ ZB πρὸς τὴν ἘΔ οὕτως ἡ ἘΘ πρὸς τὴν ZA. 
Λόγος δὲ ὑπόκειται τῆς ZB πρὶς τὴν ἘΔ δοθείς" 
λόγος ἄρα καὶ τῆς ΕΘ πρὸς τὴν ZA δοθείς, Τῆς 
δὲ ἘΘ πρὸς τὴν TE λόγος ἐστὶ δυθείς" καὶ τῆς 
ΤῈ ἄρα πρὸς τὴν ZA λόγος ἐστὶ δοθείς. Ion δὲ 
ἡ ΔΖ τῇ 2Β. τετράγωνον γάρ ἐστι" τῆς AZ ἄρα 
mpôs τὴν" ἘΔ λόγος ἐστὶ δοθείςθ" τῆς ΤῈ ἄρα 
πρὸς τὴν ἘΔ λόγος ἐστὶ δοθείς. Καὶ ἔστιν ὀρθὴ ἡ 
πρὸς τῷ E γωνία" δέδοται ἄρα τὸ TA τῷ εἴδει. 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ οὖς 


τ ᾿ς ἐδ # / & »“ V4 3 
Ἐὰν δύο τρίγωνα μίαν γωνίαν μιᾷ γωνίᾳ Ἰσὴν 
“ Ἂς δν ἢν A “ Lu - 3 \ Νὴ , 
ἐχῃ» καὶ ἀπὸ τῶν ἰσὼν γωνιῶν ἐπὶ τὰς βάσεις 
͵ nn ν 5 Fs) LE ON ΚΑ -“ 
κάθετοι εὐθεῖα! γραμμαὶ ἀχθῶσιν, ἢ δὲ ὡς ἡ τοῦ 
# ͵ ’ 4 \ e 
πρώτου τριγώνου βάσις πρὸς τὴν κάθετον οὕτως 
δ »νε ᾿ὰ , » \ \ Ÿ, 
Ἢ τοῦ ἐτέρου τριγώνου βάσις πρὸς τὴν κάθετον" 
΄ EU \ 
ἰσογώνια ἔσται τὰ τρίγωνα. 
, / \ 7, », 
Εστω δύο τρίγωνα τὰ ΑΒΓ, ΘΖΗ ἴσας ἔχοντα 


γωνίας τὰς πρὸς τοῖς Β, Z, καὶ ἤχθωσαν ἀπὸ 
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reciproca sunt igitur eorum latera, et est ut ΖΒ ad 
ἘΔ ita ΕΘ ad ZA. Ratio autem supponitur ipsius 
ΖΒ ad ΕΔ data; ratio igitur et ipsius ΕΘ ad ZA 
data. Ipsius autem ΕΘ ad T'E ratio est data; et 
ipsius l'E igitur ad ZA ratio est data. Æqualis 
autem AZipsi ZB, quadratum enim est; ipsius 
AZ igitur ad ΕΔ ratio est data; ipsius ΓῈ igitur 
ad EA ratio est data. Et est rectus ad E an- 


gulus ; datum est igitur TA specie. 


PROPOSDPFID M EXXISE 


Si duo triangula unum angulum uni angulo 
æqualem habeant, et ab æqualibus angulis ad 
bases perpendiculares rectæ lineæ ducantur , 
sit autem ut primi trianguli basis ad perpen- 
dicularem , ita alterius trianguli basis ad per- 
pendicularem; æquiangula erunt triangula. 

Sint duo triangula ABT , ΘΖΗ æquales ha- 


bentia angulos ad B, Z, et ducantur ἃ punctis 


réciproquement proportionnels ( 14. 6 ); ΖΒ est donc à ΕΔ comme ΕΘ est à ZA. 
Mais la raison de ZB à ΕΔ est supposée donnée; la raison de ΕΘ à ZA est donc 
donnée. Mais la raison de ΕΘ à TE est donnée ( 1. 6); la raison de TE à ZA est 
donc donnée (8). Mais ΔΖ est égal à ZB, car ZB est un quarré; la raison de AZ à 
ἘΔ est donc donnée (8); la raison de TE à Ea est donc donnée. Mais l’angle en E 
est droit; ΓΔ est donc donné d’espèce ( déf. 5). 

PROPOSITION LXXIX. 

Si deux triangles ont un angle égal à un angle, si de ces ‘angles égaux on 
mène des lignes droites perpendiculaires aux bases, et si la base du premier 
triangle est à la perpendiculaire comme la base de l’autre est à la perpendicu- 
laire, ces triangles seront équiangles. 

Soicnt les deux triangles ΑΒΓ, @zH ayant des angles égaux en Β, 2; des points 
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τῶν B, 2 κάθετοι αἱ BA, ZK, ἔστω δὲ ὡς AT 
σπρὲς τὴν ΒΔ οὕτως ἡ ΘΗ πρὸς τὴν ΖΚ" λέγω ὅτι 
ἰσογώνιόν ἔστι τὸ ΑΒΓ τρίγωνον! τῷ ΘΖΗ τρι- 


# 
γώνῳ. 


Περιγεγράφθω γὰρ περὶ τὸ ΘΖΗ͂ τρίγωνον χύ- 
#hcç οὗ τμῆμα ἴστω τὸ ΘΖΗ". καὶ συνεστάτω 
πρὸς τῇ OH εὐθείᾳ, καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ σημείῳ τῷ 
© , τῇ ὑπὸ ΓΑΒ γωνίᾳ ἴση à ὑπὸ HOA, καὶ ἔπε- 
ζεύχθωσαν αἱ ZA, AH, καὶ ἔχθω κάθετος ἡ ΛΜ. 
Καὶ ἐπεὶ ἴση ἰστὶν ἡ ὑπὸ Η2Θ γωνία τῇ ὑπὸ 
ΘΛΗ, ἐν γὰρ τῷ αὐτῷ εἰσι τμήματι τοῦ κύκλου, 
ἔστι δὲ ἡ ὑπὸ HZO τῇ ὑπὸ ΓΒᾺ ἴση" ἴση ἄρα ἐστὶ 
καὶ ἡ ὑπὸ ΗΛΘ τῇ ὑπὸ ΓΒΑ. Εὖτι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ 
AOH τῇ ὑπὸ ΒΑΓ ἴση" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ΛΗΘ 
τῇ ὑπὸ ΒΓΑ ἐστὶν ἴση" ἕμοιον ἄρα ἐστὶ τὸ ΑΒΓ 
τρίγωνον τῷ ΘΛΗ τριγώνῳ. Καὶ κάθετοι ἡγμίναι 
εἰσὶν αἱ BA, ΛΜ’ ἔστιν ἄρα ὡς ἡ AT πρὸς τὴν 
ΒΔ οὕτως ἡ ΘῊ πρὸς τὴν AM. Ἦν δὲ ὡς ἡ AT 


ù À ε , 
πρὸς τὴν ΒΔ οὕτως ἡ ΘΗ πρὸς τὴν ZK, υποκεῖίται 


Β, 2 perpendiculares BA, ΖΚ, sit autem ut AT 
ad BA ita OH ad ΖΚ ; dico æquiangulum esse 
ABT triangulum triangulo @ZH, 


Describatur enim circa ©ZH triangulum cir- 
culus cujus segmentum sit ΘΖΗ, et constititatur 
ad ΘΗ rectam, et ad punctum in δὰ © , angulo 
TAB æqualis angulus HOA, et jungantur ipsæ 
ZA, AH, ct ducatur perpendicularis AM. Et 
quoniam æqualis est ΗΖΘ angulus ipsi @AH, 
etenim in eodem sunt segmento circuli, est au- 
tem ipse ΗΖΘ ipsi ΓΒΑ æqualis ; æqualis igitur est 
et ipse HAO ipsi ΓΒΑ. Est autem etipse AOH ipsi 
BAT æqualis ; et reliquus igitur ΛΗΘ ipsi ΒΓΑ est 
æqualis. Simile igitur est ΑΒΓ triangulum trian- 
gulo @AH. Et perpendiculares ductæ sunt BA, 
AM; estigitur ut ΑΓ δά BA ita OH ad AM. Erat au- 
tem ut AT ad BA ita ΘΗ ad ΖΚ, supponitur enim ; 


B,Z, menons les perpendiculaires BA, ΖΚ, et que AT soit à BA comme ΘΗ est à 
ZX; je dis que le triangle ΑΒΓ est équiangle avec le triangle ezH. 

Car autour du triangle ΘΖΗ décrivons un cercle dont ΘΖΗ soit un segment (5.4); 
sur la droite ΘΗ, et au point © de cette droite, faisons l’angle ΗΘΔ égal à l’angle 
TAB; joignons ZA, AH, et menons la perpendiculaire AM. Puisque l’angle ΗΖΘ 


est égal à l’angle @AH, car ces angles sont dans le même segment de cercle ἔτ} 
que ΗΖΘ est égal ἃ ΓΒΑ, l'angle ΗΔΘ est donc égal à ΤΒΑ. Mais l’angle A@H est égal 
à l’angle BAT ; l’angle restant ΛΗΘ est égal à l’angle restant ΒΓΑ ; le triangle ABr est 
donc semblable au triangle @AH (4.6). Mais on ἃ mené les perpendiculaires 
ΒΔ, AM; ΑΓ est donc à BA comme ΘῊ est à AM (4 et 20. 6). Mais AT est à BA 
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γάρ" καὶ ὡς ἄρα ἡ OH πρὸς τὴν AM οὕτως ἡ ΘΗ 
πρὸς τὴν ZK° ion ἄρα ἐστὶν ἡ ZK τῇ AM. Ἐστὶ 
δὲ καὶ ἡ ZK τῇ AM παράλληλος" καὶ ἡ ZA ἄρα 
τῇ ΘῊ παράλληλός ἐστιν" ἴση ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ 
ZA® γωνία τῇ ὑπὸ ΛΘΗ. AAX ἡ μὲν ὑπὸ AOH 
τῇ ὑπὸ ΒΑΓ ἐστὶν ἴση, ἡ δὲ ὑπὸ ZAO6 τῇ ὑπὸ 
ZH® ἐστὶν 
ΖΗΘ ἐστὶν ἴση. Ἐστι δὲ7 ἡ ὑπὸ ABT τῇ ὑπὸ ΘΖΗ 


ἴσηδ λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ΒΓΑ λοιπῇ τῇ ὑπὸ ZOH 


, \ CPR] 4 ν᾿ ε \ 
ἴση" καὶ ἡ ὑπὸ BAT äpæ τῇ ὑπὸ 


" πὲ 3 x Ἂ, ᾿ 
ἐστὶν ἴση" ἰσογώνιον ἄρα ἐστὶ τὸ ΑΒΓ τρίγωνον 


τῷ ΘΗ τριγώνῳ. 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ 7, 


ι ͵ : ψ » 4 ἦν δ ’ ᾿ εν 
ΕἘαν τρίγωνον μιᾶν ἐχῇ γωνίαν ὀεδομενήν 5 καὶ 
+. ΜΕ \ NT { ΄ ͵ὔ 27 
TO U7O TV τὴν διδομένην γωνίαν περιεχουσῶν 
“ ἰῷ / 2 \ \ > \ »-“"Ἢ “᾿ 
πλεύυρων ὀρθογῶν ον προς τὸ ἀπὸ τῆς λοιπῆς 

27 ͵ ! LA » , 
πλευρᾶς τετρώγωνον λόγον ἔχῃ δεδομένον" δ΄ δὸ-- 

272 4 
ται τὸ τρίγωνον τῷ εἴδει, 
\ , 3) ͵ 

Ἐστω τρίγωνον To ΑΒΓ δεδομένην εἐχοὸν γωνίῶν 


\ \ δ \ 27 \ Al 
Τὴν πρὸς τὸ A, καὶ τὸ νπὸ τῶν BA, AT πρὸς τὸ 
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et ut igitur ΘΗ ad AM ita ΘΗ ad ΖΚ; æqualig 
igitur est est ZK ipsi AM. Est autem et ZK 
ipsi AM parallela ; et ZA igitur ipsi OH paral- 
lela est; æqualis igitur est ZAO angulus an- 
gulo ΛΘΗ. Sed ipse quidem A@H ipsi BAT est 
æqualis , ipse autem ΖΛΘ ipsi ΖΗΘ est æqualis ; 
et ipse BAT igitur ipsi ΖΗΘ est æqualis. Est 
autem ipse ΑΒΓ ipsi ΘΖΗ æqualis ; reliquus igi- 
tur ΒΓΑ reliquo Z@H est æqualis ; æquiangulum 
igitur est ABT triangulum triangulo ZOH, 


PROPOSITIO LXKX. 


Si triangulum unum habeat angulum datum, 
ct rectangulum sub lateribus datum angulum 
comprehendentibus ad quadratum ex reliquo 
latere rationem habeat datam ; datum est trian- 
gulum specie. 

Sit triangulum ΑΒΓ datum habens angulum 
ad A, et ipsum sub BA, AT ad ipsum ex BP 


comme ΘῊ est à ΖΚ, par supposition ; ΘΗ est donc à AM comme ΘΗ est à ΖΚ ; ΖΚ est 
donc égal à ΔΜ (9.5). Mais ΖΚ est parallèle à AM (28. 1); ZA est donc parallèle 
à ΘΗ (53. 1); l'angle ZA@ est donc égal à l’angle ΛΘῊ (29. 1). Mais l'angle ΘΗ 
est égal à l'angle ΒΑΓ, et l’angle z4© est égal à l'angle ΖΗΘ (21. 3); l’angle ΒΑΓ 
est donc égal à l’angle ΖΗΘ, Mais l'angle ΑΒΓ est égal à l’angle ezH; l'angle res- 
tant ΒΓΑ est donc égal à l’angle restant Zen ( 32. 1 ); le triangle ΑΒΓ est donc 
équiangle avec le triangle zeH. 


FHROPOSTETON EXXX 

Si un triangle a un angle donné, etsile rectangle sous les droites qui com- 
prènent l'angle donné ἃ une raison donnée avec le quarré du côté restant, le 
triangle est donné d’espèce. 


Soit le triangle ABr ayant un angle donné en 4; que le rectangle sous BA, AT 
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ἀπὸ τῆς ΒΓ λόγον ἐχέτω δεδομένον" Ἀέγω ὅτι 
δίδοται τὸ ΑΒΓ τρίγωνον τῷ εἴδει, 

Ἡχϑωσαν γὰρ ἀπὸ τῶν A, Β ἐπὶ τὰς ΒΓ, TA 
κάθετοι αἱ AE, ΒΔ. Επεὶ οὖν δοθεῖσά ἔστιν ἡ 
ὑπὸ ΒΑΔ γωνία, ἐστὶ δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΑΔΒ δόβεῖσα" 
δέδοται ἄρα τὸ ΑΔΒ τρίγωνον τῷ εἴδει" λόγος 
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rationem habcat datam; dico datum esse ABr 


triangulum specie. 


Ducantur enim ἃ punctis À, B ad ipsas 
ΒΤ, l'A perpendiculares AE, BA. Quoniam 
igitur datus est ΒΑΔ angulus , est autem et 
ipse ΑΔΒ datus ; datum est igitur ΑΔΒ trian- 


Θ K 


5 BETZ 


ἄρα ἐστὶ τῆς AB πρὸς τὴν BA δυθείς" ὥστε καὶ 
τοῦ ὑπὸ τῶν BA, AT, πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν AT, ΒΔ 
λόγος ἐστὶ δοθείς. Τῷ δὲ ὑπὸ τῶν AT, ΒΔ ἴσον 
ἐστὶ τὸ ὑπὸ τῶν ΒΓ, AE, ἑκάτερον γὰρ αὐτῶν δὲ- 
πλάσιόν ἐστί τοῦ ΑΒΓ τριγώνου" λόψος ἄρα καὶ 
τοῦ ὑπὸ τῶν ΒΑ. ΑΓ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν ΒΓ, AE 
δοθείς. Τοῦ δὲ ὑπὸ τῶν BA, AT ἀρὸς To ἀπὸ τῆς 
ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ ὑπὸ τῶν ΒΓ, ΑΞ 
ἄρα" πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΓ λόγος ἐστὶ δεθείς" τῆς 
ἄρα ΒΓ πρὸς τὴν AE λόγος ἐστὶ δοθείς. Ἐκκείσθω 
δὴϊ τῇ θέσει καὶ τῷ μεγέθει δεδομένη εὐθεῖα ἡ ΖΗ, 
καὶ γεγράφθω ἐπὶ τῆς ΖΗ -μῆμα κύκλου" τὸ 


A H 


gulum specie ; ratio igitur est ipsius AB ad BA 
data ; quare et rectanguli sub BA, AT ad rec- 
tangulum sub AT, BA ratio est data. Ipsi 
autem sub AT, BA æquale est ipsum sub Br, 
ΑΕ, utrumque enim ipsorum duplum est 
trianguli ABT ; ratio igitur et ipsius sub BA, 
AT ad ipsum sub ΒΓ, AE data. Ipsius autem 
sub BA, AT ad ipsum ex ΒΓ ratio est data; 
et ipsius sub ΒΓ, AE igilur ad ipsum ex Br 
ratio est data; ipsius ΒΓ igitur ad AE ratio 
est data. Exponatur posilione et magnitudine 


data recta ZH, et describatur super ZH seg- 


ait une raison donnée avec le quarré de Br ; je dis que le triangle ΑΒΓ est donné 
d'espèce. 

Car des points A, B menons à Br, rA les perpendiculaires AE, ΒΔ ( 12. 1). 
Puisque l’angle ΒΑΔ est donné, et que l’angle 428 est aussi donné, le triangle 
ΑΔΒ sera donné d'espèce ( 40 ) ; la raison de ΑΒ à ΒΔ est donc donnée ( déf. 3 ); la 
raison du rectangle sous ΒΑ»), AT au rectangle sous ΑΓ, BA est donc donnée (1.6). 
Mais le rectangle sous Br, AE est égal au rectangle sous Ar, BA, car chacun de ces 
rectangles est double du triangle ΑΒΓ (41. 1); la raison du rectangle sous BA, Ar au 
rectangle sous Br, AE est donc donnée. Mais la raison du rectangle sous BA, ΑΓ au 
quarré de Br est donnée ; la raison du rectangle sous ΒΓ, AE au quarré de Br est 
donc donnée (8); la raison de ΒΓ à AE est donc donnée (1.6). Que la droite ΖΗ soit 
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ZOH , δεχόμενον γωνίαν ἴσην τῇ ὑπὸ BAT do- 
θεῖσα δὲ ἡ ὑπὸ ΒΑΤ γωνία" δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ ἐν 
τῷ LOH τμήματι γωνία" θέσει ἄρα ἐστὶ τὸ ΖΘΗ 
τμῆμα, Ἡχθὼ ἀπὸ τοῦ H τῇ ΖΗ πρὸς ὀρθὰς ἡ 
HK° θέσει ἄρα ἐστὶν ἡ ΗΚ. Καὶ πεποιήσθω ὡς ἡ 
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mentum cireuli Z@H , capiens angulum æqualem 
ipsi BAT ; datus est autem BAT angulus; datus 
igitur et in segmento ZOH angulus; positione 
igitur est. ZOH segmentum. Ducatur a puncto 
H ipsi ΖΗ ad rectos ipsa ΗΚ; positione igitur 


Θ Κ 


B LE ei ὁ 


Br mpès τὴν AË οὕτως ἡ ΖΗ πρὸς τὴν HK. Δό- 
γος δὲ τῆς ΒΓ πρὸς τὴν AE δοθείς" λόγος ἄρα 
καὶ τῆς ΖΗ πρὸς τὴν HK δοθείς, Δοθεῖσα, δὲ ἡ ΖῊ" 


LU » Li \ 4. re s 
δοθεῖσα ἄρα καὶ ἡ ΗΚ. AAA καὶ τῇ θέσει 5. καὶ 


ἐστὶ δοθὲν7 τὸ H° δοθὲν ἄρα καὶ τὸ K. Ἤχθω διὰ 
τοῦ K τῇ ΖΗ παράλληλος ἡ KO° θέσει ἄρα ἔστὶν 
ἡ ΚΘ, Θέσει δὲ καὶ τὸ ZOH τμῆμα" δοθὲν ὄρα 
ἐστὶ τὸ © σημεῖον. Ἐπιζεύχϑωσαν δὲδ αἱ 2Θ. 
ΘΗ, καὶ ἤχθω κάθετος ἡ ΘΛ᾽ θέσει ἄρα ἐστὶν ἡ 


OA. Ἐστι δὲ καὶθ τὸ © σημεῖον δοθὲν, καὶ ἐκά- 


A H 


est ΗΚ. Et fiat ut BF ad AE ila ΖΗ ad ΗΚ, 
Ratio autem ipsius ΒΓ ad AE data; ratio igitur 
ipsius ZH ad HK data. Data autem ZH; data 
igitur et ΗΚ, Sed et positione, et est datum 
punctum H; datum igitur punctum K. Duca- 
tu per punctum K ipsi ΖΗ parallela ΚΘ; posi- 
t'oncigitur est ΚΘ, Positione autem et ZOH seg- 
mentum; datum igitur © punctum. Jungantur 
autem ipsæ ΖΘ, ΘΗ, ct ducatur perpendicu- 


laris @A ; posilione igitur est ΘΛ, Est autem 


et ©punctum datum, et utrumque punctorum 


donnée de position et de grandeur ; sur ΣῊ décrivons un segment de cerclez@H qui 
reçoive un angle égal à l’angle BAT ( 33. 3 ). Mais l'angle ΒΑΓ est donné; l’angle 
dans le segment ZeH est donc donné ; le segment Z@H est donc donné de position 
( déf. 8). Du pointHet sur ΖΗ menons la perpendiculaire ΗΚ ( 11. 1 ); la droite 
ΗΚ sera donnée de position (29). Faisons en sorte que ΒΓ soit à AE comme ΖΗ 
est à HK( 12. 6). Puisque la raison de Br à AE est donnée, la raison de ΖΗ à ΗΚ 
est donnée. Mais ΖΗ est donné; la droite ΗΚ est donc donnée( 2). Mais cette 
droite est donnée de position, et le point H est donné; le point Kk est donc 
donné (27). Par le point Καὶ menons ΚΘ parallèle à ΖΗ (31. 1); la droite ΚΘ sera 
donnée de position. Mais le segment z@H est donné de position (28); le point @ 
est donc donné (25); Joignons ΖΘ, ΘΗ, et menons la perpendiculaire ΘΔ ; la 
droite ΘΛ sera donnée de position (30). Mais le point © est donné, ainsi que 
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τερον τῶν Z, H° δέδοται ἄρα ἑκάστη τῶν ΘΖ, 
ZH, OH τῇ θέσει καὶ τῷ μεγέθει" δέδοτα; ὥρα 
τὸ LOH τρίγωνον τῷ εἴδει. Καὶ ἐπεί ἐστιν ὡς ἡ 
ΒΓ πρὸς τὴν AE δύτως ἡ ΖΗ πρὸς τὴν HK, ἴση 
δὲ ἡ ΗΚ τῇ ΛΘ’ ἔστιν ἄρα ὡς ἡ ΒΓ πρὸς τὴν AE 
οὕτως ἡ ΖΗ πρὸς τὴν ΘΛ. Καὶ ἔστιν ἔση ἡ ὑπὸ 
ΒΑΓ γωνία τῇ ὑπὸ ΖΘΗ" ἰσογώνιον ἄρα ἐστὶ τὸ 
ΑΒΓ τρίγωνον τῷ ΘΖΗ τριγώνῳ. Δέδοται δὲ τὸ 
ΖΘΗ τρίγωνον τῷ εἴδει" δέδοται ἄρα καὶ τὸ ΑΒΓ 


4 CRE 2 
τρίγωνον τῷ εἴδει. 
AAAQS. 


Ἑστω τρίγωνον τὸ ΑΒΓ, δεδομένην ἔχον γωνίαν 
τὴν πρὸς τῷ A1, λόγος δὲ ἔστω τοῦ ὑπὸ τῶν ΒΑ, 
ΑΓ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς TB? δοθείς" λέγω ὅτι δέδο- 
ται πὸ ΑΒΓ τρήγωνον τῷ" εἴδει. 

Ἐπεὶ γὰρ δοθεῖσιά ἔστιν ἡ ὑπὸ BAT γωνία" ᾧ 
ἄρα μεῖζον ἰστι τὸ ἀπό συναμφοτέρου τῆς BAT 
τοῦ ἀπὸ τῆς! ΒΓ, ἐκεῖνο τὸ χωρίον πρὸς τὸ ΑΒΓ 
τρίγωνον λόγον ἔχει δεδομένον. Ω δὴ ἐστιῦ μεῖζον 


᾿ > \ -“ > \ Da 
τὸ ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς BAT τοῦ ἀπὸ τῆς BT, 
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Ζ, Ἡ; data est igitur utraque ipsarum ΘΖ, 
ΖΗ, ΘΗ positione et magnitudine; datum est 
igitur ZOH triangulum specie. Et quoniam est 
ut ΒΓ ad AE ita ΖΗ ad ΗΚ, æqualis autem 
ΗΚ ipsi ΔΘ; est igitur ut ΒΓ ad AE ita ΖΗ 
ad ΘΛ. Et est æqualis BAT angulus ipsi ZOH ; 
æquiangulum igitur est ΑΒΓ triangulum trian- 
gulo ΘΖΗ. Datum est autem ZOH triangulum 
specie; datum est igitur οἵ "ΑΒΓ triangulum 


specie. 
ALITER. 


Sit triangulum ABT , datum habens angulum 
ad A, ratio autem sit ipsius sub BA, AT ad 
ipsum ex ΓΒ data; dico datum esse ΑΒΓ trian- 
gulum specie. 

Quoniam enim datus est BAT angulus; quo 
igitur majus est ipsum ex utrâque simul BAT 
quam ipsum ex ΒΓ, illud spatium ad ΑΒΓ trian- 
gulum rationem habet datam. Quo autem est 


majus ipsum ex uträque simul BAT quam ipsum 


chacun des points Z, H; chacune des droites ΘΖ, ΖΗ, @H est donc donnée de 
position et de grandeur ( 26); letriangle ZeH est donc donné d’espèce. Et puisque 
Br est à AE comme ΖΗ est à ΗΚ, et que ΗΚ est égal à ΛΘ ( 34. 1 ); la droite ΒΓ 
est à AE comme ΖΗ est à ΘΛ. Mais l'angle BAT est égal à l’anglé ΖΘΗ; le triangle 
ΑΒΓ est donc équiangle avec le triangle ΘΖΗ (79). Mais le triangle Z@H est donné 
d'espèce; le triangle ΑΒΓ est donc donné d'espèce. 


AUTREMENT. 


Soit le triangle ΑΒΓ ayant l’angle 4 donné, que la raison du rectangle sous ΒΑΓ 
au quarré de ΓΒ soit donnéé; je dis que le triangle ΑΒΓ est donné d’espère. 

Car puisque l’angle ΒΑΓ est donné, l’espace dont le rectangle sous BA, Ar sur- 
passe le quarré de ΒΓ a une raison donnée avec le triangle ΑΒΓ (67). Soit δ l’espace 
dont le rectangle sous BA, AT surpasse le quarré de ΒΓ; la raison de l’espace 


Ill. 57 


45o 
ἴστω τὸ Δ χωρίον" λόγος ἄρα ἐστὶ τοῦ Δ χωρίου 
πρὸς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον δοθείς, Τοῦ δὲ ABT τριγώ- 
vou7 πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν BA, AT λόγος ἐστὶ δοθείς, 
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ex BT , sit Δ spatium; ratio igitur est spatii A 
ad ABT triangulum data. Trianguli autem ΑΒΓ 
ad ipsum sub BA, AT ratio est data, quia datus 


διὰ τὸ δοθεῖσαν εἶναι τὴν ὑπὸ BAT γωνίαν" καὶ est BAT angulus; et igitur spatii A ad ipsum 


A 


τοῦ À ἄρα χωρίου πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν BA, AT λό- 
γος ἐστὶ δοθείς, Τοῦ δὲ ὑπὸ τῶν BA, AT πρὸς 
πὸ ἀπὸ τῆς ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ τοῦ Δ ἄρα Δ 


sub ΒΑ, AT ratio est data. Ipsius autem sub 
BA , AT ad ipsum ex ΒΓ ratio est data ; et ipsius 
igitur ad ipsum ex ΒΓ ratio est data; et 
πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς" καὶ συν- compônendo igitur spatii À cum ipso ex ΒΡ 
θέντιδϑ ἄρα τοῦ Δ χωρίου μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς ad ipsum ex ΒΓ ratio cest data. Sed spatium Δ 
ΒΓ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς, “cum ipso ex ET est ipsum ex utrâque simul 
᾿Αλλὰ τὸ Δ χωρίον μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΓ τὸ ἀπὸ ΒΑΓ; ratio igitur ipsius ex utrâque simul ΒΑΓ 
συναμφοτέρου τὴς BAT ἐστί" λόγος ἄρα τοῦ ἀπὸ ad ipsum ex ΒΓ dala; quare οἱ utriusque si- 
συναμφοτίρου τῆς ΒΑΓ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΓ δὸ- mul ΒΑΓ ad ΒΓ ratio est data. Et est datus 
θείς" ὥστε καὶ συναμφοτίρου τῆς BAT πρὸς τὴν BAT angulus ; datum est igitur ABT triangulum 
ΒΓ λύγος ἐστὶ δοθείς. Καὶ ἔφςτι δοθεῖσα ἡ ὑπὸ specie. 
BAT γωνία" δέδοται ἄρα τὸ ABT τρίγωνον τῷ 


» 
εἰδειῖο, 
τ 


A au triangle ΑΒΓ sera donnée. Mais la raison du triangle ABr au rectangle sous 
BA, Ar est donnée, à cause que l’angle Bar est donné ( 66 ); la raison de l’espace 
A au rectangle sous BA, AT est donc donnée (8). Mais la raison du rectangle sous 
BA, AT au quarré de Br est donnée; la raison de l’espace Δ au quarré de ΒΓ est 
donc donnée (8); donc, par addition, la raison de l’espace 4 avec le quarré de ΒΓ 
au quarré de ΒΓ est donnée (6). Mais l’espace 4, avec le quarré de ΒΓ, est égal 
au quarré de la somme des droites BA, AT; la raison du quarré de la somme 
des droites BAT au quarré de Br est donc donnée ; la raison de Ja somme des 
droites 84, AT à Br est donc donnée (54). Mais l’angle ΒΑΓ est donné; le triangle 
ΔΒΓ est donc donné d’espèce (45). 
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ΠΡΟΤΑΣΙΣ za. 


\ - A PEUR 9 à 2 
Ἐὰν τρεῖς εὐθεῖα;, ἀνάλογον οὖσαι πρισὴν εὖ-- 
θείαις ἀνάλογον οὔσαις, τὰς ἄπρας 49 δεδομένῳ 
͵ s Ἁ . γ » , 
λόγῳ ἔχωσιν" καὶ τὰς μέσας ἐν δεδομένῳ λόγῳ 
[CA LLSN ς \ \ "κ᾿ # 
ἥξουσιν" καὶ ἐὰν ἡ ἄγρα πρὸς τὴν ἄκραν λόγον 
μὴ # NUE ᾿ \ À ’ \ 
ἔχῃ δεδομένον, καὶ ἡ μέση πρὸς τὴν μέσην" καὶ 
€ NON \ \ 1 \ Ci # LEA 
Ἡ λοιπή ἀκρα πρὸς Ty λοιπῶν ἄκραν λόγον εξει 
δεδομένον. 
ωο \ nn 4. Ὁ 4 ε 
Ἰρεῖς γὰρ εὐθεῖαι ἀνάλογον οὐσαι ai A, B,T 
τρισὶν εὐθείαις ἀνάλογον οὔσαις ταῖς Δ, Ε, Z, 
\ PA » ᾿ ΤΑ 3 LA \2 “ῳ 
τὰς ἄκρας ἐν δεδομένῳ λόγῳ ἐχέτωσαν. καὶ" τῆς 
4 4 Da A 
μὲν Ampis τὴν Δ λόγος ἔστω" δοθεὶς, τῆς δὲ Τ' 
’ ᾿ LA “ 
πρὸς τὴν Z λόγος δοθείς" λέγω ὅτι καὶ τῆς Β 
πρὸς τὴν E λόγος ἐστὶ δοθείς, 


» 
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PROPOSITIO LXXXI. 


Si tres rectæ proportionales existentes tribus 
rectis proportionalibus existentibus , extremas in 
datà ratione habeant; et medias'in datà ratione 
habebunt ; et si extrema ad extremam rationem 
babeat datam , οἱ media ad mediam ; et reliqua 
extrema ad reliquam extremam rationem habebit 
datam. | 

Tres enim rectæ proportionales A, B,T 
existentes tribus rectis proportionalibus existen- 
tibus A, E, Z, extremas in ratione datà ha- 
beant , et ipsius quidem A ad Δ ratio sit data, 
ipsius autem Γ ad Z ratio data ; dico et ipsius B 


ad E rationem esse datam, 


ty 


Ἐπεὶ γάρ λόγος ἐστὶ" τῆς μὲν À πρὸς τὴν Δ 
δοθεὶςδ, τῆς δὲ Τ πρὸς τὴν Z δοθείςδ' λόγος ἄρα 


Quoniam enim ratio est ipsius quidem A 
ad A data, ipsius autem ΓΤ ad Z data; ratio 


PROPOSIFION LAXXI 


Si trois droites étant proportionnelles, et trois autres droites encore propor- 
tionnelles, les extrêmes ont entre eux une raison donnée, les moyens auront 
aussi entre eux une raison donnée; et si un extrême a une raison donnée avec 
un extrême, et si le moyen a une raison donnée avec le moyen, l’extrême 
restant aura une raison donnée avec l’extrême restant. 

Les trois droites 4, B, T étant proportionnelles; et les trois droites 4,E, Ζ 
étant aussi proportionnelles, que les extrêmes ayent entre elles une raison donnée, 
c’est-à-dire que la raison de 4 à Δ soit donnée, ainsi que la raison deràz; je 
dis que Ja raison de Β à E est aussi donnée. 

Car puisque la raison de 4 à 4 est donnée, ainsi que la raison der az, la raison 
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τοῦ ὑπὸ τῶν À, T πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν Δ. Z δοθείς. 
Αλλὼ τῷ μὲν ὑπὸ τῶν À, Τ ἴσον ἐστὶ τὸ ἀπὸ 
τῆς B, τῷ δὲ ὑπὸ τῶν À, Z ἴσον ἐστὶ τὸ ἀπὸ 
τῆς Ἐ" λόγος ἄρα ἐστὶ τοῦ ἀπὸ τῆς Β “ρὸς τὸ 
ἀπὸ τῆς E δοθείς" ὥστε καὶ τῆς Β πρὸς τὴν Ε 
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igitur ipsius sub À , l ad ipsum sub Δ, Z 
data. Sed ipsi quidem sub A, T æquale est 
ipsum ex B, ipsi autem sub Δ, Z æquale est 
ipsum ex E; ratio igitur est ipsius ex B ad 


ipsum ‘ex E data ; quare et ipsius B ad ipsam 


λόγος ἐστὶ δοθείς, > E ralio est data, 
A A 
B E 
ΓΤ Ζ 


Ecro δὲ πάλιν τῆς μὲν À πρὸς τὴν Δ λόγος 
δοθεὶς, τῆς δὲ Β πρὸς τὴν E λόγος7 δοθείς" λέγω 
ὅτι καὶ τῆς Τ πρὸς τὴν Z λόγος ἐστὶ δυθείς, 

Ἐπεὶ γὰρ τῆς μὲν À πρὸς τὴν À, τῆς δὲ Β 
πρὸς τὴν E λόγος ἐστὶθ δοθείς" λόγος ἄρα ἐστὶ 
καὶ τοῦ ἀπὸ τῆς Β πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς Ἑ δοθείς. 
Αλλὰ τῷ μὲν ἀπὸ τῆς Β ἴσον ἐστὶ τὸ ὑπὸ τῶν 
A, T, τῷ δὲ ἀπὸ τῆς Ἑ ἴσον Ἰστὶ τὸ ὑπὸ τῶν Δ, 
2" λόγος ἄρα ἐστὴ"ο τοῦ ὑπὸ τῶν A, Τ πρὸς τὸ 
ὑπὸ τῶν À, 2 δοθείς, Καὶ μιᾶς πλευρᾶς τῆς 
A πρὸς μίαν πλευρὰν τὴν Δ λόγος ἐστὶ δοθείς" 
καὶ λοιπῆς ἄρα τῆς Τ᾽ πρὸς λοιπὴν τὴν Ζ λόγος 
ἐστὶ δοθείς, 


Sit autem rursus ipsius quidem A ad Δ ratio 
data, ipsius autem Β δά E ratio data ; dico et ip- 
sius Γ ad Z rationem esse datam. 

Quoniamenimipsius quidem Α ad A, ipsius au- 
tem Bad E ratio estdala; ratio igitur est et ipsius 


ex B ad ipsum ex E data. Sed ipsi quidem ex 


7 B æquale est ipsum sub A, Γ΄, ipsi autem ex 


E æquale est ipsum sub Δ, Z; ratio igitur est 
ipsius sub A, Γ ad ipsum sub Δ, Z data. 
Et unius lateris Α ad unum latus A ratio est 
data. Et reliqui igitur T ad reliquum Z ratio 
est data. 


de l'espace sous Α, Τ, à l’espace sous Δ, 2 est donnée ( 70). Mais le quarré 
de B est est égal au rectangle sous A, r, et le quarré de E est égal au rectangle 
sous Δ, (17.6), ; la raison du quarré de B au quarré de E est donc donnée ; 
la raison de Β ἃ E est donc aussi donnée (54). 

De plus, que la raison de A à 4 soit donnée, ainsi que la raison de ΒΔΕ; je 
dis que la raison de r àZ est donnée. 

Car puisque la raison de 4 à Δ cest donnée, ainsi que la raison deB à E, la 
raison du quarré de B au quarré de E est donc aussi donnée (50). Mais le rec- 
tangle sous A, Γ est égal au quarré de Β (17. 6); et le rectangle sous Δ, 2 est 
égal au quarré de E; la raison du rectangle sous A, r au rectangle sous Δ; Z 
est donc donnée, Mais la raison d’un côté 4 à un côté δ est donnée; la raison 
du-côté restant T au côté restant Z est donc aussi donnée (68). 
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ΠΡΟΤΑΣΙΣ πβ΄. 


Ἐὰν τέσσαρες εὐθεῖα; ἀνάλογον ὦσιν" ἔσται ὡς 

ἡ πρώτη πρὸς ἣν ἡ δευτέρα λέγον ἔχει δεδομένον, 
“ ε ᾿ ΠΑΡ τ ιν , , ν" 

οὕτως ἡ τρίτη πρὸς ἣν ἡ τετάρτη λόγον ἔχει δὲ- 
δομένον. 

Ἑστωσαν τέσσαρες εὐθεῖαι ἀνάλογον ai A, B, 
T, À, καὶ ἔστω ὡς ἡ À πρὸς πὴν Β οὕτως ἡ Τ' 
πρὸς τὴν Δ' λέγω ὅτι ἐστὴν" ὡς À À πρὸς ἣν ἡ Β 
λό ον ἔχει δεδομένον οὕτως ἡ T πρὸς ἣν ἡ Δ λόγον 


ἔχει δεδομένον, 


T— 


A————— 


Ecro γὰρ πρὸς ἥν ἡ Β λόγον ἔχει δεδομένον ἢ 
Ἑ, καὶ πεποιήσθω ὡς ἡ Β πρὸς τὴν E οὕτως ἡ Δ 
“πρὺς τὴν 2. Λόγος δὲ τῆς Β πρὸς τὴν E δοθείς" 
λόγος ἄρα καὶ τῆς Δ πρὸς τὴν 2 δυθείς. Καὶ 
ἐπεί ἐστιν ὡς à À πρὸς τὴν Β οὕτως ἡ Τ πρὸς τὴν 
A, ἐστὶ δὲ καὶ ὡς ἡ Β πρὸς τὴν E οὕτως ἡ Δ 
3 
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PROPOSITIO LXXXII. 


Si quatuor rectæ proportionales sint ; erit ut 
prima ad quam secunda rationem habet datam, 


ita tertia ad quam quarta rationem habet datam. 


Sint quatuor rectæ proportionales A,E,r,A, 
et sit ut Α ad B ita T ad A; dico esseut À 
ad quam B rationem habet datam, ita ipsam Γ' 
ad quam À rationem habet datam. 


Sit enim ad quam ipsa B rationem habet 
datam ipsa E, et fiat ut Bad E ïta Δ ad Z. 
Ratio autem ipsius B ad E data; ratio igitur 
et ipsius Δ ad Z data. Et quoniam est ut A 
ad B τὰ Τ' ad A, est autem et ut B ad E 
ita Δ ad Z ; ex æquo igitur est ut À ad E 


\ \ + De ἢ LA se: e « . L + 
πρὸς τὴν Z° δὲ ἴσου ἀρὰ ἐστὶν" ὡς ἡ À πρὸς τὴν 


PÉCPOSATIONCEXXXIE 


Si quatre droites sont proportionnelles, la première sera à celle avec laquelle 
la seconde ἃ une raison donnée, comme la troisième est à celle avec laquelle 
la quatrième a la raison donnée. 

Soient A, B,T, A quatre droites proportionnelles, c’est-à-dire, que 4 soit à 
B comme T est à A; je dis que 4 est à celle avec laquelle Ba une raison donnée, 
comme Tr est à celle avec laquelle Δ ἃ la raison donnée. 

Car soit E la droite avec laquelle B ἃ une raison donnée, et faisons en sorte 
que B soit à E comme Δ est ἃ Z( 16. 6}. Mais la raison de B à E est donnée; 
la raison de Δ ἃ Ζ est donc donnée. Mais A est à B comme r est à A, et B est 
à E comme Δ est à 2; donc, par égalité, la droite 4 est à la droite E commer 
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E οὕτως ἡ Τ πρὸς τὴν Ze Καὶ ἔστιν ἡ μὲν E πρὸς ia Τ' δά Z. Et est quidem ipsa E ad quam 
ἣν ἡ Β λόγον ἔχει δεδομένον. ἡ δὲ 2 πρὸς ἣν ἡ Β rationem habet datam, ipsa autem Ζ ad quam 
Δί" ἔστιν ἄρα ὡς ἡ À πρὸς ἣν ἡ Β λόγον ἔχει δὲ  ipsa Δ; est igitur ut Α ad quam ipsa B ratio- 
δομένον οὕτως ἡ Τ πρὸς ἣν # Δ λόγον ἔχει δὲ- nem habet datam ita ipsa Γ' ad quam ipsa Δ 


δομένον. rationem' habet datam. 
IPOTASIÉ 77. PROPOSITIOLEX XXII 
Ἐὰν τέσσαρες εὐθεῖαι οὕτως ἔχωσι πρὸς ἀλλή-- Si quatuor rectæ ita se habeant inter se ut 


λας, ὥστε τριῶν ληφθεισῶν ἐξ αὐτῶν ὁποιωνοῦν, tribus sumptis ex [15 quibuscumque , et quartä 
καὶ τετάρτης αὐταῖς προσληφθείσης ἀνάλογον:  ipsis sumptà proportionali, ad quam reliqua 
πρὸς ἣν à λοιπή τῶν" ἐξ ἀρχῆς τεσσάρων εὐθειῶν  ipsarum ex principio quatuor rectarum ratio- 
λόγον ἔχῃ δεδομένον, ἀνάλογον γίγνεσθαι τὰς πιοπὶ habet datam, proportionales fiant quatuor 
τίσσαρας εὐθείας" ἔσται ὡς ἡ τετάρτη πρὸς τὴν rectæ; erit ut quarta ad tertiam ita secunda 
τρίτην οὕτως à δευτέρα πρὲς ἣν à πρώτη λόγον ad quam prima rationem habet datam. 
ἔχει δεδομένον. 

EsTwray en εὐθεῖαι αἱ A, B,T, Δ οὕτως,  Sint quatuor rectæ A, B, T, Δ ila se 
ἔχουσαι πρὸς ee fee τριῶν ληφθεισῶν habentes inter se, ut tribus sumptis ex 115 
τῷ αὐτῶν ὁποιωνοῦν τῶν" À, B,T, καὶ πετάρτης quibuscumque A, Β., Τ', et quartà ipsis δον 


αὐταῖς mporangheionci τῆς E, πρὸς ἣν ἡ Δ λόγον ceptà ipsà E, ad quam ipsa Δ rationem ha- 


est à Z (22. 5). Mais E est la droite avec laquelle Β ἃ une raison donnée, et z 
est la droite avec laquelle Δ a la raison donnée; la droite 4 est donc à la droite 
avec laquelle B ἃ une raison donnée, comme Γ est à celle avec laquelle Δ ἃ la 
raison donnée. 


PROPOSITION LXXXIIL. 


Si quatre droites sont entre elles de manière qu’en ayant pris trois quelconques 
et une quatrième droite qui leur soit proportionnelle, et qui ait une raison 
donnée avec la droite restante des quatre premières, ces quatre dernières droites 
étant proportionnelles, la quatrième sera à la troisième comme la seconde est à 
celle avec laquelle la première a une raison donnée. 


Soient quatre droites 4, B, Tr, A qui soient entre elles de manière qu’en ayant 
pris trois quelconques 4, B, T, et une quatrième E avec laquelle Δ ait une raison 
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ἔχει δεδομένον. ἀνάλογον εἶναι τὰς A, B,T, E εὖ- 
θείας" λέγω ὅτ; ὡς ἡ Δ “ρὸς πὴν Τ οὕτως ἡ Β 
πρὸς ἣν ἡ A λόγον ἔχει δεδομέγον. 
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bet datam; proportionales sint A, B,T,E 


rectæ ; dico ut Δ ad Γ ita B ad quam A rationem 
habet datam. 


γι ἢ 


\ ee \ \ C2 
Ἐπεὶ γάρ ἐστὴν ὡς ἡ Α πρὸς τὸν B οὕτως ἡ Γ 
\ κι \ “ e A - 5», > \ “᾿ 
πρὸς τὴν Ἐ" ΤΟ ἀρὰ ὑπὸ τῶν À, E 150y ἐστὶ τῷ 
€ τς ν᾿ \) \ La 3 A “᾿ 
ὑπὸ τῶν Β. Γ᾿. Kasemres λογὸς ἐδτί τῆ E πρὸς 
C4 3 Ν 07 A “μ" 
τὴν À δοθείς" λόγος ἄρα ἐστὶ καὶ τοῦ ὑπὸ τῶν À, 
\ € 4 “ f “5 PT δὲ ὐὖν 
Δ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν A, E δοθείς, To” δὲ ὑπὸ 
““ Ἂμ \ « \ led 
τῶν A,E ἐστὶν ἴσον To ὑπὸ τῶν B, Γ᾽ λόγος 
» - \ re. Ὁ δ Led \ A .« \ “- 
ἄρα καὶ τοῦ ὑπὸ τῶν À, Δ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν 
Ν ἍΝ, e € ἣν \ 
B,T ἐστὶϑ δοθείς" ἔστιν ἄρα ὡς ἡ Δ πρὸς τὴν 


ΤΙ οὕτως ἡ B πρὸς ἣν à À λόγον ἔχει δεδομένον, 


donnée, les droites A, B, T, E étant proportionnelles; je dis que Δ est ἃ Τ' 


Quoniam enim est ut Α ad Bita Γ δά E; 
ipsum igitur sub A, E æquale est ipsi sub 
B, Τ΄ Et quoniam ratio estipsius E ad Δ data; 
ratio est igitur et ipsius sub A, Δ ad ipsum 
sub A, E data. Jpsi autem sub A, E est æquale 
ipsum sub B, Γ΄; ratio igitur et ipsius sub A, À 
ad ipsum sub B, T est data; estigitur ut Δ δά. 
T ita ipsa B ad quam ipsa A rationem habet 
datam. 


si 


comme B est à la droite avec laquelle 4 ἃ une raison donnée. 


Car puisque 4 est à B comme rest à E, le rectangle sous 4, E est égal au 
rectangle sous B, T ( 16. 6 ). Mais la raison de E à Δ est donnée; la raison du 
rectangle sous A, Δ au rectangle sous A, E est donc donnée. Mais le rectangle 
sous A, E est égal au rectangle sous B,r; la raison du rectangle sous A, Δ au 
rectangle sous B, Tr est donc donnée ( 1.6 ); la droite 4 est donc à r comme 8 
est à la droite avec laquelle 4 a une raison donnée (56). 
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HPOTASIS πδ΄. 


, 3 
Ἐὰν δύο εὐθεῖαι δοθὲν χωρίον περιέχωσιν ἐν 
δεδομένῃ γωνίᾳ, ἡ δὲ ἑτέρα τῆς ἑτέρας δοθείσῃ 
/ Ἂν vs ! Ὅν UN ω 
μείζων ἢ" καὶ ἑκατέρα αὐτῶν ἔσται δοθεῖσα, 
Δύο γὰρ εὐθεῖαι αἱ ΑΒ, ΒΓ δοθὲν χωρίον mepie- 
, το ἢ 
χέτωσαν τὸ AT ἐν δεδομένῃ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ ΑΒΓ, 
ε -“ ΄ 4 
ἡ δὲ ΤΒ τῆς BA δοθείσῃ μείζων ἔστω" λέγω ὅτι 
« , ἐξ 
δοθεῖσά ἐστιν ἑκατέρα τῶν AB, ΒΓ. 


LES DONNÉES D’EUCLIDE. 


PROPOSITIO LXXXIV. 


Si duæ rectæ datum spatium comprehen- 
dant in dato angulo, altera autem quam alte- 
ra, datà, major sit; et utraque ipsarum erit data, 

Duæ enim rectæ AB, ΒΓ datum spatium com- 
prehendant AT in dato angulo ΑΒΓ, ipsa au- 
tem TBipsä BA datà major sit; dico datam esse 
utramque ipsarum AB, ΒΓ, 


Ἐπεὶ γὸρ ἡ ΤΒ "τῆς BA δοθείσῃ μείζων tar), 
δοθεῖσα ἴστω; ΔΙ’ λοιπὴ ἄρα ἡ ΔΒ τῇ BA 
ἴση ἐστί. Καὶ" συμπεπληρώσθω τὸ ΑΔ παραλλήη- 
λόγραμμονϑ, Καὶ ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ ΑΒ τῇ ΒΔ’ λό- 
γος ἄρα ἐστὶ τῆς ΑΒ πρὸς τὴν ΒΔ δυθείς, Ao- 


Quoniam enim ΓΒ quam BA datä major est, 
data sit AT ; reliqua igitur AB ipsi BA æqualis 
est. Et compleatur AA parallelogrammum. Et 
quoniam æqualis est AB ipsi BA; ratio igitur 
est ipsius AB ad BA. Data autem οἱ ABA an- 


PROPOSITION LERKIV 


Si deux droites comprènent un espace donné dans un angle donné, et si l’une 
d'elles est plus grande que l’autre d’une droite donnée, chacune d’elles sera 


donnée. 


Que les deux droites AB, ΒΓ comprènent un espace donné AT dans un angle 
donné ΑΒΓ, et que TB soit plus grand que BA d’une droite donnée; je dis que 


chacune des droites AB, Br est donnée. 


Car puisque ΓΒ est plus grand que BA d’une droite donnée, que cette donnée 
soit Ar, le reste ΔΒ sera égal à BA ( déf. 2 ). Achevons le parallélogramme 44; 
puisque AB est égal à BA; la raison de ΑΒ à ΒΔ est donnée. Mais l'angle ΑΒΔ est 
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Leica δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΑΒΔ γωνία" δέδοται, ἄρα τὸ 
ΑΔ τῷ εἴδει. Ἐπεὶ οὖν τὸ ΑΤ δοθὲν παρὰ δοθεῖς 
σαν τὴν AT παραϊζξεδληται ὑπερξαλλον εἴδει δεδὸ- 
pivo τῷ εἰδειή τῷ AA° δέδοται ἄρα τὸ πλάτος 
τῆς ὑπερξολῆς" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ ΒΔ. Αλλὰ 
καὶ ἃ ΔΙ καὶ CAn ἄρα ἡ ΒΓ δοθεῖσά ἐστιν. Ἐστι 
δὲ καὶ ἡ ΑΒ δοθεῖσα" ἑκατέρα äpa τῶν AB, ΒΓ 
δοθεῖσα ἐστι. 
ΠΡΟΤΑΣΙΣ mé. 


Ἐὰν δύο εὐθεῖαι δοθὲν χωρίον περιέχωσιν ἐν 
δεδομένῃ γωνίᾳ, ἢ δὲ συναμφότερος δοθεῖσα" καὶ 
ἑκατέρα αὐτῶν ἔσται δοθεῖσα, 

Δύο γὰρ εὐθεῖαι αἱ AB, ΒΓ δοθὲν χωρίον 


/ à 1 > Ψ' ν / nn € % 
περμεχέτωσαν τὸ AT! ἐν δεδομένῃ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ 


E 


#57 
gulus ; datum est igitur ipsum AA specie. Quo- 
niam igitur ipsum AT datum ad datam AT ap- 
plicatum est excedens figurà AA datâ specie ; 
data est igitur latitudo excessüs ; data igitur 
est BA. Sed et ipsa AT ; et tota igitur ΒΓ data 
est. Est autem ct AB data. Utraque igitur 
ipsarum AB, ΒΓ data est, 


PROPOSITIO LXXXWY. 


Si duæ rectæ datum spalium comprehendant 
in dato angulo, sit autem simul utraque data; 
ct utraque ipsarum erit data. 

Duæ enim rectæ AB, ΒΓ datum spatium 
comprehendant AT in dato angulo ΑΒΓ, et sit 


A b 


ΑΒΓ, καὶ ἔστω συναμφότερος ἡ ΑΒΓ δοθεῖσα" 


‘ “ «re ΄ ΓΝ > ἢ 
λέγω ὅτι καὶ ἐκατερα τῶν AB, ΒΓ ἐστὶ δοθεῖσα", 


ῖ 


utraque simul ΑΒΓ data; dico οἱ utramque ip- 


sarum AB, ΒΓ csse dalam, 


donné; ΑΔ est donc donné d’espèce. Et puisqu’à la droite donnée Ar on ἃ appliqué 
l’espace donné Ar, excédant d’une figure donnée d’espèce, la largeur de l'excès 
est donnée (59) ; ΒΔ est donc donné. Mais Ar est donné aussi; la droite entière ΒΓ est 
donc donnée. Mais ΑΒ est donné (3); chacune des droites ΑΒ, Br est donc donnée. 


PROPOSITION LXXXV. 


Si deux droites comprènent un espace donné, dans un angle donné , et si leur 
somme est donnée, chacune d’elles sera donnée. 

Que les deux droites ΑΒ, ΒΓ comprènent un espace donné ΑΓ, dans un angle 
donné ΑΒΓ, et que la somme des droites AB, Br soit donnée; je dis qne chacune 


des droites AB, Br est donnée. 
F 
111, 58 
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Διήχθω γὰρ ἡ TB ἐπὶ τὸ À, καὶ κείσθω τῇ 
AB ἴση ἡ BA, καὶ διὰ τοῦ Δ τῇ ΒΑ παράλληλος 
ἤχθω ἡ ΔΕ, καὶ συμπεπληρώσθω τὸ ΑΔ. Καὶ 
ἐπεὶ Von ἰστὶν ἡ ΔΒ τῇ BA, καὶ ἔστι δοθεῖσα à 
ὑπὸ ΑΒΔ γωνία, ἐπεὶ καὶ ἡ ἐφεξῆς αὐτῇ ENT 
ἐστι" δέδοται ἄρα τὸ EB τῷ εἴδει. Καὶ ἐπεὶ δο- 
θεῖσά ἔστι συναμφότερος à ΑΒΓ, ἴση δὲ" ἡ AB 
τῇ ΒΔ’ δοθεῖσα ἀρα ἐστὶν! ἡ AT. Ἐπεὶ οὖν δοθὲν 
τὸ ΑΓ παρὰ δοθεῖσαν τὴν AT παραζεέληται ἐλ- 
λεῖπον εἴδει δεδομένῳ τῷ εἴδει ἘΒ' δέδοτα; τὰ 
πλάτη τοῦ ἐλλείμματος" δοθεῖσαι ἄρα εἰσὶν αἱ 
AB, ΒΔ. Αλλὰ καὶ συναμφότερος ἡ ΑΒΓ δοθεῖσεί 
ἐστι" καὶ λοιπὴ ἄρα ἡ ΒΓ δοθεῖσά ἐστι" δοθεῖσα 


» e € “ 
ἄρα ἐστὶν ἃ ἑκατέρα τῶν ΑΒ. ΒΓ. 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ ms. 


# 
Ἐὰν δύο εὐθεῖαι δοθὲν χωρίον περιίχωσιν ἐν 


, / \ 8 \ “ ἡ “ 2 \ 
didouérn γωνίᾳ, τὸ δὲ ἀπὸ τῆς μείζονος τοῦ ἀπὸ 


mn 2 , ’ Ὧν \ € 
τῆς ἰλάσσονος, dobiyrs, μεῖζον ἢ" καὶ ἑκατέρα 


ξ > à 2 ω- 
αὐτῶν ἔσται δοθεῖσα, 
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Producatur enim TB ad punctum A, ef 
ponatur ipsi AB æqualis BA, et per punctum 
A ipsi BA parallela ducatur ÂE, ct complea- 
tur AA, Et quoniam æqualis est AB ipsi BA, 
et est datus’ABA angulus, quia et qui est dein- 
ceps ipsi datus est; dalum est igitur ipsum EB 
specie. Et quoniam data est simul utraque ΑΒΓ, 
æqualis autem AB ipsi BA ; data igitur est AT. 
Quoniam igitur datum AT ad datum AT ap- 
plicaum est, deficiens figurà ΕΒ datà specie; 
datæ sunt latitudines defectüs ; datæ igitur sunt 
AB, BA. Sed et simul utraque ΑΒ data est; 
et reliqua igitur ipsa BT data est; data igitur 


est ulraque ipsarum AB, ΒΓ, 


PROPOSITIO LXXXVI. 


Si duæ rectæ datum spatium comprehendant 
in dato angulo, ipsum autem ex majori quam 
ipsum ex minori, dato, majus sit; et ulraque 


ipsarum erit data, 


Car prolongeons ΓΒ vers A, faisons BA égal à ΑΒ, par le point A menons AE 
parallèle à BA, et achevons le parallélogramme aa. Puisque AB est égal ἃ Ba, et 
que l’angle ΑΒΔ est donné, car son angle de suite est donné, le parallélogramme 
ΕΒ sera donné d’espèce. Mais la somme des droites AB, Br est donnée, et ΑΒ est 
égal à ΒΔ; la droite ar est donc donnée (3). Et puisque l’espace donné Ar est 
appliqué à la droite donnée ar défaillant d’une figure EB donnée d’espèce, les 
largeurs du défaut sont données (58); les droites AB, BA sont donc données. Mais 
la somme des droites ΑΒ, ΒΓ est donnée; la droite Br est donc donnée; chacune 
des droites AB, Br est donc donnée (4). 

PROPOSIFIONTIXXXVE 
Si deux droites comprènent un espace donné, dans un angle donné, et si le 


quarré de la plus grande surpasse le quarré de la plus petite, d’une donnée, 
chacune d'elles sera donnée. - 
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Δύο γὰρ εὐθεῖαι αἱ ΑΒ, ΒΓ δοθὲν περιεχέτω-- 
σαν χωρίον" τὸ ΑΓ ἐν δεδομένρῃ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ 
ΑΒΓ, τὸ δὲ ἀπὸ τῆς AB, δοθέντι. μεῖζον ἔστω 
τοῦ ἀπὸ τῆς BIS λέγω ὅτι δοθεῖσά ἐστιν ἑκατέρα 
τῶν AB, ΒΓ. 


ΝΣ 
459 

Duæ enim rectæ AB, ΒΓ datum compre- 
hendant spatium AT in dato angulo ΑΒΓ, qua- 
dratum autem ex AB, dato, majus sit quam 
quadratum ex ΒΓ; dico datam esse utramque 
ipsarum AB, ΒΓ. 


Ἐπεὶ γὰρ τὸ ἀπὸ τῆς AB τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΓ, 
δοθέντι, μεῖζόν ἐστιν, ἀφῃρήσθω τὸ δοθὲν. καὶ 
ἐστωΐ τὸ ὑπὸ τῶν AB, ΒΔ' λοιπὸν ἄρα τὸ ὑπὸ 
τῶν ΒΑ. ΑΔ ἴσον ἐστὶ τῷῦ ἀπὸ τῆς ΒΓ, Καὶ ἐπεὶ 
δοθένάστι τὸ ὑπὸ Ἐῶν AB, ΒΓ, ἐστὶ δὲ καὶ τὸ 
ὑπὸ τῶν ΑΒ. ΒΔ δοθέν" λόγος ἄρα τοῦ ὑπὸ τῶν 
AB, ΒΔ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν ΑΒ, ΒΓ δοθείς, Καὶ 
ἔστιν ὡς τὸ ὑπὸ τῶν AB, ΒΔ πρὲς τὸ ὑπὸ τῶν 
AB, ΒΓ οὕτως # ΔΒ πρὸς τὴν ΒΓ" λόγος ἄρα καὶ 
τῆς ΔΒ πρὸς τὴν7 ΒΓ δοθείς" λόγος ἄρα καὶ τοῦ 
ἀπὸ τῆς ΔΒ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς BIO δοθείς, Τῷ δὲ 


Δ Α 


Quoniam enim ipsum ex AB quam ipsum 
ex ΒΓ, dalo, majus est, auferatur datum, 
et sit ipsum sub AB, BA ; reliquum igitur sub 
BA, AA æquale est ipsi ex Br. Et quoniam 
datum est ipsum sub AB, ΒΓ ( vide lemma ), 
estautem et ipsum sub AB, BA dalum; ratio 
igitur ipsius sub AB, BA ad ipsum sub AB, 
ΒΓ data. Et est ut ipsum sub AB, BA ad ipsum 
sub AB, Bl'ila AB ad ΒΓ; ratio igilur et ipsius 
AB ad ΒΓ data; ratio igitur et ipsius ex AB 
ad ipsum ex ΒΓ data. Jpsi autem ex ΓΒ 


Que deux droites AB, Br comprènent un espace donné AT, dans un angle donné 


ΑΒΓ, et que le quarré de ΑΒ soit plus grand que le quarré de Br d’un espace 
donné ; je dis que chacune des droites 4B, Br est donnée. 

Car puisque le quarré de ΑΒ est plus grand que Îe quarré de ΒΓ d’un espace 
donné , retranchons l’espace donné, et que cet espace soit le rectangle sous 
AB, BA; le rectangle restant sous BA, ΑΔ sera égal au quarré de Br (2. 2). Εἰ 
puisque le rectangle sous 4B, Br est donné, et que le rectangle sous ΑΒ, ΒΔ 
est aussi donné, Ja raison du rectangle sous ΑΒ, BA au rectangle sous ΑΒ, 
Br sera donnée (1). Mais le rectangle sous ΑΒ, BA est au rectangle sous AB, Br 
comme ΔΒ est ΒΓ; la raison de ΔΒ à Br est donc donnée; la raison du quarré 
de ΔΒ au quarré de Br est donc donnée (50). Mais le rectangle sous BA, ΑΔ est égal 
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ἀπὸ τῆς ΓΒ ἴσον τὸ ὑπὸ τῶν BA, ΑΔ. λόγος ἄρα 
ἐστὶ!" καὶ τοῦ ὑπὸ τῶν ΒΑ, ΑΔ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς 
ΔΒ δοθείς" καὶ τοῦ τετράκις ἄρα ὑπὸ τῶν BA, ΑΔ 
πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΔΒ δοθείς" λόγος ἄρα τοῦ τε- 
τράκις ὑπὸ τῶν BA, AA!2 μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς 


ΔΒ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς BA13 δοθείς. Αλλὰ τὸ 


fé 
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æquale est ipsum sub BA , AA ; ratio igitur et 
ipsius sub BA, AA ad Spsum ex AB data; et 
ipsius quater igitur, sub BA, AA ad ipsum ex 
AB data ; ratio igitur ipsius quater sub BA, 
ΑΔ cum ipso ex AB ad ipsum ex BA data. 


B 


τετράκις ὑπὸ τῶν BA, AA μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΔ 
᾽στὶ τὸ ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς BA, ΑΔ᾽." λόγος 
ἄρα καὶ τοῦ ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς BA, AA 
πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΔΒ δοθείς" λόγος ἄρα καὶ συναμ- 
φοτέρου τῆς BA, ΑΔ πρὸς τὴν" ΔΒ δοθείς. Καὶ 
συνθέντι συναμφοτέρου τῆς BA, ΑΔ μετὰ τῆς ΔΒ, 
τουτέστι δύο τῶν ΑΒ πρὸς τὴν 5. AB λόγος.ἐστὶ 
δὸθ εἰς" καὶ μιᾶς ἄρα τῆς ΑΒ πρὸς τὴν ΒΔ λόγος ἐστὶ 
δογείς. τῆς δὲ ΔΒ πρὸς τὴν ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς" 
καὶ τῆς ΑΒ ἄρα πρὸς τὴν ΒΓ λόγος ἐστὶ δοθείς, 


\ 7 \ \ - 
Καὶ ἐπεὶ λόγος ἐστὶ τῆς ΑΒ πρὸς τὴν" 7 ΒΔ δοθεὶς, 


Sed ipsum quater sub BA, AA cum ipso 
ex BA est ipsum ex utrâäque simul BA, AA; 
ratio igitur et ipsius ex utrâäque simul BA, 
AA ad ipsum ex AB data; rako igitur et utrius- 
que simul BA, AA ad AB data. Et éompo- 
nendo simul utriusque BA, AA cum AB, hoc 
est duarum AB ad ΔΒ ralio est data; et unius 
igitur ipsius AB ad BA ratio est data. Ipsius 
aulem AB ad ΒΓ ratio est data ; ipsius autem 
ΔΒ ad ΒΓ ratio est data; et ipsius AB igitur 


ad ΒΓ ralio est data. Et quoniamn ratio est ipsius 


au quarré de TB (2. 2); la raison du rectangle sous BA, AA au quarré de ΔΒ est donc 
donnée ; la raison de quatre fois le rectangle sous BA, ΑΔ au quarré de ΔΒ est donc 
donnée ; la raison de quatre fois le rectangle sous BA, AA avec le quarré de ΔΒ au 
quarré de Ba est donc donnée. Mais quatre fois le rectangle sous BA, Aa avec le 
quarré de ΒΔ est égal au quarré de la somme des droites BA, ΑΔ (8. 2); la raison du 
quarré de la somme des droites BA, ΑΔ au quarré de ΔΒ est denc donnée; la raison 
de la somme des dioites BA, ΑΔ à ΔΒ est donc donnée ; donc, par addition, la 
raison de la somme des droites BA, ΑΔ avec ΔΒ, c’est-à-dire, de deux fois AB à Ba 
est donnée {G); la raison d’une seule fois AB à BA est donc donnée Mais la raison 
de ΔΒ à Br est donnéc; la raison de AB à ΒΓ est donc donnée (8). Mais la raison de 
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καὶ ἔστιν ὡς ἡ ABmpogriv!8 ΒΔ οὕτως τὸ ἀπὸ τῆς 
ΑΒ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν AB, ΒΔ’ λύγος ἄρα καὶ τοῦ 
ἀπὲ τῆς ΑΒ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν ΑΒ, BA δοθείς, Δοθὲν 
δὲ τὸ ὑπὸ τῶν AB, BA, οὕτως yap δυθὲν ἀφήρηται» 
δοθὲν ἄρα καὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ' δοθεῖσα ἄρα ἡ ΑΒ. 
Καὶ ἔστι λόγος τῆς AB πρὸς τὴν'9 ΒΓ δυθείς" do- 


θεῖσα ἄρα καὶ ἡ ΒΓ. 
AHMMA. 


πῶς δοθὲν ἐστὶ τὸ ὑπὸ τῶν ΑΒΓ ὀρθογώνιον. 
ἀμέλείας ὑποκειμίνης τῆς ὑπὸ ΑΒΓ γωνίας: 
Ηχθὼ ἀπὸ τοῦ Β σημείου κάθετος ἡ ΒΔ’ καὶ 
ἐκξεξλήσθω ἡ ΓΔ ἐπὶ τὸ ©, καὶ συμπεπληρώσθω 
τὸ ΒΔΘΑ ὀρθογώνιον" ἴσον ἄρα ἐστὶ τὸ ΑΔ τῷ AT. 
"Καὶ ἱκξεξλήσθω ἡ ΔΒ ἱπὶ τὸ 2. καὶ κείσθω τῇ ΒΓ 
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AB ad BA data, et est ut AB ad BA ita ipsum 
ex AB ad ipsum sub AB,. BA ; ratio igitur et 
ipsius ex AB ad ipsum sub AB, BA data. Datum 
autem ipsum sub AB, BA, sic gnim datum 
ablatum fuit; datum igitur et ipsum ex AB ; 
data igitur AB. Et-est ratio ipsius AB ad BF 
data; data igitur et Br. 


LEMMA. 


Quomodo datum est rectangulum sub ΑΒΓ, 
obtuso supposito AB angulo ? 

Agatur a puncto B perbendicularis BA; et 
producatur ΓΔ ad punctum ©; et compleatur 
BAOA reclangulum ; æquale igitur est ipsum AA 
ipsi AT. Et producatur AB ad punctam Ζ, et 


LA 


BE 


B 
\ 
ἘΣ 


Α 
Θ 
3 € \ ᾿ \ 2 ΄ 
ἴση ἡ ΒΖ καὶ συμπεπληρώσθω το ΑΖ ὀρθογῶνιον. 
> ἧς τ dre Frs e , 
Ἐπεὶ οὖν δοθεῖσα ἔστιν ἡ ὑπὸ ΑΒΓ γῶι ία. ὑπόκειται 


AT 


ponatur ipsi ΒΓ æqualis ΒΖ, et compleatur AZ 


rectangulum. Quoniam igitur datus est ΑΒΓ an- 


ΑΒ à ΒΔ est donnée, et AB est à BA comme le quarré de ΑΒ est au rectangle sous 
AB, BA (1. 6); la raison du quarré de ΑΒ au rectangle sous ΑΒ, ΒΔ est donc donnée. 
Mais le rectangle sous AB, BA est donné, car c’est ainsi qu’on a retranché l’espace 
donné (2); le quarré de ΑΒ est donc donné; la droite AB est donc donnée. Mais 
Ja raison de ΑΒ à Er est donnée ; la droite Br est donc donnée. 


L'EM ME: 


L’angle 4BT étant supposé obtus, comment le rectangle sous ΑΒ, Br est-il donné ? 
Du point B menons la perpendiculaire Ba, et prolougeons ΓΔ vers® ; achevons le 


rectangle BA@A ; le rectangle 44 sera égal à Ar. Prolongeons ΔΒ vers Z ; faisons ΒΖ 
égal à Br, et achevons le rectangle 47. Puisque l’angle ΑΒΓ est donné, par supposi- 
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γὰρ, δοθεῖσα δὲ καὶ ἡ ὑπο ΑΒΔ. ὀρθὴ γὰρ. λοιπὴ 
ἄρα κα ὑπο ΔΒΓ δοθεῖσά ἐστι. Καὶ ὀρθὴ ἡ Δ' λοιπὴ 
ἄρα ἡ Τ δοθεῖσά ἐστι. Δοθὲν ἄρα τὸ ΒΓΔ τρήγωνον 
τῷ εἴδει" λόγος ἄρα τὴς ΔΒ πρὸς ΒΓ δοθείς. Ion 
δὲ ἡ ΒΓ τῇ ΒΖ" λόγος ἄρα καὶ τῆς ΔΒ πρὸς τὴν ΒΖ 
δοθείς" ὥστε καὶ τοῦ ΒΘ πρὸς τῆν ΖΑ λόγος δοθείς. 
Ἰσὸν δὲ τὸ ΒΘ τῷ ΑΓ’ λόγος ἄρα τοῦ AT πρὸς τὸ 
ΑΖ δοθείς. Καὶ δοθὲν τὸ AT° δοθὲν ἄρα καὶ τὸ AZ, 
τουτέστι τὸ ὕπο ΑΒ; ΒΖ: τουτέστι τὸ ὑπο 
AB, Br. 


TPOTAZIE πος; 


, 
Ἐὰν δύο εὐθεῖαι δοθὲν χωρίον περιέχωσιν ἐν 
YA La 
δεδομένη γωνίᾳ. δύνηται δὲ ἡ ἑτέρα τῆς ἑτέρας. 
δοθέντι, μεῖζον ἢ ἐν λόγῳ" καὶ ἑκατέρα αὐτῶν 
ἔσται δοθεῖσα", ΄ 
; È , 
Δύο γὰρ εὐθεῖα ι5 AB, ΒΓ δοθὲν χωρίον περιε- 
: o AT ἐν δεδομένῃ γωνίᾳ τῇ ὑπὸ ΑΒΓ 
χετωῶσαν TO Ἐν Ὁμενῃ γῶνιῷ, τῇ ὑπὸ ABT, 
τὸ δὲ ἀπὸ τῆς ΤΒ τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΑ δοθέντι, μεῖ- 
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gulus, supponitur enim, daius autem et angu+ 
lus ΑΒΔ, rectus enim ; reliquus igitur ΔΒΓ datus 
est. Et rectus ipse A ; reliquus igitur F datus est, 
Datum igitur BlAtriangulum species ratio igitur 
ipsius AB ad ΒΓ data. Æqualis autem ΒΓ ipsi 
ΒΖ ; ratio igitur et ipsius AB ad BZ data ; 
quare et ipsius ΒΘ ad ZA ratio data. Æquale 
autem ΒΘ ipsi AT ; ratio igitur ipsius AT ad 
AZ data. Et datum AT; datum igitur AZ, hoc est 
ipsum sub AB, ΒΖ, hoc est ipsum sub AB, ΒΡ, 


PROPOSITIO LXXXVII. 


Si duæ rectæ datum spatitm comprehendant 
in dato angulo , possit autem altera alterä, dato, | 
majus est quam in ralionce ; ct utraque isparunmt 
erit data. 

Duæ enim rectæ AB , ΒΓ datum spatium 
comprehendant AT in dato angulo ΑΒΓ, ipsum 


autem ex ΒΓ ipso ex ΒΑ, dato, majus sit quam 


tion, que l'angle ΑΒΔ est aussi donné, car il est droit, l’angle restant ΔΒΤ sera donné, 
Mais l’angle δ est droit; l’angle restant r est donc donné; le triangle ΒΓΔ est donc 
donné d’espèce ; la raison de ΔΒ à Br est donc donnée (40). Mais ΒΓ est égal à ΒΖ ; 
la raison de ΔΒ à ΒΖ est donc donnée, et par conséquent la raison de ΒΘ à ΖΑ. 
Mais ΒΘ est égal à Ar; la raison de Ar à 4Z est donc donnée, Mais Ar est donné; 
Az est donc donné, c’est - à - dire, le rectangle sous ΑΒ, #7 c'est-à-dire, 
le rectangle sous AB, Br. 


PROPOSITION LXXXVII. 
Si deux droites comprènent un espace donné, dans un angle donné, et si le 
quarré de l’une est plus grand à l’égard du quarré de l’autre, d’une donnée, qu’en 
raison, chacune d’elles sera donnée. 
Que les deux droites AB, ΒΓ comprènent un espace donné ΑΓ, dans un angle 
donné ΑΒΓ, et que le quarré de ΓΒ soit plus grand à l'égard du quarré de BA, 
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, e A +, ἊΣ -“ 

ἴον ἔστω ntéy λόγῳ" λεγὼ οτί καὶ ἑκατέρα τῶν 
? \ , 
AB, ΒΓ ἐστὶ δοθεῖσαΐ. 

\ \ 4 » % -“ 5 3 \ -“ 

Ἐπεὶ γὰρ τὸ ἀπὸ τὴς ΓΒ τοῦ" ἀπὸ τῇς BA, 

24 » NUS , > ’ \ 

δοθέντι. μεῖζον ἐστιν ἢ ἐν λόγῳ. ἀφῃρήσθω To 

Ν we \ -“ mn κ 
δοθὲν, καὶ ἔστωδ τὸ ὑπὸ τῶν ΓΒ, ΒΔ’ λοιποῦ ἀρὰ 


τοῦ ὑπὸ τῶν ΒΓ, ΓΔ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΑΒ λόγος ἐστὶ 


Α 
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in ratione; dico et utramque ipsarum AB, Br 
esse datam. 

Quoniam enim ipsum ex ΓΒ ipso ex BA, 
dato , majus est quam in ratione, auferatur 
datum, et sit ipsum sub ΓΒ, BA; reliqui igitur 
sub ΒΓ, ΓΔ ad ipsum ex AB ratio est data. 


B 


δοθείς, Καὶ 
ἐστὶ δὲ καὶ τὸ ὑπὸ τῶν ΓΒ. ΒΔ δοθέν" λόγος ἄρα 
ἐστὶ τοῦ ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν TB; 
ΒΔ7 διθείς, Ως δὲ τὸ ὑπὸ τῶν ΑΒ. ΒΓ πρὸς τὸ 
ὑπὸ τῶν IB, BA οὕτως ἡ AB πρὸς τὴν BA° ὥστε 
καὶ τῆς ΑΒ πρὸς τὴν ΒΔ λόγος ἐστὶ δοθείς" ὥστε 
καὶ τοῦ ἀπὸ τῆς ΑΒ πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΔ λόγος 
ἐστὶ δοθείς, Τοῦ δὲ ἀπὸ τῆς ΑΒ πρὸς τὸ ὑπὸ τῶν 
ΒΓ, ΓΔ λύγος ἐστὶ δοθείςϑο καὶ τοῦ ὑπὸ τῶν ΒΤ, 
TA ἄρα πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΔΒ λόγος ἐστὶ δοθεΐς" 


LA à “Ὕ , e \ 072 \ Α 
ὥστε καὶ τοῦ τετράκις ὑπο τῶν BF TA πρὸς τὸ 


d’une donnée, qu’en raison; je dis 
donnée. 


À F 


Et quoniam datum est ipsum sub ΑΒ, ἘΠ᾿ est 
autem etipsum sub TB, BA datum; ratioigiturest 
ipsius sub AB, ΒΓ ad ipsum sub ΓΒ, BA data. 
Ut autem ipsum sub AB, ΒΓ ad ipsum sub 
TB, BA ila AE ad BA; quare ct ipsius AB ad 
BAratio est data ; quarce et ipsius ex AB ad ipsum 
ex BA ratio est data. Ipsius autem ex AB ad 
ipsum sub ΒΓ, ΓΔ ratio est data ; et ipsius sub 
ΒΡ, l'Aïgitur ad ipsum ex AB ratio est data; 
quare et ipsius quater sub ΒΓ, ΓΔ ad ipsum 


que chacune des droites AB, ΒΓ est 


Car puisque le quarré de ΓΒ est plus grand à l’égard du quarré de BA, d’nne 


donnée , qu’en raison, retrauchons la donnée, que cette donnée soit égale au 
rectangle sous ΓΒ, BA; la raison du rectangle restant sous Br, ΓΔ au quarré de ΑΒ 
sera donnée ( déf. 11 ). Et puisque le rectangle sous AB, Br est donné, et que 
le rectangle sous TB, BA est aussi donné, la raison du rectangle sous ΑΒ, Br au 
rectangle sous TB, BA sera donnée (1). Mais le rectangle sous AB, ΒΓ est au rec- 
tangle sous TB, BA commeAB est à BA (1. 6) ; la raison de ΑΒ à BA'est donc donnée ; 
la raison du quarré de ΑΒ au quarré de ΒΔ est donc donnée (50). Mais la raison 
du quarré de AB au rectangle sous Er, ΓΔ est donnée; la raison du rectangle 
sous Br, ΓΔ au quarré de ΔΒ est donc donnée; la raison de quatre fois le rec- 
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ἀπὸ τῆς BA λόγος ἐστὶ δοθείς" τοῦ τετράκις 
ὑπὸ τῶν ΒΓ. ΓΔ ἄραϑ μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς ΔΒ πρὸς 


τὸ ἀπὸ τὴς ΒΔ λύγος ἐστὶ δοθείς. Αλλὰ τὸ τε- 
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ex BA ratio est data ; ipsius quater sub Br, 
. 

ΓΔ ïgitur cum ipso ex ΒΔ δά ipsum ex BA ratio 

est data. Sed ipsum quater sub ΒΓ, TA cum 


τράκις ἰὑπὸ τῶν ΒΓ, TA μετὰ τοῦ ἀπὸ τῆς BA ipso ex BA cest ipsum ex utrâque simul ΒΓ, 


τὸ ἀπὸ συναμφοτέρου ἐστὶ τῆς ΒΓ, TA* λόγος TA; ratio igitur est et ipsius ex utrâque simul ΒΓ, 
ἄρα ἐστὶ καὶ ποῦ: ἀπὸ συναμφοτέρου τῆς ΒΓ, TA, ad ipsum ex BA data; quare οἱ utriusque 
TA πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς BA δοθείς" ὥστε καὶ συναμ- simul ΒΓ, TA ad ΒΔ raüo est data ; οἵ com- 
φοτέρου τῆς ΒΓ, TA πρὸς τὴν BA λόγος ἐστὶ δο-- ponendo igitur ipsarum ΒΓ, ΓΔ οἱ ipsius BA, 


θείς" καὶ συνθέντι ἄρα τῶν ΒΓ, TA καὶ τῆς BA, 


Α 


τουτίστιϊο δύο τῶν TB, πρὸς τὴν ΒΔ λόγος hoc est duarum ΓΒ ad BA ratio est data; 


ἐστὶ δοθείς" ὥστε καὶ μιᾶς τῆς TB πρὸς τὴν BA  quare οἱ unius ΓΒ ad BA ratio οδὶ data. Ut 
λόγος ἐστὶ δοθείς, Qc dé n IB πρὸς τῆν! ΒΔ ϑαίοιῃ ΓΒ δά BA ita ipsum sub ΓΒ, BA ad ipsum 
οὕτως τὸ ὑπὸ τῶν TB, BA πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΒΔ' Cx BA; οἱ ipsius sub ΓΒ, BA igitur ad ipsum 
καὶ τοῦ ὑπὸ τῶν TB, BA ἄρα πρὸς τὸ ὠπὸ τὴς ex BA ralio est data. Datum autem sub TB, 
BA λόγος ἐστὶ δυθείς. Δοθὲν δὲ τὸ υπὸ Τῶν TB, ΒΔ ; dalum igitur et ipsum ex BA ; data igitur 


ΒΔ’ δοθὲν ἄρα καὶ τὸ ἀπὸ τῆς ΒΔ" δοθεῖσα ἄρα 


tangle sous ΒΓ, ΓΔ au quarré de BA est donnée (8); la raison de quatre fois le 
rectangle sous Br, TA avec le quarré de ΒΔ au quarré de Ba est donc donnée(6), 
Mais quatre fois le rectangle sous ΒΓ, ra avec le quarré de ΒΔ est égal au quarré 
de la somme des droites Br, ΓΔ (8.2); la raison du quarré de la somme des 
droites Br, ΓΔ au quarré de BA est donc donnée; la raison de la somme des 
droites BT, TA à Ba est donc donnée (54); donc, par additiun, la raison de la 
somme des droites Br, ΓΔ, BA, c’est-à-dire de deux fois ΓΒ à BA est donnée (6); 
Ja raison d’une fois ΓΒ à BA est donc donnée. Mais ΓΒ est à BA comme le rec- 
tangle sous TB, BA est au quarré de Ba (1. 6); la raison du rectangle sous TB, 


BA au quarré de ΒΔ est donc donnée, Mais le rectangle sous ΓΒ, BA est donné; 
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ἐστὶν ἡ ΒΔ’ ὥστε καὶ ἡ ΒΓ δοθεῖσα ἐστι. τῆς 
γὰρ ΒΓ πρὸς τὴν ΒΔ λόγος ἐστὶ δοθεὶς, καὶ δέδο-- 
ταὶ ἡ ΒΔ'5, Καὶ ἔστι δοθὲν τὸ AT , καὶ δοθεῖσα 
ἡ ὑπὸ ΑΒΓ γωνία" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶ καὶ ἡ ΑΒ" 


-“ἑκατίρα ἄρα τῶν ΑΒ. ΒΓ δοθεῖσα ἐστι- 
TIPOTAZIZ σης 


Ἐὰν εἰς κύκλον δεδομένον τῷ μεγέθει εὐθεῖα 
γραμμὴ ἀχθῇ, ἀπολαμξάνουσα τμῆμα δεχό- 
μένον γωνίαν δοθεῖσαν" δέδοται ἡ ἀχθεῖσα τῷ 
μεγέθει. 

Εἰς γὰρ κύκλον δεδομένον τῷ μεγέθει τὸν 
ΑΒΓ ἤχθω' ἡ AT, aronauGayoure τμῆμα τὸ 


Ὄ 
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est BA ; quare et ΒΓ data est, ipsius enim ΒΓ' 
ad BA ratio est data, et data est BA. Et est 
datum AT, et datus ΑΒΓ angulus ; data igitur 
est et AB ; utraque igitur ipsarum AB, ΒΓ data 
est. 


PROPOSITIO LXXX VIII. 
Ν 
Si in circulum datum magnitudine recta li- 
nea ducta fuerit, auferens segmentum quod 
capiat angulum datum , data est ducta magni- 
tudine. 
In circulum enim datum magnitudine ABr 


ducta fuerit ipsa AT auferens segmentum ΑΕΓ 


Ἄς AT 


AET δεχόμενον γωνίαν AET? δοθεῖσαν" λέγω ὅτι 
ἦ AT δίδοται τῷ μεγέθει. 


quod capiat angulum AET datum; dico Ar 


datam esse maguitudine, 


le quarré de BA est donc donné (2); la droite BA est donc donnée, et par consé- 
quent la droite ΒΓ est donnée (2), car la raison de Br à BA est donnée ; mais BA est 
donné; la droite Ar est donc donnée’, et l’angle ΑΒΓ est aussi donné; Ja droite AB 
est donc donnée; chacune des droites AB, Br est donc donnée (57). 


PROPOSITON LAXXVHE 


Si dans un cercle donné de grandeur, on mène une ligne droite qui retranche 
un segment comprenant un angle donné, la droite menée sera donnée de 
grandeur. 

Dans le cercle ΑΒΓ donné de grandeur, menons Ja droite ΑΓ qui retranche un 
segment ΑΕΓ comprenant un angle donné AEr ; je dis que la droite Ar est donnée 
de grandeur. 


1Π. 59 
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Εἰλήφθω γὰρ τὸ κέντρον τοῦ κύκλου τὸ À, 
καὶ ἐπεζευχθεῖσα ἦ ΑΔ διήχθω ἐπὶ τὸ E, καὶ 
ἐπιζεύχθω ἡ TE. Δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ ΑΤῈ . 
ὀρθὴ γάρ écriv$e Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ AET δοθεῖσα" 
καὶ λοιπῇ ἄρα à ὑπὸ T'AE δοθεῖσά ἔστι" δέδοται 
ἄρα τὸ ΑΤῈ τρίγωνον τῷ εἴδει, λύγος ἄρα ἐστὶ 
τῆς EA πρὸς τὴν AT δοθείς. Δαθεῖσα δὲ ἡ EA 
τῷ μεγέθει. ἐπεὶ καὶ ὃ κύκλος δέδοται τῷ με- 


γέθει» δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν à AT τῷ μεγέθει. 
ΠΡΌΤΑΣΙΣ 70. 


Ἐὰν εἰς κύκλον δεδομένον τῷ μεγέθει εὐθεῖα 
γραμμὴ ἀχθῇ δεδομένη τῷ μεγέθει" ἀπολήψεται 
τμῆμα δεχόμενον γωνίαν δοθεῖσαν. 

Eiç γὰρ κύκλον δεδομένον τῷ μεγέθει τὸν 
ΑΒΓ εὐθεῖα γραμμὴ ἤχθω ἡ AT δεδομένη τῷ 
μεγέθει" λέγω ὅτ, ἀπολύψεται τμῆμα δεχό- 
μένον γωνίαν δοθεῖσαν. 

Εἰλήφθω γὰρ τὸ κέντρον τοῦ κύκλου τὸ À, 
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Sumatur enim centrum À circuli, et juncta 


AA producatur ad E, et jungatur ΓΕ, Datus 


“ων 


igitur est ATE angulus, rectus enim. Est au- } 


tem et ΑΕΓ angulus datus; reliquus igitur ipse ! 
ΓΑΕ datus est. Datum est igitur ATE trian- | 


gulum specie ; ratio igitur est ipsius ΒΑ ad AT 
data. Data igitur EA magnitudine , quia cir- 
culus datus est magnitudine; data igitur est 


ipsa AT magnitudine. 
PROPOSITIO LXXXIX. 


Siin circulum datum magnitudine recta li- 


nea ducta fuerit data magnitudine ; auferet seg- 


mentum quod capiet angulum datum. 
In circulum enim datum magnitudine ΑΒΓ, 
recta linca ducatur AF data magnitudine ;| 
dico illam auferre segmentum capiens angulum | 
datum. | 
Sumatur enim centrum À circuli, et juncta: 


Car prenons le centre du cercle ( 1.3), qu’il soit A; joignons la droite 44, 


et prolongeons-la vers E, et joignons TE. L’angle ATE sera donné, car il est droit 
(31. 3). Mais l’angle AEr est douné (1); l’angle restant TAE est donc donné (32. 1) 
(4); le triangle ΑΓΕ est donc donné d’espèce (40); la raison de ἘΑ à Ar est donc 
donnée ( déf. 3). Mais EA est donné de grandeur, parce que le cercle est donné 
de grandeur ( déf. 5); la droite Ar est donc donnée de grandeur (2). 


PROPOSITION LXXXIX. 


Si dans un cercle donné de grandeur, l’on mène une ligne droite donnée de 
grandeur, cette droite retranchera un segment qui comprendra un angle donné. 


Daos le cercle ΑΒΓ donné de grandeur, menons une ligne droite AT donnée de 
grandeur ; je dis qu’elle retranchera un segment qui comprendra un angle donné, 


Car prenons le centre du cercle, qu’il soit δ (1.3); joignons Ja droite 44, 
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καὶ ἐπεζευχθεῖσα ἡ ΑΔ διήχθω ἐπὶ τὸ A, καὶ 
ἐπεζεύχθω à ΤΕ. Καὶ ἐπεὶ δοθεῖσά ἐστιν ἕκα- 
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AA producatur ad Δ, et jungatur TE. Et quo- 
niam data est utraque ipsarum E4, AT, ratie 


τέρα τῶν EA, ΑΓ" λόγος ἄρα ἐστὶ τῆς EA πρὸς 
τὴν AT δοθείς, Καὶ ἔστιν ὀρθὴ à ὑπὸ ATE γωνία" 
δέδοται ἄρα τὸ ATE τρίγωνον τῷ εἴδει" δοθεῖσα 


ἄρα ἐστὶ καὶ # ὕπο AET γωνία. 


HPOTASIS Le 


1 "“, ᾿ FU = 
Ἐὰν κύκλου δεδομένου τῇ θέσει ἐπὶ τῆς πε- 
DJ 2 , 
ριφερείας δοθὲν σημεῖον ληφθῇ, ἀπὸ δὲ τούτου 
‘ “ FE ’ + 
σιρος τὰν τοῦ κύκλου περιφερείαν κλασθῇ τις 
’ ’ 7 4 \ 
εὐθεῖα δεδομένην γωνίαν ποιοῦσα!" δέδοται To 
‘ 1.2 
ἕτερον πέρας τῆς κλασθείσης. 
δ ΄ ,ὔ 17 
Κύκλου γὰρ τῇ θέσε; δεδομένου τοῦ ΑΒΓ εἰ- 
, 9 TL τὴν τ ,! Job -“ \ 
λήφθω ἐπὶ τῆς περιφερείας δοθὲν σημεῖον τὸ Β. 


igitur est ipsius ΕΑ ad AT data. Et est rectus 
ATE angulus;, datam est igitur ATE triangulum 
specie ; datus igitur est et AEF angulus. 


PROPOSITIO XC. 


Si in circuli dati positione circumferentiä 
datum punctum sumptum fuerit , ab ipso autem 
ad circuli circumferentiam inflexa fuerit aliqua 
recta datum angulum faciens; data est altera 
extremitas inflexæ. 

In circuli enim positione dati ΑΒΓ circ#m- 
ferentià sumatur datum punctum B', a puncto 


prolongeons-la vers Δ, et joignons ΓΕ. Puisque chacune des droites EA, AT est 
donnée, la raison de ἘΑ à ΑΓ est donnée (1). Mais l’angle ΑΓῈ est droit (31.3); 
le triangle ΑΓΕ est donc donné d’espèce (44) ; l’angle AEr est donc donné (déf. 5). 


PROPOSITION ΧΟ, 


Si dans la circonférence d’un cercle donné de position l’on prend un point 
donné , et si de ce point on mène une droite qui, étant brisée à la circonfé- 
rence, fasse un angle donné , l’autre extrémité de la ligne brisée sera donnée. 

Dans la circonférence du cercle ΑΒΓ donné de position, prenons un point 
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λ ͵ ͵ > e 
ἀπὸ δὲ τοῦ Β σημείου κεκλάσθω εὐθεῖα ἡ BAT 


“ ᾿ LA 
δεδομένην ποιοῦσα γωνίαν τὴν ὑπο" BAT. λέγω 


ὅτι δέδοται τὸ T σημεῖον. 
» “᾿ ΑἹ 
Εἰλήφθω γὰρ τοῦ κύκλου τὸΐ κέντρον τὸ Δ. 
\e 3 Ν ’ 
καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ BA, AT. Καὶ ἐπεὶ δοθέν 


ἔστιν ἑκάτερον τῶν B, A, θέσει ἄραϑ ἐστὶν ἡ ΒΔ. 
Καὶ ἐπεὶ δοθεῖσά ἔστιν ἡ ὑπὸ BAT γωνία" δὸ- 
θεῖσα ἄρα ἐστὶ καὶ7 ἡ ὑπὸ BAT. Ἐπεὶ οὖν πρὸς 
θέσει δεδομένῃ εὐθείᾳ τῇ BAS, καὶ τῷ πρὸς αὐτῇ 
σημείῳ τῷ À, εὐθεῖα γραμμὴϑ ἥκται ἡ AT δὲδὸ- 
μένην ποιῦσα γωνίαν τὴν ὑπὸ ΒΔΤ’ δοθεῖσα ἄρα 
ἐστὶν ἡ AT τῇ θέσει. Θέσει δὲ καὶ τῷ μεγίθει δοθεὶς 
καὶ δ᾽ ΑΒΓ κύκλος" θέσει ἄρα καὶ τῶ μεγέθει δο-- 
θε)γώ ἔσττιν ἡ AT. Καὶ δοθὲν τὸ Δ'5, δοθὲν ἄρα 


3 Ν \ 4 
ἐστὶ τὸ Τ σημεῖον. 
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autem B inflectatur recta BAT datum faciens 
augulum BAT; dico datum esse punctum Γ΄. 


Sumatur enim circuli centrum Δ, et jun- 


gantur BA, AT. Et quoniam datum est utrum- 


que punctorum B, Δ, positione jgitur estipsa BA. 
Et quoniam datus est BAT angulus; datus igitur 
est ct ipse BAT. Quoniam igitur ad datam posi- 
tione rectam BA, et ad punctum in çà Δ, recta 
ducta est AT datum faciens angulum BAT ; data 
igitur est AT positione. Positione autem et 
magnitudine datus et ΑΒΓ circulus; posilione 
igilur οὗ magniludine data est AT. Et datum 


Δ punctum ; datum igitur est punctum Γ, 


donné B, et du point B menons une droite BAT qui, étant brisée à la circonfé- 
rence, fasse un angle donné ΒΑΓ; je dis que 16 point r est donné. 

Car prenons le centre du cercle (1.5), qu’il soit A, et joignans BA, ar. 
Et puisque chacun des points B, Δ est donné, la droite BA est donnée de posi- 
tion (26). Et puisque l’angle BAT est donné, l’angle BAT sera donné (20.3) 
(2). Mais à la droite BA donnée de position , et au point 4 de cette droite, on a 
mené la droite ar faisant un angle donné Bar; la droite Ar est donc donnée de 
position ( 29). Mais le cercle ABr est donné de position et de grandeur; la 
droite ΔΙ est donc donnée de position et de grandeur (25 et 26). Mais le 
point A est donné; le point r est donc donné (27). 
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ΠΡΟΊΤΑΣΙΣ La. 


Ἐὰν ὑπὸ δεδομένου σημείου. τοῦ! θέσει δεδο-- 


, (2 ἣν #8 L ων 3 -“Ὕ ᾿ 
pivou κύκλου ἐφαπτομένη εὐθεῖα ἀχθῇ" δέδοται, 


ἡ ἀχθεῖσα τῇ θέσει καὶ τῷ μεγέθει. 

Απὸ γὰρ δεδομένου σημείου τοῦ T, θέσει 
δεδομίνου κύκλου τοῦ ΑΒ ἐφαπτομένη εὐθεῖα 
ἤχθω ἡ ΤΑ" λέγω ὅτι ἡ ΤΑ εὐθεῖα δέδοται τῇ 


θέσει καὶ τῷ μεγίθ 
ἔσει καὶ τῷ μεγεῦει. 
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PROPOSITIO: CL. 


Si a dato puncto, positione datum circulum 
contingens recta ducatur; data est ducta po- 
sitione et magnitudine. 

À dato enim puncto T', positione datum cir< 
culum AB contingens recta TA ducatur; dico 


TA rectam datam esse positione et magni- 


tudine. 


Εἰλήφθω γὰρ To? κέντρον τοῦ κύκλου τὸ Δ, καὶ 
ἐπεζεύχθωσαν αἱ AA, AT. Καὶ ἐπεὶ δοθέν ἐστιν 
ἑκάτερον Toy Δι Ὁ δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ AT. 
Καὶ ἔστιν ὀρθὴ ἡ ὑπὸ AAT γωνία" τὸ ἄρα ἐπὶΐ 


- ᾽, / V4 " 
τῆς AT γραφόμενον ἡμικύκλιον ἥξει διὰ τοῦ A. 


Μ LS \ 
Ἤχθω, καὶ ἔστω τὸ ΔΑΙ" θέσει ἄρα ἐστὶ τὸ ΔΑΓ, 


Sumatur enim centrum A circuli, et jun- 
gantur ipsæ AA, AT. Et quoniam datum est 
utrumque punctorum À, Τ᾿; data igitur est 
AT. Et est rectus AAT angulus ; ergo super 
AT descriptus semicirculus transibit per punc- 
tum A. Transeat ct sit ipse ΔΑΓ ; positione 
igitur est ipse AAT. Positione autem et AB 


PROPOSITION XCI. 4 


Si, d’un point donné, on mène une droite qui touche un cercle donné de po- 
? P "ἢ q P 
Θ 


sition, la droite menée 


t donnée de position et de grandeur. 


Du point donné Γ, menons une droite ΤᾺ qui touche le cercle AB donné de 
position; je dis que la droite rA est donnée de position et de grandeur. 
Car prenons le centre 4 du cercle (1. 3), et joignons ΔΑ, AT. Puisque chacun 


des points Δ, T est donné, la droite ar est donnée (26). Mais l'angle ΔΑΓ est 
droit (18.3); le demi-cercle décrit sur AT passera donc par le point 4 (31.3); 
qu'il y passe, et que ΔΑΓ soit ce demi-cercle. Le demi-cercle ΔΑΓ sera donné 


470 
Θέσει δὲ καὶ ὁ AB κύκλος δοθεΐς" δοθέν ἐστιν ἄρα 
τὸ AGAAAG καὶ τὸ Γ΄ δοθέν ἐστι" δοθεῖσα ἄρα 
3 \ à np! \ - , 

ἐστὶν ἡ ΑΓ τῇ θεσει καὶ τῷ μεγεθει. 


HPOTASIS Le, 


΄ “᾿ »» 
Ἐὰν κύκλου δεδομένου τῇ θέσει! ληφθῇ τι ση-- 
AS AE \ \ CES Δ » / ᾽ 1 
μεῖον ἐκτὸς δοθὲν, ἀπὸ δὲ τοῦ σημείου εἰς τὸν 
͵ 22 LA ε ᾿ -“ 
κύκλον διαχθῇ τιςὶ εὐθεῖα" τὸ ὑπὸ τῆς ἀχθείσης 
καὶ τῆς μεταξὺ τοῦ σημείου καὶ τῆς κυρτῆς 
΄ r 
περιφερείας περιεχόμενον ὀρθογώνιον δοθέν ἐστι. 
LU F - 4 -“, 
Κύκλου γὰρ δεδομένου πῇ θέσει τοῦ ΑΒΓ, εἰ- 
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circulus datus; datum est igitur punctum A. Sed 
et punctum Τ' datum est; data igitur est ipsa 
AT positione et magnitudine. 


PROPOSITIO XCII. 


Si, circulo dato positione, sumatur aliquod 
punctum extrinsecus datum, ἃ punclo autem 
in circulum ducatur aliqua recta; sub ductà et 
rectà inter punctum et convexam circumferen- 
tiam comprehensum rectangulum datum est. 


Circulo enim dato positione ΑΒΓ, sumatuy 


. λήφβω τί σημεῖον ἐκτὸς τὸ À, ἀπὸ δὲ τοῦ Δ 
σημείου διήχθω τις εὐθεῖα ἡ ΔΒ τέμνουσα τὸν 
κύκλον" λέγω ὅτι δοθέν ἔστι τὸ ὑπὸ τῶν BA, AT. 

Hylow ἀπὸ τοῦ Δ σημείου τοῦ ΑΒΓ κύκλου 


LU # »» Ν € 
ἐφαπτομένη εὐθεῖα ἡ ΔΑ" δοθεῖσα ἄρα" ἐστὶν ἡ 


aliquod punctum extrinsecus Δ, ἃ puncto autem 
A ducatur aliqua recta AB secans circulum, dicg 
datum esse ipsum sub BA, AT. 

Ducatur ἃ puncto Δ circulum ABT tangens 
recta AA ; data igitur est AA positione et mag- 


de position (déf. 6); Mais le cercle 4B est donné de position ; donc le point 4 
est donné (25). Mais le point r est donné ; la droite Ar est donc donnée de 


position et de grandeur (26). 
* 


PROPOSITION XCII, 


Si hors d’un cercle donné de position, on prend un point donné, et si de 
ce point on mène à ce cercle une droite, le rectangle sous la droite menée, 
et la droite placée entre ce point et la circonférence convexe est donné, 

Hors du cercle ΑΒΓ donné de position, prenons un point Δ, et du point 4 
menons une droite AB qui coupe le cercle; je dis que le rectangle sous BA, 


ΔΙ est donné. 


Car du point A menons une droite AA qui touche le cercle ΑΒΓ (17.3); la 
droite AA sera donnée de position et de grandeur (91). Et puisque 44 est donné, 
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-“ , MAT US m1! 
AA τῇ θέσει καὶ τῷ μεγέθει. Ἐπεὶ οὖν δοθεῖσα 
ὗ Ν ver \ “ 
ἐστιν ἡ AA δοθὲν ἄρα ἐττὶ καὶ τὸ ἀπὸ τῆς AA. 
= © . “ ᾿ » 
Καὶ ἔστιν ἴσον τῷ ὑπὸ τῶν BA, ΔΙ᾿" δοθὲν ἀρα 


ἰστὶ καὶ τὸ ὑπὸ τῶν BA, AT. 
AAANS. 


u " , A ἂν 

Εἰλήφθω τὸ κέντρον τοῦ κύκλου τὸ E, καὶ 
Ἂς 

Α' και 
δοθεῖσα 


ς Ε Nr ͵ ͵ 
ἄρα ἰστὶν ἡ ΕΔ τῇ θέσει καὶ τῷ pertes. A:do- 


΄ δ 4 DHIUN, \ 
ἐπεζεύχθω ἡ ΔΕ, καὶ διήχθω ἐπὶ τὸ 


Ν Τὴ 3 « LA »" " 
ἐπεὶ δοθὲν ἔστιν ἑκάτερον τῶν E, Δ 


δὲ ι », 3 LISTES 
σαι δὲ καὶ ὁ ΑΒΖ κύκλος" δοθὲν ἀρα ἐστὶν ἐκά- 


ss 9 = 
τερον τῶν A, Z. Ἐστι δὲ καὶ τὸ Δ δοθέν" δοθεῖσα 
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nitudine. Quoniam igitur data est AA ; datum 
igitur et ipsum ex AA. Et cst æquale ipsi sub 
BA, ΔΙ; datum igitur cst et ipsum sub BA, AT. 


ALITER, 


Sumatur centrum E circuli, et jungatur AE, 
et producatur ad punctum A; et quoniam 
datum est utrumque punctorum E, A; dala 
igitur est ΕΔ positione et magnitudine, Datus 
est autem et ΑΒΖ circülus ; datum igitur utrum- 


que punctorum À, Z. Est autem et punctum Δ 


9 Ν - ’ \ »! > Ἂς 

ἄρα ἐστὶν ἑκατέρα τῶν ΑΔ, ΔΖ" δοθὲν ἄρα ἐστὶ 
-“ À +. 4 Ve \ “ 

τὸ ὑπὸ τῶν AA, ΔΖ. Καὶ ἔστιν ἴσον τὸ ὑπὸ τῶν 
»-΄κκε \ ne \ » 3 \ 

ΑΔ. AZ τῷ ὑπὸ τῶν BA, ΔΙ᾿" δοθὲν ἄρα ἐστὶ 


ι κ΄ ἫΝ \ -“ 
και τὸ ὑπὸ τῶν BA, AT. 


datum ; data igitur est utraque ipsarum A4; 
AZ; datum igitur est ipsum sub AA, AZ. Et 
est æquale ipsum sub AA, AZ ipsi sub BA, 
AT ; datum igitur est et ipsum sub BA, Ar. 


le quarré de 44 est donné (52). Mais le quarré de 44 est égal au rectangle 
sous BA, Ar (56. 5); le rectangle sous BA, ar est donc donné. 


AU FR EME ES: 


Prenons le centre E de ce cercle (1.3), joignons la droite AE, et prolon- 
geons celte droite vers 4. Puisque chacun des points E, A est donné, la 
droite ἘΔ est donnée de position et de grandeur (26). Mais le cercle ΑΒΖ est 
donné ; chacun des points A, 2 est donc donné (2.5). Mais le point A est donné; 
chacune des droites ΑΔ, 4z est donc donnée (236); le rectangle sous A4, 47 est 
donc donné. Mais le rectangle sous 44, 4Z est égal au rectangle sous Ba, AT 


(36. 5); le rectangle sous BA, ar est donc donné. 


IT. 50 Χ 
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ΠΡΌΤΑΣΙΣ dy. 
Edy κύκλου δεδομένου τῇ θέσει ληφθῇ τι ση-- 


μεῖον ἐντὸς δοθὲν, διὰ δὲ τοῦ σημείου διαχθῃ 


2h κ΄ ; \ , δ αδ | » “ 
τις εὐθεῖα εἰς τον κυκλον 5 τὸ υ᾽ο τῶν τῆς 


> / # , > , δ 5 
ἀχθείσης τμημάτων σπερίεχοίενον ὀρθογώνιον 0 


θέν ἐστις 

Κύκλου γὰρ δεδομένου τῇ θέσει τοῦ ΒΓ, εἰλήφ- 
θω τι σημεῖον évroc τὸ A δοθέν, διὰ δὲ τοῦ A 
διήχθω τις εὐθεῖα ἡ TB° λέγω ὅτ, δεδομένον ἐστὶ 


τὸ ὑπὸ τῶν BA, AT. 


, Α ’ ee 
Εἰλύφθω γὰρ TO! κέντρον τοῦ κύκλου τὸ À, 
καὶ ἐπιζευχθεῖσα ἡ ΑΔ διήχθω ἐπὶ τὰ Z, E. 


\ L: 4 ! » e ΄ - , 
Ἐπεὶ οὐν δοθὲν ἐστιν ἱκώτερον τῶν Δ. A° θέσει 


ἄρα ἐστὶν" ἡ ΔΑ. Θέσει δὲ καὶ ὃ ΓΒΖ κύκλος", 
P 


\ L2 
δοθὲν ἄρα ἐστὶν ἑκάτερον τῶν Z, E. Εστι δὲ καὶ 


τὸ Α δοθέν" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἑκατέρα τῶν ZA, 
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PROPOSITTOEKCFEIT 


Si, circulo dato positione, sumatur aliquod 
punctum intus datum, per punctum autem du- 
calur aliqua recta in circulum ; ipsum sub ductæ 
segmentis comprehensum rectangulum datum 
est. 

Circulo enim ΒΓ dato positione , sumatur ali- 
quod punctum intus ipsum À datum, per punc- 
tum autem A ducatur aliqua recta ΓΒ» dico 


datum esse ipsum sub BA, AT. 


“x 


Sumatur enim centrum A circuli, et juncta 
AA producatur ad puncta Z, E. Quoniamigitur 
datum est utrumque ipsorum Δ, À ; positione 
igitur est ipsa AA. Positione autein el ΓΒΖ circu- 
lus; datumigitur est utrumque punctorum Z, E. 


Est autem et punctum ἃ datum; data igitur 


PROPOSITION XCIIL 


Si dans un cercle donné de position, on prend un point donné, etsi, par 
ce point, on mène une droite dans le cercle, le rectangle sous les segments 
de la droite menée est donné. 

Dans le cercle Br donné de position, prenons un point donné A, et par le 
point A menons une droite TB; je dis que le rectangle sons ΒΑ; AT est donné. 

Car prenons le centre Δ de ce cercle (1. 5), joignons A4, et prolongeons 
cette droite vers les points Z, E Puisque chacun des points Δ, A est donné, 
la droite 44 est donnée de position (26). Mais le cercle ΓΒΖ est donné ; chacun 
des points 2; E est donc donné (25). Mais le point 4 est donné ; chacune des 
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4 ε ) 
AE: δοθὲν ἄρα ἐστὶ τὸ ὑπὸ τῶν ZA, AE. Ka} 
“" “ " 
ἔστιν ἴσον τῷ ὑπὸ τῶν" BA, ΑΓ" δοθὲν ἄρα ἐστὶ 


καὶ τὸ ὑπὸ τῶν BA » AT. 
HPOTAZIZ ζδ΄. 


\ ᾿ς -“ ΄ » 
Ἐὰν εἰς κύκλον δεδομένον τῷ μεγέθει εὐθεῖα 
A 2 - > , - , 
ἡραμμὴ ἀχθῇ, ἀπολαμξανουσα τμῆμα δεχό-- 
an n° Las » ne , 
μένον γωνίαν δοθεῖσαν, καὶ ἡ ἐν τῷ τμήματι 
D L a” 
γωνία δίχα τμηθῇ" συναμφότεροι αἱ τὴν δεδο- 
’ ΄ \ \ \ 
μένην γωνίαν περιέχουσαι πλευραὶ πρὸς τὴν 
’ À , LA 
δίχα τέμνουσαν τὴν γωνίαν λόγον ἵξουσι δεδὸ-- 
δ « , \ 
μένον, καὶ τὸ ὑπὸ συναμφοτέρου τῶν τὴν δεδὸ- 
‘ mn > “ \ “ / 
μένην γωνίαν περιεχουσῶν εὐθειῶν καὶ τῆς κάτω 
» ἐν Αϊ, \ 22 / , A 
amohauGarouivns ἀπὸ τὴς δίχα τεμνούσης τὴν 
# \ re [4 2 \ LA 
γωνίαν πρὸς τῇ περεφερείᾳ" δοθὲν ἱσται. 
A " \ 
Εἰς γὰρ: κύκλον δεδομένον τῷ μεγέθει τὸν 
LA LA e “Δ, 
ΑΒΓ εὐθεῖα ἤχθω ἡ ΒΓ. ἀπολαμζξάνουσα τμῆμα 
ec \ e \ \ 
δεχόμενον γωνίαν δοθεῖσαν τὴν ὑπὸ BAT, καὶ 


τετμύσθω ἡ ὑπὸ BAT γωνία δίχα τῇ ΑΔ εὐθείᾳ" 
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est utraque ipsarum ZA, AE; datum igitur est 
ipsum sub ZA , AE. Et est æquale ipsi sub BA, 
AT; datum igitur est et ipsum sub BA , AT. 


Ψ 


PROPOSITIO XCIV. 


Si in circulum dt magnitudine recta linea 
ducatur, auferens segmentum quod capiat an- 
gulum datum , et in segmento angulus bifariam 
secetur ; simul utraque latera datum angulum 
comprehendenfia ad ipsam quæ bifariam secat 
angulum rationem habebunt datam, et ipsum sub 
utrâque simul reclarum datum angulum com- 
prehendentium , et sub abscissà inferne ab ipsä 
quæ bifariam secant angulum in circumferen- 
tià, datum erit. 

In circulum enim datum magnitudine AEr 
recta ducatur Br, auferens segmentum quod com- 
prehendat angulum datum BAT , et secetur BAT 


angulus bifariam rectä AA; dico rationem esse 


droites ZA, AE est donc donnée (26); le rectangle sous ZA, AE est donc donné. Mais 
ce rectangle est égal au rectangle sous BA, ΑΓ (35. 5); le rectangle sous BA, ΑΓ 
est donc donné. 


PROPOSITION. XCGIV. 


Si, dans un cercle donné de grandeur, on mène une ligne droite qui re- 
tranche un segment comprenant un angle donné, et si l’angle dans le segment 
est partagé en deux parties égales, la somme des côtés qui comprènent l’angle 
donné, aura une raison donnée avec la droite qui partage l’angle en deux 
parties égales ; et le rectangle sous la somme des droites qui comprènent l’angle 
donné , et sous le segmeut inférieur de la droite qui partage l’angle à la circon- 
férence en deux parties égales, sera donné. 

Car dans le cercle ΑΒΓ donné de grandeur, menons la droite Br qui retranche 
un segment comprenant un angle donné BAT, et partageons l’angle ΒΑΓ en deux 
parties égales par la droite Αδ; je dis que la raison de la somme des droites 


ΤΙ: 60 
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λέγω ὅτι λόγος ἐστὶ συναμφοτέρου τῆς BAT πρὸς 
“ἣν ΑΔ δοθεὶς, καὶ ὅτι δοθὲν ἐστι τὸ ὑπο συναμ- 
φοτέρου τῆς BAT καὶ τῆς ΕΔ. 

Ἐπεζεύχθω ἡ, ΒΔ. Καὶ ἐπεὶ εἰς κύκλον δεδο-- 
μένον τῷ μεγίθει τὸν ΑΒΓ δυῆκται εὐθεῖα ἡ ΒΓ. 
ἀπολαμβάνουσα τμῆμα τὸ BAT δεχόμενον yoriæy 
δοθεῖσαν τὴν ὑπὸ BAT* δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν ἡ ΒΓ 
τῷ μεγέθει. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ ἡ BA δοθεῖσά 
ἐστι τῷ μεγέθει" λόγος ἄρα ἐστὶ τῆς ΒΓ πρὸς 
τὴν BA δυϑείς. Καὶ ἐπεὶ ἡ ὑπὸ ΒΑΓ γωνία δίχα 


τέτμηται τῇ ΑΔ εὐθείᾳ" ἔστιν ἄρα ὡς ἢ ΒΑ πρὸς 
τὴν AT οὕτως ἡ BE πρὸς Tv ἘΤ’ ἐναλλὰξ ἄρα ὡς 
+ à AB πρὸς τὴν ΒΕ οὕτως ἡ AT πρὸς τὴν ΓΕ" καὶ ὡς 
ἄρα συνωμφότερος # BAT πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως ἡ AT 
πρὸς τὴν ΤΕ. Καὶ ἐπείεστιν ἴση ἡ ὑπὸ ΒΑῈ γωνία τῇ 
ὑπὸ EAT , ἔστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ATE τῇ ὑπὸ ΒΔΕ ἔση" 
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utriusque simul BAT ad AA datam, et datum esse 
ipsum sub utrâque simul BAT et sub ipsà ΕΔ. 


Jungatur BA. Et quoniam in circulum datum 
magnitudine ΑΒΓ ducta est recta ΒΓ, auferens 
segmentum BAT quod capit angulum datum 
BAT ; data igitur est ΒΓ magnitudine, Propter 
eadem utique et BA data est magnitudine; ra- 
tio igitur est ipsius ΒΓ ad BA data. Et quo- 


niam BAT angulus bifariam sectus est rectà 
ΑΔ; est igitur ut BA ad ΑΓ ita BE ad Er; 
permutando igitur ut AB ad BEita AT ad ΓΕ; 
et ut igitur utraque simul BAT ad ΒΓ ita AT 
ad ΓΕ. Et quoniam est æqualis BAE angulus 
ipsi EAT, est autem et ipse ATE ipsi BAE 


BA, AT à la droite AA est donnée, et que le rectangle sous la somme des droites 


BA, ΑΓ et sous ΕΔ, est aussi donné. 


Joignons ΒΔ. Puisque dans le cercle ΑΒΓ donné de grandeur, on ἃ mené la 
droite Br, retranchant le segment BAT qui comprend un angle donné bar, la 
droite ΒΓ sera donnée de grandeur (88). Par la même raison BA est donné de 
grandeur ; la raison de Br à BA est donc donnée (1). Et puisque l’angle BAT est 
partagé en deux parties égales par la droite 44, la droite BA sera à AT comme 
BE est à Er (3. 6); donc, par permutation, AB est à BE comme AT est à TE 
(36.5); la somme des droites BA, Ar est donc à Br comme AT est à TE (12. 5), 
Et puisque l'angle ΒΑΕ est égal à l’angle Ear, et que l’angle ATE est égal à l’angle 


LR 


͵ 
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“λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ AET λο,πῇ τῇ ὑπὸ ΑΒΔ ἐστὶν ἴσηῖ.  æqualis; reliquus igitur AET reliquo ABA est 
ἰσογώνιον ἄρα ἐστὶ τὸ AET τρίγωνον τῷ ΑΒΔ τρι- 
γώνῳ" ἔστιν ἄρα ὡς # AT πρὸς τὴν ΤῈ οὕτως À AA 
πρὸς τὴν ΔΒ. AAN ὡς ἡ AT πρὸς τὴν ΤῈ οὕτως 
συναμφότερος 4 ΒΑΓ πρὸς τὴν BT° ἔστιν ἄρα ὡς 
συναμφότερος ἡ BAT πρὸς τὴν ΒΓ οὕτως ἡ ΑΔ πρὸς 
τὴν ΔΒ" ἐναλλὰξ ἄραϑ ὡς συναμφότερος à BAT 
πρὸς τὴν ΑΔ οὕτως 4 ΒΓ πρὸς τὴν BA. Λόγος δὲ 
τῆς ΒΓ πρὸς τὴν BA δοθείς" λόγος ἄρα καὶ συ-- 
γαμφοτέρου τῆς ΒΑΓ πρὸς τὴν AA δυθείς, 

Λέγω ὅτι καὶ τὸ ὑπὸ συναμφοτέρου τῆς BAT Dico et ipsum sub αἰγτάχας simul BAT ct 
sub ipsä ΕΔ datum esse. 


æqualis ; #quiangulum igitur est AET triangulum 
triangulo ΑΒΔ: est igitur ut AT ad l'E ita AA 
ad ΔΒ. Sed ut AT ad TE.ita utraque simul 
BAT ad ΒΓ; est igitur ut utraque simul BAT 
ad ΒΓ ita AA ad AB ; permutando igitur ut 
utraque simul BAT ad AA ïta ΒΓ ad BA. Ratio 
autem ipsius ΒΓ ad BA data; ratio igitur et 
utriusque simul BAT ad AA data. 


καὶ τῆς ἘΔ δοθέν ἔστι. 

Ἐπεὶ γὰρ ἰσογώνιόν ἐστι τὸ AET τρίγωνον τῷ Quoniam enim æquiangulum est AET trian- 
ΔΕΒ τριγώνῳ" ἔστιν ἄρα ὡς n BA πρὸς τὴν ΔῈ  gulum triangulo ΔῈΒ ; est igitur ut BA ad 
AE ïita AT ad TE; ut autem AT ad LE iia 


οὕτως AT πρὸς τὴν ΤῈ" ὡς δὲ ἡ AT πρὸς 
est utraque simul BAT ad ΒΓ, Et ut utra- 


τὴν ΤῈ οὕτως ἐστὶ συναμφότερος ἡ BAT πρὸς τὴν 
ΒΓ’ καὶ ὡς συναμφότερος ἄρα ἡ BAT πρὸς que simul igitur BAT ad ΓΒ ita est BA ad AE ; 
τὴν TB οὕτως ἐστὶν7 ἡ BA πρὸς τὴν ΔῈ" τὸ ἄρα ipsum igitur sub utrâque simul BAT et sub ipsà 
ὑπὸ συναμφυτέρου τῆς BAT καὶ τῆς ΕΔ ἐστὶν ἴσονδ ἘΔ est æquale ipsi sub ΓΒ, ΒΔ, Datum autem 
τῷ ὑπὸ τῶν TB, BA. Δοθὲν δὲ τὸ ὑπὸ τῶν TB, 
ΒΔ᾽ δοθὲν ἄρα καὶ τὸ ὑπὸ συγαμφοτέρου τῆς 


BAT καὶ τῆς ΕΔ, 


ipsum sub TB, ΒΔ; datum igitur et ipsum 
sub utrâque simul BAT et sub ipsà ΕΔ. 


BAE (21. 5), l'angle restant AErT sera égal à l’angle restant ΑΒΔ (32. 1); le 
triangle AET est donc équiangle avec le triangle ΑΒΔ; donc Ar est à TE comme ΑΔ 
est à ΔΒ (4. 6). Mais ΑΓ est à TE comme la somme des droites BA, ΑΓ est à Br; 
la somme des droites BA, Ar est donc à ΒΓ comme ΑΔ est à ΔΒ; donc, par 
permutation , la somme des droites BA, AT est à AA comme ΒΓ est à ΒΔ. Mais la 
raison de ΒΓ à BA est donnée; la raison de la somme des droites BA, AT à AA 
est donc donnée. 

Je dis aussi que le rectangle sous la'somme des droites BA, Ar et sousEa est donné. 

Car puisque le triangle AET est équiangle avec le triangle ΔῈΒ (15. 1) (21.3), 
la droite BA sera à AE comme ΑΓ est à TE (4. 6); mais AT est à TE comme Ja 
somme des droites BA, AT est à Br ; la somme des droites BA, AT est donc à ΓΒ 
comme BA est à AE (11. 5); le rectangle sous la somme des droites BA, AT et sous FA 
est donc égal au rectangle sous ΓΒ, BA (16.6). Mais le rectangle sous ΓΒ, Ba est 
donné ; le rectangle sous la somme des droites BA, AT et sous ΕΔ est donc donné. 
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AAANZ, 


Διήχθω ἡ AT ἐπὶ τὸ E, κείσθω, τῇ ΒΓ ἴση ἡ 
TE, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ ἘΒ.. BA. Kai! ἐπεὶ 
διπλὴ ἐστιν à ὑπὸ ATB ἑκατέρας τῶν ὑπὸ ATA, 
TBE ἴση ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ TBE γωνία τῇ ὑπὸ 
ΑΓΔ, τουτέστι τῇ ὑπὸ ΑΒΔ. Κοινὴ προσκείσθω 
ἣ ὑπὸ ΑΒΓ" ὅλη ἄρα ἡ ὑπὸ ΔΒΓ ὅλῃ τῇ ὑπὸ 
ZBE ἐστιν ἴση. Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΓΑΒ τῇ ὑπὸ 


TAB ἴση" λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ ΓῈΒ λοιπῇ τῇ ὑπὸ 
> \ Eu 0 / 5») > \ \ , 
ATB ἐστὶν ἰση" ἰσογώνιον ἄρα ἐστὶ τὸ EAB Tpi- 
γῶνον τῷ TAB τριγώνῳ" ἔστιν ἄρα ὡς 4 EA “πρὸς 
τὴν ΑΒ οὕτως à TA πρὸς τὴν AB. H δὲ EA συ- 
’ La 3 € e LA , 
γαμφοτερὸς ἐστιν ἡ ΑΓΒ’ ἐς pa? συναμφοτερος 
ἡ ATB πρὸς τὴν ΑΒ οὕτως ἡ ΓΔ πρὸς τὴν BA° 
καὶ ἐναλλὰξ ἄρα ὡς συναμφότερος ἡ AFB πρὸς 
τὴν TA οὕτωςϑ ἡ ΑΒ πρὸς τὴν BA. Λόγος δὲ ἔστε 
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ALITER. 

Producatur AT ad punctum E, et ponatur ἡ 
ipsi ΒΓ æqualis ΓΕ; et jungantur ipsæ ΕΒ, BA. 
Et quoniam duplus est ATB angulus utriusque 
ipsorum ΑΓΔ, TBE; æqualis igitur est TBE 
angulus ipsi ΑΓΔ, hoc est ipsi ΑΒΔ. Commu- 
nis adjiciatur ipse ΑΒΓ; totus igitur ΔΒΓ toti 
ZBE est æqualis. Est autem et ipse TAB ipsi 


TAB æqualis ; reliquus igitur l'EB reliquo ATB 
est æqualis; æquiangulum igitur est EAB trian- 
gulum triangulo ΓΔΒ ; est igitur ut ΒΑ ad AB 
ita ΓΔ ad ΔΒ. Ipsa autem ΕΑ utraque simul est 
ipsa ATB; ut igitur utraque simul ΑΓΒ ad AB 
ita ΓΔ ad BA; et permutando igitur ut utra- 
que simul ΑΓΒ ad ΓΔ ita AB ad BA. Ratio 


AUTREMENT. 


Prolongeons AT vers E, faisons TE égal à Br, et joignons EB, BA. Puisque 
l’angle ΑΓΒ est double de chacun des angles ΑΓΔ, TBE (5) (3. 1), l'angle TBE sera 
égal à l’angle ArA , c’est-à-dire à l'angle ΑΒΔ (21. 3). Ajoutons l’angle commun 
ΑΒΓ; l’angle entier ΔΒΓ sera égal à l’angle entier ZBE. Mais l'angle rAB est égal 
à l'angle ΓΔΒ (21. 3); l’angle restant TEB est donc égal à l’angle restant ΔΓΒ 
(32. 1); le triangle EAB est donc équiangle avec le triangle ΓΔΒ; donc EA est 
à AB comme ΓΔ est à ΔΒ (4. 6). Mais la droite EA est égale ἃ la somme des 
droites AT, TB ; la somme des droites Ar, ΓΒ est donc à AB comme ΓΔ est à BA; 
donc, par permutation, la somme des droites Ar, ΓΒ est à TA comme ΑΒ est 
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τῆς AB πρὸς τὴν BA dobeic, ἑκατέρα γὰρ αὐτῶν 
δοθεῖσά ἐστι" λόγος ἄρα ἐστὶ καὶ συναμφοτέρου 
τῆς ATB πρὸς τὴν ΓΔ δοθείς, 

Καὶ ἐπεὶ ἰσογώνιόν ἐστί τὸ EAB τρίγωνον τῷ 
ZBA τριγώνῳ" ἔστιν ἄρα ὡς ἡ EA “πρὸς τὴν ΑΒ 
οὕτως n ΒΔ πρὸς τὴν ΔΖ. Ἢ δὲ EA συναμφότερός 
ἐστιν ἡ ATB* ὡς ἄρα συναμφότερος ἡ ΑΤΒ πρὸς 
τὴν AB οὕτως ñ BA mpès τὴν ΔΖ" τὸ ἄρα ὑπὸ 
συναμφοτέρου τῆς ATB καὶ τῆς ZA ἴσον ἐστὶ τῷ 
ὑπὸ τῶν AB, ΒΔ. Δοθὲν δέ ἐστι τὸ ὑπὸ τῶν 
AB, BA° δοθεῖσα γὰρ ἑκατέρα αὐτῶν" δοθὲν ἄρα 
ἐστὶ καὶ τὸ ὑπὸ συναμφοτέρου τῆς ΑΓΒ καὶ τῆς 
ZAe 


ΑΛΛΩΣ.- 


Διήχθω ἡ AT ἐπὶ τὸ 2. καὶ κείσθω τῇ BA 
ἴση ἡ ΤΖ. καὶ ἐπεξεύχθωσαν αἱ BA, AT, AZ, 
Ka! ἐπεὶ ἴση ἐστὶν ἡ μὲν BA τῇ ΓΖ, ἡ.δὲ ΔΒ τῇ 
ΔΙ’ δύο δὴ αἱ ΑΒ. ΒΔ δυσὶ ταῖς ZT, ΓΔ ἴσαι 
εἰσὶν ἑκατέρα ἑκατέρᾳ. Καὶ γωνία ἥ ὑπὸ ΑΒΔ 


nm € L μ Ν , > 
γωνίᾳ" τῇ ὑπὸ ΔΙΖ ἐστὶν ἴσην ἐπειδήπερ ἐν κύ- 
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autem est ipsius AB ad BA data; utraque enim 
ipsarum data est; ratio igitur est utriusque si- 
mul ATB ad l'A data. 

Et quoniam æquiangulum est EAB triangulum 
triangulo ZBA ; est igitur ut EA ad AB ita BA 
ad ΔΖ. Jpsa autem EA utraque simul est ΑΓΒ ; 
ut igitur utraque simul ΑΓΒ ad AB ita BA ad 
ΔΖ; ipsum igitur sub utrâque simul ΑΓΒ ct 
sub ipsà ZA æquale est ipsi sub AB, BA. Datum 
autem est ipsum sub AB, BA; data igitur utra- 
que ipsarum; datum igitur est et ipsum sub 
utrâque simul ΑΓΒ et sub ipsà ZA. 


ALITER. 


Producatur AT ad punctum Z, et ponatur ipsi 
BA æqualis ΓΖ, et jungantur ipsæ BA, AT, AZ. 
Et quoniam æqualis est ipsa quidem BA ipsi 
TZ , ipsa autem AB ipsi AT; duæ utique 
AB, BA duabus ZT, ΓΔ æquales sunt utraque 
utrique. Et angulus ΑΒΔ angulo ΔΓΖ est æqua- 


ἃ BA. Mais la raison de AB à BA est donnée (r), car chacune d’elles est 
donnée (88) ; la raison de la somme des droites Ar, TB à ΓΔ est donc donnée. 

Puisque le triangle EAB est équiangle avec le triangle ZBA, la droite ΕΑ 
sera à AB comme ΒΔ est à ΔΖ (4. 6). Mais ΕΑ est égal à la somme des droites 
AT, TB; la somme des droites AT, ΓΒ est donc à AB comme BA est à ΔΖ; le rec- 
tangle sous la somme des droites ΑΓ, TB et sous ZA est donc égal au rectangle sous 
AB, BA (16. 6). Mais le rectangle sous AB, BA est donné; chacune de ces 
droites est donc donnée (88) ; le rectangle sous la somme des droites ΑΓ, ΓΒ 
et sous ZA est donc donné. 


AUTREMENT. 


Prolongeons AT v , faisons TZ égal à BA, et joignons BA, AT, ΔΖ. Puisque BA 
est égal à ΓΖ, et δΒ égälà ar (26 et 29. 3), les deux droites AB, BA seront égales 
aux deux droites Zr, ra, chacune à chacune. Mais l’angle ΑΒΔ est égal à l’angle 
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κλω ἐστὶ τὸ ABAT τετράπλευρον" βάσις ἀρὰ 
“Ὁ \ 4 / 

ἡ ΑΔ βάσει τῇ AZ ἐστὶν ἴση , καὶ τὸ ΑΒΔ τρέγω- 

“ Ν 

γον τῷ ΤΔΖ τριγώνῳ ἐστὶν ἴσον, καὶ αἱ λοιπαὶ 

ω a 4 w LE 

γωνίαι ταῖς λοιπαῖς γωνίαις" ἴσαι ἔσονται ὑφ 

ἃ e y dv € Ψ' ” ΝΥ » \ 

ἃς ai ἴσαι πλευραὶ ὑποτείνουσιν" ἴση ἀρὰ ἐστὶν 
à PRET 

ἡ ὑπὸ ΒΑΔ γωνία τῇ ὑπὸ AZT, Δοθεῖσα δὲ ἐστιν 
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lis, quia in circulo est ABAT quadrilaterum; 
basis igitur AA basi AZ est æqualis, et ΑΒΔ trion- 
gulum triangulo lAZ est æquale, et reliqui 
anguli reliquis angulis æquales erunt quos æqua- 
lia latera subtendunt; æqualis igitur est BAA 
angulus ipsi AZT. Datus autem est ΒΑΔ angu= 


\ 7 δὲ A ΔΑ ee | 
ἢ ὑπὸ ΒΑΔ γωνία" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶ καὶ! ἡ ὑπὸ 
4 


AZT γωνία. Ἐστι δὲ καὶ ἡ ὑπὸ ΔΑΖ γωνία δὸ- 
θεῖσα" δοθὲν ἄρα τὸ ΑΔΖ τρίγωνον τῷ εἰδὲι" 
λόγος ἄρα ἐστὶ τῆς ZA πρὸς τὴν AA δοθείς, Ἢ 
δὲ ΑΖ συναμφύτερός ἔστιν ἡ BAT, did τὸ ἴσην 
εἶναι τὴν TZ ΒΑ" λόγος ἄρα ἐστὶ συναμφοτέρου 
τῆς BAT πρὸς τὴν ΑΔ δυθείς. 

Καὶ ὁμοίως τῷ πρότερον δείξομεν ὅτι τὸ ὑπὸ 


“συναμφοτέρου τῆς BAT καὶ τῆς ἘΔ δοθέν ἐστι. 


lus ; datus igitur est et angulus AZT. Est autent 
et AAZ angulus datus ; datum est igitur AAZ 
triangulum specie ; ratio igitur est ipsius ZA ad 
ΑΔ data. Ipsa autem AZ utraque simul est BAT, 
quia æqualis est ΓΖ ipsi ΒΑ ; ratio igitur est 
utriusque simu] BAT ad AA data, 


Et congruenter antecedenti ostendemus ipsuna 
sub utrâque simul BAT et sub ipsà ΕΔ datum esse, 


arz (13. 1), parce que le quadrilatère ABAT est dans un cercle (22. 5); la 
base ΑΔ est donc égale à la base ΔΖ (4. 1}, le triangle ΑΒΔ égal au triangle raz 
et les autres angles égaux aux autres angles, c’est-à-dire les angles sous les 
côtés égaux; l’angle ΒΑΔ est, donc égal à l’angle azr. Mais l'angle ΒΑΔ est 
donné ; l’angle azr est donc donné. Mais l’angle ΔΑΖ est donné; le triangle ΑδΖ 
est donc donné d’espèce (40); la raison de ZA à AA est donc donnée (déf. 3), 
Mais ΑΖ est égal à la somme des droïtes BA, Ar, parce que ΤΖ est égal à ΒΑ; la 
raison de la somme des droites BA, ΑΓ à AA est donc donnée. 

Nous démontrerons de la même manière que le rectangle sous la somme des 
droites BA, AT et sous ἘΔ est donné. | 
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HPOTASIS. ÿe. 


Ἑὼν κύκλου δεδομένου τῇ θέσει ἐπὶ τῆς dia 
μέτρου δοθὲν σημεῖον ληφθῇ, ἀπὸ δὲ τοῦ σημείου 
πρὸς τὸν κύκλον προσξληθῇ τις εὐθεῖα, καὶ 
3 \ 2 “ \ > \ » “ὥ, -“᾿ 
ἀπὸ τῆς τομῆς τιςὶ πρὸς ὀρθὰς ἀχθῇ τῇ διαχ- 
Beion, διὰ δὲ τοῦ σημείου, καθ᾿ ὃ συμξάλλει à 

4 3 \ “» , -“ ’ 2 ΄, 
pcs ὀρθὰς τῇ περιφερείᾳ τοῦ κυκλουῖ. παραλ- 
ληλος ἀχθῇ τὴ διαχθείτῃ" δοθέν ἐστι τὸ σημεῖον, 
καθ᾿ ὃ συμξάλλε, ἡ παράλληλος τῇ διαμέτρῳ, 

\ we \ “᾿ ’ ’ 3 
-χαὶ τὸ ὑπὸ τῶν παραλλήλων περιεχόμενον ορθο-- 

, \ “ 
γώνιον δοθὲν ἔσται- 

Κύκλου γὰρ τῇ θέσει δεδομένου ποῦ ΑΒΓ, ἐπὶ 
τῆς" διαμέτρου τῆς ΒΓ εἰλήφθω δοθὲν σημεῖον τὸ Δ, 
διὰ δὲ τοῦ Δ πρὸς τὸν κύκλον προσξεξλήσθω τις 
τυχοῦσα ἡ ΔΑ, ἀπὸ δὲ τοῦ A τῆ ΔΑ πρὸς ὁρ- 
θὰς γωνίας εὐθεῖα ἤχθω ἡ AE, διὰ δὲ ποῦ Ε 

“, ε , 
τῇ ΑΔ παράλληλος ἤχθω ἡ ΕΖ" λέγω ὅτ, δοθέν 
\ € \ “ὦ, 
ἐστι τὸ 2, καὶ ὅτι τὸ ὑπὸ τῶν AA, ΕΖ χωρίον 
δοθέν ἐστι. 
Ὶ 7 , , d 

Διήχθω ἡ ΕΖ ἐπὶ τὸ ©, καὶ ἐπεζεύχθω ἥ AO. 

e e LA 
Ἐπεὶ ὀρθή ἐστιν ἡ ὑπὸ ΘΕΑ γωνία, ἡ ΘΑ δρά- 
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PROPOSITIO XCVY. 


Si in circuli dati positione diametro datum 
punctum sumatur, a puncto autem ad circulum 
producatur quædam recta, et a sectione quædam 
ad rectos ducatur in productam , per punctum 
autem, in quo occurrit ipsa ad rectos circum- 
ferentiæ circuli, parallela ducatur productæ ; 
datum est punctum in quo occurrit parallela dia- 
metro, etipsum sub parallelis comprehensum 
rectangulum datum erit. 


Circulo enim positione dato ΑΒΓ, in diametro 
ΒΓ sumatur datum punctum Δ, per punctum au- 
tem Δ ad circulum producatur recta quædam AA, 
et a puncto A ipsi AA ad rectos angulos recta 
ducatur AE ; per punctum autem E ipsi AA pa- 
rallela ducatur EZ; dico datum esse punctum 
Z,et sub ΑΔ, ΕΖ spatium datum esse, 


Producatur EZ ad punctum © , et jungatur 
ΑΘ. Quoniam reclus est @EA angulus, ipsa 


PROPOSITION XCYV. 


Si, dans le diametre d’un cercle donné de position, on prend un point 
donné, si de ce point on mène une droite dans le cercle, si du point de section 
on mène une droite à angles droits sur la droite qui a été menée , si par le point 
où la droite à angles droits rencontre la circonférence du cercle, on mène une 
parallèle à la droite qui a été menée, le point où cette parallèle rencontrera le 
diamètre sera donné, et le rectangle sous les parallèles sera aussi donné. 

Car dans le diamètre 8r du cercle ABT donné de position, prenons un point 
donné 4, du point 4, menons dans le cercle la droite δα, du point A menons 
la droite AE à angles droits sur la droite AA, et par le point E menons la droite ΕΖ 
parallèle à 44 ; je dis que le point z est donné, et que l’espace sous 44, Ez est 
aussi donné. 

Prolongeons EZ vers ©, et joignons 40. Puisque l'angle ΘΈΑ est droit, la 


rt ᾿ 


ἠ8ο 
μετρός ἐστι τοῦ ΑΒΔ κύκλου. Ἐστι δὲ καὶ ἡ ΒΓ 
τοῦ ΑΒΓ κύκλου διάμετρος" τὸ H ἀρα κέντρον 
ἐστὶ τοῦ ΑΒΓ κύκλου" δοθὲν ἄρα ἐστὶ τὸ Ἡ, 
Ἐστι δὲ καὶ τὸδ Δ δοθέν" δοθεῖσα ἄρα ἐστὶν 
ἃ AH τῷ μεγέθει, Καὶ ἐπεὶ παράλληλός ἔστιν 
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ΘΑ diameter est circuli ΑΒΔ, Estautem et ipsa 
ΒΓ circuli AB[ diameter; punctum H igitur 
estcentrum circuli ΑΒΓ; datum igitur est punc- 
tum H. Est autem et punctum A datum ; data 
igitur est AH maguitudine. Et quoniam paral- 


à AA τῇ ΕΘ, καὶ ἔστιν ἴση ἡ OH τῇ ΗΑ" ἴση 
ἄρα ἐστὶ καὶ ἡ μὲν ΔῊ τῇ HZ, ἃ δὲ ΑΔ τῇ 
20. δοθεῖσα ἄρα καὶ ñ ΗΖ. ᾿Αλλὰ καὶ τῇ θέσει" 
ἑκατέρα ἄρα7 τῶν ΗΖ, ΗΔ δοθεῖσά ἐστι. Καὶ ἔστι 
δοθὲν τὸ Η" δοθὲν ἄρα ἰστὶ καὶ τὸ 25, 


Καὶ ἐπεὶ ἐντὸςϑ κύκλου δεδομένου τῇ θέσει τοῦ 
ΑΒΓ εἴληπται σημεῖον τὸ 2 δοθὲν, καὶ διῆκται 
ἡ EZO* δυθὲν ἄρα ἐστὶ τὸ ὑπὸ τῶν ΕΖ, ΖΘ. Ion 
δὲ ἡ ΘΖ τῇ ΔΑ’ δοθὲν ἄρα ἐστὶ τὸ ὑπὸ τῶν 
ΑΔ, ΕΖ. Οπερ ἔδει δείξαι"ο, 


Ÿ 


lela est AA ipsi ΕΘ, et æqualis est OH ipsi HA; 
æqualis igitur est etipsa AH quidem AHipsi HZ, 
ipsa vero AA ipsi ΖΘ: data igitur et ipsa HZ; 
Sed et positione; utraque igitur ipsarum HZ, 
HA data est. Et est datum punctum H, da- 
tum igitur est et punctum Z. 

Et quoniam intra circulum datum positione 
ΑΒΓ sumptum est punctum Z datum , et ducta 
est ipsa EZ®; datum igitur est ipsum sub EZ, 
ΖΘ. Æqualis autem ipsa ΘΖ ipsi AA; datum 
igitur est ipsum sub AA, EZ. Quod oportebat 
ostendere. 


droite @A sera un diamètre du cercle ΑΒΔ (31.3). Mais Br est aussi un diamètre 
du cercle ΑΒΓ; le point H est donc le centre du cercle ΑΒΓ; le point H est 
donc donné. Mais le point Δ est aussi donné ; la droite AH est donc donnée de 
grandeur (26). Mais ΑΔ est parallèle à ΕΘ, et ΘῊ est égal à HA; donc AH est 
égal à HZ, et ΑΔ égal à 26 (29. 1) (4. 6); donc Hz est donné. Mais ces droites 
sont données de position ; chacune des droites HZ, HA est donc donnée. Mais 
le point H est donné ; le point Z est donc aussi donné (27). 

Puisque dans un cercle ΑΒΓ donné de position, on a pris un point donné 2, et 
qu’on a mené une droite EZ6, le rectangle sous ΕΖ, ΖΘ sera donné (95). Mais ΘΖ 
est égal à ΔΑ ; le rectangle sous 44, ΕΖ est donc donné : ce qu’il fallait démontrer, 
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HYPSICLIS 


DE QUINQUE CORPORIBUS 
LIBER PRIMUS. 


BAYIAIAHE ὁ Τύριος, ὦ Πρώταρχε, παρα- Basilides Tyrius, Protarche, cum venisset 
γενηθεὶς εἰς Αλεξάνδρειαν.. καὶ συσταθεὶς τῷ Alexandriam, εἰ commendatus fuisset patri nos- 


πατρὶ ἡμῶν διὰ τὴν ἀπὸ τοῦ μαθήματος συγ- tro ob mathematicæ familiaritatem , versatus est 


£ “ \ - -ν - - . Ρ 
virus, συνδυέτρεψεν αὐτῷ τὸν πλεῖστον τῆς CUM 60 multum peregrinationis tempore. Et ali. 


ἐπιδημίας χρόνον, Kai more diehouvrec τὸ  quando expendentes id quod ab Apollonio scrip- 


3 AI LA \ \ nn À À 
U70 Απολλωνίου γραφὲν περὶ τῆς συγπρίσεως 
τοῦ δωδεκαέδρου καὶ τοῦ εἰκοσαίδρου τῶν εἰς 


tum est de comparatione dodecaedri εἰ icosaedri 
in eâdem sphærà descriptorum, scilicet quam 


τὴν αὐτὴν σφαῖραν ἐγγραφομένων, τίνα λόγον  rationem habeant 1118 inter se, existimaverunt 


ἂν » “ + 
ἔχει ταῦτα πρὸς ἀλληλα" ἔδοξαν ταῦτα jui 


nm , , 4 
ὀρθῶς γεγραφέναι τὸν Απολλώνιον. Αὐτοὶ δὲ 


ea non recte descripta fuisse ab Apollonio. Illi 
autem hæc purgantes scripserunt, ut audiveram 


“ ’ 1 ε ϑ' > ΄ 
ταῦτα διακαθάῤαντες ἔγραψαν ὡς ἦν ἀκούειν 


LE PREMIER LIVRE 
DES CINQ CORPS D'HYPSICLE. 


Lorsque Basilide de Tyr, cher Protarque, vint à Alexandrie, il fut recommandé 
à mon père, à cause qu’ils étaient l’un et l’autre très-versés dans les sciences ma- 
thématiques ; il eut beaucoup de conversations avec lui pendant tout le temps de 
son voyage. Ayant disserté plusieurs fois ensemble sur ce qu’Apollonius avait 
écrit sur la comparaison du dodécaèdre et de l'icosaèdre, décrits dans, une même 
sphère, c’est-à-dire sur la raison que ces solides ont entre eux, ils furent d’avis 
_qu’Apollonius était en cela tombé dans l’erreur; ils rectifièrent, ainsi que 6 
l'ai appris de mon père, ce que Apollonius avait écrit sur ce sujet. Mais dans 

11. Gt 
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τοῦ πατρός. Ἐγὼ δὲ ὕστερον περιέπεσον ἑτέρῳ 

e A 3 , Ἂς 
βιέλίῳ ὑπὸ Απολλωνίου ἐκδεδομένῳ. , καὶ 
Ψ 2 ’ ε -“ Ν “Ὃ“ ε 
περιέχοντι; ἀπόδειξιν ὑγιῶς περὶ τοῦ ὑποκει-- 
, \ / > / Ἐν “ 
μένου" καὶ μεγάλως ἐψυχαγωγήθην ἐπὶ τῇ 
’ ΄ \ ε \ 4 
προξλήματος ζητήσει, To μὲν ὑπὸ Απολλωνίου 
3 ἴῃ θὲ 3, “ LS \ \ ΞΕ 
ἐκδοθὲν ἔοικε κοινῇ σκοπεῖν , καὶ γὰρ περιφέ 
\ * JR DEL | e -“ La LA ὦ 
ρέται" τὸ δ᾽ ὑφ᾽ ἡμῶν δοκοῦν ὕστερον γεγραφέναι 
“ τ € ΄ 
φιλοπόνως ὅσα δοκεῖν ὑπομνηματισάμένος , 
3) -Ὁ , \ \ 3 d / 
ἔκρινα προσφωνῆσαί σοι. διὰ τὴν ἐν ἅπασι μαθη- 
,ὔ 3 \ 
past, μάλιστα δ᾽ ἐν γεωμετρίᾳ προκοπὴν. 
> , / δ τῷ , à À \ 
ἐμπείρως #pivorts τὰ ῥηθησόμενα" διὰ δὲ τὴν 
ΝΥ LA L4 A \ La ““ 
προς τὸν Πατέρα συνήθειαν. καὶ τὴν πρὸς ὑμᾶς 
1 > -“ > «Ὁ 
εὔνοιαν. εὐμενῶς ἀκουομένῳ τῆς πραγματείας. 
\ Ÿ À » | 4 \ 27 “ 
Καιρὸς δ᾽ ἂν εἴη προοιμίου μὲν πεπαῦσθαι. τῆς 
\ 4 
δὲ συντάξεως ἄρχεσθαι. 


LE PREMIER LIVRE D'HYPSICLE,. 


ex Patre. Ego autem postea incidiin aliumlibrum 
ab Apollonio editum, et continentem demons- 
trationem accuratam rei propositiæ; et valde 
oblectatus sum ob problematis indagationem. 
Quod quidem ab Apollonio editum est, licet om- 
nibus illud considerare , etenim circumfertur. 
Quod autem a nobis visum est postea scribere 
studiose, quantum videri licet, id dedicabo tibi, 
propter tuos in omnibus mathematicis , maxi- 
me autem in gcometrià progressus, perite judi- 
caturo quæ dixero ; propter quoque tuam cum 
Patre consuetudinem, et tuam erga nos benevo- 
lentiam, benigne audituro hanc tractationem. 
Sed jam tempus est proœmium finiendi , opus 
vero aggrediendi. 


la suite, je tombai sur un autre livre qu’Apollonius a mis au jour, et qui ren- 
ferme une démonstration exacte de ce qui était proposé ; ce qui me fit beaucoup 
de plaisir. Chacun peut examiner le livre publié par Apollonius, puisqu'il 
est entre les mains de tout le monde. Je te dédie ce que j'ai jugé à propos 
d'écrire dans la suite sur ce sujet; ce que j'ai fait avec soin, comme on 
peut le voir. Je te fais cette dédicace, parce qu’à cause des progrès que tu as 
faits dans les sciences mathématiques, et principalement dans la géométrie, tu 
jugeras sainement mon écrit; et encore parce que l’amitié qui te liait avec 
mon père, et ta bienveillance pour moi, feront que tu me liras avec bénignité. 
Mais 11 est temps de finir, et de commencer mon ouvrage. 
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IPOTASIE α΄. 


3 \ ” LA ᾿ Ἂ, 3 \ \ ” 
H ἀπὸ τοῦ κέντρου κύκλου τινὸς ἐπὶ τὴν τοῦ 
\ QU ΄, 
πενταγώνου πλευρὰν, τοῦ εἰς τὸν αὐτὸν κυκλον 
» , ᾽ ͵ ἐξ οὖ 3 
ἐγγραφομένου. κάθετος ἀγομένη. ὑμίσειώ ἐστι 
Ἂν ne 
συναμφοτέρου τῆς τε ἐκ τοῦ κέντρου καὶ τῆς 
le ’ 72 » ἥν 3 \ La > 
τοῦ δεκαγώνου τῶν εἰς τὸν αὐτὸν κύκλον εἐγγρα- 
f 
φομένων" 
1? , 
Ἔστω κύκλος ὃ ΑΒΓ. καὶ ἐν τῷ ΑΒΓ κύκλῳ 
’ > ’ \ ε 4 ἐς 
πενταγώνου ἰσοπλεύρου πλευρὰ ἃ ΒΓ; καὶ εἰ- 
4 \ αν, ἑὰς 
λήφθω τὸ κίντρον ποῦ κυκλου τὸ À, καὶ «πὶ 
LA + ͵ > 54. 
τὴν BE! κάθετος ἤχθω ἡ AE, καὶ ἐκδεξλήσθω ἐπ᾽ 
CA ἊΣ ’ e ε 
εὐθείας τῆς ΔῈ εὐθεῖα ἡ ΑἘΖ" λέγω ὅτι ἡ ΔΕ 
φορὰν 15 “ -ε- ͵ Ἂς “ ἢ. CA 
ἡμίσεια ἐστι τῆς τοῦ ἐξαγώνου καὶ τοῦ δεκαγω-- 
\ “ \ , 1% 
vou πλευρὰς τῶν εἰς τὸν αὐτὸν κύκλον ἐγγρα- 
φομένων. 
, \ , = 
Ἐπεζεύχθωσαν γὰρ ai AT, TZ, καὶ κείσθω Th 
> “ \ » 
EZ ἴση ἡ HE, καὶ ἀπὸ τοῦ H ἐπὶ τὸ Τ ἐπε- 
da 
ζεύχθω ἡ HT. Ἐπεὶ πενταπλασία ἐστὶν ὅλου 
“, ε “ # 
τοῦ κύκλου ἡ περιφέρεια τῆς BIT περιφερείας 9 
NI -“ \ LA “ ΄ , 
καὶ ἔστε τῆς μὲν ὕλου τοῦ κύκλου περιφερείας 
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PROPOSITIO LI 


Quæ ἃ centro circuli alicujus ad latus pen- 
tagoni in eodem circulo descripti, perpendi- 
cularis ducitur, dimidia est utriusque simul 
et ipsius ex centro circuli et lateris decagoni 


in eodem circulo descriptorum. 


Sit circulus ΑΒΓ, et in ΑΒΙ' circulo penta- 
goni æquilateri latus ΒΓ, et sumatur centrum 
Δ circuli, et ad BE perpendicularis ducatur AE, 
et producatur in directum ipsi AE recta AEZ ; 
dico AE dimidiam esse lateris hexagoni et late- 


ris decagoni, in eodem circulo descriptorum. 


Jungantur enim ipsæ AT, ΓΖ, et ponatur ipsi 
EZ æqualis ipsa ΗΒ, et a puncto H ad T ducatur 
ΗΓ. Quoniam quintupla est totius circuli circum- 
ferentia circumferentiæ BZT , et est quidemtotius 
circuli circumferentiæ dimidia ipsa ATZ, ipsius 


PROPOSITION 1. 


La perpendiculaire menée du centre d’un cercle au côté du pentagone décrit 
dans ce même cercle, est égale à la moitié de la somme du rayon et du côté du 
décagone, ce rayon et ce côté étant décrits dans la circonférence du même cercle. 

Soit lé cercle ΑΒΓ; dans le cercle ΑΒΓ décrivons le côté ΒΓ du pentagone 
équilatéral ; prenons le centre Δ du cercle; menons AE perpendiculaire à BE, 
et menons la droite AEZ dans la direction de ΔῈ ; je dis que ΔῈ est la moitié de 
la somme du côté de l'hexagone et du côté du décagone, ces deux polygones 
étant décrits dans le même cercle. 

Car joignons ar, ΓΖ, faisons HE égal à ΕΖ. et du point H menons au point r 
la droite ΗΓ. Puisque la circonférence du cercle entier est quintuple de l'arc 
ΒΖΓ, que l’arc ArZ est la moitié de la circonférence du cercle entier, et que 


48% 
ἡμίσεια ἡ ATZ, τῆς δὲ BIT ἡμίσεια à 21" καὶ 
ATZ ἄρα περιφέρεια πενταπλασία ἐστὶ τῆς ZT 
περιφερείας" τετραπλῆ ἔρα ἐστὶν ἡ ΑΓ τῆς ZT. 
Ὡς δὲ ἡ AT πρὸς τὴν ΓΖ οὕτως ἡ ὑπὸ ΑΔΓ πρὸς 
τὴν ὑπὸ TAZ γωνίαν" τετραπλῆ ἄρα ἰστὶν ἡ 
ὑπὸ ΑΔΙ τῆς ὑπὸ ΓΔΖ. Διπλῆ δὲ ἡ ὑπὸ ΑΔΓ 
τῖς ὑπὸ TZE* δηπλῆ ἄρα καὶ ἡπὸ EZT τῆς TAH. 


a EL 


Ἐστι δὲ ἡ ὑπὸ EZT ἴση τῇ ὑπὸ THE* διπλῆ ἄρα 
ἡ ὑπὸ EHT τῆς ὑπὸ TAH° ἴση ἄρα à ΔΗ τῇ 
HT. Αλλὰ ἡ ΗΓ τῇ ΓΖ ἐστὶν ἴση" ἴση ἀρα καὶ 
ἡ ΔΗ τῇ ZI. Ἐστι δὲ καὶ HE τῇ ΕΖ ἴση" ἴση 
ἄρα καὶ # ΔῈ συναμφοτέρῳ ΦΉΣ ΕΖ, Ζ τς Ko 
“προσκείσθω ἡ ΔΕ’ συναμφότερος ἄρα ἐστὶν ἡ AFS 
ZT διπλῆ τῆς ΔΕ, Καὶ ἔστιν ἡ μὲν AZ ἴση τῇ 


mn ε Δ 0 2 - Γ᾿ 
τοῦ ἐξαγώνου. ἡ δὲ ZT ἴση τῇ τοῦ δεκαγώνου" 
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autem AZT dimidia ipsa ZT ;et ATZigitur circum- 
ferentia quintupla est circumferentiæ ZT ; quadru- 
plaigitur est AT ipsius ZT. Ut autem circumferen- 
tia AT ad circumferentiam ΓΖ ita angulus AAT ad 
angulum T'AZ ; quadruplus igitur est angulus AAT 
anguli ΓΔΖ. Duplus autem angulus AAT an- 
δὰ} ZE; duplus igitur et EZT ipsius ΓΔΗ. 


D 


L7 


Est autem EZT angulus æqualis angulo THE; 
duplus igitur EHT ipsius ΓΔΗ ; æqualis igitur 
AH ipsi HT. Sed HT ipsi lZest æqualis ; æqualis 
igitur et AH ipsi ΖΓ. Estautemet HE ipsi ΕΖ 
æqualis ; æqualis igitur et AE utrique simul ΕΖ, 
ΖΓ. Communis addatur AE ; utraque simul igitur 
est AZ, ZT dupla ipsius AE. Et est quidem 


AZ æqualis lateri hexagoni, et ZT æqualis la- 


l'arc ZT est la moitié de l'arc A7r, l’arc ATZ sera quintuple de Parc ΖΓ; arc ΑΓ 
est donc quadruple de l’arc zr. Mais l'arc AT est à l’arc ΓΖ comme l’angle ΑΔΓ est 
à l’angle raz (33. 6) ; l'angle ΑΔΙ est donc quadruple de Parc raz. Mais l’angle ΑΔΓ 
est double de l'angle r£E (23. 3) ; l'angle Ezr est donc double de l’angle raH. Mais 
l'angle EZr est égal à l’angle THE ; l’angle EHr est donc double de l'angle rAH; la 
droite AH est donc égale à Hr. Mais ΗΓ est égal à ΓΖ ; la droite AH est donc égale 
à 2Γ. Mais HE est égal à ΕΖ; la droite AE est donc égale à la somme des droites ΕΖ, 
21. Ajoutons la droite commune ΔῈ ; la somme des droites ΔΖ, ZT sera double de 
la droite ΔῈ. Mais AZ est égal au côté de l'hexagone, et ΖΓ au côté du décagone;. 
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Μ « LA , e LA ἃς. 

ἡ ΔῈ ἄρα ἡμίσεια ἐστι τῆς τε του ἑξαγώνου καὶ 
ne re Al LE À , 3 

τοῦ δεκαγώνου τῶν εἰς τὸν αὐτὸν κύκλον εγγρα- 


φομένων. Οπερ ἔδει δεῖξαι. 
ΠΟΡΙΣΜΑς- 


\ ΝΙΝ “ 3 -“ , 
Φανερὸν di ἐκ τῶν ἐν τῷ τρισκαιδεκάτῳ βι- 
Ἷ , La € > \ -“ 4 ee 
Cie θεωρημάτων, ὅτι ἡ ἀπὸ τοῦ κέντρου τοῦ 
’ 2 \ \ \ “, , -“ 
RUXAOU ἐπὶ τὴν πλευραν τοῦ τριγώνου τοῦ 
» ’ ͵ > ΄ CEST ᾽ ὁ mn 
ἰσοπλεύρου κάθετος ἀγομένη ἡμίσειά ἔστι τῆς 


ἐκ τοῦ κέντρου τοῦ κύκλους À 
ΠΡΟΥΤΑΈΣΙΣ. 8. 


, LA 
O αὐτὸς κύκλος περιλαμξάνεε TO Te τοῦ 
LA Ν LT le » LA 
δωδεκαέδρου πεντώγωνον καὶ τὸ τοῦ εἰκοσαέδρου 
- \ , À À ’ » 
τρίγωνον τῶν εἰς τὴν αὐτὴν σφαῖραν éyypapc- 
μένων. 
Ἂ \ Ω CN EX FOUT ἘΞ 
Τοῦτο δὲ γράφεται ὑπὸ μὲν Ἀρισταίου ἐν τῷ 
’ ’ , e 
ἐπιγραφομένῳ πέντε σχημάτων σύγκρισις" ὑπὸ 


-“΄ r > , »“ 
δὲ Ἀπολλωνίου ἐν τῇ δευτέρᾳ ἐκδόσει τῆς συγ- 
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teri decagoni; ipsa AE igitur dimidia est et 
lateris hexagoni et lateris decagoni, in eodem 
circulo descriptorum. Quod oportebat ostendere. 


COROLLARIUM, 


Evidens utique ex decimi tertii libri theorema- 
tibus rectam quæ ex centro circuli ad latus trian- 
guli æquilateri perpendicularis ducitur, dimi- 


diam esse ipsius ex centro circuli, 


PROPOSITIO TE 


Idem circulus comprehendit et dodecaedri 
pentagonum et icosaedri triangulum in eâdem 
sphærà descriptorum. 

Hoc autem conscribitur quidem ab Aristæo 
ininscripto de quinque figurarum comparatione ; 


ab Apollonio autem in secundä editione com- 


la droite ΔῈ est donc égale à la moitié de la somme du côté de l'hexagone et 
du côté du décagone, ces polygones étant décrits dans un même cercle, ce 


qu'il fallait démontrer. 


COROLLAIRE. 


It est évident, d’après les théorèmes du livre xr11 (12. 15) que la perpen- 
diculaire menée du centre du .cercle au côté du triangle équilatéral, est la 


moitié du rayon du cercle. , 


PROPOSITION Ἢ; 


Le même cerele comprend le pentagone du dodécaèdre et le triangle de l’ico- 
saèdre, ces solides étant décrits dans la même sphère. 

Cela est écrit par Aristée, dans le livre de la comparaison des cinq corps, 
et par Apollonius, dans la seconde édition de la comparaison du dodécaèdre 
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κρίσιως τοῦ dudinaïdpou πρὸς τὸ εἰκοσάεδρον" 
ὅτι ἐστὶν ὡς ἡ τοῦ δωδεκαέδρου ἐπιφάνεια πρὸς 
τὴν τοῦ εἰκοσαΐδρου ἐπιφάνειαν οὕτως καὶ αὐτὸ 
τὸ δωδεκάεδρον πρὸς τὸ εἰκοσάεδρον" διὰ δὲ τὴν 
αὐτὴν εἶναι κάθετον ἀπὸ τοῦ κέντρου τῆς σφαί- 
μᾶς ἐπὶ τὸ τοῦ δωδεκαέδρου πεντάγωνον καὶ 
τὸ τοῦ εἰκοσαίδρου τρίγωνον, Τραπτέον δὲ καὶ 
τ λον το ΡΟΣ ον δ. NE El Ts Ur 

ἡμῖν αὐτοῖς, ὅτ; ὁ αὐτὸς κύκλος περιλαμ- 
Gaves τὸ τε τοῦ δωδεκαίδρου πεντάγωνον καὶ 
τὸ τοῦ εἰκοσαέδρου τρίγωνον τῶν εἰς τὴν αὐτὴν 
σφαῖραν ἐγγραφομένων προγραφέντος τοῦδε. 

Ἐὰν εἰς κύκλον πεντάγωνον ἰσόπλευρον ἐγ- 
γραφῇ. τὸ ἀπὸ τῆς πλευρᾶς τοῦ πενταγώνου, 
καὶ τὸ ἀπὸ τῆς ἀπὸ δύο πλευρῶν τοῦ πενταγώνου 
ὑποτεινούσης εὐθείας, πενταπλάσιον ἔτται τοῦ 
ἀπὸ τῆς ἐκ τοῦ κέντρου κύκλου. 

Ἑστω κύκλος ὃ ΑΒ καὶ ἐν τῷ ΑΒΓ κύκλῳ 
πενταγώνου πλευρὰ ἔστω à AT, καὶ raie τὸ 
κέντρον, τοῦ κύκλου τὸ À, καὶ ἐπὶ τὴν AT κά- 
de ἡ AZ, καὶ ἐκζεξζλήσθω ἐπὶ τὰ BSYE; καὶ 

ἐπεζεύχθω ἡ ΑΒ' λίγω ὅτι τὰ ἀπὸ τῶν BA, AT 
τετράγωνα πενταπλάσιώ ἔστι τοῦ ἀπὸ τῆς ΔΕ 


τετράγωνου. 
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pärationis dodecaedri cum icosaedro; quod est 
ut dodecaedri superficies ad icosaedri superfi- 
ciem ita et ipsum dodecaedrum ad icosaedrum ; 
quia eadem est perpendicularis a centro sphæræ 
ad dodecacdri pentagonum et ad iscosaedri 
triangulum. Ostendendum est autem et a nobis 
metipsis eumdem circulum comprchendere et 
dodecaedri pentagonum et icosaedri triangulum, 


in eädem sphærà descriptorum , hoc præmisso, 


Si in circulo pentagonum æquilaterum descri- 
batur, quadratum ex latere pentagoni , et qua- 
dratum ex rectà duo latera pentagoni subten- 
dente quintupla erunt quadrati ex ipsà quæ est 
ex circuli centro. 

Sit circulus ΑΒΓ, et in ΑΒΓ circulo penta- 
goni latus sit AT, et sumatur centrum À circuli, 
et ad AT perpendicularis AZ, et producatur 
ad puncta B,E , et jungatur AB; dico qua- 
drala ex BA, AT quintupla esse quadrati ex 
ΔΕ. 


avec l’icosaèdre, où il fait voir que la surface du dodécaëdre est à la surface de 
l’icosaèdre comme le dodécaëdre est à l’icosaèdre, parce que la perpendicu- 
laire menée du centre de la sphère au pentagone du dodécaëdre, est la même 
que la perpendiculaire menée au triangle de l'icosaèdre. Nous démontrerons 
que le même cercle comprend le pentagone du dodécaèdre, et le triangle de 
V'icosaèdre, ces solides étant décrits dans la même sphère, après avoir exposé 
ce qui suit: 

Si dans un cercle on décrit un pentagone équilatéral, la somme des quarrés 
du côté du pentagone, et de la droite qui soutend deux côtés du pentagone, est 
quintuple du quarré du rayon de ce cercle. 

Soit le cercle ΑΒΓ, que Ar soit le côté du pentagone décrit dans le cercle ΑΒΓ, 
prenons le centre Δ de ce cercle, menons ΔΖ perpendiculaire à Ar, prolongeons ΔΖ 
vers les points B, E, et joignons AB; je dis que la somme des quarrés des 
droites BA, AT est quintuple du quarré de ΔΕ, 
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’ 1 
Ἐπεζεύχθω ἡ AE° δωδεκαγώνου ἄρα ἡ AE. 
LA e 9 £ 
Kai éme διπλῆ ἐστιν ἡ BE τῆς ΕΔ, Terpam- 
\ “ LA “᾿ 
λάσιον ἄρα τὸ ἀπὸ τῆς BE τοῦ ἀπὸ τῶν ἘΔ. 


La x \ La »” 3 \ \ 3 \ 2 
To δὲ ἀπὸ τῆς BE ἰσὰ ἐστὶ τὰ ἀπὸ τῶν BA, 


ΑΕ' τετραπλάσια ἄρα τὰ ἀπὸ BA, AE τοῦ 
ἀπὸ ἘΔ' πενταπλάσια dpa τὰ ἀπὸ AB , 
AE καὶ ΕΔ τοῦ ἀπὸ ἘΔ. Τὰ δὲ ἀπὸ τῶν AE, 
EA ἴσα τῷ ἀπὸ ΑΓ’ πενταπλάσια ἄρα ἱστὶ τὰ 
ἀπὸ BA, ΑΓ τοῦ ἀπὸ ἘΔ. 

Τούτου δεδειγμένου., δεικτέον ὅτ, ὃ αὐτὸς 
πύκλος RauGayes τό τε τοῦ δωδεκαίδρου πεν- 
τάγωνον καὶ τὸ τοῦ εἰκοσαέδρου τρίγωνον τῷν 
εἰς τὴν αὐτὴν σφαῖραν ἐγγραφομένων. 

Ἐκκείσθω ἡ πῆς σφαίρας διάμετρος ἡ ΑΒ. 
καὶ ἐγγεγράφθω εἰς τὴν αὐτὴν σφαῖραν δωδεκάε- 


4 3 Αἰ, a \ A 
δρόν τε καὶ εἰκοσάεδρον», καὶ ἔστω ἕν μὲν τὸ 
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Jungatur AE ; dodecagoni igitur latus ipsa AE: 
Et quoniam dupla est BE ipsius EA, quadru- 
plum ïigitur ipsum ex BE ipsius ex ΕΔ. Ipsi 
autem ex BE æqualia sunt ipsa ex BA, AE; 


quadrupla igitur ipsa ex BA, ΑΒ ipsius ex EA; 
quintupla igitur ipsa ex AB, AE ct ΕΔ ipsius ex 
ἘΔ, Ipsa autem ex AE, ΕΑ æqualia ipsi AT; 
quintupla igitur sunt ipsa ex BA, AT ipsius 
ex ΕΔ. 

Hoc ostenso, ostendendum est eumdem cir- 
culum comprehendere et dodecaedri pentago- 
num et icosaedri triangulum , in eâdem sphærä 
descriptorum. 

Exponatur sphæræ diameter AB, et descri- 
baiur in eâdem sphærâ ct dodecaedrum et 


icosaedrum , et sit unum quidem dodecaedri 


Car joignons AE ; la droite AE sera le côté du dodécagone. Et puisque BEest double 
1015 ; 8 
de ΕΔ, le quarré de BE sera quadruple du quarré de ἘΔ (20. 6). Mais la somme 
des quarrés des droites BA, AE est égale au quarré de ΒΕ; la somme des quarrés 
des droites BA, AE est donc quadruple du quarré de ΕΔ; la somme des quarrés 
des droites AB, AE et ΕΔ est donc quintuple du quarré de ΕΔ. Mais la somme des 
᾽ 4 P q 

uarrés des droites AE, EA est égale au quarré de Ar (10. 13); la somme des 
q à 8 q ι ; 
quarrés des droites ΒΑ, AT est donc quintuple du quarré de ΕΔ. 

Cela étant démontré, il faut démontrer que le même cercle comprend le 

pentagone du dodécaèdre et le triangle de licosaèdre, ces solides étant décrits 


dans la même sphère. 


Soit AB le diamètre d’une sphère, décrivons dans cette sphère un dodé- 
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τοῦ δωδεκαέδρου ποντώγωνον τὸ TAEZH, εἶκο- 
σαέδρου δὲ τρίγωνον τὸ KA@° λέγω ὅτι αἱ ἐκ 
τῶν κέντρων τῶν περὶ αὐτὰ κύκλων ἦσαι εἰσὶν. 
πουτίστιν! ὅτι ὃ αὑτὸς κύκλος περιλαμξανει 
τό, Te TAEZH πενταγώνον καὶ τὸ ΚΛΘ τρί- 
γῶνον. 

Ἐπεζεύχθω ἡ ΔΗ’ κύξου ἄρα πλευρὰ à ΔΗ. Ἐκ- 
κείσθω δέτις εὐθεῖα ἡ ΜΝ. ὥστε πενταπλάσιον εἷ- 


es CCS ᾿ tee 
vas τὸ ἀπὸ ΑΒ τοῦ ἀπὸ MN, Ἐστι δὲ καὶ ἡ τῆς σφαί- 
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pentagonum T'AEZH, icosaedri vero triangulum 
KA© ; dico rectas ex centris circulorum circa 
ipsa esse æquales, hoc est eumdem circulum 
comprehendere et l'AEZH pentagonum et KA® 


tiangulum. 


Jungatur AH; cubi igitur latus ipsa AH. Ex- 
ponatur autem aliqua recta MN, ita ut quin- 


tuplum sit ipsum AB ipsius ex MN. Est au- 


’ » , “ 3 “ὦ 
pacs διάμετρος δυνάμει πενταπλασία τῆς ἐκ τοῦ 
ἃ - , Ἐς PS 2 \ 3 , > , 
κέντρου τοῦ κύκλου ἀφ᾽ οὗ τὸ εἰκοσάεδρον ἀναγέ- 
ε ΕΝ ᾽ ΠΣ Ὁ Nul “ ᾽ 
γραπται" n ΜΝ ἀρὰ ἐστίν εκ τοῦ XUXAOU τοῦ αῷ 
Φ \ 2 ᾿ ᾽ / 2 , 27 
où τὸ εἰκοσάεδρον ἀναγέγραπται, Τετμήσθω τοῦ 
€ 39 2 
# MN œxpoy καὶ μέσον λόγον κατὰ TO, καὶ ἔστω 
\ n ε " “-- 
τὸ μειζον τμῆμα ἡ ΜΒ" δεκαγώνου ἄρα ἡ ΜΞ. 


NS: Ἂς ἐν. \ - 39 \ 
Καὶ ἐπεὶ πενταπλάσιον τὸ ἀπὸ AB τοῦ ἀπὸ ΜΝ. 


À 8 


tem et sphæræ diameter potentià quintupla 
ipsius ex centro circuli a quo icosaedrum des- 
cribitur ; ergo MN est ipsa ex centro circuli 
a quo icosaedrum describitur. Secetur MN ex- 
tremä et medià ratione in Ξ, et sit major portio 
ipsa ME; decagoni igitur latus ipsa ΜΞ. Et 


quoniam quintuplum est ipsum ex AB ipsius 


caèdre et un icosaèdre, que TAEZH soit un pentagone du dodécaëdre, et ΚΑΘ 
un triangle de l’icosaèdre; je dis que les rayons des cercles décrits autour de 
ces polygones sont égaux, c’est-à-dire que le même cercle comprend le pen- 
tagone TAEZH et le triangle ΚΛΘ. 

Joignons 4H; Ja droite AH sera le côté du cube (8 et 17. 13). Soit une 
droite MN, de manière que le quarré de ΑΒ soit quintuple du quarré de MN. Mais 
Je diamètre de la sphère est quintuple en puissance du rayon du cercle d’après 
lequel l’icosaèdre est décrit (16. 13); la droite MN est donc le rayon du cercle 
d’après lequel l’icosaèdre est décrit. Coupons MN en extrême et moyenne raison 
au point Ξ (30. 6), et que ΜΞ soit le plus grand segment; la droite ΜΞ est donc le 
côté du décagone. Et puisque le quarré de ΑΒ est quintuple du quarré de MN, et 
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, A! Len à " » A C4 LA 
τριπλάσιον di τὸ ἀπὸ AB τοῦ ἀπὸ ΔῊ" τρία ἀρα 
Ni τσ τ 4 ’ « REA + \ 
τὰ ἀπὸ AH isa πέντε τοῖς ἀπὸ MN. ὥς δὲ 
» À \ LA \ 3 \ 
τρία τὰ ἀπὸ AH πρὸς πέντε τά ὠπὸ MN 
“ DRLTIN / 8 τς \ , ἄν 11. 
οὑτως ἐστὶ τρία τὰ ἀπὸ TH προς πέντε τὰ ἀ7ο 
ren 4’ ἄπ ν -“ Ἢ CT 
MES* τρία οὖν τὰ ἀπὸ TH τοῖς πέντε τοῖς ἀπὸ 
γεν » » \ 3 \ LI us 
ΜΞ ἐστὶν ἴσα. -ἘΠντε δὲ τὰ ἀπὸ KA τοῖς πέντε 
LT a ῃ 3᾽ \ 
τοῖς ἀπὸ MN καὶ πέντε τοῖς ἀπὸ ΜΞ ἐστὶν 
» , F4 \ 3 λ 3) 3 Ν Ἂς ee 
ἐσα" πέντε ἄρα τὰ ἀπὸ KA σὰ ἐστί τρισὶ τοῖς 
» \ Ν \ CRE] \ , / \ \ Al 
ao AH καὶ τρισὶ τοῖς ἀπὸ TH. Τρία δ τὰ απὸ 
N à, \ ” > \ ’ \ Æ 
AH καὶ τρία τὰ ἀπὸ ΤΗ ἴσα ἐστὶ δέκα καὶ πέντε 
RO AE ον ΠΣ τ ; 
τοῖς ἀπὸ τῆς ἐκ τοῦ κέντρου τοῦ περιγραφομένου 
, \ \-- LR \ 
κύκλου περὶ τὸ TAEZH, προεδείχθη γαρ τὰ ἀπὸ 
\ 12 L 2? \ »“Ἢ 
AH μετὰ τοῦ ἀπὸ TH πεντεπλάσια τοῦ ἀπὸ τῆς 
2 δ' LA Si ον \ L 4 
ἐκ τοῦ κέντρου περιγραφομένου περὶ τὸ πεντα- 
\ A δ ,9 ἣν 
γῶνον τὸ ΓΔΕΖΗ κύκλου. Αλλὰ πέντε μὲν τὰ ἀπὸ 
τ 5 ᾽ \ p/ SITE CROS ΡΟ “ 
KA, ἔσα ἐστὶ δεκα καὶ πειτε τοῖς ἀπὸ τῶν ἐκ τοῦ 
͵ -“ LA \ 4 
κέντρου τοῦ περιγραφομενου περὲ τὸ ΚΛΘ Tpi- 
ς A \ \ ’ 
γῶνον κύκλου, ἐδείχθη δὲ τὸ ἀπὸ KA τριπλάσιον 
-ζ 93 \ 7 “ “, 
τοῦ ἀπὸ τῆς ἐκ τοῦ κέντρου τοῦ περιγραφομέ- 
Ν (RES / ͵ ΄ 
vou περὶ τὸ ΚΛΘ τρίγώνου κύκλουθς δεκαπέντε 


» δ 5 Q “ > “ # 24 > \ a 
αρῶ τὰ ἀπο Τῆς εἴ TOU κεντρου σὰ ἐστί τοῖς 
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ex MN, triplum autem ipsum ex AB ipsius 
ex AH ; tria igituripsa ex AH æqualia quinque 
ipsis ex MN. Ut autem tria ipsa ex AH ad 
quinque ipsa ex MN 14 tria ipsa ex TH ad 
quinque ipsa ex ΜΞ ; tria igitur ipsa ex TH 
quinque ipsis ex ME sunt æqualia. Quinque 
aultem ïipsa ex KA quinque ipsis ex MN et 
quinque ipsis ex ΜΞ sunt æqualia ; quinque 
igitur ipsa ex KA æqualia sunt tribus ipsis ex 
AH et tribus ipsis ex ΓΗ. Tria autem ipsa ex 
AH et tria ipsa ex ΓΗ æqualia sunt quindecim 
ipsis ex rectà ex centro circuli descripti circa 
TAEZH, ostensum est enim ipsum ex AH cum 
ipso ex ΓΗ quintuplum esse ipsius ex rectà ex 
centro circuli descripti circa pentagonum l'AEZH. 
Sed quinque quidem ipsa ex KA æqualia sunt 
quindecim ipsis ex rectà ex centro circuli des- 
cripti circa ΚΑΘ triangulum , ostensum est au- 
tem ipsum ex KA triplum esse ipsius ex rectà ex 
centro circuli descripli circa ΚΑΘ triangulum ; 


quindecim igitur ipsa ex rectà ex centro circuli 


& 


que le quarré de ΑΒ est triple du quarré de AH, le triple du quarré de ΔῊ 
sera quintuple du quarré de MN. Mais le triple du quarré de ΔῊ est au quintuple 
du quarré de MN comme le triple du quarré de TH est au quintuple du quarré 
de ΜΞ (0. 13 et 7 14); le triple du quarré de ΓΗ est donc égal au quintuple du 
quarré de ΜΞ, Mais le quintuple du quarré de KA est égal à la somme du 
quintuple du quarré de MN et du quintuple quarré de ΜΞ (8. 9 et 10. 13); le 
quintuple du quarré de KA est donc égal à la somme du triple quarré de ΔῊ et 
du triple quarré de rH. Mais la somme du triple quarré de 4H et du triple quarré 
de ΤῊ est égale à quinze fois le quarré du rayon du cercle décrit autour du 
pentagone TAEZH, Car on ἃ démontré que la somme des quarrés des droites ΔΗ, 
TH est quintuple du quarré du rayon du cercle décrit autour du pentagone TAEZH. 
Mais le quintuple du quarré de KA est égal à quinze fois le quarré du rayon 
du cercle décrit autour du triangle ΚΑΘ, et l’on a démontré que le quarré 
de KA est triple du quarré du rayon du cercle décrit autour du triangle ΚΑΘ 
(12. 15); quinze fois le quarré du rayon du premier cercle est donc égal à 
ll. 62 
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€ 
δεκαπέντε τοῖς ἀπὸ τῆς ἐκ τοῦ κέντρουδ" ἡ Le 
ere ἴση ἐστὶ τῇ διαμέτρῳ. 

Ο αὐτὸς ἄρα κύκλος περιλαμᾷξάνει τὸ τε 
27 ν / 4 \ \ 2 3; 
τοῦ δωδεκαέδρου πεντάγωνον καὶ τὸ τοῦ εἶκο- 

“ \ \ LU 
σαΐδρου τρίγωνον τῶν εἰς τὴν αὐτὴν cpaipay 


ἐγγραφομένων. 
ΠΡΟΊΑΣΙΣ y. 


\ Ψ / sep f NAS, , 
Eay ἡ πεντάγωνον ἰσοπλευρὸν τε καὶ ἰσογω- 

Ν “ “ ΄ πα ΑΝ \ ν 

VICY | και πέρι τοῦτο κυκλος.ς καὶ απὸ του 
\ 

κέντρου κάθετος ἐπὶ μίαν TA: τυρὰ ἂν ἀχθῇ" το 


\ n 
τριακοντάκις ὑπὸ μιᾶς τῶν πλευρῶν καὶ πῆς 


! 4 nm “ ? > 
καθέτου ἴσον ἐστὶ τῇ τοῦ δωδεκαέδρου ἐπιφανείᾳ. 
,’ À ‘ é \ , 
ECT& πεντάγωιον ἰσόπλευρόν τε καὶ ἰσογώνιον 
5 Ἂν \ / / 
τὸ ΑΒΓΔΕ, καὶ περὶ τὸ πεντάγωνον κυκλος. 
4 + 1 , 4 ASE N “, 
καὶ εἰλήφθω τὸ κέντρον τὸ Z, καὶ ἀπὸ τοῦ Ζ 
2 Ἂς \ / LA € , τ 
ἐπὶ τὴν TA κάθετος ἤχθω ἡ ΖΗ’ λέγω ὅτι 
u € \ # / 
τριακοντάκις ὑπὸ TA, ZH ἴσον δώδεκα πεντα- 
; ᾿ 
γῶώνοις τοῖς ΑΒΓΔΕ. 


΄ TA À \ \ ε à 
Ἐπεζεύχθωσαν ai TZ, ZA. Καὶ ἐπεὶ τὸ ὑπὸ 


quinze fois le quarré du rayon du second cercle ; 


égaux. 
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æqualia sunt quindecim ipsis ex rectà ex centro 
circuli; ergo diameter æqualis est diametro. 

Idem igitur circulus comprehendit et dode- 
caedri péntagonum et icosaedri triangulum in 
càdem sphærà descriptorum. 


PROPOSITIOLTIT 


Si sit pentagonum et æquilaterum et æquian- 
gulum, et circa ipsum circulus, et a centro per- 
pendicularis ad unum latus ducatur; ipsum 
tricies sub uno laterum et pérpendieuIer æquale 
est dodecaedri superficiei. 

Sit pentagonum æquilaterum et æquiangulum 
ΑΒΓΔΕ, et circa pentagonum circulus, et su- 
matur centrum Z , et a puncto Z ad rA per- 
pendicularis ducatur ZH ; dico ipsum tricies 
sub ΓΔ, ΖΗ æquale esse duodecim pentagonis 
ΑΒΓΔΕ. 


᾿Δαπραπίαν ipsæ ΓΖ, ZA. Et quoniam ipsurt 


les diamètres sont donc 


Le même cercle comprend donc le pentagone du dodécaèdre, et le triangle 
de l’icosaèdre, ces polygones étant décrits dans un même cercle. 


PROPOSITION 


111. 


Si l’on ἃ un pentagone équilatéral et équiangle , si on lui circonscrit un cercle, 
et si du centre du cercle on mène une perpendiculaire à un des côtés, trente fois 
le rectangle sous un des côtés et la perpendiculaire sera égal à la surface du 


dodécaèdre. 


Soit ΑΒΓΔῈ un pentagone équilatéral et équiangle, circonscrivons lui un cercle, 
prenons le centre z, et du point Z menons la perpendiculaire ΖΗ ; je dis qne trente 
ois la rectangle sous ra, ΖΗ est égal à douze fois le pentagone ΑΒΓΔΕ. 


Joignons ΓΖ 


» ZA. Puisque le rectangle sons ΓΔ» ΖΗ est double du triangle raz 
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“ ᾽ὔ “ 

ΓΔ, ΖΗ διπλάσιόν ἔστι τοῦ ΤΔΖ τριγώνου, τῷ 
, > LA 

ἄρα πεντάκις ὑπὸ TA, ΖΗ δέκα τρίγωνα ἐστὶν 


᾿ À 4 
ia’, Τὰ δὲ δέκα τρίγωνα δύο ἐστὶ πεντάγωνα » 


1 


καὶ πάντα ἑξάκις" τὸ ἄρα πριακοντάκις ὑπὸ 
TA, ΖΗ ἴσον ἐστὶ δώδεκα πενταγώνοις. Δώ- 
δεκα δὲ πεντάγωνα ἡ τοῦ δωδεκαΐδρου ἐστὶν 
ἐπιφάνεια" τὸ ἄρα πριακοντάκις ὑπὸ ΙΔ. ΖΗ 
ἴσον ἐστὶ τῇ τοῦ δωδεκαέδρου ἐπιφανείᾳ. 
Ὁμοίως δὴ δείξομεν ὅτι καὶ ἐὰν ἢ τρίγωνον 


Ὅν ε \ La 
ἰσόπλευρον ὡς τὸ ΑΒΓ, καὶ περὶ αὐτὸ κύκλος, 


A 


CN , d , nt 

καὶ τὸ κέντρδ τοῦ κύκλου τὸ À, καὶ κάθετος ἡ 
LA , ε 22 

ΔΕ; τὸ τριακοντάκις ὑπὸ ΒΓ, AE ἴσον ἐστὶ τῇ 


5 , 3 14 
του εἰκοσαεδρου ἐπιφανείᾳ, 
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sub TA, ΖΗ duplum est trianguli TAZ, ipsi 
igitur quinquies sub ΓΔ, ΖΗ decem triangula 
æqualia sunt. Sed decem triangula duo sunt pen- 


A 


tagona, et tota sexties; ipsum igitur tricies sub 
ΓΔ, ΖΗ æquale est duodecim pentagonis. Duo- 
decim autem pentagona dodecaedri est super- 
ficies ; ipsum igitur tricies sub ΓΔ, ΖΗ æquale 
est dodecaedri superficiei. 

Similiter utique ostendemus et si sit triangu« 


lum æquilaterumut ΑΒΓ, et circa ipsum circulus, 


et centrum circuli Δ, et perpendicularis AE, 
ipsum tricies sub ΒΓ, AE æquale esse icosaedri 


superfciei. 


(40. 1), dix angles seront égaux au quintuple du rectangle sous rA, ΖΗ, Mais 
dix triangles sont égaux à deux pentagones, ainsi que six fois les touts; trente 
fois le rectangle sous ra, ZH est donc égal à douze pentagones. Mais douze 
pentagones forment la surface du dodécaèdre; trente fois le rectangle sous ra, 
ZH est donc égal à la surface du dodécaèdre. 

Nous démontrerons semblablement que si l’on a un triangle équilatéral comme 
ΑΒΓ, que si on lui circonscrit un cercle dont le centre soit A, et que si l'on 
mène une perpendicurelaire AE, trente fois le rectangle sous Br, AE sera égal à la 
surface de l’icosaèdre. 
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\ 4 Ne PR 
Ἐπεὶ γὰρ πάλιν τὸ ὑπο ΒΓ, AE διπλάσιόν 
- La 1 2 \ ν 
ἐστι τοῦ ABT, δύο ἄρα τρίγωνα ἴσα ἐστὶ τῷ 
< \ + / ͵ à » 4 
ὑπὸ ΒΓ. ΔΕ: καὶ παντὰ τρίς" ἐξ ἀρὰ τρίγωνα 
> \ FETE A 
τὰ ΑΒΓ ἴσα ἐστὶ πρισὶ τοῆς ὑπὸ ΒΓ. ΔΕ. EË 
À 2 3 \ , ω 
δὲ τρίγωνα ὡς Ta ΑΒΓ. ἴσα ἐστὶ δύο τοῖς ΑΒΓ. 
\ u τ , RE ἠΡ ,ὔ ε τ 
καὶ πάντα δεκακις" τὸ ἄρα τριακοντάκις ὑπὸ ΒΓ, 
LU LA ᾿ 
ΔΕ ἴσον ἐστὶν εἴκοσι τοῖς ΑΒΓ τριγώνοις. τουτέστι 
» PAR , 7 “ » ε 
τῇ τοῦ εἰκοσαέδρου ἐπιφανείᾳ" ὥστε ἔσται ὡς 
“ ἃς \ 072 
ἡ τοῦ δωδεκαέδρου ἐπιφάνεια πρὸς τήν τοῦ εἰκο-- 
, “ Ven \ 
σαΐδρου ἐπιφάνειαν οὕτως τὸ U70 TA, ΖΗ πρὸς 
Ἂ.. À 
ro ὑπὸ ΒΓ. AE. 


HOPIZMA. 


\ # À 4 ε e ο“ 

Ἐκ δὴ τούτου φανερὸν. ὁτι ὡς ἡ τοῦ δωδὲ- 

À 3 , \ \ D 3 Εἶν 
καέδρου ἐπιφάνεια πρὸς τὴν τοῦ εἰκοσαέδρου 
, d Nef ἀ " A ἣν 
ἐπιφάνειαν, οὕτως τὸ ὑπὸ τῆς πλευρᾶς τοῦ 
’ \ ἣν » AE nm \ 
πενταγώνου καὶ τῆς ἐκ τοῦ κέντρου τοῦ περὶ 

2 > > 3 λ Ψ' > 
τὸ πεντάγωνον κύκλου ἐπὶ αὐτὴν καθέτου ἀγο- 
\ LS: À em D “Ν᾿ » ’ 
μένης. πρὸς τὸ ὑπὸ τῆς πλευρᾶς τοῦ εἴκοσαε- 


“ “ “ \ \ 
dpou καὶ πῆς ἀπὸ του κέντρου του σερι το 
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Quoniam enim rursus ipsum sub BT, AE 
duplum est ipsius ΑΒΓ ; duo igitur triangula 
æqualia sunt ipsi sub ΒΓ, AE, et omnia ter; 
sex igitur triangula ABT æqualia sunt tribus sub 
ΒΡ, AE; sex autem triangula ut ΑΒΓ æqualia 
sunt duobus AB , et omnia decies ; ipsum igitur 
tricies sub ΒΓ, AE æquale est viginti ΑΒΓ trian- 
gulis, hoc est icosaedri superficiei; quare erit 
ut dodecaedri superficies ad icosaedri super 
ficiem ita ipsum sub.FA, ΖΗ ad ipsum sub 
ἘΠ᾽ AE. 


COROLLARIUM. 


Ex hoc utique evidens est ut dead su. 
perficies ad icosaedri superficiem ita ipsum sub 
latere pentagoni et perpendiculari ex eentro 
circuli circa pentagonum ad latus ductä ad 
ipsum sub latere icosaedri et perpendiculari ἃ 


centro circuli circa triangulum ad latus ductà , 


Car puisque le rectangle sous Br, AE est double du triangle ABr (41. 1), deux 


triangles seront égaux au rectangle sous ΒΓ, ΔῈ; ainsi que trois fois 188 touts; les 
six triangles ABT sont donc égaux aux trois rectangles sous Br, AE. Mais six trian- 
gles comme ΑΒΓ sont égaux a deux triangles ΑΒΓ, ainsi que dix fois les touts; 
trente fois le rectangle sous Br, AE est donc égal à vingt fois le triangle ΑΒΓ, 
c’est-à-dire à la surface de licosaèdre; la surface du dodécaèdre est donc à la 
surface de l’icosaèdre comme le rectangle sous TA, ΖΗ est au rectangle sous 
ET, AE. 


COROLLAIRE. 


D'après cela il est évident que la surface du dodécaèdre est à la surface de Pi- 
cosaèdre comme le rectangle sous le côté du pentagone et la perpendiculaire 
menée à ce côté du centre du cercle circonscrit au pentagone , est au rectangle 
sous le côté de l’icosaèdre et la perpendiculaire menée à ce côté du centre du 
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͵ὔ LA 3 > Ε Μ θέ > LA 
TRIFUVOY κυκλίυ ἐπ᾿ αὐτὴν HAUETOU dYOMEVAS, 

led A » A ω 3᾽ »» > 
τῶν εἰς τὴν αὐτὴν σφαῖραν ἐγγραφομένων εἰκο- 


σαΐδρου καὶ δωδεκαέδρου. 


ΠΡΟΤΑΙΣΙΣ, δὶ 


, , " ΄ εἶ » 
Τούτου δήλου ὄντος. δεικτεον. τι ἔσται 
ε ε re , > La \ \ “ 
ὡς ἡ τοῦ δωδεκαέδρου ἐπιφάνεια πρὸς τὴν τοῦ 
5 ’ « ε Fa “» \ \ \ 
εἰκοσαέδρου οὕτως ἡ τοῦ πύξου πλευρα πρὸς τὴν 
τοῦ εἰκοσαίδρου πλευράν. 
/ ’ , ͵ ἐς 
Ἐκκείσθω κύκλος περιλαμξάνων TO τε TOU 
ν᾽ , \ nm 
δωδεκαέδρου πεντάγωνον καὶ τὸ τοῦ εἰκοσαέ- 
Ç = \ SUN a » 
dpeu τρίγωνον τῶν εἰς τὴν αὐτὴν σφαῖραν ἐγ- 
Ξ 2 ε Β μὰ La 8 > Ν 
γραφομένων. ὁ ΑΒΓ; καὶ εγγεγραφύω εἰς τὸν 
, , 4 ΄ \ 
ΑΒΓ κυκλον τριγώνου μεν ἰσοπλεύρου πλευρὰ 
« \ e à" ἡ ν 
ἢ TA, πενταγώνου δὲ ἡ AT, καὶ εἰλήφθω τὸ 
’ »“ LA Η ONE 2 \ 72 3 ᾿ \ 
HEVTPOY του auxAoU To E, καίαπο του E e7i τὰς 
ἢ Ν ε ANS 
AT, TA καθετοι ἤχθωσαν αἱ EZ, EH, καὶ ἐκίε- 
- À Re ς 
(λήσθω ἐπ εὐθείας τῆς EH εὐθεῖα ἡ HB , καὶ 
; : re ; x 
ἐπεζεύχθω ἡ ΒΓ. καὶ ἐκκείσθω κύξου πλευρὰ 
’ « ε ε ἊΣ 2 > 
à ©* λέγω ὅτι ἐστὶν ὡς ἡ τοῦ δωδεκαέδρου ἐπι- 
, \ À es ’ LA € A 
φάνεια πρὸς τὴν τοῦ εἰκοσαέδρου οὕτως ἡ © πρὸς 
\ 
Τὴν ΤᾺς 
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in eâdem sphærà descriptis icosaedro et dode- 
caedro. 


PROPOSITIO IV. 


Hoc manifesto existente, ostendendum est 
fore ut dodecaedri superficies ad superficiem 


icosaedri ita cubi latus ad icosaedri latus. 


Exponatur circulus AB[ comprehendens et 
dodecaedri pentagonum et icosaedri triangulum 
in eâdem sphærà descriptorum , et describatur 
in ΑΒΓ circulo trianguli quidem æquilateri 
latus TA, pentagoni autem latus AT, et su- 
matur centrum E circuli, et a puncto E ad 
AT, ΓΑ ducantur perpendiculares ΕΖ, EH, 
et producatur in directum ipsi EH recta ΗΒ, 
et jungatur ΒΓ, et exponatur cubi latus © ; dico 
esse ut dodecaedri superficies ad icosaedri su 
perficiem ila © ad ΓΔ. 


cercle circonscrit au triangle, le dodécaèdre et licosaëdre étant décrits dans 


la même sphère. 


PROPOSITION 


IV. 


Cela étant évident, il faut démontrer que la surface du dodécaëdre est à la sur- 
face de l’icosaèdre comme le côté du cube est au côté de l’icosaèdre. 
Soit exposé un cercle ΑΒΓ qui comprène le pentagone du dodécaëdre et le 


triangle de licosaèdre, ces solides étant décrits dans la mème sphère (2. 14), 
décrivons dans le cercle ΑΒΓ le côté ra d’un triangle équilatéral, et le côté ar du 
pentagone, prenons le centre E du cercle; du point E menons aux droites Ar, rA 
les perpendiculaires ΕΖ, EH, prolongeons ΗΒ dans la direction de EH, joignons 
gr, et soit exposé le côté Θ du cube; je dis que la surface du dodécaèdre est à la 
surface de l'icosaèdre, comme Θ est à ra. 
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Ἐπεὶ γὰρ συναμφοτέρου τῆς EBT ἄκρον καὶ 
μέσον λόγον τετμημένης τὸ μεῖζον τμῆμά toriv 
ἡ BE, καὶ ἔστι συναμφοτέρου μὲν τῆς EBT ἡμί- 
σεια ἡ EH, τῆς δὲ ΒΕ ἡμίσεια ἡ ἘΖ' καὶ τῆς EH 


Quoniam enim utriusque simul EBT extremà 
et medià ratione sectæ major portio est BE, 
et est utriusque simul ΕΒΓ dimidia EH et ipsius 
BE dimidia ΕΖ; et ipsius EH igitur extremä 


# LA \ La à , \ οἱ 
ἄρα ἄκρον καὶ μέσον λόγον τεμνομένης πὸ μεῖζον 
nn mn Ἂς 
τμῆμά ἔστιν ἡ ἘΖ. Ἐστι δὲ καὶ τῆς Θ ἄκρον καὶ 

͵ Le , \ LD “ ε 
μέσον λόγον τετμήημενης TO μεῖζον τμῆμα n TA, 
, nm ε ν᾽ \ 
ὡς ἐν τῷ δωδεκαΐδρῳ ἐδείχθη" ὡς ἄρα ἡ Θ πρὸς 
« \ \ 7 ΩΝ 
τὴν ΤᾺ οὕτως ἡ EH πρὸς τὴν EZ* ἴσον äpæ τὸ 
“, 4 \ 
ὑπὸ ©, ZE τῷ ὑπὸ TA, EH. Kai ἐπεί ἐστιν 
LA € 

ὡς à © πρὸς τὴν TA οὕτως τὸ ὑπὸ ©, ΕΖ πρὸς 
“Μ᾿ € 4 \ 
7) 0md TA, ΕΖ, τῷ δὲ ὑπὸ ©, ΕΖ ἴσον ἐστὶ τὸ 

. f a 
ὑπὸ TA, EH° ὡς ἄρα ἡ © πρὸς τὴν TA οὕτως 

€ \ 

τὸ ὑπὸ TA, HE πρὸς τὸ ὑπὸ TA, ΕΖ; τουτέστιν 


€ ε -“Ὕ # 32 / \ Li mn 
ὡς ἢ τοῦ δωδεκαέδρου ἐπιφάνεια πρὸς τὴν τοῦ 


et medià ratione sectæ major portio est ΕΖ, 
Est autem et ipsius © extremà el medià ratione 
sectæ major portio TA, ul in dodecaedro 
ostensum fuit; ut igitur © ad FA ïta EH ad 
EZ ; æquale igitur ipsum sub © , ZE ipsi sub 
FA" EH. Et quoniam est ut © ad ΓΔ ita ipsum 
sub ©, EZ ad ipsum sub FA, EZ, ipsi au- 
tem sub ©, ΕΖ æquale est ipsum sub l'A , EH; 
ut igitur © ad ΓΔ ita ipsum sub TA, HE ad 
ipsum sub TA, ΕΖ, hoc est ut dodecacdri 


Car puisque 8E est le plus grand segment de la somme des droites ΕΒ, ΒΓ 
coupées en extrême et moyenne raison (9. 15) que EH est la moité de la somme 
-des droites EB, Br (1. 14), et ΕΖ la moitié de BE (cor. 1. 14), la droite ΕΖ sera 
le plus grand segment de la droite EH coupée en extrême et moyenne raison. 
Mais ra est le plus grand segment de la droite Θ coupée en extrême et moyenne 
raison, comme on l’a démontré dans le dodécaèdre (cor. 17- 15); la droite Θ 
est donc à TA comme EH est à EZ (7. 15); le rectangle sous ©, ZE est donc 
égal au rectangle sous TA, EH. Et puisque Θ est à ΓΔ comme le rectangle 
sous ©, EZ est à un rectangle sous ΓΔ, ΕΖ, et que le rectangle sous TA, EH est 
égal au rectangle sous ©, ΕΖ, la droite © sera à ΓΔ comme le rectangle sous TA, HE 
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» , 9 , «“᾿ e ν᾿ \ 
εἰκοσαέδρου ἐπιφάνειαν οὕτως ἡ © πρὸς τὴν 
TA. Οπερ ἔδει δεῖξαι. 


ΑΛΛΩΣ. 


A [} 4 e e F1 3 
Δεῖξαι ὅτι ἐστὶν ὡς ἡ τοῦ δωδεκαέδρου ἐπι- 
᾿ à mn ’ » , 
φάνεια πρὸς τήν τοῦ εἰκοσαέδρου ἐπιφάνειαν. 
LA € , \ ν \ “Ὕ 3 
οὕτως h τοῦ κύξου πλευρὰ πρὸς τὴν ποῦ εἰκο- 
᾿ ᾿ ; À 
σαεδρου πλευρὰν" πριγραφέντος τοῦδε, 
ε ᾽ν 3 , \ 
EsTw κύκλος © ΑΒΓ, καὶ ξγγεγράφθω εἰς τὸν 


’ ἣν 
ΑΒΓ κύκλον πενταγώνου ἰσοπλεύρου πλευραὶ αἱ 


AB, AT, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ ΒΓ. καὶ εἰλήφθω τὸ 


κέντρον τοῦ κύκλου τὸ Δ, καὶ ἀπὸ τοῦ À ἐπὶ τὸ Δ 
ἐπεζεύχθω εὐθεῖα ἡ AA, καὶ ἐκξεξλήσθω ἐπ εὖ-- 
θείας τῆς ΑΔ εὐθεῖα ἡ ΔΕ, καὶ κείσϑω τῆς μὲν ΑΔ 
εὐθείας ἡμίσεια ἡ AZ, ἡ δὲ ΗΓ τῆς ΤΘ τριπλῆ 
ἔστω" λέγω ὅτι τὸ ὑπὸ AZ, ΒΘ ἴσον ἐστὶ τῷ 
πενταγώνῳ. 

Απὸ γὰρ τοῦ Β ἐπὶ τὸ Δ ἐπεζεύχθω ἡ ΒΔ. 
Καὶ ἐπεὶ διπλῆ ἔστιν à ΑΔ τῆς AZ, ἡμιολία 


ἄρα ἐστὶ τῆς ΑΔ ἡ ΑΖ. Πάλιν, ἐπεὶ τριπλῆ 
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superficies ad ïicosaedri superficiem ila © 
ad TA. Quod oportebat osteudere. 


ALITER. 


Ostendere ut dodecaedri superficies ad ico- 
saedri superficiem ita cubi latus ad icosaedri 


latus ; hoc autem præmisso. 


Sit circulus ABT , et describantur in ΑΒΓ cir- 
culo pentagoni æquilateri latera AB , ΑΓ, et 
jungatur BF, et sumatur centrum A circuli, et 
a punclo À ad Δ ducatur recta AA , et pro= 
ducatur in directum ipsi AA recta ΔΕ, et po- 
natur rectæ AA dimidia ΔΖ, ipsa autem ΗΓ ipsius 


ΓΘ tripla sit; dico ipsum sub AZ, ΒΘ æquale 


esse pentagono. 


Etenim a punclo B ad A ducatur ΒΔ, Et 
quoniam dupla est AA ipsius AZ , sesquialtera 


igitur est ipsius AA ipsa AZ. Rursus, quoniam 


est au rectangle sous ra, ΕΖ (16.6), c’est-à-dire que Ja surface du dodécaèdre est 
à la surface de l’icosaèdre comme Θ est a ΓΔ (5. 14): ce qu’il fallait démontrer, 


AUTREMENT. 


Démontrer que la surface du dodécaèdre est à la surface de l’icosaèdre comme 
le côté du cube est au côté de l’icosaèdre, après avoir exposé ce qui suit: 


Soit le cercle ΑΒΓ, dans le cercle ΑΒΓ, décrivons les côtés ΑΒ, AT d’un penta- 


gone équilatéral, joignons Br, prenons le centre Δ du cercle, du point 4 au 
point Δ menons la droite Aa, prolongeons la droite ΔῈ dans la direction de 44, 
faisons ΔΖ égal à la moitié de 44, et que ΗΓ soit triple de re, je dis que le 
rectangle sous AZ, ΒΘ est égal au pentagone. 

Car du puintB, menous au point A la droite ΒΔ. Puisque ΑΔ est double de ΔΖ, 
la droite ΑΖ sera égale aux trois moitiés de 44. De plus, puisque ΗΓ est triple de 
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ἐστιν ἡ ΗΓ τῆς TO, διπλῇ δὲ à ἨΘ τῆς OT, 
ἡμιολία ἄρα ἐστὶν ἡ HT τῆς ΘΗ’ ὡς ἄρα ἥ 
ΖΑ πρὸς τὴν ΑΔ οὕτως ἡ TH πρὸς τὴν ΗΘ’ 
ἴσον ἄρα ἐστὶ τὸ ὑπὸ AZ, ΘΗ τῷ ὑπὸ AA, TH. 
H δὲ TH τῇ BH ἴση ἐστί" τὸ ἄρα ὑπὸ AA, 
BH ἴσον ἐστὶ τῷ ὑπὸ AZ, ΘΗ. Τὸ δὲ ὑπὸ AA, 
BH δύο ἐστὶ τρίγωνα ὡς τὰ ΑΒΔ’ καὶ τὸ ὑπὸ 


AZ, ΗΘ ἄρα δύο ἐστὶ ΑΒΔ’ πέντε ἄρα τὰ ὑπὸ 


AZ, ἨΘ δέκα τρίγωνά ἐστι, Δέκα δὲ τρίγωνα 
δύο ἐστὶ πεντάγωνα" πέντε ἄρα τὰ ὑπὸ AZ, ΗΘ 
δύο πενταγώνοις ἴσα ἐστί, Καὶ ἐπεὶ διπλῆ ἐστιν 
ἡ ΗΘ τῆς OT, τὸ ὑπὸ AZ, ΗΘ δηπλοῦν ἐστι τοῦ 
ὑπὸ AZ, ΘΙ" δύο ἄρα τὰ ὑπὸ ΑΖ, ΘΓ ira ἐστὶν 
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tripla est HT ipsius ΓΘ, dupla autem ΗΘ ipsius 
OT, sesquialtera igitur est HE ipsius ΘΗ; ut 
igitur ZA ad AA ita ΓΗ ad ΗΘ; æquale igitur 
est ipsum sub AZ, @H ipsi sub AA, TH. Ipsa 
autem TH ipsi BH æqualis est; ipsum igitur 
sub AA, BH æquale est ipsi sub AZ, ΘΗ. 
Ipsum autem sub AA, BH duo sunt triangula 
ut ΑΒΔ: ct ipsum sub AZ, ΗΘ igitur duo sunt 


ipsa ΑΒΔ, Quinque iïgitur ipsa sub AZ, HO 
decem triangula sunt. Decem auiem triangula 
duo sunt pentagona ; quinque igitur ipsa sub 
ΑΖ, ΗΘ duobus pentagonis æqualia sunt. Et 
quoniam dupla est ΗΘ ipsius OT, ipsum sub AZ, 
ΗΘ duplum est ipsius sub AZ, ΘΓ; duo isitur 
ipsa sub AZ, OT æqualia sunt uni sub AZ, 


re, et que ΗΘ est double de er, la droite ΗΓ sera les trois moitiés de ΘΗ ; la droite 
ZA sera donc à AA comme TH est à ΗΘ; le rectangle sous AZ, ΘῊ est donc égal au 
‘rectangle sous AA, ΓΗ. Mais ΤῊ est égal à BH; le rectangle sous ΑΔ, BH est donc 
égal au rectangle sous 47, ΘΗ, Mais le rectangle sous AA, BH est égal à deux 
triangles comme ΑΒΔ (41. 1); le rectangle sous 4Z, ΗΘ est donc égal à deux fois 
le triangle ΑΒΔ; cinq fois le rectangle sous ΑΖ, ΗΘ est donc égal à dix fois le 
triangle. Mais dix triangles forment deux pentagones; cinq fois le rectaigle 
sous AZ, ΗΘ est donc égal à deux fois le pentagone. Et puisque ΗΘ est double 
de er, le rectangle sous ΑΖ, ΗΘ sera double du rectangle sous ΑΖ, er; le 
double rectangle sous ΑΖ, er est donc égal à une foïs le rectangle sous 4Z, Ho, 
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: HO ; et decem ïipsa sub AZ, ET æqualia sunt 


ε 


vi τῷ ὑπὸ AZ, ΗΘ, καὶ δέκα τὰ ὑπὸ ΑΖ, OT 
ἴσα ᾽στὶ πέντε τοῖς ὑπὸ ΑΖ. ΗΘ. τουτέστι δὺο 
πενταάγωναι" ὥστε πέντε τὰ ὑπὸ AZ, OT ἴσα 
ἐστὶν ἑνὶ πενταγώνῳ. πεντάκις δὲ τὸ ὑπὸ AZ, 
ΘΓ ἔσω ἰστὶ τῷ ὑπὸ ΑΖ. ΘΒ. ἐπειδὴ πενταπλῆ 
ἔστιν ἦ ΘΒ τῆς OT, καὶ κοινὸν ὕψος ἐστὶν à 
ΑΖ. Τὸ ἄρα ὑπὸ AZ, ΘΒ ἔσον ἐστὶν ἑνὶ πεντα- 
γώνῳ. 

Τούτου δήλου ὄντος. γῦν ἐκκείσθω κύκλος 
ὁ περιλαμξάνων τὸ τε τοῦ δωδεκαέδρου πεν- 
τάγωνον καὶ τὸ τοῦ εἰκοσαίδρου τρίγωνον. τῶν 
εἰς τὴν αὐτὴν σφαῖραν ἐγγραφομένων» καὶ ἐγ- 
γεηράφθωσαν εἰς τὸν ΑΒΓ κύκλον πενταγώνου 
ἰσοπλεύρου πλευραὶ αἱ BA, ΑΓ, καὶ ἐπεζεύχθω 
ἡ ΒΓ, καὶ εἰλήφθω τὸ κέντρον τοῦ κύκλου τὸ 
E, καὶ ἀπὸ τοῦ À ἐπὶ τὸ E ἐπεζεύχθω à AE, 
καὶ ἐκξεξλήσθω ἢ AE ἐπὶ τὸ ΤΩ͂Ν καὶ ἔστω à 
ΑΕ τῆς ΕΘ διπλῆ. τριπλῆ δὲ ἡ ΚΓ τῆς TO, 
καὶ ἀπὸ τοῦ H τῇ ΑΖ πρὸς ὀρθὰς ἡ ΔΜ’ τρι- 
γώνου ἄρα ἐστὶν ἰσοπλεύρου ἡ ΔΜ’ ἰσόπλευριν 
ἄρα ἐστὶ τὸ ΑΔΜ τρίγωνον. Καὶ ἐπεὶ τὸ μὲν 
ὑπὸ AH, ΘΒ ἔσον ἐστὶ τῷ πενταγώνῳ. τὸ δὲ 


ὑπὸ ΑΗ, ΗΔ τῷ ΑΔΜ τριγωνῳ" ἔστιν ἄρα ὡς 
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quinque ipsis sub AZ, ΗΘ, hoc est ἀπὸ pen- 
tagona ; quare quinque ipsa sub AZ, OT æqualia 
sunt uni pentagono. Quinque autem ipsa sub 
AZ, OT æqualia sunt ipsi sub AZ, ΘΒ, quia 
quintupla quidem est ΘΒ ipsius OT , et com- 
munis altitudo est ipsa AZ. Jpsum igitur sub 
AZ, ΘΒ æquale est uni pentagono. 

Hoc manifesto existente, nunc exponatur 
circulus comprehendens et dodecaedri penta- 
gonum, eticosaedri triangulum, in eàdem sphærà 
descriptorum, et describantur in ΑΒΓ circulo 
pentagoni æquilateri latera BA, AT, et jungatur 
Br, et sumatur centrum E circuli, et a puncto À 
ad E ducatur AE, et producatur AE ad Z, et sit AE 
spsius ΕΘ dupla, tripla autem KT ipsius ΓΘ, et 
a puncto H ipsi AZ ad rectos ipsa AM ; trianguli 
igitur est æquilateri latus ipsa AM ; æquilaterum 
igitur est AAM triangulum. Et quoniam ipsum 
quidem sub AH, ΘΒ æquale est pentagono , ip- 
sum autem sub AH, HA triangulo AAM; est igi- 


et dix fois le rectangle sous ΑΖ, er égal à cinq fois le rectangle sous ΑΖ Ho, 
c’est-à-dire, à deux pentagones; cinq fois le rectangle sous ΑΖ, ΘΓ est donc égal 
à un peutagone. Mais cinq fois le rectangle sous ΑΖ, er est égal au rectangle 
sous AZ, ΘΒ, parce que ΕΒ est quintuple de er, et que ΑΖ est Ja hauteur commune. 
Le rectangle sous 47, ΘΒ est donc égal à un pentagone. £ 
Cela étant démontré, soit exposé un cercle qui comprène le pentagone du 
dodécaëdre et le triangle de licosaèdre, ces solides étant décrits dans la même 
sphère ; décrivons dans le cercle ΑΒΓ les côtés, BA, AT d’un pentagone équilatéral, 
joignons Br, prenons le centre E du cercle, du point A menons au point E la 
droite AE, prolongeons AE vers le point Z, que ΑΕ soit double de ΕΘ, et kr triple 
de ΓΘ, et du point H menons AM perpendiculaire à ΑΖ; la droite AM sera le côté 
d'un triangle équilatéral (cor. 1. 14 ). Le triangle ΑΔΜ est donc équilaté- 
ral. Et puisque le rectangle sous AH, ΘΒ est égal au pentagone, et que le 
réctargle sous AH, HA est égal au triangle 44M, 16 rectangle sous AH, ΘΒ 
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τὸ ὑπὸ AH, ΘΒ πρὸς τὸ ὑπὸ AH, HA οὕτως ur ut ipsum sub AH, ΘΒ ad ipsum sub AH, 
τὸ πεντάγωνον πρὸς πὸ τρίγωνον. Ὡς δὲ στὸ ΗΔ ita pentagonum ad triangulum. Ut autem 
ὑπὸ AH, ΒΘ πρὸς ἐπ ΣῪ: AH, HA οὕτως ἡ ΒΘ ipsum sub AH, ΒΘ ad ipsum sub AH, HA ita ΒΘ 
πρὸς τὴν ΔΗ" καὶ ὡς ἄρα δώδεκα ai ΘΒ πρὸς ad AH; et ut igitüur duodecim ΘΒ ad viginti AH 
εἴκοσι AH οὕτως δώδεκα πεντάγωνα πρὸς εἴκοσι ita duodecim pentagona ad viginti triangula, 
Tplyuva , τουτέστιν ÿ τοῦ δωδεκαέδρου ἐπιφά- hoc est dodecaedri superficies ad icosaedri su- 
γεία πρὸς τὴν τοῦ εἰκοσαΐδρου. Καὶ ἔστι δώδεκα  Perficiem. Et sunt duodecim ΒΘ quidem decem 


μὲν ai ΒΘ πα ai ET, ἢ pr γὰρ ἘΘ᾽ ricor ἘΠ) δὶ ipsa enim quidem ΒΘ ipsius ΘΓ est quintu- 


A 


Ka D 


2 


ἐστὶ πενταπλὴ. à δὲ ΒΓ τῆς ΘΙ ἐξαπλῆς pla, ipsa autem ET ipsius ΘΙ sexlupla; duodecim 
δώδεκα ἄρα αἱ ΒΘ ἴσαι εἰσὶ δίκα ταῖς ΒΓ. Εἴκοσι  igitur ΒΘ æquales suntipsis decem Br. Viginti au- 
δὲ ἡ ΗΔ δέκα εἰσὶν αἱ AM, διπλῆ γὰρ ἡ ΜΔ τῆς em ΗΔ decem sunt AM,.dupla enim MA ipsius 
ΔΗ" ὡς ἄρα δέκα αἱ ΒΓ πρὸς δίκα τὰς AM, ΔΗ; utigitur decem ΒΓ ad decem AM, hoc est 
τουτέστιν ὡς ἡ ΒΓ πρὸς τὴν ΔΜ, οὕτως ἡ τοῦ ut BT ad ΔΜ, ita dodecacdri superficies ad ico- 
δωδεκαέδρου ἐπιφάνεια πρὸς τὴν τοῦ εἰκοσαΐδγηου  saedri superficiem. Et est ΒΓ quidem cubi la- 
ἐπιφάνειαν. Καὶ ἔστιν à μὲν ΒΓ 4 τοῦ κύξζου tus, AM autem icosaedri latus; et ut igitur do- 
πλευρὰ, à δὲ AM ἡ τοῦ εἰκεσαίδρου πλευρά"  decaedri superficies ad icosaedri superficiem ita 


καὶ ὡς ἄρα ἡ τοῦ δωδεκαΐδρου ἐπιφάνεια πρὸς 


sera au rectangle sous AH, HA comme le pentagone est au triangle. Mais le 
rectangle sous AH, ΒΘ est au rectangle sous AH, HA comme ΒΘ est à AH; douze 
fois ΘΒ est donc à vingt fois AH comme dix pentagones sont à vingt triangles, c'est- 
à-dire comme la surface du dodécaèdre est à la surface de l’icosaièdre. Mais 
douze fois ΒΘ est égal à dix fois Br, car ΒΘ est quintuple de er, et Br est sextuple 
de ΘΓ; douze fois ΒΘ est donc égal à dix fois Br. Mais vingt fois HA est égal à dix 
fois AM, car ΜΔ est double de AH; dix fois Br est donc à dix fois AM, c’est-à-dire Br 
à AM, comme Ja surface du dodécaèdre est à la surface de licosaèdre. Mais Br 
est le côté du cube, et AM le côté de l’icosaèdre (8 et 17. 13 }; la surface du dodé- 
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\? “ 4. LA » LA . 2 A 
τὴν τοῦ εἰκοσαέδρου ἐπιφάνειαν ουτῶς ἢ ΒΤ πρὸς 
A ‘ ε / À \ 
πὴν AM, τουτέστιν # τοῦ xUGou πλευρὰ πρὸς 


τὴν τοῦ εἰκοσαέδρου πλευράν. 
IPOTAZSIE ἐς 


2 \ a Ἂς > Ψ “ 
Δεικτέον δὴ. ὅτι καὶ εὐθείας ἡσδηποτοῦν 
͵ 5, Ν / / à ’ », 
τμηθείσης ἄκρον καὶ μεσον λόγον. ὧν λογὸν ἐχεῖ 
ε ᾿ AS οἷν “ a κ᾿ ἈΠ \ “ 
Ἡ δυναμένη τὸ ἀπὸ τῆς ὁλής καὶ τὸ ἀπὸ τοῦ 
17 Ψ' \ \ , \ > \ 
μείζονος τμήματος πρὸς τῶν δυναμένην τὸ ἀπὸ 
“ D , 
τῆς ὅλης καὶ τὸ ἀπὸ τοῦ ἐλάσσονος τμήματος, 
“ sl \ ΄ ε. 22 ’ ΄ ᾿ 
τοῦτον ἔχει τὸν λόγον ἡ τοῦ κύζου πλευρὰ πρὸς 
A “ » , , 
τὴν τοῦ eincCa:d'ou TAEUPAVe 
ε #: a 
Ἑστω κύκλος ὃ AB περιλαμξανων HONTE 
“ La LÉ ἈΝ \ -“ Ψ ΄ 
τοῦ δωδεκαέδρου πεντάγωνον, καὶ τὸ τοῦ εἰκοσαε- 
-“ \ > \ DS > 
δρου τρίγωνον. τῶν εἰς τὴν αὐτὴν σφαῖραν y 
L \ » , \ , -“, ΄ 
γραφομενῶν. καὶ εἰλήφθω τὸ HEVTPOY τοῦ κυκλου 
LA \ > \ -“" e 
To T, καὶ προσεκξεξλήσθω τὶς ἀπὸ τοῦ T ὡς 
ΠΣ ΓΘ « LA # 
ἔτυχεν εὐθεῖα ἡ TB, καὶ τετμήσθω ἄκρον καὶ 
, ’ \ \ A \ an “, 
μέσον λογὸν κατὰ τὸ À, καὶ τὸ μεῖζον τμῆμα 


ἔστω ἡ ΤΔ' δεκαγώνου ἄρα ἐστὶ πλευρὰ ἡ TA 
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ΒΓ ad AM, hoc est cubi latus ad icosaedri la- 
lus. 


PROPOSITIO Y. 


Ostendendum est igitur et rectà quälibet 
sectà extremà et medià ratione, quam ratio- 
nem habet potens quadratum extotà et quadratum 
ex majore portione ad potentem quadratum 
ex totà οἱ quadratum ex minore portione eam- 
dem habere rationem cubi latus ad icosaedri 
latus. 

Sit circulus AB comprehendens et dodeca- 
edri pentagonum et icosaedri triangulum, in 
eâdem sphærà dsscriptorum, et sumatur cen- 
trumr circuli, et producatur aliqua ἃ puncto F 
ut libet recta TB, et secetur extremä et medi4 
ratione in À, et major portio sit l'A; decagoni 


igitur latus estipsa l'A in eodem circulo descripti. 


caèdre est donc à la surface de l’icosaèdre comme ΒΓ est à AM; c’est-à-dire comme 
le côté du cube est au côté de l’icosaëdre. 


PROPOSITION Ὑ: 


Une droite étant coupée en extrême et moyenne raison , il faut démontrer 
aussi que le côté du cube est au côté de l’icosaèdre comme le quarré d’une 
droite égal à la somme des quarrés de la droite entière et du plus grand segment 
est au quarré d’une droite égal à la somme des quarrés de la droite entière 
et du plus petit segment. 

Soit un cercle ΑΒ qui comprène et le pentagone du dodécaëdre et le triangle 
de l’icosaèdre, ces solides étant décrits dans la même sphère; prenons le centre 
r du cercle; du point r menons une droite quelconque ΓΒ; coupons cette droite 
en extrême et moyenne raison au point 4, et que ra soit le plus grand segment; 
là droite ra sera le côté du dodécagone décrit dans le même cercle (5 et9, 13). 
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\ , » , 3 
εἰς τὸν αὐτὸν κύκλον ἐγγραφόμενου. Ἐκκείσθω 
\ € Se 
δὴ εἰκοσαίδρου πλευρὰ ἢ E, δωδεκαΐδρου δὲ à 
, Δ ε ε \ 1 ’ 
Z, κύξζου δὲ ἡ H° ἡ μὲν ἄρα E τριγώνου ἰσοπλεύ- 
᾽ \ \ € A , -“ > 
pou ἐστὶ πλευρά , ἡ δὲ 2 πενταγώνου τοῦ εἰς 
, ἐς À » 
τὸν αὐτὸν κύκλον ἐγγραφομένου. ἡ δὲ 2 τῆς H 
LS dd » nm NS à, € ” » \ nm ΓΘ 
μεῖζόν ἐστι τμῆμα. ζαὶ ἐπεὶ n E σὴ ἐστὶ τῇ τοῦ 
L / - “, Là x D 
ἶσο πλευροῦ τρέγωνου πλευρφ, ἢ ὃς τοῦ τριγώνου 
CE] 4 \ ! / > \ 
που ἰσοπλεύρου πλευρὰ δυνάμει τριπλασία ἐστι 
“ LA 32 \ \ 3 \ ne 
“τῆς, ΒΓ’ τριπλάσιον ἄρα ἐστι τὸ απὸ τῆς E 


es ΜΨΨΑῚ “ \ \ δ ΑΝ, - 
ποῦ ἀπὸ πῆς ΒΓ. Ἐστι δὲ καὶ τὰ ἀπὸ τῆς ΓΒ, 


Α 


, Li \ V2 \ « ” 
BA τριπλάσια τοῦ ἀπὸ ΤΔ' καὶ ἐναλλὰξ ὡς ἄρα 
A \ \ 3 \ LA ἣν, \ 
τὸ ἀπὸ E πρὸς τὰ ἀπὸ TB, BA οὕτως τὸ ἀπὸ TB 
\ A ἣν 9 \ x KT ι 
πρὸς τὸ ἀπὸ ΓΔ. Ως δὲ τὸ ἀπὸ ΒΓ πρὸς τὸ ἀπὸ ΓΔ 
.“ 3 \ À, \ 4 1. \ A ’ 
οὕτως ἐστὶ τὸ ἀπὸ H πρὸς τὸ ἀπὸ 2" μεῖζον γὰρ 
3 “᾿ € “, Ἵν. s 4, 2 \ % 
ἐστι τμῆμα ἡ Z τῆς H° καὶ ὡς ἀρὰ τὸ arc E προς 


\ Ἵ \ > \ \ \ > \ 
τὰ ἀπὸ TB , BA οὕτως τὸ ἀπὸ H PIS τὸ ἀπὸ 
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Exponatur itaque icosaedri latus E, dodecaedri 
autem Z, cubi vero H; ergo E quidem trianguli 
æquilateri est latus, Z vero pentagoni in eodem 
circulo descripti, Z autem ipsius H major est 
portio. Et quoniam E æqualis est lateri trian- 
guli æquilateri, latus autem trianguli æquilateri 
potentià triplum est ipsius ΒΓ, triplum igitur est 


ipsum ex E ipsius ex ΒΓ, Sunt autem et ipsa ex 


ἜΚ ΖΕ 


TB, BA tripla ipsius ex ΓΔ, et permutando, ut 
igitur ipsum ex E ad ipsa ex ΓΒ, BA ita ipsum 
ex ΓΒ ad ipsum ex ΓΔ. Ut autem ipsum ex Br 
ad ipsum ex ΓΔ ita est ipsum ex H ad ipsum 
ex Ζ; major enim est porlio Z quam H; et ut 


igitur ipsum ex E ad ipsa ex ΓΒ, BA ita ipsum 


Que la droite E soit le côté de l’icosaèdre (18. 13), la droite z le côté du dodé- 
caèdre, et la droite H le côté du cube; la droite E sera le côté d’un triangle équi- 
latéral, et la droite z le côtè du pentagone décrit dans le même cercle, cette droite 
étant le plus grand segment de. H (17. 13). Puisque E est égal au côté du triangle 
équilatéral, et que le côté du triangle équilatéral est triple de Br en puissance 
(12.15), le quarré de E sera triple du carré de Br. Mais la somme des quarrés 
des droites TB, Ba est triple du quarré de ΓΔ (4.13); donc, par permutation, le 
quarré de E est à la somme des quarrés des droites ΓΒ, BA comme le quarré 
de ΓΒ est au quarré de ra. Mais le quarré de ΒΓ est au quarré de ra comme Île 
quarré de H est au quarré de Z (7. 14), car le segment de 2 est plus grand. 
que H (17. 13); le quarré de E est donc à la somine des quarrés des droites ΓΒ, 
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ται τήν τε τοῦ ἐξαγώνου πλευρὰν. καὶ τὴν 
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τμήματος" καὶ ὡς ἄρα τῆς ἀπὸ τῆς H πρὸς 
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τὸ ἀπὸ τῆς ὕλης καὶ τὸ ἀπὸ τοῦ μείζονος 
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ἔστιν ἡ μὲν H κυζου πλευρὰ. ἡ δὲ E εἰκοσαέδρου" 
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ἐὰν ἄρα εὐθεῖα ἄκρον καὶ μέσον λόγον τμηθῇ . 


Bot 
ex H ad ipsum ex Z, οἱ permutando et inver- 
tendo; ut igitur ipsum ex H ad ipsum ex E ita 
ipsum ex Z ad ipsa ex ΓΒ, BA. [psi autem ex 
Z æqualia sunt ipsa ex ΒΓ, AT, etenim penta- 
goni latus potest et latus hexagoni, et latus de- 
cagoni; ut igitur ipsum ex H ad ipsumex Eita 
ipsa ex ΒΓ ΓΔ ad ipsa ex ΓΒ, BA. Ut au- 
tem ïipsa ex BT, l'A ad ipsa ex TB, BA ita, 
rectà quälibet extremà οἱ medià ratione sectà, 
ipsum ex totà et ipsum ex majore portione 
ad ipsum ex totà et ipsum ex minore por- 
tione; et ut igitur ipsum ex H ad ipsum ex E 
ita, rectà quälibet extremä et medià ratione 
sectà, potens ipsum ex totà et ipsum ex majore 
portione ad potentem ipsum ex totà et ipsum 
ex minore portione. Et est H quidem cubi la- 
tus, E vero icosaedri ; si igitur recta extremà - 


et medià ratione secctur, erit ut potens totam 


BA comme Île quarré de H est au quarré de Z, et par permutation et par inversion ; 
le quarré de H est donc au quarré de E comme 16 quarré de 2 est à la somme 
des quarrés des droites ΓΒ, Ba. Mais Ja somme des quarrés des droites Br, ΔΙ est 
égale au quarré de 2, car le quarré du côté du pentagone est égal à la somme 
des quarrés du côté de l’exagone et du côté du décagone (10. 15); le carrédeH 
est' donc au quarré de E comme la somme des quarrés des droites ΒΓ, ΓΔ est 
ἃ la somme des quarrés des droites ΓΒ, Ba (7. 14). Mais si une droite est 
coupée en extrême et moyenne raison, la somme des quarrés des droites er, 
ra est à la somme des quarrés des droites TB, BA comme la somme des quarrés 
d’une droite entière et du plus grand segment est à la somme des quarrés 
de la droite entière et du plus petit segment; si donc une droite est coupée 
en extième et moyenne raison, le quarré de H est au quarré de E comme le 
quarré d’une droite égale à la somme des quarrés de la droite entière et du 
plus grand segment est au quarré d’une droite égal à la somme des quarrés 
de la droite entière et du plus petit segment. Mais H est le côté du cube, 
et E le côté de licosaèdre; si donc une droite est coupée en extrême 
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ἔσται ὡς ἡ δυναμένη τὴν ολὴην καὶ τὸ μεῖζον 
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τρῆμα TPOS τὴν δυναμένην τὴν ὁλὴν καὶ τὸ 
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ἔλλασσον τμῆμα. οὕτως ἡ τοῦ κύξου πλευρὰ 
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πρὸς τὴν τοῦ εἰκοσαέδρου τῶν εἰς τὴν αὐτὴν 


σφαῖραν ἐγγραφομένων. Οπερ ἔδει δεῖξαι. 
HPOTAZSIZ ὃς 
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ἐπίπεδα κάθετοι ἀγόμεναι ἴσαι τε εἰσὶ καὶ ἐπὶ 
K 4 m Ψ 6 3 \ 
Ta κέντρα τῶν κύκλων πίπτουσιν" ὥστε αἱ ἀπὸ 


“ ΄ 2 7 DOUX \ , “ ΄ 
του κέντρου τῆς σφαιρᾶς ει το κεντρον του κυ- 
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et majorem sectionem ad potentem tolam et 
minorem portionem, ita cubi latus ad latus ico- 
saedri in eâdem sphærà descriptorum; quod 
oportebat ostendere. 


PROPOSITIO VI. 


Ostendendum autem nunc est ut cubi latus ad 
latus sicosaedri ita solidum dodecaedri ad 50- 


lidum icosaedri, 


Quoniam enim æquales circuli comprehén- 
dunt et dodecaedri pentagonum et icosaedri 
triangulum, in eâdem sphærà descriptorum; 
in sphæris autem æquales circuli æqualiter 
distant a centro, rectæ enim a centro sphæræ 
ad circulorum plana perpendiculares ductæ et 
æquales,sunt et in centra circulorum cadunt; 


quare rectæ a centro sphæræ ad centrum 


et moyenne raison, le quarré d’une droite égal à la somme des quarrés de 
la droite entière, et du plus grand segment est au quarré d’une droite égal 
à la somme des quarrés de la droite entière et du plus petit s:gment, comme 
le côté du cube est au côté de l'icosaèdre, ces solides étant décrits dans la 
mème sphère. Ce qu’il fallait démontrer. 


PROPOSITION VE 


Il faut démontrer maintenant que le côté du cube est au côté de l’icosaèdre 
comme le solide du dodécaèdre est au solide de l’icosaèdre. 

Car puisque des cercles égaux comprènent et le pentagone du dodécaèdre, 
et le triangle de l'icosaèdre, ces solides étant décrits dans une même sphère 
(2.14), et que dans les sphères les cercles égaux sont également éloignés du 
centre, car les perpendiculaires meuées du centre de la sphère aux plans de ces 
cercles sont égales et tombent aux centres des cercles, les droites menées du centre 
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circuli comprehendentis et icosaedri triangu- 
lum et dodecaedri pentagonum æquales sunt, 
hoc est, perpendiculares ; æquealtæ igitur 
sunt pyramides bases habentes dodecaedri 
pentagona et bases. habentes icosaedri trian- 


gula; æquealtæ autem pyramides inter se sunt 


“ut bases; ut igitur pentagonum ad triangulum 


ita pyramis cujus basis quidem est dodecaedri 
pentagonum, vertex autem centrum sphæræ, ad 
pyramidem cujus basis quidem est icosaedri 
triangulum, vertex autem centrum sphæræ; et 
ut igitur duodecim pentagona ad viginti trian- 
gula, ita duodecim pyramides pentagonales ba- 
ses habentes ad viginti pyramides triangulares 
bases habentes. Et duodecim pentagona dode- 
cædri superficies sunt, viginti autem triangula 
icosaedri superficies sunt; est igitur ut dode- 
caedri superficies ad icosaedri superficiem ita 
duodecim pyramides pentagonales bases haben- 


tes ad viginti pyramides triangulares bases ha- 


de la sphère au centre du cercle décrit autour du pentagone du dodécaëdre 
et du triangle de l’icosaièdre, seront égales, c’est-à-dire perpendiculaires ; 
les pyramides qui ont pour bases les pentagones de l’icosaèdre et les trian- 
gles de l’icosacdre, sont donc de même hauteur. Mais les pyramides de même 
hauteur sont entre elles comme leurs bases (5 et 6, 12); le pentagone est 
donc au triangle comme la pyramide qui a pour base le pentagone du do- 
décaèdre et.pour sommet le centre de la sphère, est à la pyramide qui a 
pour base le triangle de l’icosaèdre et pour sommet le centre de la sphère ; 
les douze pentagones du dodécaèdre sont donc aux vingt triangles de l’ico- 
saèdre comme les douze pyramides qui ont des bases pentagonales sont aux 
vingt pyramides qui ont des bases triangulaires. Mais les douze pentagones 
sont la surface du dodécaèdre, et les vingt triangles sont la surface de l’ico- 
saèdre; la surface du dodécaèdre est donc à la surface de licosaèdre comme 
les douze pyramides qui ont des bases pantagonales sont aux vingt pyramides 
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vous βάσεις ἐχούσας. Καὶ εἰσὶ δώδεκα μὲν 
πυραμίδες πενταγώνους βάσεις ἔχουσαι τὸ 
Le L4 
στερεὸν τοῦ δωδεκαέδρου. εἴκοσι δὲ πυραμίδες 
LA ,ὔ \ -“ 
τριγώνους βάσεις ἔχουσαι τὸ στερεὸν τοῦ εἰκο- 
’ Ve "1 ε -“ n , » , 
catdpou* καὶ ὡς ἄρα ἡ τοῦ δωδεκαέδρου ἐπιφα- 
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τοῦ εἰκοσαίδρου. 
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᾿ ΄ \ \l » 
μέσον λόγον κατὰ τὸ ΓΤ τὸ δὲ μεῖζον τμῆμα 


LE PREMIER LIVRE D'HYPSICLE. 


bentes. Et sunt duodecim quidem pyramides 
pentagonales bases habentes solidum dodecaedri, 
viginti autem pyramides triangulares bases ha- 
bentes solidum icosaedri, et ut igitur dodecaedri 
superficies ad icosaedri superficiem ita solidum 
dodecaedri ad solidum icosaedri. Ut autem su- 
perficies dodecaedri ad superficie icosaedri ita 
ostensum est esse cubi latus ad icosaedri latus ; 
et ut igitur cubi latus ad icosaedri latus ita 50- 


lidum dodecaedri ad solidum icosaedri. 


PROPOSITIO VIT: 


Si autem duæ rectæ extremà et medià ra- 
tione secentur, eas in proportione esse subjectà, 
sic ostendemus. 

Secetur enim recta quidem AB extremä et 


medià ratione in Γ᾿, major autem portio ipsius 


qui ont des bases triangulaires. Mais les douze pyramides qui ont des bases pen- 
togonales sont la solidité du dodécaèdre, et les vingt pyramides qui ont des bases 
triangulaires sont Ja solidité de l’icosaèdre ; la surface du dodécaëdre est donc 
à la surface de l’icosaèdre, comme la solidité du dodécaèdre est à la solidité 
de l’icosaèdre. Mais on a démontré que la surface du dodécaèdre est à la surface 
de l’icosaèdre comme le côté du cube est au côté de l’icosaèdre (4. 14); le 
côté du cube est donc au côté de l’icosaèdre comme la solidité du dodécaèdre 
est à la solidité de l’icosaèdre. 


PROPOS ETIONCVIL 


Ensuite, si deux droites sont coupées en extrême et moyenne raison, nous 
démontrerons ainsi qu’elles sont dans la proportion suivante : 
Car que la droite ΑΒ soit coupée en extrême et moyenne raison au point r, 


Y 
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αὐτῆς ἔστω ἡ AT* ὁμοίως δὲ καὶ ἡ ΔῈ ἄκρον 
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μεῖζον Tea αὐτῆς ἔστω ἡ AZ° λέγω ὅτι 
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5o5 
sit AT ; similiter autem et ΔῈ extremä-et medià 
ratione secelur in Z, et major porlio ipsius sit 
AZ; dico esse ut tota AB ad majorem porlionem 
AT, ita tolam AE ad majorem portionem AZ. 


» 3 à re 
ἰσὸν ἐστὶ τῷ 
2 \ AE AN ” 2 \ 3 ᾿ 
ἀπὸ AT, τὸ δὲ ὑπὸ AE, EZ ἴσον ἐστὶ τῷ ἀπὸ 


Ἐπεὶ γὰρ τὸ μὲν ὑπὸ AB, ΒΓ 
ΔΖ" ἔστιν ἄρα ὡς τὸ ὑπὸ ΑΒ. ΒΓ πρὸς τὸ 
ἀπὸ ΑΤ οὕτως τὸ ὑπὸ AB" EZ πρὸς τὸ ἀπὸ 
ΔΖ" καὶ ὡς τὸ τετρώκις ἄρα ὑπὸ AB, ΒΓ πρὸς τὸ 
ἀπὸ τῆς ΑΓ ἐστὶν οὕτως τὸ τετράκις ὑπὸ AE, 
EZ πρὸς τὸ ἀπὸ AZ" καὶ συνθέντι ἐστὶν ὡς τὸ 
τετράκις ὑπὸ ΑΒ, ΒΓ μετὰ τοῦ ἀπὸ ΑΤ πρὸς τὸ 
ἀπὸ AT οὕτως τὸ τετράπις ὑπὸ ΔΕ. EZ μετὰ 
τοῦ ἀπὸ AZ πρὶς τὸ ἀπὸ Al* ὥστε καὶ ὡς 
τὸ ἀπὸ συναμφυτέρου ΑΒ, ΒΓ πρὸς τὸ ἀπὸ AT 


Li (à 
οὕτως τὸ ἀπὸ συγαμφοτερου AE, EZ πρὸς τὸ 


Quoniam enim ipsum sub AB, ΒΡ æquale est 
ipsi ex AT, ipsum autem sub AE, EZ æquale est 
ipsi ex AZ; est igitur ut ipsum sub AB, ΒΓ ad 
ipsum ex AT, ita ipsum sub AE, ΕΖ ad ipsum ex 
AZ; et ut ipsum quatcr igitur sub AB, ΒΓ ad 
ipsum ex AT est ita ipsum quater sub AE, EZ ad 
ipsum ex AZ; et componendo cest ut ipsum qua- 
ter sub AB, BI cumipso ex AT ad ipsum ex 
AT ita ipsum quater sub ΔῈ, ΕΖ cum ipso ex AZ 
ad ipsum ex AZ; quare et ipsum ex uträque 


simul AB, ΒΓ ad ipsum ex AT ila ipsum ex 


- 


et que ΑΓ soit son plus grand segment; que la droite AE soit aussi semblablement 
coupée en extrême et moyenne raison au Den Ζ, ét que son plus grand segment 
soit ΔΖ; je dis que la droite entière ΑΒ est à 
droite entière AE est à son plus grand segment ΔΖ. 

Car puisque le rectangle sous ΑΒ, ΒΓ est égal au quarré de 4r, et que le rec- 
tangle sous ΔῈ, ΕΖ est égal au quarré de az (17. 6); le rectangle 
au quarré de AT comme le rectangle sous AE, EZ est au quarré de δὲ; quatre fois 


à son plus grand segment AT comme la 


ous AB, BT sera 
16 rectangle sous ΑΒ, ΒΓ est donc au quarré de AT comme quatre fois le rectangle 
sous ΔῈ, ΕΖ est au quarré de 4z (15. 5); donc, par addition, quatre fois le 
rectangle sous AB, ΒΓ conjointement avec le quarié de AT est au quarré de ar, 
comme quatre fois le rectangle sous AE, ΕΖ conjointement avec le quarré de δΖ 
est au quarré de 47; le quarré de la somme des droites AB, Br est donc au quarré 
de Ar comme le quarré de Ja somme des droites AE, ΕΖ est au quarré de az; 
IT. C4 


"δοῦ 
ἀπὸ ΔΖ" καὶ μήκει, ὡς συναμφότερος ἡ ΑΒ. ΒΓ 
“ρὸς τὴν ΑΤ οὕτως συναμφότερος ἡ AE , ΕΖ πρὸς 
AE: συνθέντι ἄρα ὡς συναμφότερος αἱ ΑΒ, ΒΓ μετὰ 
τῆς ΑΓ πρὸς τὴν AT, τουτέστι δύο αἱ ΑΒ πρὸ AT, 
οὕτως συναμφότερος ἡ ΔΕ, ΕΖ μετὰ τῆς ΔΖ πρὸς 
τὴν AZ, τουτέστι δύο αἱ ΔῈ πρὸς ΔΖ" καὶ τῶν 
ἡγουμένων τὰ ἡμίση. τουτέστι ὡς ἡ AB πρὸς τὴν 


ΑΙ οὕτως ἡ ΔῈ πρὸς τὴν ΔΖ. Οπερ ἔδει δεῖξαι. 


ΠΟΡΙΣΜΑ. 
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Δεδειγμένου δὴ τοῦδε, ὅτι, εὐθείας ἡσδηπο- 
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τοῦν ἄκρον καὶ μέτον λόγον τμηθείσης , ὃν 
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λόγον ἔχει ἡ δυναμένη τὸ ἀπὸ τῆς CANÇ καὶ 
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T0 ἀπὸ τοῦ μείζονος τμήματος πρὸς τὴν δυνα- 
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μένην τὸ ἀπὸ τῆς ὕλης καὶ τὸ ἀπὸ ἐλάσσονος 
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τμήματος, τοῦτον ἔχει ἡ τοῦ «UGou πλευρὰ 
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mpès τὴν τοῦ εἰκοσαέδρου πλευράν. Δεδειίγμέενου 
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dpou ἐπιφάνεια mpoc τῆν τοῦ εἰκοσαέδρου ἐπι- 
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φάνειαν τῶν εἰς τὴν αὐτὴν σφαῖραν ἐγγραφο- 
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utrâque simul AE, EZ ad ipsum ex AZ; et lon- 
gitudine, ut utraque simul AB, ΒΓ ad AT iïta 
utraque simul AE, ΕΖ: ad AE componendo 
igitur, ut utraque simul AB, ΒΓ cum AT ad ΑΓ, 
hoc est duæ AB ad AT ita utraque simul AE, 
EZ cum AZ ad AZ, hoc est duæ AE ad AZ; et 
antecedentium dimidia, hoc est ut AB ad AT 
ita AE ad AZ. Quod oportebat ostendere. 


COROLLARIUM. 


Hoc utique ostenso, rectà quâlibet extremä 
et medià ratione sectà, quam rationem. habct 
potens ipsum ex totà et ipsum ex majere por- 
tione ad potentem ipsum ex totà et ipsum 
ex minore portione, illam habere cubi latus ad 
icosaedri latus. Hoc et utique ostenso, ut cubi 
latus ad icosaedri latus ita esse dodecaedri su- 


perficiem ad icosaedri superficiem, in eâdem 


(8.2); la somme des droites AB, Br est donc à AT comme la somme des droites 
AE, ΕΖ, est à AE; donc par addition, la somme des droïtes AB, ΒΓ, AT est à AT, 
c’est-à-dire deux fois AB, est à AT comme la somme des droites AE, ΕΖ, AZ est 
à ΔΖ (22. 6), c’est-à-dire comme deux fois AE est à £z; et prenant les moitiés des 
antécédents, AB sera à AT comme ΔῈ est à AZ, Ce qu’il fallait démontrer. 
COROLLAIRE,. 
. 

Ayant donc démontré que si une droite est coupée en extrême et moyenne 
raison, le quarré d’une droite égal à la somme des quarrés de la droite 
entière et du plus grand segment, est au quarré d’une droite ἔρμα! à la somme des 
quarrés de la droite entière et du plus petit segment comme le côté du cube 
est au côté de l’icosaèdre (5. 14). Ayant démontré aussi que le côté du cube est 
au côté de l'icosaèdre comme la surface du dodécaèdre est à la surface de 
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μένων" προσενηνεγμένου δὲ καὶ τοῦδε. ὁτι 
e ε “, LA > , \ \ 
ὡς ἡ ποῦ δωδεκαέδρου ἐπιφάνεια πρὸς τὴν 
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τοῦ εἰκοσαέδρου ἐπιφάνειαν οὕτως καὶ αὐτὸ 

A # \ À Ca \ L 
τὸ δωδεκάεδρον πρὸς τὸ εἰκοσάεδρον, dit τὸ 
ε \ LI 17 LA , Φ 
ὑπὸ τοῦ αὐτοῦ κύκλου περιλαμξάνεσθα; To 

ΚΝ \ \ Θὲ 
τε τοῦ δωδεκαίδρου πεντάγωνον καὶ τὸ ποὺ 
ει ΄ Ψ “ .“ BU ᾿ \ 
εἰκοσαέδρου τρίγωνον" δῆλον ὅτι ἐῶν εἰς τὴν 
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αὐτὴν σφαῖραν ἐγγραφῇ δωδεκαεδρὸν τε καὶ εἰ- 
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τοῦν ἄκρον καὶ μέσον λέγον τμηθείσης. ἡ δυνα- 

, LP. \ mn e \ A. 2 ἣΝ, la / 

μένη τὸ ἀπὸ τῆς ὅλης καὶ τὸ ἀπὸ τοῦ μείζονος 
[ὦ \ εἶ A + \ “ « 
τμήματος πρὸς τὴν δυναμένην τὸ ἀπὸ τῆς ὁλὴς 
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sphærà descriptorum; hoc autem et cognito, 
ut dodecaedri superficies ad icosacdri superf- 
ciem ila et ipsum dodecaedrum ad icosacdrum, 
propterea quod ab eodem circulo comprehen- 
duntur et dodecaedri pentagonum et isocacdri 
triangulum; evidens est si in eâdem sphærâ des- 
cribantur et dodecaedrum et icosaedrum, ralio- 
nem illa habitura esse quam, rectà quâlibet ex- 
tremà et medià ratione sectà, potens ipsum ex 
totà et ipsum ex majore portione ad potentem 


ipsum ex Lotà et ipsum ex minore portione. 


l’icosaèdre, ces solides étant décrits dans une même sphère; et sachant outre 
cela que la surface du dodécaèdre est à la surface de l’icosaèdre comme le do- 
décaèdre est à l’icosaèdre (6. 14), parceque le même cercle comprend le penta- 
gone du dédocaèdre et le triangle de l’icosaèdre, il est évident que si dans la 
même sphère l’on décrit un dodécaèdre et un icosaèdre, et que si l’on coupe 
une droite en extrême et moyenne raison, le dodécaèdre aura avec l’icosaèdre la 
même raison que le quarré d’une droite égal à la somme des quarrés de la droite 
entière et du plus grand segment a avec le quarré d’une droite égal à la somme 
des quarrés de la droite entière et du plus petit segment. 
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HYPSICLIS | 
DE QUINQUE CORPORIBUS 
LIBER SECUNDUS. 


HPOTAËIZ:d. _PROPOSITEOS ἢ 


In dato cubo pyramidem describere, 
Sit datus cubus ABTAEZHO 


Εἰς τὸν δοθέντα κύξον πυραμίδα ἐγγράψαι. 
Ἑστω ὃ δοθεὶς κύζος ὃ ABTAEZHO, εἰς ὃν 
DT πυραμίδα 


» in quo oportet 
ἐγγράψαι. Ἐπεζεύχθωσαν αἱ  pyramidem describere. Jungantur ipsæ AT, AE, 


AT, AE, TE, ΑΘ, ΕΘ, OT. Φανερὸν δὴ ὅτι τὰ TE, ΑΘ, ΕΘ, Or. Evidens est utique triangula 


3 
Pers σιμὴ 
AU a TD 


ΑΕΓ. ΑΘΕ. ΑΘΓ, T@E τρίγωνα ἰσόπλευῤά ἐστι, 
τετραγώνων γάρ εἰσι διάμετροι αἱ πλεοραΐ" mU- 


ραμὶς ἄρα ἐστὶν ἡ AETO , καὶ ἐγγέγραπται 


ΑἘΓ, AOE , AOF, T'OE æquilatcra esse, quadra- 
torum-enim sunt diametri eorum latera; pyra- 


mis igitur est AElO, et descripta est in dato 


εἰς τὸν δοθέντα κύξον, Οπερ ἔδει ποιῆσαις cubo, Quod oportebat facere. 


LE SECOND LIVRE 
DES CINQ CORPS D'HYPSICLE. 


PROPOSITION L 


Inscrire une pyramide dans un cube donné. 

Scit ABTAEZHO un cube donné, dans lequel il faut décrire une pyramide. Joignons 
AT, TE, ©, ΕΘ, ΘΓ, ἢ est évident que les triangles AET, A@E , ΑΘΓ, T@E sont équila- 
téraux, car leurs côtes sont les diagonales des quarrés; le solide ΑΕΓΘ est donc une 
pjraide, et elle est décrite dans le cube (déf. 26. 11). Ce qu'il fallait faire. 


το 
ΠΡΟΊΤΑΣΙΣ BL. 


Εἰς τὴν πυραμίδα. ἰσόσελευραν ὀκτάεδρον ἐγ- 
γράψαι. 

Ἑστω ἡ πυραμὶς ἰσίπλευρα ἡ ΑΒΓΔ, ἧς κορυφὴ 

\ an 5-54 Ne / ᾽ / 
τὸ Δ σημεῖον, εἰς ἣν δεῖ ὀκτάεδρον ἐγγράψαι. 
Τεμήσθωσαν ai AB, ΑΓ, ΑΔ, ΒΓ, ΒΔ. ΓΔ δίχα 
κατὰ τοῖς E, Z, K, Η, Θ,Δ σημείοις. καὶ 
ἦπεζεύχθωσαν αἱ ΘΚ.» ΘΔ; 2Η; ZE, καὶ αἱ 


λοιπαί. 


K 
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PROPOSITIO II. 


In pyramide æquilaterà octacdrum descri- 
bere. 
Sit pyramis æquilatera ΑΒΓΔ, cujus vertex 


punctum Δ, in quà oportet octaedrum descri- 


bere. Secentur ipsæ AB, AT, ΑΔ, ΒΓ, BA, ΓΔ 


bifariam in punctis E, Z,K,H,©,A, εἰ jun 
gantur ipsæ ΘΚ, ΘΔ, ΖΗ; ZE, et reliquæ. 


* Ἶ Ἐπεὶ γὰρ ἡ ΑΒ διπλῆ ἐστιν ἑκατέρας 
“ Ν > LT ς. LU 
τῶν ΘΚ, HZ, καὶ αυταις παραλλήλος ; σή 

» Æ - , 

ἄρα ἐστὶν ἡ ΘΚ τῇ ΗΖ καὶ παράλληλος. Πά- 
λιν, ἐπεὶ ἡ AT διπλῆ ἐστιν ἑκατέρας τῶν OH, 
ΚΖ, καὶ αὐταῖς παράλληλος, ἴση ἄρα ἐστὴν ñ ΘΗ 


τῇ KZ, καὶ παράλληλος, lon δὲ ἔστιν à AT τῇ 


[Quoniam enim ipsa AB dupla est utriusque ip- 
sarum ΘΚ, HZ, et ipsis parallela, æqualis igitur 
est OK ipsi HZ, et parallela. Rursus, quoniam 
AT dupla est utriusque ipsaram ΘΗ, KZ, et ipsis 
parallela, æqualis igitur est ΘΗ ipsi KZ, et pa- 
rallela ; æqualis autem est AT ipsi AB; æquales 


PROPOSITION:IL 


Décrire un octaèdre dans une pyramide équilatérale. 

Soit ΑΒΓΔ une pyramide équilatérale, ayant pour le sommet le point 4; il faut 
décrire un octaèdre dans cette pyramide, Coupons en deux parties les droites 
AB, AT, AA, ΒΓ, BA, l'A aux points E,Z,K,H,@,A, et.joignons ΘΚ, ΘΔ, ΖΗ, ZE, etc. 

[ Puisque la droite ΑΒ est double de chacune des droites ΘΚ, Hz, et qu’elle leur 
est parallèle, la droite ΘΚ sera égale et parallèle à Hz. De plus, puisque ar est 
double de chacune des droites ΘΗ, ΚΖ, et qu’elle leur est parallèle, la droite ΘΗ 
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AB- ἴσαι εἶρα εἰσὶν ἀλλήλαις αἱ ΘΚ, KZ, ΖΗ. 
ΗΘ. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ αἱ KA, ΕΗ, ΔΘ, ZE, 
KE, AH, ΔΖ, ΘῈ ἴσαι ἀλλήλαις εἰσίν, Η δὲ ΚΘ 
τῇ ΚΛ ἐστὶν ἴση" ὥστε καὶ ai ΘΚ, KZ, ΖΗ. ΗΘ, 
ΚΔ, ΕΗ: καὶ αἱ λοιπαί ἴσαι ἀλλήλαις εἰσίν" 
ἰσόπλευρα ἄρα ἐστὶ τὰ ΛΘΚ, AKZ, AZH, ΛΗΘ, 
ΕΘΚ. EKZ , ΕΖΗ, ΕΠΗΘ τρίγωνα. Oxratdpos 
ἄρα ἐστὶ τὸ AOKZHE , καὶ ἐγγέγραπται εἰς τὴν 


δοθεῖσαν ἰσόπλευραν. Οπερ ἔδει ποιῆσαι el 
HPOTAZIE Ye 


Εἰς τὸν δοθέντα κύξον oxraeSpor ἐγγράψαι. 

Ἑστω ὃ δοθεὶς κύζος ὃ ΑΒΓΔΕΖΗΘ, καὶ εἰ- 
λήφϑω τὰ κέντρα ἐφιστώτων τετραγώνων τὰ 
Κ, Δ, Μ.Ν, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ KA, AM, 
MN, NK° λέγω ὅτι τὸ KAMN τετράγωνόν ἐστιν, 
Ηχθωσαν γὰρ διὰ τῶν K,A,M,N σημείων ταῖς 
ΔΑ, AB, ΒΓ, ΓΔ παράλληλξι, αἱ ΠΟ, ΟΞ, 
ET , ὙΠ. Ἐπεὶ οὖν διπλᾷῇ ἐστιν 4 ΠΟ τῆς 


Sri 


igitur sunt inter se ipsæ ΘΚ, KZ, ZH, HO. 
Propter eadem utique et ipsæ KA, EH, ΔΘ, 
ZE, KE, AH, AZ, ΘῈ æquales inter se sunt. Ipsa 
autem ΚΘ ipsi KA est æqualis; quare et ipsæ ΘΚ, 
KZ,ZH,H©, KA, EH, et reliquæ æquales inter 
se sunt; æquilatera igitur sunt ipsa ΛΘΚ, AKZ, 
AZH, ΛΗΘ, ΕΘΚ, EKZ, ΕΖΗ, ΕΗΘ triangula. 
Octaedrum igitur est AOKZHE, οἱ descriptum est 


in pyramide æquilaterä. Quod oportebat facere*.] 
PROPOSEDIOMIT 


In dato cubo octaedrum describere. 

Sit datus cubus ABTAEZHO, et sumantur cen- 
tra insistentinm quadratorum K, À, M, N, 
et jungantur KA, AM, MN, NK; dico ip- 
sum KAMN quadratum esse. Ducantur enim 
per puncta K, Δ, Μ, N ipsis AA, AB, ΒΓ, ΓΔ 
parallelæ HÔ, ΟΞ, ET, TH. Quoniam igitur 


sera égal et parallèle à ΚΖ. Mais Ar est égal à ΑΒ; les droites ὁκ, ΚΖ, ZH, ΗΘ sont 
dunc égales entre elles. Par la même raison, les droites κά, EH, A@, ΖΕ, KE, AH, 
AZ, ΘῈ sont égales entre elles. Mais ΚΘ est égal à KA; les droites ΘΚ, ΚΖ, ZH, H©, 
KA, EH, etc. sont donc égales entre elles; les triangles A@K, AKZ, AZH, ΛΗΘ, ἘΘΚ, 
EKZ, ΕΖΗ, EH© sont donc équilatéraux ; le solide A@KZHE est donc un octaèdre, et 
il est décrit dans une pyramide équilatérale. Ce qu’il fallait faire X,] 


PROPOSITION Ill. 


Dans un cube donné décrire un octaèdre. 

Soit ΑΒΓΔΕΖΗΘ le cube donné, prenons les centres Κ, Δ, M, N des quarrés 
latéraux, et joignons KA, AM, MN, NK; Je dis que KAMN est un quarré. Car par les 
pointsK,A,M,N, menons les droites ΠΟ, ΟΞ, &T, ΤΠ parallèles aux droites AA, 


* Demonstratio hujus propositionis quæ eadem est in omnibus manuscriptis et in editionibus 
Basiliæ et Oxoniæ, ex toto est corruptissima, et propositum nullo modo attingit. Hanc demons= 
trationem ex inlegro reslitui, 


δ13 
OK, 1.2? ΞΟ. τῆς OA, ἴση ἡ ΠΟ τῇ ΞΟ’ dia 
Ta, αὐτὰ δὴ καὶ ἡ OK τῇ OA° τὸ ἄρα ἀπὸ ΚΛ 


“ \ \ \ 3 \ \ 
δυπλάσιόν ἐστι τοῦ ἀπὸ OA. Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ 
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dupla est ΠΟ ipsius OK, ipsa autem ΞΟ ipsius OA, 
æqualis vero ΠΟ ipsi ΞΟ ; propter hæc utique OK 
ipsi OA ; ipsum igitur ex KA duplum est ipsius 
ex.OA. Propter cadem utique et ipsum ex MA 


= 


Dir 
ΤΊ 


ou 


καὶ τὸ ἀπὸ MA διπλάσιόν ἴστι τοῦ ἀπὸ ΛΞ’ 
ἴσον ἄρα τὸ ἀπὸ ΚΛ τῷ ἀπὸ ΔΜ . καὶ ἡ ΚΛ τῇ 
MA: ᾿σόπλευρον͵ ἄρα ἐστὶ τὸ KAMN* καὶ φανε- 
ρὸν. ὅτι καὶ ὀρθογώνιον. Εἰλήφθω τῶν BA , EH 
δύο τετράγωνων τὰ κέντρα τὰ P, Σ, καὶ 
ἐπεζεύχθωσαν ai PK, PA, PM, PN, ΣΚ, YA, 
SM, EN. Kai φανερὸν ὅτι ,σόπλευρά ἐστι τὰ 
ποιοῦντα τὸ ὀκτάεδρον τρίγωνα" τῷ γὰρ au 
τῷ λόγῳ ἀποδείξομεν. Οπερ ἔδει ποιῆσαις" 


ῃ 


duplum est ipsius ex AE; æquale igitur ipsum 
ex KA ipsi ex AM, ct KA ipsi MA; æquilate- 
rum igitur est KAMN; et cvidens est et esse 
rectangulum. Sumantur duorum quadratorum 
BA, EH centra P, Σ, et jungantur ipsæ PK, 
PA, PM,PN, ΣΚ, ΣΆ, EM, EN. Et evidens 


est æquilatera esse eflicientia octaedrum trian- 


:gula ; câdem enim ratione hæc demonstrabi+ 


«mus.. Quod oportebat facere. 


AB, Br, TA. Puisque ΠΟ est double de Ok, que ΞΟ est double de 04, et que ΠΟ est égal 
à ΞΟ, la droite OK sera égale à O4; le quarré de KA est donc double du quarré de 
OA (47. 1). Le quarré de MA sera double du quarré de AZ, par la même raison; 
le quarré de KA est donc égal au quarré de AM, et KA égal à MA; le quadrilatère 


KAMN est donc équilatéral ; et il est évident qu’il est rectangulaire. Prenons les 
centres P, x des deux quarrés BA, EH, et joignons PK, PA, PM,PN,2K, YA, EM, EN. 
11 est évident-que les triangles qui forment l’octaèdre sont équilatéraux , car nous 


démontrerions cela par la même raison. Ce qu’il fallait faire, 
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ΠΡΌΤΑΣΙΣ ὅς 


Εἰς τὸ δοθὲν ὀκτάεδρον εύζον ἐγγράψαι. 

Εἰλήφθω τῶν περὶ τὰ ΑΒΓ. ΑΓΔ. AAE ΑΕΒ, 
τρίγωνα κύκλων τὰ κέντρα τὰ ©, A, K,H, 
καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ ΛΘ, AK, KH , ΗΘ: λέγω 
ὅτι τὸ ΘΛΚΗ τετράγωνόν ἔστιν, Ἡχθωσαν διὰ 
τῶν @,A,K,H, ταῖς ΒΓ, ΓΔ. ΔΕ, ΕΒ πα- 
ράλληλο; αἱ MN, ΝΞ, ΞΟ, ΟΜ. Emti οὖν 
ἰσόπλευρόν ἐστι τὸ ΑΒΓ τρίγωνον, ἡ ἀπὸ τοῦ 
A ἐπὶ τὸ © κίντρον τοῦ περὶ τὸ ΑΒΓ τρίγωνον 
κύχλου δίχα τέμνει τὴν πρὸς τῷ ἃ τῷ τοῦ 
ΑΒΓ τριγώνου" ἴση ἄρα ἡ ΝΘ τῇ ΘΜ. Διὰ τὰ 
αὐτὰ δὴ ἴση ἐστὶ καὶ ἡ ΜΗ τῇ ΗΟ. Επειδὴ 
δὲ ἡ ΜΝ τῇ MO, καὶ 4 MO τῇ ΟΞ ἐστὶν ἴση" 
ἴτη ἄρα καὶ ἡ ΝΘ τῇ MH, καὶ 4 ΘΜ τῇ HO 
καὶ ἡ ΜΗ τῇ OK. Αἱ δὲ ὑπὸ ΘΜΗ,. καὶ HOK 
ὀρθαί" ἐξ οὗ φανερὸν ὅτι ἡ ΘῊ ἴση ἐστὶ τῇ ΗΚ. 
Διὰ τὰ αὐτὰ δὴ καὶ αἱ λοιπαί. Ἐπεὶ οὖν πα- 
ραλληλύγρεμμόν ἐστὶ τὸ @AKH, ἐν ré ἰστιν 


. 


PROPOSITION 


PROPOSITIO IV. 


In dato octaedro cubum describere. 

Sumantur circulorum circa ΑΒΓ, ΑΓΔ, ΑΔΕ, 
AEB triangula centra ©, A, K, H, et jun- 
gantur ipsæ ΛΘ, AK, ΚΗ, ΗΘ; dico GAKH 
quadratum esse. Ducantur per puncta OQUAS 
K, Hipsis ΒΓ, l'A, ΔΒ, ΕΒ parallelæ MN, NE, 
ἘΟ, OM. Quoniamigitur æquilaterum est AET 
triangulum, recta ἃ puncto Α ad centrum Θ 
circuli circa ΑΒΓ triangulum bifariam secat an- 
gulum ad A trianguli ΑΒΓ; æqualis igitur ΝΘ 
ipsi OM. Propter eadem utique æqualis est et 
MH ipsi HO. Quoniam autem MN ipsi MO, et MO 
ipsi OZ est æqualis; æqualisigitur et ΝΘ ipsi MH, 
et ΘΜ ipsi HO, et MH ipsi OK. Anguli autem 
©MH êt HOK recti; ex quo evidens est ΘΗ 
æqualem esse ipsi HK. Propter eadem utique 
et reliquæ. Quoniam igitur parallelogramum est 
©AKH, in uno est plano. Et quoniam dimi- 


IV. 


Décrire un cube dans un octaëèdre donné. 


Prenons les centres ©, Δ, ΚΗ, des cercles décrits autour des triangles ΑΒΓ, 
ΑΓΔ, ΑΔΕ, ΑΕΒ; Οἱ joiguons ΔΘ, AK, ΚΗ, ΗΘ; je dis que le quadrilatère @AKH est un 
quarré. Par les poiuts ©, A, K, H, menons les droites MN, NE, ΞΟ, OM parallèles 
aux droites ΒΓ, ΓΔ, AE, ΕΒ. Puisque le triangle ΑΒΓ est équilatéral, la droite menée 
du point A au centre © du cercle décrit autour du triangle ΑΒΓ coupera en deux 
parties égales l’augle en A du triangle ΑΒΓ; la droite Ne est donc égale à ΘΜ (4. 1). 
La droite MH sera égale à HO, par la même raison. Et puisque MN ést égal à Mo, 
et que MO est égal à OZ, la droite ΝΘ sera égale à MH, la droite ΘΜ égale à ΗΟ, 
et la droite MH égale à ok. Mais les angles MH, HOK sont droits; il est donc 
évident que la droite eH est égale à Hx. Les droites restantes seront égales par 
la même raison. Mais le quadrilatère ΘΛΚΗῊ est un parallélogramme ; ce qua- 

II. 65 
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ἐπιπέδῳ, Κεὶ ἐπεὶ ἥμισύ ἐστιν ἑκατέρα τῶν  dium recti est uterque ipsorum ΜΗΘ, OHK, 
ὑπὸ MH®, OHK ὀρθῆς, λοιπὴ ἄρα ἡ ὑπὸ @HK  reliquus igilur @HK rectus est. Similiter et re- 
ὀρθή ἐστὶν. Ομοίως καὶ αἱ λοιπαί" τετράγωνον liquij quadratum igitur est @AKH. Possibile 
ἄρα ἐστὶ τὸ ΘΛΚΗ. Δυνατὸν δὲ τὼ ἐξ ἀρχῆς 


πος ω 
ὭΣ " 


> 
πε 
ΤΟΝΑ 


λαμᾷάνονται τὰ @,A,K,H κέντρα. καὶ πα-ὀ ϑδαϊΐεπὶ οϑὲ a principio, si sumantur centra ©, À, 
ραλλήλους ἀγαγόντα τὰς MN, ΝΞ. ΞΟ. ΟΜ Κ,Η, οἱ parallelx ducantur ΜΝ, ΝΞ,ΞΟ, ΟΜ, 
ἐπιζιῦξαι τὰς ΘΛ. ΛΚ, ΚΗ, ΗΘ, καὶ εἰπεῖν  jungere@A, ΔΚ, ΚΗ,ΗΘ, οἱ dicere ΘΑΚΗ qua- 
τὸ ΘΛΚΗ τετράγωνον. Ἐὰν δὴ λάξωμεν καὶ τῶν dralum esse. Si igitur sumamus et reliquorum 
λοιπῶν τριγώνων τὰ κέντρα καὶ ἐπιζεύξωμεν triangulorum centra, et jungamus et ipsa, os- 
καὶ τὰ αὐτὰ. δείξομεν Σὰ λοιπὰ τετρά) ovæ , tendemus rcliqua quadrata esse, et habebimus 
καὶ ἕξομεν εἰς τὸ δοθὲν ὀκτάεδρον κύξζον ἐγ- in dato octaedro cubum descriptum. Quod op- 


γεγραμμένον. Ortp ἔδει ποιῆσαι. | portebat facere. 


drilatère est donc dans un seul plan (7. 11). Mais chacun des triangles ΜΗΘ, 
OHK est la moitié d’un droit; l’angle restant ΘΗΚ est douc droit; il en sera de 
même des angles restants ; le quadrilatère @AKH est donc un quarré. Mais si l’on 
prend d’abord les centres ©, Δ, K, H, si l’on mène les parallèles MN, NE, ΞΟ, 
OM, si l’on joint ΘΔ, AK, ΚΗ, ΗΘ, il est possible de dire que le quadrilatère @AKH 
est un quarré. Si nous prenons aussi les centres des triangles restants, et si nous 
les joigrons par des droites, nous démontrerons que les quadrilatères restants 
sont aussi des quarrés, et nous aurons décrit un cube dans l’octaèdre donné. 
Ce qu’il fallait faire. 
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TIPOTAZIS. €. 


Εἰς τὸ δοθὲν εἰκοσάεδρον δωδεκάεδρον ἐγγρα- 
das 

Ἐκκείσθω πεντάγωνον τοῦ εἰκοσαέδρου τὸ 
ΑΒΓΔΕ; καὶ τὰ κέντρα τῶν κύκλων τῶν περὶ 
το AZE, AZB, ΒΖΓ, ΓΖΔ, ΔΖΕ τρίγωνα, τὰ 
H,@,K,A,M, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ HO, 
ΘΚ. KA, AM, ΜΗ’ καὶ πάλιν ἐπιζευχθεῖσαι 
αἱ ΖΗ. 2Θ. ZK ἐκξεξλήσθωσαν ἐπὶ τὰ Ξ,Ν. O° 
δίχα δὴ τμηθήσονται αἱ EA, ΑΒ, ΒΓ, τοῖς X;, 
N, 0 σημείοις. καὶ ὡς ἡ ΝΞ πρὸς ΝΟ οὕτως 
ἡ ΗΘ πρὸς ΘΚ' ἴση ἄρα καὶ ὃ ΗΘ τῇ ΘΚ. 


Ν 
Ὲ .Ε 


δι 


PROPOSITIO +. 
In dato icosaedro dodecacdrum describere. 


Exponatur pentagonum icosacdri ΑΒΓΔΕ, et 
H,©,K,A,M centra circulorum circa AZE, 
ΑΖΒ, ΒΖΓ, ΓΖΔ, ΔΖΕ triangula, et jungantur ΗΘ, 
ΘΚ, KA, AM, MH; εἴ rursus junctæ ΖΗ, ΖΘ, 
ΖΚ producantur ad Ξ, N, © puucta; bifariam 
utique secabuntur ipsæ ΕΑ, AB, ΒΓ in punctis 
E,N,0,etut NE ad NO ita ΗΘ ad OK; æqualis 
igitur et ΗΘ ipsi ΘΚ. Similiter autem et reliqua 


2e 


A 


Ομοίως δὲ καὶ αἱ λοιπαὶ τοῦ HOKAM πεντα- 
, τ Ν ns δύ ͵ “ 
γώνου mAeUpai σα! ὀειχθήσονταίς. Λεγὼ ὁτι 


΄ É PES \ 
καὶ ἰσογώνιον, Ἐπεὶ γὰρ δύο ai ΝΞ, NO παρὰ 


Δ 


pentagoni HO@KAM latera æqualia ostenden- 
tur. Dico et æquiangulum. Quoniam enim 
duæ NE, NO parallele duabus ΗΘ, ΘΚ æqua- 


PROPOSITION Y. 


Décrire un dodécaèdre dans un icosaèdre donné. 
Soit ΑΒΓΔῈ le pentagone de l’icosaèdre, que les points H, @, K, A, M soient 


les centres des cercles autour des triangles AZE, ΑΖΒ, BZT, TZA, ΔΖΕ, et joignons 
ΗΘ, ΘΚ, KA, AM, MH; et de plus ayant joint ΖΗ, Z®, ΖΚ, prolongeons ces droites 
vers les points Æ, N, O; les droites EA, AB, ΒΓ seront coupées en deux parties 
égales aux points £, N,0, et NE sera à NO comme ΗΘ est à ΘΚ (4, 7); la droite ΗΘ 
est donc égale à ΘΚ. Nous demontrerons semblablement que les côtés restants du 
pentagone H@KAM sont égaux entre eux; Je dis aussi que ce pentagone est équian- 
gle. Car puisque les deux droites NE, NO parallèles aux deux droites ΗΘ, ΘΚ com- 


σι 


’ A LA d'à μ \ 
δύο τὰς ἨΘ. ΘΚ ἔτας γωνίας περιέχουσι, καὶ 
\ 4 ἢ , » \ “Ὕ » Ἂν 4 
τὰ λοιπά φανερά. Νενοήσθω ἀπὸ τοῦ Z ἐπὶ τὸ 
“ , » / , 
τοῦ ΑΒΓΔΕΖ πενταγώνου ἐπίπεδον κάθετος n7- 
. LA LI A, τ -“ Ν 
PEYN , ἥτις πεσειται ἐπὶ TO κέντρον τοὺ περὶ 
\ , , 4 \ 7 \ “ > \ 
TO πεντάγωνον κύκλου, Ἐὰν δὴ ἀπὸ τοῦ N ἐπὶ 
\ a Dre: ͵ «ε \ - 
τὸ σημεῖον, καθ᾿ ὃ συμζαάλλε! ἡ ἀπὸ τοῦ Z κά- 
» 1e \ \ 2 
θετος, ἐπιζεύξωμεν . καὶ διὰ τοῦ © παραλληλον 
»» > # \ LA a ΩΣ 
αυτὴ ἀγάγωμεν | Φανέρον TI συμᾷξάλλει τῇ 
> δ Ν “Ὕ ᾿ \ Le Li \ 17 , 
ἀπὸ τοῦ 2 καθέτῳ, καὶ ἡ ἀπὸ τοῦ Ὁ παραλλη- 
ΡΝ > p,\ ὔ “ἢ ἡ \ “ > 1 -“ 
206 ὁρδην γωνίαν περίεξει μέτα τῆς απὸ του 
᾿ ’ A >» ” Y Led 
2 κεθέτον, Πάλιν, ἐὰν ἐπιζεύξωμεν ἀπὸ TÈvE, 
ἄς À ΄ “Ἢ \ ’ 
O ἐπι τὸ κέντρον τοῦ “περὶ To ABTAE σεντα- 
» AUS \ ” 7 à » à 
γωνὸν κύκλου. καὶ ἀπὸ τοῦ σημείου. καθ ὃ συμ- 
΄ À Pain à - ἄρ ψρ᾿ Ὁ ἢ, me τῷ À \ 
ζάλλλει ἡ ἀπὸ τοῦ © τῇ ἀπὸ τοῦ 2 πρὸς τὰ 
4 τὰ 3 > \ 
H,K, φανερὸν ὅτι αἱ ἐπιζευγνυμέναι ὀρθὰς πε- 
, À “ δι aus, > + LU à 3 
ρ'ἐξουσι μετα τῆς αὐτῆς. Ἐξ οὐ Φανερὸν CT «Υ 


ἐγὶ ἐπιπέδῳ ἐστὶ τὸ HOKAM πειτάγωνον. 
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les angulos comprehendunt, et reliqua mani 
festa. Intclligatur a puncto Z ad ΑΒΓΔΕΖ penla- 
goni planum perpendicularis ducta, quæ cadet 
in centrum circuli circa pentagonum. Si igitur 
rectam a puncto N ad punctum in quod cadit 
perpendicularis a puncto Z, jungamus, et per 
punclum © parallelam ipsi ducamus, evidens est 
illam occurrere perpendiculari a purcto Ζ, εἴ pa- 
rallelam ἃ puncto © recium angulum compre- 
hensuram esse cum perpendiculari a puncto Z. 
Rursus, si rectas ducamus a punctis £, © ad 
centrum circuli circa ΑΒΓΔΕ pentagonum, et a 
puncto, in quo occurrit recta a puncio © ipsi a 
puncto Z ad H, K, manifestum est junctas rec- 
tos comprehensuras esse cum ïipsà. Ex hoc 
mauifestum est in uno plauo esse HOKAM pen- 


tagonum. 


prènent des angles égaux, le reste sera évident. Concevons une perpendiculaire 
inenée du point Ζ au plan du pentagoue ΑΒΓΔΕΖ ; cette perpendiculaire tombera au 
centre du cercle décritautour du pentagone. Si du point N nous menons une droite 
au point où tombe la perpendiculaire menée du point z, et si par le point © nous 
lui menons une parallèle, il est évident que cette parallèle rencontrera la per- 
pendiculaire menée par le point 2, et que la perpendiculaire menée par le point 
© comprendra un angle droit avec la perpendiculaire menée par le point Ζ. 
De plus, si des points Ξ, O, nous menons des droites au centre du cercle 
décrit autour du pentagone ΑΒΓΔΕ, et si du point où la droite menée par le point ©, 
rencontre la droite menée par le point z, nous menons des droites aux pointsH, 
K, il est évident, que ces droites comprendront des angles droits avec la perpen- 
diculaire menée par le point z. D’après cela il est évident que le pentagone Hekam 
est dans un seul plan. 
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NPOTASIE 5. 


᾿ξ , \ \ \ , 
Ἰῶν πέντε σωμάτων τὰς πλευρᾶς καὶ γωνίας 
> 9 
ἐξευρεῖν, 
ΕΣ ε 27 LA Dr ᾽ net -Ὁ- ’ 
Aus εἰδέναι ἡμᾶς. ὅτι ἐάν τὶς ἐρεῖ ἡμῖν πόσας 
# \ / , “ 
πλευρὰς ἔχῃ τὸ εἰκοσαέδρον, φήσομεν οὕτως. Φα- 
νερὸν ὅτι ὑπὸ εἴκοσι τριγώνων περμέχεται τὸ εἶκο- 
; \# el / e \ ne » 
σάεδρον. καὶ ὅτι ἕκαστον τρίγωνον ὑπὸ τριῶν εὖὐ- 
27 ͵ re 3 L 27 ’ 
θειῶν περιέχεται" δὲῖ οὖν ἡμᾶς πολλαπλασιάσας 
KPPE ὦ > \ \ \ LA ‘ 
τὰ εἴκοσι τρέγωνα ἐπὶ τὰς πλευρὸς τοῦ τριγώνου, 
ῃ vesnr e 4 / , 
σίνεται δὲ ἑξήκοντα, ὧν ἥμισυ γίνεται τριάκοντα. 
\ , \ \ 
Ὁμοίως δὲ καὶ ἐπὶ δωδεκαέδρου. Ἐπεὶ δὴ δώδεκα 
! ͵ À # a A 
σεντάγωνα περιέχουσι τὸ δωδικαεδρον, πάλιν δὲ 
τ ᾿ LA τὰ 3 4 “ 
ἕκαστον πεντάγωνον ἔχει πέντε εὐθείας, ποιοῦ-- 
LA Ψ, , # « , 
μεν δωδεκάκις πέντε. καὶ γίνονται ἑξήκοντα" 
, \ e / , \ La 
παλιν TO ἥμισυ γίνεται ThiaxoYTa. δια τόδε 
.“ -“᾿ » | DA. 4 \ ΕΣ 
ἥμισυ ποιοῦμεν. ἐπειδὴ ἐνάστη πλευρὰ. κἄν τε 
a À À Le ESS PR 
ἢ τρίγωνον ἢ πεντάγωνον ἢ τετραγωνον.», ὡς ἐπὶ 
’ ’ , / \ 2 
κύζου, ἐκ δευτέρου λαμξάνεται, Ομοίως δὲ τῇ 
>, ΟἽ ’ pe Σ \ , NX? 4 “ F4 
αὐτῇ μεθόδῳ καὶ επὶ κύζου καὶ ἐπὶ τῆς πυραμΐ- 
% “» ΄ ἣν ΕΣ \ / ε 2 
δὸς καὶ τοῦ ὀκταέδρου Ta αὐτὰ ποιήσας εὑρή- 


a" ΄ 
Suis τας πλευρᾶς. 
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PROPOSITIO VI. 


Quinque corporum latera et angulos inve- 
ire. 


Oportet nos scire si quis interroget nos, 
quot latera habeat icosaedrum , nos sic respon- 
suros. Evidens est sub viginti triangulis conti- 
ποτὶ. icosacdrum, et utrumque triangulorum 
sub tribus rectis contineri. Oportet igitur nos 
multiplicare viginti triangula per latera trian- 
guli, fiunt autem sexaginta, quorum dimidium 
fit triginta. Similiter autem et in dodecaedro. 
Quoniam igitur duodecim pentagona compre- 
hendunt dodecaedrum, rursus autem utrumque 
pentagonum habet quinque rectas, conficiemus 
duodecies quinque, et fiunt sexaginta; rursus 
dimidiurn fit triginta. Propter hoc dimidium fa- 
cimus, quia utrumque latus, sive sit triangulum, 
vel pentagonum, vel quadratum, ut in cubo 
bis sumitlur. Similiter autem eâdem methodo 
etin cubo, et in pyramide, et in octaedro fa- 


ciens invenies latcra. 


PROPOSITION: VE 


Trouver les côtés et les angles des cinq corps. 

Si quelqu'un nous demande quel est le nombre des côtés de l’icosaèdre? nous 
répondrons ainsi. Puisque licosaèdre est compris par vingt triangles, et que 
chaque triangle est compris par trois droites, il est évident qu’il faut multiplier 
vingt triangles par les côtés d’un triangle; le produit sera soixante, et la moitié 
trente. Nous ferons la même chose pour le dodécaèdre. Car puisque douze 
pentagones comprènent le dodécaèdre, et que chaque pentagone a cinq droites, 
nous multiplierons douze par cinq, le produit sera soixante, et la moitié trente. 
Nous prenons la moitié, parce que chaque côté est pris deux fois, soit pour le 
iriangle, ou pour le pentagone, ou pour le quarré , comme dans le cube. Par la 
même méthode, on trouvera semblablement les côtés de l’octaèdre, de la pyra- 
mide, et du cube. 
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Εἰ δὲ βουληθείης πάλιν ἑκάστοῦ τῶν πέντε Si autem velis rursus singularum quinque 
σχημάτων εὑρεῖν πὰς γωνίας. πάλιν τὰ αὐτὰ  figurarum invenire angulos, rursus eadem fa- 
σοιύσας. μέριζε παρὰ τὼ ἐπίπιδα τὰ περιέ- ciens , divide per plana comprehendentia unum 
χοντα μίαν γωνίαν τοῦ στερεοῦ" οἷον. ἱπειδὴ  angulum solidi; ut, quoniamicosaedri angulum 
τὴν τοῦ εἰκοσαέδρου γωνίαν περιέχουσι ε΄ τρίγω- comprehendunt quinque triangula, divide per 
va, μέριζε παρὰ τὰς ε΄ καὶ γίνονται δώδεκα, γωνία,  Quinque, fient duodecim anguli icosaedri. Quo- 
τοῦ εἰκοσαέδρου. Ἐπεὶ δὲ τοῦ δωδεκαίδρου τρία niam autem dodecaedri tria pentagona com- 
πεντάγωνα περιέχουσι τὴν γωνίαν, μέριζε παρὰ τὰ prehendunt angulum, divide per tria, et ha- 
'πρία, καὶ ἕξεις κ' γωνίας οὔσας τοῦ δωδεκαέδρου, bebis viginti angulos existentes dodecaedri. Si- 


Ομοίως δὲ καὶ ἐπὶ τῶν λοιπῶν εὐρήσεις τὰς γωνίας.  Militer autem et in reliquis invenies angulos. 


HPOTAZIZ ἐς PROPOSITIO VII. 
27 ὕ Ω -“Ὗ᾽ , “ LA PI * . lid 
Toy ἐπιπέδων τῶν πέντε στερέῶν ἐκᾶστον anorum quæ quinque solhidorum unum— 
περιεχόντων κλίσιν ἐξευρεῖν. quodque continent inclinationem invenire. 
Ἐζητήθη πῶς ἐφ᾽ ἑκάστου τῶν πέντε στε- Quæsitum est quomodo in unâquâque quinque 


ρῶν σχημάτων. ἑνὸς ἐπιπέδου τῶν περιεχόντων  solidarum figurarum, uno plano comprehenden- 
ὁποιοῦν δοθέντος : εὑρίσκεται καὶ à κλίσις 3 tium dato, inveniatur et inclinatio, in quam in- 
ἐν ἣ κέκλιται πρὸς ἄλληλα τὰ περιέχοντα clinantur inter se comprehendentia plana unam- 
᾿πίπιδα ἕκαστον τῶν σχημάτων. H δὲ εὕρεσις,  quamque figurarum.Inventio autem, ut Jsidorus 


ὡς Ἰσίδωρος ὁ ἡμέτερος ὑφηγήσατο μῖγας di- 
P PU 7 


Si l’on veut trouver les angles de chacune des cinq figures, on fera la même 
chose; on divisera par le nombre des plans qui comprènent un angle du solide; 
ainsi l'angle de l’icosaèdre étant compris par cinq triangles, on divisera par cinq, 
et l’on aura douze angles pour licosaèdre. Et puisque trois pentagones com- 
prènent l’angle du dodécaèdre, on divisera par trois, et l’on aura vingt angles 
pour le dodécaèdre. On trouvera semblablement les angles des autres figures. 


PROPOSITION VII. 


Trouver les inclinaisons des plans qui comprènent les cinq solides. 

On demande comment dans chacune des cinq figures solides, un des plans 
qui la comprènent étant donné, on peut trouver l’inclinaison qu'ont entre eux les 
plans qui comprènent chacune de ces cinq figures. Notre célèbre maître Isidore 
m'avait enseigné que cette inclinaison se trouvait ainsi. Pour le cube, il est 
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, ν Ν \ LA “ \ 3 \ 
δάσκαλος, ἔχε! Toy τρόπον τοῦτον. OTs μὲν ἐπὶ 
“-“ \ 
τοῦ κύξου. xaT ὀρθὴν γωνίαν τέμνουσι τὰ πε- 
F ; 
ριέχοντα αὐτὸν ἐπίπεδα ἄλληλα, φανερόν, Ἐπὶ 
δὲ = (δὲ μ ᾽ CH ei , 
e τῆς πυραμίδος, εἐκτεθέντος ἑνὸς τριγώνου. 
΄ LI L ne -" 
κέντροις τοῖς περασι τῆς μιᾶς πλευρᾶς, διασ-- 
΄ \ -“ Ω \ -“ “ > ἣν A , 
τήματι δὲ τῇ ἀπὸ τῆς κορυφῆς ἐπὶ τὴν βάτιν 
2 LA ΄ em 6 
ἀγομένῃ καθέτῳ, περιφέρεια; γραφεῖσαι τεμνέ- 
> , \S CALE] \ ne » ΣΝ \ 
τωσαν ἀλληλας" καὶ αἱ ἀπὸ TUS τομῆς ἐπὶ τὰ 


- 


’ >» 7 L 35 ᾽» \ 
κέντρα εἐπιζευγιυμενα! εὐθεῖαι περιεξουσι τὰν 


͵ “ ΄ \ > ΄ 
κλίσιν τῶν περιεχόντων τὴν πυραμίδα ἐπιπέ- 
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noster docuit magnus magister, habet hunc 
modum. In cubo quidem ad rectum angulum 
5656 secare comprehendentia ipsum plana ma- 
nifestum est. In pyramide vero, exposito uno 
triangulo, centris terminis unius lateris, inter- 
vallo autem rectà a vertice ad basim ductà per- 
pendiculari, circumferentiæ descriptæ sese mu- 
tuo secent; et a sectione ad centra junctæ rectæ 
comprehendent inclinationem comprehenden- 


üum pyramidem planorum. In octaedro autem 


Le 7 à ps : rianguli descripto quadrato, centri 
dr, Ἐπὶ δὲ τοῦ ὀκταέδρου ἀπὸ τῆς “πλευρᾶς τοῦ ex latere triang Do ele ! à 3 


, ͵ inis di ri, intervallo autem similiter 
τριγώνου ἀναγραφέντος τετραγώνου 5 κέντροις IFRS ie 

Do à , i i ndiculari describantur circum- 
τοῖς mipass τῆς daywviou , διαστήματι δὲ trienguli perpe ce 
« RE i t rursus reciæ a sectione communi 
ὁμοίως τῇ τοῦ τριγώνου καθέτῳ. γεγράφθωσαν ferentiæ, 6 À 

! FE ER - ad centra janctæ comprehendent reliquum ex 

περιφέρειαι, καὶ πάλιν αἱ ἀπὸ τῆς κοινῆς το- 

-» MEN \ , > ᾿ > 
μῆς ἐπὶ τὰ κέντρα ἐπιζευγνύμεναι εὐθεῖαι πε- 

,ὔ \ ͵ 3 \ , 3 A 02 
μιέξουσι τὴν λείπουσαν εἰς τὰς δύο ὀρθὰς τῆς 


L “Ὕ 
ἐπιζιντουμένης κλίσεως. Ἐπὶ δὲ τοῦ εἰκοσαίδρου 


duobus rectis inquisitæ inclinationis, In ico- 
saedro autem a latere trianguli descripto pen- 
tagono, jungatur recta duobus lateribus sub- 
EE 0 : » , teusa , et centris terminis ipsius, intervallo 
ἀπὸ τῆς πλευρᾶς τοῦ τριγώνου ἀναγραφέντος 

’ ᾽ ΄ € « A L À 
πενταγώνου, ἐπεζεύχθω ἡ ὑπὸ δύο πλευρὰς 


ε / + \ LU 
ὑποτείνουσα εὐθεῖα, καὶ κέντροις τοῖς πέρασιν 


autem trianguli perpendiculari descriptis eir+ 


Re ᾿ ὌΝ ER , ΐ 
αὐτῆς, διαστύματ, di τῇ τοῦ τριγώνου καθέτῳ 


γραφεισῶν περιφερειῶν, αἱ ἀπὸ τῆς κοινῆς τομῆς 


évident que les plans qui le comprènent se coupent à angles droits. Pour ἴα 
pyramide, un triangle étant exposé, des extrémités d’un côté comme centres, 
et d’un intervalle égal à la perpendiculaire menée du sommet à Ja base, décrivez 
des arcs de cercle ; ces arcs se couperont; et les droites menées du point de 
section aux centres, comprendront l'inclinaison des plans qui contiènent la 
pyramide. Dans l’octaèdre, ayant décrit un quarré avec le côté du triangle, des 
extrémités de la diagonale comme centres, et d’un intervalle semblablement égal 
à la perpendiculaire du triangle, décrivez des arcs de cercle; les droites menées 
du point de la commune section aux centres comprendront un angle dont le 
supplément à deux droits sera l’inclinaison cherchée. Dans l’icosaièdre, décrivez 
un pentagone avec un des côtés du triangle, et menez une diagonale, de deux 
des extrémités de cette diagonale comme centres, et d’un intervalle égal à la 
perpendiculaire du triangle, décrivez des arcs de cercles; les droites menées du 


520 
» : \ , ΕἸ ’ τ τ τὶ ἘΞ \ 
L7Fi Ta REY TpA ἐπιζευγνύμεναι σερεξς δυΌ! τὴν 


/ « , 3 \ δ 3 θὰ “, Fi 
A6ITOUCAY » ομοιίὼς εἰς τας OUO Cp ας τῆς κλι- 


27 # 2 ΄ A \ 
sims τῶν τοῦ εἰκοσαέδρου ἐπιπέδων, Ἐπὶ δὲ 


» Là RS À 
τοῦ δωδεκαίδρου. ἐκτεθέντος ἐνὸς πειταγωνοῦ. 
" e k , \ 
ἐπιζιυχϑείσης ὁμοίως τῆς ὑπὸ δύο πλευρὰς 
LA e ᾽ 
ὑποτεινούσης εὐθείας. κέντροις τοῖς πέρασιν 
À » ΄ δ 
αὐτῆς. διαστήματι δὲ τῇ ἀγομένῃ καθέτῳ 
» \ -“ [A » sd » \ ἣ ΄ 
ἀπὸ τῆς διχοτομίας αὐτῆς ἐπὶ τὴν παράλλη- 
- \ 02 ’ Ι 
λον αὐτῇ πλευρὰν τοῦ πενταγώνου γεγράφθωταν 
\ Ὁ » À 
περιφέρειαι, καὶ αἱ ἀπὸ τοῦ σημείου καθ᾽ ὃ συμ- 
! ᾿ LA » \ \ LA 3 ,ὔ 
ξάλλουσιν ἀλλήλαις πὶ τά κέντρα ἐπιζευγνύ- 
\ 4 \ 
μεναι ὁμοίως περιΐξουσ, τὴν λείπουσαν εἰς τὰς 
3 Re ἡ ὃν Η 
δύο ὀρθὰς τῆς κλίσεως τῶν ἐπιπέδων τοῦ δῳ- 
, 
δικαέδγου. 
4 \ se , ᾽ , » À 
Οὐτῶς μὲν οὖν 0 εἰρημένος εὐκλεεστατος ἀνὴρ 
“ ’ “ 
τὸν περὶ τῶν εἰρημένων ἀπόδέδωκε λύγον, σαφῶς 
᾽ ΝΠ ἐ LA » re -“ ἤ᾿ δὲ , : 
ἐφ᾿ ἑκάστου φαινομένης αὐτῷ τῆς ἀποδείξεως 
L \ , L » 
ἐπὶ δὲ τὸ πρόδηλον γενέσθαι τὴν ἐν αὐτοῖς ἀπο- 
᾿ A , \ ͵ διὸ Ὁ ἢ 
δεικτικὴν θεωρίαν, τὸν λόγον ἐφ᾽ ἑκάστου σαφη- 
\ ’ P21% / 
νίσω" καὶ πρότερον ἐπὶ τῆς πυραμίδος, 


΄ μ e \ Ca 5» ᾿ 
Νενούήσθω πυραμὶς ὑπὸ τεσσάρων ἐσοπλεύρων 
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cumfereutiis, rectæ ἃ communi sectione ad 
centra junctæ comprehendent reliquum, si- 
militer ex duobus rectis inclinationis icosaedri 
planorum. In dodecaedro vero, exposito uno 
pcntagono, junctà similiter rectà duo latera 
subtendente, centris terminis ejus, intervallo 
autem ductà perpendiculari a bipartitä sectione 
ipsius ad parallelum ipsi latus pentagoni des- 
cribantur circumferentiæ , et rectæ a puncto in 
quo conveniunt inter se ad centra junctæ si- 
militer comprehendent reliquum ex duobus 


rectis inclinationis planorum dodecaedri. 


Ita quidem dictus clarrissimus vir de dictis 
habuït sermonem , manifestà uniuscujusque visä 
sibi demonstratione; ut autem perspicue fiat in 
εἷς demonstrativa theoria sermonem in unoquo= 


que explicabo; et primum in pyramide. 


Intelligatur pyramis ΑΒΓΔ quatuor æquilas 


point de la commune section aux centres, comprendront nn angle dont le 
supplément à deux droits sera l'inclinaison des plans de l’icosaëdre. Dans le 
dodécaèdre, un pentagone étant exposé, menez semblablement une droite qui 
soit soutendante de deux côtés, des exirémités de cette droite comme centres 
et d’un intervalle égal à la perpendiculaire menée du milieu de la souten- 
dante au côté parallèle, décrivez deux arcs de cercle, les droites menées du 
point où les arcs se coupent aux centres, comprendront semblablement un 
angle dont le supplément à deux droits, sera l’inclinaison des plans du do- 
décaèdre. 

Tel est le discours que cet homme illustre tenait sur cet objet, car la dé- 
monstration de tout cela lui paraissait évidente. Mais comme la chose deviendra 
plus claire à l’aide de démonstrations, je vais expliquer le discours d’Isidore 
dans toutes ses parties ; et je commence par la pyramide. 

Concevons une pyramide ΑΒΓΔ comprise par quatre triangles équilatéraux ; 
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τριγώνων περιεχομένη ἡ ΑΒΓΔ. τοῦ ΑΒΓ βάσεως 


νοουμένου, κορυφῆς δὲ τοῦ Δ' καὶ τμηθείσης τῆς. 


ΑΔ πλευρᾶς δίχα κατὰ τὸ E, ἐπεζεύχθωσαν αἱ 
BE, ET. Καὶ ἐπεὶ ἰσόπλευρά ἐστι τὸ ΑΔΒ. ΑΔΓ 
πρίγωνα. καὶ δίχα τέτμηται ἡ ΑΔ' αἱ BE, ΕΓ 
ἄρα, κάθετοί εἶσιν ἐπὶ τὴν AA, Λέγω ὅτι ἡ ὑπὸ 
ΒΕΓ γωνία ὀξεῖά ἐστιν, Ἐπεὶ γὰρ διπλῆ ἐστιν 
ἡ AT τῆς AE, τετραπλάσιόν ἐστι τὸ ἀπὸ τῆς 
ΑΙ τοῦ ἀπὸ τῆς ΔΕ. Αλλὰ τὸ ἀπὸ τῆς AT ἴσον 
ἐστὶ τοῖς ἀπὸ τῶν AE, ET , ὧν τὸ ἀπὸ AT πρὸς 
τὸ ἀπὸ ΤῈ λόγον ἔχει ὃν δ' πρὸς γ΄. καὶ ἔστιν isa 


᾿ à ; ᾿ a  _ 
à TE τῇ ΕΒ' τὸ ἄρα ἀπὸ ΒΓ ἔλαττόνεστι τῶν ἀπὸ 


À 


ΠΡῸΣ 


teris triangulis contenta, basi ΑΒΓ intellectä, 
vertice vero A; et secto AA lJatere bifariam in ὺ 
E, jungantur ipsæ BE, ET. Et quoniam æquila- 
tera sunt ΑΔΒ, ΑΔΓ triangula, et bifariam seca- 
ur AA; ipsæ BE, ET igilur perpendiculares sunt 
ad AA. Dico BET angulum acutum esse. Quoniam 
enim dupla est AT ipsius AE, quadruplum est ip- 
sum ex AT ipsius ex AE. Sed ipsum ex AT æquale 
est ipsis AE, ET, quorum ipsum ex AT adpsum 
ex l'E rationem habet quam 4 ad 5, et est æqua-, 
lis TE ipsy ΕΒ: ipsum igilur ex ΒΓ minus est 


B 


en  # NAT ST ψ' 
ΒΕ, ET* ὁξεῖα ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ ΒΕΓ, Ἐπεὶ οὖν δύο 
ἐπιπέδων τῶν ΑΒΔ, ΑΔΙ κοινὴ τομή ἐστιν ἡ 
ἥν “ ne re à 3 \ ? e ᾿ 
ΑΔ; καὶ TN κοινῃ TON πρὸς ὀρθὰς ἐν ἐκατερῳ 
LA 3 , 5 
τῶν επιπέδων ἠγμέναι εἰσὶν αἱ BE, ET, καὶ 


LE " / ΄ ere \ 4 
οξειίαν γωνίαν περιεχηυσιν" ἡ ὑπὸ ΒΕΓ ἄρα γω- 


Γ 


ipsis ex BE, ET ; aoulus igilur est angulus ΒΕΓ, 
Quoniam igitur duorum planorum ΑΒΔ, AAT 
communis seclio est AA, et communi sectioni 
ad rectos in utroque planorum ductæ sunt' 
rectæ BE, ET, et acutum angulum compreben- 


que cette pyramide ait pour base ΑΒΓ, et pour sommet le point 4; coupons le. 
côté AA en deux parties égales au point E, et joignons BE, Er. Puisque 1868, 
triangles ΑΔΒ, AAT sont équilatéraux, et que ΑΔ est=coupé en deux parties égales, 
les droites BE, Er seront perpendiculaires à AA (8. 1). Je dis que l’angle ΒΕΓ est 
aigu. Car puisque ΑΓ est double de AE, le quarré de Ar sera quadruple du 
quarré de AE. Mais le quarré de Ar est égal à la somme des quarrés des droites 
AE, Er, et le quarré de ΑΓ à avec le quarré de TE, la raison de quatre à trois, 
et TE est égal à ΕΒ; le quarré de ΒΓ est donc plus petit que la somme des quarrés 
des droites BE;ET; l’angle BEr est donc aigu (13. 2). Et puisque Ja droite A4 
est la commune section des plans ΑΒΔ Aar, que les droites BE, ET sont menées 
perpendiculairement à la commune section daus Vun et l’autre plan, et qu’elles 
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pla ἣ κλίσις ἔσται τῶν ἐπιπέδων" καὶ ἔστι δεδὸ- 
μένῃ, δίδοται γὰρ ἡ ΒΤ πλευρὰ οὖσα τοῦ τριγώ- 
vou, καὶ ἑκατέρα τῶν ΗΒ, ET κάθετος οὖσα 
τοῦ ἰσοπλεύρου τριγώνου" κέντροις τοίνυν τοῖς 
Β., ΓΤ, τουτέστι τοῖς πέρασι τῆς μιᾶς πλευρᾶς, 
διαστήματι δὲ τῇ τοῦ τριγώνου καθέτῳ., γρα- 


΄ 4 , > , € A 
φιμέναι περιφερεια τέμνουσιν ἀλλήλας ὡς κατὰ 
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dunt; ipse ΒΕΓ igitur angulus inclinatio erit pla- 
norum; elestipsa dala, data est enim ipsa ΒΓ 
Jatus existens trianguli, et utraque ipsarum ΗΒ, 
ET, perpendicularis existens æquilateri trianguli; 
centris igitur B, l, hoc est terminis unius lateris, 
intervallo autem trianguli perpendiculari, cir- 


cumferentiæ descriptæ se secant ut in punc- 


τὸ E σημεῖον, καὶ αἱ ἀπὶ αὐτοῦ ἰπὶ τὰ B,T 
{πιζευγνύμεναι εὐθεῖα; περιέξουσι τὴν κλίσιν 
τῶν ἐπιπέδων. Τοῦτο δὲ ἦν τὸ εἰρημένον. Καὶ 
ὅτι μὲν κέντροις τοῖς B,T, διαστήματι δὲ τῇ 
τοῦ τριγώνου καθέτῳ, γραφόμενο; κύκλοι τίμ- 
τουσὶν ἀλλήλους, φανερόν" ἑκατέρα γὰρ τῶν BE, 
ET μείζων ἐστὶ τῆς ἡμισείας τῆς ΒΓ" οἱ δὲ κέν- 
porc τοῖς B, T, διαστήματι δὲ τῇ ἡμισείᾳ τῆς 
ΒΓ. γραφόμενοι κύκλοι ἐφάπτονται GA AY 


to E, et ab eo ad puneta B, T junctæ rectæ 
comprehendent inclinationem planorum. Hoc 
autem erat dictum. {1 centris quidem B,T, inter- 
vallo autem trianguli perpendiculari, descriptos 
circulos 5656. secare, manifestum est; utraque 
enim BE, ET major est quam dimidia ipsius BT ; 
et centris B, T, intervallo autem dimidiä ipsius 


ΒΓ, descripli circuli sese tangunt; si autem minor 


comprènent un angle aigu, l'angle ΒΕΓ sera l’inclinaison des plans (déf. 6. 11). 
Mais cette inclinaison est donnée, car la droite ΒΓ, côté du triangle, est donnée, 
ainsi que chacune des droites ΗΒ, Er, qui sont les perpendiculaires d'un triangle 
équilatéral ; les arcs décrits des centres 8, r, c’est-à-dire des extrémités d’un côté, 
et d’un intervalle égal à la perpendiculaire du triangle, se couperont donc en 
un point E, et les droites menées du point E aux points B, r, comprendront par- 
conséquent l'inclinaison des plans; et c’est Ja ce qu’on disait. Or il est évident que 
les arcs décrits des points B, r, et d'un intervalle égal à la perpendiculaire du 
triangle se couperont, car chacune des droites BE, Er est plus grande que la moitié 
degr;et en effet, si les ares de cercle étaient décrits des points B, T, d’un intervalle 
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œ > LA 1 
εἰ δὲ ἐλάττων ἢ, οὐδὲ ἐφάτονται, οὐδὲ τέμνοῦσιν" 
» Ἐ ͵ , # - \ φ e A 
εἰ δὲ μείζων, πάντως τέμνουσι" καὶ οὕτως ὃ περὶ 
᾿Ξ ͵ ’ RE νὺ -“ 
τῆς πυραμίδος σαφῆς Te καὶ ἀκολουθος ταῖς 
2 4 
«ποδείξεσι φαίεται λόγος, 


ΠΡΟΤΑΣΙΣ 3% 


\ , 27 
Νενοήσθω πάλιν ἐπὶ τετραγώνου τοῦ ΑΒΓΔ 
Ἂς \ » \ ΕἾ \ # 
πυραμὶς κορυφὴν ἔχουσα τὸ E, καὶ TA περιέ- 
LE a 22 LES / > ! 
χοντα αὐτὴν δίχα τῆς βάσεως τρίγωνα ἰσῦ-- 
» LA » 
πλευρα" ἴσται δὴ ἡ ABTAE πυραμὶς ἥμισυ ὁκ- 
’ ΄ 7 \ | | ‘ 
ταΐδρου, Τετμήσθω μία πλευρὰ ἑνὸς τριγώνου 
ἡ AE δίχα κατὰ τὸ Z, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ 
ὍΣ 
ΒΖ; ΔΖ" ἴσαι ἄρα εἰσὶν αἱ BZ, ΔΖ καὶ κάθετοι 


Α 


52 
sit, neque sese tangunt, nec secant ; si vero major 
omnino secant ; et ita de pyramide et manifestus 
et congruens demonstrationibus apparet sermo. . 


\ 


PROPOSITIG :VIIT 


Intelligatur rursus super quadratum ΑΒΓΔ 
pyramis verticem habens E, et comprehendentia 
ipsam præter basim triangula æquilatera; erit 
igitur ABTAE pyramis dimidium octaedri. Secetur 
unum latus AE unius trianguli bifariam in Z, et 
jungantur ΒΖ, AZ; æquales igitur sunt ipsæ ΒΖ, 


E 


F 


ἐπὶ τὴν AE. Λέγω ὅτι à ὑπὸ ΒΖΔ γωνία ἀμέλεζά 
ἐστιν. Ἐπιζεύχθω γὰρ ἣ ΒΔ. Καὶ ἐπεὶ τετρά- 
γωνόν ἔστι τὸ AT, διαμέτρος δὲ αὶ BA, τὸ ἀπὸ 


AZ et perpendiculares ad AE. Dico BZA angulums 
obtusum esse. Jungatur enim BA. Et quoniam 
quadratum est AT, diameter autem BA, ipsum ex 


égal à la moitié de ΒΓ, ces arcs se toucheraient l’un l’autre; ils ne se toucheraient, 
ni ne se couperaient, si l'intervalle était plus petit, et ils se couperaient, s’il 
était plus grand. Ainsi ce que l’on disait touchant la ne est évident , et 
conforme à la démonstration. ᾿ 


PROPOSITION ὙΤ7Ιι: 


Concevons sur le quarré ΑΒΓΔ une pyramide ayant pour sommet le pointe, 
cette pyramide, la base exceptée, étant comprise par des triangles équilaté- 
raux ; la pyramide ΑΒΓΔῈ sera la moitié d’un ôctaèdre. Coupons un côté 4E 
d’un triangle en deux parties égales au point Z, et joignons ΒΖ, ΔΖ ; ‘les 
droites ΒΖ, AZ Seront égales et perpendiculaires à AE. Je dis que l’angle ΒΖΔ 
est obtus. Joignons BA. Puisque AT est un quaïré, et que BA est sa diagonale, 
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2 “᾿ μι \ ΜΠ à \ 
BA διπλάσιόν ἔστι τοῦ ἀπὸ τῆς AA, τὸ dé ἀπὸ 
-“ ᾿: | et δι nn ’ 1 ε » 
τῆς ΔΑ πρὸς τὸ απὸ τῆς ΔΖ λόγον EE, ὡς EV 
“ \ ’ » À w ΡΝ SR δὲ 
τῷ πρὸ TOUTOU εἰρῆτα!» ον δ' πρὸς γ᾽ καὶ τὸ 
2 re » A 2 LA 
ἀπὸ τῆς BA ἄρα πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΔΖ λόγον 


» ü € LT ἢ 
ἔχει ὃν ὀκτὼ πρὸς τρία, Ion δὲ ἡ AZ τῇ ZB* τὸ 


" La - \ Li mp! 
ἄρα ἀπὸ τῆς ΒΔ τῶν ἀπὸ τῶν ΒΖ. ZA μεῖζόν" 


3 LI \ € € \ / 
ἐστιν" καὶ ἀμξλείω ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ BZA γωνία, 


Α 


’ ᾽ | à 
Καὶ ἐπεὶ δύο ἐπιπέδων τῶν ΑΒΕ. AAE τεμνὸν- 
ce ε ἢ ῃ 
τῶν ἄλληλα κοινὴ Tout ἐστιν ἢ AE, αἱ δὲ πρὸς 
3 x CARS D) € , “ > , >? / 
ὀρθὸς αὐτῇ ἐν ἑκατέρῳ τῶν ἐπιπέδων ἡγμεναι 
Β -“ He τ 
εἰσὶν αἱ ΒΖ. ZA περιέχουσαι ἀμξλεϑαν" ἡ. ὑπὸ 
Ν \ / 
BZA ἄρα γωνία λείπουσώ ἐστιν εἰς τὰς δύο ὁρ- 
-“ “ La 1 
θὰς τῆς κλίσεως τῶν ΑΒΕ, ΑΔΕ ἐπιπέδων" tar 
Γ “" ε \ » “ Y e 37) 
ἄρα δοθῇ ἡ ὑπὸ BZA, δέδοται καὶ ἡ εἰρημένη 
« , 3 
κλίσις. Ἐπεὶ οὖν δέδοται τὸ τρίγωνον τοῦ 6x 
,’ ἥν p ΄ 3 “ 3 LA 
ταΐδρου, καὶ μία πλευρά ἔστι τοῦ οκταέ- 


3 » “, ᾽ 2 
dou ἡ AA, καὶ ἀπ᾿ αὐτῆς τετράγωνον ἀνα- 
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BA düplum est ipsius ex AA, ipsum autem ex AA 
ad ipsum ex AZ rationem habet, ut antea dictum 
est, quam 4 ad 3; et ipsum ex BA igitur ad ipsum 
ex AZ rationem habet quam 8 ad 5. Æqualis au- 
tem AZ ipsi ZB; ipsumigitur ex BA ipsis ex BZ, 
ZA majus est; et obtusus igitur est BZA angulus. 


Et quoniam duorum planorum ABE, AAE sese 
secantium communis sectio est AE, ad rectos 
autem ipsi in utroque planorum ductæ sunt ΒΖ, 
ZA comprehendentes angulum obtusum; an- 
gulus igitur BZA reliquus est ex duobus rec- 
tis inclinationis planorum ΑΒΕ, ΑΔΕ: si igi- 
tur datus sit angulus BZA, data est et dicta 
inclinatio. Quoniam igitur datum est triangulum 
octaedri , et unum latns octaedri est AA, et ex 


ipso quadratum AT descriptum est; data est et 


le quarré de ΒΔ sera double du quarré de δὰ, et le quarré de δὰ aura avec le 
quarré de 4Z, la raison que- quatre ἃ avec trois, comme on l’a démontré plus 
hant; ie quarré de BA aura donc avec le quarré de az, la raison que huit à 
avec trois. Mais δ est égal à zB; le quarré de ΒΔ est donc plus grand que la 
somme des quarrés des droites ΒΖ, ΖΔ; l’angle BZA est donc obtus (12. 2). Et 
puisque les plans ABE, AAE se coupent, que AE est leur section commune, et que 
les droites ΒΖ, ZA, menées perpendiculairement à AE, dans l’un et l’autre plan, 
comprènent un angle obtus, le supplément de l’angle BZA a deux droits, sera 
l'inclinaison des plans ΑΒΕ, AAE (déf, 6. 11). Si donc l’angle ΒΖΔ est donné, 

l’inclinaison sera donnée. Et puisque le triangle de l’octaèdre est donné, que 
Aa est un côté de l'octaèdre, que sur ce côté on a construit le quarré ΑΓ, que 
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γέγραπται τὸ AT, δέδοται καὶ ἡ BA διώμετρος 
εὖσα τοῦ τετραγώνου, AAA μὴν καὶ αἱ BZ, ZA 
κάθετοι τοῦ τριγώνου" ὥστε καὶ ἡ ὑπὸ ΒΖΔ γω- 
via δίδοται" ἀναγραφέντος ἄρα τοῦ τετραγώνου 
ἀπὸ τῆς πλευρᾶς τοῦ τριγώνου ὡς τοῦ AT, 
καὶ ἐπιζευχθείσης τῆς διαμέτρου ὡς τῆς BA, 
ἐὰν κέντροις τοῖς B,A, διαστήματι δὲ τὴ τοῦ 
πριγώτου καθέτῳ κύκλους ἐγγράψωμεν, τέμνου-- 
σιν ἀλλήλους κατὰ τὸ 2, καὶ αἱ ἀπὸ τοῦ 2 ἐπὶ 
τὰ κέντρα ἐπιζευγεύμεναι εὐθεῖαι περιέξουσι 
τὴν ὑπὸ BZA, ἥτις ἰστὴν 4 λείπουσα., ὡς 
εἴρηται. εἰς τὰς δύο ὀρθὰς τῆς τῶν ἐπιπέδων 


/ Ἂς 2. 9. 7 Δ \ A € e ’ 
κλίσεως. Καὶ ἐνταῦθα δὲ σαφὲς μὲν ὡς enaTepa 


τῶν BZ, ZA μείζων ἐστὶ τῆς ἡμισείας τῆς ΒΔ'᾿ 


» 2 2 “ -“΄΄ 

καὶ διὰ τοῦτο ἐπὶ τῆς ὑργανικῆς κατασκευῆς 

᾽ , ᾿ \ 

ἀνάγκη τέμνειν τοὺς κύκλους ἀλλήλους, Καὶ 

Fe L e € " 

ἐκ τῆς ἀποδείξεως δὲ δῆλον γέγονεν ὡς n BA 

x ct A ΄ , μ ἁ 3 \ 

προς μὲν τὴν ΔΖ δυνάμει λογὸν ἔχει ὃν ὑκτῶ: 
-» Φ , “ [2 

πρὸς τρία, τῆς δὲ ἡμισείας τῆς ΒΔ δυνάμει 


q \ lag 15% LA 
ἐστὶ τετραπλασία" ὥστε διὰ τοῦτο μείζονα γί- 


δ 25 


BA diameter existens quadrati. At vero et BZ, ZA 
perpendiculares trianguli; quare et BZA angulus 
datus est ; descripto igitur quadrato a latere trian- 
guli ut AT, et junctà diametro ut BA, si centris B, 
A , intervallo aûtem trianguli perpendiculari 
circulos describamus, sese secant in Z, et a 
puncto Z ad centra junclæ rectæ comprehen- 
dent angulum BZA, qui est reliquus, ut dictum 
est, ex duobus rectis planorum inclinationis. 
At vero hoc loco patet utramque ipsarum BZ, 
ZA majorem esse quam dimidiam ipsius BA; 
et ideo in organic constructione necesse est 
sese secare circulos. Sed et ex demonstratione 
evidens fit ipsam BA ad AZ quidem potentià 
rationem habere quam 8 ad 3, dimidiæ autem 
ipsius BA potentià est quadrupla; quare ob id 
major fit utraque ipsarum ΒΖ, ZA quam dimidia 


ipsius ΒΔ, Et πῶς quidem de octaedro. 


« ᾽, Lo led € 7 “ 
γεσθαι ἑκατέραν τῶν ΒΖ), LA τῆς ἡμισείας τῆς 


“ λ 2 Ν nm ᾽ LA 
ΒΔ. Ka) ταῦτα μὲν ἐπὶ τοῦ cxTasdpou, 


- 


Ja diagonale ΒΔ du quarré est donnée, et que les droites ΒΖ ZA sont les perpendi- 
culaires du triangle, l’angle BZA sera donné; ayant donc décrit sur un côté du 
triangle le quarré ΑΓ, et ayant mené la diagonale ΒΔ, si des centres B, 4, et 
d’un intervalle égal à la perpendiculaire du triangle, nous décrivons des ares 
de cercles, ces arcs se couperont en un point Z, et les droites menées du 
point Z aux centres comprendront un angle 8z4, dont le supplément à deux 
droits sera l’inclinaison des plans. Or il est évident que chacune des droites 
ΒΖ, ΖΔ est plus grande que la moitié de ΒΔ; c’est pourquoi, dans la construction 
organique, les cercles doivent se couper mutuellement. Car, d’après la dé- 
monstration , il est évident que le quarré de BA a avec le quarré de δΖ, la raison 
que huit.a avec trois, et que le quarré de la droite ΒΔ est quadruple du quarré 
de sa moitié (20. 6); chacune des droites ΒΖ, ΖΔ est donc plus grande que la 
moitié de BA ; et voilà ce qui regarde l’octaèdre. 


HPOTAZIS δ, 


Ἂν \ 27 
Ἐπὶ δὲ τοῦ εἰκοσαέδρου νενοήσθω πεντάγωνεν 
LA 
icomAeupoy τε καὶ ἰσογώνιον τὸ ΑΒΓΔΕ, ἐπὶ δὲ 
! κι - 
τούτου πυραμὶς κορυφὴν ἔχουσα τὸ L, ὥστε πε- 
in » 
ριέχοντα αὐτὴν τρίγωνα ἰσόπλευρα εἶναι" ἔσται 
V4 ΄ 
δὴ ἡ ΑΒΓΔΕ πυραμὶς μέρος εἰκοταίδρου σχύμα- 
Ἀν μεν ἢ ΄ ε 
τὸς, Τετμήσθω μία πλευρὰ ἑνὸς τριγώνου n ZT 
δίχα κατὰ τὸ H, καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ BH, ΗΔ 
»» εκ \ ΄ / DRE \ 
ἴσαι τε οὖσαι, καὶ κάθετοι γινόμεναι ἐπὶ τὴν ZT* 
ectien Ἃς ᾿ ὦ 3 \ 
λέγω ὅτε ἡ ὑπὸ BHA γωνία ἀμέλεϊα ἐστι" καὶ 


νὴ 


ἔστιν αὐτόθεν φανερόν, Ἐπιζευχθεῖσα γὰρ ἡ ΒΔ 
ἀμῥλεῖαν μὲν ὑποτείνει τὴν ὑπὸ ΒΓΔ τοῦ πεὲν- 
+ παγώνου γωνίαν, Ταύτης δὲ μείζων ἡ ὑπὸ BHA° 
ἐλάττονες γὰρ αἱ BH, ΗΔ τῶν ΒΓ, TA. Ομοίως 
δὴ τοῖς πρὸ τούτου ὅτι ἡ ὑπὸ BHA γωνία ἡ λεί- 


PA ᾽ \ , 3 A + u “Ὁ 
TOUTE {ἐστιν εἰς τὰς δύο ὀρθὰς τῆς κλίσεως των 
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PROPOSITIO IX. 


In icosaedro autem intelligatur pentagonum 
et æquilaterum et æquiangulum ΑΒΓΔΕ, super 
hoc autem pyramis verticem habeus punctum 
Z, ita ut comprehendentia ipsam triangula 
æquilatera sint; erit igitur ΑΒΓΔΕ pyramis pars 
icosaedri figuræ. Secetur unum latus ZE unius 
trianguli bifariam in H, et jungantur ductæ BH, 
HA et æquales existentes et perpendiculares 
factæ ad ΖΓ: dico BHA angulum obtusum esse ; 


A 


et est hic évidens, Juncta enim BA obtusum 
quidem subtendit ΒΓ Δ angulum pentagoni. Hoc 
autem major est angulus BHA ; minores enim 
ipsæ BH, ΗΔ ipsis ΒΓ, ΓΔ, Congruenter utique 
præcedentibus angulus BHA reliquu: est ex 


IX, 


- -Concévons dans l'isocaèdre le pentagone équilatéral et équiangle ΑΒΓΔΕ, 
‘et sur ce pentagone Concévons une pyramide ayant son sommet en Z, de maniére 
que les triangles qui la comprènent soient équilatéraux; la pyramide ABrAE 
‘sera une partie de l’icosaèdre. Coupons un côté ΖΓ d’un.triangle en deux 
parties égales au point H, et joignons BH, HA; ces droites seront égales et 
perpendiculaires à ΖΓ; je dis que l’angle BHA est obtus; ce qui est ici évident. 
En effet, joignons BA, cette droite soutendra l’angle obtus Bra du pentagone ; et 
l'angle BHa est plus grand que celui-ci (21. 1), car les droites BH, HA sont plus 
petites que les droites ΒΓ, ra. Conformément à ce qui précède, le supplément 


LE-SÉCOND LIVRE D'HYPSICLE. , 


’ Œ ΄ ’ὔ 
ΒΖΓ. ΓΖΔ τρέγώνων, Ταύτης δοθείσης. δεδομένη 
Li ἈΝ , “ “3 4 > / 
ἔσται καὶ ἡ κλίσις τῶν τοῦ εἰκοσα:δρου ἐπιπέ- 
“ » - , = 
δὼν" ἀπὸ γὰρ The πλευρῶς τοῦ τριγώνου τοῦ 
A 3 3 
εἰκοσαεδρου ἀναγραφέντος πενταγώνου . ἐπι- 
ὥ ΄ " CRE ᾿ \ ε , 
(ευχθϑείσης τῆς ὑπὸ δύο πλευρὸς ὑποτεινούσης 
-“ ,’ € » ἂς “᾿ " -“ 
τοῦ πενταγώνου, ὡς ἐπὶ τῆς καταγραφῆς, τῆς 
, A “ 
BA δεδομέτης, ὁμοίως δὲ καὶ τῶν BH, ΗΔ κα- 
΄ -“ LL , \ 
θέτων τῶν τριγώνων, δέδοται καὶ ἡ ὑπὸ ΒΗΔ. 
; x ’ ἮΝ , ἀρ ΡΤ ὯΝ 
Εἰ γερ κέντροις τοῖς πέρασι τῆς ὑπὸ δύο πλευ- 
CORRE , Ἢ ε “ ξ 
μᾶς ὑποτεινούσης τοῦ πενταγώνωυ ὡς τῆς BA, 
, ᾿ “ “ / la 
διαστήματι δὲ τῇ τοῦ τριγώνου καθέτῳ κύκλοι 
“ fe ᾿ \ 
ραφῶσι. πέμνουσιν ἀλλήλους ὡς κατὰ τὸ H, 
4 € “Ὑ , 
καὶ ai ἀπὶ ποῦ Ἡ ἐπὶ τὰ Β),., Δ ἐπιζευγνύμεναι 
LU Al ,ὔ 
εὐθεῖαι περιίξουσι πὴν λείπουσαν εἰς τὰς δύο 
à Ἂς ΡΞ ᾽ ἢ n 
ἐρϑὰς τῆς τῶν ἐπιπέδων κλίσεως. Καὶ ἐνταῦθα 


\ ἢ -“ ζω πο AS « 
δὲ ἐκ μὲν τῆς καταγαφὴς δῆλόν ἐστι ὅτι 


ε LA “, € 
ἑκατέρα τῶν BH, HA μείζων τστὶ τῆς ἡμισείας" 


τῆς ΒΔ’ εἶναι δὲ καὶ ἐπὶ τῆς ἐργανικῆς κατασ- 
κευῆς ἀποδειχθῆναι. 

Νενοήσθω χορὶς ἰσόπλευρον μὲν rpyuver τὸ 
ΘΚΛ, ἀπὸ δὲ τῆς KA πεντάγωνον ἀναγε) ράφθω 
τὸ KMNEA, καὶ ἐπεζεύχθω ἡ MA, καὶ ἤἄχθῳ 
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duobus rectis inclinationis triangulorum ΒΖΓ, 
TZA. Hoc dato, data erit et inclinatio icosaedri 
planorum ; ἃ latere enüm trianguli icosaedri des- 
cripto pentagono, junctà duo latera pentagoni 
subtendente, utin figurà, ipsä BA datà, similiter 
autem οἱ perpendicularibus BH, HA triangulo- 
rum , datus cst et angulus BHA, Si enim centris 
terminis ipsius duo latera pentagoni subtenden- 
is, ut ΒΔ, intervallo autem trianguli perpen- 
diculari circuli describantur, sese secant, ut 
in puncto H, et a puncio H ad puncta B, Δ 
junctæ rectæ comprehendent reliquum ex duo- 
bus rectis planorum inclinationis. Et hoc loco 
ex figurà quidem manifestum est utramque 
ipsarum BH, HA majorem esse dimidià ipsius 
BA; hoc autem potest ex organicä constructione 
demonstrari. 


Intelligatur scorsim æquilaterum quidem tri- 
angulum @KA, οἱ ab ipsä KA pentagonum des- 
cribatur KMNEA, οἱ jungatar MA, et ducatur 


de l’angle BHa à deux droits, sera l’inclinaison. des triangles B2r, rzAa. Cet angle 
étant donné, l'inclinaison des plans de l’icosaèdre sera donnée; car ayant décrit 
un pentagone sur un côté d’un triangle de l'icosaèdre, et étant donnée Ja droite ΒΔ, 
qui souterd deux côtés du pentagone, comme dans la figure , ainsi que les perpen- 
diculaires BH, HA des triangles, l’angle ΒΗΔ sera donné. Car si des extrémités de 
la droite ΒΔ qui soutend deux côtés du pentagone , comme centres, et d’un inter- 
valle égal à la perpendiéulaire d’un triangle, on décrit des arcs de cercle qui se 
coupent en un point H, les droites menées du point H aux points B, A, com- 
prendront un angle dont le supplément à deux droits sera l’inclinaison des 
plans. 1] est évidentici, d’après la figure, que chacune des droïtes BH, Ha, est 
plus grande que Ja moitié de BA; ce qui peut aussi se démontrer par Ja çons- 
truction organique. 

Car concevons séparément le triangle équilatéral 6KkA; sur KA décrivons le 


pentagone KMNEA; juignons MA, et menous la perpendiculaire @0 du triangle 
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κάθετος τοῦ ΘΚΛ τριγώνου ἡ ΘΟ’ λέγω ὅτι ἡ 

\ 27 “ LA 

ΘΟ μείζων ἐστὶ τῆς ἡμισείας τῆς MA τῆς ὕποτει- 
΄ \ / DE ! { NT 
voucns τὴν κλίσιν τῶν ἐπιπέδων, Αχθείσης ἀπὸ 
27 \ “, ἣν ΧΑ ) 8 " 
τοῦ K ἐπὶ τὴν MA καθέτου τῆς ΚΠ, ἐπεὶ ἡ ὑπὸ 


: RS 
ΚΛΠ μείζων ἐστὶ τρίτου opôÿe, τουτέστι, τῆς 


᾿ ,ὕ € ἢ » ΓΟ Ν᾽ 
ὑπὸ ΚΘΟ, συνεστάτω τῇ ὑπὸ ΚΘΟ ἴση ἡ ὑπὸ 


ΠΛΡ’ ἡ ἄρα TIA κάθετός ἐστιν ἰσοπλεύρου τρι- 


- € ἡ Vs \ \ Vv 
γώνου > OÙ πλευρὰ # PA* ὥστετὸ ἀπὸ PA πρὸς τὸ 


ἀπὸ AIT λόγον ἔχει ὃν ὃ δ' “πρὸς τὸν y. Μείζων 
δὲ ἡ KA τῆς AP° τὸ ἄρα ἀπὸ ΚΛ πρὸς τὸ ἀπὸ 
AIT μείζονα λόγον ἔχει ἢ ὃ δ΄ πρὸς τὸν y. Ἔχει 

᾿ δὲ καὶ πρὸς τὸ ἀπὸ ΘΟ ὃν ὁ δ΄ πρὸς τὸν γ᾽" ἡ ἄρα 
KA πρὸς τὴν ΛΠ μείζονα λόγον ἔχει ἤπερ πρὸς 
τῦν ΘΟ’ μείζων ἄρα ἡ ΘΟ τῆς ΛΠ. 
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perpendicularis ΘΟ trianguli @KA; dico ΘΟ 
majorem esse dimidià ipsius MA subtendentis 


inclhinationem planorum. Ductä ἃ puncto K ad 


MA perpendiculari ΚΠ, quoniam angulus KAII 
major est terlià parte recti, hoc est angulo 


KO0, constituatur angulo KOO æqualis angulus 


ΠΑΡ ipsa igilur HA perpendicularis est æqui- 


lateri trianguli, cujus latus PA. Quare ipsum 
ex PA ad ipsum AIT rationem habet quam 4 
ad 5. Major autem KA ipsâ AP; ipsum igitur ex 
KA ad ipsum ex AI majorem rationem habet 
quam 4 ad 3. Habet autem et ad ipsum ex 00 
quam 4 ad 3; ipsa igitur KA ad AIT majorem 
rationem habet quam ad ΘΟ: major igitur 0Q 
quam AN, 


ΘΚΛ; je dis que ΘΟ est plus grand que la moitié de MA qui soutend l’inclinaison 
des plans. Du point K menons ΚΠ perpendiculaire à MA. Puisque J’angle Kart est 
plus grand que la troisième partie du droit, c’est-à-dire que l’angle Keo, 
faisons l’angle ΠᾺΡ égal à l’angle ΚΘΟ; la droite ΠΛ sera la perpendiculaire du 
triangle équilatéral, dont PA est le côté; le quarré de PA a donc avec le 
quarré de An, la raison que quatre a ayec trois. Mais KA est plus grand que ΔΡ 
(21. 1); le quarré de KA a donc avec ΛΠ une raison plus grande que celle de 
quatre à trois. Mais le quarré de KA ἃ avec le quarré de ΘΟ, la raison que quatre 
a avec trois, la droite KA a donc avec AN une raison plus grande qu’avec ΘΟ; 
la droite ΘΟ est donc plus grande que Ant (10, 5), 


N 
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HPOTASIS s, 


Ἐπὶ δὲ τοῦ δωδεκαέδρου οὕτως. Νενοήσθω ἂν 
τετράγωνον τοῦ κύζου, ἀφ᾽ οὗ τὸ δωδεκάεδρον 
ἀναγράφεται τὸ ΑΒΓΔ, καὶ δύο ἐπίπεδα τοῦ 
δωδεκαέδρου τὰ AEBZH, ΗΔΘΙΖ’ λέγω δὴ καὶ 
ἐνταῦθα δεδομένην εἶναι τὴν κλίσιν τῶν duo 
πενταγώνων. Τετμήσθω ἡ ΖΗ δῖχα κατὰ τὸ K 3 
καὶ ἀπὸ τοῦ K τῇ ΖΗ πρὸς ὀρθὰς ἤχθωσαν ἐν 


€ ! “, > / ε % 2 
EXATEPO τῶν ἐπιπέδων αι ΚΛ, ΚΜ, καὶ επε- 
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PROPOSITIO X. 


In dodecaedro autem hoc modo. Intelligatur 
unum quadratum ΑΒΓΔ cubi, a quo dodeca- 
edrum describitur, et duo plana dodecaedri 
AEBZH, HAOTZ; dico igitur et sic datam esse 
inclinationcm duorum pentagonorum. Secetur 
ZH bifariam in K, et a puncto K ipsi ΖΗ ad 
rectos ducantur in utroque planorum ipsæ KA, 
KM, et jungatur MA. Dico igitur primum MKA 


, ε 14 \ 02 y e e : 

ζιύχθω à MA. λέγω δὴ πρῶτον ὅτι ἡ ὑπὸ MKA 
, δὰ m1 2 Ω \ > “Ὁ f 
“γωνιὰ ἀμξλεῖά ἐστι. Δέδεικται γαρ εν τῷ 4,7}. 
“ », “-“ A -“ 

(ἰξλίῳ τῶν στοιχείων ἤτοι τῆς στάσεως τοῦ 

»“ , LA 
δωδεκαέδρου. ὅτι à ἀπὸ τοῦ K κάθετος ἀγομένη 


2 Ἀν \ ε ΤῸ ΝΣ nn 
πὶ To ΑΒΓΔ τετράγωνον ἡμίσεια ἐστὶ τῆς πλευ- 


angulum obtasum esse. Ostensum est enim in de- 
cimo tertio libro elementorum, scilicet in cons- 
tructione dodecacdri, ipsam a puncto K per- 
pendicularem ductam ad ΑΒΓΔ quadratum di- 


À 


ΡΟ ΟΝ X 


Quant au dodécaëdre, nous procéderons ainsi. Concevons que ΑΒΓΔ soit un 
des quarrés du cube d’après lequel on a construit le dodécaèdre (17. 13); que 
AEBZH, HA@TZ soient deux plans du dodécaëdre ; je dis que l’inclinaison de deux 
pentagones est donnée ainsi. Coupons ΖΗ en deux parties égales au point Kk; du 
point K menons dans l’un et l’autre plan les droites KA, KM perpendiculaires à ΖΗ; 
et joignons MA. Je dis premièrement que l’angle MKA est obtus. Car dans le trei- 
zième livre des Éléments, dans la construction du dodécaëdre, on a démontré 

11. 67 
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07 ’ L4 3 LA 3 \ -“᾿ 
pis τοῦ πενταγώνου" ὥστε ἐλάττων ἐστὶ τῆς 
ἡμισείας τῆς MA* καὶ διὰ τοῦτο ἡ ὑπὸ MKA 
γωνία ἀμέλεϊά ἔστι. Συναποδίδεικται δὲ ἐν τῷ 
αὐτῷ θεωρήματι, ὅτι καὶ τὸμὶν ἀπὸ KA ἴσον ἐστὶ 
τῷ ἀπὸ τῆς ἡμισείας τῆς πλευρᾶς τοῦ κύξου, καὶ 
τῷ ἀπὸ τῆς ἡμισείας τῆς πλευρᾶς τοῦ πενταγώ- 
veu, ὥστε τὴν αὐτὴν τὴν KA καὶ τὴν KM, ἴτας 
οὔσας, μείζονας εἶναι τῆς ἡμισείας τῆς ΜΛ᾽ τῆς 
ἄρα ὑπὸ ΜΚΛ γωνίας δοθείσης, ἡ λείπουσα εἰς 


\ LA 7 3 , 
τὰς δύο ὀρθὰς ἡ κλίσις. ἔσται! τῶν ἐπιπέδων 
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midiam esse lateris pentagoni; quare minor est 
dimidiä ipsius MA ; et ob id angulus MKA obtusus 
est. Demonstratum est autem in eodem theore- 
mate, et ipsum quidem ex KA æquale esse ipsi 
ex dimidio lateris cubi, etipsi ex dimidio lateris 
pentagoni, ita ut eadem KA et ipsa KM æquales 
existentes, majores sint dimidià ipsius MA; ergo 
MKA angulo dato, reliquus ex duobus rectis 


inclinatio erit planorum data. Quoniam igitur 


ES 
\ 
N 
> 


δηλονότι δεδομένη. Ἐπεὶ οὖν à πλευρὰ τοῦ 
ΑΒΓΔ τετραγώνου ἡ ὑποτείνουσά ἔστι τὰς δὺο 
πλευρὰς τοῦ πενταγώνου, δοδέται δὲ τὸ 
πεντάγωνον" δέδοται ἄρα 1 ΜΔ. Δοδέται δὲ καὶ 


, Ὁ ! ’ » A 
AxaTioæ τῶν MK, KA, καθετοι γάρ εἰσιν ἀπὸ 


4 


latus quadrati ΑΒΓΔ subtendit duo latera pen- 
tagoni, datum est autem pentagonum ; data igi- 
tur est MA. Data est autem et utraque ipsarum 


MK, KA, perpendiculares enim sunt a bipar- 


que la perpendiculaire menée du point K au quarré ΑΒΓΔ est la moitié du côté du 
peutagone; cette perpendiculaire est donc plus petite que la moitié de M4 ; l'angle 
MKA est donc obtus. Mais on a démontré aussi dans ce même théorème que le 
quarré de KA est égal au quarré de la moitié du côté du cube, et au quarré de la 
moitié du côté du pentagone; les droites KA, ΚΜ égales entre elles , sont donc 
plus grandes que la moitié de MA; l'angle MKA étant donné, le supplément 
de cet angle a deux droits, qui est l’inclinaison des plans, est donc donné. 
Et puisque le côté du quarré ΑΒΓΔ soutend deux côtés du pentagone, et que 
le pentagone est donné, la droite MA sera donnée. Mais chacune des droites 
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“ὝὟ ε 
τῆς διχοτομίας τῆς! ὑπὸ δύο πλευρὰς ὑπο- 
, > \ A ͵ ἂς \ “ 
τειγνουσὴς ἐπτί τὴν FAPAAANACY αὐτῇ πλευρῶν του 
, « \ 4 » \ 
πενταγώνου. ὡς τὴν ΖΗ" δέδοται ἄρα καὶ ἡ ὑπὸ 
ε ε 2 » \ 
AKM n λείπουσα, ὡς εἴρηται. εἰς τὰς δύο ὀρθὰς 
27 >» LA 27 2 2 
τῆς ἐπιζητουμένης xAicewc, Καλῶς ἄρα ἐπὶ τῆς 
> nm ἊΣ & ε ͵ 
οργανικῆς κατασκευῆς εἶπεν. ὡς χρὴ δοθέντος 
“, ΩΣ \ e 
τοῦ πενταγώνου ἐπιζεῦξαι τὴν ὑποτείνουσαν 
δον , \ « » , » Re 
ὑπὸ duo πλευράς.» ἥτις ITN γίνεται τῇ TAUPE 
τοῦ κύξου" καὶ κέντροις τοῖς Tipasiy αὐτῆς, 
, A Hs a / La , 
διαστήματι δὲ τῇ ἀπὸ τῆς διχοτομίας ἀγομένῃ 
, 4. ἃ * , HS -“ 
καθέτῳ ἔπι τὴν παραλλήῆλον αὐτῇ τοῦ πεντα- 
\ \ ε TRES A ΓΞ ε 
γώνου πλευρὰν ὡς ἐπὶ τῆς καταγραφῆς # KA 
nd 19 \ “ “ 
τῇ KM γραφεῖσαι περιφίρειαι. καὶ ἀπὸ τοῦ τῆς 
-“ -“ -“, » \ ἣν ’ 
συμζολῆς τῶν περιφερειῶν σημείου ἐπὶ τὰ κέν- 


> -» 3, , ἢ / 
τρα Ξπι OT εὐθείας περιεχουτας τὴν λείπεου- 
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tità duo latera subtendente ad parallelum ipsi 
latus pentagoni, ut ΖΗ; datus est igitur et 
AKM angulus reliquus, ut dictum est, ex duo- 
bus rectis inquisitæ inclinationis. Pulchre igi= 
tur in organicà constructione dixit oportere in 
dato pentagono jugere subtendentem duo latera, 
quæ æqualis fit lateri cubi; et centris terminis 
ipsius, intervallo autem perpendiculari a bi- 
parità ductà ad parallelum ipsi pentagoni latus, 
ut in figurà sunt KA, KM, describere cir- 
cumferentias, et a puncto concursûs circumfe- 
rentiarum ad centra jungere rectas comprehen- 
dentes reliquum ex duobus rectis inclinationis 
planorum. Ipsam autem KA perpendicularem 
majorem esse dimidià ipsius MA dictum est, ut 


σαν εἰς τὰς δύο ὀρθὰς τῆς κλίσεως τῶν ἐπιπίδων, in elementis hoc demonstratum est. 
Οτι γὰρ ἡ ΚΛ κάθετος μείζων ἐστὶ τῆς ἡμισείας 
τῆς MA, εἴρηται. ὡς ἐν τοῖς στοιχείοις συγα- 


ποδέδεικται τοῦτο. 


MK, KA est donnée, car ces droites sont menées des milieux des droites ΑΒ, ar, 
qui soutendent deux côtés du pentagone, perpendiculairement au coté ΖΗ qui 
est parallèle aux droites ΑΒ, AT; l’angle AKM dont le supplément a deux droits 
est, ainsi qu’on l’a dit, l’inclinaison cherchée, est donc donné. C’est donc avec 
raison qu’Isidore dit que, dans la construction organique, il faut, dans le penta- 
gone donné, mener une droite qui soutende deux côtés, laquelle est égale au 
côté du cube; décrire des arcs de cercle des extrémités du cette droite, comme 
centres, et d’un’intervalle égal à la perpendiculaire menée du milieu de cette 
droite au côté du pentagone qui lui est parallèle (telles sont, dans la figure, les 
droites KA, ΚΜ), et du point de rencontre des deux arcs mener à leurs centres 
des droites qui comprendront un angle dont le supplément ἃ deux droits, sera 
l'inclinaison des plans. Car on ἃ déja dit que la perpendiculaire KA est plus 
grande que la moitié de MA, et cela est démontré dans les Eléments. 
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Fr 
concordat cum edit. Paris. 


concordat cum-edit. Paris, 
deest. 

2Θ τετράγωνον 

ἐδείχθη ἀδύνατον" 

deest. 

concordat cum edit. Paris. 


deest, 
concordat cum edit, Paris, 
deest, 
deest. 
deest, 


concordat cum edit, Paris. 


concordat cum edit. Paris, 
concordat cum edit. Paris, 
deest. 

δὴ 

concordat cum edit. Paris, 
περιέχουσιν" 

deest, 

concordat cum edit, Paris. 
καὶ CJAOIOY ἐστιν» 

deest. 

deest. 

deest, 

AGA τριγώνῳ, 

concordat cum edit, Paris, 
πενιέχουσιν 


deest, 
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EDITIO PARISIENSIS. CODEX 100. EDITIO OXONIZÆ. 


18. ἐστὶ Φ' ὁ Ὁ τὸ δ΄ “ὃ᾽ φ' “ὁ. ὁ ὙΠ Ὁ τὰ ἈΠ en δο';; ἀδιάψτν deest. 
10» ὁμαία idem. . + . . 214... 0. οι ve ἐδείχθη ὁμοία 
20. ὥστε καὶ πυραμὶς. ἧς βάσις deest .. . . . . .. Concordat cum edit. Paris. 
, 3 δ / - 
μὲν ἐστι τὸ ΑΒΓ τρίγωνον. κο- 
sat \ a er 

puoù δὲ τὰ Δ σημεῖον. ὁμοία 

> \ ᾿ st , , 

ἐστὶ mupauids, ἧς βάτις μὲν 

ἐστι τὸ AEH τρίγωνον. κορυφὴ 

δὲ τὸ © σημεῖον". ., . + 
21. ἢ δύοπρίσματα ἰσοῦύψῆ, . 71α.......«.τὐνν. 0. δύο, πρισματα ἰσοῦψῆ ὦσι. 
22, ἐστὶ SSL eICS τὰ τ, “ὦ γα: νὰ ΡΣ ΩΣ Ὁ εἰσὶν 
Ὅν RETENUS RIT AU τ) ας τὸς OR RS CR ee deest. 
24e ἜΝ Si es TASSE CLOS ποῦς βάσεις, 
24. βάτεις S ee) ὦ. δὼ + 6)" Id. ἃ ἃ νυ 1e. +16. + € βάσις 
DD ANA Te ΣΝ ee Fe PRET GTS NET TE deest. 
20 γερο, dhlir etats AO ee «+ COncordat cum edit, Paris. 
D MAT Re RTE à ce al ((ἰδδβειι. à 1e + contordat cum edit Paris. 
DO Mine εν τ sua sUe6St se. 43. Concordat cummedit. Paris, 
AD MN ess dre (Ueeblen dis) + + > CONCOtUaAt cuinedit: Paris: 
BDs Mare dr unes ον UGS τ er τὸν concordat Cumedit. Paris: 
51. τε δύο πυραμῖδας, ἴσας τε τε duo πυραμίδας, ἴσας δύο πυραμίδας, reliqua con- 

καὶ ὁμοίας ἀλλήλαις καὶ ὁμοίας AAANAGIG ἐς + + ὡς cordat cum edit, Paris, 


AMAR En nie el ere 
PROPOSHITETIONTY 


1, καὶ τῶν γενομένων πυραμίδων ἶ deest., . . . . .. concordat cum edit. Paris. 
ἑκατέρα τὸν αὐτὸν τρόπον , καὶ Ξ 
τοῦτο ἀεὶ γίνηται", .« + ὁ 

ΡΟΝ CCS Ὁ ΣΤ ἘΠ ΠΥ deest, 

5. καὶ τῶν γενομένων πυραμίδων Qeest .. . . . . .. concordat cum edit. Paris. 


e / \ δοῦν / 
εκατερα τὸν αὐτον Τροήτον γέ. 


€: 
. 
. 

. 

. 


νοήσθω διῃρημένη. καὶ τοῦτο - 
ae) yryrélu τὶ ον + + ; 
ds marre," à où à er  Qeestss 0. + » + ὃ conCordat cum édit. Paris. 


ἐᾷ -- , εἴ » 5 ε 5 Ἂς ᾽ 
5. τῷ ΡΦΖ τριγώνῳ ὅμοιόν ἔστι: 7]}«ἁἰ1..........000.0 «0. ὅμοιόν ἐστι τῷ POZ τριγώνῳ, 
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EDITIO PARISIENSIS. CODEX 190. À EDITIO OXONIÆ, 
δ. TR EL σός ΟΣ a re ἢ THIE, ἡ δὲ EZ τῇ ΖΦ" 
7. εὐθύγραμμα. . . + « + eest.. . . . . «6  Concordat cum edit. Paris. 
8. τρίγωνον οὕτως τὸ ART τρίγω- οὕτως τὸ AET . . . .  COonCordat cum edit. Paris. 


ΜΌΝ e ὡς ῶδἂὄἂ8Ὺι, δι Lee ete 


Qi ere τον τ Ὁ τ τς (δεδῖ, Ὁ τος π᾿ 2 “COhCordat οἴ edit PATIe. 


10. À vocabulo καὶ duodecimæ lineæ paginæ 134 ad calcem propositionis, hæc 
legere sunt in codicibus a, A; alii vero codices concordant cum editione 
Oxoniæ. Sed in codice g, glossema marginale concordat cum editione Oxoniæ. 


Ὡς δὲ τὰ εἰρήμενα πρίσματα πρὸς ἄλληλα Ὁ autem dicta prismata inter se sunt ita pris- 
οὕτως τὸ πρίσμα. οὗ βάσις μὲν τὸ ΚΒΞΛ ma ma cujus basis quidem KBEA parallelogram- 
ρελληλόγραμμον, ἀπεναντίον δὲ ἡ OM εὐθεῖα, mum, opposita autem OM recta, ad prisma 
πρὸς τὸ πρίσμα οὗ βάσις μὲν τὸ ΠΈΦΡ πα- cujus basis quidem IE®P parallelogrammum, 
-ραλληλύγραμμον, ἀπεναντίον δὲ ἡ ZT εὐθεῖα,  opposita autem recla ET, οἱ duo igitur prismata 


H 


καὶ τὰ δύο ἄρα πρίσματα οὗ τε βάσις μὲν τὸ etcujus basis quidem KB£A parallelogrammum, 
ΚΒΞΛ παραλληλόγραμμον, ἀπεναντίον δὲ ἡ ΟΜ, Opposita autem ipsa OM, οἱ cujus basis quidem 
καὶ οὗ βάσις μὲν τὸ AET τρίγωνον, ἀπεναντίον ΛΈΓ triangulum, oppositum autem ipsum ΟΜΝ, 


δὲ τὸ ΟΜΝ πρὸς τὰ πρίσματα οὗτε βάσις μὲν τὸ δὰ prismata οἱ cujus basis quidem ipsum ΠΕΘΡ, 


Mais les prismes dont nous venons de parler sont entre eux comme le prisme 
dont Ja base est le parallélogramme KB£A opposé à la droite OM est au prisme 
dont la base est le parallélogramme ΠΕΘΡ opposé à la droite ΣΤ, et comme 
les deux prismes qui ont pour bases le parallélogramme KBEA opposé à la 
droite OM, et le triangle AET opposé à OMN, sont aux prismes qui ont pour bases 
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ΠΈΦΡ, ἀπεναντίον δὲ ἡ ZT εὐθεῖα. καὶ. οὗ βά- 
σις μὲν τὸ ΡΦΖ τρίγωνον. ἀπεναντίον δὲ τὸ ΣΤΥ’ 
καὶ ὡς ἄρα ἡ ΑΒΓ βάσις πρὸς τὴν ΔῈΖ βάσιν 
οὕτως τὰ εἰρημένα δύο πρίσματα πρὸς τὰ εἰρη- 
μένα δύο πρίσματα. Καὶ ὁμοίως ἐὰν διαιρεθῶσιν 
αἰ ΟΜΝΗ, ΣΤΥΘ πυραμίδες εἴς τε δύο πρίσματα 
καὶ δύο πυραμίδας, ἔσται καὶ ὡς ἡ ΟΜΝ βάσις 
πρὸς τὴν STY βάσιν οὕτως τὰ ἐν τῇ ΟΜΝΗ 
. πυραμίδι δύο πρίσματα πρὸς τὰ ἐν τῇ ΣΤΥΘ 
πυραμίδι δύο πρίσματα. AAN ὡς ἡ ΟΜΝ Baie 
πρὸς τὴν ΣΤΎ βάσιν οὕτως ἡ ΑΒΓ βάσις πρὸς 
τὴν ΔῈΖ βάσιν, ἴσον γὰρ ἑκάτερον τῶν ΟΜΝ, 
ΣΤΥ τριγώνων ἑκατέρῳ τῶν AET , ῬΦΖ᾽ καὶ 
ὡς ἄρα à ΑΒΓ βάσις προς τὴν AEZ βάσιν 
οὕτως τὰ τέσσαρα πρίσματα πρὸς τὰ τέσσαρα 
πρίσματα. Ouoiws δὲ κἂν τὰς ὑπολειπομένας 
πυραμίδας διέλωμεν εἴς τε δύο πυραμίδας καὶ 
εἰς δύο πρίσματα, ἔστωι ὡς καὶ ΑΒΓ βάσις πρὸς 


opposita autem ET recta, et cujus basis qui- 
dem P®Z triangulum, oppositum vero ipsum 
ETY ; et ut igitur ΑΒΓ basis ad ΔΕΖ basim 
ita dicta duo prismata ad dicta duo prismata. 
Et similiter, si dividantur OMNH , ETY® py- 
ramides et in duo prismata et in duas pyra- 
mides, erit ut ΟΜΝ basis ad ZTY basim ita 
ipsa in OMNH pyramide duo prismata ad ipsa 
in ΣΤΥΘ pyramide duo prismata. Sed ut OMN 
basis ad ZTY basim ita ΑΒΓ basis ad ΔΕΖ ba- 
sim, æquale enim utrumque ipsorum OMN, 
ΣΤΥ triangulorum utrique ipsorum AZT, ΡΦΖ; 
et ut igitur ΑΒΓ basis ad AEZ basim ita qua- 
tuor prisinata ad quatuor prismata. Similiter 
autem et si reliquas pyramides dividamus et in 
duas pyramides et in duo prismata, erit ut ABT 
basis ad AEZ basim ila ipsa in ΑΒΓΗ pyramide 
prismata omnia ad ipsa in ΔΕΖΘ pyramide 


Quod 


τὴν AEZ βάσιν οὕτως τὰ ἐν τῇ ABTH πυραμίδι prismala omnia mullitudine æqualia. 
πρίσματα πάντα πρὸς τὰ ἐν τῇ ΔΕΖΘ mupauids  Oportchat ostendere. 


πρίσματα πάντῳ ἰσοπληθῇς Οπερ ἔδει δεῖξαις Ξ 


_ le parallélogramme ΠῈΦΡ opposé à la droite ΣΤ, et le triangle P&z opposé ἃ ΣΤΥ; 

la base ΑΒΓ est donc à la base AEZ comme les deux prismes dont nous avons 
parlé sont aux deux prismes dont nous avons parlé, Semblablement > Si nous 
partageons les pyramides OMNH, ΣΤΥΘ en deux prismes et en deux pyramides , 
la base ΟΜΝ sera à la base ΣΤΥ comme les deux prismes contenus dans la pyramide 
OMNH sont aux deux prismes contenus dans la pyramide ΣΤΥΘ. Mais la base ΟΜΝ 
est à la base ΣΤΥ comme la base ΑΒΓ est à la base AEZ, car chacun des triangles 
ΟΜΝ, ΣΤΥ est égal à chacun des triangles AZT, ΡΦΖ ; la Le ABr est donc à la ΕΝ 
AEZ comme quatre prismes sont à quatre prismes. Semblablement, si nous parta- 
geons les pyramides restantes en deux pyramides et en deux prismes , la base ΑΒΓ 
sera à la base AEZ comme la somme des prismes contenu dans la pyramide ABrH 
est à la somme des prismes contenus, en même nombre, davs la pyramide ΔΕΖΘ. 
Ce qu’il fallait démontrer, | 


III, 79 
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deest. 


4 \ ε ! [2 
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Tphy@ror, à + + + + + + deëst.. , . : . .. ‘concordat cumedit. Paris. 


πρίγωναι. κα + oo + »« + deest.. . : 5 .. concordat cur édit. Péris: 


δἰ τον rm OS Clé EE MÉREES Éconcordabcumredit hariss 


PRET τ ΡΣ ποι ΠΕΣ τοὺ ni RE ΟΠ ΘΟ ciné Paris 


τυγχανον TA πρὸς «ων « καὶ TP + + + + + ++  CONCOrdat cum edit. Paris: 
rite re den eu et a. ΟδΟΒΕ es Mreerdetéie: «CONGO At Cum edit Paris: 


LA 
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PROPOSITIO Y. 


BNP an ai crane | (die 0 etre ee deest. “ 

2. πυραμίδες ὑμοίως διῃρήσθω- 76....,..0... 6... διηρήσθωσαν πυραμίδες ὁμοίως, 
ΠΥ ΕΣ ane Se LT UT Ὁ | 

D ἀλαττοἠες ie ce (does δὲ da FARUe 

As Ugo ne 0 + 7. à τιν ον en”, CONCONMA CURE, Paris, 

NET EE DE PS PO M OMR SR ET | 

Certains de: 2 τ neuve ner labcer eee das | { 6 51: 

RL RE LE TR 0 + +. déeôts 

Ta TP es de eee, {ΠΡ πὸ ἐν CE 


PROPOSITIO VI. 


1. ὧν ai βάσεις μὲν τὰ ABTAE, Jd... . « . , . .. πολυγώνους ἔχουσαι βάσεις τὰς 


ZHOKA πολύγωτα, κορυφαὶ δὲ ΑΒΓΔΕ, ΖΗΘΚΛ, κορυφὰς δὲ 
Ta M,N σημείας ν᾿ ὦ, τὰ M, Ν σημεῖα" 


3. Sicse habent omnes codices et editiones Basiliæ Oxonisæque, codicibus a, À 
tantum exceptis, qui concordant cum editione Parisiensi. 
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Διῃρήσθω γὰρ n μὲν. ABTAE βάσις εἰς τὰ 
ΑΒΓ. ΑΓΔ. ΑΔῈ τρίγωνα" à δὲ ΖΗΘΚΛ εἰς τὰ 
ΖΗΘ. ΖΘΚ. ZKA τρίγωνα, καὶ νενοήσϑωσαν ἐφ᾽ 
ἑκάστου τριγώνου πυραμίδες ἰσούψεῖς ταῖς ἐξ 
ἀρχῆς πυραμίσι. Καὶ ἐστεί ἔστιν ὡς τὸ ΑΒΓ τρίγωνον 
πρὸς τὸ ΑΓΔ τρίγωγον οὕτως ἡ ABTM πυραμὶς 
πρὸς τὴν ATAM πυραμίδα. καὶ συνθέντι ὡς τὸ 
ΑΒΓΔ Τραπέζιον πρὸς τὸ ΑΓΔ τρίγωνον οὕτως ἡ 
ABTAM πυραμὴς πρὸς τὴν ATAM' πυραμίδα. 
Αλλὰ καὶ ὡς τὸ ΑΓΔ τρίγωνον πρὸς τὸ ἈΔΈ 
τρίγωνον οὕτως κα ATAM πυρὰμὴς πρὸς τὴν AAEM 
πυραμίδας 


Dividatur enim basis quidem ΑΒΓΔῈ ἴῃ ΑΒΓ, 
ΑΓΔ, ΑΔΒ triangula; basis autem ΖΗ͂ΘΚΑ in 
ΖΗΘ, ZOK, ZKA triangula, et intelligantur 
super unoquoque triangulo pyramides æquealtæ 
cum sex ex principio pyramidibus. Et quoniam 
est ut ΑΒΓ triangulum ad ΑΓΔ triangulum ita 
ABTM pyramis ad ΑΓΔΜ pyramidem, et com- 
ponendo ut ΑΒΓΔ trapezium ad ΑΓΔ triangu- 
lum τὰ ABTAM pyramis ad ΑΓΔΜ pyramidem. 
Sed et ut ΑΓΔ triangulum ad AAE triangulum 
ita ATAM pyramis ad AAEM pyramidem ; 


Car partageons la base ABTAE en triangles ΑΒΓ, ΑΓΔ, ΑΔΕ, et la base ZH@KA en 
triangles ΖΗΘ, ΖΘΚ, ZKA, et imaginons sur chaque triangle des pyramides de 
même hauteur que les six premières pyramides. Puisque le triangle ABr est au 
triangle ΑΓΔ comme la pyramide 4BrM est à la pyramide AraM (5.12), par 
addition, le trapèse ABrA sera au triangle ΑΓΔ comme la pyramide ABraM est 
à la pyramide ΑΓΔΜ. Mais le triangle ΑΓΔ est au triangle 44E comme Ja pyra- 


mide ΑΓΔΜ est à la pyramide AAEM; 


EDITIO PARISIENSIS. 


4e ομοίως δὲ δειχθήσεται ὅτε. d.., à 


5; τρίγωνα ’.ο . . 0 . . . 


1. PPS 


Gb Vicranpt re ἡ που νεῖν 

Lin. 11, pag. 145. Ἐπεὶ οὖν ὡς 
ἡ ABTAE βάσις πρὸς τὴν AAE 
βάτιν οὕτως ἡ ΑΒΓΔΕΜ πυραμὶς 
πρὸς τὴν AAEM πυραμίδα, ὡς 
δὲ ἡ ΑΔΕ βάσις πρὸς τὴν ZKA 
βώσιν οὕτως à ΑΔῈΜ πυραμὶς 
πρὸς τὴν ZKAN πυραμίδα" x 
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coucordat cum edit. Paris. 
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EDITIO PARISIENSIS. 
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παραλληλόγραμμα .. 
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\ d 1 
τε καὶ OJAOIL ETTI, . 


\ ed 15 
τε καὶ ὁμοιὼ EUTI à + + 
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CHE 
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EDITIO OXONIEÆ, 


deest. 

deest. 

deest. 

deest. 

deest. 

concordat cum edit, Paris. 
βάσεις ἐχούσας. 

concordat cum edit. Paris. 
concordat cum edit. Paris. 
concordat cum edit. Paris. 


τὴν βάσιν τὴν αὐτὴν 

concordat cum edit. Paris. 
concordat cum edit. Paris. 
concordat cum edit. Paris. 


PROPOSITIO VIll. 


C2 


11 \ 
γωνίᾳ, ἡ δὲ ὑπὸ HBT . 


} 2 ASE 
HS 
deest .. 
deest .. 
TES 
din 
ὦ ΠΣ 
Ἰατέῳ ς 


. 


deest. 

ἡ δὲ ὑπὸ HET γωνία 

deest. 

concordat cum edit. Paris, 
τέ ἔστι καὶ ὅμοια, 

τέέστι καὶ ὅμοια" 

περιέχονται" 

deest. 

deest, 


το RÉ 
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- COROLLARIUM. 


1. Hoc corollarium in codice 190 exaratum est in infimà paginä. : 


EDITIO PARISIENSIS. CODEX 100. 
2e καὶ diet ἂν τ ν᾽ τ Ὧν τῶ ἃ RE SU ter ἔς αν, er TS 
. ἔχουσαν ÉTIENNE Le PP ΜΟΥ CU ΤῊΣ 


Ξ 
το πουραμίσεο, ἡ προ a re die: τον eine 
“ὦ 


ε ’ \ A τ à A ν , 
+ ὑμολογὸς πλεύρα πρὸς τῦν πλευρὰ πρὸς τὴν πλεύραν- 


er , 
ομοόλογον πλευρανγο . + + «ὁ 


PROPOSITIO FX. 


1. ἴσαι πυραμίδες | τριγώνους Îd.,, . . . . . 
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5. πωταπλάσιόν ἐστι τὸ AZ τοῦ de, , , . . + .. τουτέστι τὸ AZ τοῦ ΑΘ, τετρα- 

ΑΘ. τετραπλάσιος ΣΤΡ πλάσιος 
G. τὸ ἀπὸ τῆς ΔΙ τοῦ ἀπὸ τῆς ἐστι τὸ ἀπὸ ΔΙ τοῦ ἀπότά, concordat cum edit. Paris. 
ΤᾺΣ ΤΟ pee ἋΣ ᾿ 


7. τοῦ ΘΒ πλαύδοδ ὁ à + δ, die, . + à ὩΣ + «+ dimAdvix ToÙ OB:° 


LEMMA, 


τοῦδε FUTUR, on déesse πώς he TARN 
͵ » SERA mn 1! ” eur _ 
D. πενταπλασιία dpæ TE ἀπὸ τῶν δε: ἀπ Se Css es: ΣΤ Δ σ δ ἀρῶ εκατερον τῶν 
nm > \ A “ 0 Pa 
BT , TA τοῦ ἀπὸ ThS TA, ὁ . ᾿ : ἀπὸ τῶν ἀπὸ τῶν BT, TA roù 
2 2 
ἀπὸ τῆς TA. 
/ 2? \ 
Me δστλαρ οὐ ecrire selle des 1e +5 Lee à φῶ MTacle 
, 
A. diThasioy ες à + + + Lise t.s 0 ds ον 


D MER eee lt a déest ss 5.4: Je Concordat ΟΥΙΝ δ | Pare 
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PROPOSITIO IIl. 


4 


EDITIO PARISIENSIS. CODEX 100. ÉDITIO OXONIZÆ. 


ἘΣΎ es he dater ἘΣ Το. τ τ eee se ΠΟΘ ΠΟΟΙ αἰ ΘΙ πὸ édite Parts, 
DATI TA OUT nr ΣΡ de PRE | AE RER ΣΉ, ἐν Ὁ τὰ . 4 deest, 
D RER Aie di ie .Φοϊρδοῖ ve La Ge are CONCONIIT CUM edit PArIS: 
NAS τ ΟΝ er a et; 0 | 
SUN IN E e AU ere ΠΕ me mn το 3. ÉDHCOIUAI UM EL: Paris: 
6. τὸ δὲ ἀπὸ τῆς AT τὸ PY*. deest.. . . . . , . .Conçordat cum edit. Paris. 
7e Αλλὰ τὸ MZ, TH ἐστὶν ἴσον" deest., . . . . .. . Concordat cum.edit. Paris. 
DAS ane ee ut Ἔἀεέξει ee à ne "CONCOEUAE cu edit Pare 
9. τετρωγώνδυ" ὁ ΞΟΠ ἄρα γιώ- [de , . . . . 0.0 τὸ ἄρα AN πενταπλάσιόν ἔστ᾽ 
μων καὶ τὲ ΖΗ τετράγωνον πεν- τοῦ HZ τετραγώνου" 
ταπλάσιόν ἐστι τοῦ ΖΗ. Αλλ ὁ 
EOI γνώμων καὶ τὸ ΖΗ τετρά- 
γωνὸν ἐστί τὸ AN° « « ὁ “ 


. 


ῬΟΡΟΙΘΙ ΕΘ. LT 


1, τὸ IK τετράγωνον διπλάσιά - τὼ TK, OH τετράγωνα τρι- COnCOrdat cum edit. Paris, 
» # μ᾿ \ a ΟΣ mn 
£0TI τοῦ OH° WOTE καῖ“. ὁ mÂacia ἐστι τοῦ ΘΚ τε" 


Vo 
τραγώνου" καὶ ἔστιν » Ὁ 


ὃ PROPOSETFIO γι 


ὝΕΣ ον δεν xt: πολι δή ἐλ τ τς ἐπ των (IBCSEe 
D UE 4 der ses de ei ANA 

D TRES eee aan des Sn oi del 

4e niche . + + + + + © + deest.. + + « . .. Concordat cum edit. Paris. 
DD en eds et LU UOOÉSE τὴν Ve δὴν τοῦ ΠΟΙ ΘΟΕ δ ΘΟ Paris: 
td ea ee mor UC me. 2 2 ee OOBCONAÉ οὐ CIE, Paris. 
Da TOPe + à où ee + +. Ἰδοῦ αν .,, . + ον. Concordat cum.edit.:Paris, 
8. τῷ μὲν TE ἴσον ἐστὶ τὸ ΕΘ, Îd... . , . . , .. τὸ μὲν ΤῈ ἴσαν ἐστὶ τῷ ΘΕ. τὸ δὲ 

τῷ δὲ ΘΙ ἴσον τὸ ΔΘ’ , . ΓΘ ἴσον τῷ ΔΘ’ 


«“ n ASE £ -“ 
9. ὕλῳ τῷ AE ἐστὶν ἔσον. «.,  Îd,,, , . . , .« ἧτον ἐστὶν ὅλῳ τῷ AE, 
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ALITER. 


Hoc aliter adest in a, c, e,g, h, m; deest autem in b, d,f,l,n;inc,e 
vero deest quintum theorema, cujus aliter locum tenet. 


ANALYSIS ET SYNTHESIS, 


In codicibus ἤν, m, n, analyses et syntheses quinque priorum theorematum 
conjunctim subsequuntur quintum theorema, etin codicibus a, e (per errorem) 
sextum theorema; in codicibus vero d, f, g, l, et in editionibus Basiliæ 
Oxoniæque ‘analyses et syntheses separatim subsequuntur theoremata ad quæ 


spectant. . 


EDITIO PARISIENSIS, CODEX 100. EDITIO OXONIÆ, 


2. Téécriv ἀναλυδὶς nai ri ἐστὶ Jd.,. τ ὦν ον .. deest, 
συν θο δ) 5.50 ee ee etes 
DEEE CON ΠΩ NL ER OPA 
EL RE DOS DE RC DU VE D NU IE ME 
5. πὴν τοῦ ζητουμένου κατάλη- τι ἀληϑὲς ὁμολογούμενον, concordat cum edit, Paris, 


ξιν ἢ κατάληψιν. pie ‘ere: τα 
PRIMI THEOREMATIS ANALYSIS SINE FIGURA, 


1. TOY IPOTOY GEOPHMA- Îd,., , , , , . .,. ‘TOY EIPHMENOY @EQPEMA- 
ΤΟΣ H ANAAYSIS ANETY KA- ἸῸΣ H ANAAYSIS ANEY 
TARA Es RU ον ANATPAdHE, 

DHEA RAS Le dore. AA ee ce ae CORCOT παν ΠΝ PATIS 

RÉ PE UN le Σ 

τῆς ADS λον lo mere AUS] εν τὸ δ + es ΟΠ ΟΡ Δ ΠΟΙ δ τ Paris, 

5 


3 Ὁ 53 \ “Ὡ » nm \ nn 3 \ “ 
2 εὐ. τον οὐ ONTUS. Ave οἷς ἰς ε6 ἢ} TOU αὐτὸ AA, , ,. « Τὴν ἀπὸ Tic AA, 


SINTHESES: 


ΣΟ ÉTNOESS se à ee des à à à UN a - SYNOESIS TON TT 
Dome ed NS NN PUeestss L'MT ἢ 
τὴν σῶν 4 se dt ἰδεῖς Le, 70 PSNcONTordEoNmCdIL Pare, 


As REA Te 4 0e ve ve AA ons use à 45 «+ COùcoraEcCumellit. Pare 


Ye, 


LEE 
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SECUNDI THEOREMATIS ANALYSIS SINE FIGURA. 


EDITIO PARISIENSIS. 


I. TOY AEYTEPOY @EOPHMA- 
TOY H ΑΝΑΛΥΣΙΣ ANEY KA- 
TATPADHZ.. τ 5 0 + + 


D par een ei en ee 
Didi ee dos 


> \ ne 
4. Tÿs AT To amo Ts AA° 
Ka .° 
CERTES 
χὰ LA ! 3 - 3 \ 
Je TEYTATAUTIL ἐστι TCU απὸ 


Ts AA, Eors de « + + 


14 4 
1. τετραπλάσιον ὁ Lors pete 
2e. τῆς πο νὰ τὸ 


des τὸ 


PE καὶ rss 3 \ 
5. τὸ ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ ἐστί .. 


CODEX 100. 


Id: L . . . . .. 


DEC PR τα τ LP ς 
ΘΕ τα RER 


ε LE “ \ 
AT τοῦ απὸ ΛΔ ὠστε καὶ 


\ La > -Ὁ 
πευνταπλασίον ἐστὶ του 


ἀπὸ ΑΔΟΈστι δὲ, ὁ 4 | 


JXNFHESTS. 
dé “νὰν αν δε οὐδ ϑοθ 


δε ες τ RS RE TT 
ΟΣ TT SRE A 


EDITIO OXONIÆ, 


TOY EIPHMENOY ΘΕΩΡΗΜΑ- 
ΤΟΣ H ANAAYSIS. 


concordat cum edit, Paris. 
deest. 


- “ὦ 3 \ 27 € 
πῆς AI τοῦ ἀπὸ τῆς AA° ὥστε 


LA 4 ΕΣ »“ 3 \ » 
πονταπλασίὰ EOTI τοῦ ἀπὸ τῆς 


AA, Έστε δὲ διὰ τὰν ὑπέθεσιν. 


4 [ὰ 
TÉTRATAATIA 


concordat cum edit. Paris, 


\ € Pa 
ἐστὶ τὸ ὑπὸ τῶν AB, ΒΓ 


-- Υ 
TERTII THEOREMATIS. ANALYSIS, 


ἡ ἢ 
ἘΠ RE T0 » le ee ἮΝ lee 


Ἐξ τὰς ἤδη Ne 
Ὄπ ΣΟ σον, de Vel. ee ἀν, 


ASE Sn mir 
ΡΣ ACTE RE 


IR 
TO PL el, e. see" 


SYNTHESES. 


À 
TO dptes ei ἃ, à, ὁ ἃ 


deest .. #16 + 16,0 


A 
To 


-“ 
του 


concordat cum edit. Paris. 


concordat cum edit. Paris. 
concordat cum edit. Paris. 


QUARTI THEOREMATIS ANALYSIS. 


3 ᾿ \ 
1e dpæ το PUS NE NLO TE pre 


[S] 


Me 
τριπλασιον Ἔν Joue 


De TETpApOrR à © + + ἃ 


A NE.é 
10 ΡΣ ee ne 110 e, ere 


és τ τ το 


SYNTHESIS. 


τὸ ἄρα PA TAN 
a LE . L2 LA . . . 1 A ὖ 
débiles Lier 


concordat cum edit. Paris, 
concordat cum edit. Paris. 


concordat cum edit. Paris. 
τριπλασίονά 


concordat cum edit. Paris, 
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QUINTI THEOREMATIS SYNTHESIS. 


EDITIO PARISIENSIS, XCGODEX 100. EDITIO OXONIÆ. 
nn. 


Ἦν obus Ne N'a ce SJ 'déest. ru 7 € πο δ οποον 1: CE. PAT: 
ρα a ess ea du pdebshen 2.506201 CONCONDAL CH EI PArIS 
πο AUS ones ον 1 à : raGeElrs «1 lat ae CONCOIJal CUIR ΘΟ Ale 


PROPOSITIO VE 


Hoc theorema deest in codice e, 


Fa. 400 ΤΟ As lanarhen es ὡς * OCSl ss + 4. + + COncordat cum edit Paris: 
De ῥητὴ YAPÉGTIN à à + + —e  PATH Ypo à oo» + oo + μῆτον ap ἐσπὴν 
4. Prey ἐστὶ τῷ ἀπὸ τῆς AT. τῷ ἀπὸ τῆς AT ἴσον ἐστί’ concordat cum edit, Paris, 


PROPOSITIO VIl. 


ae + 608 ne à f. Sion a e + =. ConCordat ὉΠ ét Paris, 


2. καὶ ἡ ὑπὸ ΒΓΑ γωνία, « + καὶ ἡ ὕπο ΒΓΑ. , « ++ ἢ 070 BTA γώνια 

DIE ΣΡ ΔΕ οὐ τ TARA πεν ardent: 

Da SETIh à Deer ere cn ee AICESL 2 0 à He S'eMConCOrdi CR 00 Π Ἢ ἐξ ἘΠ: 
DHDONAII TA RS ET ELU MAN te Ro re DOCS 

Lin. 12. fon° NN πὸ dite. Vie ee de To TEE 

RD MERS ne Re  roddbra ner te eue eee 

8. ἡ ὑπὸ ΑΕΒ γωνία τῇ ὑπὸ ΓΔΒ, ἐστὶν ἡ ὑπὸ ABTA , «. COncordat cum edit, Paris, 
9. πλρυρὰ ἡ BE πλευρᾷ τῇ ΒΔ καὶ πλευρὰ ἡ ΒΕ πλευρὰ concordat cum edit. Paris, 
ΣΣδ 5 ᾽- ἐὰν UE Τρ ee τῇ ΒΔ ἐστὶν ἴση" καὶ 


10. ἐστὶ . . . . . . 9. ὁ χοῦς . . . . . . . deest, 


PROPOSITIO VIII. 


τι hi ὦ τότ rate CES a te ἀϑ ον ίας, ἸΘδοδίς 

DATI ie ΡΣ MEME Κι Gte 

3. γωνίας ἐκτὸς γάρ ἐστι τοῦ deest. . , . ... .. Concordat cum edit. Paris, 
ΑΒΘ τριψώνουν + + + à ἃ 

He SRHÉÉN PAR ST CM ft mets dec ὦ ἘΝ ee (TOUT 

δύ ἀρὰ γωνία. 218 ni σοὺ ASE Mes ConcortCnmedié Paris, 

ὌΝΟΣ pet ον, τῇ ἐν Un On DS Le a LUI ESS CEE 


RTE ST. UT A Re eee 


EUCLIDIS ELEMENTORUM LIBER DÉCIMUS-TERTIUS. 


EDITIO PARISIENSIS, 


. \ ΤᾺ 
Xe τὸν αὐτὸν κύκλον » 


\ A 
Ὡς NAT TO + se le ee 


LE 4 
5. καὶ ἔστω 


ά. ἐγγραφομένου, sis ere 
5 


+ ἢ ὑπὸ TEA γωνία τῇ ὑπὸ ΓΔῈ 


γωνίᾳ". 
6. γωνία 

7 . 
Te λοιπῇ + 


8. ἐστὶ . 


9. ἄρα 4" 


» LS “ \ , , 
10. εὐθεῖα ἄκρον καὶ μέσον Ao- 


, γε \ Ἂν 
γὸν τετμήται κατὰ τὸ Τ᾿ καὶ 


. 


. 


. 


\ Li Lu -“ ο“ῸὋ᾽ ΄ 
τὸ μεῖζον αὐτῆς τμῆμά ,ς 


1. ABTAE κύκλον à 


2. ἰσόπλευρον ἐγγεγράφθω 


2: σημεῖον τ Ὁ ὁ. ᾧ, ἃ 


: Kai. 


δεν . 


. τῇ ΒΚ περιφερείᾳ. 


3 
4 
6. τῆς . 
4 
8 


\ 4 
so AV KE .. © .ο 


9. περιφερείᾳ"... ὁ 


TO: TAC ee 
τς ἐστὶ, «Ὁ 
12. καὶ ς 
13. Τὴ . 
14. aie 


15. τοῦ τε AKB καὶ τοῦ AKN , ü 


ὑπὸ NAK°,. 


10 KA 2 
1}; 


. 


L 


PROPOSITIO: IX: 


CODEX 


χάξος 
deest . 
deest . 


deest . 
Jde 


LOS 
deest . 
Id 


esta Lee 


7 -»- ΝΜ \ ’ 14 
εὐθεῖα ἀκρον καὶ μέσον λό- 


. 


. 


190. 


, \ 
γῶν TETUATAI ; Και 


᾿ 


το 


μεῖζον αὐτῆς τμῆμά. 
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EDITI 0 0xON1æ. 
αὐτὸν 
concordat cum edit. Paris. 
concordat cum edit. Paris, 
concordat cum edit. Paris. 
γωνία ἡ ὑπὸ TEA γωνίᾳ τῇ ὑπὸ 
TAE° : 
deest. 
concordat cum edit. Paris. 
deest. 
concordat cum edit. Paris. 
ἄκρον καὶ μέσον λόγον τέτμηται 
κατὰ TÔT, καὶ τὸ μεῖζον Tu 


μα αὐτῆς 


EROPOSITIOX. 


Ida 
Id... 
Id 
145: 
fie 
date 
Fee 
Τα τος 
deest . 
1: 
deest . 
deest . 
deest . 
Id. 


τοῦ AKB καὶ 


τοῦ ΑΚΝ 


ΟΣ ΚΣ ΤΑ 


Id, CR 


. 


αὐτὸν 

ἐγγεγράφθω ἰσόπλευρον 

deest. 

deest. 

γὰρ 

τῇ 

τῆς ΒΚ περιφερείας. 

deest. Ἢ 

concordat cum edit. Pa ris. 
concordat cum edit. Paris. 
concordat cum edit. Paris. 
concordat cum edit. Paris. 
deest. 

coucordat cum edit. Paris. 


KA εὐθεῖα 
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ΡΟ ΙΒ ΤΌΣ ΧΙ: 


EDITIO PARISIENSIS, CODEX 100. EDITIO OXONIZÆ. 


FAO ee ns dore ὡς be hs 4 Voie QU CRAN A ATOS 
2. τῆς + ee δ ἢ ἝΩΣ: ἄς  ὰβο  ᾿ (ie) era reve τῇ 
. ἐστὶ" ἀπ᾿ ἀρ δ᾽ δύ φ es 14. δρο Φ ἠρ Tee ete te deest. 


TI I ee IR ρον RTS ae .. ἐπεζεύξομεν 


Ἂμ ee route τ ρος τ re OCDE 
παρ le Re non sine UGC 2 πὸ ων ἡ τ τ ΠΟΘΙ CN MEQR Pants. 
OT here er ner Res Fa Uée Te ie lemenete cel 
Où τὴν Lave evene ἢ CAUSE 0 τ sr ΣΟ ΠΟΙ un Eds Paris. 
HO, ar Dane die TOC Là 2 5 NS + COnCOrdaAt um edit Paris, 
+ RS TN SR EE OL TD UN 
Ein: 15: Τηνρο re cou eur ee Udeest enr ae se CONCONdAL UM EULE PARIS: 
12. τῆς ΤΜ οὔτως τὸ ἀπὸ τῆς ΤΜ οὕτως τὸ ἀπὸ MK πρὸς concordat cum edit. Paris. 


τ 
4 
5. τὴς sie δ᾽ es" h-01, je De Var 10 “- δ᾽ δ’ + + + Ὁ ὁ τῇ 
6 
7 
8 


MK πρὸς τὸ ἀπὸ τῆς ΚΔ . « τὸ ἀπὸ ον τ δ᾿ 
13, Terumuine, Στὸ δι + + τεμνομένης» * + + ++  Concordat cum edit. Paris. 
Pda + RDS Sn dires HA Sa os le 
DURS RATE τὰ των , αι δήμε ἐν δια RE ΠΤ 
17. λόγον γαρ έχει ὃν ἐριθμὸς πρὸς δυνάμει μόνον. « + , «  Concordat cum edit. Paris. 
ἀριθμὸν τὸ ἀπὸ τῆς ΜΚ πρὸς 
δυο te de 
10. τὸ ἀπὸ τῦς BK τοῦ ἀπὸ τῆς ἢ ΚΒ τῆς ΚΖ , . . +  COnCordat cum edit. Paris. 
PRET Th nude es à 
30. NME οτος ge nas ne 6 ” MCÉOELS à 0 de rer à. CONCOMAT CU EMI PAS 
SAN eo 0e ou 6 5 + MUPAND Dulce. te COCO δατ δον 1 5119] 
DR an + Wan ue MU T ΡΣ 
ἦν ROM aie se de “AUOT ee re. ne COncCortlatcnm'etit; Paris. 
ADS MA Le ce 2 8 [se OBORt es les se tie COONCOPONE CUIR EIRE 
MT μηχεν ον. de ce: Re νιν CRT ES ὡς à + ve Concordatrumedil Dans. 


28. γίγισθα;, yirerbar , , . . + ς Cconcordat cum edit. Paris. 


0 
. 
. 
. 
. 
. 


20. τριγώνῳ" d'or ja ose VER SE a eve Te © deest. 
SONT +. Ὁ à + nu en MOUSE 6 7 ee sa CONCOTdAt CU et. FAT: 
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PROPOSLTIO XIE 


EDITIO PARISIENSIS, CODEX 190. EDITIO OXONIEÆ. 
D None MT SE RS etat 
ΡΥ ΤΣ ee τ de 00 + ΕΣ μέρος ἱστὶ 
Deep ne δον déest. τες τών τ Ὁ “concordat cum edit: Paris, 
D ADR Ne 4e à Cesu" ἐστε à © + πὸ CONCOTUAT-CHUT CUIR PATISS 
Lin. 9. τὸς BE.. . + « + BE. « + + + + + ὡς  Concordat cum edit. Paris. 


PROPOSTEIO ΧΗ 


ἝἹ, ἐκ τεσσάρων τριγώνων iso Id... , . , . . ,. deest. 
πλεύρων- . δι τὸ δέ. Ta 
2. καταγεγράφθω + + . ὁ . ἄν δι ς Tovétle 
DT AR de da Manu es πε due torse OPEN: 
4. ἀφηρήσθω. . .......... ἀφαιρέσθω . . . . .. Concordat cum edit, Paris, 
D. τῆς AT, 0 0 + + + + +  TÜs AA, ἐπεὶ γάρ ἐστιν ὡς concordat cum edit. Paris. 
ñ AB πρὸς ΑΓ οὕτως τὸ 
ἀπὸ ΔΑ πρὸς τὸ ἀπὸ 
ΑΙ" ἀναστρέψαντι ὡς ἡ 
ΑΒ πρὸς ΒΓ οὕτως τὸ 
ἀπὸ ΑΔ πρὸς τὸ ἀπὸ 
DES Aie te) γ2} ὑφ’ Τὸν 
ΟἹ rpryavur + à + + Id... . e . . τρι νον ἰσὼν rai 
7. δυνάμει . deest .. . . . . .. -concordat cum edit. Paris, 
en NL LAN ES. orties 4e ce cCOncobdat cum edit, Paris, 
11. γιγνεόθαλοις. ὁ © + + + ᾿Ὑγινεῦθα , © à 9 + COnCordat cum edit. Paris. 
pas Écreie es sn ee et τις + à + su, COncordat cum edit, Paris. 
13. ἄρα ἡμιολία + , + + ὁμιολία ἄρα , . , +  Concordat cum edit. Paris. 
14e durées « à + © + « + deest.. . + + + «ὦ  Concordat cum edit. Paris. 
16 term « « à + + « + deest.. . + . . .. concordat cum edit. Paris. 


PROPOSITFTIO XIV. 


Te Τὴν Tupaudat à à à » + τὰ mpéripa® , ν « + ὦ  CONCOrdat cum edit. Paris. 
DURE: S datauihe ere ue ce δθδι se 2. 7 1 CONCOrHAt CM ed» Paris 
RER NON cela une ddr à cie τὸ de et déesl 

be topupal «+ + + + © + ρος κορυφὴ + + + + + + COnCordat cum edit. Paris. 
D, συνίσταται. » + « + + © συνέσταται , « « « +  COnCordat cum edit, Paris. 
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EDITIO PARISIENSIS, 


CODEX 100. EDITIO OXONIZÆ. 


γα ταν. RE LE 
TARN ΤΕ ὙΦ  'AeESts 


PROPOSFE TO ΧΟ: 


T. συστησάδθα!-", à + + +. 
De TA PRÔTEPE* à © + + + 
3. Tpimhagiuwy ὡς + + + ὦ 
PAPE PAROLES TS NC RO 
5, περιεχομενοζο. ᾿ς + ὦ + .' 
0. τριπλασίων PA ρα ἡ DA ὁ 
7. καὶ ire Tue NEA tete 
Ce LA UE εν EN EL 


9. Ὁμοίως ες 
10. παλιν ὁ 
11. 4 ΚΕ τῇ ΕΔ' 
12. δοθεισηῦ τς 


Lin. 17. pag. 270. EA, AZ, 
ZM,MH,HN, ΝΘ, ΘΞ, ΞΚ; 
KO, OE, καὶ ὁμδίῳς «+ «+ 

5, ἐπιζευγνύουσαι ἐπὶ τὰ αὐτὰ 
ΕΗ 2 SLT Re ve 


καὶ παράλλη AOGICTIVe 0 


4. ἃ 
σ᾽ ὁ + + + ὁ . 


πενταγώνου" dre Ce Φ 
τριγώνων + + 
EZHOK κύκλου 


δ," ταν 
10. ἐστὶ 


re 
6. 
7e 
8. 
9°. 


3 + 
Ile ἐστὲ ς 


χὰς δῆτε Ὁ : 


” CDR 
TO ἀὐτο + 
14. 


19, 


\ 
ETu 


\ 
μεν τς 


concordat cum edit. Paris. 
concordat cum edit. Paris. 


συνεστήσασθαι , 


\ / 
τὴν πυραμίδα » . 


Τὰς δος Ὁ ΩΣ 2 ten τριπλῆ 

αν ES es ES εἰ στὴν 

Id... oo © ce  Tipreyéueror 

Id, ES Ne 0e) πρίν 

᾽ ΘΕ S E τ γα ον 

FER RS ANUS χε Ca 

hs toner et tes OL 

deest .. , . . . ., concordat cum edit, Paris. 
Ads Nas UT ENTRE 

deest. . .« . . . . + concordat cum edit. Paris. 


PROPOSITIO XVI. 


deest ,. « . . . . + concordat cum edit. Paris, 
Ido. 0. + 0 0 0 ἐπὶ τὰ αὐτὰ μέρη ἐπιζευγνύουσαι 
Id, + τὰ στῆ ai mapaAAnAce, 
ΣΕ ΕΝ ΩΤ 

Ten Las ets ὦ ἐν Te toe 

deest .. οἷν . .« . . concordat cum edit. Paris, 
Te site de lise) RUN QU FAUNE LHOK 

Mir els à 4 'acdal ΠΡ 

He ee Lou. sa DéeRD 

Pie de ne 4 Lu ΟΣ 

Jde CET . CAT D . αὐτὸν 

Τα τον SU à GC ἘΠ ΕΠ 

107 o + + + + + + + Concordat cum edit. Paris, 
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16. τὸ ἄρα ἐπὶ τῆς ΨΩ γρα- deest.,.. .:. ὁ .. concordat cum edit. Paris, : 


φόμενον ἡμικύκλιον ἥξει καὶ 
DIATOU Act Veneto ei ie dre 
17. τετραπλασίων » + + + + 
18. πενταπλασίων ἄρα ἐστὶν ἡ 
ΑΒ ΤΥ ΥΒΙ ΝΣ sie ter ee 
LOS FRA ΑΒ ee τ. ἢ ;ς 
20. τοῦ ΕΖΗΘΚ κύκλου" . «ὁ 
21. Οπερῖδει δεῖξαι. . © + ὁ 


με ΠΣ ΤῊ ΓΤ se ΤΌ 
! 272 

2e duc των be de Co! + 

ὅ. ἐγγραφομένων. « à + + 


TETPATAÏ + + + 


πενταπλῆ ἄρα ἐστὶν ἡ AB 

“ἣς Br. de er re" "02 
Id. . L2 . . LI . . 
Id. . . Φ . LA . .9ε 
déést on ste «τς 
COROLLARIUM. 
Jd:: . .Φ . . .Ψ Φ . 
Id. . LA . ΕῚ Φ . . + 


:γγραφομένων. Οπερ εἴδει 


LE 
δεῖξαι. τ ὦ a te 


concordat cum edit. Paris. 

πενταπλασίων ἄρα # AB τῆς ΒΓ 
ΕΠΎ IVe 

ἡ ΔΒ ion 

τοῦ κύκλου τοῦ ἘΖΗΘΚ’ 


concordat cum edit. Paris. 


τῆς 
τῶν δύο 


concordat cum edit. Paris. 


PROPOSITIO XVII 


L, 2 
Ι, σήμειαϑ. ἃ + © ἃ. 9 +; :» 
, ἀν -“ 
2. τετμήσθω εκάστη τῶν 
ΞΘ τ ἀρ te. 0 
ἐκκείσθωσαν . + + + + . 
S À 
e AUTIÉ ee ee ee + eo 
᾽ \ 
« KO FIV ee. ὁ δ΄ est 6, Φ᾽ 4 
»” 2 ͵ 
ΟΝ ἘΝ ἡ «δ ὦ δ ὦ 
ζῳ , L 
e του κύζου AU SD. ἃ ὦ 
+ πλευραῖς + + + + + + 6 
Ν 
ΘΕ ὁ ste Le Lee. ὁ ὁ 


LOS TOME de eee ele ὁ 


11. ἐστὶν je jets. el re, 18176 
12. ἐστὶν ῳ ἃ δι δ᾽ 0, δ΄ δ ὁ 
13. ἔσται ᾿ς δι δὲ ne, 5. Le 


LA 
ὙΦ ee δ Core else. Le 


14. 


DATE à dus 0e + M ἐπ ἐν Ὁ 
τὸ, 
18. 


ὃ καλεῖται δωδεκάεδρον. Η 


τῆς πλευρᾶς « s, 2" l8. ‘eo. © 


Hess nee à 
Ida. . . LA . LA 


Her se es 
{6 ΞΕ Or RE 
TARN NS 
Ii en s 
Idées be à τς 


déeste ss 
déests. ss à 


| Li PRÉPAS OR τος 
fins lens se 
Asus + se 
à 5 νον ΟΣ CD 
NRC λα 
déest ss "le 
F0 PERTE 
Tdi ΝΊΘΔΗ͂ ΣΝ 


concordat cum edit. Paris. 

τετμήσθωσαν αἱ NO, OZ, @ll 
εὐθεῖχε 

κείσθωσαν 

concordat cum edit, Paris. 

deest. 

ἐστὶν ἴση" 

μέρη τοῦ Cou 

concordat cum edit. Paris. 

concordat cum edit, Paris. 

τῆς 

deest. 

deest. 

ἐστι 

deest. 

concordat cum edit. Paris. 

deest. 

πλευρὰ 
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POSTE As DU ss ΠΈΣ 
ΣΝ EPA rares CÉESE Le 
21, πλευρᾶς τοῦ κὐθόυνς an ΙΩΑΣ 
22. τῆς δὲ OX ἄκρον καὶ μέσον Ζ4... ὁ 
λόγον τεμνομένης τὸ μεῖζον 
τμῆμα ἐστ À ΟΣ» ὦ + 
ΞΘ; στ νι τ αν ter 0e δ le Τα: : . 
ἥν οὐτῶς re le line + 010) UECSÈUS 
ASS I kIDe nu des 4 dde 0 
A re ΕΣ τς Pre tr Dis Vo 
οτος ον DR OR PE de CPE 
27. 


\ \ e ΜΝ + ͵ ΄ ᾿ 
pnrn γὰρ ἡ ΑΒ ἄκρον καὶ μέσον λογὸν τετμήσ- 
θω κατὰ τὸ Τ, καὶ ἔστω μεῖζον τὸ ΑΓ" προσκείσθω 

-“ [l 
δὲ ἡ AA ἡμίσεια τῆς AB. Ῥητὴ ἄρα καὶ ἡ AA. Καὶ 
» \ / \ > \ 22 œ- 7 \ “, 
ἐπεὶ πενταπλάσιον τὸ ἀπὸ τῆς ΓΔ τοῦ ἀπο τῆς 
ΔΑ’ αἱ ΓΔ. AA ἄρα ῥηταί εἶσιν δυνάμει μόνον σύμ- 
| e \ Ne 
μετροι" ἀποτομὴ ἄρα ὃ AT. Ῥητὴ dé ÿ AB, τὸ 


Α 


CODEX 190. 
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deest. 
concordat cum edit. Paris. 


τοῦ κύζου πλευρᾶς. 


ἘΣ e e ἰδδδίδοι, τὰ 

Ste dir CCECT, 

+ + + +. concordat cum edit. Paris. 
net à els σβυτῶς 

ἀρ ee ch ΤΟ 

hr et TAN 


lu infimà paginà codicis 190, et in textu codicum g, m, hæc legcere sunt: 


rationalis enim AB cxtremà et medià ratione 565 
cetur in T, οἱ sit AT major portio; ponatur: 
autem AA dimidia ipsius AB ; rationalis igitur 
et AA. Et quoniam quintuplum ipsum ex ΓΔ 
ipsius ex ΔΑ; ipsæ ΓΔ, AA igitur rationales 
sunt potentià solum commensurabiles ; apo- 


tome igitur ipsa AT, Rationalis autem ipsa AB, 


ΙΝ Β 


δὲ ἀπὸ ἀποτομῆς παρὰ ῥητὴν παραζαλόμενον 
πλάτος ποιεῖ ἀποτομήν" ἀποτομὴ ἄρα ἱστὶν ἡ 
ΒΓ’ ἑκατέρος ἄρα τῶν AT, ΓΒ ἀποτομή ἐστὶ 
προσαρμοζουσα δὲ τῆς μὲν AT ἡ AA, τῆς δὲ 
TB à JA° 


ipsum vero ex apotomêé ad rationalem appli- 
catum latitudinem facit apotomen; apotome 
igitur est ΒΓ; utraque igitur AT, ΓΒ apotome 
est; at vero congruens ipsi AT ipsa AA, ipsi 
autem ΓΒ ipsa ΓΔ; 


car que AB soit coupé en extrême et moyenne raison au point T; que AT soit 
le plus grand segment, et que ΑΔ soit la moitié de AB; la droite ΑΔ sera ratio 
nelle. Et puisque le quarré de ra est quintuple du quarré de 44, les droites 
TA, AA seront des rationelles commensurables en puissance seulement; la 
droite AT est donc un apotome. Mais ΑΒ est une rationelle, et le quarré d’un 
apotome appliqué à une rationelle fait une largeur qui est un apotome ; la 
droite Br est donc un apotome ; chacune des droites Ar, TB est donc un apotome ; 
or la droite 44 est la congruente de ar, et la droite ra la congruente de ΓΒ: 
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30. Οσιρ ἴδε, Eu, + « deest.. . . . . .. concordat cum edit. Paris. 
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LA RAD De CU eue ἢ πλευρά, Οπερ ἔδει δειξαι,  concordat cum edit. Paris. 


PROPOSTFIO-XVIIL 


LMP ee à ὡς ἐπ ἐς δδεῖ.. 1 π|θ «| Concordat cum edit. Parle 
D PS TS EE CLÉ EN Re ét Tee ΤΣ τον ΤῸ ἁ ᾿ 


ὅς τὴς . . . 5 . . . . . Id, . . . . . . . deest. 
hs Trprrñatiore à à n° + Ads + τον 00 se TRS 
Ὅν RDGOD nas à à 8 ee κύκλου 5-4 à à a ve COnCOrdat cum édit. Paris, 


CRE Re re ie Pie Are Ne 7 deb 

Te OH As Se ce ee PNR Re DE κει τῇ ΑΒ ἴση. 

Ὁ ete eu age dirons 688 se 0 δον  ο: οοπούκθας Cum edit Paris, 
ie en LS roue due die en πὼς ἈΠ ΘΕῸ | 


10. ἡ ΚΛ ἄρα ἐκ τοῦ κέντρου ΤΩΣ ἃ ἃ δ. ν ἃ δ᾽ δ᾽ ὁ deest. 

> \ - ΄ 3-9 e ι Ψ 

ἐστί τοῦ XUXAOU a@ οὐ τὸ εἰ- 

κοσάεδρον ἀναγέγραπται" + ο 
11. TAG Gpaipase » + + ΤΑΣ eh nee Lis taie 
13; τοῦ Ἢ ΡΝ ΤΥ ΓΗ, ὙΗῚ Id... Se. ὁ se 8. «ὁ ὃ deest. 


Den DL pet as dis ρους ae ΔΘΟΒΙΣ 
14. Jimhaslur, © + + + + Id... + « + + + + Tprhaclèr 

da 41 0 la rate sut ἀἸδδϑε noue ον τ ΟΠ ΟΡ Δ Cum δή PATES 
He im ea die DAME e pce eve  CONCOPUAE CONPÉUIL Patrie: 
APS Da sa anale Ar me: t et s40u.  CONCONat CU Edit Parts. 
IN ARE à Ra dettes πων 3e ΟΟΙ ΟΡ ὉΠ ΘΟ Paris: 
τ τῆ 25’ Le + os 0 “deests es + + 2, concordat cumedit. Paris 
De Das DOTE ER RS D 2 OS CE A ὁ γὴξ 


D ΣΝ ἀεὶ die ne re ee Ne OO 
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Ἰ. ET «τον © + + Ori μείζων ἐστὶ à MB τῆς Αλλως ὅτι μείζων ἡ MB τῆς NB. 
ΝΒ. Ε εν sue) + + e Ἐπεὶ 
2. καὶ πέντε ἄρα τὰ ἀπὸ τὴς KA Îd.., , , . , , +. deest. 
ἐξ τῶν ἀπὸ τῆς NB μεῖζον to 
ΠῚ το Tete le Ts dos 


LEMMA. 


1, ὑπὸ ΣΥΝ αν ue τ, Id... δ᾽ ὠἐὁὴπε φρο Prat er τὺ ἀπὸ 
Η γ᾽ \ Ν ᾽, Ω ἃ di . 
2. aupoy γὰρ καὶ μέσον λογον deëst «4 Ὁ « +. +.  concordat cum edit. Paris. 
τέτμηται ñ BZ κατὰ τὸ N, 
καὶ τὸ ὑπὸ τῶν ἄκρων ἴσον τῶ 


ἊΝ ἢ »“ LA 
ἀπὸ πῆς μεσης" 


ΜΞ ὅς ν \ ὃ np? , ι 
5. τοῦ ἀπὸ τῆς ΒΝ μεῖζον ἐστν 714... 0.00.0... μεῖζόν ἐστι διπλάσιον τοῦ ἀπὸ 
ΠΩ + + + + + τῆς ΒΝ" 


ἧς πῆξο 0 0 ee 500 0 τἀδάβεινιν + «5 το ως concordat cum edit, Paris, 
5, τῆς. το ἀρ τᾷ ἂν ἃ deest.. del ie δ᾽ Se) ὁ concordat cura edit. Paris. 


SCHOLIUM. 


1. où συσταθήσεταιο à + + « συνίσταται « + + » + + CONCordat cum edit. Paris. 
Δ. τέσσαρσιν « + © + + © 0 τίτρασιν 6 + + + ++ Concordat cum edit, Paris. 
Mona ue ce se er ἢ (ἰδρδῖν ἐς, αὶ + ἃς CObCOrdatCum edit, Paris, 
. πενταγώνου ἰσοπλεύρου + « 74... .. + + 4 ἰσοπλεύρου πενταγώνου 


5 
4 
DATE de ΤΠ τ a TEL: che Lis CC: 
CSM re. dou ses Lis este πο 


LEMMA. 


ἀν τὸ on os ἀπ ὁ τ τι, BST 0 4e à 0e CONCOrdALONMrENNITt. Paris. 
DOTE 6 ν᾿ τ τ ον ὦ οἰ à UCCSÉ 0 + le à + «+  CONCOrdat CUrN Edit: Paris 
De FO Late 20 tes M ee AIDÉS tee à 3 es (NAN ETS TILL 

da τοῦ sue τὸ τς ΡΥ dise es παν re ΚιθδθΙς: 

ΤΙΣ περι ἀντὶ τὸν 5 SUN does 4, à ee Lee» d'VTPAUIÉ 

σι τοὺς 23 SOON Προς, y en die CHIC 


7. ἰστι ὀρθῆς καὶ πέμπτου... 74... 


ee ee ce ὀρθῆς ἐστι καὶ πέμπτης 
+ 
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I. 
2. 


I, 
2e 
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... κύκλου 

..»., concordat cum edit. Paris. 

«+ concordat cum edit. Paris. 

.. εὐθεῖαν 


«+ concordat cum edit. Paris. 


«. concordat cum edit. Paris. 
.. concordat cum edit. Paris. 


... δέδοται καὶ 


“+ 6691: 


.. concordat cum edit, Paris, 
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PROPOSIT PO TV, 


TE à 


C4 \ 
. ΟΤΙ καὶ 
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LT (ARE EP A (LT ΣΝ 
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.. decest. 


πεπορίσθω + + « + , «<  COnCordat cum edit. Paris. 
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Di MARS or NULS Aug ut ἀδοξεῖν ee τ CCOBCOTUALCHME CONS PRE 
MTS en de Dia ire ce ΘΟ ΒΕ Se dis ce + COCO UAL CDI CT ΔΕ ΙΒ: 
. 70 BE d'oleie écrin. « + « TO BT d'obeis « « « «+ BI d'obeis éorir, 


me 


PROPOSETEIONNE 


ὟΣ ἑκάτερον TE SP RE Le LT Tu ed) ἑκάτερον 
ΡΥ ΟΣ ΚΟΥ ἐπ LS tr RU γε: 
D gd ed SR AU ete re NU δ δον, ρος τς ΟΠ ΘΟ ΟΠ ΕΙΠΕ ΤΙΣ 
4. δυϑὶν δὲ τὸ ΔῈ’ δεθὲν ἄρα καὶ Id... . . . . «0. ἔστιν οὖν ἑκατέρου τῶν AE, ΕΖ 
τὸ ἘΔ" καὶ ὅλον ἄρα τὸ ΔΖ δοθὲν δοθέν" 
ἐστίν" ἔστιν δὲ ἑκατέρων τῶν 
ΔΈ, ἘΖ δοθέν την es τ ὦ 
D. τὸ AE πρὸς ΤΟ ἘΖ᾽ «ς + + ΔΕ πρὸς El" + . « ὁ ὁ.  COnCordat cum edit. Paris. 
δ: τὸ LES 5e a are leve DE εν ἐν de rare à τῷ ÉORCONMAT OMAN AT 
Hi MR A ES à st do 0 an Bone te rer node MCONLOI (AI CUMICU PAT 


Lin. LE NAT se levels Id, ὦ τὰ Ve) L'or état. Lee deest, 


PROPOSITIO VIll. 


PR Ce EN Re OS DONS CT Te sen FERA 
PR PR PE en At ΟΝ 
OU De I Catee sertie Fée tie: Melle de DRM ol ee ee deest. 
He Neue dE ee UNIT SN GT Ts SERRE 


PROPOSITIO IX. 


1. A ἄρα street 9e ee Jde. δ΄ © «+ ὦ, 6 δ᾽ ee ἄρα Δ. 


PROPOSITIO Χ, 


ES SE RU ἘΠῚ PE ΣΝ ΤΣ μα ΘΟ εἰν 
ἜΡΓ ΡΟΝ OU 2 T0 ΠῚ 

Dm ar 406 κἢν ἀξ δδδεξιν, τς nn tree CONCONAE CU EME PAR, 
Aa BAR ea no 0 εν τ λαρῶς es εν τ CONCOPAECHNR CC Paris 


7. 


8. 
9- 
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Ent yap T0 AB roù AT, do- Id... , , . τς Ὁ: deest 

θέντι, μεῖζον ἔστιν ἢ ἐν λόγῳ, 

το ἡ mous τὰς RES 50 0 πιὸ τὸς VCORCOFIAT- CM édit, Paris: 
DONNE Eee eee AE een is eenrers:e τοὐπεύῦγαδξ CUM Edit: Paris: 


10. τὸ AE λόγος ἐστέ « ὁ « + AE λύγος- « δὶ e + ++ τὸ AE λόγος ἐδπὶ 
γ γ γ 


1ἴ. ὧν τοῦ BA πρὸς τὸ ΔῈ. , Îd... 0.00.0. 0.0... Ὡς καὶ τοῦ ΑΔ πρὸς FA 


12: Mt inerte ΙΕ πότον μαι εν οοϊοίθαϊ cum'edit: Paris: 


I. 
2°. 


Fr QU R 


I. 
24 


PROPOSITIO.XIT 


POUa ΠΣ laalife Ce ls λυ ον Δ AE deest. 
EMA L ς ee τ προς deest .. . . . . .. concordat cum edit. Paris, 


PROPOSIEIO XII. 


δοθεὶς τοῦ AB πρὸς πολ, δεν διτόν + + τς ΦΟΟΑΒ προς To l'A dhbeis, 
καὶ . .ς - “αὐ ιν. ὃ Φ La δ΄ ἃ. ὁ ἀπο . deest. 


ἀρ ς ὦ π᾿ ses ς ete 5 ÉCOE εν secs ess CONCOTOAT UML EG Paris 


PROPOSITIO XIV. 


SOL le de ner cle ed 2 ἐστ Us ee sde te CONCON(At CLIM EdIL. PATIS, 
τὰ ας ἀφ 61e) “γι. Id: sr Suis eo 0e 5 » deest, 
τὸτδοῦτως τὸ HA πρὸς τὸ ΓΖ’ ΓΔ οὕτως τὸ HA πρὸς TZ: «ἰδδϑι. 


τὸ LA δοθείς. Καὶ ἔστι τὸ. ZA δοθείς, Καὶ ἔστι τὸ... τὸ ΖΔ δοθείς. Καὶ ἔστι 


PROPOSIFIO ας 
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Do se Ce AA. à + AOTIV on es à à = CONCOFGAl TUMEUIR Paris 
MR ROZ: à + ONE  : IL ste 6 ss." CoNcordatcoumeodlt Paris, 
PE CN A SO 2 concordat cum edit. Paris. 
DR ur ste +. AC ue «x se ΟΠ ΟΥ ἘΠΗ͂Ν τ} TATIS, 
CS RL ον die, ae 5 NOR 


PROPOSITEIOLXNTI 


ΠΌΣΟ 

2. τὸ 2Α" λέγω ὅτι ὅλον τὸ ZB Ζ4" λέγω ὅτι ἕλον τὸ ΖΒ τὸ ΖΑ" λέγω ὅτι ὅλον τὸ ZB 
OU e Ων τὰν ὩΣ Se OR NERO πος 

Da F0 nus oc en à ee CCCSE ss à es 47 CONCOPdAL CU ΟΣ ΓΕ 

Doha ns ces 0 pot NB ere dy ἐν σον δ + ΠΌΠΟΙ CUUT EUR PATISS 
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+ τὸ ΤῈ" καὶ λοιποῦ ἄρα , TE καὶ λριπρῦ. . « .«.. τὸ ΓΕ" λοιποῦ ἄρα 


PROPOSITIO XVIE 


1 


᾿ ΤᾺ ͵ PA \ À 
τι Διὰ τὸ αὐτὰ dn καὶ τοῦ ZB Îd.,. τὸ . , .-, .. Tai, ἐπεὶ τὸ. AE où T, dv- 


πρὸς TÔT λόγος ἐστὶ duels | θέντι, μεῖζόν ἐστιν ἢ ἐν λόγω, 

᾿ “ ᾿ ἧς \ > 4 \ à , \ 
καὶ τοῦ ZB ἀρὰ πρὸς τὸ HE ἀφῃρήσθω τὸ δοθὲν μέγεθος τὸ 
λόγος ἐστὶ δοθείς. « + + « ΔΗ" λοιποῦ ἄρα τοῦ HE πρὸς 


τὸ Τ λόγος ἐστὶ δοθεὶς, Τοῦ δὲ 
ΖΒ πρὸς τὸ Τ' λόγος ἐστὶ δὸ- 
θείς" καὶ λόγος ἄρα τοῦ ZB 
πρὸς τὸ HE ἰστὶ dobeis. 
y ι LA * ΕΣ 57 . . 
2. ὕτο! πρὸς AAANAR à » 0 0 πρὺς ἀλληλᾶ TO , ὁ. concordat cum edit, Paris. 


PROPOSIFIO XVIHE 


1. GOT à» + ce ce à à 6 στο à 5 » + + ConCordat cum edit. Paris 
Ai Fois ts nn 6e 7e à OUEST 0 2 +. 1 CCONCOPUAT CHR CIE, Paris. 
De ἀρῶν γένεος ἐὺς ὧν ἃ τ δέάθι'. 2 ρον La CONCOPdat Οἴτην ὉΠ Parts, 
Hit ve τ d'au nm ον εν ὐ δοϑθν νος. ὦν τ τος σου εν cum oui POLE 
Mae se NORTON ἰδὲ ὦ Sa ὐοοο: DOLCONAT CM CIE Dane 
Lin, τ 5014 1 00. deésti. 2 + 213 + concordal.cumedit. Paris. 
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“ \ 
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τι στῶν τς ὦ 


\ 
3. KE + + + ο 


στα + + ο 
\ 
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“ À 
5. τῷ ΑΕ πρὸς τὸ 
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we ETTA + + + 
# \ 
F0 tele ve 


Loto Ve tetes 
2. συναμφότερον « 


de το ς ΟΣ 


1. τὸ SMS à à 
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\ 3 ἂν 
D TO ΤῈ ἘσἾΤ.- » 


. 


5, δὲ καὶ τοῦ λοιποῦ τοῦ 


ες 4 
4e καὶ ἀναστρέψαντι « 
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ὡς τὸ ΗΒ πρὸς τὸ l'A οὕτως COuCOrdat cum edit. Paris, 


. + Δυνατὸν δέεστιν καὶ οὕτως. Cconcordat cum edit. Paris. 
Ἔστω - 


> 
nr ΡΥ ΣΦ Ἂν ΠΥ 


LD Φ TI ἕω . . . . . . 


.Φ . Tdi: .Ψ 


. concordat cum edit. Paris. 
. deest. 
. deest, 


PFROPOSITIO. XX: 


_ s δεῖν 5 
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δι Καὶ ἃ ἀν τῶ δ δ) ae δ' δ΄ ἢ 
Copa +. she 
7° Paie Τὰ letter 
ὃ. δεδομίνῃ εὐθείᾳ, τῇ BA, + ὁ 
9- γραμμὴ τὰ ὅν D IA en ἂν, ἃ 
JO. Θέσε δὲ καὶ τῷ μεγέθει, do 


e # » 
θεὶς καὶ o ABT κύκλος θέσει 

΄-“᾿ ͵ ee ἀν | 
ἄρα καὶ τῷ μεγέθει δοθεῖσα ἐσ- 


τιν ἡ AT. Καὶ δοθὲν τὸ Δ' ον 


PROPOSITIO 


x. τοῦ ἃ. δ΄ ὁ. ἃ δ ἃ “ὁ. 6. 

αν Ἔν den hate se 

3. Καὶ see Οὐ ere ὃ ἃ 
» 


TENTE Me. ὁ ὦ RS ὁ κ 


. τὸ et Te CET AE OR LA δὰ τὴ ἧς, 

, δοθείς" δοθὲν ἐστιν äpaTiA, 
# 

. apæ CON ENCRES DR ON D EN 


PAST re 
des La τὸν ME 


ES 
su 
Ro ne Des Tee 
He RE AT κὸς 
ΠΕ ΣΑΝΑ λας 
MES à 
OBS t EU ES 
M 4e SU ue 
{πὸ ει τι τα e de 
Θέσει δὲ δοθεὶς καὶ 


κύκλος. 


ΘΕ ARNO RE χυτὰ 
FL: PONT D ΘΕ Ε 
Le PA) ENTRE RARE 
AS ec Ne 


Pass 


δοθέν ἐστιν 


. . +. 
3 A 
dpt TOA . .. 


DORE Ge FA Le 


ποιοῦσα γωνίαν" 

concordat cum edit. Paris 
“περὶ 

concordat cum edit. Paris. 
concordal cum edit. Paris. 
deest. 

corcordat cum edit. Paris. 
concordat cum edit. Paris. 
corcordat cum edit. Paris. 
coucordat cum edit. Paris, 


XCI. 


concordat cum edit. Paris, 
deest. 

concordat cum edit. Paris. 
ἀπὸ 

ὃ 

δοϑείς" ἔστιν ἄρα τὸ À δοθίν, 


concordat cum edit. Paris, 


1. 


Lin. 4 p. 471. toi, . . 


I. 
2: 


EDITIO PARISIENSIS. 


LL MER RS δὰ 


EUCLIDIS DATA. 


Go7 


PROPOSITIO XCIL 


CODEX 100. 


τ πος 
La Ὡς τ ὦ 


. 


ALITER. 


- “, , 
τῇ θέσει καὶ τῷ μεγέθει. .« « θέσει «᾿ς 


\ € \ -“Β e \ 
To ὑπὸ τῶν AA, AZ τῷ ὑπὸ 


τῶν BA, ΔΙ᾽ , 


« 
πλευρᾶι COR 


περιφερείᾳ .. 


0 \ \ 
ΒΕ πρὸς τὴν 
» \ ” 
ἐστιν δ" © © 


» 
ἄρα ere, ἀλλ “ὦ 


καὶ ὡς συναμφότερος ἄρα... 


4 
KA le (1 ς 


« 


. 


DAS ds ee πο ὦ 


ἡ ΑΓΒ πρὸς τὴν TA οὕτως 


se 


n € \ lo 
To ὑῆὸο τῶν BA, ΔΙ... 


ES 


EDITIO OXONIEÆ. 


deest. 
decst. 


concordat cum edit. Paris. 
coucordat cum edit. Paris, 


PNOPOBSIPIO. XCITE 


Nr Idi ire 
MTS 


ον trdéests. ἢ 


deest. 
καὶ 


concordat cum edit. Paris. 


PROPOSITIO XCIVY. 


R. 


… TURN  n à 
. περιφερείᾳ ὑπὸ τῆς 
βεϊίσῆξς, ᾿ς 
5 ΒΕ πρὸς. FAT 
RL Le SEE 
A SE 
AUS 1 
An ete des 
As et à 
ALITE 
dde ste 
ταν το 


, ἐστιν ἡ ΑΓΒ πρὸς τὴν 


ef ἄν ὦ δ 
οὑτῶς ἐστίν + » 


st" does: 


διαχ- 


concordat cum edit. Paris. 
concordat cum edit. Paris. 


concordat cum edit. Paris. 
ἴση ἐστίν" 

concordat cum edit, Paris, 
ὡς ἄρα συναμφότερος 

deest. 


» DIE 
4TOY «στιν 


concordat cum edit. Paris. 
rai ὡς ἄρα 


concordat cum edit. Paris. 


concordat cum edit. Paris. 


Go8 ÉUCLIDIS DATA. 


ALITER, 


PARISIENSIS, CODEX EDITIO OXONIÆ. 


190. 
{ἰδ θεό en 


EDITIO 


ἀκα SR rose concordat cum edit. Paris. 


ἜΝ RE RE τ I co 
D ADEME ρος der-s7 el de #1 008 
ἤν CT ÉNRR ον ἘΣ Ὧν τον  IR ΜΔ  T DO NE A 1 deest. 
PROPOSITIO XCY. 
A Ti à ne d'or atene. -AUEBLS es-ce à + à CONCOPIAE COUNCIL Pris 
de TAB χυήλού ee à à τς MURS se 09 ve es φοπούν νι οιγην, edit Paris 
3. τῇ Το Test d'a oder ue" CONCOMBRE COMR CHR PATE, 
4. γωνίας CET EEE Ζ, τς IDR EN RUE les le 
5. τοῦ ΑΒΓ κύκλου διάμετρο"  deest. » + » » « ++  Councordat cum edit. Paris, 
GET Don dus) Sun e 80 TOM De due τ cCDnCOHATC tte. Paris 
Dash Done. caen ΓΙ ΒΒ are 6 concordat cum edit. Paris. 
8. ἐστὶ καὶ τὸ Ζ. « © + © + καὶ τὸ Licrivs a « « + +  COuCordat cum edit. Paris. 
‘10. Op tds δείξας, ἐς à dos à © + + + + deest. 


Nota. In Datis codicis 190 semper legere est γωνία ὑπὰΑ τῶν ΑΒΓ pro γωνία ὑπὸ ΑΒΓ, 


HYPSICLIS 


LIBER PRIMUS. 


ἘΞ ΤΟ PARTSIENSES. EDITIO OXONIE, 
Lin. 9: Ὀ- ἀϑι. ὑπὰ Niro. . Φ' 98 εἶδος παρὰ 
PROPOSITIO IL 


Lin. 2. p- 488. λέγω ὅτι αἱ ἐκ τῶν κέντρων λέγω 
τῶν περὶ αὐτὼ κύκλων ἶσαι εἰσὶν, τουτέδταν, 

Lin. 124 ἡ ΜΝ ἄρα ἐστὶν ἥ ἐκ τοῦ κύκλου τοῦ  deest, 
ἀφ᾽ οὗ τὸ εἰκοσάεδρον ἀναγέγραπται. ᾿ τ 

Lin, 4:-pag. 489: tari τος + ... ὡς deest, 

Lin. 14 κέγτρου eee ie τ τ Πδδϑῖν 


PROPOSLTIO:IIE 


PROPOSIETIO IV 


Lin. 1. pag. 494. The ἐν + + + + + ++ σἂν 
Lin. ὥς τῆς δος το τς ΠΝ τιν βου . τῶν 
Lin. 2. pag. 495. ὅπερ ἴδει δεῖξαι. , .. deest. 


ALITER. 
Line ἧς D: 20), 700.0 + safe νὰ 


Lin, 17° ἔστω . L . e - DR ANT : . . . 


11, | 77 


610 HYPSICLIS LIBER PRIMUS, 
PROPOSIELTIO" V: 


EDITIO PARISIENSIS. EDITIO OKONIZÆ. 


Lin. 7, pag. 409, 70 πεν + + « + Tic 
Lin. Ὡς page Boo. rpyürou ον © . ἢ πος deest. 
Lite HO TOP fn Le D EE τ à TS PS 
LEUR DA CC PE ET Pr "LT 


Lite 10e Te a ns Ty ne La χοὰς τὸ 
PAR OP OST ΟΕ 


Lin, 2: pass 503 ré à + 2, <., ++ τ τ 


Lin. 15. πενταγωώνους ἜΣ ΝΣ: πενταγώνων 
PROPOSTETOVET 


Lin. 16. pag. 504. ὅτι καὶ ἑξῆς ὅτι 
1 παν τὸ Oro. δὲ jueslon ὡς + noie su 40e NEC dd 
Lin. 4. pag. 505. ἡ ὅλη ñ AB πρὸς τὸ ὕλη ᾧ AB πρὸς τὸ μεῖζον τμῆμα τῆς AT οὕτως 
μεῖζον τμῆμα τὴν AT οὕτως ἡ ὅλη ἡ ΔῈ πρὸς ὕλη ἃ AE πρὸς τὸ μεῖζον τμῆμα τῆς. ΔΖ. 
+. τὸ pei@oy τρῆμα τὴν AZ à + à à ὡς ; 
De ER ERA τ τίς τ ον νι ΠΣ PAU DR ον τε στο: 
PEU Es Det ἧς το Ἀπ à US) ΙΒ δε, 
Ein den Cr QU CR ΠΕ ΕΙΣ 
Lin. 3. pag. 506. συναμφότερος ἡ. «.« συναμφότερος ai 
Lin. 4. τουτέστι duo αἱ AB mpôç AT « » + ὦ deest, 
Hæc lectio mea est. 
Lin, 5. curaupérepie ἡ + + + + ee  Cuvapoérepas αἱ 


COROLLARIUM. 


Eli αι M dune taprerot ts eue CRE ἕ A 
Rs Me PU. Su ae ELU ap Ne 'ORBRE 
D CES TOM τὰν «ὧν ᾧ taire de de σον 


Lin, 4 ὁ. καὶ δ ere Loterie tn at deest. 


HYPSICLIS LIBER PRIMUS. 


Gr1 


Ad calcem primi libri subsequentia adjecta sunt in omnibus codicibus, et in edi- 
tionibus Basiliæ Oxonice que, nec non in Zamberti et Commandini versionibus ; 
illa tanquam redundantem ac verbosamn præcedentium repetitionem ex textu 


meo rejeci. 


RU MS en HAINE ee 
ουτῶν δὴ πάντων γνωρίμων ἡμῖὴν γεὐεμένων, 
d'a ὃ ἕω εἰ τὴν nav κα 24 
MAY OTI ta εἰς τὴν αὐτήν σφαῖραν ἐγγραφῇ 
\ / \ , \ ’ 
duderaidioy καὶ εἰκοσάεδρον, τὸ δωδεκάεδρον 
\ 4 , , LA à 77 4 
πρός τὸ εἰκοσάεδρον λόγον ἐξει ὃν εὐθείας οἵας 
. Ν᾿ \ ‘ , , ε 
δηποτοῦν ἄκρον καὶ μέσον λόγον τετμημένης, à 
δυναμέν ἣν ὕλην ὶ τὸ μεῖζο ἢ, 
ὑναμένη τὴν CAN, καὶ τὸ μεῖζον τμῆμα 
\ À ’ LA V4, “ 
πρὸς τὴν δυναμένην ὁλὴν καὶ ἔλαττον τμῆμα. 
Ἂν \ » Ἂν « \ ’ \ \ 
Ἐπεὶ γαρ ἐστὶ ὡς τὸ δωδεκαΐδρὲν πρὸς τὸ εἶκο- 


σάεδρον οὕτως ἡ τοῦ δωδεκάεδρου ἐπιφάνεια “πρὸς 


His utique omnibus notis nobis factis ; Mani 
festum est, si in cadem sphærà describantur 
dodecaedrum et icosaedrum, dodecaedrum δὰ 


icosaedrum rationem habiturum esse quam, 


rectà quâlibet extremä et medià rationc sectà, 


potens totam et majorem portionem ad poten- 
tem totam et minorem portionem. uoniam 
] 


enim est αἱ dodecaedrum ad icosaedrum ita do- 


\ D 5 Le LA e e " , 
à 2%. RE . ; Ë 3 , : 
τὴν ποῦ εἰκοσαέδρου, τουτέστιν ὡς ἡ τοῦ κύξου decaedri superficies ad ipsam icosaedri, hoc est 


\ * 27 , 
πλευρὰ πρὸς τὴν τοῦ εἰκοσαέδρου πλευράν" ὡς Σ Η = ᾿ 
ARE GES ASS CNE νὰ : cubi latus ad icosaedri latus ; ut autem cubi la- 
δὲ ἡ τοῦ κύξου πλευρὰ: πρὸς τὴν τοῦ εἰκοσαέδρου ; ᾿ ρας 
“ Ἐς AE ἘΣ AE s tus ad ipsum icosaedri ita est, rectà quälibet 
οὕτως ἐστὶν, εὐθείας ἧς δηποτοῦν ἄκρον καὶ 


A La. | e 

’ e , \ [ἢ FE 

μέσον λόγον τετμημένης, 4 δυναμένη τὴν ὕλην. extremà et medià ratione sectà, potens totam et 
a Ὁ À \ . . - 

καὶ τὸ μεῖζον τμῆμα προς τὴν δυναμένην τὴν ma]jorem portüionem ad potentem totam ct mi- 


Any καὶ TO ἔλαττον τμῆμα" ὡς ἀρα τὸ δωδὲ-  norem portioncm; ut igitur dodecaedrum ad 


Toutes ces choses nous étant connues, si l’on décrit dans la même sphère 
un dodécaèdre et un icosaèdre, et si l’on coupe une droite quelconque en 
extrême et moyenne raison, il est évident que le dodécaèdre aura avec l’ico- 
saèdre, la même raison que le quarré d’une droite, égal à la somme des quarrés de 
la droite entière et du plus grand segment, a avec le quarré d'une droite, 
égal aux quarrés de la droite entière et du plus grand segment. Car, puisque le 
dodécaèdre est à l’icosaèdre comme la surface du dodécaëdre est à la surface de 
l'icosaèdre, c'est-à-dire comme le côté du cube est au côté de l'icosaèdre, et 
que si une droite quelconque est coupée en extrême et moyenne raison, le côté 
du cube est au côté de l'icosaèdre, comme le quarré d’une droite, égal à la 
somme des quarrés de la droite entière et du plus grand segment, est an quarré 
d'une droite, égal à la somme des quarrés de la droite entière et du plus petit seg- 
ment; si donc un dodécaëdre et un icosaëdre sont décrits dans une même sphère, et 
si une droite quelconque est coupée en extrême et moyenne raison, le dodécaèdre 


Gr2 
, À % , , ” 3 A ΕἸ \ 
κάεδρον πρὸς τὸ εἰκοσάεδρον, τῶν εἰς τὴν αὐτὴν 

τω > , d "ἢ ͵ e 
σφαῖραν ἐγγραφομένων , οὕτως εὐθείας ἧς δηπο- 
vu “© / , / € 
τοῦν ἄκρον καὶ μέσον λόγον τετμημένης, ἡ δυνα- 
LA Ν \ LS 22 " \ 
μένη τὴν ὅλην καὶ τὸ μεῖζον τμῆμα πρὸς τὴν 


V1 « 1 n 
δυναμένην τὴν CANY καὶ τὸ ἔλαττον TAG 


HYPSICLIS LIBER SECU NDUS. 


icosaedrum; illis in câädem sphærä descriptis, 
ita, reclà quâlibet extremä et medià ratione 
sectà, polens totam et majorem portionem ad 
potentem totam et minorem portionem. 


sera à l’icosaèdre comme le quarré d’une droite, égal à la somme des qnarrés de 
la droite entière et du plus grand segment, est au quarré d’une droite, égal à 
la somme des quarrés de la droite entière et du plus grand segment. 


RSR RS RAS 


LIBER SECUNDUS. 


EROPOSICFEOT TE 


Icæc erat secundi libri demonstratio quam in textu ex integro restitui. 


EDITIO PARISIENSIS. 


. Εἰς τὴν δοθεῖσαν πυραμίδα ὀκτάεδρον ἐγγρά- 


da, 


Ἔστω ἡ δοθεῖσα πυραμὶς ἡ ΑΒΓΔ, καὶ τετ- 
μήσθω δίχα τοῖς Ἐ,2,Η,Θ.Κ,Δ σημείοις. καὶ 
ἐπεζεύχθωσαν αἱ ΘΚ, OA, ΕΖ 2H, 1405 @f 
λοιπαί. 

\ 2 \ € CE € A -“ 

Καὶ ἐπεὶ ἡ ΑΒ διπλῆ ἐστιν εκάτερας τῶν 
ΘΚ, ΗΖ, ἴση dpa ἐστὶν ἡ ΘΚ τῇ ΗΖ, καὶ 
παράλληλος, Ομοίως καὶ ἡ OH τῇ ZK ἴση τέ ἐστι 


παὶ παράλληλος" ἰσόπλευρον ἄρα ἐστὶ τὸ ΘΚΖῊ" 


EDITIO OXONIÆ. 


In datà pyramide octacdrum describere. 


Sit data pyramis ΑΒΓΔ, ct secenturin E,Z, 
H, ©, K, À punctis, οἱ jungantur ipsæ ΘΚ, ΘΔ, 
ΕΖ, ZH,, et reliquæ. 


Et quoniam AB dupla est utriusque ipsarum 
OK, HZ, æqualis igitur est ipsa ΘΚ ipsi HZ, 
et parallela. Similiter et ipsa @H ipsi ΖΚ et 
æqualis est et parallela ; æquilaterum igitur est 


Décrire un octaëdre dans une pyramide donnée. 

Soit donnée la pyramide ΑΒΓΔ; coupons les côtés AB, AT, AA, BA, ET, aux 
points E,Z, @,K, A, ct joignons @K, ΘᾺ, EZ, ZH, etc. 

Puisque la droite ΑΒ est double de chacune des droites ΘΚ, Hz, et qu’elle leur 
est parallèle, la droite ex sera égale et parallèle à ΗΖ. La droite @H est semblale- 
nicnt égale et parallèle à ΖΚ; le quadrilatère e&xzH est donc équilatéral; Je dis 


HYPSICLIS LIBER SECUNDUS. 


LA , \ > \ ne 
λίγω ὅτι καὶ ὀρθογώνιον. Ἐὰν γὰρ αποτῆς KA 


κάθετοι ἀχθῶσιν ἐπὶ τὰ ἐπἴπεδα τὰ EZBH, 
ZTEH, ΕΖΘΗ, ΘΙΖΗ. ὁμοίως δείξομεν τὰ 
ἐπὶ τοῦ ΘΚΖΗ τετραγώνου ἰσόπλευρα. Οπερ ἔδει 


ποιῆσαι. 


G13 


ipsum ©KZH; dico et rectangulum. Si enim 
ab ipsà KA perpendiculares ducantur ad plana 
EZBH , Z'EH, EZOH, ΘΚΖΗ, similiter ostende- 
mus ipsa in ©KZH quadrato æquilatera esse. 
Quod oportebat facere. 


aussi qu’il est rectangle. Car si de la droite KA, nous menons des perpendi- 
culaires aux plans EZBH, ZTEH, EZOH, EKZH, nous démontrerons semblablement 
que les quadrilatères compris dans le quarré ΘΚΖΗ, sont équilatéraux. Ce qu’il 


fallait faire. 


EROPOSITE+IO"ATE 


EDITIO PARISIENSIS, 


Lin. 14. p. Dir. καὶ ἐπεζεύχθωταν αἱ KA, 
ANA MINS Re nu nur 208 ei Δι 
TP 0 NN PE CL. 


EDITIO OXONIEÆ. 


deest. 


rie 


PRO POSTTTO EV: 


Τῆς τ, p.613. καὶ ἐπεζεύχθωσαν αἱ AO, 
Mr D TROT RSS ES 


deest. 


PROPOSITIO VY. 


᾿ Ἂς L \ "»" ᾽ὔ > 
Lin. 13. p. δι10, καὶ ἀπὸ τοῦ σημείου. καθ 
, “ 2 \ “Ἢ « 
ὁ συμξάλλε; ἡ ὑπὸ τοῦ © τῇ ἀπὸ τοῦ 2 πρ'ς 
Ν. \ “ 4 ré ͵ ΕῸ e 8 \ 
Ta H,K, φανερὸν CTI αἱ ἐπιζευγνυμενας ορθας 


᾿ \ -" > -“ 
περιίξουσι μετὰ τῆς ΝΕ, ὄν» le ar; ν Ὁ 


Sic se habet Oxoniæ editio. 

Καὶ ἐπὶ τὸ σημεῖον καθ ὃ συμξάλλει ἡ ἀπο τοῦ 

Θ τῇ ἀπὸ τοῦ 2 πρὸς τὰ Ἡ, Κι φανερὸν ὅτι 

ἡ ἐπιζευγνυμένη ὀρθὰς πιριέξει μετὰ τῆς 

αὐτῆς. 

Τὰ omnibus autem manuscriptis, et in 
editionibus Basiliæ Oxoniæque hæc 
legere sunt. 

Καὶ ἐπὶ τὸ σημεῖον καθ' ὃ συμξάλλει ἡ ἀπὸ τοῦ 

Θ τῇ ἀπὸ τοῦ 2 ἱπιζευγνυμίνα ρθη pa 


ἢ ME ,._ 
περιέξει ἄττα τῆς AUTNGe 


614 HYPSICLIS LIBER SECUNDUS. 
PROPOSITIO VI. 


XDITIO PARISIENSIS. EDITIO OXONIZÆ. 
Lin. 5, P° DL Te ἔχῃ CS VA τ ἘΡΡ8 ἔχει. 
Te ἢ. ον 
DIR ΟΣ Dr 010: κα ὦ Σ᾽ Vere: tt 00e 


PROPOSIPEFOZ VIE 


Lin. 2. p. 510. γωνίαν τέμνουσι... ee τέμνουσι γωνίαν 
Lin. 7. ἀγομένῃ καθέτῳ,. «0. 6... ᾿καθέτῳ ἀγομένῃ 
Lin. 15. p. Bar, oplas ρον . . .. Gpôac sicir εὐθεῖαν 
HS MRC CRE Le SR RS MN ν CEE à LL 

Le pi 955.) λὲν ἤν τον ee en | 
MT a area nus ie te LOU 


PROPOSITIO. VFILI 


Lin. 6, p. 523. veronodw . , , ποὺς Xurvoeicôw 


Lin, 9» δὴ ᾧ ΠΑ .“. di 
Lin. 7. p. b24. sai ἀμδλεῖα, ἄρα ἐστὶν ἡ ἀμέξλεῖα ἄρα ἐστὶν ἡ ὑπὸ ΒΖΔ, 
ὑπὸ ΒΖΔ γωνία. ὦν τς Éd Hoteles 


Lans τον p.525. plan M 4e ve Πρ 
Lin. 14. μείζων ἐστὶ τῆς ἡμισείας τῆς BA° ἐστὶ τῆς ἡμισείας τῆς ΒΔ μείζων" 


PROPOSITIO IX. 


Lin. 3. p. 526. τε καὶ ἰσογώνιον . . . . deest. 
Dis ΠΥ ΡΠ’ Messe ΠΡ Τ ὙΠ 


PROPOSIEID Σ: 


Lin. 5. P- 5209. καὶ das esse TIRE 
LACS CR PR PR TP τς LR 
LB SNS Te ARS Care 0e st COS 
Din, 12 # RATE KM. 4 4 à « a ‘di KA, EM 


FIN. 


Pagina linea 


56; 7,10, 
Go δ; 6, 
745 30% 
σὺ Ὁ; 
ἜΘ 172, 
δι ΤῸ} 
Ξῶωο 6, 
229, 1 Os 
247; 
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66, 9; 
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68, 6, 
dy Ὁ» 


ERRATA TOMI SECUNDI. 


multiplant, /ege multi- 
pliant. 

Idem. 

ἄλλου, lege ἄλλου πρώτους 

numero, /ege numero 
primo. 

γὰρ, lege γάρ ἔστι. 

deleatur in figurâ littera 
A, quæ non est in li- 
neû ZE. 

O7:p ἔδει δεῖξαι, lege ῥη- 
τὸν περιέχουσαι. Op 
ἔδει ποιῆσαι!-. 

commensurabiles, lege 
commensurabiles, ra- 
tionale contiuentes. 

commensurable en puis- 
sance seulement, 
lege commensura- 
bles en puissance seu- 
lement, qui contiè- 
nent une surface ra- 
tionelle. 

μόνον διαιρεῖται, lege ἄρα 
διαρεῖται μόνον. 


In figurà hujus propo- 


TOMI 


ι \ 
τὰ, lege τὰ pv. 
HS μι A 
εὐ» 5 lege ETTIVe 
C2 » “ \ 
αὐτῇ. lege αὐτῇ δοθὲν. 
δοθείσῃ, lege τῇ δυθείσῃ. 


>» à" LA LA , \ 
ἐστὶν ὅτι. lege ὅτ, ἐστὶν. 
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sitionis etin alits figu- 
rissimilibus quæ sub- 
sequuntur , jungatur 
recta ΘΚ. 

HE, lege Hz in tribus 
linguis. 

τὰν ῥητὴν AE; lege τὴν 
ΔῈ ρητῆνν 

un premier apotome, 
lege le premier apo- 
tome ; on ra de 
méme, le second, le 
troisième etc. apo- dé 
tome. 

ἀσύμμετρος, lege σύμμε- 
TPOSe 

incommensurabilis, le- 
ge commensurabilis. 

incommensurable, lege 
commensurable. 

commensurable, 
la même. 

ἔστω, lege ἐστί- 

rationelle, lege 
diale. 


lege 


ἀπὸ τῆς, Ἰοσα ἀπὸ τῶν. 
ὦσι. deleatur. 
corollarium, leg. lemma. 
τυγχάνον, Jege τυγχά- 
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πυραμίδα, lege πυραμίδαϑ, 

ἢ ἐστὶν ἡ, lege ἐστὶν à. 

νοέσθω, lege νοείσθω, 

εὐθεῖα. lege εὐθείᾳ. 

ἐγγράφησηται, lege ἐγγρα- 
φήσεται- 

αἶνεσθαι, lege γίγνεσθαι. 

γίνεσθαι. lege γίγνεσθαι. 

ἐπιζευχνύουσαι 3 lege ἐπι- 
ζιυγνίούσαις * 

τοῦ. lege τῆς. 

οὖν, lege 

ΔΙᾺ, lege Era in tribus 
Jinguis. 


ἘΔ" \ 
Th, lege rar. 


προγωνῷ, lege rpryura. 


ἡ di, deleatur. 
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τοῦ, deleatur. 
dodecagone, lege de- 
cagone. . 3 


πῆς, Jege τῶν. 


ai, lege 4. 

deest, lege τῷ, 

δύο, lege δυσὶ. 

ἐκξεξλησθω = lege "Ge 
CAnsdo ἡ OA, PE 

23 , lege lin. 5. 

10, lege lin. ἀπ; 

6, lege pag. 133, lin. 0. 

lin. 11 6, legelin. το τς 

γίγεσθαι, lege γίγνεσθαι. 

ἔστο, lege ἔστω. 


deest, lege coucordat. 


